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A SA GRANDEUR MGR ALEXANDRE TACHÉ, 


ARCHEVEQUE DE ST-BONIFACE. 


Monseigneur, 


Quel nom puis-je placer plus convenablement à la tête d’un ouvrage 
entrepris dans des vues d'utilité publique que le nom de celui qui 
s'est dépensé jusqu'ici, pour le bien des peuples, dont il est le premier 
Pasteur ? 

Il convenait que le Dictionnaire Cris parüt sous le patronage du pre- 
mier Métropolitain de la Province de Qt.Boniface et cela à plus d’un titre. 

J'ai songé à vous l’offrir, Monseigneur, pour honorer en votre per- 
sonne le grand organisateur de nos missions du Nord-Ouest et de 
lextrème nord, et un vrai Missionnaire des peuplades sauvages. Vous 


n’avez jamais cessé de marcher à la tête de vos prêtres, soit dans le 
sentier si difficile et si peu battu de l'étude de nos langues sauvages, 
soit dans le genre de vie que le Messager évangélique est obligé de 
mener parmi ces enfants des grandes prairies ou des bois. 

Enfin, Monseigneur, le souvenir précieux de votre si honorée et si 
bienveillante amitié, de cet amitié que vous avez bien voulu m'ac- 
corder depuis mes premières années de Missionnaire, s’est uni à tous 
les autres motifs pour m’engager à vous offrir ce léger tribut et à vous 
dédier mes travaux sur la langue des Cris. Si vous daignez l’agréer, 
veuillez aussi bénir et l’auteur et le livre, et recevoir l'hommage 
du profond respect et de la sincère gratitude, de celui qui est heureux 
de se dire, 


Monseigneur, 
De Votre Grandeur, 
Le tout dévoué Missionnaire, 


ALB. LACOMBE, Ptre, O. M. I, 


ARCHEVÈCHÉ DE Sr-BONIFACE. 
27 Mars, 1874 


Mon Révérend et bien cher Père, 


Je vous suis très-reconnaissant de la pensée que vous avez eue de me 
dédier le beau travail que vous publiez sur la langue des Cris. Ilne 
peut que m'être agréable de voir au commencement de ce livre une 
preuve si éclatante de la vieille et sincère amitié qui nous unit de- 
puis que nous nous connaissons. 

C’est aujourd’hui le vingt-deuxième anniversaire du jour où j'eus 
la satisfaction de vous rencontrer à Sorel. Que de fois depuis jai re- 
mercié le bon Dieu de s’être servi de moi pour contribuer à assurer 
à nos missions les services si importants et si nombreux que vous 
leur avez rendus ! 

Quelle consolation aussi pour mon cœur de religieux Oblat de 
Marie-Immaculée de n’avoir pas été étranger à votre admission dans 
notre chère Congrégation ! 

Un souvenir agréable d’un voyage pénible m'inspire la prétention 
de me croire votre premier professeur en langue Crise (Ekusi na ? 
n'est-ce pas ?)}. Vous avez depuis passé maître et j'en suis d'autant plus 
heureux que vos connaissances vous mettent à même aujourd'hui de 
rendre public un trésor, où pourront puiser avec avantage, tous ceux 
qui voudront étudier la belle langue Sauvage que vous possédez 
si bien. 

Quelques-uns de ceux qui se serviront de cette Grammaire et de 
ce Dictionnaire, ne sauront peut-être pas ce qu'ils vous ont coûté de 
peines et de veilles, et jusqu’à quel point ils ont ajouté aux fatigues de 
PApostolat si laborieux que vous avez exercé dans les immenses 
plaines de la Kisiskatchiwan. Moi qui le sais, je fais des vœux pour 
que tous ceux qui profiteront de cet important travail, soient animés 
du zèle si généreux et si constant qui vous a permis de l’accomplir. 

De tout mon cœur, je bénis l’œuvre que vous livrez à la publicité. 

Puis je bénis l’auteur, dont je suis avec respect et affection, 


le frère et l’ami dévoué, 
+ ALEX., ARCH. DE ST-BON1FACE. 


Au Rév. Père Albert Lacombe, O. M. I. et V.G. 


Québec, 24 Juillet 1872. 
Mon Révérend Père, 


J'ai appris avec bonheur, qu'après de longs travaux et une étude 
approfondie de la langue des Cris, vous avez réussi à composer une 
Grammaire et un Dictionnaire de cette langue parlée par une grande 
tribu dans le centre de l'Amérique du Nord. 

Il me semble tout à fait juste que le gouvernement fédéral du Cana- 
da encourage par un subside la publication d’un pareil travail. La 
facilité qu’il procurera aux missionnaires et aux canadiens en général 
de communiquer avec ces sauvages ne contribuera pas peu à do 
parmi ces tribus errantes les lumières de la civilisation. 

D'ailleurs il me semble que lon a trop négligé jusqu'à présent fe 
conserver les monuments des langues parlées par les nombreux peu- 
ples qui habitaient autrefois l'Amérique. La science se joint à la 
religion pour réclamer de la part du gouvernement un secours pécu- 
njaire qu'il a déjà, je crois, accordé pour des œuvres moins importantes. 

Agréez donc, mon R. P., les vœux que je forme pour le succès de 
vos démarches auprès du gouvernement. 

+ E. A., ARCH. DE QUÉBEC. 
R. P. Lacombe, O: M. ï. 


Montréal, le 4 Septembre 1872. 
Mon cher et Révérend Père, 


Je ne puis que souscrire de grand cœur aux touchantes lettres d'en- 
couragement que vous avez reçues de S. G.. Mgr l’Arch. de Québec et 
des laïques de cette Province. J'aime à vous déclarer cordialement que 
j'abonde parfaitement dans leur sens et que, comme eux, j'ai l’intime 
confiance que vous recevrez un puissant encouragement de notre gou 
vernement fédéral qui, sans aucun doute, est vivement intéressé au 
complet succès de votre belle entreprise. Je forme, dans l’intérieur de 
mon âme, des vœux ardents, pour que la Grammaire et le Dictionnaire 
que vous vous proposez de publier, pour faciliter l'étude du Cris, aient 
partout l'accueil le plus bienveillant. 

Veuillez bien, mon cher et révérend Père, recevoir mes félicitations 
les plus sincères pour les services importants que vous rendez à la 
nouvelle province de Manitoba, et me croire votre très-humble et tout 


dévoué serviteur, 
+ IG, Ev. DE MONTRÉAL. 


Au R. P. Lacombe, O. M. I. 


Ottawa, 20 octobre, 1872, 
Mon Révérend Père, 


C’est une heureuse idée que vous avez de publier votre Grammaire 
et votre Dictionnaire de la langue des Cris. 

Vous meritez, pour cette œuvre éminemment utile, non-seulement 
lencouragement de lEpiscopat et du clergé, mais encore et surtout 
celui du gouvernement fédéral. 

Nos ministres, pleins d'intelligence et de sagesse, reconnaîtront 
certainement dans votre travail, une œuvre civilisatrice et un moyen 
d'étendre l'influence fédérale chez les peuvles du Nord. 

Je fais des vœux pour le succès de vos démarches auprès du gouver- 
nement et je ne doute pas que vous n’obteniez les subsides nécessaires 
à l’impressiou de votre ouvrage. 

Agréez, mon Révérend Père, la nouvelle assurance de ma considé- 


ration et de mon dévouement. 
+ JOS. EUGENE, Ev. D'OTTAWA. 


ee 


St-Hyacinthe, 29 juillet 1872, 
Rév. Père Lacombe, 0. M. LE 


Mon Révérend Père, 


Comme Sa Grâce Mgr l’Archevêque de Québec, j'ai la conviction 
que le Gouvernement Fédéral se fera un devoir d'aider à la publica- 
tion de votre Dictionnaire et de votre Grammaire de la langue des 
Cris, dans l'intérêt de la science, et même dans l'intérêt de la Confé- 
dération, vu les immenses avantages que devra retirer de cette publi- 
cation la Province de Manitoba, au sein de laquelle habitent les nom- 
breuses tribus qui parlent cette langue. 

Je crois donc n'avoir aucun besoin de recommander votre œuvre à 
la bienfaisance et aux faveurs du ministère, lequel ne manquera pas 
de s'empresser, de son propre mouvement, de vous venir en aide, afin 
de contribuer à faire bénéficier le public de vos travaux et de vos veilles. 

Agréez, mon Rév. Père, l'assurance de ma considération, et croyez- 
moi bien cordialement, 


Votre tres-humble serviteur, 


+ GC, Ev. DE ST-HYACINTHE. 


Ce 27 juillet 1872. 
Monsieur et bien cher Grand-Vicaire, 


Vous avez sans doute un grand mérite devant Dieu et devant les 
hommes, pour les longues et pénibles veilles que vous avez consacrées 
dans vos courses apostoliques à l'étude de la langue des Cris; et je 
vous félicite du succès qui a couronné votre courageuse persévérance. 
La Grammaire que vous avez rédigée, le Dictionnaire que vous avez 
composé vont rendre de bien grands services aux Missionnaires, aux 
agents civils, aux commerçants de ces territoires, parce que cette 
langue est la plus répandue parmi les tribus du Nord-Ouest. La science 
et l’histoire leur feront le plus bienveillant accueil. 

Si la Providence avait décidé que ces infortunés Aborigènes eussent 
dans un avenir plus ou moins éloigné le sort de leurs devanciers, et 
entendu sonner l'heure de leur extinction, à la consolation d’avoir 
travaillé à leur ouvrir les portes du Ciel, viendra s'ajouter celle d’a- 
voir élevé un monument destiné à faire vivre leur mémoire parmi 
les hommes à qui le bon Dieu aura transféré cet héritage. 

J'ai donc la confiance que notre gouvernement Canadien accueillera 
favorablement la demande que vous avez l'intention de lui faire de se 
charger lui-même des frais d'impression d'ouvrages destinés à Jui 
rendre indubitablement des services précieux dans l'administration de 
ces territoires auxquels il attache tant d'importance. D'ailleurs, l'ex. 
emple du gouvernement Américain qui porte un si grand intérêt à 
ces sortes de travaux, et des dépenses considérables qui se font aux 
Etats-Unis dans ce but, ne contribueront pas peu, je l'espère, à le dis- 
poser à vous accorder le plus généreux encouragement dans ce genre 
de travail. 

Je vous souhaite donc le plus heureux succès, et dans cet espoir je 
demeure bien cordialement comme toujours, 


Votre tont dévoué serviteur et ami, 
+ L. F., Ev. pes TRoIs-RIVIÈRES. 
Rev. P. A. Lacombe, Ptre, O. M. I., V. G. 


INDIAN DEPARTMENT. 


(Traduction.) 


Ottawa, 20 Nov. 1872. 
Révérend.Monsieur, 

Depuis mon retour à Ottawa, on a appelé mon attention sur la re- 
quête que vous avez adressée à ce Département le 20 Sept., avec copies 
des lettres qui vous ont été adressées par l’Archevêque de Québec, et 
les Evêques de Montréal, d'Ottawa et des Trois Rivières, au sujet 
d’une Grammaire et d’un Dictionnaire de la langue Crise que vous 
vous proposez de publier. 

Appréciant hautement le zèle et la persévérance que vous avez dé- 
ployés en préparant pour l'impression des ouvrages qui ne peuvent 
manquer d’avoir une utilité pratique pour la génération présente et 
un grand intérêt pour ceux qui lui succéderont, je suis tout disposé à 
vous aider, dans une mesure raisonnable, à publier ces ouvrages, et 
j'approprierai à cet objet $300 par voie de souscription à un nombre 
d'exemplaires équivalant à cette somme. 


Pai l'honneur d’être, 
Révérend Monsieur, 
Votre obéissant serviteur, 
JOSEPH HOWE. 


} 


11 HAT 
DR TA 11} 
Con. NAN wi 

A LUE (4) 


DICTIONNAIRE 


EANÇGUE CRISE 


C'est en étudiant la langue d’une nation 
qu’on connaît ses mœurs et son caractère. 


LES LANGUES SAUVAGES. 


On a beaucoup parlé et écrit sur les langues sauvages 
de l'Amérique du Nord. Certains esprits, qui se croient ca- 
pables de juger sur tout, en décidant des questions qui ne sont 
pas de leur compétence, ont bien mal apprécié les langues 
sauvages. Ce nouveau genre d’indianologues, après quelque 
temps passé au milieu des Indiens et après avoir recueilli un 
certain nombre de mots, souvent très-mal écrits, sont venus 
soutenir que ces dialectes ne sont que des sons inarticulés, 
que des débris tronqués et presque inintelligibles, et qu’ils 
ne sont pas des langues véritables. D’autres, au contraire, 
meilleurs appréciateurs et plus en état de juger (et nous met- 
tons au premier rang les missionnaires), après de longues 
études et plusieurs années passées au milieu des tribus sau- 
vages, ont reconnu que le pauvre enfant des prairies et des 
bois à une langue régulière, intelligible et non sans beautés, 
avec laquelle il peut transmettre à son semblable tout ce qui 
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se passe dans son âme. Bien plus que cela, le sauvage, en 
parlant sa langue, la parle correctement dès le bas âge, et 
il est inouï d’entendre quelqu'un faire la moindre faute contre 
les règles grammaticales ; et cela, sans avoir de dictionnaire 
ni de grammaire, ni quoi que ce soit d'étude, pour lui mon- 
trer ce que, naturellement, il a appris sur les genoux de sa 
mère. Les langues sauvages en général sont riches en mots 
et en formes grammaticales. Dans leur structure complexe, 
on trouve le plus grand ordre et la méthode la plus régulière. 


Dans l’enseignement, l'étude des langues doit sans doute 
occuper une des premières places. HExprimer sa pensée et 
communiquer ses idées, est toujours le premier besoin qui 
se fait sentir; c’est cette connaissance des langues qui étend 
et multiplie les relations si utiles et si nécessaires au bon- 
heur social, et qui, en fait d'histoire, donne l’aperçu le plus 
vrai de tous les peuples. On y remarque la diversité de gé- 
nie, de mœurs et de caractère de chaque peuple. En compa- 
rant ainsi l’homme avec l’homme, dans ses différents rap- 
ports, non-seulement on apprend à le connaître, mais aussi 
à admirer son caractère. Chez les peuples civilisés, l’étude 
des langues se développe sous un jour très-sensible, à raison 
de leurs monuments et de leurs historiens, mais chez les 
tribus sauvages, on est dépourvu de ces ressou rces. Le 
principal ou plutôt l’unique monument qui puisse aider, 
dans la recherche de leur histoire, c’est sans contredit la 
connaissance de leur langue. C’est pour atteindre ce but, 
tout en croyant faire plaisir à ceux qui s'appliquent à l’é- 
tude des langues sauvages, qu'avec l’aide de bons amis, je 
publie aujourd’hui ce Dictionnaire et cette Grammaire de 
la langue des Cris. Avec l’encouragement et l’appui des 
Evêques du Canada et d’autres personnes, qui ont daigné 
s'intéresser à mon œuvre, j'ai crudevoir entreprendre un 
ouvrage, 1l est vrai au-dessus de mes forces et de ma capacité, 
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mais que je continuerai tout imparfait qu'il sera, en pensant 
qu’on sera indulgent envers moi. 

Travaillant depuis plus de vingt ans dans les missions de 
la Saskatchiwan, j'espère qu'il me sera permis aujourd’hui 
d'offrir aux amis de nos frères les sauvages, ce travail sur la 
langue'crise. Dès mes premières années de missionnaire, j'ai 
senti que, pour évangéliser, il était absolument nécessaire de 
comprendre la langue de ceux qu’on veut christianiser. Tout 
d’abord, j'ai donc commencé à compiler tout ce que je pou- 
vais recueillir de mots et de règles grammaticales. Sans 
avoir la prétention de penser que J'ai fait un ouvrage com- 
plet, cependant je me regarderai comme grandement récom- 
pensé de mes veillées et de mes recherches, si par là je puis 
être utile à ceux qui veulent étudier la langue crise, surtout 
si je puis adoucir et faciliter aux missionnaires les premiers 
éléments d’une étude si nécessaire pour l'instruction des peu- 
plades d’une grande partie du Nord-Ouest. 

Il n’est pas nécessaire de réclamer la charité et l’indul- 
gence, pour tout ce qui pourrait être défectueux dans ce que 
je prends la liberté d'appeler un Dictionnaire et une Gram- 
maire de là langue crise. Je pense que mon intention est 
assez connue. Le premier compilateur d’un semblable ou- 
vrage a une grande tâche devant lui, eton ne doit pas s’éton- 
ner si la première ébauche renferme bien des imperfections. 
Il faut l'avoir éprouvé, pour savoir combien il est difficile 
d’être bon linguiste indien. Les langues sauvages sont 
si différentes de nos langues civilisées, qu'il est impos- 
sible desuivre la même marche pour en tracer les règles. 
Vouloir bâtir une grammaire crise, ou de toute autre langue 
sauvage, sur le plan d’une grammaire latine, française, an- 
glaise, etc., serait une entreprise inutile ou plutôt impossible. 

Comme l’a si bien dit le savant et infatigable M. Cuoq, 
 i] n’y a que les hommes compétents en matière de linguis- 
“ tique, qui pourront concevoir la longueur et la difficulté du 
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% travail qui va paraître sous leurs yeux ; eux seuls pourront 
“ se faire une juste idée des perquisitions de tout genre et 
“ des diverses combinaisons que nous avons dû faire pour 
‘ démêler la trame si merveilleuse de ces langues, trouver 
‘ des termes convenables, qui en exprimassent les étonnants 
phénomènes, distinguer bien les mots, en pénétrer le sens 
‘ et toutes les nuances et donner à chacun d’eux sa juste va- 
“ leur, discerner partout le radical d'avec les préfixes et les 
terminaisons, poser des règles soit générales, soit particu- 
€ lières, sur les différentes parties du discours, sur la dériva- 
“ tion et la composition des mots, et enfin découvrir les ex- 
‘ ceptions aux règles et les anomalies.” Ce que cet indiano- 
logue distingué a dit avec tant de justesse de ses études 
philologiques sur les langues iroquoise et algonquine, 
qu’il me soit permis de le dire pour la langue crise. Toute 
langue étrangère est extrêmement difficile à apprendre pour 
quelqu'un qui en parle une autre dont l’économie est toute 
différente. Il ne saurait en venir à bout sans une extrême 
application et un usage de plusieurs années. Si les lan- 
œues sauvages, malgré leur beauté intrinsèque, manquent 
d’une infinité de termes pour exprimer les connaissances que 
les arts nous ont données, ils ont encore une bien plus grande 
disette d'expressions pour parler des choses de la Religion. 
Il a donc fallu un long travail aux premiers missionnaires, 
pour tirer du fonds de ces langues mêmes, comme un nouveau 
langage, pour parler de Dieu, des mystères de la Foi et des 
vérités abstraites. IT est facile de se faire dire par un sauvage 
comment 1l appelle en sa langue, tout ce quise voit, se touche 
et s'entend; mais pour exprimer les actions intérieures et 
spirituelles et qui ne peuvent se démontrer aux sens, quand 
il s’est agi d'expliquer les choses de la Religion 1l a fallu suer, 
travailler, combiner, faire et refaire, avant d’enfanter cette 
nouvelle manière de parler dont nous nous servons aujour- 


d’hui. 
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Le caractère général des langues sauvages consiste en ce 
qu’elles réunissent un grand nombre d'idées sous la forme 
d’un seul mot. À l’aide de racines, d’inflexions, de particules 
préfixes, on forme des mots qui quelquefois renferment li- 
dée de toute une phrase, comme les suivants : 

Nipakwesimowin, danse où on se fait mourir par la soif. 

Iskutewäbokkew, il fait de la liqueur de feu. 


LES CRIS. 


Les Cris appartiennent, comme on le prouve par l'identité 
du langage, à la grande famille Algique, qui s’étend depuis le 
Labrador jusqu'aux Montagnes Rocheuses et jusques sur les 
bords de la rivière Athabaskaw, et forment les tribus des 
Montagnais du Labrador, les Têtes-de-Boule du St-Maurice, 
les Abénaquis, les Ottawas, les Alsonquins, les Sauteux, les 
Maskésons et enfin les Cris. Les différents dialectes de ces 
tribus semblent avoir la même origine par l’analogie de leur 
langage. Connaïssant un de ces idiomes, 1l ne suffit que d’en 
entendre un congénère, pour se convaincre que le radical est 
à peu près le même, et que les principales règles de la gram- 
maire se forment de la même façon. Le mot cris (en anglais 
cree) vient probablement de ÆXinistinok, nom qui est donné 
à cette nation par les Sauteux. Les premiers voyageurs, en 
entendant dire Æinistinok, auront bientôt, comme toujours, 
formé un nom plus court et plus facile à prononcer. 

De tous les idiomes Algiques, c’est Le cris et le maskégon 
qui offrent le plus de ressemblance. On peut dire même que 
c’est la même langue, excepté pour l’accent et la manière 
d'appeler certaines choses. Le sauteux, l’algonquin et leurs 
congénères diffèrent beaucoup du cris par la prononciation, 
la désinence des pluriels et les différentes terminaisons du 
verbe. En sauteux et algonquin, la forme négative se double, 
comme en français, v.g. je ne le vois pas, en sauteux, on dit 
Ækawin ni wabamassi ; mais en cris, elle est simple, comme 
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en anglais, v.g. [ do not see, namawiga ni wabamaw. Les 
Pieds-Noirs, dont pourtant la langue est si différente, ont la 
même forme, pour la phrase négative, que le sauteux. 


Les Cris s’appellent dans leur langue Nehiyawok, mot dont 
la signification n’est pas certaine. Cependant il paraîtrait que 
ça veut dire la même chose que iyiniwok, les vrais hommes, 
les êtres de première race. Ils se divisent en plusieurs bandes. 
D'abord les deux grandes familles, ïes Cris des prairies (Pask- 
wawiyiniwok) et ceux des bois ou de la forêt (Sakawiyini- 
wok). Ces deux familles se subdivisent comme suit : pour les 
Cris de la prairie, il y a les gens de la rivière (Sipiwiyini- 
wk) et les gens d'en bas (Mamikiyiniwok). Pour ceux du 
bois, il y a les gens de l'Ile à la Crosse (Sakittawawivyini- 
wok) et les gens du Rabaskaw (Ayabaskawiyiniwok). 


Les Cris des prairies sont plus nombreux que ceux des 
bois. Ils peuvent à peu près former une population de 15 à 
16 mille âmes. Les Cris des prairies demeurent en gros 
camps, sans cesse à la suite de leurs ineffables buffalos, ne vi- 
vant que de chasse et du bénéfice du hasard. Les Cris des 
bois, humbles chasseurs ou pêcheurs, vivent isolés par trois 
ou quatre familles, parce qu’une plus grande agglomération ne 
pourrait trouver assez de chasse pour subvenir à ses besoins. 
Les sauvages de la grande plaine sont bien plus fiers et guer- 
riers que ceux de la forêt. Les premiers ne le cèdent pas 
en hardiesse, audace et effronterie aux fameux Pieds-Noirs, 
leurs voisins et leurs ennemis. Les Cris des prairies habitent 
des loges ou tentes faites avec le cuir du buffle, tandis que 
Ceux des bois, le plus souvent, n’ont pour abri que des ca- 
banes d’écorces ou de branches d’épinette. Les premiers par- 
lent leur langue avec beaucoup de pureté et d'élégance ; les 
seconds perdent de cette pureté, en empruntant quelque chose 
aux Maskégons, et surtout en se servant de l’r à la place de 
l’y, pourtant si euphonique. 
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La langue des Cris est belle, riche et peut-être la plus fa- 
cile de toutes les langues sauvages de l'Amérique du Nord. 
: On peut dire que le cris est pour le Nord-Ouest ce que 
le français est pour les pays civilisés. 

La, langue crise est la plus parlée dans le Nord-Ouest. Avec 
cet idiome, dans le besoin, on peut se mettre en rapport 
avec n'importe quelle tribu de ce-pays. Ayant les mêmes 
règles grammaticales à peu près que la langue Sauteuse, une 
partie des mots venant des mêmes racines et ayant souvent 
la même prononciation, la langue crise peut se faire com- 
prendre en grande partie par un Sauteux. Seulement 
l'accent est ‘bien plus déterminé en sauteux qu’en cris. 
Les Assiniboines, dont la langue est la même que celle des 
Sioux, et qui sont les amis et alliés des Cris par les mariages, 
comprennent presque tous un peu le cris, et quelques-uns le 
parlent très-bien. 

Même les Pieds-Noirs et les Sarcis peuvent parler un peu 
aussi eux le cris, ayant souvent campé avec cette nation, 
dans les temps de paix. (Grand nombre de Montagnais 
dont la langue est si difficile comprennent le cris, ainsi que 
leurs confrères, les Castors de la rivière La Paix. 


À un temps non très-reculé, les Cris habitaient aux envi- 
rons de la Rivière Rouge, d’après ce que disent Les vieillards 
et étaient mêlés aux Sauteux et aux Maskégons. (Ces sau- 
vages, ainsi que les autres peuplades de ce pays, n’ont aucune 
tradition sur leur origine ni sur leur transmigration pre- 
mière. Tout ce qu’on connaît, c’est qu’en se séparant de leurs 
alliés, à cause de l’éloignement du buffalo, ils se sont avancés 
vers les plaines de la branche nord de la rivière Saskatchi- 
wan, * et petit à petit ont repoussé les intrépides Pieds-Noirs, 
qui anciennement plantaient leurs loges sur la rive nord de 


* Ce mot est défiguré par les Anglais et ne veut rien dire en cris. Il faudrait : 
Kisiskatchiwan, courant rapide. 
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cette rivière. Aujourd’hui les Cris, à force d’audace et de 
persévérance, se sont conquis toute la vallée de la Saskatchi- 
wan nord, et les Pieds-Noirs avec les autres nations du large 
habitent sur la branche sud et les environs de la rivière La- 
biche. | 

Les Cris se sont toujours montrés les amis des blancs, et 
c’est pour cela probablement que les anciens pionniers du 
Nord-Ouest, en se mariant à des sauvagesses, ont pris de pré- 
férence des femmes Crises plutôt que des autres nations, à 
cause de l’hospitalière réception qui leur était faite. C’est 
alors qu’on s'explique pourquoi tous les Métis de Manitoban’ 
et de la Saskatchiwan parlent le cris et le préfèrent aux 
autres dialectes, qu’ils connaissent cependant. 


OBSERVATIONS. 


En cris, comme dans tous les autres dialectes sauvages, Le 
verbe joue un grand rôle, puisque tout se conjugue, les sub- 
stantifs, les adverbes, etc., v.g. Kijemanito, Dieu ; Kijemani- 
toww, il est Dieu; kisiwâk, proche; kisiwäkiwiw, c’est 
proche. Il n’y à pas les auxiliaires étre et avoir, comme en 
français, mais ils sont remplacés par une postfixe qui a la 
même valeur, en en faisant un verbe. Comme on peut le 
voir dans la grammaire, la conjugaison du verbe diffère beau- 
coup de celle des langue modernes, en ce que les régimes di- 
rects et indirects ne s'expriment pas par un pronom, mais par 
la désinence du verbe même. Cette manière de parler en 
augmente le nombre de voix, régulières dans tous leurs temps. 
L'objet animé ou inanimé change aussi la forme du verbe, le 
doute s'exprime aussi par une désinence propre pour chacun 
de ces cas, et vous avez bientôt un tableau de désinences bien 
compliqué et capable d’effrayer au premier abord un cou- 
rage plus qu’'ordinaire. 

Il y a dans ces langues une foule d'expressions qui ne 
changent pas et qui ont une force admirable par l’emploi 
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qu'on en fait; c’est toute une étude que d’en saisir le sens et 
la manière de s’en servir. Toutes les fois qu’elles se présen_ 
teront, nous les expliquerons de notre mieux. 

Il y a de plus un certain nombre de particules préfixes et 
postfices, qui tiennent au génie de la langue, et qui ont pour 
effet de donner aux expressions une énergie tout à fait ca- 
ractéristique à cette langue. Ces particules sont aù discours 
ce que le vernis est à la peinture. 

En cris, il n’y a pas de son difficile, comme dans certains 
autres 1diomes. La prononciation en est douce et facile. 
Quant à l’alphabet ou au nombre de nos lettres requises pour 
exprimer tous les sons de cette langue, voir ce que je dis 
dans la préface ainsi que la grammaire. 

Nous observerons cependant ici que toutes les lettres se 
prononcent, c’est-à-dire qu’il n’y en a pas de muettes n1 de 
quiescentes; d’un autre côté leur prononciation n’est pas 
flottante ni mobile, mais elle conserve partout la même 
valeur, avec la différence que les voyelles sont tantôt 
longues et tantôt brèves, chose qu’il est important de tou- 
jours bien remarquer, vu que cette différence peut changer 
tout le sens de la phrase. 

Je dois faire observer de plus qu'il y a en cris deux sons 
auxquels il faut faire attention : Lo la terminaison du verbe 
actif animé en hwew, dont l’A est un peu aspirée, v.g. nâta- 
haverw, il va vers lui, ou, il va le quérir, par eau,ou sur l'eau ; 
20 la troisième personne du subjonctif du verbe passif, dont 
j'écris la désinence avec une k, pour faire la différence d’a- 
vec la première personne du singulier subjonctif, forme de 
3ème à lère. V.g. e sâkihith, vu qu’il est aimé; e säki- 
hit, vu qu’il m'aime; e wâbamith, de ce qu’il est vu; e wà- 
bamit, de ce qu’il me voit. 

Contrairement à la manière d'écrire le sauvage des anciens 
missionnaires du Canada, j'ai cru devoir me servir du w, 
au lieu de ou, ou de 8. Sans vouloir prétendre m’ériger le 
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maître de ces savants indianologues, j’ai adopté cette lettre 
de l'alphabet anglais, parce que tous les missionnaires du 
Nord-Ouest se sont toujours servi, et aujourd’hui encore, se 
servent continuellement de ce signe, en écrivant le sauvage. 

Dans la langue crise, quoique les mots et expressions 
puissent se multiplier à l'infini, cependant tout se réduit à 
quelques racines, ou radicaux, d’où se forment les verbes, les 
noms, les adjectifs, etc., etc. Les mots racines sont en petit 
nombre, en comparaison des autres. J’appelle racine la par- 
tie du mot qui ne change pas : v.g. dans sâkihew, 1l l’aime, 
sûk est la racine, parce que cette partie est toujours la même, 
dans toutes les différentes acceptions du mot aimer. 

Pour posséder ie mécanisme ou l'accent de la langue crise, 
il n’est pas suffisant d’être familier avec le dictionnaire cris 
et de connaître la grammaire, mais il faut de plus demeurer 
avec les Cris et les entendre parler, en tâchant de saisir les 
différentes tournures de phrases. Sans cela, on pourra peut- 
être parler cris et se faire comprendre, mais on ne parvien- - 
dra pas à avoir le génie de la langue. La manière de s’ex- 
primer est bien différente dans les harangues, les supplica- 
tions, etc., et dans la conversation ordinaire. Il y à une 
phraséologie particulière dans les narrations d'événements 
passés et anciens et une autre pour ce qui se passe présente- 
ment. Pareillement, quand il s’agit de songes et d’idées su- 
perstitieuses. Il n’y a qu'une longue habitude parmi les 
sauvages, avec une longue application, qui puisse rendre 
quelqu'un un vrai indianologue. | 

Avant de terminer ces observations, je dois dire que j'en 
ajouterai d’autres qui seront comme la clef de ce Diction- 
naire, en indiquant la marche qui a été suivie pour le com- 
poser. 
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TABLEAU COMPARATIF 


Des changements que subissent, dans les langues algiques, 
les lettres y, 7, th, L, n. 


moi. toi. lui. 
Cris proprement dits.......,.........niya— kiya —wiya 
Cris d'Athabaskaw..................nira— kira —wira 
Presque tous les Cris des Bois. .....,.nitha—kitha—witha 
Cris du Labrador. ....,.........,...nila —kila —wila 
Maskégons...............0..06..n1na —kina —wina 
Algonquins et Sauteux.......,..,.,,nin —kin —win 
Cris proprement dits. ..... Ni-miweyitten—-je suis content. 


Cris d’Athabaskaw.....,..Ni-miwertiten % cé 

Tous les Cris des Bois.....Ni-miwethitten ‘ 66 

Cris du Labrador .........Ni-miwelitten % « 6 
Maskégons .....,.........Ni-miwenüten 6 ce. 
Sauteux et Algonquins ....Mi-minwendân ‘%  ‘ 66 

Namawiya—non—ne pas. 

Namawira  ‘ LAMAT 

Namawitia  ‘ pue 

Namawila  “ danse 


et ainsi de suite, dans tous les mots où l’y cris est rem- 
placé par r ou th, ou {, ou n, selon les différents dialectes ci- 
dessus, 
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ExPLICATIONS POUR L'INTELLIGENCE DU ‘ DICTIONNAIRE DE 


LA LANGUE CRISE.” 


Ce n’est pas d’après le nombre des mots qu'il faut calculer 
la richesse d’une langue, mais d’après leur valeur et les 
idées qu’ils expriment. Cette vérité vulgaire suffit pour 
faire sentir l'importance de cette étude. C’est pour cette rai- 
son que, dans ce dictionnaire, nous nous efforcerons de faire 
comprendre par des exemples multipliés, la valeur et la 
force de certains mots, surtout des adverbes, dont quelques- 
uns renferment un sens que nous ne pourrions exprimer dans 
nos langues modernes que par une phrase entière. 

Le caractère de la langue crise et aussi des autres langues 
sauvages de l'Amérique du Nord, donne encore pour nous un 
degré de plus à cette importance. Peu riche par le nombre 
des mots radicaux, cette langue doit suppléer à son 
indigence par la variété des significations. (Cette variété se 
marque surtout dans une foule de particules, de désinences 
adjectives et verbales, qui, en se joignant à une racine, en 
modifient le sens, en le complétant ou en le transportant sur un 
autre théâtre. Il y a des désinences, dans les verbes, les 
substantifs et les adjectifs, lesquelles indiquent la pensée, le 
caractère, l’action de la vue, de l’ouïe, de la paroïe, du tou- 
cher, du mouvement, du marcher, l’action des pieds, ete. 
ÉTCMIDES 

Nissitaweryitiam, 11 reconnaît cela dans sa pensée. 


Nissütawinam, jé ‘par la vue. 

Nissitottam, 4 # ‘Wparilioute; 

Nissitonam, + ï ‘ en le touchant avec la 
[main. 

Nissitoskam, d Éd ‘avec le pied. 


Ces terminaisons prennent une autre forme si on parle 
d'objets animés. 
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Pour déterminer le sens d’un mot, il faut le considérer 
sous deux points de vue, l’un logique, l’autre grammatical. 
Quant au premier, l'analyse des idées dont le sens du mot se 
compose, est le guide qu’il faut suivre ; pour le second, l’exa- 
men de son étymologie est le principal moyen à employer, 
VS. 

Ayamihestamäwew, il parle en sa faveur ; ayamiw, il parle, 
Ce mot est employé pour, à prie pour lui, de ayamihaw, il 
prie; ayamittaw masinahigan, il parle au livre, pour, il lit un 
livre, etc. Le radical est ayamüw, il parle, d’une manière in- 
définie. 


Comme les langues modernes, les langues indiennes ont 
aussi des onomatopées, qui sont des mots qui rappellent par 
leurs sons l’objet qu'ils désignent, v.g., kÆäkäkiw, corbeau, 
d’après son cri, ka-ka ; dhésiw, corneille, etc., etc. 


En lisant notre grammaire avec réflexion, on se convain- 
cra que ces langues se sont formées avec beaucoup plus de 
régularité qu’on est d’abord tenté de lecroire. On verra que 
les mots (les noms, par exemple) sont susceptibles d’être ran- 
gés, d’après leurs terminaisons, sous diverses classes essentiel- 
lement distinctes. Ainsi la terminaison en gan, donne l’idée 
d’un outil, instrument ; péskisigan, instrument pour tirer 
(fusil), et une foule d’autres exemples, comme il est indiqué 
à la grammaire. 


Il est supposé que celui qui veut se servir du dictionnaire 
cris, a déjà quelques notions de la grammaire, sans cela il lui: 
serait très-difficile de s’y reconnaître, surtout dans les verbes. 


Nous engageons beaucoup à faire attention aux remarques 
et aux observations suivantes, qui vont donner la valeur des 
lettres que comporte notre alphabet, ou plutôt le nombre des 
sons propres à ce dialecte. : La langue crise est peut-être la 


Fa 
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langue sauvage qui à le moins de sons, et qui par conséquent 
requiert moins de lettres, pour être écrite, comme on a pu le 
voir. 

lère remarque.—Toutes les voyelles se prononcent et sont 
accentuées. Ainsi, opime, sisone, se prononcent opimé, sisoné. 

2ème remarque.—Elles sont ou longues ou brèves. Quand 
elles se prononcent longues, elles seront accompagnées de l’ac- 
cent circonflexe ; sinon, elles devront être regardées éomme 
brèves. Cela s'entend des voyelles comprises dans les mots, 
car quand elles sont finales, elles sont toujours longues. Cette 
remarque est très-importante, puisque de là dépend la signifi- 
cation diverse de plusieurs mots écrits de la même manière 
et dont on ne reconnaît la différence que par la prononcia- 
tion plus ou moins accentuée, v.g. 


ispdttaw—il élève cela haut—ispattaw, 11 y court. 
wanñihuw—1l se déguise—wanihuw, 11 se perd. 
liskinowätatchäliwew—il a l'âme marquée. 
kiskinowätatchalvews—il se dirige sur les étoiles. 
hisipayiw. . .........ça va vite. 

kisipaytuw. ........ ça finit là. 

RAPAU ee sh rive sense Une feuille. 


RADIY docs de move os = de l'eau. 


3me remarque.—Lorsqu'au Dictionnaire, on trouvera à la 
suite d’un mot et séparée de celui-ci par une virgule, une 
syllabe ou une voyelle ou une consonne, cette terminaison 
indique le pluriel, dont on verra la formation dans la gram- 
maire: v.p., masinahigan, &, un livre, des livres; #ikisis. 
uk, de la rassade, des rassades ; niska, k, outarde, outardes ; 
iskawew, ok, femme, femmes ; mistatim, wok, cheval, chevaux. 
Donc, pour le pluriel, vous devez dire : masinahigana, miki- 
sisale, niskalk, iskwewok, mistatimwok. 
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Ame remarque.—Dans le dictionnaire français-cris, tout 
<e qui est sauvage est écrit en caractères italiques pour facili- 
ter la lecture, excepté Les terminaisons du verbe actif animé 
ou inanimé, qui seront en romain. 


ome remarque.—Dans les adjectifs verbaux et les verbes 
neutres, le pluriel est indiqué comme dans les noms. 


6me remarque.—Dans les verbes actifs, les modes actif 
animé, et actif inanimé, sont seuls indiqués, au lieu qu’au 
dictionnaire cris-français, les terminaisons de l’indéfini ani- 
mé et de l’indéfini inanimé, sont aussi indiquées, v.g. sdki- 
hew, ttaw, 1l l’aime ; wdbamew, ttam, il le voit, ce qui veut 
dire : sékihew, il l'aime (quelqu'un) ; sékittaw, 1l l'aime 
(cela) ; wdébamerw, 11 le voit (quelqu'un) ; wébattam, 1l le voit 
{cela). 


me remarque.—Abréviations...an...,......animé. 

1H dames lIIHNIIIE. 
adv..,.,...adverhe. 
PrÉéPeseose.s + préposition. 
CON ee CONIONCDION. 
V.N.........Verbe neutre. 
VA Rene Ve DE ACL. 
V.im.......lmpersonnel. 


8me remarque.—Après le mot français on trouvera ordi- 
nairement plusieurs synonymes, mais c’est toujours le pre- 
mier qui est la traduction approchant le plus du français. 

9me remarque.—On aurait pu doubler le volume de ce 
dictionnaire, en y joignant tous les mots susceptibles d’être 
formés des radicaux, mais nous n’avons pas jugé à propos de 
le faire à cause des frais d'impression, vu surtout qu'avec la 
grammaire, on peut les former selon le besoin. 

À présent qu’on nous laisse ajouter encore quelques mots sur 
l'emploi du w, si souvent usité dans ce livre. Nous avons pen- 
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sé devoir retenir cette lettre, puisqu'elle est employée aujour- 
d’hui par tous ceux qui étudient les langues de nos sauvages, 
qui écrivent la langue crise, Canadiens ou Anglais, mission- 
naires ou voyageurs. Cette lettre aura deux sons, comme on 
peut le voir à l'alphabet. Nous aurions pu nous servir 
d’un autre signe, mais sans compter plusieurs difficultés, il faut 
toujours revenir au son du w, surtout pour la connective ou 
l’euphonie, v.g., minahikwättik ; attik est joint à minahike, par 
w, pour l’euphonie. Quand le w est à la fin d’un mot, il a Le son 
de u et de ou, et il reprendde suite le son anglais dès qu’une 
voyelle s’unit à lui, pimuttew se prononce pünutteou, il mar- 
che, pimuttewol:, ils marchent ; wabamarw (wabamaou), il est 
vu ; wabamawok, ils sont vus. 

10me remarque.—La terminaison de l’adjectif animé ou 
inanimé, comme pour la terminaison du verbe, estindiquée 
ordinairement par les caractères romains. 

lIme remarque.—Quelquefois les pluriels sont doubles, 
ok, ou a, car certains mots sont susceptibles d’avoir tantôt 
l’un,et tantôt l’autre: v.g. mistikwolk, des arbres vivants; mis- 
tikwa, des arbres morts, des bois, des bâtons ; myopayiwok, 
ils réussissent bien ; miyowayiwa, ces choses vont bien ;on 
écrira donc au dictionnaire: mistik, wole, wa; miyopayüw, ok, «. 

Nous engageons ceux qui veulent se servir de ce diction- 
naire, de lire d’abord l'alphabet à la grammaire pour bien 
saisir la valeur des lettres. 


UN MISSIONNAIRE DE LA SASKATCHIWAN. 


DICTIONNAIRE 


DE LA 


LANGUE CRISE 


FRANCAIS - CRIS. 


; A 


A 3. p. s. du verbe Avoir, v.g., ila, 
14. dyaw, ok ; voy. Avoir. 

À, prépos. se rend par k, à ia fin du 
mot, avec la connective conve- 
nable, v.g.,à la prairie, maskutek; 
à la maison, wéskdhiganik. D’au- 
tres fois, cette préposition est ren- 
fermée dans le verbe, v.g., il a 
mal à la tête, tehistikwädnew; 1l 
va à pied, mustuitew ; il va à 
cheval, tettapiw; je donne à 
Pierre mon couteau, P. ni miyaw 
ni mokkumän ; il donne à moi, 
ni miyik; il est à prier, megwa 
ayamihaw ; il est occupé à jouer, 
mekwätch itasi-metawerw. Elle se 
rend aussi par une foule d’ad- 
verbes, que lusage doit appren- 
dre: v. g., il arrive à temps, 
mweichi takusin, ou, naheyigok 
takusin; à son air, ejindkusit ; un 


ABA 


à craindre, kustätikwan, ou, kit- 
chi kustamik ; à qui donner cela, 
awena ke miyit ; au feu, pasitew ; 
c’est à vous à parler, kiya kütchi 
pihishweyan ; pot à boire, minik- 
kwätjigan ; baril à sucre, sisibds- 
kwatomakkak. 


AU, contraction de la prépos. À, se 


rend comme ci-dessus, Kk, à la fin 
du mot, v.g. je veux aller au 
ciel, kiÿikok ni wi-ituttän ; ïls 
fuient aux champs, nitidwikit- 
ganik tabasiwok ; je donne à man- 
ger au chien, atim nl’asamaw. 


ABAISSEMENT, yésiwin, a,ou,yd- 


sinikhewin,  ydsiwebahikäsuwin ; 
humilité, piweyimisuwin ;, hu- 
miliation, pivweyimivwewin; di- 
minution, altchüchipayiwin, at- 
chitchitinamouwin . 


à un, pépeyak (pdpishis, ou, ayds: ABAISSER, faire aller en bas, yd- 


pis) ; ils marchent deux à deux, 
nänijo pimuttewok ; ils sont atta: 
chés trois à trois, ndnistwappisu- 
wok; il laisse tomber goutte à 
goutte, aydskaw pakkikdwinam ; 
ça tombe goutte à goutte, ayds- 
pis pakkikdwiw ; maison à vendre, 
wäskähigan e wi-atdwdkek ; c'est 


A 


sinew,nam, pitew., pitam; wepah- 
wew, wepäham ; aplanir un ter- 
rain, ayikikaham, tatakkwatcha- 
ham ; humilier, dégrader, piwi- 
hew,ttaw, piwimew, tam; piho- 
tew,tam; diminuer, atchitchihew, 
ttaw,aichitchivinew, nam,atchit- 
chipayihew, ttaw. 


ABA 


S'ABAISSER, ïil s’abaisse, yd- 
siw, ok; shumilier, piweyimi- 
suw, ok, où, piwihuw,asta meyigok 
iteyimow, matcheyimow ; v.g. il 
s’est abaissé jusqu’à nous, ki 21- 
piwihuw, pdskatch e wi-pe nüti- 
koyak ; s'avilir, nepewihuw, kop- 
pätchihisuw ; s— devant quel: 
qu'un, piweyimisulolawew, Où, 
piweyimisustawew; s'abaisser,s’in- 
cliner, nawokiw ; s'incliner de- 
vant quelqu'un, nawokistawen ; 
ça s'abaisse, yésipayiw ; ça s— 
en diminuant, atchitchivipayiw ; 
il s’abaisse en volant, ydsiyaw ; 
il s’'abaisse en tombant par terre, 
yäsisin, wok (an); yésisittin, wa 
(in); eau qui vaen s’abaissant, 
yâsütchiwan; fumée qui s’abaisse, 
yäsäbattew, ou, yésébattepayiw ; 
côte, colline ou mont qui va en 
s’abaissant, ydsatinaw, yäâsäma- 
hin; terrain qui va en s’abaissant, 
yäsatchaw, où, nissikänatchaw ; 
sa voix s’abaisse, ati-nisihätowetw, 
ou, ati-pehikätowew; nuage qui 
s'abaisse, ydsaskowew; il s’abaisse 
pour lui, ydsistamdwew ; abaïs- 
sons-nous devant la puissance de 
Dieu, piweyimisustamowätäk Ki- 
jemanito o mdmdtidwitchikewin. 
ABAISSÉ, E, yésinikäsuw, ok (an) : 
yäsinikälew,a, (in) ou, yasiwebahi. 
kâsuw, ok, ydsiwebahikätew, a ; il 
est humilié, nepewihaw, ou, pi- 
weyitchihäsuw ; v. g, celui qui 
s'élève, sera abaïissé, awiyak kes- 
teyimotji hita piweyitchikäsuw. 

ABAISSEMENT, yésiwin,a,yäsiwe- 
bahikäsuwin ; humilité, piweyi- 
misuwin ; humiliation, piweyi- 


x 


ABA 


miwewin ; diminution, atchit- 
chipayiwin, atchitchitinamowin. 


ABANDON,voy. Abandonnement; 


il est à | — webinaskataw, ok, 
webinaskataganiwiw,ok, kiwdtji-d 
yittiw, ok; illaisse sa maison à l — 
namawiya pisiskeyittam o wäskd- 
higan ; ils sont à l’—., pikhonata ite 
ayäwok ; champ à l—, nitidiwi- 
kitchigan eka e pisiskeyitchikätek ; 
je lui fais l—de mon cheval, ni 
pakitinamäwaw ni l'ema. Pakitey- 
üttamäkewin, a, pakitinamäkewin. 


ABANDONNÉ, E, webinaw, ok; we. 


binikäsuw, ok, (an) tew, a, (in) ; we- 
binaskataw, ok ; il est—à lui- 
même, wiya piko wi totaki; il 
est — par Dieu, webenhkowisiw, 
ok 


ABANDONNEMENT, nakasiwe. 


win a, webiniwewin, wibinikd. 
_suwin; renonciation, abdica- 
tion, pahkitiniwewin, pakitina. 
mowin,  ponitidwin,  poneyil- 


tamowin ; il est dans l—, nama 
pisiskeyiman. 


ABANDONNER, quitter, nagatew- 


tam; 1l l’abandonne, le laisse 
seul,peyähkiwaskatew, tam ; — en 
canot, nagatähwew, ham ; li-' 
vrer à quelqu'un, pakitinamü- 
wew, où, myiew ; laisser échap- 
per, kitiskinew, pakitinew ; renon- 
cer, abdiquer, pakitinam, paki- 
leylltam; S—, pakilinisuw, ok, 
webinisuw, iyiwehuw, iyimow ; 
il s'abandonne au mal, pakitini- 
suw e wi-matchi-lotak; S— à 
quelqu'un, miyew wiyaw; s— 
entre les bras de Dieu, Kijema- 
nilowa ospituniyik pakitinisurw ; 


ABA 


je vous abandonne ma vie, ki pa- 
kitinamdtin ni pimdtisiwin ; il ne 
tabandonnera pas le premier, na- 
mawiya nikän ki ka webinik ou, 
ki ka nagatik; — sa demeure, 
webinokew ; — son pays, webi- 
naskew ; ils s’abandonnent, se 
séparent,paskewiyihituwok ; il l’'a- 
bandonne dans le chemin, naga- 


_taskatew meskanäk. 
ABASOURDIR, küskwehew, ou, ki- 


ishwestikwänehew, küskweyäba- 
mohew, mikuskdtchiherw. 

ABASOURDISSEMENT, hüskwe- 
huwin, a, khiskwehiwewin, mikus- 
kâtjihiwewin. 

ABATARDIR, voy. Abêtir. 

ABATTEMENT du Corps, nest uya- 
wewin, a, nestuganewin; — de l’es- 
prit, yimowin, nipahehitltamo- 
win, kaskeyittamowin, kikämwäte- 
yittamowin, iskastiwdiwin. 

ABATIS de bois, kdwitiakaw, a, 
tettittakaw,opimisinawetakuskaw, 
piméskuttakaw. 

ABATTRE, v.g. un arbre, Adwa. 
hwew,ham, kdwinew,nam,kdwi- 

pitew, tam ; faire tomber,nitjipi- 
tew,tam,nitjivwepdhwew,bami; je- 
ter dans le découragement, iy1- 
mohew, kaskeyittamihew ; humi- 
lier, piwihew. 

S'ABATTRE, kdwipayiw, ok,a;—par 
le vent, kawdsiw,ok,kdwästan,wa ; 
—par le feu, kawikkasuw, ok, ka- 
wikkattew a; un oiseau qui s’a- 
bat, pakitjiw, ok; un cheval qui 
s'abat, kdwipayihuw. 

ABATTU,E, Adwipayiw, ok, a, ka- 
wahikâäsuw, kâtew, hawinikâäsuw, 
kâtew ; 11 est—, découragé, ki 
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hémwdteyimow,  kikämuwätisiw, 
tyimow, ishiteheyittam, wok, iskas- 
twaw;—dans ses forces, nesltuya- 
wWew, nesluganew, neslusio. 

ABCÉS, pus.tumeur, miyiwiwin, à; 
il a un —, migiwiw, miyipiskwa- 
new ; il a un — dans le dos. 

ABDIQUER, paküinew,nam, poni- 
hew, ttaw, assenew, nam. 

ABDOMEN, matay, a. 

ABEILLE, dmow, ok. 

ABÉTIR. küskwehew, kakebätisi- 
hew. 

AB HOC ET AB HAC, pikonata 
ite ; il parle—, pikonata ite pik- 
iskiven. 

ABHORRER, hakwayakeyimew, 
ttam; pakwdtew, tam ; voy. hor- 
rible. 

A BIME, dans un —, kustätikwandk, 
kwdtäkittänôk; c'estun—, ispakka 
mikaw. 

ABIMER, ruiner, misiwandtjihew, 
ttaw, wanihew, ttaw, metdiwdkü- 
tew, tam ; salir, iyepdtjihew,ttaw; 
il s’abîime, misiwandtisiw, tan 
misiwandt}ihuw, ok. 

ABJURATION, assenamowin, a ; 
—d'une fausse religion, naspdtch 
ayamihe wijittwdiwvin e assenamik. 

ABJURER, assenew, nam ; v.g. je 
veux — l’idolatrie, ni wi-assenen 
manitokkäsuwin. 

ABLUTION.,kisipekinikewin, a; kés- 
sihiwewin, kässiyäbdwayiwerwin. 

ABLUER, kisipekinikew,kassihwew 
ham, kassiyäbäwdyew,  taw. 

ABNÉGATION., astameyimisuwin 
a, alaweyimisuwin,  assenisu- 
win. | 
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ABO 


ABOL. aboïement, oyu vin, a; miki- 
simowin; être aux abois, etato- 
wishv,ok, ou,wäwäneyittam, wok, 
koitate-ittiw, ok ; kwitate -totam: 

ABOLITR, pikunew, nam; iyekate- 
new. DAM, assenEW, DAM. 

ABOLL. E, assenikäsuw, ok; tew a. 

ABOMINABLE kak wayakeyitiäku- 
siw. 0k, kwan, wa; — abject, e, 
püveyittäkusiw, ok, kwan, wa; 
c'est —, osämakkamik, kakwä- 
yakakkamik. 

ABOMINATION, kakwayakeyitta- 
makisivin, a, pikwakkamikisüvin. 
a; avoiren—, hkahwoäyakeyimew. 
titan. 

ABONDAMMENT, mistahi,mitchet 
jen ai—, michet nlayan; il 
pleut, mistahi kimiwan. 

ABONDANCE, mitchetivin. a. 

ABONDANT, e, voy. Abonder. 

ABONDER, michetiwo, ok (an) mit- 
chen.wa (in); les buffles abondent, 
mitchetiwok mustuswok ; les graïi- 
nes abondent, mitchenwa minissa. 

ABONNER , il s'abonne, masina hi- 
kehisuw tchiitisahamät ; il l’a- 
bonne, masinahikehew ichi itisa- 
hamämit. 

ABONNIR, ati-miyosihew, ttaw, 
ati-miyopayihew, ttaw. 

ABORD), rive, nansipetimik, tchika- 
käm, misäkäwin ; d'abord, pre 
mièrement, ntkän, pita, patima; 
v.g. je veux manger d'abord, pita 
ni wi-mitjisun; prie d—, quand 
tu es pour manger, mikän ayami- 
ha 1wd-mitjisuyani; au premier 
—., je nel’ai pas reconnu, oskatch 
e wabamak namawiya ni nissita- 
winawaw ; tout d—, semdk ati ; 
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d'— que tu seras éveillé, mayo 
ki kuskupayiyani; d’un — facile, 
wettasin kütchi nâtit. 

ABORDABLE, nétikusiw, ok. 

ABORDAGE, natahutuwin, a; otit- 
tahutuwin. 

ABORDER, approcher, nätew, 
tam; — par eau, ndtahwew, ham; 
prendre terre, kapaw, ok; — une 
question, v.g. je vais— la ques- 
tion du vol, ni wi-ati-mamiskoten 
kimotüoina. 

ABORIGÈNE.ite kotaskänesikaskiy 
S'ABORDER, näétituwok ; ils ‘s'a- 
bordent par eau, ndtahutuwok. 
ABOUCHEMENT, witjipikiskwet- 
turin, 4. | 
ABOUCHER, witjipikiskwettuherw. 
S'ABOUCHER, witjipihiskwettuw, 
ok; abouchez-vous,  witjipikis- 

kwettuk. 

A BOUT, ilest —, wéwäneyittam, 
100k. 

ABOUTER, dniskohew, ttaw, dnis- 
kamohew.,ttaw; dniskhahyew, staw 
dniskosimew, ttitaw. 

ABOUTIR, un chemin qui aboutit, 
itamow ; où cette route aboutit- 
elle? tande ka iskwamok, ou, 
tande ka kisipamok oma meska- 
naw? un abcès, miyiwiw; n— 
à rien, nama kekibay ispayiw ; à 
quoi aboutit tout cela?dnisi eta- 
batak eoko kakiyauw ? 

AB OVO, oskatch otchi, mawatji 
nistam otchi. 

ABOYER, mikisimo, ok, oyuw; 
—après quelqu'un, mikitew. 

ABRÉGÉ, atchiwittéwin, a, atchi- 
winikewin ; en —, kdkaskam; ïl 
raconte en—, kdkaskam dtjimow 


ABR 


ABRÉGER apisisihew,ttaw,ouapi- 
sésihew, ttaw, {imdsihew, ttaw, 
atchiwihew,ttaw; ses jours sont 
abrégés, notlow poni-pimétisiv ; 
pour—, eka kütchi sakamoweyän 
kdkaskam ni ka itwdn 


ABREUVER, minahew, ou, minik-- 


kwdhew, minikkwätisahwenw. 

ABREUVOIR, minikkwän, a, mo- 
nahipän,twahipän, (dans la glace). 

ABRI, fipinawduwin, a, akhawdstehu- 
win, akdwästehun, akädwdstesimo- 
win ; ILYa—, tipinawaw, e tipina- 
nawdk ; il est à l —dusoleil, aki- 
wästesimow ; à l—d'un arbre, 
akdwdyik mistikok ; il est à l —de 
tout danger, paspiw, paspinewo- 
keyi mow, säsay ponihikuw ; il est 
à l'—du froid, kisowahuw; je 
suis à l—de ses coups, sésay 
nama ni ka ki pakamähuk. 

ABRITER, tipinawähwew, ham, 
tipinawahyew, staw. 

S'ABRITER, tipinawdsimow, ok 
tipinawdpayihuw, tipinawdsin. 

ABROGER, voy. Annuler. 

ABRUPTO, soskwdich,ou,sesikutch. 

ABRUTIR, pijiskiwihew, ttaw. 

S'ABRUTIR, il s’abrutit, pijiskiwi 
hutw, ok. 

ABRUTISSEMENT, pijiskiwihiwe. 
win, a, pyiskiwihuwin, kakebätisi- 
win. 

ABSENCE, namatewin, a, namata- 
kuwin ; —d’esprit, wanikiskisivin; 
— de corps, namdpiwin. 

ABSENT, TE, namawiya apiw, ok, 
namatew, ok; (an) namatakun, wa, 
(in). 

S'ABSENTER, ivekatettew, ok, iye- 
kaw ; s —proche, iyekätterw. 
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ABSOLU, E, maskaweyittam, wok ; 
il agit d’une manière—, kispin 
nando e ileyittak, ayimaniyiw kit- 
chi lkweskinamuth o miloneyitchi- 
gan. 

ABSOLUMENT, iyenato, otjitaw ; 
je veux—, ofilaw nleyitten; 
Dieu est — bon, Kijemanito iye- 
nalow  miyosiw; — parlant, ata- 
wiya mana, ou, namawiya ketchi- 
na. 

ABSOLUTION, ayamihewikässina- 
mäkewin, à,  pakiteyittamowin, 
ayamihewikässinamduwin. 

ABSORBER, meichihew, 
mestinew, nam. 

ABSORBÉ, E, metchipayiw, ok, a ; 
—par Pair, mestébattew ; — par 
le vent,mestäsiw, ok, (an); mestäs- 
tan, wa, (in). 

ABSOUDRE,  ayamihewikdssina- 
mdwew, pakiteyittamdwenr. 

ABSOUT, E, kdssinamdwaw, ok. 

S'ABSTENIR, mijiminisuw, ok. 

ABSTINENCE, iyewanisihisuwin 
a, kihikusimotwin. 

ABSTINENT, ayeniw, ok, ou, eka e 
kajaketl, e nitta-iyewanisihisut. 

ABSURDE, käüskwew, ok, kakebäti- 
siw, namawiya washkamisi. 

ABUSER, metawdkätew, tam, nas- 
pdtch abatjihew, ttaw,misiwandt- 
jJihew,ttaw; il abuse de ma bonté, 
ata ekitimdkeyimak dtjipiko totam; 
n’abusez pas de la patience de 
Dieu, ata kinowes e pehikoyek 
Kijemanito, ekawiya dtjipiko kisi- 
wähik. 

ABUS, misiwandtakkamikisiwin, a ; 
—du temps, e metawdkek pimü- 
tishwin; s’abuser, échisihuw, ok. 


ttaw, 
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ACARIATRE, watakamisiw, ok, 
nayetidwisiw,  nayeltdweyittäku- 
si. 


ACCABLEMENT,—du corps, nes- 
tusiwin, a; —de l'esprit, nestweyit- 
tamowin ; ilestdans l—, nestwey- 
ütam, kikdmwdäteyittam, nipahe- 
hittam. 

ACCABLÉ, E,—sous un fardeau, 
nestoskhosuw, ok, kdwiskosuw ; il 
est— de chagrin, osdémeyittam, 
osdmikaskeyitiam, sawetisuw; il 
l’accable, sawetisahwew. 

ACCABLER, kdwiskawew, 
osämihew ; 
mi-atuskahew, ou, kwataki-atuska- 
her. 


ACCAPAREMENT, otinamäsurwin, 
a. 


ACCAPARER, otinamäsuw, ok. 

ACCÉDER, tépwettawew, ttam, 
naskomew ; il a accédé à ma de. 
mande, ni ki naskomik ka nando- 
tamdwok; j'accéderai à tout ce 
que vous désirez, k1 ka miyitin, 
piko ji kekway mustawinamant. 

ACCÉLÉRER, ndnikkihew, ttaw, 
nänikkimew, päpäsihew, ttaw, 
päpäsimew,\ttam ;— la marche, 
kisishdtiew, ok ; faire — la 
marche à quelqu'un, kisiskätisah- 
WeEw. 

ACCEPTER, otinew, nam; il ac- 
cepte son offre, naskomew, ou, 
otinamwew ot dwewiniyiw. 


ACCEPTION,v.g. ce mot à cette—, 
eoko pikishwewin ekusi nisitottü- 
kwan; sans— de personne, peyalk- 
Weyimew  kakiyaw  awiya, ou, 
nama piluseyimew piko awiya ; 


kam, 


ill —d'ouvrage, osd. 


ACC 


faire — de quelques-uns, ayiwd- 
keyimerw tit. 


ACCESSOIRE, e witjetumagak, 
nisokkamäkemagan. 

ACCLIMATEMENT, nakayski- 
win, à. 


ACCLIMATER. nakayäskihew. 

S'ACCLIMATER, nakayäshiw, À. 

ACCLAMER, sdhowdteio. ou, ‘md- 
nétilonel. | 

ACCIDENT, miskawi  ispayiw; 
malheur, mayakupayiwin, a, 
mayakusiwin ; par —, Mmiskaut ; 
c'estarrivé par—, miskawi ikkin ; 
il est arrivé sans —,m{yo takusin., 

ACCIDENTELLEMENT, miskawi 
ou, nahitäk. 

ACCOLADE, otjetluwin, à, atamis- 
kätuwin. 

ACCOLER, akwamoyew, ttaw, ki- 
kamoyew, ttaw ; akkupitew, tam ; 
pasakwahwew, han 

ACCOMMODEMENT, miyo-naha- 
piwin. 

ACCOMMODER, miyo-ayhew, 
staw ; s’—de tout, piko à kek- 
way e miyit, miweyiltam. 

ACCOMPAGNEMENT, wiütjettu- 
win, a. 

ACCOMPAGNER, wiljewew,ttam, 
wijihiwew, (ind.) La racine wit) 
s'emploie. dans un très-grand 
nombre de circonstances, v. g. 
je l'accompagne à table, ou je 
mange avec lui, ni wit]ji-maljisu- 
maw; il l'accompagne à chanter, 
witji-nakamomew ; je l’accompa- 
gne au jeu, ou, je joue avec lui, 
ni witji-metawemaw. Voir à la 
grammaire pour le verbe d’ac- 
compagnement. 


ACC 


ACCOMPLI, E, mitoni-kijihaw, ou, 
kijitjihäsuw, ok, (an) tew, (in); 
c’est un homme —., ayisiyiniwo mi- 
tont e iyinisit; misiwe iji mitoniw. 

ACCOMPLIR, kijihew, ttaw, kiji- 
hyuw, ok; il a accompli sa pro- 
messe, Àitotam ot asotamowin, 
ou, ka asotak kiji-totam. 

ACCOMPLISSEMENT, kiihiwe- 

win, a, kijitjihewin, kiji-totamo- 
win . 

ACCORD, c’est d’—, miyo witjetu 
magan, tâpitawipayiw; ils sont 
d’—-,miyo-witjetuwok,ou tdbiskotch 
iteyiltamwok, tépitaweyittmwok, 


peyakwaniyiw ot  iteyittamowi- 
niwaw. 
ACCORDER, mettre d'accord, 


miyo-wiljettahew, taw, kwaydsk. 
ahyew, staw; ils s'accordent 
entr'eux, tdpwettätuwok. 
ACCOTER, dsosimew, ttaw, dso- 
new, nam, nakdyäshkunew, nam. 
S'ACCOTER, dsosimow, ok, dsosin, 
wok, lan), ttin, wa, (in), ésuw, ok 
ACCOTOIR, dsotchigan, a. 
ACCOUCHEMENT, nittdwikina- 
wasuwin, a, nokuhdwasuwin, à, 
nitidwikinawasuhiwetwin. 


ACCOUCHER, nitidwikinawasuw,. 


ok, ou, nokuhdwasuw, otawü- 
simissiw ; elle est accouchée 
d’un fils, okossisiw, ok; elle est 
accouchée d’une fille, oténissiw, 
ok; elle le metau monde, nittd- 
wikihew, où, wabdmew ot awässi: 
missa; faire —, nittawikinarw 1su- 
hew, nisokkamdwerw tchi nittdwi- 
kinawasuyit. 

ACCOUPLEMENT, notjihituwin, 
a; — des poissons, dmiwin. 
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ACCOUPLER, nabwahyew, staw, 
nijohyew, staw. 

S'ACCOUPLER, pour les animaux, 
notjihituw, ok ; les poissons s'ac- 
couplent, dmiw, ok. 

ACCOURCISSEMENT, timäsittà- 
win, a, atchiwittäwin. 


ACCOURCIR, éimdsihew, ttaw, 
kishiswew, sam, atchiwihew, 
ttaw. 


ACCOURIR, pépattaw, ok; —à che- 
val, pdpayiw, ok; lefaire—, papa- 
hew; un oiseau qui vient volant, 
pdpiyaw, ok 

ACCOUTREMENT, ijihuwin, a. 

ACCOUTRER, ijihuhew, iji-ayowi- 
nissehew; il est mal accoutré, 
kitimäkayowinissew, ok, kitimd- 
kihuno. 

ACCOUTUMANCE, nanamähu- 
win, a, ou, nakayähuwin. 

ACCOUTUMER, il l’accoutume, 
nanamädhew, ttaw, nakayädhew ; 
accoutumé à quelqu'un, nakayüs- 
kawew, kam, nakatchihew, ttaw. 

S'ACCOUTUMER ,nanamähuw, oh, 
nakayähuw, nakayäyeyittam, wok, 
il est accoutumé au froid, naka- 
yéwatchiw ; il est accoutumé à 
marcher, nakayähuttew, ok; il 
est accoutumé à avoir faim, na- 
kaydkatusutw. 

ACCROCHER, akotew, tam ; — en 
le jetant, akutchiwepinew, nam ; 
1l Paccroche en le saisissant avec 
quelque chose, mitjimappitew, 
tam, sakitchihew, ttaw. 

S'ACCROCHER, sakitchin, 
(an), tin, wa, (in). 

ACCROIRE, faire—, luydshikka- 
wew,  konata  tépwettamoherw 
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w0k, 
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wayesimew, kakwetjisimew; s’en 
faire—, ayiwäkeyimow, matchi- 
kastekkäsutw. 

ACCROISSEMENT ,yyakkimonwin, a. 

ACCROITRE, yakkihew, ttaw, yak- 
kahyew, staw ; il accroît, yakhi- 
mow, ok. yakhkés, (adv.) davan- 
tage. 

S'ACCROUPIR, simatapiw, ok, 
nahapiw ; il le fait—, simutapi- 
hew, nahapiherw. 

ACCROUPISSEMENT, simatapi- 
win, a. 

ACCUEIL, ÿji-totétuwin, a; bon—, 
miyototätuwin. 

ACCUEILLIR, il accueille bien, 
miyototawew, miyokanawäbamew. 

ACCULER, assenew, nam, assepi- 
tew, tam, assetisahwew, ham; 
ça s’accule, assepayiw, a. 

ACCUMULER, asahyew, 
mawäsakunew, nam. 

S'ACCUMULER, mawdsakopayiw, 
ok, a ; il s’'accumule, asapiw, (an) 
stew, (in), mawdsahutw. 

ACCUSER, atdmimew, 
dijimerw, ayimomen. 

S'ACCUSER, dtjimisuw, ok; il est 
accusé d’avoir tué, atämimaw 
kitchi nipattdket, ou, nipattäkew 
tan ; il est accusé à tort, konata 
atämimaw ; où sont ceux qui 
t’accusaient ? taniweka ka wi mi- 
simiskik ? il s'accuse en confes- 
sion, ayamihewdtjimisuw, ok. 

ACCUSATION, misimiwewin, a) 
atämimiwewin; confession, aya 
mihewätjimisuwin. 

À CERBE, éhkwdtisiw, ok, (an), d. 
kwan, wa, (in). 


staw, 


misimew, 
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ACÉRER, manitowi-piwäbisk otchi 
mashawäbiskhiswew, sam. 
ACHEMINER, 
taw. 
S'ACHEMINER, ati-sipwettew, ok. 
ACHAT, attdltuwin, a; atdwewin. 
ACHETER, atdwew, ok; ïl lui 
achète, atémew ; il achète pour 
lui, atdwestamdwew, ou atdwätit- 
tew; v.g. il achète son cheval, 
alämeiw otemiyiwa. 
ACHETEUR, aidwewiyiniw, ok. 


ali-sipweitahew, 


ACHEVER, kijihew, ttaw, ou, poni- 
hew, ttaw, — pour* quelqu'un, 
kijittamäwenw,ou kijittowew.Note : 
Toutes les fois que ce verbe est 
suivi d’un autre à linfinitif, 
vous ajoutez la racine £ÿi, ou, 
po, au second, v. g., il achève 
de manger, kiji-mitjisuw, ok ; il 
achève de travailler, poni-atus- 
kew ; il achève de parler, kiji-pi- 
kiskwew ; il achève d'écrire, kij1- 
sinahikerw. 

ACHÈVEMENT, kiihiwewin, a 
ou, kijittdwin. 


) 


‘ACIER, manitowipiwdbisk, wa. 


ACQUÉRIR kaskihew, ttaw; ou,kis- 
pinatew, tam; ayawew, ayaw. 
S'ACQUÉRIR, kispinatamäsuw, oh, 
kaskittamäsuw ; tâchons de nous 
acquérir la vie éternelle, kakwe 
kaskiltamdsutäk kakike  pimdätisi- 
win. 

ACQUIESCER ,naskomow,ok, ou,td- 
pweitam ; il a acquiescé à sa pro- 
position, naskomew, tdpwettawew. 


ACQ 


ACQUISITION, kaskitchikewin, à, 
kispinatamäsuwin, kaskittamäsu- 
win, khispinatchikewin. 

ACQUIS, SE, kaskitchikäsuw,ok,(an) 
tew, a, (in), kispinatchikasuw, ok, 
(an) tew, a, (in). 

ACRE, dkwdiisiw, ok; (an) dkwan, 
wa, (in) sawisiw, ok, swaw, a. 
ACTIF, VE, kakaydwisiw, ok, (an) ; 
Wan, wa, (in); watjekkamisiw, ok, 

tatästapisiw, tatästapiw. 

ACTION, üttivin, «, totamowin, tji- 
win; bonne—,miyo-ittivin : mau- 
vaise —, maichutiwin; v. g. 
Dieu voit toutes nos actions 
bonnes ou mauvaises, Kijema- 
nito kitdbattam kakiyaw kit üttr- 
winowa, mewdsiniyih appo meyd- 
taniyik. 

ACTIONNER, pesiwew  wiyasu- 
wewinik, ou, sikhkilisahwer. 

ACTIVER, nanikkihew, mew, ttaw. 

ACTUELLEMENT, anotch, anot- 
chikke; anotch piko. 

ADAPTER, akkupitew, tam, ou, ak- 
kohew, ttaw, akkwappitew, tam, 
akwäskwahwew, ham. 

ADDITION, takkwahyiwewin, a, 
ou, takhkvastdwin. 

ADDITIONNER akwahyew,staw. 

ADHÉRER, witjeyittam,ok, otinam; 
il adhère à son opinion, ofinam 
ot ueyiltlamowiniyin. 

ADHÉSION, tépwettamowin, a 
witjettamowin, naskomowin. 

ADIEU, atamiskätuwin, a; der- 
niers—x, iskweydtch atami skätu- 
win; je ne vous ferai pas encore 
mes adieux aujourd'hui, nama 
icheskwa anoich kiwi-atamiskäti- 
nawaw. 
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ADJOINDRE, witjettahew, ttaw, 
takwahyew, staw,'takunew, nam. 

S'ADJOINDRE, ati-takuw, ok, ou, 
ati-witjihiwer. 

ADJOINT, E, mettez la particule 
witji devant le mot, v.g. il lui 
est adjoint pour manger, witj1- 
mitjisumen ; 1l lui est — pour 
travailler, witji-atuskemerw ; son 
—, owitjihdgana. 

ADJUGER, pakitinamdwew, ou, 
miyew; c'est adjugé au plus 
offrant, édna ayiwdkes e wi-tipa- 
hak, eoko miyarw. 

ADJURATION, 
a. 

ADJURER, sihhkitisahwew, ou, seki- 
tisahwen. 

AD LIBITUM, piko eteyittamik, ou, 
piko 11. 

ADMETTRE, se rend selon les dif- 
férents sens des phrases, v.g., il 
l’admet à sa table, wikkomeuw ; il 
admet dans sa maison, pittuka- 
hew ; il est admis à la commu- 
nion, oyimaw kitchi ayamihewti- 
saskamut ; c’est donc admis, 
ekusi ituke itasitjikätew ; en ad. 
mettant cela, wiya ekusi iteyitta- 
mihi. 

ADMINISTRER, pamihew, ttaw, 
ou, kandweyimew, ttam;— les sa- 
crements, Âitchi-totawew, ou,aya- 
mihestamäwetw. 

ADMINISTRATEUR, o pamihi- 
wew, ok, o kandweyitchikew, ou, o 
kanädweyittamäkei. 

ADMINISTRATION, pamihiwewin 
a, khanaweyitchikewin, kandweyit- 
tamdkerwin. 


sikhitisahiverwin, 


ADM 
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ADMIRER, mamaskätew, tam, ou, | ADOPTIF, VE, c’est son père —, 


mamilleyimew, ttam, mamaskd- 
teyimew, ttam. 

ADMIRABLE, mamaskäteyittäku- 
siw, 0k, (an), kwan, wa (in); c’est 
— mamaskätch. 

ADMONÉTER, il l'admonète, ka 
keskimew,ou kiskinohamdwew wit- 
tamdwew, kakeskimow, ok, kakes- 
kikkemon. 

ADMONITION, wittamdkewin, a, 
kakeskhimiwewin. 

ADOLESCENT, oskdtisiw, ok, ou, 
oskdyiwiw, oskinikio. 

ADOLESCENCE, oskdtisiwin, a, 
ou, oskdyüwiwin, oskinikivin. 

ADONNER, s— se rend par nülta, 
avant le verbe, ou par skiw, 
comme terminaison verbale, v.g. 
ils’adonne au jeu,n2tla-melawew, 
ok; il s’adonne à l’ivrognerie, 
küshwebeskiw, of. 

ADONNE, E, se rend de la même 
mauière que s—,v.g.,htttimiskiw, 
ok ; il est — à la paresse ; il est 
— à la colère, nitta hisiwdsio. 

ADOPTER, tépäkkomew, ou, tdp- 
ahyew ; il adopte pour son fils, 
okosisdkkomen ; il l’adopte pour 
son père, ottdwäkkomenw; il ladopte 
pour sa fille, otänisäkkomew ; on 
dit aussi : okosissimew, olanisi- 
mew ottéwimew, ou, okosissikd- 
tew, ottéwikhkätew, otänisikkäten ; 
on dit aussi à l'indéfini :okosèssik- 
kaw, ottéwikkaw, otänisikhaw, 11 
adopte un fils, un père, etc., il le 
traite comme son père, oftdwik - 
kattowenw. 

ADOPTION, täpäkkomivwewin, a, 
ou, {äpdkkottuwin. 


otidwikkdwina ; mon fils —, n; 
kosisikkdwin. Voir la grammaire. 

ADORABLE, maniloweyittakusiw , 
ok, (an) kwan, wa, (in); kijema- 
nüokkätikusiw, ok, kwan, wa; 
ou mieux, hijemanitoweyittäku- 
siw, kwan, wa ; l— majesté de 
Dieu, kijemanito o manitoiveyitté 
kwokimdwüavin. 

ADORER, maniloweyimew, ttam, 
ou, kijemaniiomimew, manitowo- 
keyimew, ttam, omanilomiw, ok, 
v.g. adore Dieu seul et sers-le, 
piyeyakut  kijemanito omanitomi, 
ekusi aluskaw. Note: On serait 
porté à dire aussi manilokkdtew, 
mais cette expression paraît ici 
impropre, parce qu'elle veut dire, 
il en fait un Dieu, ce qui con- 
viendrait mieux pour les idoles 
et objets de superstition. Le mot 
mandtjihew, employé dans la 
prière, pour adorer, ne doit pas 
convenir non plus, vu qu’il veut 
dire tout simplement, il le res- 
pecte, il a des égards pour lui. 

ADOECIR, yospisihew. ttaw ;—un 
cheval, nakayähew, kijihew, yos- 
kahero. 

S'ADOUEIR, yospisiw, ok; le temps 
s'adoucit, ati-lisopwew. hk 

ADOUCISSEMENT, yospisihiwe- 
win, &, yoskahiwewin. 

ADRESSE, lettre à son —, wiya c 
masinahamät ; les —s, masinaha- 
mätuwina ; — habileté, nahihi- 
win, &, Miyowin ; —, VOY. Adroit; 
il agit sans —, mayinikew, ok, ou, 
mamdyiw ; mal—, mayinikewin, 
a,mamdyiwin. 


ADR 


S'ADRESSER, ndtew,ou,ndlamoto- 
tawew.häkisimotolawew ; v.g. je ne 
sais vraiment à qui m'adresser, 
awena ke nétamototawoke. 

ADROÏT, E, nahihiwv, ok, ou,miyuw 
nitta-totam. Note: En mettant 
la racine nah devant un mot, 
vous exprimez toujours lidée 
d’adroit dans tous les différents 
sens, v.g , il est — à tirer de la 
flèche, nahäsiwew, ok; — pour 
l'oreille, nahittam; — pour la 
vue, nahäbiw ; il est — dansson 
métier, miyuw, ou, mémiltontiw 
ot iji-altuskewinik. 

ADROITEMENT, nahi; il tire —, 
nahi-päskisikew, ok; ça arrive 
—, nahipayiw; ïl frappe —, 
kwayask pakamahiker. 


ADULER, kdkitokkawew, où, aya- 
kukkawew, ayakukkäsuw, ok, we- 
pimenw. 


ADULTE, en pariant d’un homme 
on dit : kisdbewiw, ok; en parlant 
d’une femme, on dit : hisèskwe- 
ww, ok. 


ADULTÈRE, il n’y a pas de mot 
en cris, pour rendre cette expres- 
sion; on dirait: ala e kitchi wi- 
kitiut, kutaka ka pisiskeyimät ; on 
peut dire aussi, piunam hitchi 
wikittuwin, ou, melawäkew hitchi 
wikittuwin. 


ADVENTIR, ikkin, ou, ispayiw, v.g., 
quoi qu’il advienne, piko ispayiki; 
advienne qui pourra, piko wi- 
ikkiki kiydm hita 1kkin; cela 2d- 
venant, ekusi ispayihi; si cela 
advient, ekusi ikhkinokwe. 
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ADVERSAIRE, c'est mon —, ni 
notinitumägan, où, n'tanwettältu- 
mégan. , 

ADVERSITÉ, mayakusiüvin, 
ou, Mayipayiwin. 

AFFABLE, yospiseyitiäkusiw, ok, 
Où, Miyo-ndlikusiw, ou, miya- 
wétikusto. 

AFFABILITÉ, yospiseyittdkustoin, 
d, OÙ, Mmiyo-ndlikusiwin, ou, 
miyawdtikusiovin. 

AFFAIBLIR, nijowisihew, ttaw, 
ou, nanekkätjihew, ttaw. 

AFFAIBLI,E, nijowisiw, ok, wan, 
wa, où nanekkätisiw, ok, tan, wa, 
ou,namMmaMAskRAWISIW, ok, Waw, a. 

AFFAIBLISSEMENT, nijowistwin 
a, ou nanekkätisiwin. 


@, 


AFFAIRE, ofamiyuwin, a, ou, ota- 
meyillamowin,; v.g., c'est ton —, 
appo kiya, ou, kiya ki kanawdba- 
mikun ; J'ai — à lui, ni wi-wdba- 
maw; grande —, misiahi ispayi- 
win, a, où, kütchi ikkinowin ; — 
de rien, pihkonata kekiway ; il a — 
à moi, n? wi-ayamihik ; se mêler 
des —s des autres, eka e kanawa- 
bamikut, ka wi-pisiskeyittak ; mèê- 
lez-vous de vos —s, kenawädbami- 
kuyan kekway, eoko otameyitta ; 
son — est faite, sdsay kisihyuuw. 

AFFAIRÉ, E, otamiyuw, ok, ota- 
meyittamokkäsunr. 

AFFAIRER, oftamihew, ttaw. 

AFFAISSER, il Paffaisse, kdwis- 
koyew, ttaw. 

S'AFFAISSER, dwiskosuw, 
tew, aq. 

AFFAISSEMENT, Ædwiskosuwin, 
a, käwiskotewin. 


ok. 
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AFFAMÉ, E, nottekatew, ok, ou, S'AFFLIGER, kesinäteyimisuw, ok, 


notteydkalusuw. 
AFFAMER, nottekatehew, ou, not- 
teydkatusuhen. 
AFFECTATION, malchikastewin, 
a, Où, ayiwdkeyimowin. 


AFFECTÉ, E, matchikastew, ok, ou, | 


ayiwäkeyimow, ou, mamitleyi- 
mow, vV.g., cet argent est — à 
l'Eglise, eoko soniyaw mekinäni- 
wiw ayamihewikamikok, c'est-à- 
dire on donne cet argent à l’E- 
glise. 

AFFECTER, eoko-otchi mekiw, ou, 
eoko-otchi pakitinew, nam. 

AFFECTION, sdkihivewin, a, ou, 
wikkihiwewin, ou,  mivweyimi- 
wewin. 

AFFECTIONNER, sékihew, ttaw, 
ou, wikkihew, ttaw, ou, miweyi- 
mew, ttam. 

AFFECTUEUX, SE, sdkihiweskiw, 
ok, v.g., je suis ta fllle —, nya 
kitänis ka säkihisk. 

AFFERMIR, maskawisihew, ttaw, 
ou, Mmaskawihew, ttaw. 

S'AFFERMIR, ati-maskawipayiw, 
ok, a. 

AFFILE, E, kinipuichikäsuw, ok. 
tew, a, ou, kinipusuw, tew, ou, 
kinikishwo, kinikaw, ou, käsisiw, oh, 
käsisin, wa. 

AFFILER, kinipuyew, taw, ou, 
täsahwew, ham. 

AFFINITÉ, wékkottuoin, a. 

AFFLIGEANT kesindtakkamikisiw 
ok, kan,wa; C’est —, kesindleyit- 
täkwan. 

AFFLIGER, kaskeyittamihew, ou, 
kesinäleyittamihew, ou, kesinätji- 
hew, kitimaherw. 


ou, kaskeyiltam, wok, ou,kakwata- 
keyimow, ok, v.g. son fils l’afflige 
par sa mauvaise conduite, mis- 
tahi miyik kaskeyittamowin oko- 
sissa, o matchi itdtchihuwiniyiw 
olchi; Dieu nous afflige, ni kas- 
keyittamihikonan Kijemanito; ne 
nous afiligeons pas trop, ekaiviya 
osameyittattän. | 

AFFLICTION, kaskeyittamowin, a, 
ou, hesindteyittamowin, kakwd- 
takeyimowin. 

AFFLUENT, sékittawdwin, a ; il y . 
a —, sédhkillawaw; où cette ri- 
vière a-t-elle son —, iande eoko 
sipiy ka sékittawdk ? il arrive à 
l—, sdkitlawdham, wok; on dit 
aussi: waydwittin, où, waydwit}i- 
wan, C'est l—, 

AFFRANCEIL E, tibeyimisuw, ok, 
ou, pakilinikäsuno. 

AFFRANCHIR, tibeyimisuhew,pa- 
kitinew, v.g. Jésus-Christ nous a 
affranchis de la servitude du pé- 
ché, Jésus-Christ Ai ki tibeyimi- 
suhikonow, e  awokkätikowdyak 
pästéhuwin, ou, ki ki pikhkohi- 
konow, e mitjimiskhäkuwdyak pés- 
tähurwin, 

AFFREUSEMENT, £akwdyakakha- 
mik, où, osdmakhkamik; v.g., il est 
— laid, kakwdyakimayätisiw, il 
est — paresseux, nipahi-kittimi, 
— tannant, kwataki-ayimisio. 

AFFREUX, SE, kakwäyakeyittaku- 
siw, ok, kwan, wa ; — à la vue, 
kakwäyakinakusiy,(an) kwan (in) 
ou, hustätchinäkusiw, kwan, 
hustätikusiw, ok, kwan:; v.g. 

c’est — de tomber en enfer, 


AFF 


kustätihwan ani 
ichi matchustehuk. 

AFFRON, nepewihivwewin, a, ne- 
pewihuwin ; il lui fait un —, 
nepewiherw ; il reçoit un —, nce- 
pewihaw. 

AFFRONTER, tromper, wayesi- 
herw ; — un péril, iyiwehuw, ok, 
Où, webinisuw. 

AFFUBLER, akwanahwew, ham, 
ou, pustayonissihew, ttaw. 

AFFUBLÉ, E, akwanahuw, ok, ou, 
ijihuio. 


hkitchi-iskutek, 


AFFUT, asowewinis, a; être à l’—, 
aswahikew, ok. 

AFIN QUE, hitchi, ou, tchi, ou, kita 
ou, ke, v.g. travaille afin de te 
faire vivre, atuske hitchipimädtji- 
huyan ; prie afin que tu te 
sauves, ayamiha tchi pikhkohu- 
yan ; tâche de réussir afin que 
tu connaisses la religion, kakwe- 
kaskitta kita kiskeyittaman aya- 
mihdwin; afin que je parte, ke 
sipwetteyän.. 

À FORTIORI, wdwis, v.g.—c'est 
beau dans le ciel, wdwis miwd- 
sin küuchi-kijikok, — lui, wdwis 
wiya ; — sans doute, wdwis ituke. 

AGACEMENT, mikuskätjihinuvin, 
a, Où, nanweyalisiwin. \ 

AGACER, mikuskätjihew, mew, 
ou, nanweyatjihew, mew. 

AGE, pimdtisiwin, a; d'âge en âge, 


äniskdtch; VâÂge de raison, K’o- 


mamitoneyitehiganik; 1l est en —, 
sas ay otittam tchi tebi-piponwet ; 
quel —me donnez-vous ? {an- 
_tatto piponwew kiteyimin ? quel 
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— as-tu? tantatlo piponweyan ? 
Ou, {antallo e tattopiponweyan ? 

AGÉ, E. vieux, hiseyiniiww, ok, ou, 
hkiseyälistw, où ; femme —, notu- 
kewiw, ok; — d'un an, peyak pi- 
ponwew ; ils sont du même âge, 
peyalkvwaniyiw e talto piponwetjik, 
ou, wiljitaliopiponwettuwok; 1l 
est d'un tel âge, eoko latto pipon- 
wew ; 1l est moins — que moi, 
n'taskowiskäk. 

AGENOUILLER,  otjikwanihetw, 
Ou, otjikwanapihetw. 


S'AGENOUILLER, otjikwaniw, ok; 
il s’agenouille (assis sur ses ge- 
noux), otjikwanapiw, ok; il se 
jette à genoux, otjikwanipayi- 
huw, ok; il s'agenouille devant 
quelqu'un,  otjikwanapistawew, 

tam. 

AGILE, watjekkamisiw, ok, ou, ta- 

tdstapiw, où, tatästapisiw. 


AGIR, ojitjikew, ok, ou, otamihuuw, 
ou, ütiw, ou, Ÿjiw, ou, totam, 
wok; il s'agit de partir, ekwa 
piho kitchi sipwettek; agissez 
toujours selon les intentions 
de Dieu, kakike mana ayittik, 
k’'eteyimikoyek Kijemanito; il ne 
s'agit pas de cela, namawiya coko 
ka mamiskotamik ; de quoi s’agit- 
il ? tanisi etakkamikak ? 


AGITATION, Æ£uskuwepahikewin, 
a; il ya une grande —., hkaske- 
yiltamikamikan. 

AGITER, kuskuwepitew, tam, ou, 
kuskuwepahwew, ham, ou, #us- 
kunew, nam ; il agite une cloche, 
sisowepitew son Ouen ; n’a- 


AGI 


HE NS AIG 


gitez pas cette question, ekawiya | AHURIR, mamiyäkaätjimeuw ; il est 


eoko mamiskotamuk. 
AGITÉ, E, kuskupayiw, ok, a ; 


, 


ahurissant, mamiydkätjimow, ok, 
et, mamiyäkätisiw, ok. 


troublé, wdwäneyittam, wok; —| AIDE, nisokkamäkewin, a, nisokka- 


ému, Mmojiltaw otehik. 

S'AGITER, kaskeyittamipayihuw, 
ok, ou, wéskdwipayihuw. 

AGNEAU, mayattikus, ak, ou, ma- 
nistänis, ak. 

AGONIE, efalowisivin, à, ou, ke- 
kdtch iskwatämouwin. 

AGONISANT, E, kekdtch iskwatd- 
mow, ok, ou, etalowisiw, ou, 
akawdätch  yeyew; priez pour 
les —s, ol elatowisiwok ayami- 
hestamdwikuk. 

AGRAFE, dniskamän, ak. 

AGRAFÉ, E, dniskomow, ok. a. 

AGRAFER, dniskomohew, ttaw, 
ou, dniskamädhwew, ham. 

AGRANDIR, misdhew, ttaw, ou, 
yakkimohew, ttaw. 

AGRÉABLE, miweyittäkusiw, ok, 
kwan, wa; — à la vue, miyond- 
kusiw, ok, kwan, w4 ;—au goût, 

" miyospokusiw, of, kwan, wa. 

AGRIPPER, hdtchitinew,nam, et, 
kätchipitew, tam. 

AGUET, il estaux —s, amalisuw, 
ok, ou, aswahikew, ok, astäsiw, oh, 
ce qui veut mieux dire, 1l craint 
quelque surprise ; il est aux 
—s, il se tient sur ses gardes 
contre quelqu'un, amalisusta- 
wew; guetter quelqu'un, asomew; 
toute la nuit on a été aux —s, 
kapelibisk ki amalisund ntiwan. 

AH! exp. de joie, hay ! winakkoma. 

AH! exp. de douleur, les hommes 
disent, dhuya ! dhussa ! les fem- 
mes disent, 0! 0! 0! 


mätuwin, a, où, otchikkamäkewin, 
mamokkamätuwin, a ; à laide de, 
asp, v.g. il boit à l’=— de cela, 
aspi-minikhkwenw ; quelquefois c’est 
par otchi, v.g. ille coupe à l— 
de son couteau, kiskisam o mok 
kumdn otchi; Dieu te soit en —, 
ki ka wi-nisokkamäk Kijemanito ! 

AIDER, nisokkamdwew, tam, ou, 
otchikkamäwew, tam,ou,ndtamä- 
wew, ou, nisokkawew, kam ; ils 
s'entr'aident,  nisokkamätuwok, 
ou, mamokkamatuwok ; Dieu -ai- 
dant, Xijemanito niskkamaäketji. 

S'AIDER, nisokkamdsuw, ok ; ils 
s'entr'aident, ndtamdtuwok; ai- 
dez-vous, et on vous aidera, n1- 
sokhamäsuk, ekusi ki ka nisokka- 
mäkawindwan. 

AIEUL, LE, il n'y a pas de mot 
propre pour cette expression, on 
dit: mes —, dniskätch ni mu- 
somibanak ; mon —, ni musom ; 
(mon grand-père), (ma grand’ 
mère), n'okkum. 

AIGLE, mikistw, ok, et, kiyiw,ou, as- 
ponasiw, piponasiw, wanakkew ; 
mikisiwipisim, mois de l'aigle, 
février. 

AIGLON, mikisis, sak. 

AIGRE, siwisiw, ok, waw, a, wissa- 
kisiw, kan, dkusiw, kwan. 

AIGRIR, rendre aigre, siwinew, 
nam. On se sert aussi de ce mot 
pour dire : saler, sucrer, etc. ;— 
faire fâcher, kistwdhew, kisimew, 
kistwdttiwaw, (ind.) 


AIG 


AIGU, E, kinikisiw, ok, kaw, a, 
ichipusiw, pwaw, kdsisiw, sisin, 

AIGUILLE, sdbonigan, a, de la ra- 
cine sdbo, à travers; — quarrée, 
isdwek, wok. 

AIGUILLONNER, piquer avec 
Paiguillon, yakkitisahwew, ham; 
—, encourager. akamimew. 

AIGUISER, kinipuyew, taw, —, 
rendre pointu, kinikikahwew, 
ham. 

AILS, AULX, witjekhaskusiy, a. 

AILE, mitidtakwan, ak; son —, 
otättakwana ; battre des —s, pa- 
pdwakkew, ok ; pour les per- 
drix du bois, on dit: tawdhas- 
tuyuw, ok. 


AILLEURS, nikutis, ou, pilus as- 
kiy ; ils sont —, nikutis aydwok ; 
il doit être — n'étant pas ici, 
nando pitus ayätuke, eka ola e 
aydt ; d'—, missawdich; v.g. d'— 
je suispour y aller, missawdich 
niwi-iutian. 

AIMABLE, sékihikusiw, ok, kwan. 
wa, mMiyweyimikusiw, Kwan ; 
Dieu est — au-dessus de toutes 
choses, Kijemanito säkihikusiw, 
ispitchr kakiyarw kekwaya. 

AIMANT, TE, sakihiwewisiw, ok ; 
son —,osdkihägana ; on dit aussi 
pour une personne qui entre- 
tient un amour criminel avec 
une autre, of{chimisima. 


AMANT, son —., otchimisima. 


AIMER, sdhihew, ttaw, et miyweyi- 
mew, ttam, wikkihew, ttaw; ïl 
aime à prier, miyweyiltam tchi 
ayamihät. 
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AINE, mitokan, a; mon --, ni 1o- 
kan; son —, otokan. 

AINÉ, E, nikän-nittäwikiw, ok ; 
pour les hommes on dit: le 
frère —, ostesimaw, ou, ostesimd- 
wi ; la sœur —, omisimaw, ou, 
omisimdwrw ; ilest mon frère —, 
n'ostesiskäk ; elle est ma sœur —, 
n'omisiskäk. 

AINESSE, ostesimdwin, a,ou, oste- 
simdwiwin, omisimdwin, a, omi- 
simdwtvwin, a ; droit d'—, ostesi- 
mäkkewin, a; 1l à vendu son 
droit d—, ki atdwäkew otostesi- 
maäklewin. 

AINSI, ji, ou, ekusi, ou, omisi, ou, 
ayis, V.g., Tais —, ekust tota; tu 
parles —, kit iji-pikiskwän ; c'est 
— qu'on doit prier, omis tchi 
ayamihäk. 

AINSI QUE, édbiskoteh, Keji, v.'g., 
— tu voudras, l’eteyittaman. 

AINSI SOIT-IL, pitane ekusi ikkik, 
qui veut dire : qu'il en arrive 
ainsi! ou, kiyäm ekusi kita wi-ik- 
kin ! 

AIR, brise, ycwew, yotin; — de 
cantique, yakkowewin, a, yakka- 
tämowin ; il donne l—. le ton, ati- 
yakkowew, ok, ati-yakkatämow ; il 
a l— se rend par ndkusiw, 
a la fin du mot, v.g. dkkusi- 
windkusüv, ok, il à l— malade; 
on dirait aussi : mdndpiko dkku- 
siw, ok; ça l— d'un cheval, 
méndpiko mistatim, ou, mista- 
timondkustw, ok; ça l— de lui, 
mdndpiko wiya; 1i a un bel 
—, Miyondkusiw ; ila un — riant, 
päppiwinäkusiw ; il à l— fâché, 


AIR 


kishwendkusiw ; il à l'— abattu, 
kikämwdtjindkusiw, et ainsi de 
suite en mettant nékusiw à la 
fin du mot. 

AIR, vent, brise, 
imp.) yowewin, a ; — froid, tak- 
kiyowew  takkdyaw ; chaud, 
kisoyowew ; parler en l—, piko- 
nala île pikiskhwew ; en l—, 2spi- 
mik, nayewatch; exposé à l— 
wayawitimik apiw, ok. 

AISANCE, miyo-aydwin, a; cabi- 
net d—, mishwikamik, Wa, Où, 
wayawivikamik. 

AISÉ, E, weitisiw, ok, (an), weéttan, 
wa, (In), ou, D ok, 
kwan, wa; je le trouve —, n 
wetteyimaw, tten ; rendre —, 
wetjihew, ttaw; se rendre —, 
weljihuw, ok, v.g., les bufles sont 
aisés à tuer, wetjihunvok mustus- 
wok kita nipahiljik ; on dit wet- 
Jihuw, quand quelqu'un se met 
dans une position où on peut 
avoir accès vers Îui aisément, 
soit pour le tuer ou autrement. 


yowew (verbe 


AISE, miyo-aydwin, a; 11 est àson 
—, Miyo-ayaw; à l —,; riche, we- 
yotisiw. 

AISÉMENT. wetina, mamiywe. 

AISSELLE, mitikokkan, a; 
otikkokan. 

AJOURNER, renvoyer à un autre 
temps. 11 n’y a pas de mot pro- 
pre en cris, on dirait: {cheskwa, 
ou, #4b, v.g.onle fera en un autre 
temps,tab kita totäkaniwan. Note: 
on peut toujours rendre le sens 
en mettant wdb, ou, tcheshkwa, de- 
vant le verbe qui convient. 


son —, 
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AJOUTER, takwahyew, staw, ou, 
takwaskinahew, tiaw, ou taku- 
new, nam ; — foi à quelqu'un, 
läpwettawer. 

AJUSTÉ, ketiskipayiw, ok, a, miyo- 
mow. 

AJUSTER, ketiskihew, ttaw, ou, 
miyomohew. ttaw. 


ALARME, astäsiwin, -a, amalisur 


win. 

ALARMER, astéhew, sekihew, mû- 
koherw. 

S'ALARMER, astésiw, ok, mdk- 
Weyimow. 

ALÈNE, oskätjik, wa. 

ALENTOUR, wäsakäm ; marcher 
—, Wwäsakämuitew ; courir —, 
wäsakämipatiaw; —, aux envi- 


rons, {chiki, ou, tchikäyik. 
ALERTE, amatisuwin astésivwin; 


—, vigilant, watjekkamisiw, ok, 
ou, {aidstapiw. 
ALIENE, E, waninew, ok, ou, 


nama waskamikisiv. 

ALIÉNATION, waninewin, à. 

ALIÉN ER, HAL Riiskweh er. 

ALIGNEMENT. nipitepiwin, «, 
nipiteskilewin. 

ALIGNER, nipitepihew, ttaw, ou, 
nipilehyew, staw ; nipiteskitew, 
tam, nipitekdbawihew, ttaw. 

ALIMENT, mijisuwin, a, mitji- 
win. 

ALIMENTEUX, Aihispuskäkema- 
kisiw, ok, kan, wa. 

ALIMENTER, asamew; mekina- 
watew; — Ë feu, ponam, wok. 

ALITÉ, E, pimisin, Mb0Ë 

ALITER. pimisimen. 

ALLAITEMENT, noyivewin, a ; 
OU, noydWwWasUuwINn. 


ALL 


ALLAITER, noydwasuw, ok; elle 
lPallaite, noyew. 

ALLÉE, ve. allées et venues, ke- 
kaoaskuttewina ; kekwask pimul- 
tewina. 

ALLÉGE, revenir —, askotawis- 
karv où,pisisik pekiwew, où, nama 
kekway petarw ; ilest —, pisisik- 
kowisiw, ok. | 

ALLÉGER, ydkkitisihew, ttaw. 


ALLER, iuttew, ok; ils vont dans 
la prairie, tultewok maskutek. 
Le plus souvent on rend ce mot 
en mettant la particule n’tâw 
devant, quand il est suivi d’un 
verbe, v.g., il va le voir, n’{dwd- 
bamew ; il va boire, n’tdwi-mi- 
nikkwerw ; il va’entrer dans l’E- 
glise, n'édwipittukew ayamihetwi- 
kamikok; d’autres fois, cet auxi- 
liaire se rend aussi par la racine 
nât, v. g., ndtiskutew, ok; il 
va quérir de l'eau, ndtipew ; 
ça va bien, miyopayiw; ça va 
mal, mayipayiw; ça va vite, 
kisipayiw; comment allez-vous ? 
tanisi kit iji aydn? il va vite, 
hkisiskdtiew ; il va doucement, 
kistuitew; on dit: va, niydn, 
allez, niydnk; ça lui va bien, 
nahiskam. Quelquefois cet auxi- 
liaire indique le futur, v.g. 1l va 
parler, kita pikislwerw ; bientôt 
il va pleurer, kiyipa kita mätuw ; 
ce chemin va à la rivière, eoko 
meskanarw sipik itamow ; n’allez 


pas croire cela, ékawiya wi-tàp- 


wettamuk eoko; va toujours, 
eyiwek itutte; aller et venir, ke- 
hwaskultew,ou,kekwask pimuttew ; 
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— de côté et d'autre, pikonata île 
ullew; laisser —, nama pisis- 
keyimew, ttam; se laisser —, 
nama pisiskeyimisuw, ok; allons ! 
ekwa ! maite ! allons donc ! haw ! 
ehkwa! ekawiya ! ça va, eyiwek ! 
ça ira, eyiwek kita ispayiv ; ça ne 
va pas, namaniye, namdwdich, 
nama ki ispayiw. 

S'EN ALLER, kiwew, ok; — en 
canot, kiwehurw ; — vers quel- 
qu'un, hiwelotawew; faire —, 
kiwetisahwew ;  allez-vous-en, 
kiwek ; allez-vous-en où vous 
voudrez, piko iteyiltameku ituttek. 

ALLER, action d’—., ifuttewin, a. 

S'EN ALLER, action de s —, kiwe- 
win, a, kiwehuwin. 

ALLIANCE, witjetluwin, a, nisok- 
kamätuwin, ou peut être mieux, 
nisokkamätuwinikkerwin ; ils font 
—, nisokhkamätuwinikkewok, ou, 
asotamätuwok, kita nisokkamatut . 
waw ; —, parenté, wdkhkuttuwin. 

ALLIÉ, E, il lui est —, wdkkomew, 
witjetuw, ok, ils sont —<s. 

ALLIER, wijettahew, ttaw, ou, 
mamawahyew, staw. 

ALLOCUTION, pihislwdstiwerwin, a. 

ALLONGER, kinosihe w, ttaw, ou, 
kinowahew, ttaw. 

S'ALLONGER, aiikinokiw, ok, 
kin, wa; — en étendant les 
jambes, sdwattow, ok. 

ALLUMER, saskahwew, ham, ou, 
saskisimew, ttitaw, ou, saski- 
swew, sam ; allume-moi ma pipe, 
saskahamdwin n'ospwdägan; — le 
feu, kutawew, ok. 

ALLUME, E, saskisuw, ok, (an) sas- 


kitew, a. (in) 


ALL 


ALLUMETTE, kutawägan, a. 

ALLURE, ispayihuwin, a, ijihut- 
tewin, (voy. Manière). 

ALORS, ekuspi, ea, yäkhi, ekuyikok, 
oye, oyekha, v.g. il disait —, omisi 
ydkki otitwa; c’est — que je par- 
tirai, ekuyikok ni ka sipwettän ; 
quand tu seras pour dormir, 
alors tu prieras, wa-nipdyani, 
ekuspi kika ayamihän; c'est — 
qu'il est mort, ekuspi esa ka ni- 
pit; jusqu'alors, ekuyikok isko. 

ALTÉRÉ, E, notteydpäkwew, ok; —. 
gâté, e, misiwandtchitchikäsuw, 
oh, tew, a, ou, misiwandtisiw, 
tan. 

ALTÉRER, notieyäpäkwahew; —, 
gâter, falsifier, misiwandtjihew, 
mistwandtjitiauw. 

ALTERNATIVEMENT, 
kutch; ils parlent —, 
kutich pikiskwewol,. 

ALTERNER, ils alternent, mdmes: 
kutchiw, ok, mdmeshkutchihiturw. 

ALTIER, ÈRE, kisteyimonw, ok, ou, 
käkitchimow, matchikastew, khikkdä 
téyimow, mémilteyimow, mdmit- 
tisiw, ayiwdhkeyimon. 

ALUMELLE, mistébiskiklkumän, a. 

ALUN, ka wäsesikwak. 

AMABILITÉ, miyawätikusiwin, a, 
ou, sdkihikusiwin. 

AMADOU, pusdgan, ak, kutawd- 
gan, 4. 

AMAIGRIR, sikhatchihew, ou, sik- 
katimenw. 

AMANDE, oshkdtjemin, a, ostimin. 

AMAS, mawdsakupayiwin, a. 

AMASSER, mawdsakunew, nam, 
ou, mawdichihew, ttaw, asa- 
hyew, staw ; tu es à t— par tes 


mdmes- 
mdmes- 
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péchés, pour être châtié par 
Dieu plus tard, ki megwa mawat- 
jittamäsun kita o’pasastehikowi- 
siyan tcheskwa. 

AMBASSADE, itisahamätuwin, a, 
piliähamätuwin. 

AMBASSADEUR, pittahamätuwi- 
nikkewiyiniw, ok. 

AMBITIONNER, mustawinawew, 
nam, muslaweyimew, ttam, aka- 
wätew, tam; il ambitionne ma 
place, n'l'apiwin akawdtam, ou, 
ni wi patitisahamäk. 

AMBITIEUX, SE, namawikhätch 
tebeyittam, ou, namawikkdich te- 
bakeyimonw, dtji piko mustawina- 
mdkew, ok. 

AMBLE, aller l—, kiwäyiskitche- 
pattaw, ok, ou, kiwäyiskitche- 
payiw, hkivwdhipayiw, kiwähakut- 
chin, wok. 

AMBULANT, E, vg. maison — 
papämuitewikamik, wa. 

AME, atchäk, wok; mon —, n'’at- 
chäk, ou, n’latchakum ; son —, 
otatchäkwa, v.g. en tant qu'on 
est esprit (âme), eji-otatchäkuk ; 
les —s pures, okondtatchäkwe. 
wok; qui à l— belle, k& miyo- 
watchäkwet ; Dieu n’est qu’esprit 
(âme), Kijemanito pijisik atchäko- 
wiw ; l’— des bêtes ne vivra pas 
toujours, pejiskiwok otatchäkowa- 
wa namdwiya häkike kila pimd- 
lisiyiwa ; de toute son —., espit- 
chotatchäkwet ; c’est une — mi- 
sérable, kitimdkatchäkowto. 

AMEN, pitane ehusi ikkik, c’est-à- 
dire : qu’il en soit ainsi. 

AMENDE, missawiwin, a, missa- 
wihuwin, tipahamohituwin. 
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AMENDER, missawihew, mew, 
ou, tipahamohetw. 

AMENER, pesiwew, taw; il lui 
amène, petowew ; — sur sou dos, 
petowatew; — des animaux, pe- 
titisahwew pijiskhiwa. Note: en 
mettant la racine pe ou petchi 
on formera un grand nombre de 
mots qui ont la signification d’a. 
mener, v.g. il amène du foin, 
etc., pelaskusiwew, ok. 

AMER, ÈRE, akusiw, ok, (an.) ak- 
wan, (in.) wissakisiw, (an.) wissa- 
kan, (in.), siWIsiw, Waw. 

AMÉRICAIN, kitchimokkumän, ak 


AMÉRIQUE, otakämaskiy, ou, hit- 


chiministik ; de l’—, otakämho- 
tashil. 

AMERTUME, wissakisiwin, a, si- 
wawin, à 

AMEUTER, mawdsahkutisawen. 

S'AMEUTER, mawdsakupayiw, ok, 
mawatjihituw, 

AMI, mon —., nitjiwdäm, ak, ou, ni 
sdkihägan, niwitjiwdgan; nitchäs, 
sak; son —, otjiwdma, etc. 

AMITIÉ, sékihituwin, a. 

AMINCIR, papahkäsihew, ttaw, ou, 
papakihew, ttaw. 

AMINCISSEMENT,, papakisiwin, a. 

AMNIOS, (enveloppe du fœtus), os- 
payaw. ok. : 

AMOINDRIR, astameyikok-ispayi- 
hew, ttaw. 

S'AMOINDRIR, astameyikokispa- 
yiw, ok, a. 

AMORTIR, miyimdwähew, ttaw, 
ou, miyimdwäpäwäayew, ttaw ; 1l 
est amorti, miyimdwisiw, ok. 
WawW, 4. 
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AMOLLIR, yoskinew, nam, ou, 
yoskihew, ttaw. 

S'AMOLLIR, yoskipayiw, ok, a. 

AMOLLISSEMENT, yoskipayiüwin, 
a. 

AMONCELER, asahyew, staw, 
ou, mawdsakwahyew, staw:; ça 
s'amoncèle, mawdäsakupayio. 

AMONCELLEMENT, asdstéwin, a. 

AMORCE, appât, müijimikkatchi- 
an, a; — d'un fusil, pitawakas.: 
tdwin, à. 

AMORCER, mitjimikatchikew, ok ; 
— un fusil, pitawikastaw. 

AMORTIR, éteindre,  yiwdse- 
nam, dstaweham, new, nam. 

S’A MORTIR, ati-dstawepayiw, ok.a, 
yiwasio. 

AMOUR, pour quelqu'un, sékihi- 
wewin, a; — mutuel, sdkihitu- 
win; — propre, sdkihisuwin ; 
pour l— de Dieu, espiteyimit 
Kijemamtio; pour | — de tes en- 
fants, espiteyimatjik kit awdssi- 
missak; je ten prie pour | — de 
Dieu, Kijemanito hit aspi-kdkisi- 
mototätin. 

AMOUREUX,SE, sékihiweskiw, ok. 

AMPHIBIE, animal —, pijisküo 
nisweyak Kotaskit, nipik mina 
pdkwatchäk 

AMPHIBOLOGIE, nijweyakittäk- 

.wanowin, a; il parle en —, nij- 
weyakittékusiw, ok; et, wdwäney- 
iltdkusio. 

AMPH IBOLOGIQUE, wéwäneyit- 
täkwan, a. 

AMPLE, misikitiv, ok, (an.) misaw, 
a, (in.), auakaskisiw, ayakaskaw. 

AMPLEMENT, mistahi, ou, ayi- 
wakés. 


AMP 
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AMPLIFIER, ayiñwäkahyew, staw ; ANATHÈME, webinikhowisiwin &, 


— un discours, ayiwdhowew. 

AMPOULE, il a une —, pakkwani- 
pekiw, ok; —, fiole sainte, ayami 
hewipimivwasiwätjigandbiskus,sak. 

AMPUTATION, kiskisdwewin, a. 

AMPUTER, kiskiswew, sam ; — la 
tête, kiskikhweswerw ; — le bras, 
kiskipitunesiwew ; — la jambe, 
kishäteswen. 

AMULETTE, kanosuütchigan, a, et, 
kijittdgan. a 

AMUSEMENT, pdpakwateyittamo- 
win. 

AMUSER, pépakwatchikkawew,fet, 
pépahkwateyimew. 

S'AMUSER, pdpakwateyittam, wok; 
—, perdre son temps, konata ola- 
mihisuw, ok; il s'amuse à parler, 
otamipikiskwew, où, pépakwatchi- 
pihishwetw. 

AN, année, askiy, a, qui veut aussi 
dire le globe, la terre ; deux ans, 
nijo askiya; on dit aussi, mais 
improprement : nislo pipon, trois 
hivers, peyak pipon, un an, v.g., 
à présent il y a trente ans depuis 
la picote, ehwanistomitano, pipon, 
aspin ka omikik; le nouvel —, 
otjetuwikijikaw ; l— passé, pipo- 
nôk, c'est-à-dire l'hiver dernier. 
Note : il faut nommer les saisons 
selon le temps de l’événement, 
J— prochain, ke pipôk, ou, hit- 
wdm askiwiki; 11 à vingt —<, ni- 
jitanopiponwew. 

ANALYSE, kaskamowewin, a. 


ANATHÉMATISER, webinikowisi- 
hew, et, pakitchimerw. - 


et pakitchimiwerwin. 

ANCIEN, NE, kayds otjiw, ok, et, 
kayäsayiwiw, ok, wan, wa, kiseyi- 
niwiw, Wan; les —s, ketteyäti- 
siljih. 

ANCIENNEMENT, kayalte, ou, 
kayäs, oskatch, weskatch; — (au 
commencement du monde) os- 
katch ka askiwik; — je prie, (je 
suis de la religion), kayatte otchi 
n'layamihän; — les vieillards 
disaient ainsi, kayas kiseyiniwok 
ehusi ot itwditdwatw. 

ANCIENNETÉ, kayäsayiwiwin, a. 

ANCRAGE; pakitasinäpewin, a. 

ANCRE, pañitasinäpän, a, et, pa- 
kitäpän, ou, piwäbiskomitjimint: 
gan. 

ANCRER, pakitasinäpiw, ok. 
ANDOUILLE, tripe remplie de 
viande, wesitjikdtek otakisiy, a. 
ANE, sosowatimus, sak; ânesse, 

noje-Sosowatimus. 

ANÉANTIR, mestinew, nam, et, 
melchihew, &ttaw, metchitäsuw, 
ok, (ind.); lors du déluge, Dieu 
a presque anéanti les hommes, 
ekuspi ka kitchi iskipeyik, Kijema- 
nito kekdich ki metchihew ayisiyi- 
rmiwa. 

S'ANEANTIR, metchipayiv, ok, a. 
—par la maladie, metchinew. 

ANÉANTISSEMENT, metchihi: 
wewin, a, et, metchitäsuiwin. 

ANGE, okiÿihow, ok, v.g. les —s 
n’ont point de corps, ils ne sont 
qu'esprits, okijikowok namawdtch 
owiydwivok, pejissik atch dkowi- 
wok. 


ANG 


ANGÉLIQUE, okijikoweyitläkusiw 

ok, kwan, wa. 

ANGLAIS, akaydsiw, ok. 

ANGLETERRE, akaydshwashiy, a. 

ANGLE, wikkwesiwin, a, et, wikk- 
weydroin ; il Y a —, wikkweya ; 
l— d'une maison, wikkwettakan. 

ANGOISSE, wdwäneyittamowin, a, 
kakwätakeyittamowin, mdkweyi- 
motwin; ilest dans l’—, wéwd- 
neyitlam, wok; il ne sait com. 
ment s'y prendre pour se tirer 
d'affaire, nama kiskeyittam kitchi 
ÿi-pikhkohut ; le mettre dans L—, 
wawäneyiltamihen. 

ANGUILLE, £inebikokinosew, ok. 

ANGULAIRE, wikkwesiw, ok, (an) 
ou, YawW, &, (in). 

ANIMADVERSION, nama tchi- 
keyittamouwin, a ; il a de l’= pour 
lui,nama tchikeyimew, et, pakwa- 
Lew. 

ANIMAL, piiskiw, ok; il vit en —, 
piiskiwitätjihuw ; — domestique 
awokkänt pijiskiro. 

ANIMALCULE, manilos, ak. 

ANIMALITÉ, pijiskivin, a. 

ANIMATION, pimdtjihiwewin, a. 

ANIMÉ, E, pimätisiw, ok, (an), tan, 
wa, (in), ofatchäkowiw, il vit, 1l 
a âme. 

ANIMER, pimätjihew, ttaw; at- 
chaäkohew, ou, otatchäkohew ; —, 
exciter, sihkimew, sikhkiskawen ; 
la querelle s'’anime, ayrwakés 
kikätunäniwi. 

ANIMOSITÉ, pakwäsiwetwin, a, et, 
pakwätituwin. 

ANNEAU, atchanis, ak, et, wawiye- 
piwäbisk, wa. 

ANNÉE, voy. An. 
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ANNEXER, fakwahyew, staw. 

ANNEXION, fakwahyiwewin, 
et, takwayiluwin. 

ANNIHILER, metchihew, ttaw, 
et, meslinew, nam. 

ANNIHILATION, metchihiwewin, 
a. 

ANNIVERSAIRE, éattwdwaskioi- 
ki; c'est aujourd’hui l— de sa 
mort, eoko anotch ka kisikdyik, 
täbiskotch ka ki nipit ; service —, 
käkitwäm askiwik ayamihestamd. 
luwin. 

ANNONCER, wittam, wok; il lui 
annonce, wittamdwew ; 1l an- 
nonce quelqu'un, dtjimerw ; il 
annonce, atotam, wok, dtjimow, 
ok ; 1l lui annonce, dtjimusta- 
We. 

ANNUEL, LE, tatiwawaskivwiki, et, 
lattwaw kitwäm e askiwik. 

ANNULAIRE, doigt —, atchanisi- 
ichitchän, a. 

ANNULER, meichihew, ttaw, et, 
pikunew, nam. 

ANOBLIR, kükhi-ayiwihew, ttaw, 
et, kütchitwädwihew, ttaw, okitchi.- 
tawihew, ttaw. 

ANOBLISSEMENT, hitchi-ayiwi- 

._hivewin, a, et, okuchilawittäsu- 
win. 

ANSE, miljiminigan, a, miyikokan. 

ANTAGONISTE, witji-paskiyättu- 

: Mmagan ; MON —,n'iuji-paskhiyatlu- 
mägan, ak. 

ANTÉCÉDEMMENT, oskatch, et, 
nikän, nistam. 

ANTÉCÉDENT, E, nistamisiw, ok, 
et, kutak, nikän. 

ANTÉRIEUREMENT antérieur, 
e, voy. Antécédemment, etc. 
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ANTICIPATION, yéhivwewin, a,|S'APAISER, ati-ponipayiw, ok, a, 


et, dsishäkewin. 

ANTICIPER, yéhivwew, ok; — sur 
quelqu'un, yéhew, ou, dsiskd- 
wew, où, dsiskänamäwenc. 

ANTIDOTE, dnisitjigan, a. 

ANTIDOTER, dnisihew, ttaw. 

ANTIPATHIE, naspätchitiiwin, à, 
et, nayeltdwisivin. 

ANTIPATHIQUE, naspätchitiiw, 
ok, nayeltdwisiw. 

ANTIQUE, kaydsayiwiw, ok, (an). 
wan, wa, (in), ketteydtisiw, ok, 
wan, Wa. 

ANTIQUITÉ, kayäsayiwiwin, a, et, 
ketteyätisiwin. 

ANTHROPOPHAGE, wütikowiw, 
ok, witjayisiyintwa mowew, mwd- 
yisiyiniwenw. 

ANTHROPOPHAGIE, witlikowi- 
win a,et, mwdyisiyiniwewin. 

ANTRE, wdti, a; il y a —, wdti- 
ww. 

ANUITER, tibiskisihew, ttaw. 

S'ANUITER, tibiskisiw, ok, et, ni- 
patlew. 

ANUS, otchisk, a. 

ANXIÉTÉ, wéwäneyittamowin, à, 
et, kakwdtakeyittamonwin. 

ANXIEUX, SE, wdwäneyittam, 
wok, et, khakwdtakeyitam, kaskey- 
iltam. 

AOÛT, oppahuwipisim, wok, (mois 
où les petits des oiseaux pren- 
nent leur vol). 

APAÏISEMENT, ponipayiwin, a, et, 
asteyeyiilamotwin. 

APAISER, kdkitchihew, ttaw, et, 
häkitokkawet ; apaisez Dieu par 
vos jeûnes, kdkatokkäk Kijemanito 
ki iyewanisihisuwiniwawa otchi. 


sa colère s’apaise, poniyawe si, 
et, asteyawsiw; le vent s’apaise, 
ayowdstin ; le froid s’apaise, afi- 
poni-hissin. 

APAISÉ, E, v.g. sa colère est —, 
pont hisiwäsiw ; son chagrin n’est 
pas encore —, nameshwa poni- 
kaskeyiltam ; 11 est —, tranquille, 
asteyeyittam, wok. 

APATHIE, hittimikanewin, a, et, 
kittimeyittamotwin. 

APATHIQUE, kittimikanetw, ok, et, 
kiltimeyiltam, wok. 

APERCEPTIBILITÉ, otisdbattey- 
ittamowin, a. 

APERCEPTIBLE, otisdbatteyit t4- 
kusiw, ok kwan, wa. . 

APERCEVABLE, tepindkus1iw, ok, 
kwan. wa. 

APERCEVOIR,  pakakkinawew, 
nam, otisdbamew, ttam, —, il le 
voit, wébamew, ttam ; — à peine, 
etatopahusimew, et, yéwinawew, 
NAM; S—, Ql-nisSsiawinam, Wok, 
et, nissitaweyitiam. 

APERCU, à la première vue, os- 
katch. 

APÉTISSER, apisisihew, ttaw, ou, 
apisdsihew, ttaw. 

A PEUPRES,ichikdättow,ou kekäteh 
ituke ; ils sont — quarante, {chi- 
kdttow nemitanowiwok; jai — 
fini, kekdtch ni hijittän; il est — 
midi, dbittéwikijikaw ituke, ou, 
tchikdttow dbittéwikijikaw. 

A PIC (verticalement) kiskatchaw, 
ou, kiskatinaw, hiskatawokkaw, 
kiskhäbiskaw; — sur la tête, s1- 
match mistibwänik; 11 se dresse 
tout à —, simaichikdbawtiw, ok. 
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APITOYER, kitimdkindkusüo, ok, | APPARAIÎTRE, ati-nokusiw, ok, 


et, moskhomivweyittäkusio. 


_ S'APITOYER, kitimdkindkew, ok ; 


— sur quelqu'un, kitimäkina- 
wWew. 

APLANIR, oyikahwew, ham, et, 
tatakkwatchahwew, ham. 

APLATIR, nabakahwew. ham, et, 


nabakinew,nam, nabakikahwew, 


ham, nabakihew, ttaw, — un 
terrain, tatakkwatchaham. 

APLATISSEMENT,  nabakühike- 
win, à. 


APLOMB, tibiskotch ; «c'est —, ti- 
biskotchipayiw, ou, hkwayasko- 
mow, 0h, a; enapiw, enastew. 

APOCALYPSE, 
win, a. 

APOSTASIE, 
win, à. 

APOSTASIER, webineyamihdiwi- 
new, ok; — devenir protestant, 
kweskiw e akayäsiwayamihät. 

APOSTAT, owebinayamihawinew, 
ok. 

APOSTUME, miyivwiwin, a; ila un 
—, Mio, ok. 

APOPLEXIE, kiyipinewin, a; ïl 
meurt d—, kiyipinew, ok. 


webinayamihäwine- 


APOTHICAIRE, otatdwaskikeri- 
yiniw, ok. 
APOTHICAIRERIE, otatdwaski- 


kewikamik, wa. 

APOTRE, nistamhitchiayamiheri- 
yiniw,ok, où, okütchi-itisahwägan; 
un — de Dieu, otisahukowisiw, 
ok; actes des. —, nistam küchi- 
ayamihewiyiniwok  ototamotwini- 
wawa; Symbole des —, nistam 
kitchi-ayamihewiyiniwok 0  täp- 
wewokeyillamowiniwar. 


wiltamaädkorwisi- | 


(an), kwan, wa, (in), atinokuhew, 
ati-mosküo ; il lui apparaît, noko- 
hustawew, voy. Paraître; faire 
—, Moskinew, nam, nokuhew, 
ttaw; il lui fait —, moskinamd- 
wew, nokutlowew ; ça apparaît, 
moshkipayiw, ok, a. 
APPAREIL, wdweyiwin, a. 


APPAREILLER, wéweyihew,ttaw 
wdweyistawew, tam, weyihew, 
ttaw, weyistawew, tam, nûnepe- 
mistawew, stam, nénepemihew, 
ttaw. 


S'APPAREILLER, wäweyiw, ok, 
et, nänepemiw; déjà ils commen- 
cent à — pour partir, sasay ati- 
wdweyiwok e wi-sipweltetjik; ac- 
ton de s—, wdweyiwin, a, et, 
waweyihituwin. 

APPAREMMENT, miydmaw, ou, 
miyämay; — tu dors, puisque 
tu ne m'entends pas, miydmay hi 
nipdn, eka k'opettdwiyan; — tu 
me hais à présent, miydmaw ki 
pakwdsin ehwa. 

APPARENCE, ejindkusiwin, a; ïl 
a belle —, miyondkusiw, ok, 
kwan, wa. Note: En ajoutant 
les racines convenables à la ter- 
minaison nâkusiw, (an), et, nà- 
kwan, (in), on peut former une 
multitude de mots où entre li- 
dée d'apparence, vg., 1l a l— 
malade, dkkusiwinäkusiw, ok ; il 
ya— de mauvais temps, mat- 
chikijikdwinâäkwan ; on peut dire 
aussi, Manapiko wi matchi kiji- 
kaiw ; en —, v.g. il paraît bon en 
—, Mmiyopimatisinäkusiw ; il est 
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gras seulement en —, konata| APPELER, wiyew, ttam ; —, 
wWiyinonâäkusiw crier après quelqu'un de 
APPARENT, TE, tebindhusiw, ok,| . tam; il appelle, tebrveto, ok ; 
kwan, wa. nommer, tjihikätew, arme ap. 
APPARIER, nabwahyew, staw,| pelle ton frère, PO histés ; 
OU, nijwahyew, staw, tébiskotchi comment 'appelles-tu ? tanist 
hew, ttaw. ejihikäsuyan ? comment veux-tu 
APPARITION, nokohustäkewin, d;|  l’appeler ? tdnisi e wiijihikätat 2 
et, nokohuwin. —, demander, faire venir, nan- 
APPARTENTIR, (il n'y a pas de| domew, tam. 
moi propre), on dit: éibiydwewi-| APPESANTIR, kusikohew, ttaw, 
siw ; il est possesseur de quelque el, kusibwatihew, ttaw, Pine 
chose, tibeyimew, ttam, il en est kawEw, kam, husibwatishohyesy. 
maitre ; ce cheval m PE Pia taw. e 
ni a coko mistatim ; ce APPÉTISSANT, E, mitjisuskäke- 
couteau ne t’appartient pas, na-|  mdkisiw, of, (an), kan, wa, (in). 
Mmawiya ki tibiydwewisin eoko| APPÉTIT, motte- -mijisuoin, a; 
moñkumän; ilue appartient pas| avoir de se noitekatew, ok, ou, 
de parler, namawiya kiya kitchi|  notte mitjésuro, akawoakkateuv. 
pihiskweyan ; à qui ce cheval ap- APPLAUDIR, nanäskomow, ok, 
partient-il ? awena wetemit ? ce-|  sékowew : — à, quelqu'un, ‘séko: 
Jui à qui il appartiendra, l’aura,|  wdtew, mämättäkohew, nan dsko- 
awiyak wetayänikwe, kita ayaw. mew. 
APPAS, otchhviyeyitchigan ; il le | APPLAUDISSEMENT, sékowdsi- 
charme par ses —, ofchiwiyeyi-|  Wewin, a, nanäshomowin. 
mew, otatchikeyeyimew. APPLIQUER. akokhatew, tam, et, 
APRES mitjimikhatcehigan, q. ahokkahew,  ttaw, ahomohewy, 
APPATER, mitjimikkatchikew, ok ; itaw, kikamohew, ttaw; — une 
— à quelqu'un, mitjimikattewenw. Pen À de ne La pe 
se s ique à gue cr - 
APPAUVRIR, kiimahew, ttaw. nu on 
S'APPAUVRIR, ati-kilimähisio: nehiydwewin. 
ok; le pays s'appauvrit, ati-md- APPOINTEMENT, éhyiwewin, a, 
newan ashiy. 


et, oyilchikewin; —, salaire, tipa- 
APPAUVRISSEMENT, kitimdhi. hamdturoin, Re aspi- 
wewin, a, Mânesiwin. 


mivwerwin. 
APPEL, tebwewin, a, ou, tebwdsi- APPOINTER, ane staw, on, 
weivin ; —, défi, mawinehikerwin ; 


oyimew, pétifen es nam, En 
il lui fait —, mawinehwew, | mer. 
ham, et, mawineskawew, kam,| APPORTER ,Pesiwew, ttaw, voy. 
(ind.) mawvinehikew, ok. Amener ; il apporte sur son dos, 
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petowatew, ok; il apporte de 
l'eau, petopew. 

APPRÉCIER, il l’apprécie, oyeyi- 
mew, ttam, et, i{eyimew, ttam, 
akimew, ttam; c’est ainsi que je 


l'apprécie, ekusi n'litakimaw ; il 


l'apprécie beaucoup, mistahi 
ieyimew ; en autant que je t’ap- 
précie, espiteyimitän. 

APPRÉHENDER, kustdtchiw, ok; 
il l’appréhende, kustew, tam, as- 
weyimen. 

APPRÉHENSION, kustätchivwin, 
a, kusiwetwvin, asweyiltamotwin. 

APPRENDRE,  ati-kiskeyimew, 
ttam ; 1l lui apprend, kiskinoha- 

_ méwew, et, wittamdwew, kiskey- 
ütamohew, kiskinohamäkew ; les 
prêtres apprennent la Religion 
aux Indiens, ayamihewiyiniwok 
kiskinohamdwewok  ayamihäwin 
lyiniwa ; apprends-mot cette 
nouvelle, kiskeyittamohin eoko 
dijimowin ; tâche de bien ap- 
prendre tes prières, kakwe-milo- 
ni-hiskeyitta kit ayamihäwina ; 
je ne fais que d'— cela, ehweyäk 
ni pelten eoko. 

APPRENTI, ekweydk ewi-kiskeyit- 
tak. 

APPRENTISSAGE, ekweyäk kiski- 
nohamätuwin, a. 

APPRÉT, wéweyiwin, a, wdweyis- 
tamowin. 

APPRÊTER, wdweyihew, ttaw: 
il lui apprèête, wdweyistawew, 
tam; il lui apprête à manger, 
ojittamäwerw hitchi mitjisuyit, ou, 
piminawatew, (il lui fait cuisine); 
apprête-toi pour aller à Péglise, 
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waweyi chi itulteyan ayamihe 
wikamikok. 

S'APPRÈÉTER, wdweyiw, ok. 

APPROCHER, il l'approche, kisi- 

wäkahyew, staw, approche:toi, 

kishwdäk api, ou, kisiwdk pe aya ; 

il s'approche de lui, kisiwdk nd- 

tew ; — les animaux à la chasse, 

nâtjihustawew ; (ind) ndtjihus- 
tchikew, ok. 

APPROFONDIR, “ämakkew, ok; 
— une question, mitoni wi-kiskey- 
iltam, wok. 

APPROPRIER, s—, otinamäsuiw, 
ok; ne vous appropriez jamais 
le bien d'autrui, ekawikkätch oti- 
namäsuk kitj-ayisiyniwaw otayd- 
nwawa«. 

APPROUVER, kwayask iteyimew ; 
—, louer, mdmitjimew, ttam ; je 
approuve, (on dirait) k’eteyit- 
ttaman, nista nPiteyilten, ou, ki 
mamitonegitchigan n'otinen ; j'ap- 
prouve ton livre, ni kwayaskitey- 
lien ki masinahigan. 

APPROVISIONNEMENT, de bou- 
che, nimdwin, a; — de muni- 
tions, pdshisikewin. 

APPROVISIONNER, de vivres, 
nimähew ; $—, nimaw, ok; s— 
d'eau, nimopew; s— d’un cou- 
teau, nimikkumänerw ; s— de ta- 
bac, nimitchistemdwen. 

APPROXIMATIVEMENT, «chi 
kättow, ou, kekdtch; c'est — le 
nombre, {chikätiow eoko talto, 
ou, ekuta nando tatto. 

APPUI, asosimowin, a. 

APPUYER, asosimohew, ttaw, et, 
asosimew, ttitaw ; — fortement, 
asitinew, nam, mékunew, nam. 
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S'APPUYER, asosin, wok, asosi- 
mow; — sur Son coude, asilos- 
kanesin. 

APRE, wissakisiw, ak (an), kan, 
wa, (in), dkusiw, kwan; —. ra- 
boteux, Adwisiw, waw. 

APRÈS, mwestas; i! arrive —. 
mwesias takusin; — midi, e hi 
abitidwikijikäk ; — avoir prié, il 
mourut, e ki ayamihät, ki nipiw 
mastaw ; il passe — moi, ni mas- 
tätik ; tu viendra — lui, ki ka pe- 
askowaw; il crie — lui, tebwd- 
tew ; — tant d'efforts, il n’a pas 
pas réussi, ata mistahie ki misa- 
mit, nama ki kaskihuw ; —., en- 
suite, iyaskutch ; parle —, iyas- 
kutch pikiskwe; donnez toujours, 
nous verrons après, eyiwek meki, 
tcheskwa ki ka kiskeyittenanow ; 
ci-—, dans la suite, {cheskwa, ou, 
itäb; 1l soupire — lui, nandd- 
weyimew, et, akawdiew,; — que 
tu te seras confessé, ki dtjimisu- 
yani; — qu'il aura mangé, ki 
poni müjisutji; et —? mina ta- 
nisi? — les plaisirs, les pleurs, 
piyoni-miydwatamiki mana, ekwa 
métundnivrw. 

APRÈS TOUT, missawdtch, et, 
atawiya ; —, je ne veux pas y 
aller, missawdtch nama ni wi- 
uutlän; —,ce n'est pas si pé- 
nible, atawiya namdwiya ayiman, 
ou, Missawaätch nama wesa ayi- 
man. 

À PRIORI, tout d'abord,soskwdtch. 
APROPOS, kani, et, keswän ; — des 
buffles, est-ce que tu en as vu? 
kani, mustuwok ki ki wädbamawok 
ichi? il est arrivé bien —, milo- 
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ni keswän takusin,; il a dit bien 
—, Mmitonikeswädn hwayask itwew ; 
—, C'est aujourd'hui dimanche, 
kan anotch ayamihewikijikaw. 


APTE, N.B.Mettre les racines nitta, 


et queiquefois nakaya, devant le 
mot, v.g. il est — à parler, nitta- 
pikiskwew, ok, ou, nittâwew ; il 
est — à chanter, nakaya-naka- 
mow, ok; 1l est — à chasser, nit- 
la-minahuw; situ es — à prier; 
tu seras— à être pris en pitié par 
le Seigneur, nakayd-ayamihdya- 
ni, ki kanitta khitimakeyimik Tebe- 
yilchiket, aussi, wokke, v.g. — à 
apprendre,  wokke-kiskeyittam ; 
par la racine nah, v.g. il est — à 
tirer du fusil, nahipdskisikew ; — 
à q'elque chose, nahiw, ok. 


APTITUDE, nahiwin, nittdwin, nit- 


idwitjitjikewin. 


AQUEUX, SE, nipiwiw, ou, nipi- 


wan; C'est —, nipiskaw. 


AQUILON, kiwetin (v. imp.) vent 


violent, kistin ; vent froid, Æissi- 
niyolin. 


ARAIGNÉE, pispishoatewiyik, wok, 


et, otayapikkesis, ak. 


ARBRE, mistik, wok, wa. N. B. 


Quand c'est un arbre mort ou 
coupé, le pluriel est inanimé, la 
particule dthik indique toujours 
les arbres, le bois, v.g. waskway- 
âttik, le bouleau et le bois de 
bouleau ; maskawättik, l'arbre 
ou le bois dur ; ayamihewâttik, 
l'arbre ou le bois de la prière, 
une croix ; — à fruit, miniswl- 
ik, wok; tel —, tel fruit, K’ejt 
mislikowäiltikowil, ekusi manissi- 
wiw. 
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ARC, atchäbiy,ak,atchäbikkän; tirer 
de l’'—, pimutakkwew, ok; être 
adroit à l'—, nahäsiwew; bander 
l'—, otäkinäskwew, — cintré, wd- 
kâkinägan, a; arc-en-ciel, pèsim- 
weydbiy, ak. 

ARCHANGE, okitchikijikow, ok. 

ARCHEVÉQUE, 
mihewiyiniw, ok. 

ARCHEVÉCHÉ, nikdn-khitchi-aya. 
mihewiyiniw wiki, wa, ou, nikän 
kitchi-ayamihewiyiniwikamik. 

ARCHIPEL, aydpänakaw, a, ou, 


nikän kitchiaya- 


ayapiminstihoww. 

ARCHIPRÊTRE, nikdn-ayamihe- 
wiyiniw, ok. 

ARCHIPRÉTRÉ, nikan-ayamihe 
woiyindovin, à 

ARCHITECTE,  wdskahiganikke. 


wiyiniw, ok, ou, mistikowiyiniw. 

ARDEMMENT, sokki ou, mistahi ; 
désirons — de voir Dieu, sokhi 
n'aweyillattäk  kita wdbamakit 
Kijemanito. 

ARDENT, E, il a un désir —, sokki 
mustawinam; désir —, sokki 
mustawinamowin, a; feu —, ki- 
siskutewokan ; soleil —, kisdstew ; 
cheval —, watjekkamisiw mista- 
lim. 

ARDOISE, nabakassiniy, ak; — 
pour écrire, masinädbiskahigan. 
ARDU, E, terrain, kiskatchaw, ou, 

kiskalinaw; rocher—, hiskäbiskhaw. 

ÀARÊTE, hinusewigan, a, et, kinuse- 
woskan. 

ARÉTIER, wdwinädgandttik, wa. 

ARGENT, soniyaw, ok; plat d—, 
soniyawoyägan, a; Vif-—, soniyd- 
wébuy; il a de l—, osoniyämiw. 
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ARGENTER, soniydwihew, ttaw. 
ARIDE, pdsuw, ok, (an), pdstew, a, 
(in); fendu par la sécheresse, 
pästewdkatotew, ou, tdtäskatotew. 

ARIDITÉ, pdstewdkatotewin, a. 

ARME, nimäshwewin, a; aux —s, 
nimaskwek. 

ARMÉ, E, nimdskwew, ok; il n’est 
pas —, sesiniskew, ou, papetiku- 
niskew. 

ARMÉE, simdganisiwiv mawdätjihi- 
lUWIN, à. 

ARMEMENT, nimdskwahituwin, a, 
et, nimäskhwahiwerwin. 

ARMER, nimäskwahew, ttaw, ou, 

nimäshwewinikkew, ok, (v. ind.) 


ARMOIRIE,  kiskinowdtasinahu- 
kowin, à. 
ARMURERIE, niméskwewinikke- 


wikamik, wa. 


[ARMURIER, nimaskwewinikkeri- 


yintw, ok. 

AROMATE, wikimdkomaskikiy, a. 

ARQUEBUSE, p dskisigan, a. 

ARQUEBUSER, péskisikew, ok. 

ARRACHER, manipitew, tam, et, 
ketchikupitew, tam, ketchikunew, 
nam, ydyakupitew, tam; il lui 
arrache de force, maskamew, ou, 
maskattwew, (ind); ils s’entr’ar- 
rachent, maskattuwok ; il lui ar- 
rache une dent, manipilepitew ; 
il lui arrache les yeux, maniski- 
Jiwepitew. 

ARRANGEMENT, nahastäsuwin, 
a, Voy. ACCord. 

ARRANGER, nahahyew, staw, 
v.g. arrange-moi mon lit, nahas- 
tamdibin, où, nahastowin ni nipe- 
win; il arrange, il fait le mé- 
nage, nahastäsuw, ok; s'—, s'ac- 
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corder, VOyez Ce mot; arrangez- 
vous, appokiya, ou, kiya ki kana- 
mabamikun. 

ARRÊTER, nakipitew, tam, naka- 
new, nam; —, Saisir, o{inew, 
nam ; il s'arrête, nakiw, ok; ar- 
rêtez, tcheshkiwa. 

- ARRIÈRE, en —, oték; il marche 
en —, otâskanäwiw; chemin en 
—, otéskanaw ; il regarde en°—, 
dpasäbiw, ok ; ille regarde en —, 
dpasäbametw. 

ARRIÉRÉ, E, otakowiüw, ok. 

ARRÉRAGE, otdkowiüvin, a. 

ARRIVER, takusir, wok; — var 
eau, inijakaw; —, venir à, ofit- 
tam, ok; autres significations : 
v.g. s’il arrive que vous êtes ma- 
lade, revenez, hispin ikhkiki tchi 
dkkusiyan, pekiwekhkan ; s’il arrive 
que tu voies Dieu, prie pour moi, 
kispin wébamdwate Kijemanilo, 
ayamihestamarwikkan ; si cela ar- 
rive selon mon désir, kispin ke: 
teyittamän, ikkiki ; que cela rar 
rive pas, pitane eka ïikkik, ou, 
hiydm nama kita wi-ikkin ; la nun 
arrive, sdsay tibiskaw ; 11 lui est 
arrivé un accident, ki mayaku- 
siw ; il m'est arrivé de le ren- 
contrer, keswän ni nakiskawatw ; 
si cela vous arrive, tspayihi kilt- 
chi ayittiyan. 

ARRONDIR, wdwiyehew, ttaw, et, 
pilikohew, ttaw, püiikoskiwohi- 
new, nam, wdwiyeskiwokinew, 
nam, pitikokkutew, tam. 

ARROSER, sikdhdttawew, tam,ou, 
nipiwinew, nam. 

ART, miyowin, a, et, miyojiljike- 
win, Mmémitonivwin; il travaille 
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avec. —, mémioniw,; il parle 
avec —, Mmimiyowew. 

ARTERE, fwéskwäskutipew, a. 

ARTICLE, kekway, a; — de com- 
merce, ayowinis, a, et, ayänis ; 
il est à l’— de la mort, kekäteh 
nipiw, où, kekätch iskwdtämow, 
et, etatowisü. 

ARTICULATION, éniskäwikandän, 
a; —, prononciation distincte, pa- 
kaskowetwin. 

ARTICULER, pakaskowew, ok ; il 
articule bien, pakaskowew, ou, 
milont-ilwew, et, memuich pikisk- 
wew. 

ARTIFICE, kakeyehisiwin, a, et, 
wayesihikewin. 

ARTIFICIEL, LE, se rend par la 
terminaison kkdn, à la fin du 
mot, v. g. statue d'homme, ou, 
homme artificiel, ‘yinikkân ; 
montre, horloge, etc., (soleil —), 
pisimokkän ; maison —, wäskahi- 
ganikkân ; feu —, iskutewikkân. 

ASCENDANT, amatjiwemagan, et, 
amatjiwepayiw, amatjiweyaw, am- 
atjiwetchaw. 

ASCENSION, jour de l—, oppis- 
kawvikijikarw ; il fait son —, oppis- 
kaw, et, oppiw ; c'est aujourd'hui 
le jour où Jésus a fait son — au 
ciel, eoko anotch lijikaw ka ki 0p- 
piskät kijikok Jésus. 

ASILE, (asyle), ätdmowikamik, wa. 
et, pütukeyämowikamik'; —, re- 
fuge, kitimädkeyimivewikamik,ou, 
kètimäkeyittuwikamik. 

ASPECT, NB. Mettez la terminai- 
son nakusiw (an), nâkwan (in), 
à l'adjectif, v.g. ça un triste —, 
kasheyiltaminäkwan ; l— de la 
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montagne était effrayant, Li kws- 


tätsinâäkwan watjiy. 


ASPERGE, sisopewebinamäkewin, 


a, Où, wéswewebinamäkerwin. 


ASPERGER, il l’asperge, sisopewe- 
binamäwew, ou, wéswewebinamud- 


we. 
ASPHYXIE, nipahäbasuwin, a. 


ASPHYXIER, nipahäbaswew ; il 


est asphyxié, nipahäbasuw. 
ASPIC, kinebik, wok. 


ASPIRER, otatämow, ok; 1l l’as- 
pire, otattamew, tam ; il aspire 
la fumée, otchipakwew, ok, ou, 
kotchipastewew ; —, désirer, akd- 


wädtew, tam, et, Mustawinawew, 
nam, n'taweyimew, ttam. 
ASSAILLIR, moskistawew, tam, 
et, nädtew, tam, ofittew, ttam, 
v.g. quand les mauvaises pensées 
assaillent, de suite pense à 
Dieu, wetiltikuyani mana matchi- 
mitoneyitchigana, semdk mamilo- 
neyim Kijemanito. 
ASSAISONNER, tomdbokkew, ok; 
il lassaisonne, tomdbokkdtew, 
tam, et, pasweyäkaminew, nam. 
N. B. On dit: aspatchikew, ok, 
quand on mange quelque chose 
avec de la graisse, etc., v.g. il 
n’a rien pour manger avec, C'est- 
à-dire s’il mange de la viande 
maigre, nama kekway aspatchi- 
kew; quand je mange du pain, 
jaime à y Joindre du beurre, 
pakhkwejigan miyowaki, ni miyo- 
aspatchikän totosdbuwipimiy. 
ASSASSINER, otjitaw nipahew, 
ou, kiminatew, paspinatenw ; il as- 
sassine, nipaltäkerw, ok. 
ASSASSIN, onipatiäkesk, ak. 
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ASSAUT, moskistädkewin, «a, et, 
moskistamowin ; ils donnent l — 
à la ville, moskistamok otenatw. 


| ASSÉCHER, pdswew, sam, et, ik- 


kipehwew, ham, pékhkupehwew, 
ham. 

ASSÉNER, il lui asséne un coup: 
de bâton, mistik otchi sokki-otdma- 
hwew, ham. 

ASSEMBLER, mawasakunew,nam: 
et, mawdtjihew, ttaw, mamdii- 
new, nam. 

S'ASSEMBLER, mawdijihituw, ok. 

ASSEMBLEE, mawätjihituwin, a. 

ASSEOIR, il l’assied, simatapihew, 
ttaw, apihew, ttaw, nahapihew, 
Law. 

S'ASSEOIR, apiw, ok, et, nahapiw; 
il s’assied dessus, tettapiw; as- 
seyez-Vous, ayapih. 

ASSERMENTER, ütchi-pikiskwe- 
hew, et hkitchiitwehew, "asotamo- 
her. 

ASSERTION, tépwehivewin, «, et, 
ketchinädhuhivwewin. 

ASSER VIR il l’asservit,awokkätew, 
ou, awokkänatew, ot awokkänte. 

ASSEZ, ekuyikok, ou, naheyikok ; 
c'est — d’une fois, ekugikok pe- 
yakwa ; 11 vit — bien, naheyikok 
miyo-pimdtlistiw ; — bien, cyiwek ; 
il yen aassez, {ebipayiw; tu as 
— travaillé, ekuyikok kit atuskän ; 
il est — fâché pour ne pas reve- 
nir, ekuyikok kishväsiw, eka tchi 
pe-kiwet. 

ASSIÉGER, ils assiégent une ville, 
kandweyittamok otenaw, e wi ka- 

kwe-otinakik; il est assiégé de 
mauvaises pensées, malchimilo- 
neyitchigana ie 
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ASSIETTE, nabakiyägan, a ; il n’est} ASSOUPI, E, pawinekkwasiw, ok, 


pas dans son —,nama miyo-ayaw, 
et, küshkhweyeyittam. 


ASSIGNER un jour, kiskimew, et. 


keitchikomew, kiskimow, ok, ou, 
ketchikomow ; dans quinze jours, 
je t’assigne ce temps pour arriver 
chez toi, ki mildtat niyänanosdb 
kijikäki, ki kiskimitin khikiwdk tchi 
takusiniyan; c’est le temps qu'il 
avait assigné, chuta ka kiskimot ; 
jai déjà désigné (assigné) pour 
avoir cette terre, eoko askiy säsay 
ni kelchikomon. 

ASSIMILER, naspisihew, ttaw, et, 
täbiskotchihew, ttaw. 

ASSISTER, secourir, nisokkamà- 
wew, tam, ou, ofchikamäwew, 
tam, wetjihew, ttaw ; le diman:- 
che assistez à la messe, eyamihe- 
aikijikäki awiljihiwek la messe 
ehwchi ; assistez votre prochain 
misérable, nisokkamäk kitjdyisi- 
yiniwaw, kelimdhisityr. 

ASSOCIATION, wijewdganittuwin, 
a, et, mamokhkamätuwin. 

ASSOCIER, witjettahew, ttaw, et, 
wiljewdganittahew, ttaw; ils 
s'associent, wijewdganitiuwok ; 
il s'associe à lui, wiljewenw ; ne 
t’'associe pas aux méchants, eka- 
awviya o witjewdgant metchi ayiwil- 
jik, ou, ekawiya witjewik metchi- 
ayivwijik. 

ASSOMMER, il l’assomme, échikak- 
kwewepahwew, où, nispitahwew, 
nipahisimew. 

ASSOMPTION de la Ste Vierge 
Marie, kitchinwa Marie oppiskd- 
hikowisivikijikaw, ou, hkütchitwa 
Marie omisiweskdwin. 


où, pawinehkhkwämiv,  simikhko a- 
siw, mestatchikhiwasto. 

ASSOUPIR, nipehew. | 

ASSOUPLIR, yoskinew, nam, et, 
miydbdwayew, ttaw. 

ASSOURDIR, kipiltehwew, et, ki- 
pitlepayihew, ttaw. 

ASSOUVIR, N. B. Mettez tebi 
(assez) devant le verbe, v. g. il 
assouvit sa faim, tebi-kiispuw ; il 
assouvit sa colère sur lui, tebi- 
khishwetolawer. 

ASSUJ ÉTIR, illui assujétit, tébeyi- 
tlamohenw ; 1 s’assujétit à lui, 
mIyeuw WiyAWw. | 

ASSUJÉTI, à par nilla devant le 
verbe ou l'adjectif ; il est — au 
jeu, nülta-metawerw ; — à la co- 
lère, nitta-kishväsio. 

ASSUMER, ofinamdsuw, ok; j'en 
assume la responsabilité, niya ni 
ka kikisken, où, niya ni ka kand- 
wäbamikun. 

ASSURANCE, keichindhuwin, a, 
jai l— qu'il prie pour moi, no. 
ketchindhuwinin tchi ayamihesta- 
mdwil ; il n’y a aucune — à met- 
tre en lui, namawiya kilchi mi- 
misitotät eoko. 

ASSURÉ, ketchindhuw, ok, hetchi- 
néhuheyiltam, wok; nous som- 
mes —s de mourir un jour, ki 
ketchindhundnow kita nipiyak na- 
ningulila; c'est — qu'il va nei- 
ger, ketchinähupagan tchi mispuk. 

ASSURÉMENT, ketchina, et, mü- 
namaka. 

ASSURER, fhetchindhew, ou, ket- 
chindhuhew,  ketchinähuyeyitta - 
mohew, hketchinämew ; Je vous 
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assure de cela, ketchina ekusi 
tkkin kil üitin; assurez-moi le 
cheval que vous me donnez, ket- 
chindhuhin awah mistatim ka 
miyiyan; auparavant je veux 
m'assurer, pila niwi-ketchinähun. 

ASTHME, kiyakatémowin, 
l—, Hdak dt) ok. 

ATHÉE, cha e täpwewokeyimdät Ki- 
Jemanitowa. 

ATHÉISME, eka tépwewokeyitamo- 
win, à. 

ATROCE,. akwâtisiw, ok, (an), 
kwan, wa, (in), ou, kakwayakeyit- 
täkusiw, kwan. 

ATTACHÉ, E, il est —, takkupi. 
suw, 0h, (an), tew, a, (in). 

S'ATTACHER, il lui est attaché, 
wikkihew, où, miyweyimew, kijd- 
tew; il se attache. hkisdijihew, 

1, hisdtjiwiyew; ne vous atta- | 
Ho pas aux choses d’ici-bas, 
chawiya kisdtamuk kekwaya. ota |. 
askik. 

ATTACHEMENT, wikkihiwewin, a, 
Ou, kisdtjihiwewin, kisdtamowin ; 
— mutuel, kisdtituwin. 

ATTACHER, takkupitew, tam, et, 
mämäkiwappitew, tam, sd ppt, 
ièw, tam ; — ensemble, mama- 
wappitew, tam, sdkkdpätew, tam. 


-ATTAQUER, moshistawew, tam, et, 
ndtew ewi ntinât;: —, RÉReE ma- 
wineskawew, kam. 

ATTEINDRE, kdtsitinew, nam, et, 
kdtsipitew, HE — un endroit. 
olittew, ttam ; ca atteint, otchit. 
chipayiw; il a atteint son but, 
tänisi eleyittak, otchitchipayihuw: 
il a atteint dix ans, olitlam mild- 
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ATTEINTE, olishwewin, 
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lat piponwa ; il est atteint de la 
maladie, kitchappinew. 
a, oliltu- 


win ; hors d'—, paspiw, el 


£TTELER, pustamohew, ttaw, et, 


otébahew. itaw, oyappitew, farm: 
il attèle des HE ou des che- 
vaux, o{dbähastimwew, ok. 


ATTELAGE, otdbäneyäbiy, a: — 


de chevaux, Mistatimweyäbiy ; — 
de chiens, alimweydbiy; — de 
bœuf, mustusweyibiy. 


ATTENDRE. il l'attend, pehew, 


ttaw ; il attend. pehuw, ok ; lieu 
où Ho attend, pehundän, a; n'at- 
tendez pas le dernier jour pour 
vous préparer à bien mourir, 
ekawiya pehuk islkweyätch li] a 
hita wdweyistamäsuyek kita miyo- 
nipiyek; longtemps l'on a atten. 
du Jésus, kinwes pehältay Jesus : 
attendez un peu, {cheskwa pita ; 
nous n'attendions pas cela sitôt, 
namawiya ekuyikok kiyipa kita 
ikkèn {n’iteyittettän ; il attend la 
mort tranquillement, peyattik 
iasiyeyiltam nipuwin; il aime à 
se faire —, nitta pehikuwisiv : 
on ne perd rien pour —, eyiwek 
nama kekway wanittäniviw e pe- 
huk; en attendant je vais man- 
ger, ispitchi ni ka miljisun. 


S'ATTENDRE, je m'attends à quel- 


que chose, ni moyeyitten, ou, ni 
moyisin A HE nous devons 
nous attendre à mourir un jour, 
ndningutita ni ka nipin, kitchi 
ileyittamak, ou, kitchi asweyitta- 
mak kita nipi ce icheskwa ; oui, 
attendez-vous-y (ironic), ‘iye kama 
kitchi ispayik. 
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ATTENDRIR, amollir, yoskinew, 
nam ; — par ses paroles, mosku- 
mew. 

ATTENDREL, E, yoskinikäsuw, ok, 
(an) tew, (in), Mmoskumow ; — par 
des paroles. 

ATTENDRISSEMENT, moskumo- 
win, a. 

ATTENDU, vu que, puisque, si, se 
rend ordinairement par le sub- 
jonctif, avec e et quelquefois 
kispin devant, v.g. — que iu es 
charitable, Dieu te prendra en 
pitié, e kijewdtisiyan, ki ka kitimd- 
keyimikowisin ; tu iras au ciel, 
— que tu vives bien, kijikok ki ka 
itutiän, kispin kwayask ki pimäti. 
sin; — que tu es malade, tu 
resteras ici, e dkkusiyan otchi, ota 
ki ka ayän. 

ATTENTE, pehuwin, a, n'taweyit- 
tamowin; contre toute —, wes- 
pinaich, et, miskawr, eka ayiteyit- 
täkwak ; il arrive contre toute —, 
takusin eka e pehit; il est dans 
l'—, itasi-pehuw, ok. 

ATTENTER, wi kakwe-mayitotam, 
ok; il attente à sa vie, wi-kakwe- 
nipahetw. 

ATTENTIF., VE, pisiskittam, wok, 
et, nanagalaweyillam, nanaga- 
tokkerw ; soyez —s à vos prières, 
pisiskiltäsuk eyamihdycku. 

ATTENTION, pisiskeyiltamonwin, a, 
nahillamonin ; fais —, peyattik, 
et, pisiskeyitta; il attire l—, pi- 
siskäbamaw ; n’y faites pas — 
chawiya pisiskeyitiamuk. 

ATTÉRAGE, kapdwin, a. 

ATTÉRER, voy. Accabler. 
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ATTÉRIR, kapaw, ok; il le fait —, 
kapänew, nam, et, kapdhew, 
ttaw. 

ATTESTER, aspdhäkemow, ok, et, 
kitchi pikiskwen. 

ATTIÉDIR,wiyakikkéminew, nam, 
et, wiyakikkämihew, ttaw, 1wiya- 
kikkäkamihew, ttaw. 

ATTIRANT, otjipitamomagan, ou, 
otatjikemagan. 

ATTIRER, otjipitew, tam, et, ota- 
mew, ttam. 

ATTISER le feu, yakkisenam, wok, 
mälusenam, saskaham ; —-, exci- 
ter, yeyihew, yeyimeiv. 

ATTITUDE, ijikdbdwivin, a; il a 
une — d’indolent, kittimiganeiwi- 
käbäwiw, ok. 

ATTOUCHEMENT, séminiverwin, 
a; — mutuel, séminituwin; — 
impudique sur soi, pisikwdtjist- 
minisuwin, et, kiminisuwin ; — 
kiminituwin. 

ATTRAPER, tassoyew, ttaw, et, 
täpakwdtew, tam, nakwätew, 
tam ; il est attrapé, fassosuw, ok, 
täpakwdsuw, nakwdsuw ; il lat- 
trape par ruse, fourberie, wdwi- 
yasihew, ttaw, et, wdwiyasimew, 
tam ; il est attrapé, wdwiyatisiv ; 
— avec la main ce qui est lancé, 
nawatinew, nam; il l’attrape.en 
tirant au vol, nawatahwew, ham. 

ATTRAPE, wanihigan, a, 

ATTRAYANT, E, voy. Agréable. 

ATTRIBUER, miyew; mekiw, ok. 
(ind.) 

S'ATTRIBUER, miyisuw, ok; cela 
vons est attribué, coko ki miyika- 
win; à qui cela est-il attribué, 
awena wetayäniwikwe. 
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ATTRISTER, 
ttaw. | 

S'ATTRISTER, haskeyiltamihisuw, 
ok. 

ATTRITION, ayamihewikesindtey- 
yIMmISUWIN, a. 

ATTROUPER, voy. Assembler. 

AU, AUX. N.B. Cet article, comme 
les autres articles, est toujours 
renfermé dans le mot, v.g. Je 
donne à manger — chien, alim 
nlasamaw; je vais — Canada, 
moniyäk n l'ituttän ; —loin,wdyo; 
— proche, kisiwdk; ne répondez 
pas—x médisants,ekawiya nashkwe- 
wojimikuk o malchi-ayimwewok. 

AUBE, point du jour, petdban; le- 
vez-vous aussitôt que l— parait, 
mayo e petäbak waniskäk. 

AUBERGE, mityisuwikamik, wa ; 
as@ttuwikamik, minikkwewikamik, 

AUCUN, E, namawiya awiyak ; —e 
chose, nama kekway; je n’en ai 
vu aucun, namawdtch awiyak ni 
wäbamaw ; on n’a pas encore vu 
—e chose plus belle, nameskwa 
wdbatchihätew kekway ayiwdk e 
mivwdsik ; en — place, namandn- 
do, ou, nama kelwanok; en — 
maison, namawdich peyak wäska- 

… kiganik 

AUCUNEMENT, namawdwdich, 
ou, namawdich, namawdätch api- 
sis. 

AUDACE, kakistishwin, a. 

AUDACIEUX, SE, kakistisiw, ok, 
et, nama nakistam, wok. 

AU DEDANS, d'une habitation, 
pütukamik; — du corps humain, 
püittosiyäk ; — d’une foule, pitse- 
yas ; — de quelque chose, v. g. 


kashkeyililamihew, 
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_ unsac, etc. pütchdyik; — du bois, 
pitchittak.. 

AU DEHORS, wayawitimik, ou, 
wayarwilimdyik. 

AU DELA, kweskdyik, et, awasdyik, 
awasile; — du lac, de la rivière, 
lkweskakäm, ou, akdmik ; — Je la 
forêt, dwasditik, et, kweskdtiik. 

AU DESSOUS, siba, ou, sibdyik ; — 
du bois, sibdttih, au bas, atämik) 
labasis, nütchdyik- 

AU-DESSUS, takhkutch, et, takkut- 
chäyik. 

AU-DEVANT, dkwask, piputch; il 
va — de lui, dhkwdskawew, et 
n'tawi-nakiskawetw, piputch nakis 
kawer. 

AUGE, mitjisuwoyägan, a. 

AUGMENTER, yakkihew, ttaw, et, 
yakkimohew, ttaw, yakkimopayi- 
hew, ttaw, yakkimopayiw, ok, a; 
ça augmente, yakhkimotw. 

AUGURE, oyowätjikewin, et, dsihi- 
kowin. 

AUGURER, oyowdtjikew, ok, et, 
dsihikuro. 

AUJOURD'AUEL, anotch, anotch ka- 
kijikäk ; d’— en huit, anotch otchi 
ki ayenänew kijikäki; jusqu'—, 
isko anotch ; 11 y a cinq Jours —, 
anotch mekwätch, niyänan kiji- 
kdwa aspin ; à partir d'—, anotch 
otchi. 

AUMONE, kijewdtisiwimekiwin, a, 
et küimäkinakewin ; l'— efface les 
péchés, (tournez ainsi), awiyak 
kejewdtisit häsinämakowisthw opds- 
téhuwina; quelqu'un qui est 
charitable, Dieu lui pardonne 
ses péchés. 
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AUNE, . (arbre) atuspiy, a; le bois| AUSSITOT, semdk, et, mayo, v.g. 


d’—, atuspiwditik, wa. 

AUPARAVANT, nikän, et, mayo- 
wes, pita ; — je veux te parler, 
nikän kiwi-ayamihitin; — de te 
coucher tu prieras, mayowes ka- 
wisimoyan, ayamihäkkan; quand 
tu veux prier, — fais le signe de 
la croix, wa-ayamihäyanti, pita 
ayamrihewdttihokke. 

AUPRÈS, tchiki, et tehikäyik; — 
du chemin, tchikiskandk ; il est 
assis — de sa mère, {chiki okhäwiya 
apiw, ou, wilapimew okdwiya. 

AUQUEL, LE, ka, v.g. la personne 
à laquelle je dois, ayisiyiniw ka 
masinahamäwok; — le donnes- 
tu ? awena ki miyaw ? ou, awena 
ka miyat ? 

AURORE, wdban, tattwawiyäbaki ; 
toutes les fois qu'il fait —, tous 
les matins ; l'— commence, petd- 
ban, et, pawinettin. 


AURORE BORÉALE,  tchipayak 
nimihituwok, ou,seulement, nimi- 
hituwok, (c.-à-d.) les morts ou les 
spectres dansent. 


AUSSI, mina,et, wäwdich, eyäbitch, 


ou, nisia, kista, wista, avec les 
plur.niständän,hkistänow, khistdwarw, 


il part — qu’on le Iui dit, semak, 
sipwettew mayo e itit; 1l pleure 
— qu’il le voit, mayo e wabamät, 
méluw ; — que tu seras arrivés 
tu viendras me voir, mayo taku- 
siniyani, pe-n'tawädbamikkan; sosk: 
wdich, v.g.; il le fait —, sosk- 
wdtch totam ; — dit — fait, mayo 
ehweki semäk ati-totäkhäniwie. 

AUSTERE, âpre, rigoureux, dku- 
siw, ok, (an), dkwan, wa, (in); il 
mène une vie —, kwataki-pimd- 
tistw. 

AUTAN, sawaniyotin, (v. imp.) 

AUTANT, ekuyikok, et, eyikok, ispit- 
chi; je travaille — que lui, eku- 
yikok täbiskotch wiya nt'atuske- 
wdn ; — de pensées que de têtes, 
kaïtattikwaw mistikwdna, ! ehuyi- 
kok pâpitus mamitoneyitchigana ; 
c'est — que je veux te donner, 
coko tatto kiwi-miyitin; je sui, 
— riche que lui, ekuyikok ni we- 
yotisin täbiskotch wiya, ou, eyikok 
ka weyotisit, ekuyikok nista ni 
weyolisiwän; — que je pourrai, 
eyikok ispiütchi kaskittäyän; de 
tout mon cœur, on dit en — que 
j'ai du cœur, espitchotehiyän. 


wistdwaw ; moi —, toi —, lui —, AUTEL, webindsuwinättik, wok, où 


nous —, VOUS —, eux —; toi — 


mieux, pakilindsustäkewindättik. 


kiya mina; ton frère aîné, ton | AUTOMNE, takwäkin, on dit aussi : 


frère cadet —, histes, wäwätch 


hkisim; — blanc que la neige, 
täbiskotch kona, ekuyikok wdbis- 
kaw; tu es — grand que lui, 


keskusit, ekuyikok kit iskusiwän ; 


mikiskaw, ltemps entre l'été et 
l— ; l— dernier, takwdkok, l— 
prochain, takwdkiki, ou, ke tak- . 
wdkiki; tous les —s, taitwaw 
takwdhkihi. 


lui — il fait pitié comme moi,| AUTOGRAPHE, tibiyawe masina- 


wista kilimäkisiw tébiskotch niya. 


ham, wok. 


AUT 


AUTOGRAPHIE, tibiyawe masina: 
hikewin, a. 

AUTOPSIE, tatastenikewin, a, et 
tdtusikewin ; il fait l— sur lui, 
talastenew, et, tdtuswer. 

AUTORISER, je t— à partir, ki pa- 
kitinitin tchi sipwetteyan; il est — 
à faire cela, miyaw, ou, otinamd 
waw ekusi kitchitotak; qui t'a — 
à agir ainsi? awena ka tibeyit- 
tamohisk ekusi tchi ayittiyan ? 

AUTORITÉ, tibeyittamowin, a, ou, 
kaskitchikewin, a ; il a une grande 
—, influence, mistahi olibeyitta- 
mowiniw, nitla-khashittaw, nitta- 
tdpwew, tdpweltawaw. 

AUTOUR, wdsakäm, et, wdsakäme, 
wdskaw ; il marche —, wésakü- 
mew, ou, wésakämutterw ; marcher 
— de quelqu'un, wdskäskawet ; 
être assis — de quelqu'un, wds- 
kdpistawew, et, wikkwepistawen ; 
être debout — de, wikkwekdbd- 
wishawew, et wdskäkäbäwiska- 
wew. 

AUTRE, kuiak, ak, a, et, pilus awi- 
ak, V.g.; je n’en ai pas vu d'autre, 
namawdtch pitus awiyak ni waba- 
maw; ce sont d —s hommes ceux- 
C1, kutakak ayisiyiniwok eokonik, 
ou, pilusisiwok eokonik; un — 
couteau, kutak mokkumän ; d—s 
habits, kutaka  miskutädkaya ; 
présent j'ai d’'—s chiens, ekwa pi- 
tus atimwok n'taydwdwok; lun 
après l—, mdémeskuich, v.g., par- 
lez l’un après l—, mémeskhuich 
pikiskwek; lun portant l— ils 
réussiront, eyiweh piyis kita kas- 
kittdwok; entre —s choses, osdm ; 
entre —s choses je vous défends 
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cela, eoko osâm ki kuädhamätind- 

waw; n’en faites pas d’—s,ekawiya 

ayiwdk ojitték. 

AUTREFOIS, kayatte, et, kayüs, 
weskatch, oskatch ; — nos pères 
ne faisaient pas ainsi, kayds n’ot- 
tawibaninänak namawiya ekusi 
olotettdwdiwo ; — les animaux (buf- 
Îles) étaient trèsnombreux, ka. 
. yattemustuswok 0 micheriiénoo. 

AUTREMENT, pilus; je ne con- 
nais pas —, nama pilus ni kiskey- 
Den Ai L BA 

AUTRUI, pitus awiyak, v.g.; ne 
fais pas à — ce que tu ne vou- 
drais pas l’être fait, eka meweyit- 
taman kitchi totdkawiyan, ekawiya 
ekusi 1ji-totaw awiyak; ne fais 
jamais de mal à —, ekawiya wik- 
kätch mayi-totaw kitchäyisiyinto. 

AUXILIAIRE, onisokkamäkew, ok. 

AVALANCEHE, tttibädkunepaytw, a 
et, nittähunepayiw, a. 

AVALER, AÆutchipayihew ttaw, et 
kuttew, tam. 

AVANCE, d'—, hwaydtji, ou, ki- 
sâteh, v.g.; pars toujours d’— 
kisdtch eyiwek sipwette; 4 — 
tâches de bien vivre avant que 
tu sois vieux, kwaydtji kdkwe 
miyo-pimdtisi mayowes kiseyini- 
wiyan; je te le donne d—, kwe- 
yätji ki miyitin; prendre l— 
ispitchi ituitew; prendre l— sur 
quelqu'un, tatchiviyerw. 

AVANCER, yakkuttew,ok,et, yakkes- 

tiw; faire —, yakkinew, nam, 

aller en avant, nikénuttew, ok, 
awasite  iuttew ; il s’avance 
vers lui, ati-ndtew,ou, ati-moskis- 
lawew; Ça s'avance, pitchüchi- 
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payiw ; la mort s— à grands | AVENIR, il advient que, ikkin, et 


pas, nipuwin pe-hisishdpayio. 

AVANT, nikdn, mayowes; — de 
parler, réfléchis, mayowes pikisk” 
weyan, Mmamitoneyilla, OÙ, wa- 
pikiskiweyani, pita (ou, mnikdn) 
mamiloneyiila ; que je voudrais 
que Dieu me pardonne — de 
mourir! pitane kässinamdhowi- 
siyän, mayowes nipiyän! en — 
nikän iji; aller en —, nihkdnuttew, 
ok. 

AVANTAGE, dbatisiwin, a;1l prend 
— sur lui, aspihew. 

AVANTAGEUX, SE, dbatisiw, oh 
tan, wa. 

AVANT-DERNIER, fekdich 
kweydtch, où, tehiki iskweyänik. 

AVANT-HIER, awas otükusik. 


AVANT-MIDI, mayowes abitiduwi- 
kijikar. 

AVARICE, sasdkisiwin, a. 

AVARIE, wanillwäsuwin, a, et, wa- 
nitjikewin. 

AVE-MARIA, okijiko-otatamiskd 
kewin, ou, küchitwa Marie ka ki 
atamishkäkut o kijikowa. 

AVEC, asitji, et, kiki, otchi; lui — 
son frère aîné, wiya asilji ostesa ; 
il naît — le péché, péstahuwin 
kiki-niltdwikivw ; il le frappe — 
un bâton, mistik otchi pakamd- 
hwew; on dit aussi aspi; vg., il 
boit — un plat, oydgan aspi mi- 
nikkwew. D’autres fois il est ren 
fermé dans le mot, v.g. n'allez 
pas avec les méchants, ekawiya 
wiljewikuk o matchi-pimätisiwok. 

AVEINDRE, otinew, nam, ou, mis- 
kunew, nam, miskupitew, tam. 


is” 


ispayiw; sil advient que tu le 
vois, kispin ispayiw kitchi wdbü- 
mat; que cela n’advienne jamais! 
pitane ehka wikkätch ikkik ! ce qui 
advient est étonnant.mdmaskdteh 
ikkin ; à l—., kittiwdm ; à l— cela 
arrivant, kiütwdm ispayilu. 

AVENT ,pehuwin; Temps de l'—,ma 
yowes mantitouwt hijikäk. 

AVENTURE, miskawi ikkinowin, a ; 
bonnes —s, miyo-papewewin. 

S'AVENTURER, iyiwehuw, ok, 
nama ki isdhurw, konata ite sipwet- 
Lerv. 

A VERSE, sikipesiaw, (v. imp.) 

AVERSION, pakwäsivewin, a. 

AVERTIR, il l’avertit, wifiamäa- 
wew, et, kakeskimew, itew, v.g., je 
lai averti de ne pas y aller, niki 
willamäwarw cha ekute ichi itul- 
tet ; quand vous voyez quelqu'un 
faire mal, avertissez le, wiydba- 
mdyeku awiyak metchi-totaki, wit- 
tamowäkkek mâna. 

AVEU, dtjimustäkewin, a, dtyimo- 
win, dtjimisuwin. 

AVEUGLE, namawiya oskijikuw, 
et, nama wébiw,nama wäbattam ; 
il agit en —, pahhwandwisiw, et, 
pakkwanawättaw, pakkwanaweyit- 
tam ; en —, à tâtons, pakkwanow. 

AVEUGLER, pdskdpahwew, ham 

AVIDE, dkawdiam, wok; —, gour. 
mand, kdsakew, ok. 

AVIDITÉ, dkawätamowin, a, et, 
käsaketwin. 

AVILIR, piwihew, ttaw, pivweyi- 
mew, ttam, hkoppdtjihew, ttaw 
koppdtjimew, ttam. 

AVIRON, abuiy, ak. 


AVI 


AVIS, iyinisihiwerwin, a, kakeskikke- 
mowin; à MOn —, nya ieyilta- 
mdn ; ils sont du même —, édbis- 
kotch iteyiltamwok, ou, täbitawe- 


yiltamivok ; j'ai — de, ni wilta- 
mékawin ; il dit son —, eteyiltak 
willam. 


AVISÉ, iyinisho, ok 

AVISER, iyinisikhattew, tam, et 
iyinisihew. c 

AVOCAT, opikiskwestamähew, ok, 
et, o ndtamdkerw. 

AVOINE, mistatimomitjiwin, a. 

AVOIR, aydwew, ayaw. N.B. Cet 
auxiliaire se rend généralement 
en ajoutant au nom une parti- 
cule verbale, comme on peut le 
voir dans la grammaire; v.g. 
jai un couteau, n'omokkumänin, 
ou, n't’ayän mokkumän; jai un 
cheval, n’otemin, ou, n'aydwaw 
mistatim; J'ai mal à la tête, n’te- 
histikwdndn, de. Il faut remar. 
quer aussi que cet auxiliaire est 
renfermé dans une foule de 
verbss, v.g. j'ai honte, ni nepewi- 
sin ; Jai peu, n'{aydsin; j'ai tort, 
ni mayiloten; qu'avez-vous ? tdnisi 
eydyan ? je n'ai rien, namanando 
n'Pijr ayän. 

AVOIR, biens, aydn, a, ayowinis) 
aydwin. 

AVOISINER, iyaskutchwilapimew, 
ttam, yaskutch wikiw, ok. 

AVORTER, nipahosew, ok, ou, ni- 
pahikosissew. 

AVORTON, #ipahosän, ak, 
nipahikosissän. 

AVOUER, dtjimustawew, tam; s — 
dijimisuw, ok. 


ou, 
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AVRIL, ayekiwipisim, wok, (mois de 
la grenouille). 

AZIME, pakkwejigan eka ka oppik- 
kasut. 


B 
pas HE, atipis, ak. 


BABIL, kdkitjimoskivin, a, ou, md- 
miydkätjimoskuvin, a. 

BABILLARD, f£dkitjimosküw, ok, ou, 
mämiyäkätjimosküo. 

BABOUIN, metawewawdsis, ak, et, 
kiiskhwewawäsis. 

BABOUINER, awdsisikkäsuw, ok. 

BAC, nabakosi, a. 

BACEHE, akwandhigan, a. 

BACLER, £ipahwew, ham. 

BADAUD, muichowiw, ok, et, kake- 
bdtji-ayitliw. 

BADIN, wdwiyalwewiyiniw, ok, ou, 
wdwiyateyitiäkusiv. 

BADINER, wdwiyatwew, ok, et, 
péppiw, mémiydkdtjiw, 

BADINERIE, wdwiyatwewin, a, et, 
wdwiyateyittäkusivin. 

BAFOUER, koppdtchihew, mew, 
ou, kwatakispinemew, malchispi- 
nalew. 

BAFRE, grand repas, misi-wik. 
kottuwin, a. 

BAGAGE, ayän, a, papdmuitetw- 
dbatjitjigan.… 

BAGUE, aichanis, sak. 

BAT, (cheval), rouge, brun, &c., 
wiyebalim, wok: 

BAH ! kakebdtan ! he, hiydm ! 

BAIE, wdsaw, a. 

BAIGNER, kitidnew, nam, nipüwi- 
hew, ttaw, kitidbdwayew, ttaw ; 


BAT 


il baigne dans son sang, akut- 


chin o mikkok. 

SE BAIGNER, pakdsimow, ok ; 
action de se —, pakdsimotwin. 

BAILLEMENT, édwaitüvin, a, näna- 
payowewin. 

BAÏILLER, téwatiw, ok; ce qui 
aussi veut dire, ouvrir la bouche, 
nänapayowew, tdwatipayiw. 

BAIN, pakäsimowikamik, wa. 

BAIONNETTE,  péshisiganikku- 
mn, a, et, péshisiganisimägan. 

BAISER, otjemew, ttam. 

BAISER, otjetuwin, a, otjemiwerwin. 

BAISSER, yésiw, ok; il le baisse, 
yäsipitew, tam, ydsinew, nam ; 
voy. Abaisser. 

SE BAISSER, nawokiw, ok, nawo- 
kipayihuw ; — ja tête, nawokis- 
kweyiro. 

BAISSEMENT, ydsiwin, a, nawo- 
kivin, nawokiskhweyiwin. 

BAL, nimihiluwin, a; salle de —, 
nimihituwikamik, wa; il donne 
un —, nimihiluwinikkerw, ok. 

BALAFRE, ofchisikkwerwin, a; il a 
un —, otchisikkwew, ok. 

BALANCE, tipäbiskotchigan, à. 

BALANCER, wewepitew, tam ; il 
balance, iln'est pas certain, itasi- 
wdwäneyittam. 

SE BALANCER, wewepisuw, ok. 

BALANCEMENT, wewepisuwin, a. 

BALANCIER, wewepipayitchigan, 
a. 

BALAÏT, webahigan, a. 

BALAYER, webahwew, ham ; we- 
bahikew, ok, (ind.) 

BALAYURE, maichikonds, a. 

BALEINE, misikinosew, ok. 

BALISE, kiskinottahigan, a. 
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BALLOT, ayowinisiwat, a. 

BANAL, v.g. c'est mon cheval —, 
ni peyakuhaw awah mistatim ; 
c'est mon chemin —., ni peyakut- 
tän oma meskanaw ; —, trivial, 
kakebätji-ayittiro. 

BANALITÉ, kakebatji-ayittiwin, a. 

BANC, tettapüoin, a. | 

BANDAGE, lipappisuwin, a, et, 
süwappisuwin. 

BANDER, tipappitew tam, et, s1- 
hwappitew tam. 

BANDE, en mettant skâän à la fin 
d’une racine, v.g. une —, peya- 
koskân ; deux —s, nijoskän ; plu- 
sieurs —s, melchitoskän; je ne 
sais combien de —s, tantatoskän 
ituke, (il n'y 4 pas de pluriel 
à ces terminaisons), On dit: 
nijoskanisiwok, ils appartiennent 

. à deux —<, v.g. quelques-uns ap- 
partenant à deux nations; en 
autant de nations qu'il y a sur la 
terre, Dieu est connu partout, e 
tattoskänisik waskitaskamik, mi-” 
siwe nissilaweyimarw Kijemanito ; 
— de toile ou de drap, hiskepit- 
chigan, ou, kiskekisigan, a. 

BANDEAU, pasiskweppisuwin, a; 
il a un — sur les yeux, pasis- 
kweppisuw, ok. 

BANDER, — un fusil, otastenam, 
wok,et, otasteham, otastepitam ; 
— une flèche, otdkinäshwew, ok. 

BANNIR, mivelisahwetw. 

BANNIÈRE, iskiwehun, a. 

BANNISSEMENT, miwetisahuwin, 


a. 

L 
BANQUET, wikkottuwin, a, wikko- 
kewin ; — de la sainte commu- 
nion, ayamihewisaskamowin, à ; 
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ou, Jésus o’hütchiltwawikkokewin ; |BARRER fermer, kipahwew, ham, 


il fait un —,wikhokketw, ok. 

BAPTÈME, ayamihewi-sikéhätté- 
kewin, a, ou, ayamihewisikähätji- 
khäsuwin, où, ayamihewisikähättü- 

luwin. 

BAPTISER, ayamihewi-sikähätt. 
kew, ak ; ille baptise, ayamihe- 
wi-sihähätitawew, tam; baptisez 
tous les hommes, kakiyaw ayisi- 
yiniwok sikähditdwikkuk; celui 
qui sera baptisé, etc. awiyak se- 
kähätjikäsutjt, etc. 

BAQUET, makkakus, a. 

BARBARE, maydtjitehew, ok, ou, 
matchätisiw. 

BARBARIE, maydtjitehewin, a, ou, 
matchitehewin, matchätisiwin. 
BARBE, miyistowdn, a; il a de la 
—, Mmiyistowew, ok, où, omiyisto- 

wäniw. 

BARBIFIER, faskipätew, tam; il 
se barbifie, kaskipäsurv, ok. 

BARBOTER, winishiwew, ok, ou, 
winiskiwokäyik ayarw. 

BARBOUILLER, wiyipikkwenew, 
nam, wiyipinew, nam, 2yepdtchi- 
hew, ttaw. 

BARBOUILLÉ, E, wiyipisiw, ok, 
paw, &, iyepätisiw, tan ; — dans 
le visage, wiyipiklkwerw ; il est — 
de noir, kaskitewiklwerw ; — de 
rouge, mihkkowikkwenw. 

BARBU, E, miyistowew, ok. 

BARDEAU, apakkwäganis, a, ou, 
nabakittakus, ka apakkwäkek. 

BARQUE, osi, ou, ndbikkwänis. 

BARRÉ, E, couverte —, pepesü- 
boweydn, ak; peau —, peinturée, 
pesahigan, a; il barre ainsi, pesa- 
hikew. 


khipuskawew, skam, —, effacer, 
kässihwew, ham. 

BARRIÈRE, kipahigan, a. 

BARIL, makkak, wa. 

BAS, en bas, au bas, tabasis ; — de 
la côte, nütchdyik, nittdmatin, nit- 
tatyiwetchäk; — d'une rivière, 
mdmik, mahunänik ; aller en bas 
en canot, maham, wok; en bas à 
pied, mahuttew, ok, "mahiskam ; 
du côté d'en bas, mdmitdk, v. g, 
ils lèvent le camp du côté d'en 
bas, mahipiichiwok ; il a l'oreille 
—se, pinittawokew, ou, pinitte- 
payiw; ila la tête —se,nawokisk- 
weyivw ; là —, nete ; parler —, 
kimotowew, ou, nisikhowerw ; par- 
lez tout —, peyattik pikiskwe ; je- 
ter en —, nüjiwepahwew, ham, 
nitjiwepinew, nam; il met à — 
son chapeau, hketastotinew; — 
son habit, ketasdkew. Pour les 
animaux: v.g. elle met — son 
petit, nitidwikihew, ou, nittdiwviki- 
nawasUw. 

BAS, vêtement du pied, ajigan, ak ; 
il a des — aux pieds, 07 ajiganiw, 
ou, pivwisikenw. 

BAS-FOND, pdkkwatchaw, a, iye- 
kalawaw. 

BASTION, asowewin, a. 

BATARD), kiminitchägan, ak; avoir 
un —, kiminitchäganikken. 

BATAILLE, notinituwin, a, notini- 
kervin. 

BATAILLER, notinikew, ok. 

BATIMENT. wdskähigan, a. 

BATIR, wédskähiganikkew, ok. 

BATON, mistik e kinwäskwak, ou, 
kinwdskwättik, wa. 


BAT 


BATONNER, pakamahwew, ham, 
mistik otchi. 

BATTEMENT, — de cœur, tchi- 
tchipitehewin a; il a le —., tchi- 
tchipitehew, ok. 

BATTRE, notinew, nam, ou, paka- 
mahwew, ham, ofämahwew, 
ham, notinikew,ok, pakamahikew, 
otämahikew, (ind) ils se battent, 
notinituwok. 

BATTU, il est —, notinaw, et, pa- 
kamahwarw ; chemin —, histata- 
mow, «a, pdpäkatamow ; suivez 
toujours le chemin —, takhi mit- 
timek ka kistatamok meskanaw. 

BAUME, plante, amiskowikask, wa. 

BAUQUIN, oskitjiy, a, ou, oskitji- 
yättik, wa. 

BAVARD), osémitoniw, ok, ou, ka- 
kitjimoskiw. 

BAVE, pistew, a; 1l a la —, piste. 
watamow, ok. 

BAVER, pistewalämow, ok. 

BÉATIFIER, küchitwdwisihew, ou 
mieux, kütchitwdwakimetw. 

BÉATIFICATION, kütchitwdwisi- 
hivwewin, a, küchitwdwakimivwe. 
win. 

BÉATITUDE, tcbiyawehikowisiwin, 
a. 

BEAU, BELLE, katawasisiw, ok, 
(an.), Aalawasisin, wa, (in.), miyo- 
siw, miwdsin, miyondkusiw, miyo- 
ndkwan ; 1 le trouve —., katawa- 
leyimew, ttam ; ille fait —, mi 
yosihew, ttaw ; il n’y a rien de 
si — que le ciel, nama kekway 
ehuyikok miwdsin, tdbiskotch kit- 
chi-hijikok ; 11 à — travailler, il 
est toujours pauvre, dia mistahi 
e atusket, dichi khilimäkisiw; tu as 
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— faire, tu u’en viendras jamais 
à bout, dta totamani, missawätch 
nomawiya ki ka kaskiltän ; tu as — 
dire, tu ne ine Convaincras pas, 
dta itweyani, nama ki ka ki tdpwe- 
min; on avait — le frapper, il ne 
se plaignait pas, dia e pakamahut, 
nama maAwÎMOov. 

BEAUCOUP, ndspitch, mistahi, 
kitchi, histake, v.g. je l'aime —, 
näspitch ni sdkihaw; je lui en 
donne —, mistahi ni miyaw; je 
le conserve —, ni kitchi kandwey- 
itten; —, exprimant le nombre, 
v. g. michel, kistake, — sont 
appelés, peu de sauvés, muitchel 
nandomikowisiwok,  tchikawdsis 
maka pikhkohuwok ; tous Les jours 
— de personnes meurent, #allt- 
war kijikäki mitchet ayisiyiniwok 
ndnipiwok; ils sont —, mitcheti- 
wok; il y a — de bois de chauf: 
fage 1ci, mitchenwa mitlta ota; — 
sont — riches, quoique — plus 
soient — pauvres, milchet mista- 
hi weuotisiwok, maka ayiwäk mit- 
chet näspitch kitimdkisiwok; il y 
a — de buffles, £istake mustuswok 
ayäwok; il y a — d'hommes, 
misaljt ayisiyiniwok ayäwok. Note: 
Cet adverbe se rend aussi fré- 
quemment par la terminaison 
verbale skaw, v.g. il y a — de 
foin, maskusiskaw; 1il y a — 
d’eau, nipiskaw ; il y a — de 
poisson, kinoseskaw : quoique 
cette terminaison n'indique assez 
souvent que lauxiliaire étre, 
comme, sdkahigan île ka ministi 
koskâk ; lac où il y a des îles, 
assiniskaw ; c’est rocheux. 


BEA 


BEAU-FILS, mon —, l’homme dira 
nt ojim, ak; la femme dira: ni 
kusim, ak. | 

BEAU FRÈRE, l'homme dit: nis- 
law, ok; son —, wistéwa; la 
femme dit: nitim, wok; son —, 
wilimwa ‘ les hommes se disent 
entreux: nlütdwa, k, quand 
leurs enfants sont mariés en- 
semble. Les femmes se disent 
aussi de même entrelles, n'?itià 
wa, ot widwa: mon—, son —, 
sa —, etc 


BEAU-PÈRE, mon —, nisis, ak; 
son —, osissa. Gette parole est 
commune pour le géndre et la 
bru ; — quiest marié avec votre 
mère, n'okkumis, sak, okkumissa, 
son —. Note: Pourtoutes ces pa- 
rentés, voir la grammaire. 

BEAUTÉ, katawasisiwin, a, miyosi- 
win, miyondkusiwin. 

BEC, miton, a; son —, oton. 

BECCASSINE, sesesiw, ok. 

BÉCHE, piwäbiskhwabuiy, ak. 

BÉCHER, monahiskiwew, ok. 

BEDAINE, mistatay, a. 

BEGAYRR, nänakowew, ok. 

BÊLER, kitow, ok, peltékusio. 

BÉLIER, aydbewimayattik, wok, ou, 
aydbewimanistänis, sak. 

BELLE-FILLE, ma —, nlojimisk- 
wem, ot ojimiskweMa, SA —. 

BELLE-MÈRE, ma —, ni sikus, ak; 
sa —, osikussa, Ce mot est corn- 
mun au gendre et à la brue, —, 
marâtre, ma —, n'losis; sa —, 
Ol’OSiSSQ. 

BELLE-SOEUR , ni'tim, wok, witim- 
wa; ma—, sa —, dit l’homme à 
la femme, n#dkkus; ma —, ot 
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dkhkusa; sa —, dit une femme à 
Sa —. 

BÉNÉDICTION, saweyitcekewin, 
&, Saweyimiwewin, ayamihestamd- 
lamowin. 

BÉNIR, saweyimew, ttam, ayami- 
hewisikähdttawew, ttam; bénis- 
sez-MOoi, Mon père, saweyimin 
n'otta ; veuillez bénir cesimages, 
wi-ayamihewisikähättarwik oki nas- 
pasinahiganak ; on pourrait dire 
aussi: ayamihestamädwew, tam, 
il le bénit. 

BÉNIT, E, séweyitchikäsuw, ok, 
tew, a, ayamihewisikähdtehikd- 
suw, tew; mon chapelet n'est 
pas encore bénit, n'{’ayamihetoi- 
minimak nameskwa ayamihetwi- 
sikähätchikäsuwok. 

BÉQUILLE, pimuttékan, a. 

BERCEAU, wewepisuwin, a. 

BERCER, ille berce, wewepitew, 
tam. 

SE BERCER, wewepisuw, ok. 

BERGE, mistihosi, à. 

BERGER, okanawepijiskhiwetw, ok. 


BERGERIE,  okanawepijiskiwika- 
mik, Wa. 

BESOGNE, otamihuwin, a, otamik.- 
kamikishoin. 


BESOIN, nottepayiwin, a, hkwita- 
mdwin; avoir —, v.g. J'ai — de 
munitions, ni kwitamän, päskist- 
kewin ; j'ai — de manger, n? 
motte mitjisun; J'ai — d'écrire, 
ni wi, ou, ni noite masinahikan ; 
au —, kispin e hwitamäk, ou, kis- 
pin ntaweyitchikäteh; au — je 
puis y aller, kispin n'aweyitchi- 
kätek ni ka ki ituttän ; il est dans 
le —, manesiw, ok; c'est dans le 
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2 BIE 


—, manewan, WA; PAS —, nAMA- BIBLIOTHÉCATRE, okanawemasi- 


wiya katätich, v.g. pas — de te 
fâcher, nama katdich tehi kisiwd- 
siyan; je n’ai pas — de lui, nama 
ni nandäweyimaw ; 1l n'a pas — 
de partir aujourd'hui, namawiya 
katätch anotch kitchi  sipwettet, 
ou, katdtch anotch e avi sipwettet, 
ou, sokki iuke e:1wi sipwettet 
anotch ; qu'est il — de tant par- 
ler, katdteh tchi, kitchi iji-pikisk- 
wek. 

BESSON, nijotew; ils sont —, ni- 


jotewok. ; 
BÊTE, pijishiw, ok; il est un ani- 
mal, pijiskivviw ; — stupide, ka- 


kebétisiw,namatwiya waskamisi ; 
— sauvage,  pikwaljài pyiskio, 
cheval sauvage, pihwatastim,wok. 

BÊTISE, hakebdtishvin, a ; dire des 
—$, hakekätjipihiskwew, ok. 

BEUGLEMENT, mustusokitowin,a, 
ou, Mmuslusopelldkusiwin. 

BEUGLER, mustusokitow, ok, mus- 
tusopelidkusiw. 

BEURRE, totosdbuwipimiy, a. 

BÉVUE, tchisihuwin, a, mayini- 
kewin; il a fait une — en par- 
tant si vite, ki mayinikew kiyipa 
e sipweltet. 

BITAÏIS, de —, nake, et, pimitch, v.g. 
il le coupe de —, nakesam, wok, 
ou, pimilisam; équarrir de —, 
nakekaham, pimitchikaham ; aller 
de —, pimitchitultew. 

BIBLE, manitowimasinahisan, ak; 
il est dit dans la —, ekusiitwema- 
gan  manilowimasinhigan, ou, 
ekusi ilwdniw, manitowimasina- 
higanik. 


nahiganew, ok. 

BIBLIOTHÈQUE, masinahiganivi- 
kamik, wa. 

BICÉPHALE, nijostibwänew, ok. 

BICHE, wäwaskesiw, ok. 

BICHON, couleur de biche, wd- 
waskesiwipiweyew, ok. 

BIEN, mitoni, mitone, miyo, kway- 
ask: v.g. je suis — content, mito- 
ni ni miweyitten; il lui fait du 
—, Miyo totawew; il est —, miyo- 
ayarw ; 1l vit assez —, eyiwek 
miyo-pimdtisiw, ok; — que tu 
sois fort, dta maskawisiyan ; si — 
que, anisihis; facilement, aisé- 
ment, welina mämiywe; —, mil- 
chet mistahi; j'ai trouvé — de 
l'eau, mistahi nipiy ni misken ; — 
du monde, müchet ayisiyiniwok ; 
il parle —, kwayask itwew; un 
homme de —. kwayaskätisiw; ce 
n'est pas —, nama hwayask; 1l 
faut — mourir, qu'y faire ? mis- 
sawdtch piko tehi nipik, tdnisi ke 
totamik. 

BIEN-AIMÉ, neékdneyimit, mama- 
wiyes sdkihaw ; c’est mon fils —, 
eoko nihosis mamawiyes siyäkikäk; 
son —, 0 sdkihägana. 

BIEN-ÊTRE, miyo ayäwin, a; —, 
richesses, fortune, ayowinis, sa, 
weyolistiwin ; AVOIr —, ayän. 

BIENFAIT, miyototamowin, a; un 
— n’est jamais perdu, miyo tota- 
mowinnama hila ki wantitchikätew, 
ou, awiyak meyo totahi, nama kata 
wanillaw. 

BIENFAISANCE, kijewdtisivin, a, 
Miyo-totäkewin, miyo totétuwin. 


BIE 


BIENFAISANT, E, kijewdtisiw, ok, 
et, Mmiyolotdkerw. 

BIENFAITEUR, o kijewdtisiw, ok, 
et,0 miyolotäkew. 

BIENHEUREUX, SE, febiydwe 
hikusiw, ok, ou, tebiydweyeyittd- 
kusiw ; Dienheureux ceux qui 
sont pauvres, tebiydweyeyitldkusi- 
wok kelimähisitjuk. 

BIENSÉANCE, nahipayiwin, a, 
nahiskamotwin. 

BIENSÉANT, E, c'est —, nakiskd- 
kemagan ; ce n'est pas —, nama 
nissitow. 

BIEN VEILLANCE, miyotehewin,a, 
miyowdlisiwin. 

BIENVEILLANT, E, miyotehew, 
ok, ou, miyowdlisiw, kijewdtisiw. 

BIENVENU, tu es le —, ki miyo- 
takusinin. AREA 

BIENTOT, kiyipa, kipa. hiyipi, kipt. 

BIÈRE, tchipayimistikowat, a, ou, 
ichipayiwat, a. 

BIGAME, onijoskhwewew, ok. 

BIGAMIE, nyoskwewewin, a. 

BILE, osdwdpän, ak : avoir de la — 
osdwapew. 

BILIEUX, SE, osdwdpeskiw, ok. 

BIPEDE, nijoskdtew, ok. 

BISON, muslus, wck; le mâle du 
—, ayâbemustus, ou, takwänaw ; 
la femelle du —, onitjdnivw. 

BLAIREAU, mistanask, wok. 

BLAME, atdweyittamdhkewin, a, ou, 
atdweyiltamdluwin ; sa conduite 
lui attire du —, atdweyiltamwän 
ot iji pimdlisiwin. 

BLAMER jatdweyittamäwenw; il blâ- 
me tout, kakiyaw atäweyitiam. 
BLANC, CHE, wdbiskisiw, ok, (an), 

wdbishaw, (in) ; —, pur, propre, 
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BLU 


kandtisiw, tan ; il est vêtu de 
—, wäbiskihuiw ; le tirer au —, 


kuldhäskwädtew, tam, kutdhds- 
kwew, (ind.) 
BLANCHEUR, wäbiskisivin, à, 


wäbiskäwin, kanätisiwin. 

BLANCHIR, wédbiskinew,  nam, 
kandichihew, ttaw ; — avec de 
l’eau, wédbiskdpdwayew, ttaw ; 
—, laver, kisipehinew, nam ; — 
au soleil, ou par l’eau, wébésuw, 
stew. 

BLASPHÉMER, mistahi matchi- 
vhwew, ok, wiyakwew, wiyakimon ; 
— contre Dieu, wiyakimew Kije- 
manitow«. 

BLÉ, pakkwejigan, ak. 

BLÈME, wébinewisiw, ok. 

BLESSER ,miswew,sam;ille blesse 
au cœur, wissakilehwew ; il a une 
blessure au cœur, wissakiteherw, 
ok; il le blesseà mort, néspitah- 
Web. 

BLESSÉ, miswdgan, ak. 

BLEU, sipikkusiw, ok, kwaw ; 
drap — ciel, sipikkwegin, wa. 

BLOND, E, osdwisiw, ok, waw. 

BLONDIN, 
kwew, ok, 

BLOUSER, 
sihuw, ok. 


E, tête —, osdwdnis- 
osdwistikiwdnetw. 
tchisimew ; se —, tchi- 


BLUET, graine, iyinimin. a. 

BOA, mistahi hinebik, wok. 

BLOTTIR, se —, yakkiw, ok, piltu- 
keyakkiw, käsuw. 

BLUTER, skupdtiaiew, nam, et, 
sikäwipayihew, ttaw. 

BLUTEAU, sikdwipayiüchigan, a 
ou, sikupdlinigan. 
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BOEU 


BOEUF, voy. bison, bœuf domes 
tique, awokhkänimustus,wok,(bæuf 
esclave). 

BOIRE, minikkwew, ok; il le boit, 
minikhwdtew, tam, v.g.; il boitson 
cheval, c’est-à dire il le vend 
pour boire, otema minikkwätew ; 
il boit au moyen de quelque chose 
aspi-minikhkwew; il boit fort, mas- 
kawägamikhwerw ; — à grands 
traits, mistipew; — à la ronde, 
wasakä-minikkwetw ; — à la santé, 
aspi-minikhkwestamdwerw ; — à sa 
soif, tebipew ; faire —, minahew, 
minikkwaherw ; —, donner à — 
minahew, minikkwaherw ; — jus- 
qu'à la lie, tyawis minikkwew, ou, 
kitaw; l'éponge à — l’eau, ikhkahi- 
pân, tkkhahipätan. 

BOIRE, le —, minikhkwewin, a. 

BOIS, mistik, wok, wa; — de chauf- 
fage,mitti, a; — pourri, yoskiltak ; 
— sec, pästewdtlih; — vert, as 
käskusiy ; le cœur du —, ofehit- 
tak; aller au —, nétjimittew ; 
bûcher du —, nikutterw. 

BOISER, entourer de planches, 
pittäwittakaham, wok. 

BOISÉ, mistikuskaw, mittiskäw ; 
—, entouré de planches, pit- 
téwittakahikätew, a. 

BOISSON, minikkwewäpuy, a, ou, 
ka minikkwek. 

BOITE, mistikhowat, a. 

BOITER, watchiskhaw, ok, et, wat- 
chiskhäpaytiw. 

BOL, mikisiminikkwdtjigan, a. 

BON, NE, muyosiw,ok, (an.), mivd- 
sin, 4, (1n.); — au goût, wikka- 
sin, (in.), wikhilisiw, (an.); — à 
l'odorat, wikkimäkusiw, kwan, 
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BON 


wa ; — à l'oreille, miyottékusiw, 
kwan, wa; — à l'œil, miyond- 
kusiw,kwan ; c'est — pour toi, 
ki wdwiyatisin ; c’est de 
manger du buffle, miwdsin e mit- 
Jik mustusowiyds; c'est —, (c’est 
égal), je vais y aller à sa place, 
kiydm, niya meskutch ni ka ituite- 
wdn ; C'est —, kiydm, dppowiya ; 
il est — pour toi de faire cela, 
ekusi totamani ki ka dbatjihikun ; 
il est bon pour moi d'y aller, mi. 
.wäsin tchi tiuitteyän; à quoi — 
bon de tant pleurer, tdnisi etdba- 
tak ekuyikok tchi müâtuk ?. être — 
pour une -chose, etc., etc, ekusi 
täbatisiw, tan, ou, ehkusi iji miyo- 
siw, wâsin ; Dieu a trouvé — de 
etc. Kijemanilo ki mitoneyittam 
kitchi, etc.; il parle tout de —., 
sérieusement, wi-{dpwew ; quand! 
— te semblera, eyikok iteyitta- 
mani; si — vous semble, ieyitia- 
mani. 

BOND, kwädshutiiwin, a, khwdäskwe. 
payihuwin; aller par —, hkwas- 
kuttew, ok, hwdskwekusin, wok, 
ttin, wa. 

BONDIR, kwaskuttiw, ok, kwaskwe- 
payiw, hwdshkwepayihurw. 

BONIFIER, miyosihew, ttaw, ou, 
naneppdtchihew, ttaw, aydtchi- 
hew, ttaw. s 

BONNE FORTUNE, papewewin, a, 
il a —, papewew, ok; il lui porte 
—, papeweskhawen. 

BONNET, astolin, a. 

BONNETTER, aydkokkawew.kam, 
ayäkokkäsuw, ok. 

BONJOUR, mivwdsin-kijikaw, ou, 
ki ka wi-miyokisikanisin. 


BON 


BONSOIR, miwdsin-tibishaw, ou, 
ki ka wi miyotibiskisin. 

BORD), tchikäyik; au — du canot, 
tchikäyik osik; de quel — vient 
le vent ? tande ilekke otchi yotin ? 
de quel — est-il gagné, tande 
itekke itutiei ? au — de l’eau, 

, ichikakäm ; le — dun plat, d’un 
livre, etc., waskdyaw, a. 

BONTÉ, miyotehewin, a, miyowd- 
lisuwin; 1l m'a reçu avec —, ni 
miyo-totäk; voulez-vous avoir la 
—, nametchi ki ka wiiteyiten ? 

BORDÉ, tittipikwdsuw, ok, tew, a. 

BORDER, tittipikhwätew, tam. 

BORDURE, titiipikwdtchigan, a. 

BORÉAL, aurore —, tchipayak 
nimihituwok ; (les morts dan- 
sent). 

BORGNE, nabateyäbiw, ok, opeya- 
koskijikuw, päskäbiw. 

BORNE, fiskinowätjitipahaskewin, 
a; sans —, nama kisipindkwan ; 
la terre n’a pas de —, nama hisi- 
paskamikaw ; son discours n’a 
pas de —, nama kisipowerw. 

BOSSE sur le dos, pitikopiskwane- 
win, a; petite — quelconquesur 
le corps, pishopaytwin, päpiskwat- 
chipayiwin; — formée par un 
nerf ou nne veine qui Casse, pisk- 
watchestateyerwin 28TOSSE du 
buffle, okäskiskawän, ak; la petite 
—, okäkosissikän. 

BOSSU, pitikopiskwanew, ok. 

BOUCANE, kaskäbattewin, a, ou, 
kaskäbasuwin. 

BOUCANER, kaskäbaswew, sam, 
et, wiskwWaswew, sam. 

SE BOUCANER, kaskäbasuw, ok, 
tew, a, wiskiwasuw, tew. 
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5 BOU 
BOUCHE, miton; ma —, ton; 
sa —,olon; il a une — douce- 


reuse, wikhkasimitonew, ck; fer- 
mez votre —, hippitowe; ila une 
— impure, pisikhwdtondmon ; il a 
une mauvaise —, matchilonew ; 
de —, mutchilon; avoir la parole 
en —,nittdwer ; il a trop de —, 
osämitonew; faire [a petite —, 
ayèmisiw tehi dtamihit; fermer 
la — à quelqu'un, kippitonemen. 

BOUCHEE, une —, peyakukunen ; 
deux —<$, nijohunew, etc. etc. 

BOUCHER, kippahwew, ham, et, 
kippiskawew, skam, sdkaskinew, 
nam. 

BOUCHER, nipahipijiskiwew, ok, 
0 minahuw, où, minahuwiyinin. 

BOUCHERIE, nipahipijishiweri- 

_kamik, où, minahuwikamil. 

BOUCLE, wdiweyiyiydbisk, wa; — 
de cheveux, tiltipdweyäniskwe- 
win. 

BOUCLER, éniskamawew,dniskam; 
— les cheveux, titlipänishven, 
et, dittipüweydniskhiwer. 

BOUCHON, kippahigan, a. 

BOUCLIER, pakkahäkkwän, ak. 

BOUDER, otamiydwesivw, ok, kisi- 
weyiltam, hisistäkew; — contre 
quelqu'un, kisistawerv. 

BOUE, pasakuskuvokaw, a, où. ka- 
wiskiwokatw ; il est couvert de —. 
misiwe ajiskivio. 

BOUÉE, kiskinowätchipekahikewin, 
a; il place une —., hiskinowätchi- 
pekastjikew, ok; — de ret,detilet, 
etc., ayapätlik, wa. 

BOUFFÉE de vent, dpisitosüe : il 
y à —, apisitosiwio. 


à 
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BOU 


BOUFFER les joues, potdwäna BOURDONNEMENT., pilikwewin, 


weyiw, Oh. 

BOUFFI, enilé, pdkipayiw, ok, a ; 
enflé d’orgueil, mdmatchikastew. 

BOUFFON, metawägan, ak, meta- 
wäkätéägan, hiiskwekkdn. 

BOUFFONNER, küskwekkäsuw,ok. 

BOUFFONNERIE, üskwekkäsu- 
WIN, 4. 

BOUGER waskhawihew, ttaw; se 
—, Wwashkawiw, ok, dtlapiw, ätjiw, 
mätjiw. 

BOUGIE, wäsaskutenigan, a. 
BOUILLER, troubler l’eau, pikkd- 
gaminam, wok. t 
BOUILLIR, osuw, ok, (an), ottew, 

a, lin); faire —, oswew, sam, 
kisägamiswew, sam; eau bouil 
lie, kisdhkamitew; il le fait —, 
pakäsimew, ttaw ; ilest bouïlli, 

pakäsuw, ok, tew, a. 

BOUILLON, mitjimäbuy, a; ajou- 
tez dbuy à la fin du mot, et vous 
aurez l'idée d'un liquide déter- 
miné, v.g. — de poisson, kinuse- 
wäbuy; — de viande,wiydsàäbuy; 
— de graines, minissäbu y. 

BOULANGER, palkwejiganikkew, 
oh. 

BOULE, pitikonigan, a; — pour 
jouer avec le pied, kwdskwenito- 
wdn, ak. 

BOULEAU, washway, ak, waskwey- 
étik, waskwaskaw, place où il y 
a’du —. 

BOULET,, mistahi-mosassiniwäbisk, 
wa. 

BOUQUET, wébikkwanitakkupityi- 
gan, à, wébikwantwasapit}igan. 
BOURBIER, pasakushiwokaw, a, 

kawiskiwokaiv 


a; — dans l'oreille, /{chowekite- 
win, piuikotawakewin. 

BOURDONNER, püikwew, ok, a, 

_piikwepayiw ; Poreille lui bour- 

donne, échowekilew, pitikotawa- 
kerw ; le vent bourdonne, pitikwe- 
westin ; l'eau —, pitihwdkamittn. 

BOURG, otenäs, a. 

BOURGEOIS, okimaw, ok, atäwe- 
wiyiniw. 

BOURGEON, osimisk, wa. 

BOURRASQUE, dpisitosiwiw, dpi 
silosin. is 

BOURRE, hippahdbowän, à. 

BOURRÉ, il est —, kippahäbowd- 
Len. 

BOURREAU, onipattäkewiyiniw, 
ok, onipattäkesk, ak. 

BOURRU,E, hisiwäsiskiw, ok ; 
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wokkeyawesiv, nitta-hisiweyitta- 
mopayiw. 

BOURSE, maskimutis, a, soniydwt- 
wal. \ 


BOUSCULER, dbutchiwepahwew, 
ham. 

BOUSE, fiente de bœuf, mustuso- 
my, à. 

BOUSILLAGE; soskiwokinikewin,a. 

BOUSILLER, soskiwokinew, nam, 
soskiwohinikew, ok, (ind.) 

BOUT, ishweydich, iskiweyänik, kisi- 
pdyik, v.g. au — du chemin, ki- 
sipdyik meskandk, où, e kisipa- 
mok; au — de la montagne, ki- 
sipatindk; au — de ses forces, 
nama ayiwdk ki totam ; au — de 
sa vie, ishkweydich e pimädtisit ; 
au — du compte, fais comme tu 
voudras, appo kiya wa-totamani 
tota; au — du compte ce n'est 


BOU 


pas moi qui ai fait cela, missa- 
wdtchnamarwiya niya ka totamän ; 
pousser au —, impatienter, pêyis 
kisimew; venir à —, kaskihew, 
ttaw, kaskihuw, ok; le — de quel- 
que chose, wänaskutch}; le — de 
la langue, wdnaskutch miteyaniy. 
N.B. Pour dire un — de corde, 
de fil, etc., on metle diminutif : 
v. g., un — de corde, de fil, 
pisdgandbis, assapäbis, etc.; au 
-— du monde, kisipaskamikaw ; 
le — du lac, kisipigamaw ; le — 
de la prairie, kisipaskuteweyaw ; 
il le tire à — portant, kekdtch sd- 
mahwew e péskiswät; à tont — 
de champ, sakamo, pisisik, etc. 
d’un — à l’autre, misakdme, iyd- 
wis, jusqu'au —, isko iskweyänik, 
tâche d'aller jusqu’au —., eyiwek 
misakäme kakiwe tota ; il le met à 
—, wdwäneyiltamihew iyimohew; 
au — des bras, ispiniskew, ispinis- 
keyiw ; il le lève au — des bras, 
oppinew, nam. 

BOUTADE, kisistdkewin, a, kisi- 
weyiltamowin, miljimiydwestwin. 

BOUTEILLE, moteyäbisk, wa; ai- 
mer la —, wikkipew, ok. 

BOUTON, sakkipäsun, ak, aniska- 
maänis, sak. 

BOUTONNER, sakkipdtew, tam, 
et, dniskamdtew, tam. 

SE BOUTONNER, sakkipdsuw, ok, 
et, dniskamäsuw ; action de se —., 
sakkipäsuwin, a, dniskhamäsuwin. 

BOYAUX, otakisiya  pitidkiyaw. 

N.B. Ce mot est toujours employé 
au pluriel ; les —, otatämiyawa. 

BRACELET, kiskipisun, ah, atchan. 

BRAILLER, métuw, ok. 
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BRE 


BRAISE, wayaskusettew,a, kaskites. 

BRANCHE, watikkiwoan, a, sakäk- 
LOT OR 

BRANCHU, 
wi. 

BRANLER, kuskwäskunew, nam, 
ou, hkuskuskuwepahwew, ham, 
kuskunew, nam, kuskupitew, tam; 
se — la tête, kiwahikweyiw., ok; 
ça branle, kuskuskupayiw. 


mistahiwatikkwant- 


BRAS, mispitun ; mon —, nispi- 
lun; son —, ospilun; — droit, 
okitchinisk; — gauche, onamati- 
nik ; les — croisés, pdpimakdme- 
niskew, ok, et, pdpimakämeniske- 
yiw; au bout des —, ispiniskew, 
ispiniskeyiw ; il le lève au bout 
des —, oppinew ; il a les — re- 
troussés, iskunikdieyivoa ospiluna; 
couper les bras,kiskipituneswenw ; 
—, décourager, osämihew, iyimo- 
hew ; il ne vit que de ses —, os- 

_piluna otchi otébanihuw, ok. 

BRASSE, une —, peyakonisk ; deux 
—s, nijonisk; mesurer à la —, 
tibiniskätew, tam. 

BRASSER, iehwew, ham. 


BRASILLER, faire cuire sur les 
braises, maskattepwew, ok, mas- 
katepun. 

BRAVE, sokkitehew, ok, näbekka- 
SU. 

BRAVER, mawinehwew, ham, et, 
mawineskawew, kam. 

BRAVOURE, sokkitehewin, a, nd- 
bekkäsurvin. 

BRAYAIS, dsiyän, ak; il a un —, 
otäsiyäniw, ok. 

BREBIS, mayattik, wok, mestjdnis, 
ak. 


BRE 
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BUT 


BREDOUILLER, tatästabowew, ok, | BROYER, takkwahwew, ham, iyi- 


ou, nama nissitottdkusiw. 

BREF, fisdtch, soskwätch. 

BRETELLE, pimakämeppisun, a; 
il porte des —s, pimakämeppi- 
suw, ok. 

BREUVAGE, minikkwewin, a. 

BRIDE, täpitonepiichigan, a. 

BRIDER, täpilonepitew, tam; 1l 
est bridé, tdpitonepisuw, ok. 

BRIEF, VE, kiyipiw, ok; — à par- 
ler, kiyipowew. 

BRILLANT, wdäseskusiw, ok, 
kwan, wa, wdsisuw, (an.), wäse- 
yaw, à, (in.) 

BRILLER, wdsisuw, ok, wäseyaw, 
a; faire —, wdsenew, nam; — 
par le feu, wésaskutew. 

BRIN, un — d'herbe, peyak mas- 
kusiy. 

BRIQUET, piwäbisk appit, ak ; faire 
du feu avec le —., sikkattew, ok. 

BRISE, vent frais, takhkiyowew. 

BRISER, pihunew, nam, et, pihu- 
pitew, tam, pikuskawew, kam. 

BROCHE, pour faire cuire de la 
viande, apwdndsk, wok. 

BROCHET, iyinikinosew, ok. 

BRODER, masinistahwew, ham, 
et, masinihiwdtew, tam. 

BRONCHER, piswahwew, ham, 
piswahikew, ok, potätakinam, wok. 

BROQUETTE, apistisakkahiganis, 
a. 

BROUILLARD, kaskawanipestaw, 
a, et, kaskawokhkhamik, wa. 

BROUILLER, mayipayihew. ttaw, 
ou, Mmayipayillowew. 

BROUTER, mémaiwettawew, ok. 


wahwew, ham, sikwatahwew, 
ham, pikwatahwew, ham. 

BRU, ma —, ni nahäganiskiwem, ak; 
sa —, onahäganiskwema, ou,. 
n'istim, ak, ostima, sa —. 

BRUIT, faire.du —., kiyakittaw, ok, 
et, pitikhkuttaw, pitikkwew ; un — 
qui court, ekusi itwäniw; sans 
—, hiimotch. 

BRULER, hisiswew, sam, et, mes- 
lihaswew, sam, pihkaswew, sam. 

BRULÉ, ilse brûle ; il est —, kisi- 
suw, ok; —, gâté par le feu, pik- 
kasuw, ok, (an.), pikkattew, a, (in.) 
faire brûler la prairie, les 
champs, etc., pasisam, pasisdwew; 
le feu court, ça brûle, dans la 
prairie, pasilew, a. 

BRULÉ, bois où le feu a passé, 
wipuskaw, a. 

BRULOT, insecte, pihkkus, sak. 

BRUME, fkaskawan, haskawäkka- 
mit. 

BRUN, E, wiyepawew, ok. 

BUCHER , nikutâtew, tam ; il bûche 
du bois de chauffage, nikultew, 
ok. 

BUCHERON, nihuttewiyiniw, ok. 

BUT, où l’on vise, ndkatchahdyan, 
a, ou, ttatchigan; ïls agissent 
dans le même —, peyakwan itey- 
ittamok ; il agit dans un mauvais 
—, naspdtch iteyittam; dans quel 
— fais-tu cela? fdnisi eteyittaman 
oma bia ayittiyan ? sans —, ptho- 
nata; il est arrivé au —, ofittam 
île ka iteyimot ; il a manqué son 
—, ichisihuw, ou, pataham, ile 
ka iteyimot; remplis le —, pour 
lequel Dieu t'a mis sur la terre, 


BUT 


kakwe lotamwa Kijemanito ka ùÿi 
oyeyimisk khita ayittiwat waskitas- 
kamaik. 

BUTTER, frapper au but, ndkal- 
chahäganikkew, ok, itatchiganik- 
kerv. | 

BUTIN, sur l'ennemi, maniwasti- 
wewin, a; —, marchandise, ayo- 
avinrs, Sa. 

BUTOR, mäkwa, wok. 

BUTTE, ichakatinds, a, et, ispatt- 
nds. 

BUVABLE, ka minikkwätamik. 

BUVEUR, minikhweskiw, ok. 


C 


(E (pour cela), eoko; ne prends 
pas —, ekawviya eoko otina. 
CA, matle, ekwa, haw! —, tâche 
de travailler, matte kakwe-atuske ; 
—, ne fais plus cela, ekwa, ekawi- 
sua ekusi tota; ha —! prions, 
haw! aydmihdtän ; comme -—, 
täbiskotch eoko; c'est comme —, 
chusi ispayiw; est-ce comme — 
que tu me traites ? ekusi tchi hi 

totawin ? 

CA ET LA, pikonata ia, ou, pihko- 
nata ile; il va —, pihonata ie 
iullerw. 

CABALE, kimotchikisipwewin, a. 

CABALER, kimolchikisipwew, ok. 

CABALEUR, okimotchikisipwerwt. 
yiniw, ok. 

CABAN, miskutäkäwastotin, wa. 

CABANE, mikiwdp, a, matchiwds- 
kähiganis, 
— de bois, mütokiwäp. 
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CABRER, effaroucher, sekihew ; 
se —, simatchihäbawiw, ok. 

CABRI, Îère espèce, wepdyus, ok; 
2e espèce, apistatikhus; 3e es- 
pèce, apistatimosus; 4e espèce, 
kwäskwepayihus. 

CACHE, astatchikuwin, a; faire 
une — de viande, aslusibew, as- 
tuswewin; le mettre en —, asta- 
chikwdtew, tam, astatchikuw, 
{ind.); il met en —, en réserve 
pour lui-même, astwäsurw ; met- 
tre en — pour boire, astopasuw ; 
> LiéLlirénen AéDOE, y. 9. J'ai 
mis mon cheval en — chez le 
prêtre, ni ki astatchikun ntem 
ayamihewiyiniw wikik ; est-ce que 
je ne pourrais pas mettre en — 
mon petit butin ici? nametchi 
ota ni ka ki astäichikun n'tayü- 
nissa ? 

CACHÉ, E, il est —, kdtchikésuw, 
ok, (an.) kdtchihätew, (in. 

CACHER, il le cache, kdtew, taw ; 
se —, kdsuw, ok; se — de quel- 
qu'un, kdsustawew; ex. personne 
ne peut se cacher de Dieu, nama 
awiyak kita ki käsustawew Kije- 
manitowa; — à quelqu'un, kdto- 
wew; ne me cache pas ce que 
tu as fait, ekawiya kdtowin ka 
totaman. 

CACHET, kiskinowdtasinahukowin, 
a. 

CACHETER, kipupikikkdtew, tam, 

ou, pasakwahwew, ham. 


maskusiwikamikus : | GACHETTE, en —, kimotch ; il est 


parti en —, kimoich sipwettew. 


CABARET, minikkwewikamik, wa.|GACHOT, kipakikäsuwikamik, wa. 


CABLE, nusi-piminakkwän, a. 


CACIS, amiskomin, ak. 


CAD 


CADAVRE, ichipay, ak; — quin’a, 
que les os, pesisikoskan. 

CADEAU, konata miyituwin, a. 

CADENAS, kaskittakahigan, a. 

CADET, osimimäw, ok, osimimd- 
wi. k 

CADRE, wäskäyättik, wa, ka 1wûs- 
kämok. 

CADUC, QUE, kawikikkaw, ok. 

COECUM, okäkäkikhew, a. 

CAFÉ, piktkatteyäbuiy, a, et, ka pik- 
khasamik. 

CAGE, kipahikäsuwikamikus, a. 

CAHIER, nayekisk masinahigane- 
gin, a. 

CAHUTTE, appakhkwdäsunis, a, mi- 
kiwäppis, matchegin. 

CAILLÉ, lait —, totosdbuy e astust- 
wäk, ou, e doSouuR, OU, € MISiWeE- 
yäk. : 

CAILLETTE, otakwanahutwin, a. 

CAISSE, mistikhowat, a. 

CAJOLER, wayatsahetw. 

CAJOLERIE, wayatsahiwewin, a. 

CALAMITÉ, mayipayiwin, a, et, 
mayakusiwin,  mayakupayivwin, 
v.g. la mort de cet homme est 
une grande —, eoko dyiswyiniw e 


nipit, mistaht mayipayiwinivi, 


ou, wanichikewiniviw. 
CALCUL, akittäsuwin, a. 
CALCULER, akimew, ttam, akit- 
. täsuw, ok, (ind.) 
CALÈCHE, kishitäbénäsk, wok. 
CALECON, pitidwetäsän, a 
CALENDRIER, akindwekijikkwän, 
a. à 
CALER, dans l’eau, kosdbew, ok ; 
il le cale, kosdbeskawew, kam. 
CALFATAGE,  sittawikitchitahi- 
gan, 4. 
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CAN 
CALICE, ayamihewiminikkwätchi- 
gan, a. 
CALIFOURCHON, être à —, {as- 


téwakusiw, ok. 

CALME, kiydmewisiw, ok, ou, ki- 
yämaydw ; temps —, ayowdstin ; 
eau —, kiyämeydgamiw. 

CALOMNIER, matchiayimwew, ok; 
il le calomnie, pikonata matchi- 
ayimomew. 

CALOMNIE, pikonata matchi ayi- 
mweuwrmn, à. 

CALUMET, ospwädgan, ak; — de 
paix, wüiaskiwinospwägan ; allu- 
mer le —, saskahespwäganetw ; 
— de pierre, assinispwdgan, — 
de bois, mistikospwägan; pierre 
à — nn ie faire un —, 
EL 1 s 

CAMARADE, mon —, r'tjiwdm, 
ok, ni Di bb lan ak; mon — de 
jeu, nt? witji metawemägan ; mon 
— de malheur, ni wiji-kwatakit-: 
tämägan; son — de table, o’witji- 
miljisumägana. 

CAMPAGNE, iyinivwaskiy, a, mas- 
kutewaskiy, mitäkkweydwaskiy ; 
battre la — par ses paroles, piko- 
nata îte pihiskwenw. 

CAMPER, fapesiw, ok; il campe- 
avec lui, wüitji-kapesimew, ou, ka- 
pesitotawew. 

CAMPEMENT, kapesiwin, a; vieux 
—, Mmatokkap, à. 

CANAILLE, matchikonds, sak. 

CANARD), sisib, ak ; — de France, 
iyinisib, (autres espèces), wiskat- 
Jdnisib, kashitesib ; travailler les 
—s$, notisibew; chien bon aux —s. 
notisibewatim. 

CANE, nosesib, ak. 


CAN 9 


CANEPIN, mayattikweyän, ak. 

- CANIFE, pikikiumänis, sa. 

CANNE, bâton pour se soutenir 
en marchant, saskahun, a; mar 
cher avec une —, saskahutw. 

CANON, misi-püskisigan, a. 

CANONISATION, fütchitwdwisi 
wal:imiwewin, a. 

CANONISER, küchitwdwisiwaki- 
mew. 

CANOT, osi, a; — d’écorce, wask- 
way-0si; embarquer en —, posiw ; 

. aller en — pimiskaw ; le rencon- 
trer en —, nakahwew, ham ; ar- 
river en —, misakaw ; aller avec 
quelqu'un en —, tchimew; d’où, 
ni ichimägan, disent souvent les 
sauvages, pour dire : ma femme 
ou plutôt ma compagne de — ; 
faire un —, astoyuw ; action de 
faire un —, astoyuwin. 

CANTIQUE, ayamihewinakamun, a, 
ou, ayamihewinakamowin. 

CAPABLE, il est —, kaskiltaw, ok ; 
il n’est pas —, pwdtawittaw ; ce 
mot se rend aussi par Ai, ou, nit- 
ta, devant le verbe, v.g. je ne 
suis pas — de le faire, namawiya 
nan ko kittotentivilt est 
tout faire, kakiyaw kekway nitta 
totam, ou, ki {otam; c'est un 
homme —, {dpwe mistahi kaskit- 
taw eoko ayisiyiniw, ou, nittdwit- 
jikew; rendre —, v.g. rends moi 
— de faire cela, tjihin kita tota- 
män eoko, ou, miyin kita ki tota- 
müän. 

CAP, neyäbiskaw, a. 

CAPACITÉ, nittdwitjikewin, a, 
kaskittdwin ; — d’un vase, v.g., 
ce vase à une grande —, eoko 


10e. 


l CAR 


oyägan mistahi pisdkwan ; ce ca- 
not à une petite —, eoko osi na- 
mawiya pisdkwan. 
CAPARAÇON, mistatim-dkwand- 
huwin, a. 
CAPOT, miskutdkay, a; mon —, 
niskuldkay ; son —, oskutäkay. 
CAPE, astotin, a. | 
CAPRICIEUX, nayettäwisiw, ok, 
nayettdwätisiw, watalkamisiw. 
CAPSULE, piwäbiskastotinis, a, Ko 
malwerwek. 
CAPTER, iyinisikattew, ttam. 
CAPTIF, VE, otinaw, ok, wetinikd- 
suw, awokkän, ak. 
CAPTIVER, otinew, nam, et, mitji- 
minew, nam, awokhkäterw. 
CAPUCHON, astofinasäkay, a. 
CAQUETER, osdmiloniw, ok. 
CAQUETERIE, osémitoniwin, a. 


? 


CARCASSE, miyäshan, a. 


CARACTERE, üätisiwin, a, et, id 
tchihuwin, ijiwebisivin, tjipimäti- 
siwin; mauvais —, malchätisi. 
win; — charitable, kijewdlisi. 
win. B.N. La term dthsiw, in- 
dique le caractère, v.g. [la un 
bon —, miyowâtisiw, ok; ika un 
mauvais —, malchätisiw. 

CARESSER, wikhihew, ttaw, et, 
ayakkokkawer. 

CARESSE, ayakokhkdsuwin, a; il 
fait des —s, ayakokkdsurw. 

CAROTTE, oskdtäsk, wok. 

CARPE, namepiy, ak. 

CARQUOIS, putatwän, a. 

CARRÉ, E, ayisdwesiw, ok, (an.) 
yaw, (in) | 

CARRER, ayisdwehew, ttaw. 

CARTE, peyakupahigan, ak. 


CAR 


CARTEL, maiwinehuwewin, a ; en- 
voyer un —, mawinehikew ; il lui 
offre un —, mawinehiwew. 

CAS, c’est un — douteux, wdwdäne- 
yiltähwan; — fortuit, miskawi-is- 
payiw, ou, kesiwdn ikhkin; au — 
que, keswän, v. g.; au — que tu 
le vois, keswdn wdbamatjr; dans 
le — de, megwdich; dans le — 
où, *ispin, v.g. dans le — où je 
ne reviendrais pas, kispin eka pe- 
khiveydni ; dans tous les —, mis 
sawdich; en pareil —., ekust iji; 
en tout —, natesse; faire — de 
tout, kakiyaw pisiskeyillam ; faire 
grand — de son couteau, mistahi 
iteyittam o mokkumän; faire peu 
de — de quelqu'un, nama pisis- 
keyimew, ou, nama tchikeyimew ; 
le — avenant, ispayihi, ou, ikkiki ; 
si le — se présente, kispin otchi- 
tchipayik. 

CASCADE, pawistih, wa; il y a 
—, pawishihowiv; de — en —, 
e äniské pawistikhowik. 

CASSER, pikunew, nam, et, piku- 
simew, ttittaw,  piiwdhwew. 
ham:; — Ja tête, pikustikwäne- 
hwew, poskwatipehwerw ; — le 
bras, kaskipituneherw ; — la jam- 
be, kaskikätehwerw ; — le cou, 
kaskikwehwerw ; il le brise en le 
frappant, pikwatahwew, ham ; — 
en le foulant aux pieds, pikus- 
kawew, kam ; c’est brisé, piku- 
paytw, ok, pikusin, (an), prikutltin, 
(in). 


CASSOT, de bouleau, kdkway, a. 


CASTOR, amisk, wok; —- d'un an, 
patamisk ; — mâle, ndbemisk ; — 


o 


2 CAU 
femelle, nojemisk ; faire la chasse 
aux —$s,noltamishivers. 

CASTOREUM, wituy, a, ou, tvisin. 

CATAPLASME, akkupisuwin, à ; 
il à un —, akhkupisuw ; il lui ap- 
plique un —, akkupiterw. 

CATÉCHISME, comme en français 
ou (si on veut), ayamihewijittiwa- 
wikiskinohamätuwin, a. 

CATÉCHISER, ayamihewikishino- 
hamdweiw. 

CATÉCHISTE, otayamihewikiski- 
nohamdäkewiyiniv, ok. 

CATÉCHUMÈNE, ka otami-notji- 
tdt ichi sikäljihäsut. 

CATHOLICISME, Katolik-ijithwd- 
win, a, ou, Katolik-ayamihdwin, 
Katolikowiwin. 

CATHOLIQUE, katolik-ijittwaw, ok, 
ou, kalolik ayamihaw, katoliko- 
wiw. 

CAUCHEMAR,  kustdtchikwämi. 
win, a; il a le —, kustdtchikwd- 
ma. 

CAUSE 'otchipayiwin, a, ispayiwin ; 
à — de, otchi; ce otchi sert pres- 
que toujours quand on emploie 
cause comme adverbe; v.g. pour 
quelle — ? taneki ko ? ou, Kotchi ? 
sans —, honala, ou, pikonata ; 
être — de, ou, que, wiya ka totak 
k’o, dc... ; gagner sa —, {dpwew ; 
être hors de —, nama kandwäba- 
mikutw ; prendre — pour quel- 
qu'un, ndtamdwew, ou, kispewd- 
tew ; il prend — pour, kispeweki. 
low, où, hispewerw. 

CAUSER, parler, pikiskwew, ok; 
— sur quelqu'un, mamiskomew, 
tam, ou, pikisliwdtew, tam; il 
lui cause de la joie, atamihew ; 


Ô 


CAU 


il lui cause de la peine, kaskeyit- 
iamihew ; de quoi causez-vous 
ensemble ? kelnoay ka mamiskota- 
métuyek? 11 cause sur le compte 
de quelqu'un, ayimomew, tam. 

CAUSERIE, pikiskwewin, a, ayimo- 
tamowin, ayimwewin. 

CAUSEUR, SE, pikiskweskiv, ok, 
et, osdmitoniw. 

CAVALE, kiskisis, sak. 

CAVALIER, tettapüviyinio, ok. 

CAVE, wätikkän, a. 

CAVER, wdtikkew, ok. 

CAVERNE, wäli, a, ou, wdtikkän. 

CE (pron.), eoko, awah, (an.) oma, 
{inan.) ; — cheval, eoko mistatim; 
— chien, awdh atim; — couteau, 
éoko, ou, oma mokkumän ; —, 
c'est, v.g. c’est bien ,miwdsin ; c’est 
mon père, eoko nottdwiy; — n’est 
pas un mal, nama maydlan ; 
c'est à vous que, &c., kiya ka, etc.; 
ceci, oma; — qui est bon, £a mi- 
wäsik ; — que je désire, ka n'ta- 
weyiltamän ; c'est cela, eoko. 

CECI. oma, ohi (plur.), je trouve —, 
oma ni. misken; Jai perdu ces 
choses, ni ki wanittän oh. 

CÉCITÉ, nama wdbiwin, a, ou, na- 
ma oskijikuwin. 

CÉDER, poyuw, ok, ponillaw, paki- 
teyillam, pomew, kiyäm ekusi île- 
yittam ; le faire — le découra- 
ger, pomemew ; — quelque chose 
à quelqu'un, pakitinamäwew, ou, 
pakiteyittamäwetw. 

CÈDRE, ménsikisha, k. 

CEINDRE, wéskäskawew, kam, et 
wäskappitew, tam. | 

SE CEINDRE, wäskhappitisuw, ok ; 
il est ceint, wdskappisuw. 


3 CEL 


CEINTURE, pakwätlehun, ak. 

CEINTURER, pakw dttehwew. 

SE CEINTURER, pakwättehutw, ok. 

CELA, eoko, anima, (plus éloigné) 
nema, nehi, (plur.) c'est — que 
Jai perdu, eoki anima ka wanit- 
tdyän; qu'est-ce que — qui est 
là-bas? kekway wiya nema ka 
nohwak nete? comment — ? édnisi 
coko ? c’est — même, ekusi muwe- 
ichi; ilest comme —, ekusi iji 
aya. 

CÉLÈBRE, dijimikusüo, ok, mémät- 
tdwisiw, (an) mémédtidwan, (in.) 
mdmdttékusiw, kwan. 

CÉLER, kdtew, taw ; il lui cèle, 
kätowenr. 

CELERITÉ, kiyipiwin, a, ou, kisis- 
kätterwvin. 

CÉLESTE, £ÿikowiw, ok, (an.) kiji- 
kowan, (in). 

CELIBAT, nama wikittuwin, a, 
mosdbewiwin (pr l'homme), mosis- 
kwewtwin (pr la femme). 

CÉLIBATAIRE, nama wivwiw, ok, 
ou, mosdbew (pr l’homme), nama 
ondbemiw, ou, mosiskiwew (pr la 
femme); il est —, mosdbewiw ; 
elle est —, mosiskhiwewiw ; 

CELUI, celle, ceux, celles, awiyak. 
dndh, aniki, v.g. celui qui vit 
bien, est toujours bien vu, awi- 
yak meyopimätisitji takkr miyo- 
kandwdbamarw ; — que tu ap- 
pelles ton frère, anah, n'istes, ka 
ilat; ceux que J'ai vus aujour- 
d’hui, aniki ka wäbämakik anotch ; 
de ces deux femmes, qui est celle 
qui est votre mère ? oki nijo isk- 
wewok, tâna, ki kawiy? ou, ka 
okdwimat? je ne sais pas quelle 


CEL 


chose tu désires, namatwiya ni 
kiskeyitien tänima ka mustawina- 
man. 

CELUTÏI-CE, celle-ci, ceux-ci, celles- 
ci, awdh oko, ou, oki, v.g. — est 
un bon chasseur, mais ceux-ci 
ne sont bons à rien, awdh, nitta- 
ntaminahuw, maka oki nama 
nando itäbatisiwok; aime celle- 
ci, sans haïr celles-ci, sdkih awäh 
kisik ekawiya pâhwdsik oki. 

CELUTI-LA, celle-là, ceux-là, celles- 
là, dndh, nahd, âneki, neki, v.g.; 
prends —, aussi — là-bas, otin 
anah, mina naha nete; celle-ci 
est ma sœur cadette, celle-là ma 
sœur ainée, et celle-là (cette 
autre-là), ma cousine, eoko awäh 
nisim, diwdh maka ni mis, ekusi 
naha nitimus; ceux-là seulement 
verront Dieu, qui auront l’âme 
pure à la mort, eokontik piko kita 
wäbamewok Kijemanitowakakand- 
tätchäkwetjik eyikok wi-nipitjik ; 
ces choses-c1, ces choses-là, oh1- 
anthi, nehi. 

CENDRE, pihkkow, a. 

CENDRÉ, wdbiskowew, ok, ou, wd 
biskowawetw. 

CENDREUX, SE, pihkkcowiw, ok ; 
souviens-toi que tu es — et que 
tu retourneras en cendre, Aishisi 
e pihkkowiyan, mina hdwi hi ka 
pihkkowin. 

CENSURER, voy. Blâmer. 

CENT, mitdtatomitano ; 1ls sont — 
mildtalomitanowiwok ; deux —, 
nijwaw milétatomitano. 

CENTENAIRE, mitdtatomitano tat- 
Lo piponwew, ok. 

CENTRE, téwdyik, ou, abittdwdyik. 


L 
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CENTUPLE, mitdlatomilanowewin, 
a, Ou, Mitätatomitanoayiwdk. 

CENTUPLER, mitdtatomitanowet- 
law, ok; je lui centuple, ni mitd- 
tatomilanowettowatw. 

CEPENDANT, atawiya, ou, dta, 
v.g. — il y a encore un peu de 
quoi manger, atawiya keyäbitch 
apisis astew hkitchi mitjih; — 
néanmoins, —;, je vais t'en don- 
ner, mais pas tout, atawiya ka ka 
-miyitin, maka namawiya misiwe ; 
—, je l'ai vu un instant, dia ni hi 
wébamaw hanak ; — on va prier, 
mais pas sitôt, ata kita ayamihd- 
niviw, maka namawiya semdk. 

CERCUEIL. tchipayimistikowat, a, 
et, ichipayiwat. 

CERF, aydbewdwaskesiw, ok. 

CERISE, takkwäheminän, a. 

CERISIER, takkwdheminättik, wok. 

CERNER, wäskänew, nam, et, wds- 
kähew, ttaw. 

CERTAIN, E, il est —, ketchind- 
hutw, ok, ce mot se rend par dtit 
dans le sens suivant, v g. —s 
hommes sont charitables, dir 
ayisiyiniwok kijewätisiwok; priez 
à —s temps, ayamihäk aydshow ; 
jeûnez à —s jours, iyewanisihi- 
suk ayätit kijikdwa. 

CERTAINEMENT, keichina, täp- 
we; — Dieuexiste,ketchina dttarw 
Kijemanito. 

CERTIFICATION, 
wewin, à. 

CERTIFIER, ketchindhuhew, hew, 
ou, ketchinahumew, mew. 

CÉRUMEN, oskilekum, ak; son —, 
ot oskitekuma. 

CERVEAU, cervelle, wiyetip, a. 


ketchinahuhi- 
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CESSANT, ponipayiw, ok, ou, poni 
ayaw. 

CESSE, sans —, takhi, ou, käkike, 
sakamo ; il parle sans —, kdkike 
pikiskwerw ; il mange sans — 
sakamo mitjisuw; il pleure sans 
—, lakki, ou, takkiné mâtuw. 
CESSER, ponihew, ttaw, ponimew., 
v. g. il cesse de lui parler, poni- 
mew ; ilcesse son action auprès de 
lui, ponihew ; il cesse de faire 
cela, ponittaw. N.B. plus souvent 
on se sert de la racine pont devant 
un verbe, v.g. il cesse de tra- 
vailler, poni-atuskew ; 1l cesse de 
parler, poni-pikiskwew ; je ne ces- 
serai jamais de prier, nama wik- 
kätch ni ka poni-ayamihän; on 
dit aussi en général, poyuw, ok ; 
il cesse, pomew, ou, poneyittam, 
ou, pomeyiltam ; il cesse d’avoir 
cette idée, ce dessein ; il le fait 
cesser, 1l le décourage, il le fait 
désister de son plan, pomemew, 
V.g. que ceux qui ne prieut pas 
ne te. découragent pas, eka ka 
ayamihätjih, ekawiya ki ka wi-po- 
memikwok ; — se rend aussi par 
aste, v.g. il cesse de faire froid, 
aste-kissin ; la pluie cesse, aste-ki- 
mivwan; la fumée cesse, asteyd- 
battew ; ii cesse d’être altéré, 
asteyäbäkwen. 
CET, TE, eoko, awah, naha, oma, 
v.g. cet homme, eoko ayisiyiniw ; 
— animal-Cci, awdh pijiskiv; — 
orignal-là,ndha moswd; — hache- 
Ci, oma tchikahigan; — maison: 
là, naha wäskahigan. 

CHACUN, NE, kakiyaw, awiyak, et, 
waniyu ; — aime ses enfants, ka- 
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CHAGRIN, 


CHA 


kiyaw awiyak säkihew otawdssi 
missa ; — redoute la souffrance, 
waniyu hkustam hwatäkitidwin ; 
on dit aussi, piko awiyak; —, 
n'importe qui, v.g. — est Capa- 
ble de faire cela, piko awiyak kita 
ki totam, ou, waniyu huta ki to- 
tam; tout —, piko awiyak, wani- 
yu; — le sien, kakiyaw avwiyal 
olayän ; — pour soi, et Dieu 
pour tous, kakiyaw awiyak hita 
kileyimisuw, ekusi Kijemanito hi 
ka wi-hiteyimikonow kakiyaw. 
kaskeyittamowin, à ; 
— du cœur, wissakitehewin, kak- 
wätakeyimowin. 


CHAGRIN, E, kaskeyitiam, 1w0k, 


mwestäteyittam,; hikämwdtisiw, 
kikämwäteyittam ; il a l'air —, 
käskeyittamindkusiw. 


CHAGRINER, kaskeyittamihen. 
CHAINE, piwdbiskoweyäpiy, a, ou, 


CHAIR, 


piwdbiskowanehigan- sakkäbikhkän. 
wiyds, a; cest ma —-, 
celui qui mange ma —., e0hk0 oma 
ni wiyds, awiyak maitjitjt ni 1w1- 
yds ; il a la — rouge, mikkowiya- 
sew, où mieux, Mmikkwewohkiwerw ; 
— molle, yoskiyawew, yaskiwoke- 
payiw, pikiskewew ; — noire, kas- 
kitewokwerw ; — maigre, stkatchi- 
wiyas 


CHAISE, tettapiwin, a; — de bois, 


mistikiwapiiwin ; 
otina leltapiwin. 


prenez une —-, 


CHALE, akwandhuiwin, a. 
CHALEUR, kijobwewin, a, dbiweyd- 


win; — du soieil, hkisdstewin, 
kisdsikewin. 


CHALUMEAU, pipikwanis, a. 


CHA 
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CHAMAILLER, kikkdwitam, wok ; | CHANGER, meskutonew, nam, ou, 


ils se chamaillent, kikkdtuwok. 
CHAMP, voy. campagne, histikän, 
nitlawiküchigan ; c’est mon —, n1- 
ya n'lajiskim ; — de bataille, te 
ka notinituk ; à tout bout de —, 
sakamo, pisisik ; sur le —, semäk; 
c’est un bon —, miwdsin ajiskiy- 
CHAMPIGNON, wdsdshwetow, ok. 
CHANCE, papewewin, a; par — 
nataka, où, n'taka, v.g. par — que 
javais mon fusil, w’tahka nitalkune 
ni pdshisigan ; c'est une —, qu'il 
n’est pas encore parti, n’taka na- 
meskwa sipwettew; par — qu'il 


était baptisé avant de mourir. | 


nataka ki sikähdttawarw mayowes 
nipit. 

CHANCELER, kekdtch pakisin, ou, 
nama ayätaskisuw, ok; — dans 
son idée, nama ketchindhuw, wd- 
wäneyiliam. 

CHANCEUX, SE, papewew, ok, 
miyo payiw, otinamdkowisiw, pa- 
peweyitiäkusiw ; il le trouve —., 
papeweyimew ; 11 lui est —, ou, 
il lui porte chance, papeweska- 
wew, OÙ, Miyopayitowew. 

CHANDELIER, wdsashutenigand- 
bisk, wa. 

CHANDELLE, wdsashutenigan, a. 

CHANGE, meshliutonamätuwin, à ; 
donner le —, wdtwiyasihew, ou, 
meskutchilotawetw, ou, keji tota- 
kut, lotawew ; ils se rendent le 
—, mâmeskutchitotätuwok. 

CHANGEANT, E, mdmeskutchit- 
Hw, ok, mämeskutchitätjihuw ; 
vent —, mdmeskutchiyotin. 

CHANGEMENT, meskulchipayi- 
win, à. 


meskuttahyew, staw; — d’'habits, 
meshutasäkew, ok, et, meskutayo- 
nisew ; — de souliers, meskutas- 
kisinew ; — de chemise, meskut- 


chipapakiweyänew ; — de cu- 
lottes,meskutitäsew; il lui change 
meskutonamdwew ; — de place, 


meskutapiw, (an.), meskutastew, à, 
(in.); — de place étant debout, 
meskutchikäbariw ; — étant cou- 
ché, meskutchisin, wok, ou, kwes- 
kapto, (an.), kweskastew, a, (in.), 
kweskikäbawiw, hkweskisin; il le 
change de place, meskutahyew, 
staw, meskutisimew; — de de- 
meure, dttokerw ; — son travail, 
meskutchi-atuskew ; le vent 
change, kweskiyotin ; le temps 
veut —, wi-hweskikijikatw ; ça 
change, kweskipayiw, ou, meskult- 
chipayrw. 

SE CHANGER, meskuichinäkusiw, 
ok, ou, kweskinäkusiw. 

CHANGÉ, E, il est —, pitusinâku- 
siw, ok, (an.), nâkwan; étoffe — 
par le soleil, w4dbäsuw, stew, a ; 
— par l’eau, kdssiyäbäwenw. 


CHANT, nakamun, a, et, nakamo- 
win, nikamowin; — de l'Eglise, 
ayamihewinakamun. 


CHANTEPLEURE, pütchitchipay- 
itéhigan, à. 

CHANTER, rikamuw, ok, ou, na- 
kamuw; — faux, mayatämow, 
naspdtalämow ; — haut, "sokka- 
‘tâmow, ou, ispowew e nakamut ; 
— bas, peyditikatämow, nejowe- 
piskwanew; — bien, miyowatd- 
mow, wäsepiskwaner. 
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CHANTRE, 0 nakamow, onakamo- 
Wwiyiniw, OÙ, 0 nikamow. 

CHAOS, hiyehdwakkamikan. 

CHAPEAU, astotin, a; mettre son 
—, pustastotinew ; Ôter son — 
ketastotinew; il lui Ôôte son —, 
ketastotinestawew. 

CHAPELET, ayamihewiminak ; 
dire son —, akimew ayamihewti- 
mina. 

CHAPELLE, ayamihewilamikus, a. 

CHAPITRE, piskititchigan, a, pts- 
kittinowin, piskitchinayiwin. 

CHAPITRER, hakeskimew, et, hi- 
totew. 

CHAQUE, tatto, tahwaw, v.g. — 
homme sera payé un chelin, {at 
to iyindw peyak soniydssa kita ti- 
pahamadwar ; — jour tu penseras 
à Dieu, faliwarw kijikäki ki ka 
méntüoneyimaw  Kijemanito; — 
fois que tu prieras, {atliwaw ayd- 
mihdyani. 

CHARBON, lashites, sa. 

CHARBONNÉ, E, il est —, Faski- 
tewikkwew, ok; il le charbonne, 
kakitewikkwenetw. 

CHARGE, wivwahutwinr, a, nayat- 
chigan ; 1l est à — kippishew, ok, 
ou, kippishäkew, otamittäsuw, ou, 
otamihiwew ; c'est à votre — 
kiya tchi pisiskeyittaman; c'est 
moi qui suis en —, niya ka tibey- 
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kikäbowettin, wa,ou, pititäsikätew, 
pütchivwebinikäterw. 

CHARGER, wiwähew, ttaw, et, 
nayattahew, ttaw ; il charge son 
fusil, pittdsuw ok, pitchiwe- 
binam, wok. 


SE CHARGER, wiwähuw, ok; je 
me charge de vous faire avoir 
cela, niya ni ka pisiskeyitten tehi 
miyikawiyan eoko ; je me charge 
de lui dire, nè ka witlamädwar ; 
j'ai déjà chargé quelqu'un, sésay 
ni ki atuskemon, ou, n'fatotaw 
awiyal. 

CHARITABLE,. kijewdtisiw, ok. 
ou, maiyotehew, nitta-kitimäkeyt: 
miwew, nama kekoay sûkittarw. 

CHARITÉ, kÿewdtisiwin, a; — 
amour de Dieu, manilowisäkiki- 
wewin, ou, Aijemanito siyakihit ; 
la — est la racine de toutes les 
vertus, etaliiki kakiyaww miyo pi- 
matisiwina, mantitowisdkihewevin 
mämawiyes ka okimdwimagak ; la 
— bien ordonnée commence par 
soi-même, kwdyask kijewdtisiwin 
pila tibiyawe tchi pisisheyimisuk. 

CHARME, il lui fait des —s, wiya- 
manashkwähiwew, ou, maskikiy 
otchi totawew; médecine à —, 
wiyamanask, a. | 

CHARNU, E, mitoni wiydssiwiw. 
ok, Wan, wa. 


ittamän, ou, ka kanaweyittamd-| CHAROGNE, mettez la préfixe 


keyän ; qui a — d’âmes, e pami- 
häât ätit otayamihäwa ; il le — 
du soin de mon cheval, ni kana- 
wiskutieyaw n'l’ema; ille — de 
cela, n’latotaiw eoko. 
CHARGÉ, E, voiture —-, vaisseau, 
etc. posittäniwiw ,; fusil —, 
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asi devant le mot, v.g. — de 
bœuf, asi-mustus, wok; — de 
poisson, asi-kinosew, ou, asila- 
mek. 


CHARPENTIER, mistihondbeiw ok. 
CHARRETEE, une —., peyakotäba- 
näsh ; deux —s$, nijotébänäshwn- 


li 


CHA D 


CHARROYER, awatew, taw; — 
sur son dos, awatowatew, ok; — 
en voiture, awaitchitäbew ; — de 
l’eau, awalopew ; — du bois de 
chauffage, awatjimitew. 

CHARROYEUR, SE, awatowate- 
wiyiniw, oh. 

CHARRUE, pikupitchigan, a, ou, 
pikupilajiskhiwän, ou, pikupitajis- 
kivwdägan. 

CHAS, d’une aiguille, tapiskwewin, 
&. 

CHASSE, métjiwin, a ; faire —, 
minahuw, ok; faire la —, n'ta- 


minahurw ; aller à la —, mdtjiw ;, 


revenir de la — avec de la 
viande, abuttew; — aux castors, 
notamiskivew ; — aux lièvres, 
notäbusweiw ; — à l'ours, notask- 
wew; — aux buffles, notjimus- 
toswew ; — à l’orignal, notjimo- 


sowew; chien de —, notjitjike- 
walim. wok. 

CHASSER, expulser, kiwetisa- 
hwew, ham, ou, wayawitisah- 
wew.ham,kiputisahwew,ham:—, 
faire fuir un animal, osahwew, 
ham, osiskawew,  amämew, 
hwew, amähamäwew amameha- 
mdwew, osakihew, ok, (ind.), voy. 
aux mots tirer, fusil, piste, etc. 
—, envoyer au côté, miwehew, 
mew, tisahwew, mivetonemew, 
et, iyekätetisahwew, ham, v.g., il 
chasse les mauvaises pensées, 
iyekâtetisaham matchimitoneyit- 
chigana ; —, poursuivre à la 
chasse, pimitisahwew, ou, mitit- 
tew, métjitotawew. 

CHASSEUR., 0 n'aminahuw, ok. 
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CHASTE, kandijipimätishw, ok, et, 
kandtdtchäkwew, kokwätisiw, ka- 
naweyimistw, hiydmewisio. 

CHASTETÉ, kandijipimätishvin, a, 
kanälätchäkwewin, kokwätisiwin, 
kiyämewisivin. 

CHAT, kdsakes, sak. 
CHAT-HUANT, tchibohuskisis, ak, 
(autre sorte), kdwiyoskijihusts. 
CHATIER, pasastehwew, et, paka- 
mahwew ; Dieu nous châtie pour 
nos péchés, Kijemanito ki paka- 
mahukonow ki péstahuwininowa 
oichi, ou, Kijemanito ki pasaste- 
hukonow, etc. ; un père ou une 
mère qui châtie ses enfants, pa- 
sastehwäwasuw, ou, pakdmahwd- 
wasuw. Note: La terminaison, 
wasuw indique l’action du père 
ou de la mère sur leurs enfants. 

CHATIMENT, ayimihuwin, a, md- 
kohiwewin, pasastehuwewin ; — 
de Dieu, ayimihikowisiwin, pa- 
sastehuhkowistvin. | 

CHATOUILLEMENT, k£iyakisiwin, 
a. 

CHATOUILLER, kiyakinew, nam. 

CHATOUILLEUX, SE, kiyakisuw, 
ok. 

CHATRÉ, manisikäsuw, ok. 

CHATRER, maniswew. 

CHAUD, il fait — par le soleil, 
kisdstew, khisdsikew abweyaw ; — 
par le feu, kijitew, kijäbiskitew ; 
maison chaude, kisowikkattew, 
ou, abwekkattew; 11 a —, abwe- 
siw, ok ; 1l est chaudement, kiso- 
siw kijowahurw ; c'est —, v.g. un 
habit, kijoyaw, a; eau chaude, 
kijdkamitew ; j'ai les mains chau- 
des, ni hijowitchitchän; j'ai les 
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pieds —s, ni hijowisitdn ; 1l boit 
—, kijdkamitekkwew ; il le rend 
—, kijonew, nam, et, krjowiska- 
wew, kam; mourir de chaleur, 
nipahikkasuw, ou, nipahäbwesiw. 

CHAUDIÈRE, askik, wok; — de 
ferblanc, wdbaskik. 

CHAUDRON, nabakaskik, wok. 

CHAUDRONNÉE, une —, peyak- 
waskik; Aeux —$, nijowaskik. 

CHAUFFAGE, bois de —, milli, a. 

CHAUFFER, apiswew, sam. 

SE CHAUFFER, awasuw, ok, api- 
suw dpdwatew ; il se chauffe les 
pieds, dpisitesuw ; ce bois chauffe 
bien, eokoni mitta kisiskutewo- 
kanwa. | 

CHAUME, maskhusiwdttik, wa; cou- 
vert de -—, mashkusiwditikwa ot- 
chi apkkwätew. | 

CHAUSSÉE, — de castor, oskwa- 
im, a, ou, oskutim; — de mou. 
lin, £ipahigan. - 

CHAUSSER, pustaskisinaherw. 

SE CHAUSSER, pustaskisinew, ok. 

CHAUSSON , ajigan, ak. 

CHAUVE, mustayehätippew, ok, 
ou, mustétippew, pakkwätipperw. 

CHAUVE-SOURIS, apakhwätis, ak. 

CHAUX, assiniy ha kisisut, ou, as- 
siniy ka wébikkasut. 

CHAVIRER, hwatapiw, ok; il le 
fait —, kwatapiskawew, kam; il 
le chavire, kwalapinew,nam, ou, 
kwatapiwepahwew, ham. 

CHEF, okimaw ok; il fait un —, 
okiméäkkerw ; 1l le fait —, okimdk- 

. kâterw ; il fait le —, okimdkkd- 
sow. | 

CHEMIN, meskanaw, a. La termi- 
naison amuw donne l'idée de 
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chemin, v.g. — battu, kistala- 
Mmuw ; — qui conduit au ciel, ka 
iamuk kijikok ; — large, ayakas- 
kamuiwv ; — étroit, sckamuw ; 
suivre un —, millimew-meska- 
naw ; faire un —, meskandkkew, 
ok; — faisant, kisik; frayer à 
quelqu'un un —, meskandkka- 
wew; OUVrIr un —, fawinamü- 
wew ; dans le milieu du — ta- 
wiskandk; il ne sait quel — 
prendre, nama khiskeyittam täni- 
ma meskandw ke mittimet; re- 
brousser —, kdwi-kivew, ou, ki- 
wetotam. 

CHEMINÉE, kutawändbisk, wa. 

CHEMISE, papakiweyän, a. | 

CHENAL, pimitjiwan, wa, et, sipi- 
sis, @. 

CHÊNE, maskawättik, wok. 

CHENILLE, miyawemottew, ok. 

CHER, E, sdkihikusiw, ok, ou, sd- 
kitchikäsuw, (an), sdküchikätew, 
(in.), sdkitchikäntwuo. 

CHER, à haut prix, mistahi tipahi- 
kâsuw, ok, (an.), mistahi tipahi- 
kâtew, a, (in.), mistahi ilakitchi- 
kâsuw, kâtew, a. 

CHERCHER, nandonawew, nam, 
nandonikew, ok, (ind), nandäwd- 
benawew, nam, nanddwdbenew, 
nam; — des chevaux, n'{dwas- 
timwew; — des bœufs, n’{dwi- 
musluswew ; — des graines, nan- 
dämisuw; — du bois, ndtjimit- 
tes ; — du poisson, ndl'ikinuse- 
wew ; il cherche à partir, wi- 
kakwe-sipwet-tew ; il cherche à 
travailler n'tdweyitiam lchi atus- 
ket ; allez me —, ndtamäwin ; 
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qui cherchez-vous ? awena ka|CHIENNE, kiskänak, wok, kiskäna 


n'iaweyimat? je viens vous —, 
ki pe-nätitin, ou, ki penandomitin. 

CHÉRIR, sékihew, ttaw, et, mi- 
weyimew., ttam,mistahi iteyimew, 
ttam. 

CHÉTIF, VE, -piwindkusiw, ok, 
kwan, a, sikatchivindkusie. 

CHEVAL, mistatim, wok, pour dire 
MON =>; LONEE SON ES EL MOT 
dit: n’’em, ak, hilem, otema, etc. ; 
embarquer à —, tettapiw, ok; 
passer à —, pimipayiw ; — qui 
va le galop, nisikkepayiw ; — qui 
va letrot, iyepattaw; — qui va 
l’amble, ktwädhipayiw; un jeune 
—, piponäshkus; — vite, kisipa- 
yiwalim, wok, mikkawikivwatim ; 
— de travail, atuskewatim; — 
pour courir les buflles, nawas- 
wewatim ; attelage de —, mista- 
timweydbiy, à. 

CHEVELU, E, wütisiw, ok. 

CHEVEU, X, mestakay, a; mes —, 
nistakaya ; ses —, westakaya. 

CHEZ, se rend ainsi, v.g., je vais 
— toi, kikik n'lituttän; 11 va — 
lui, wikiyik ituttew. Note: Cest 
la même chose qu'en latin, je 
vais à ta demeure, il va à sa de- 
meure; il va — son frère, ostesa 
wikiyik iutterw. 

CHEVILLE, mistikosakkahigan, a. 

CHEVREUIL, apistimosus, ak. 

CHIEN, atim, wok ; on dit comme 
pour le cheval. nlem, kilem, 
oiema ; :MOn—-,.i{0n —; SON —, 
c'est un —, atimowiw; ïl vit 
comme un —, tébiskotch atinnva 
itétjihuw. 


kus, sak, hiskisis. 

CHIER, misiw, ok, mais on dit plus 
poliment, wayawiw, il sort. 

CHIFFRE, akittasumasinahikewin, 
a. 

CHIQUENAUDE (nazarde) affront, 
il lui fait une —, mikkamerw. 
CHIQUER, misimiskiwew, ok; — 

du tabac, misimew tchistemdwa. 

CHOC, matwaypayiw, ok, a, paka- 
mipayiw, pakamisin, wok, (an), 
pakamittin, wa, (in.) ; ils s’entre: 
choquent, pakamiskutätuwok, ou, 
tawishutätuwor. 

CHOISIR, nawasunew, nam, ou, 
nawasuiwvdbamew, ttam, nawasu- 
wäbamuw, ok. 

CHOIX, nawasuwäbamowin, a ; ne 
fais aucun —, ekawiya nawasu- 
wäbamo. 

CHOMER, iskanapiw, ok, cela s’en- 
tend de quelqu'un qui est en 
voyage et s'arrête, v.g. pour pas- 
ser le dimanche, il le fait —, 
ishanapihew ; je veux — pour 
laisser reposer mes chevaux, ni 
wi-iskanapin, e wi-ayowepihakik 
n'l’emak. 

CHOQUER, kisiwdhew, ou, kisi 
mew. 

S'ENTRECHOQUER, ils s’entre- 
choquent, tawiskutätuwok : ça 
s’entrechoque,  pakamiskutätu- 
payiw, ok, a; ils se mettent en 
colère, kisittuwok ; action de —, 
fâcher, kisittuivin. 

CHOSE, kekway, a, v.g., je trouve 
quelque —, ni misken kekiway ; 
quelle—vois-tu ? kekway ka wäbat- 
laman ? aucune —,nama kekiwvay. 


CHO 


way; cette personne fait de 
belles —s, eoko ayisiyiniw mewd- 
siniyihi kekwaya ojittaw ; c’est 
vraiment une grande — que de 
bien connaître sa religion, tdp- 
we mistahi kekway mitoni e his- 
keyiltamik  ayamihdwin ; il y a 
encore plusieurs —s que vous ne 
connaissez pas, eydbitch mitchetl 
kekwaya eka tcheskwa e hiskeyit- 
lamek; une autre —, kutak ke 
kway; c’est une autre —, pitus 
kekway; pas autre —, nama ke. 
kway ayiwäk; pas grandi —, na- 
mawiya mistari kekway; avant 
toute —, nisiam, ou, ntkdn ; dans 
l’état présent des —s, oma k’eji 
ayäk,ou, oma k’espayik mekwätch; 
s’il y a quelque —, kispin nando 
ikkiki ; il parle de —s et d’autres, 
kakiyaw  kekway  mamiskotam ; 
—, un tel (quand on ne se rap- 
pelle pas le nom), aydh, (plur.) 
ayak ; cette —, ayih. 

CHOU, otehepok, wa, ou, mistahi- 
pok. 

CHOUETTE, ofchipwdämusis, ak, 
ou, échibohuskijik. 

CHRÉTIEN, NE, otayamitchikew, 
ok, où, otayamihaw, ou, Jesusa ot 
ÿütwawiniyiiw ka witjihiwet. 

CHRÉTIENTÉ, mémawi ha aya- 
mihdk waskitaskamik, ou, iyawis 
ayamihewoskänisiwin ; une —, 
peyak ot ayamihewotendwin, ou 
mieux, peyak ayamihewoskän. 


CHRISTIANISME, Jésus-Christ oti- 
jithodwin. 

CHUTE, pakisinowin, a, ou, nitchi- 
payrwin. 

CICATRICE, otsisishwin, a. 
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CI, cet homme-—., awah ayisiyniwo 
par —, par là, aydspis, ou, ayas- 
kaw, mamen; — près, ota, hisi- 
wdk. 

CIEL, hütchi-kijik, wa; Dieu est 
dans le —, Kijemanilo ayarw kil- 
chi-kijikok ; le — est Le séjour des 
bienheureux, kitchi-kijikok ay. 
wok otebiydwehikowisiwok ; pen- 
sons sans cesse au —, takhi iteyi- 
mutdän kitchi kijikok ; —, firma- 
ment, hijik, wa; — pur, clair, 
wdssekijik, ou, wéseskwan; plût 
au —, pitane, ou, pétane; plût au 
— que je voie Dieu, pitane wd- 
bamak Kijemanite. 

CIGUE, wdbanowask, wa. 

CIME, mdmawiyes espdk; — d'une 
montagne, ie mämawiyes ka 1s- 
patindk. 

CIMETIÈRE, fikdhüskwdn, a, tchi- 
payivwikamik, wa. 

CINQ, niyänan; ils sont —, niyd- 
nantwok; deux fois — font dix, 
nijwaw niyänan ehusi mildtat 1s- 
payiw, ou, mitdtatin, wa. 

CINQUANTE, niydnanomitanatw. 

CINQ FOIS, niydnanwar. 

CIRCONCISION, wäéskäsakesdwe- 
win, a; —, circoncire, ille cir- 
concit, wäshkäsakeswer. 

CIRCULER, wésakämuttew, ok, ou, 
wdshätlew, pimipayiw, wdsakämi- 
payiw; rivière qui circule en 
tous sens, sipiy ka wdwdkittik. 

CIRCULAIRE, wdwiyesiw, ok, 
yaw, &; une scie —, ka wdwiye- 
yäbiskäk kishiputchigan. 

CIRCULATION,  wädsakämepayt- 
win, à, ORAN ; la — du 
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sang est rétablie, ekwa pakkaho- 
kuw, wok. 

CISEAU, paskwähamätuwin, a ; 
couper avec des —x, paskwäha- 
mdwew, paskwähamäw, ok, (ind.); 
swew, sam, sont les terminai- 
sons du ‘verbe qui indiquent 
Paction du —, v.g. il le coupe 
avec le —, kiskiswew; il en 
coupe ui morceau, Mmanisam. 

CISELER, masinikkutew, tam, ou, 
masiniswWewW, Sam, MAS inhkha- 
SWeW, San. 

CLAIR, E, wäsisuw, ok, (an.), wd- 
sitew, a, (in), wWdsseyàsiw, wWdssey- 
aw ; eau—, wäissegamiw ; il est 
—, wissehusuw, tew; cheveux 
—$s, aydspisaskitewa mestakaya ; 
étoffe —, sdbwüstew : — de lune, 
nipdyästew, où, kijikästew, wdse 
ydstew : bouillon —, mosdgamitw, 
ayisipiwdgamit. 

CLAIREMENT, mosis, ou, me- 
muich, v.g. Ça paraît —, mosis 
nokwan; il parle —, pakasko- 
wew, où, memulch pikiskwew ; il 
s'accuse —, memulch dtjimisuw. 

CLAQUEMENT, — des mains, pa- 
kamiüilchitchehamdwin, à ; il fait 
un —, pakamitchitchehamarw, ok; 
— des dents, malweydpitesino- 
win; il fait claquer les deuts, 
matiweydpilesin, wok. 

CLAQUER, — des mains, pakamit- 
chitchehamat, ok ; — des dents, 
matweydpilesin, wok, ou, pak- 
kweydpilesin ; — avec un fouet, 
matwestehikew, où, pakkwestehi- 
hero. 

CLARIFIER, wdsteydgamililaw, ok. 
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CLARTÉ, wdssewiwin, a, ou, w4s- 

” seydwin, wésaskutewin. 

CLASSEMENT, oyahikewin, a. 

CLASSER, oyahyew, staw, 
wdweyahyew, staw. 

CLEF, kaskiltakahigan, a, ou, abik. 
kokahigan, abittakahigan, kiskd- 
biskahigan. | 

CLÉMENT, E, yospisiw, ok, yospd- 
tisiw. 

CLÉMENCE, yospisiwin, a, yospd. 
listwin. 

CLERGÉ, ayamihewiyiniwivin, a. 

CLIGNER, des yeux, yowdhäbiuw, 


ou, 


ok; — en regardant le soleil, 
S\WASUw. | 
CLIGNOTER des yeux, passakua- 
biw, ok ; — continuellement, 


passakäbipayiw, tehitchipdbiw. 

CLIN-D'OEIL, faire un —, nabate- 
käbiw, ok ; en un —, peyak pas- 
sakkäbüwin. 

CLISSER, siwahwew, ham, ou, 
silwappitew, tam ; son bras est 
clissé, stwappitunew. 

CLOCHE, sisdweyägan, ak, ou, si- 
soweyägan ; sonner la —, sivi- 
pilaw, où, sisdwepilaiw sisdweyd- 
gan- 

CLOCHER, sisdweydganikamik wa, 
ou, sisaweyäganakotchikan, a. 

CLOCHETTE, sisdweydganis, ak. 

CLOISON, dhwittawikipahigan, a. 

CLOISONNER, dkwütawikipahi- 
kew, ok. 

CLORE, kipahwew, ham. 

CLOTURE, wéskänigan, a, menigan. 

CLOTURER, wéshkänikew, ok. 

CLOU, sakkahigan, a. 

CLOUER, sakkahwew, ham, et, 
asitäshwdtew, taw, kikamohew 


COC 
itaw; Jésus a été cloué à la 
croix, Jésus hi asitäskwdtaw aya- 
mihewättikok, où, Jésus ki tchistd- 
häskwätaw, etc. 

COCHON, kokus, ak; c'est un —., 
hokusiwiw, ok ; il vit en —, ko- 
kusiwihuw, où, kokusiwittwaw. 

COCHONNER, kokus niltawikind 
wasuw, ok; —, gâter, misiwand- 
tisikhew, ou, iyepätchitchikew. 

‘COCHONNERIE, misiwandlisiwin, 
a, tyepdtisiwin, iyepdtchitchike- 
win, kokusiwiwin. 

COEUR, miteh, a; niteh, kiteh, oteh, 
mon —, ton —, son —, il a du 
—, otehùw ; il le sait par —, pak- 
kwanotw kiskeyittam ; aime Dieu 
de tout ton —, sdkih Kijemanilo 
espilch otehiyan, ou, ispitch hi 
téhik otchi ; j'ai malau —,nipapd- 
winitehän ; il a un bon —, miyo- 
téhew, ok; 1l a un mauvais —, 
mayätjitehew ; il a un — tendre, 
yoshkitehew ; battement de —, 
tchitchibitehewin ; j'ai le batte- 
ment de —, "1 {chiütchibitehän ; 
chagrin du —, wissakitehewin ; 
douleur du —, kaskeyiltamitehe- 
win ; paix lu —, kiydmilehewin; 
serrement du —, sitleyillamite- 
hewin ; tressaillement du —- 
#niyawälamitehewin ; — double, 
2vayesilehew ; — dur, maskarwi- 
téhew; de tout —, miyoteh ; 
avoir le — net, pur, kandtjite- 
het. 

COFFRE, mistikowat, a. 

“COGNE-FÉTU, qui se donne de la 
peine pour rien, nayosiw, ok, 
nayoyuw, nayokkanukisio ; 1l tra- 
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vaille pour rien, nayo aluskew ; 
il marche pour rien, nayottew. 

COGNER, kitchitahwew, ham, ou, 
pakamahwew, ham. 

COGNITION, kiskeyittamowin, a, 
ou, hiskeyütchikewin, kiskeyitchi- 
gan. 

COHABITATION, wikittuwin, a, 
et, wiljetturwin. 

COHABITER, wikimew, witjewew. 

COIFFER, wewekiskwänehew. 

SE COIFFER, wewekistikwdnerw,ok. 

COIFFÉ, E,wewekistihwdneppisuw. 


COIN, — d'une maison, wikkwet- 


lakaw ; qui est en —, wikkiwesiw, 
ok, (an.). wikhkweydw, a, (in.) ; aux 
quatre —s, newitiakäk ; aux qua- 
tre —s de la terre, neweyaskami- 
käk. 

COIT, notjihituwin, a, kiskeyiltu- 
win, mais le vrai mot, qui est 
plus sale, est masiwewin; il fait 
le — sur un autre, notjikawew, 
kiskeyimew, mater ; ils font le—, 
notjihituwok, kiskegiltuwok, md- 
mdwihituwok. 

COLÈRE, kisiwäshoin, a, maydtji- 
tehewin; ilest en —, kisiwdsiw, 
ok, kisiweyiltam, wok ; il le fait 
mettre en —, kisiwdhew, et, kisi- 
mew. 

COLÉRIQUE, kisiwäsisküw, ok, wa- 
takamisiw. La terminaison yawe- 
siw, indique l’action de la colère, 
v.g.poniyawesiw, il cesse d’être 
en colère, asleyawestw. 

COLIMACON, akakwätjimin, ak. 

COLIQUE, kisiwaskalewin, a ; il a 
des —<, hisiwaskatew, ok. 

COLLABORATEUR, onisokkama . 
kew, witjatushkeydgan, ak. 


COL 


COLLE, pasakwahigan, a, — d’é- 
turgeon, nameshkway; c'est col- 
lant, pasakwaw, pasakusiw, ok. 

COLLER, pasakwahwew, ham, et, 
akwamohew, ttaw, akokkatew, 
taw. 

COLLIER, tébishägan, a. 

COLLINE, ispalinaw, a. 

COLLOQUE, wityipikiskwettuiwin,a. 

COLOMBE, omimiw, ok. 

COMBAT, notinituwin, a, nolinike- 
win. 

COMBATTRE, notinew, nam, no- 
tikew, ok, (ind.) ; ils se combat- 
tent, notinituwok ; il combat mon 
opinion, wi-kahkwe paskikam n'tey- 
ittamowin, a; combattez vos pas- 
sions, wi-miweltäk ki matchi-si- 
küchiganiwawa ; il combat pour 
son pays, ot askiy abehustamdü- 
tam; ils combattent de charité, 
wi-kakwepaskiydtuwok kijewdtisi 
winik 271. 

COMBIEN, téntallo? ou, taneyikok? 
eyikok ; — avez-vous de chevaux? 
täntatto mistatimwok eydwatwaw, 
ou, täntatto etidtjik kitemak? — 
je suis content, täneyikok ni mi- 
weyilien ; je ne sais pas — Je lui 
ai donné, namawiya ni haiskeyit- 
ten eyikok ka ki miyak ; — as-tu 
d'années ? tdntatto e tatto pipon- 
weyan ? je ne Sais pas —, nama- 
wiya ni hiskeyitien täntatto ; — 
de fois as-tu fait cela, täntaltwarw 
eoko ki ki toten ; jJene sais pas —, 
täntattwaw ituke : dans — de 
temps partiras-tu, téneyikok ke 
sipweltleyan. 

COMBLE, c’est au —, 
ok, à, moskinerw. 


sdkaskinew, 
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COMBLER, sékaskinahew, ttaw. 
ou, Mmoskinahew, ttaw. 

COMMANDER, sikkimew, et, ato- 
tew, sikikkemow, ok, atuskemotw, 
{ind.) 

COMMANDEMENT. sikikkemo- 
win, à, Où, sikkimiwervin ; —s de 
Dieu, Kijemanilo otitasowewina. 

COMME, tdbiskotch, v.g. il parle — 
moi, pikiskiwerw tébiskotch niya ; 
— jallais partir il est arrivé, 
mweltchiewi-sipwettewok takusin ; 
— tu voudras, apokiya ; — ïl 
voudra (c’est son affaire), apowiya; 
cest dur — du fer, maskawaw 
täbiskoich piwdbisk ; ça paraît — 
un cheval, méndpiko mistatim ; 
il est — moi, il est colère, nistd- 
kawiya khisiwäsishiw ; c'est étran- 
ge — ça advient, {dpwe mâmas- 
kdich ejr ikkik; — il est grand! 
täpwe kinosuw ! il vit — un chien, 
täbishotch atimwa tiji-pimädtisiw, 
OU, naspiiawew atimwa; — je 
Paiconnu,ainsi je me lerappelle, 
ka ki iji-kiskeyimak, ekusi n'tiji- 
kiskisiwdän ; — moi aussi, nya 
mina tdbiskotch. 

COMMENCANT, métjipayiw, ok, a, 
chweydk ali-ispayiw, kiüchipayiw, 
kilchitiin, wa. 

COMMENCER, suivi d'un verbe, 
mettez ali ou mdtji devant le 
second verbe, v.g. il commence à 
l'instruire, ati-kiskonohamäwen ; 
il commence à travailler, mdtji 
atuskew ; ils commencent à par- 
tir, ati-sipwettewok ; il commence 
à chanter, ati-nakamow; on dit 
aussi : ehweydk (en certaines cir- 
constances), v.g. il ne fait que 
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— à prier, ehweydk wi-ayamihaw ; | COMMUN, E, tdbishotch, mämaui ; 


je ne fais que — à aller mieux, 
ekweyäk nt ali-miyo-ayän; tu ne 
fais que — à manger, ekweydk ki 
wi-ati-mitjisun ; c’est à ce temps 
qu'a commencé la religion, ekus- 
pi ka kitchipayik ayamihäwin. 

“COMMENT, idnisi; v.g. — as-tu 
fait? tdnisi ka totaman? je ne sais 
pas—, tdnisi ituke ; je ne sais pas 
— faire, namawiya ni kiskeyitien 
tdnisi ke totamän;: — cela? tänisi 
eoko ? —,tu n'es pas encore parti ! 
tdnisi nameskwa ki sipwetlän ! 
— vais-je faire à présent ? ténisi 
ekwa ni ka toten? — cela se fait- 
11? tdnisi eoko espayik ? — se fait- 
il que tu n’as pas encore fini? 
tänaisi eoko, eka tcheskwa e hijit- 
tdyan ? 

‘COMMERCE, atdwewin, a, ou, at- 
tätuwin ; commercer pour un 
autre, atdwestamädluwin, ou, atd- 
wätitluwin. 

“COMMETTRE, confier à quelqu'un, 
kandwiskutteherw ; —, faire, ojut- 
taw, totam; 1l a commis un 
grand péché, mistahi pdstahuw, 
ou, mistahi matchi-totam ; 
quelqu'un à un emploi, ahyew, 
ou, oyakimew, oyimet. 

-COMMIS, 0 masinahikesis, ak. 

COMMISSION, atuskemowin, a, ou, 
itwehrwenwin. 

COMMISSIONNER, il le commis- 
sionne, atolew, et, iwehetw, alus- 
kemow, ok. 

“COMMODE, wettisiw, ok, (an.), wet- 
tan, wa, (in), dbatisiw, tan; 

c’est un cheval commode, miyo- 

siv mistatim, ou, Miyopayiw. 
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ils mangent en —, idbiskotch 
miljisuwok, ou, witji-mitjisutlu- 
wok; c'est une maison —, md- 
mawi-dbatjiltäniviv eoko wdäska- 
higan; c'estun<cheval —, méma- 
wi-dbatjihaw eoko mistatim; ïl 
vaut mieux prier en —, nawatch 
miswäsin mémawi e ayamihäk ; 
pour dire c’est une chose —, il 
DV 4 DAS AéMNOUENECEIS ONCE 
rait tout au plus: v.s. c’est un 
habit —, konala miskutäkay; c’est 
un couteau —, konata mokkumän. 

COMMUNÉMENT, mäna ; il parle 
peu —, apisis pikislwew müäna ; 
je le vois —, ni wdbamarw mäna, 
ou, aydskaw ni wäbamarw. 

COMMUNIER, ayamihesaskamotw, 
ok; il le communie, ayamihesas- 
kamohyew ; ilsecommunie, aya- 
mihesaskamohisuto. 

COMMUNION, ayamihesaskamo- 
win, a, ou, ayamihesaskamun, ou, 
ayamihesaskamohituwin. 

COMMUNIQUER, informer, wil- 
tamdwew, et, dtjimustdwew, kis- 
keyittamohew ; une maladie qui - 
se communique, dkkustwin ka 
dsoskamätuk, ou, asoskamatuwap: 
pinewin, a ; il lui communique 
son mal, asoskamdwew ot dkkusi- 
win; Ça se communique, asow1- 
payiw. 

COMPAGNE, mon épouse, ni wiki- 
mdgan; soù épouse, owikimägana, 
et, owiljewägana, otchimägana. 

COMPAGNIE, witjettuwin, a; une 
— de soldats, peydk oskän simd- 
ganissak, ou, peyak simdganis os- 
kän; deux —s, niÿjoskän; v'allez 
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pas dans la — des fous, ekawiya | COMPATIR, kitimdkinawew, 


wüijihiwek kiskwewininänik. 
COMPAGNON, mon —, ni witje- 
wdgan, ak; mon — de jeu, ni 
witji metawemägan ; mon 
d'ouvrage, ni wiji atuskemägan ; 
mon — de table, ni witji-mitjisu- 
mdgan ; les hommes qui ont la 
même femme se disent entr’eux, 
ni wiljehägan, ou, ni kusdk (ex- 
pression bien grossière et sale.) 
COMPARAISON, oyäbaltamowin, 
a, naspudweyitchiyan, naspiteyi- 
tchikan; — au sens moral, awetchi- 
gan, aweyillamowin ; SANS —, n«- 
mawätch, musiwäk, ou, ayiwdk ; 
par —, isputchi, ou, eyikok, v.g. il 
n’y a pas de — entre ces deux che- 
vaux, namawdtch wiljispiteyitiu- 
wok oki nijo mistatimwok. 
COMPARAITRE, nokusiw, ok ; 
— devant lui, nokusistawew, ati- 
nâtew, n'tawi-nibdwistawew, asta- 
mapistawew; comparaissez de- 
vant moi, astamapistawik. 
COMPARER, oyäbamew, nandäka- 
tawäbamew, naspitaweyimew, ou, 
naspitäbamew, naspileyimew, td- 
biskoteyimew, ttam; je le com. 
pare à un chien, tdbiskotch atim- 
wa nteyimaw ; 1l n’y a personne 
pour être comparé à Dieu, nama- 
wätch awiyak tchi wiljispiteyiltd- 
kusimät Kijemanitowa. 
COMPARUTION, nokusiwin, a. 
COMPARTIMENT, d’une maison, 
piskittakahigan, a; à plusieurs 
—$, ayapitiakaw. 
COMPASSION, hitimädkindkewin, 
a, hiülimdkeyimivwewin; — mu- 
tuelle, kitimdkeyittuwin. 
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ét 
hkilimdkeyimew ; compatissez aux 
souffrances des autres, kitimdke. 
yimik kitjdyisiyiniwok  kwetakit- 
lätiwanri, witji-kiwatakisimew ka- 
kwdtakeyimetw. 

COMPENSER, meskuich 
mawerw ka wanittowät. 


COMPATRIOTE, mon —, mwetas- 
kimägan, ak ; wetaskimew, il a le 
même pays que lui; (ce mot veut 
dire aussi, il fait la paix avec jui); 
wetaskittuwok, ils sont —, ou 
ils font la paix ensemble. 


COMPÉTENCE, kandwäbamiku- 
win, a ; cela n’est pas de ma —, 
namawiya ni kandwäbamikun, 
namawiya n't'iji-ahyikawin. 

COMPILATION, mawdtchückike- 
win, à. 

COMPILER, mawdtjihew, ttaw., et, 
mawdsakunew, nam, asahyew. 

COMPLAIRE, voy. Plaire. 

COMPLAISANCE, naskomiweiwin,. 
a; ilest plein de —, miyoitwaw, 
ot atamihiwewiniw; voulez-vous 
avoir la — de ? nametchi ki ka 
ki wi-dbatjihin kütchi? etc. 

COMPLAISANT, E, miyottwaw, 
wi-dbatisiw, wi miyo totäkew; il 
est — envers tous, kakiyaw awi- 
ya wi-hkakwe-atamiherw. 

COMPLÉMENT, #ijüchikewin, a, 
et, kijiyuwin. 

COMPLET, TE, misiwesiw. ok, mi- 
siweyaw, hisitjihdsuw, tew. 

COMPLÉTEMENT, misiwe,. mito- 
ni, tyepine ; c’est — brûlé, misiwe 
kisitew; c'est — noir, mitoni kas- 
kitewarw ; il l'a — gâté, iyepine ki 


lipaha- 
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misiwandtjittaw ; iyawis, il le 
perd —, iyawis wantittaw. 

COMPLÉTER, misiwehew, ttaw, 
et, kijihew, ttaw. 

COMPLICE, witji-mayi-totamomd 
gän, ak; lui aussi, il est — dans 
ce meurtre, wista ki nisokkamd- 
kew ka nipattäkewit. 

COMPONCTION, kesindteyittamo- 
win, à, et, kesindtisiwin, ou, kesi- 
ndteyimisutvin ; avoir de la —, 
kesindteyittam, kesinätisiw, lesi- 
ndteyimisuw, 

COMPORTER, se —, sdtjihurw, ok, 
itdtisiw ; 1l se comporte mal, 
matchi-tdtjihuw; comment se 
comporte-t-il ? dnisi etdtisit ? 

COMPORTEMENT, tdtjihuwin, a, 
et, Wdlisiwin. 

COMPOSER, asitinew, nam, v.g. 
avec quoi l’as-tn composé ? kek- 
way ka asitinaman, tehi ojittäyan ? 
— un livre, ojittaw masinahigan; 
homme est composé d’un corps 
et d'une âme, ayisiyiniw owiyd- 
ww hkisik ot atchäkuw; c’est 
composé de quatre choses, newo 
kelkwaya asitinikätewa. 

COMPRENDRE, nissitotiam, wok; 
il le comprend, nissitottawew ; 
— par la pensée, nissitaweyimew, 
ttam, et, ofisutawew,ttam ; cette 
famille comprend dix personnes, 
eoko peyakoskân mitdtat itasiwok ; 
comment comprends-tu cela ? 

l tänisi ÿji-nissitottaman eoko? il 
comprend mal, naspditch ijittam. 

COMPRIMER, avec la main, md- 
kunew, nam ; avec le pied, md- 
kuskawew, kam ; —, arrêter, 
empêcher d'agir, kitahamäwew, 
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miljiminew, nam ; il comprime 
ses mauvais désirs, miljiminam 
0  matchi-mustaweyitlamowina, 
ou, Miljiminisuiw eka kita matchi- 
mustaweyittak. 

COMPROMETTRE, mayipayihew, 
téaw ; il se compromet, mayipa- 
yihuw, wayesihisunwv. 

COMPTE, masinahikewin, a; ren- 
dez — de votre conduite; atota 
kit itätjihurwin ; au bout du —, 
je ne veux pas rester 1Ci, mssa- 
watch namawiya ota ni wi-ayän ; 
‘au bout du — payez-moi ce que 
vous me devez, haw ! malle, tipa- 
hamaïin ka masinahamäwiyan. 


COMPTER, akiütäsuw, ok; il le 
compte, akimew, ttam ; —, pen- 
ser, il compte partir bientôt, ki- 
yipa ni ka sipwettän, ileyiltam ; 
ne compte pas sur moi, e*awiya 
mamisitotawin ; à — d’aujour- 

‘d’hui, anotch otchi ; il lui compte 
ainsi, üakiltamdwenw. 

CONCAVE, posiskisiw, ok, posis- 
kaw ; ille rend —, posiskihew, 
ta w. 

CONCAVITÉ, posiskisiwin, a; — 
ravine, posiskalchano. 

CONCÉDER, meküw, ok, et, pakite- 
yitlam; il lui concède, miyew, 
pakitinamäwew; (concedo,) ekusi 
n'leyitien, ou, ehkusi täpwe. 

CONCENTRER, se —, mawdätjihi- 
tuw, ok, mämawiniltuw, asahyit- 
tuw ; il est concentré en lui- 
même, peyaku-nandkatdweyittam. 

CONCEPTION, (pwdwiwin, a, et, 
kikosewin.) ayisiyiniwihuwin, ayi- 
siyiniwihikowin ;  l’Immaculée 
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— de Marie, hkiüchitwa Marie 0 
kandätji-ayisiyiniwihikow in. 

CONCERTER, un plan, oyeyiltam, 
wok; ils se .concertent, oyeyitta- 
mätuwok, où, nisokikamätuwok. 

CONCEVOIR, pwäwiw, ok, kiko 
sew; on dit plus poliment, aya- 
wew awdsissa, où, hikiskaw ei 
awäsissa; pour les animaux, on 
dit: pwdwiw, mais plus généra- 
lement, dijesuw. Gette prière est 
conçue ainsi, coko ayamihdwin 
eRusi 1jitin. 

CONCEVABLE, üteyilläkwan,misk 
weyitiäkiwan, 

CONCILE, ayamihewimawdätjihitu- 
win, a; — général, hüchi ayami- 
hewimaiwdtjihilurwin. 

CONCILIER, voy. Réconcilier. 

CONCITOYEN, voy. Compatriote. 

CONCLURE, kijihew, ttaw, et, ki- 
seyimew, ttam ; — un discours, 
kijipowew, v.g. qu'en concluez 
vous ? édnisi ekula otchikiteyilten ? 
je n’en conclus rien, nama nando 
n'otchi iteyitten. 

CONCLUSION, kijüchikewin, a, 
hiseytiilamowin ; — d’un discours, 
kijipowewin. 

CONDAMNER, il le condamne à 
mort, wiyasuwätlew, où, oyasuiwd- 
tew kita nipahimit et, khakuspandästi- 
watew ; ilcondamne son opinion, 
atdweyillamdwew ot ileyitchiga- 
niyiw; personne ne doit être 
condamné avant d’être entendu, 
nama awiyak chi  pakileyimit, 
mayowes pila ki ilwestamäsut. 

CONDITION, — de quelqu'un, ot 
ijiaydwin, a; il se trouve dans 
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une — dangereuse, malchanok 
ayaw ; c'est une — sine qué non, 
namdwätch pitus kita ki ikkin; je 
vous donnerai mon cheval à — 
de 20 louis, kika miyitin n'lem, 


@ nijuonow hitchi soniydwok otchi, 


ou, kispin ki miyin nijitanow kit- 
chi soniudwok, ki ka miyitin 
nlem; je te paierai cela à — 
que tu m'accompagneras, eoko hi 
ka tipahamdiin kispin ki wi-witje- 
win. 


CONDUIRE, üutiahew, ttaw, v.g. 
conduisez-les à l’église, wuttahik 
ayamihewikamikok; diriger, mon- 
trer la direction, hiskinotta- 
hew; le prêtre vous dirige au 
ciel, ayamihewiyiniwo ki kiskinot- 
Lahikowarw kijikok ; se —, itätji- 
huw, ok, et, 2jittwaw ; 1l se con- 
duit mal. matchitlwaw; il se 
conduit bien, miyottwaw ; ce 
chemin conduit à la rivière, coko 
meskanaw sipik itamuw; le che- 
min qui conduit au ciel, kijikok 
ka itamuk. 


CONDUITE, dijihuwin, a, et, 
ijitiwdwin ; sa — ne répond pas 
à l'instruction qu'il a reçue, ka ki 
iji-hiskinohamät, namawiya ekusi 
ijindkwaniyho ot itâtjihuwin, ou, 
nama ekusi itdtjihutw. 

CONFESSER, dtjimow, ck, atotam, 
wok ; ilse confesse, ayamihewät- 
Jimisuw; il se confesse à lui, 
ayamihewadtjimisustawenw. 

CONFESSION, ayamihewdtjimisu- 
win, 4. 

CONFESSIONNAL, ayamihewät- 
Jimisuwikamik, wa. 
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CONFIANCE, mamisivwin, a, aspe- 
yimowin; — en quelqu'un, ma- 
misitotäkewin. 

CONFIER, se —,mamisiw, ok, aspe- 
yimow ; se — en quelqu'un, ma- 
misitolawew; confiez-vous plut@t 
en Dieu que dans les hommes, 
nawatchKijemanito mamisitotawik 
ispüchi ayisiyiniwok; 1l lui confie 
son cheval, kandwiskottahew 
otema; je te confie mon fils, # 
pakitinamdtin ni kosis, tchi kana- 
weyittamdwiyan ; iln’est pas bon 
de se — sur les richesses, nama- 
wiya mivwdsin tehi mamisik weyo- 
tistwina. 

CONFINER, k£ipahwew, ham. 

SE CONFINER, kipahusuw, ok. 


CONFIRMATION, le sacrement 
de —, kitchitwa-sokkiteheskäkelo 
miniturvin. 

CONFIRMER, ketchindmew, v.g. il 
confirme ce qu'il a dit, tépwettr. 
taw ka ki itwet; —, donner la 
confirmation,  küchitwa-sokhile- 
heskaketominituwin mekiw, ok ; il 
le confirme, kichi-totawew kitchi- 
twasokhileheskäketominituwin ot. 
chi. 

CONFLUENT, sékiltawarw, a. 

CONFONDRE, mêler, brouilier, 
wändhew, taw; — quelqu'un, 
wdwäneyiltamime. 

SE CONFONDRE, wéwdäneyittami 
hisuw, ok; ces rivières se con- 
fondent, ohù sipiya mémawittin- 
wa; Chemins qui se confondent, 
mämawimowa; ça se confond, 
kiyekdwipayiw, a. 

CONFORME, tébiskotch; ces deux 
fusils sont —s entr'eux, ohinijo 
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pdskisigana tâbiskotch ijinäkiwan- 
wa, Ou, peyakiwan ÿindkwanwa ; 
c’est — à ce que je Lai dit, mwel- 
chi ka ki ititän. 

CONFORMÉMENT, v.g. on n’a pas 
agi — à mes ordres, namawiya 
ki lotdkäniwiw ka ki iji-wiyasu- 
weyän; — à votre parole, mwet- 
chi lPelweyan; — à ses désirs, 
k’eji n'taweyittak. 

CONFORMER, se —, v.g. confor- 
mez-vous à la loi de Dieu, Xïje- 
manto ohtasiwewintdpwettamwa, 
Ou, Miljimeyillamwa, où, ekawiya 
nakistamiwa. 

CONFORMITÉ, v.g. la — à la vo- 
lonté de Dieu est une chose im- 
portante, Kijemanito ot iteyitia- 
motwin e tipahäkätamuth mistahi 
dbatan. 

CONFORTATIF, maskäwiskhäkema- 
gan, sokkiteheskäkemagan. 

CONFORTER, maskawihew, ttaw, 
sokhkiteheshawerw. 

CONFRÈRE, son —, owitjewd- 
gana, et, otisäna, otchiwäma. 

CONFRONTER, mdmeskutch kana- 
wäbamew, ttam, v.g. confrontez 
ces deux chevaux, lequel est le 
plus beau, mameskutch kanawd- 
bamik  okt nijo mistatimwok, 
mate täna Ra miyosit. 

CONFUS, E, nepewisiw, ok; parole 


—, Wanowewin ; il est — dans 
son discours, Wanowew. 

CONFUSÉMENT, mémawi et, 
kiyekarw. 


CONFUSION, nepewisiwin, a ; mé- 
lange embrouillé, wdnakkamiki- 
siwin. 

CONGÉDIER, kiwetisahwew, ham 


CON 
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CONGELÉ, E, dkwatchiw, ok, tin, [SE CONSACRER, pakitinisuw, ok, 


wa, mashkdwaskatchiw. 

CONGELER, dhiwaichimew, titaw. 

CONJOINDRE, wikittahew, taw. 

CONJOINT, E, son —, owikimü- 
gana. 

CONJURATION, kosdbatchikewin, 
a, hosäkatiamonwin ; loge de la —, 
kosäbatchigan, kosäbatchiganika- 
mik, wa. , 

CONJURER, mawimustawew, v.g. 
je vous conjure de me prendre 
en pitié, ki marwimustdtin kita ki- 
timäkeyimiyan; 11 conjure, v.g. 
quand les sauvages font leurs 
jongleries pour connaître l’ave 
nir, kosäbatchikew, ok ; 11 le con- 
jure, kosdbamew, ttam. IL con- 
jure, c’est-à-dire, quand on fait 
des superstitions pour guérir les 
malades, nipiskew ; il le conjure, 
nipiskätew ; il conjure pour lui 
afin de connaître le futur, kosd- 
battamdwetw. 

CONNAISSANCE, kiskegittamowin, 
a, nissitaweyittamowin; la — du 
bien et du mal, e kiskeyiltamik 
mewdsik mina meydtak ; avoir sa 
connaissance, hiskisiw, ok; per- 
dre sa —, wañnikiskisio. 

CONNAIÎTRE, hiskeyimew, ttam, 
et, nissiütaweyimew, ttam ; 
quelqu'un de vue, nissitaiwina- 
WeW, nam. 

CONSACRER, pakileyimew; — à 
Dieu, pakitinamäweiw Kijemanito- 
wa; —une église, kütchi totchihü- 
tew ayamihewikamik; — du pain 
et du vin, meskutjimohew pak. 
kwejigana, mina meskutjimotäni- 
wiw somindbuy. 


webinuw,  webinisuw, webinam 
wiyaw, pakileyittamopimätisiwin; 
— à Dieu, Kijemanitowa pakitey- 
ittamdweiw opimätisiwin. 
CONSCIENCE, hiskeyimisuwin, a ; 
ma — ne me reproche rien, na- 
mawiya nt kiskeyimisun nando 
kita lotamän ; je n'ai pas — de 
cela, nama ni kiskeyitten eoko. 
CONSÉCUTIVEMENT,  sakamo, 
ou, sakamopayio | 
CONSEILLER, kakeskimiwew, ok; 
il le conseille, kakeskimew ; je te 
conseille de ne pas y aller, A ki- 
tahamätin kitchi itutteyan. 


CONSENTANT, febeyimow, ok, 
naskomow, tépwettam, w)k. 
CONSENTEMENT, tebeyimowin, 


a, naskomowin, tdpwettamowin.: 

CONSENTIR, tebeyimow, ok ; 1l 
consent à ce qu'il demande de lui, 
lebeyimowew, ou, tdpwettawew ; 
qui ne dit moi consent, awyak 
eka nando etwetji täbiskotch'e nas- 
komot;: il consent à cela, naskot- 
tam. 

CONSÉQUENCE, en —. anisihis, 
ou, édsipwa; de nulle —, nama- 
nando ikkin; de grande —, mus- 
ah ispayiw. 

CONSERVATION, kandiweyimiko- 
win, à, handweyittamotwin. 

CONSERVER kandweyimew.,ttam, 
et, pisisheyimew., ttam. 

SE CONSERVER,  kandweyrmi- 
suw, ok. 

CONSIDÉRABLEMENT, misiahi, 
et, ndspitch. 

CONSIDÉRATION, pisiskeyinviwe- 
win, a; avoir de la — pour quel- 
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qu'un, miyo kandwäbamew, ou, 
mistahr ileyimew, ou, kitchitwd- 
weyimew; en — de votre bonne 
vie, e miyo pimdlisiyan otchi. 

CONSIDÉRER, mamitoneyimew, 


ttam.et,ndnakatäweyimew., ttam.. 


et, kanawdädbamew, ttam, et, pi- 
siskäbamew, ttam; il le consi- 
dère à telle valeur, ispeteyimew, 
ttam ; il le considère comme un 
père, täbiskotchotdwiya iteyimew, 
ou, ottdweyimetw. 

SE CONSIDÉRER, fanawäbami- 
suw, ok, v.g. ne vous considérez 
pas plus que les autrés, ekawiya 
ayiwäkeyimo eyikok kutakak. 
CONSISTER, ce camp consiste en 
trente loges, nistomitano miki- 
wdppa aydwa eoko otendk; en 


quoi consiste votre maladie ? kek- 


wanok kilädkkusin? en quoi con- 
‘siste votre richesse ? kekway k'ot- 
chi weyotisiyan? la sagesse con- 
siste à aimer Dieu, esdkihit Kije- 
manilo, eoko iyinisiwinivi. 
CONSOLATION, fdkitjihiwewin, à, 
et, miweyimihiwewin, atanrihive- 
win, v.g. il ne me donne pas 
grande —, namawiya mwäsi nt 
atamihik; c'est ma seule —, eoko 
piko n'onistäseyimowinin. 


CONSOLATEUR, ARS tue ok, 
otatamihiwetw. 

CONSOLER, hkéhiijihew, ttaw, et, 
käkitjimew ; consolez-vousles uns 
les autres, kdkitjihituk; je me 
console en pensant que je le re- 
verrai un jour, nistäseyimisun, 
miyämiloneyittamäni tchi wdba- 
mak kawi tcheskwa; 1l est incon- 


71 


CON 


solable, namawiya ki käkitjihau, 
OU, dtji piko méturw. 


CONSOLIDER, aydtaskiyew, taw, 


et, aydlahyew, staw, maskatwi- 
hew, ttaw. 
CONSOMMER, kijihew, tlaw ; 


Dieu consomma ses œuvres en 
six jours, Âtemanito hi kijiherwv 
otojitjigana ningotwäsik kijik&wa 
PC IIQES 1 toutest POS mi- 

ID — en faisant 
bouillir ne etes en ttaw ; 
c'estconsommé.meskdtchiwasuw, 
ttew ; —, dépenser, détruire, mes- 
tinew,nam, ilest consommé par 
le feu, mestikkasuw, ok,ttew, a; le 
prêtre qui consomme les saintes 
espèces, ayamihewiyiniw ka met- 
chikilamiwdät manitopakwejiganis- 
sa; il le lui consomme, hkitamd- 
wew. 


CONSOMPTION, £atopppinewin, a; 


CONSPIRATION. 


CONSPIRER 


CONSPUER. 


il a la —, katoppinew, ok; —, des- 
truction, meslinikewin, et, met- 
chitidsuwin. 

matchisikhishd- 
tuwin, a, matchi-sikkiskutätuwin, 
et, kimotch matchi sikkittuwin. 
matchi-sikkiskätunw, 
ok,et,matchi-sikhiskutäturo, ou, ki- 
motch matchi-sikkittuw, v.g. ils 
conspirent contre sa vie, kimotch 
sikkiskättuwok e wi nipahätjik ; 
tout conspire à me rendre misé- 
rable, kakiyaw kekway nisokkama.- 
tumagan e wi-kitimahikuyän. 
koppätjihew, ttaw, 
et,koppäteyimew, sikkwdtew ,ttam. 


CONSTAMMENT, sakamo, ou, kd- 


kike, takhki. 
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CONSTANCE, sokkeyimowin, à, CONSUBSTANTIALITÉ, witjispi- 


sokkätisiwin, namapomewinivin. 


Leyittäkusiwin, a. 


CONSTANT, E, sokkeyimow, ok,| CONSUBSTANTIEL, witjispiteyit- 


namawiuya Wi-POyUV, NAMAUUYa 
wi-pomew. 


tdkusiw, ok; il lui est —, wiütjis- 
pileyittäkusimenw. 


‘CONSTATER, wi-ketchinähuw, ok; CONSULTATION, kuichittuwin, a, 


j'ai constaté que c’est lui qui à 
fait ce meurtre, ni ketchinähu- 


wän wiya esa ka nipattäkel; c'est CONSULTER 


constaté, ketchindhupagan, et, 
ketchinähundnivan. 
CONSTERNER, kikdmwdtjimew, 


hew, et, kesindichimew, hew; il 
est consterné, hkikdmwdtisiw, 0k, 
ou, kaskeyitiamiharw. 

‘CONSTIPATION, kisipikatchiwin. 
a. 

CONSTIPÉ, E, kisipikatchiw, ok, 
ou, nama ki misiw. 

‘CONSTITUER, ahyew, staw ; —, 
faire, ojihew, ttaw; — dans une 
position, oyakimew, ttam; il le 
constitue chef, okimdkkätew. 

SE CONSTITUER, pakitinisuw, ok, 
iyiwehuw; 1l se constitue prison- 
nier, otinikäsuhisuw; l'âme et le 
corps constituent l’homme, we- 
iatchäkuk kiki wewiydwik, ayisi- 
yintwinwono. 

CONSTITUTION, itasuwätituwin, 
a, Ou, üdljihusuwätituwin. 

‘CONSTRUCTEUR, otojitjikewiyi 
niw, ok; —de bâtiments, owdska- 
hikew, ou, owdskahiganikkerw. 

CONSTRUIRE, ichimayew, taw, 
et,ojihew,ttaw, oyaskihew, ttaw. 

CONSUBSTANTIATION, meskui- 
chihiwewin, ttâwin, ou, meskut- 
chimohiwewin, ttâwin, ou, mes- 
kutchimotchikewin. 


kakwetjittuwin,  kutchimiwewin, 

kakwetjimivwewin, oyasuwewin. 

 kakwetjikkemow, ok ; 
il le consulte, kakwetjimew, kut- 
chimew ; 1ls se consultent, oyeyit- 
tamätuwok, et, kutchittuwok, kalk- 
wetjittuwok. 

CONSUMER, mestinew, nam, et, 
meichihew, ttaw, voy. Consom- 
mer. 

SE CONSUMER, il se consume 
inutilement, nayokkamikisiw, ok, 

_nayoyuw; c'estconsumé, metchr. 
pagiw, ok, a, metchisin wok, ttin, 
wa; — par le vent, metchästan; 
— par le contact de l'air, metchi- 


ydbattew ; — par l’eau, metchi- 
yäbdwew; — par la mort ou la 
maladie, metchinew; — par le 


frottement, mestahusuw, tew, — 
par une pierre ou une lime, met- 
chiposuw, tew; il a les ongles 
consumés, usés, melchikaskwesin, 
wok, voyez User. 

CONTACT, toucher, séminamotwin, 
a; —, rencontre, wdbattuhiwe- 
win, nakiskutätuwin; le — de 
l'air l’a gâté, e yowek k'o misiwa- 
nätak ; gâté par le — du feu, 
misiwandtjihasuw, ttew. 

CONTAGION, aydsowappinewin, a, 
et, asoshamäluwappinewin, ayd- 
sowappinewiniwan, où, asoskamd 
Luwappinewiniwrw. 
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CONTAGIEUX, SE, asoskamätu- 
magan, Wa, Où, asoskamätuwap- 
pinewiniwiw. 

CONTE, atayokkan, ak, @tjimowin, 
il raconte un —, atayokkew, dtji- 

* mow ; il lui raconte un —, ata- 
yokkawew, où, étjimustawetw ; il 
le —, aiotam, voy. Raconter ; — 
à plaisir, konata dijimowin; tu 
fais des —s, ki mdémiyäkätjimon. 

CONTEMPLATION, mämitoneyi- 
ltamowin, a, nänakatdweyittamo- 
win ; 11 est en —, üasi-mdmito- 
neyitchikew. 

CONTEMPLER, mdmitoneyimew, 
ttam., et, ndnakatdweyimew, ttam ; 
il le contemple en le regardant, 
nänakatdwdbamew, ttam. 

CONTEMPORAIN, E, son —, owit- 
Jipimätisimägana, a, owitätjihu- 
mägana ; je lui suis —, ni witji- 
pimätisimatw. 

CONTEMPTIBLE,piweyittäkusiw, 
ok, (an.), kwan, (in.), atdweyittd- 
kusiw, kwan, koppdteyittäkusiw, 
kwan. 

CONTENANCE, ÿindkusiwin, a, 
et, ÿiydwehuwin ; il a une noble 
—, histeyittäkukwendkusiw ; il a 
une mauvaise —, mayindkusio ; 
il a une — fière, matchikastend- 
kusiw. 

CONTENIR, tebapiw, ok, stew, ou, 
tebäskinew, v.g. cette maison con 
tient beaucoup de monde, eoko 
wäskahigan mitchet ayisiyiniwok 
tebaskinewok ; ce vase contient 
de l’eau, nipiy ka ajiwatek eoko 
oydganik ; combien contient ce 
tonneau? tdneyikok espisdkwak 
oma makkak? il contient peu, 
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apistipisdkwasin; ilcontient beau- 
coup, mistahi pissäkusiw, kwan ; 

cette chaudière contient beau- 
coup, eoko askik pissdkusiw ; —, 
retenir, miüjiminew, nam,nahkipt- 
tew, tam, nakdnew, nam. 

SE CONTENIR, mitjiminisuw, 0h, 
et, isdhuo. 

CONTENT, E, ataminaw, ok, miy- 
weyiitam, miydwdtam, tebiydwe- 
siw; je suis — de le voir, n'{aia- 
mindn e wäbamak ; il a l'air —. 
mivweyitamindhkusiv, ou, atamind- 
Lust. | 

CONTENTEMENT, atamindwin, 
a, et, mweyillamowin, miydwäta- 
mowin. 

CONTENTER, atamihew, ttaw, et, 
miweyittamihew, tebiydwehenw, te- 
beyittamihetw. 

SE CONTENTER, il se contente 
de peu, apisis otchi lebeyittam, 
ou, dia apisis e miyit miweyil- 
tam. 

CONTENTIEUX, SE, kikikkwes- 
kw, ok, ou, wi-tdpweskiw, wi-ka- 
kwepaskiyäkerw. 

CONTENTION, ikikittuwin, a, ou, 
kakwe-tépwewin. 

CONTER, atotam, wuk, dtjimonw ; 
— des contes, atayokkew; il lui 
conte des contes, atayokkawetw. 

CONTESTATION, voy. Conten- 
tion. 

CONTESTER, fikikkwew, ok; ïl 
lui conteste, kikikkimew; 1ls se 
contestent, hikikitiuwok, ou, wi- 
kakwe-pashiydtuwok. 

CONTIGU, E, dyaskottumagan, wa, 
et, ayäniskdichittin. 

CONTINENCE, voy. Chasteté. 


CONTINUELLEMENT, 


CONTRADICTION, 


CON | 74 


CONTINENT, un —, peyak iyena- 
tow ashkiy. 

sakamo, 
ou, misakäme, takhi, käkike. 
CONTINUER, ce mot ne se rend 
que par eydbitch, et encore, ati 
devant un second verbe, v.g. il 
continue à prier, eydbitch ayami- 
haw ; il continue à marcher, 
eyäbitch pimuitew ; il continue à 
parler, eyäbitch otami-pihiskwew ; 
continuez à vous aimer, {akhi 
ati-säkihituk, ou, tournez, ne ces- 
sez pas de, etc., ekawiya poni-si- 
kihituk, ete. ; 11 continue à pleu- 
voir, eydbitch kimwan. 
anwellamo- 
win, a, et, ayasdwdichittuiwin, 
ayasdwdtchithivin, asilemivervin, 
mämiydkätjimowin, asiiettamowin 
aydsdwätistwin. 
CONTRAINDRE, yikkihew, mew, 
yikkiskawew, yeyimew,  yeyikki: 
mew; je le contrains à partir, 
iyisdich ni kaskiharw kitchi sipwet- 
tet, où, ni sipwelisahwaw ; je suis 
contraint de lui donner mon 
cheval, iyisdtch ni miyarw n'fema ; 
je suis contraint de vous parler 
ainsi, n'layimeyitlen, maka eyi. 
wek iyisdich kit iji-pikiskwätitin. 


CONTRAIRE, naspätch, ou, pak- 


kän, pitus, (naspätch s'entend tou- 
jours en mauvaise part), il parle 
en sens —, opposé au bien, nas 
pdtch pikiskhwerw ; il m'est —, 
namawiya ni witjek ; l’eau et le 
feu sont —$s, nipiy Mina iskutew 
pituteyittäkwanwa ; la viande 
m'est —, wiyäis ni mayiskäkun ; 
Je soutiens le —, pitus niteyilten ; 


CONTRARIER, 


CON 


au —, je prie, namawiya ekusi, 
n'layamihän oma; il fait tou- 
jours le — de ce qu'on lui dit, 
takki opime totam ka itit; il dit 
le —, tiydkwatch itwew ; en sens 
—, naspditch ji, ou, pitus ijt ; 
tous prient, mais lui au — ne 
veut pas prier, kakiyaw ayamihd- 
yiwa,maka wiya tiyäkwatch nama 
wi-ayamihaw ; il fait toujours le 
— des autres, wissakketjäkowiw, 
ou, ayasdwdtchitti. 


CONTRARIANT, mikuskätisiw, 0%, 


tan, ef, nanweyatisiw, tan; c’est 
—, Mmihkushäteyittäkwan. 
mikuskätjihew, 
mew,ttaw,nanweyatjihew, mew, 
{ta w. 


CONTRARIÉTÉ, mikuskätisivin, 


a, nanweyatjihikuwin; il a bien 
des —s, mitchetwaiw eteyittak, na- 
ma hi ispayiyiw ; quoique tu aies 
des —s, ne te décourage pas, ata 
eka ispayiki tdnisi eteyillaman 
ckawviya iyimo. 


CONTRAT, de vente, attdtuwin, a ; 


—, convention, asso{luwin, nas- 
kottuwin, nahehittuwin. 


CONTRAVENTION, sasibittamo- 


win, a ; il est en —, pikunam wi- 
yasUwWeEUWIN. 


CONTRE, totchi: il est tichô 


moi, #ya otchi Ko kisiwésit; 
N. B. Mais il est plus du génie 
de la laigue de renfermer ce 
mot dans le verbe, v.g. il est 
fâché — lui, kisistawew ; il agit 
— monintention, namawiya niya 
niteyitchigan ka totak ; il parle 
— lui, dyimomew, et, naskwewo- 
jimrw; quand — se rapporte à 
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un nom, on met ce nom au ter-|CONTREFAIRE, ayisindkew, ok, 


me local, v.g. il est debout — Ia 
maison, nibdwiw tchiki wäskähr: 
ganik ; marcher — l'ennemi, 
moskistawew  witji-notinitumäga- 
AA; — son gré, iyisdteh; on à 
beau lui dire, il est toujours —, 
piko tji atitji, khäkike anweltam ; 
il agit — la volonté de son père, 
anwetlawew ottdwiya eteyittami- 
yat. 

CONTRE-COEUR, üiyisdtch ; il y 
va à —, iyisdich üuttew ; il agit 
à —, iyisdtchihuw, ou, iyiwehutw. 

CONTRE-COUP, asewashwettino- 
win, a; il lui donne un —, ase- 
waskwettitowew, ou, kwdshkiwelti- 
towew, et, kwdskwewebahwetw ; 
ça me donne un —, ni pakamds- 
kwdhukun ; ça fait un —, asewds- 
kwettin, wa, (an), sin, wok, (in). 


CONTREDIRE, anikkemow, ok, 
naskwewojimow ; il le contredit, 
anittawew, ou, anwettawew, 
itam, naskwewojimew ; ils se con- 
tredisent, anweltdtuwok ; ïl se 
contredit, asawdtjimow, et, pdpi- 
lus 2lwen. 

CONTRÉE, askiy, a; c'est ma —, 
eoko n'laskiy, où, ekute n'otaskin ; 
il appartient à cette —, ekute 
otaskänesiw ; 11 demeure dans la 
même — que lui, wetaskimerw ; 
— étrangère, plus askiy, ou, aya- 
ichivaskiy; — éloignée, wdyo 
askiy, ou, wdyowesliamik, voy. 
pays. 

CONTREFAÇON, ayisindkusiwin, 


naspisuw ; il le contrefait; ayisi- 
nawew, où, naspilawew ; il con- 
trefait tout le monde, kakiyaw 
Goya ayisinawew ; —, imiter 
le cri, kitohew; — la voix, ayisi- 
loltawew, titam, ou, napilotta- 
wew, ttam; — en le regardant, 
kiskinowdbamew, ttam; il con- 
trefait, kiskinototam; —., il le fait 
pareil, naspisihew ; il contrefait 
un livre, naspasinaham ; —, faire 
sermblant se rend par la dési- 
nence verbale kkäsuw, v.g. il 
contrefait sa voix, pitus \ittäku- 
sikkâsuw ; —, faire semblant, 
idem, v.g. il fait semblant de 
pleurer, médtukkäsui ; il fait 
semblant d’être fâché, kisiwdsi- 
kkäsuw. 


CONTRE-POISON, dnisitjigan, ak ; 


ce mot s'entend au physique et 
au moral ; le verbe est dnisihew, 
ttaw ; v.g. le prêtre guérit du 
poison du péché celui qu’il ab- 
sout, ayamihewiyiniw  änisihew 
anihi ka ayamihekässinamäwät ; 
de même les sacrements pour- 
raient être appelés, dnisitjiganak. 


CONTRE-SENS, naspdich, pihonata 


ite, aydsawdich, voy. Contraire. 


CONTRE-TEMEPS, mayipayüwin. à, 


et, mayakupayiwin; il lui fait 
éprouver un —, mayakupayihew, 
ou, mayakuskawenw ; il agit à —, 
naspätch itliw, ou, eka ayiteyittä- 
kwaniyik totam ; il a du —, ma- 
yakusiw. 


a, ou, hkiskinototamowin, ayisind- | CONTREVENT, wädssenamäwini. 


kewin, kiskhinowdäbakkewin. 


kipahigan, a. 


CON 
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CONTRIBUER, nisokkamäkew, ok, | CON VALESCENT, ati-miyo-ayaw, 


nisokkamätam, wok, v.g. il a con- 
tribué pour la moitié, abiltaw 
eyikok ki nisokkamdätam ; vous de- 
vez tous —, kakiyarw pakki kitchi 
nisokkamätamek. 


CONTRIBUTION, mémawinisok- 
kamakewin, a; —s volontaires; 
mâmokkamäturwin. 

CONTRISTER, kaskeyittamihew, 
ou, hudidmwdjihew, kakwätakeyt- 
mohew. 

CONTRIT, kesindteyitiam, wok, et, 
kesindtisiw, mitätam, kesinäteyi- 
misu uw. 

CONTRITION, kesindteyittamowin, 
a, et, kesinätisiwin ; — sacramen- 
telle, ayamihewi-kesinädteyimisu- 
win; — parfaite, iyenalo ayami- 
hewikesindteyimisuwin,ou mieux, 
iyenato ayamihewikwataki kesind- 
Leyimisuwin. 

CONTROVERSE, kikikittuwin, a, 
ou, kikikhkwewin; ils entrent en 
—, ati-kikikittuwok ; — pour la 
religion, ayamihäwin otchi kiki- 
killurwin. 

CONTUSION, appitisiwin, a, et, 
appiipayiwin, appitahusuwin, ap- 
puahuwerwin, appitatahuwewin. 

CONTUSIONNER, appitahwew, et, 
appitatahwew ; 1l est contusion- 
né, appilisiw, ok, appitipayiw. 

CONVAINCRE, ïl le convainc, 
tâpwemew, et, sdkoteyimew, säho- 
tchimenw. 

CONVAINCU, je suis — de cela, 
ni ketchinähun eoko, ou, ni tap- 
wewokeyilien eoko. 


ou, wWi-poni-dkkusiw, ati-miyoma- 
tjihurw. 

CONVENABLE, nahipayiw, ok, 
naheyiltäkusiw,  naheyikoklaveyi- 
ttâkusiw, ttäkwan. 

CONVENABLEMENT, vg. on le 
reçoit —,naheyikok miyototawaw. 

CONVENANCE, mandtisiwin, a, 
et, nahipayiwin, nahiskutäturwin. 

CONVENIR, v.g. cela convient, 
nahiskamomagan, wa; cela ne 
convient pas, namawiya nissitano ; 
cet habit me convient, eoko mis- 
kutäkay ni nahisken ; ton cheval 
te convient, ki nahiskäk ki Pem ; 
il ne vous convient pas d'aller 
là, namawiya miwäsin chute kita 
itutteyan; ils sont convenus, {dp- 
wettätuwok, ou, iteyittuwok, et, 
asotamdtuwok, läbitaweyittuwok, 
naskuttuwok ;. 1l lui convient, 
nahiskawenw ; ils se conviennent, 
ils se valent, nahiskutätuwok ; 
ces choses se conviennent, nahis- 
kutätumaganwa ; il convient que 
tu ailles le voir le premier, nahi- 
payiw, kiya nikän tchi n'tawäba- 
mat; il ne convient pas de jeter 
les perles devant les pourceaux, 
nama nissitarw hokusak tchiwebina- 
mätjik sdbwassiniya, ou, sdbwds- 
SowWassiniya. 


CONVENTION, naskultuwin, à, 
asotamätuwin,  täbitaweyittamo: 
win- 


CONVERSATION, witjipikiskwet. 
luwin, a, ayamihituiwin ; la — 
roule sur la religion, ayamihd- 
win mémiskotäkaniwiv, ou, ayi- 
motakantwto. 
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CONVERSER, ayamiw, ok, et, 
pâpikishwew; ils conversent, 
ayamihituwok, et, wilji-pikiskwet- 
tuwok. 

CONVERSION, kweskätisivin, et, 
mMmeskutjipimätisiwin, kweskitdtji- 
huwin ; —, changement de reli- 
gion, ayamihewikweskivin. 

CONVERTIR, kweskipimätisihew, 
et, Éweskinew ayamihäwinik, aya 
mihähew, ayamüchikehew, kaski- 
hew kita ayamihäyit, sdkotchi 
mew, khaskimerw ; Jésus convertit 
l'eau en vin, Jesus nipiy mesku- 
ichimutltaw kita somindbuwiyik, 
OU, Jésus nipiy ki somindbuwittarw. 
SE CONVERTIR, kweskdtisho, oh, 

et, kweskipimätisiw; il se —, 
change de religion, kweski-aya- 
mihar. 

CONVICTION,  éépweyeyittamo- 
win, a, et, tdpwewokeyittamowin ; 
c'est ma —, eoko ni sékoteyilta- 
mowin ; le verbe est sékoteyi. 
mew, ttam. 

CONVEXE, mokkisiw, ok, kaw, 
mokkasiw, kayaw, 
Ste. 

CONVIER, wikhokkew, ok; il le 
convie, wikkomerw. 

CONVIVE, onansiwew, ok, wikko- 
mägan, ak 

CONVOITER, mustawinawew, 
nam, et, Mustaweyimew, ttam, 
dkawätew, tam, 

CONVOITISE, mustaweyitchigan, 
a, et, akdwätamowin, . 

CONVOLER, kütwdm wivio, oh, 
se dit de l’homme ; kittwdm ond- 
bemiw, ok, pour la femme; pour 
les deux, kïthwdm wikiltuw, ok. 


. 


mokkapiw, 
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CONVOCATION, nandottuwin, a 
et, nandokkemotin. 

CONVOQUER, nandokkemow, ok ; 
il les convoque, nandomew ; ils 
se Convoquent, nandottuwok 

CONVULSION, otjipitikuwin, a. 

COPEAU, püvillakahigan, «a, ou, 
piwikahigan, pivikkutägan. 

COPIE, naspasinahikewin, «a, ou, 
kiskinowätasinahigan. 

COPIER, naspasinahikew, ok, ou, 
hiskinowätasinahikew ; il le copie, 
naspasinahwew, ham, ou, kiski- 
nawdtasinahwew, ham. 

COPULATION. masiwewin, a ; 
c’estle mot sale, (coïtum facere); 
mattew, (Cognoscit eam); kiskey- 
iltuwin, ou, méméwihituwin ; 
(una Caro) faciunt copulationem, 
mamdwihilhunpsk ; mastwew, facit 
copulationem, (indéf.) 

COQ, ndbepäkähäkkiwän, ak. 

COQUILLE, es, ak ; petite —, esis ; 
— d'un œuf, wdwioskan; il 
ouvre la — pour sortir v. g. {les 
petits), pdskdwehurv, ok. 

CORBEAU, kdkäkiw, ok. 

CORBEILLE, wdtapiwoydgan. 

CORDE, de cuire, pisdgandbiy, a ; 
une longue —, kinowdäydbiy ; la 
terminaison pegan indique tou- 
jours la signification de corde. 
ou de ce qui y à rapport, v.g. 
c'est une longue —, kinowdpe- 
gan; — forte, maskawäpegan ; 
cordons de souliers, {chistanik. 
wandn; 1l s'étend loin comme 
une —., kinowdpekamow ; il a la 
langue comme une longue —, 
kinowdpeganiyiw oteyaniy ; — 
de ‘in, câble, Gene piminak- 
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hwdn ; grosse —, misi piminak- | CORNU, E, oteskaniw, ok. 


kwän ; petite —, apistipiminak- 


CORNEILLE, dhdsüo, ok. 


gan ; une — de bois, peyakwasas- CORPS, ,miyaw;mon —,ton—,son— 


kwdnis; — de bois, asastatchi- 
tatchigan. 

CORDER, du bois, asastaichiganik- 
kew, ok. 


CORDONNIER, omaskisinikkew,ok. 

CORIACE, maskawdkatosuw, ok, 
tew, a, dkwäkatosuw, tew, sipik. 
kisiw, kaw, sipisiw, pan, wa. 

CORMORAN, kdkäkisib, ak. 

CORNE, eskan, ak; — de biche, 
wdwdskesiweskan; il n’a qu'une 
—, peyakiweskanew, ok, ou, peya- 
kuwilew, ou, nabatewitew, ou, 
opeyakuweskaniw ; il a de belles 
—s, Mmémiyowilew); il a deux —s, 
nijweskanew, ou, nijowitew, ou, 
onijweskaniw; 11 a trois —s, nist- 
weskanew, nistowitew, onistwes- 
kaniw; il a un grand panage, 
yikittoweskanew ; il a de longues 
—$, khakänweskanew ; il a des —s 
courtes, {chatemiteskanew; il a 
_des —s larges, mämakhiwitew ; il 
a des —s droites, tassowilew; 1ls 
ont les —s enlacées ensemble, 
atchiwitchituwok ; il a les —s 
croches, recourbées, wakilew, ou, 
wdkiteskhanew; — du pied, mas- 
kasiy; il a de larges —s du pied, 
mämakikasew ; il a de petites —s 
du pied, apistchikasew; il a la 
— fendue, tdshikasew; animal à 
la — fendue, téskikaskwew ; n’as- 
kisiy, ma —, oskasiya, sa —. 
Note: Les terminaisons skaneiv 
et witew désignent les —s dela 
tête ; kasew, kaskwew, indiquent 
les —s du pied et les ongles. 


niyaw, khiyaw, wiyaw; le dedans 
du —, pittäkiyaw, où, pittäsiyaw ; 
la moitié du —, abitiäsiyaw ; dans 
le —, miyäk, ou, miyäwik; dans 
son —, wiyäk, ou, wiydwik ; il a 
un gros —,müichäshuyawew, ou, 
missiyawew ; il a le — long, kino- 
yawew, ou, kinowdpekiyawew; il 
a le — court, timiyawew, ou, 
apisiskuyawew; 11 à le — d’une 
telle dimension, iskuyawew; il 
sent la fatigue dans son —, nes- 
luyawew, ou, nama sdbiyawew ; 
il a le — mort, nipuwiyawew; il 
est bien dans son corps, miyo- 
matjihuw; la viande refait mon 
—, wiyds ni wiydwiskäkun; il 
entre dans son —, pitchiydwiska- 
wew. Note: Les terminaisons 
yawew, matjihuw, skawew, indi- 
quent une action sur le corps. Il 
n’a pas de —, nama owiydwiw ; 
il se fait un —, owiydwihisuw ; 
un drôle de —, wdwiyateyittäku- 
siw, ok; un —‘mort échipay, ak; 
à brasle —, akwaskhiliyawe; ïilsse 
tiennent à bras Le —, akwaskiti- 
yawenituwok; il n’a rien dans le 
—, iyewalew; 11 à le — plein, 
kiispuw; faire — à part, pishkiti- 
huw; il lui traverse le —, sdbo- 
ydwestawerw. 


CORRECTEMENT, mitoni, md- 


miywe; il parle —, mitoni, ou, 
kwayask pikiskwew, ou, kwayas- 
kowew, et, pakaskowew. 
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‘CORRECTION, missawihiwewin, 
a; —d'un enfant, pasastehwd- 
WaAsUwIn. 

CORRESPONDRE, ils se corres- 
pondent, dniskostdtuwok; ça se 
correspond, dniskostew, a. 
ie le fais —, n‘’äniskohyaw, 
stân; l’église el ma maison se 
correspondent, ayamihewikamik 
mina niki aniskostewa; où cela 
correspond-t-il ? £ande ka dniskos 
tek? sa conduite ne.correspond 
pas à son instruction, ofitétjihu- 
win nama naspitamomagantiyiw 
okiskinohamäkawiwin. 

‘CORRIGER, il le corrige, missawi- 
hew, ttaw ; ilse corrige, missa- 
wiw, et, isdhuw ; —, châtier, il 
corrige ses enfants, pasastehwd- 
wasuw; il corrige son ouvrage, 
dtjiltaw otojitjikewin. 

CORROMPRE, 
ttaw, et, tyepätjihew, ttaw, pikis- 
kalisimew, tittaw, pikiskatitihew, 
ttaw. 

CORROMPU, E, pikiskatitiw, ok, 
‘(an.), pikiskatin, wa, (in.), misiwa- 
ndtisiw  misiwandtan, witcheki- 
siw, kan. 

CORRUPTION, pikiskatitiwin, a 
misiwanälisiwin, witchekisiwin. 


) 


COSSE, wewekiniganis, a. 

COSTUME, ijihuwin, a; c'est leur 
—, chusi ijihuwok. 

COTE, mispikay, ak, ou, mispikekan; 
ma —, nispihay, ou, nispikekan ; 
sa —, ospihaya, où, ospikekana ; 
il a les —s cassées, ndtwdspikew, 
ou, kaskispihayew; je Ini casse 
une —, mn nätwdspihayehwaw ; il 
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mistwanütjihew, | 


COT 


a de larges —s, mdmakkispikew, 
ou, mémakkispikayew. 

CÔTE, le long d’un lac ou d’une 
rivière, kiskatawokkaw; il longe 
la —, sisoneham, wäsakämeham ; 
—, colline, ispatchaw âmatjiwet- 
chaw ; il monte une —, dmatji- 
WEW; — à —, v.g. ils sont — à 
—, ndmbdwistätuwok, où, sémis- 
kutdtuwok; le bien etle mal sont 
— à —, mewdsik mina meydtak 
nänibdwistatumaganwa. 

COTÉ, de tous —s, masanak; d'un 
—, nabate, v.g. il n’est bon que 
d’un —, nabate piko miwdsin; 
c'est de ce —-là que je veux aller, 
ekute itekke ka wi-itutteyän; de 
quel —? iande itekke? il est à — 
— de moi, ni nibdwisidk; à — 
de l’église, échiki ayamihewika- 
mikok; des deux —s, ayitow ; de 
quel— vient le vent? fandeitekke 
oltin? dece —-ci, astamiteitekke ; 
il va dece —pareau, itekkaham ; 
il le côtoie, itekkeskawew, skam, 
“un plat —, mispikay, a; il se 
tient au —, opime ayaw, ou, pis- 
kisiw, ou, piskisnibäwiw ; de 
chaque — de l’eau, ayitdwakäm ; 
de ce —-ci de l’eau, astamite ita- 
käm; de l'autre —, kweski, ou, 
kweskäyik; de l’autre — du bois, 
kweskätthk; de l’autre — de la 
montagne, kweskämatin; de l’au- 
tre — de l’eau, kweskakäm, ou, 
akämik; le — droit, küchinisk 
itekke; le — gauche, namatinik 
itekke; un — du corps, nabatesi- 
yaw, ou, nabalejigan; un — de 
peau,ejiganegin, wa; du mauvais 
—, naspdtchitekke; du — del’en- 
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vers, moyäbütch; il le porte du 
— de lenvers, Mmoydbitasekuw ; 
ils se tiennent d’un —, nakatekü- 
béwiwok, ou, nabatekäm mibawt- 
wok; de quelque — que ce soit, 
piko itekke; du — de mon père, 
wottéwiy otchi; donner à —, pa- 
totepayiw, ok, a; changer de — 
kweskisin, wok; il le change de 
— hweshkisimet. 

COTEAU, ossetinaw, ossetchano. 

COTOYER, il le côtoie, sisoneska- 
wew, skam; — le rivage en ca- 
not, sisonetjimew, ok; il marche 
en côtoyant, sisone pimutlew. 

COU, mikweyaw; mon —, nikwe- 
yaw; ton —, kikweyaw; son —, 


COU 


pimissimew ; il se couche, kawis- 
simow, ok; le soleil ou la lune se 
couche, pakissimow, (sans qu'il 
soit besoin d'exprimer lenom du 
soleil ou de la lune) ; — en joue, 
oyäbatchikew, ok, oyäbaltam ; — 
quelqu'un par terre, kawiwepah- 
wew; il estcouché la tête en bas, 
dichitisin ; il est couché ainsi, 
ijissin, wok; il est couché sur le 
côté, nabatesin; ilestcouché sur 
le dur, mustaskamisin; — la face 
sur la terre, otilisin, et, oliapi- 
sin; il est couché droit, kwayas- 
kisin; il est couché avec lui, 
wippemew ; ils couchent des 
deux côtés, ayilosinwok. 


okweyaw; il a un long —, kinok-| COUDE, mitoshiwan, a; mon —, 


weyawew ; ilaun — court, li 
mikweyawew; il a un — large, 
makihkweyawew; il a le — petit, 
apistiweyawew ; il le porte 


n'Coskwan; son —, otoskiwan; il 
le frappe du —, takkutoshkwane- 
hwew, ham; il s’appuie’sur le 
—, âsotashkiwanesin, wok. 


autour du —, tébiskawew, kam; COUDÉE, e ishotoskwanek ; une —, 


ille tient au —, mitjiminikhkwe- 


peyak e iskotoskwanek 


new : illuitord le —, pimikkwe-| COUDER, wdkitoskiwanehwew, 


new, il se casse le cou, kashikwe- 
nisuwW, OÙ, kaskikwesin; il lui 


ham, et, wékitoshwanenew, nam,, 
pitew, piram. 


casse le —, kaskikwenew, ou, kas-| COUDRE, kaskikwdsuw, ok; il le 


# 


kikwehwew ; il lui coupe le —- 
avec une hache, kaskikwelahwetw; 
il lui coupe le — avec un cou- 
teau, kashkikwestwetw. 

COUCHANT, le —, itekke kapakisi- 
mok, et, pakisimotäk. 

COUCHE, nittawikindwasuwin, à, 
ou, nokuhdwasuwin; elle meurt 
en —, osikohuwdäwasuw. 

COUCHÉE, nipdwin, a, kapessiwin, 
niperwin. qi 

COUCHER, il le couche, kawissi- 
mohew, ttaw, et, kawisimonahew, 


coud, kaskikwätew, tam; il coud 
mal, mayikwäsuw; ilcoud bien, 
miyokwäsuw; 1lLle coud sur un 
autre, akokiwdtew, tam, ou, akos- 
tahwew, ham; —, le joindre 
ensemble, sipustahwew, ham, 
et, kipukwätew, tam; il le coud 
ensemble, mimawistahwew,ham 
ille coud en rond, wikkwekwd- 
tew, tam. 


COULER, otchikawiw, ok; pourun 


canot ou un vase,*on dit aussi, 
otchistin, celas’entend de même 
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quand l’eau pénètre en dedans ;| COUPER, avec les ciseaux ou le 


— du lait, siupdtinew, nam; 
l'eau qui coule des yeux, otchi- 
kawäbiw ; une rivière qui coule, 
pimitchiwan, wa; où coule cette 
rivière ? éande ka pinvittik eoko 
sipiy ? elle coule de là, otchitchi- 
wan, et, otchittin; il coule à tra- 
vers, sébotchiwan ; le nez lui 
coule, otchikäwiyiw oshivan; il 
le coule à fond, kosdpeskawew, 
skam ; il coule à fond, kosdpew, 
ok, hosdpepayiw, ok, a. 
COULEUR, ÿindkustwin, a, iast- 
ndsuwin, itasindstewin; de quelle 
—? ldnisi etasinaästek? 
COULEUVRE, kinebik, wok. 
COULOIR, sikupdtinigan, a. 
COUP, pakamahikewin, a, et, paka- 
mahuwewin, otämahikewin ‘après 
—,nabeich, ou, nabdwis; il lui 
donne un — avec un objet et le 
jette par terre, échikakkwewepa- 
hwew; un — de fusil, peyakwaw 
malwewew; — de tonnerre, kilo- 
wok piyesiwok; un — sur la tête, 
otdmistihwdnehuwewin; un — de 
bâton, mistik otchi pakamahuwe- 
win; du premier —,; semäk; tout 
d’un —., sisikutch; encore un —, 


mina peyakwaw ; tout à —, keia. 


tawe; pour le —, ekwa tapwe; 
un — d'aviron, peyakapuyewin. 


couteau, Maniswew, sam, et, his- 
kiswew, sam ; — avec la hache, 
manikahwew, ham, kiskatahwew 
ham, échikahwew, ham; ce cou- 
teau coupe bien, oma mokkumän 
mitoni käsisin; il le coupe, v.g. 
un arbre, kawahwew, ham; il 
lecoupe en morceaux, pihuswew, 
sam, nandliswätew, tam; il le 
coupe en menus morceaux (v.g. 
du tabac), sikukkutew, tam; il le 
coupe en petits morceaux, pikis- 
hiswew, sam; il en coupe un 
morceau, pañhkweswew; sam, ou, 
pakkwekahwew, ham ; il le coupe 
alentour, wdskhaswew, sam ; il le 
coupe par accident, pisiiswew, 
sam, et,pistikahwew, ham. Note : 
Ilfautremarquerque swew, sam, 
indique l’action du ciseau ou du 
couteau ; kkutew, de la varlope et 
du couteau, kahwew, de la hache ; 
il le coupe en deux, kiskikkuterw ; ‘ 
il lui coupe le cou, avec un tran. 
chant, kiskikweswew; — avec une 
hache, kiskikwetahwew ; ïl le 
coupe avec du feu, hiskikkaswew, 
sam; 1] Coupe une pointe, kaske- 
wew, ok; il coupe au plus court, 
kaskamultew; — en parlant, has 
kam-ilwew, ou,  kaskamowew, 
kaskamdtjimow, voy. Tailler. 


COUPABLE, atémeyittäkusiw, ok. SE COUPER, manisosuiw, ok, ou, 
kiskisosuw, tchikahusuw; il se 


coupe par accident, pistisosuw, 
et, pistchikahusure. 


COUPE, minikhkwdgan, a, ou, mi 
nikkaodtjigan ; — d'argent, soni- 
yawiminikhwodtjigan. 

COUPÉ, manisikésuw, ok, tew, a, | COUPLE, ils sont —s, nabowiwok, 
kiskatahikésuw, tew; un animal] OU, Adnÿoydwok; ils marchent 
==, manisikdsuuwv. par —, näntjopimuttewok. 
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COUPLER, nabwahyew, staw, et. 
nânijwahyew., staw, voy. Accou- 
pler. 

COUPURE, Ziskatahusuwin, a, et, 
kiskisosuwin, manisosuwin, pisti- 
sosuwin 

COURAGE, sokkitehewin, a, et, nd 
bekkäsuwin, sokkastwdwin,sokkeyi. 
mowin, eyikokkweyimowin; prends 
—, awûhe! prenez —, awdhek ! 
Ce verbe est peu usitéauxautres 
temps, on dirait: n’l’awdhän, etc. 
je prends —; awdhewok, etc., ils 
prennent — 

COURAGEUX, SE, sokkiteherw, ok, 
et, ndbekkäsuw, sokkastwaw, sok- 
keyimow, eyikokkweyimot. 
COURANT, pimipayiw, ok, pimi. 
paltaw; — d’eau, pimüitchivwan, 
wa, pimitlin; — rapide, hkisitchi- 
wañn, et, kisiskätchiwan; — fort, 
sokkätchiwan; milieu du —, td- 
wichivan; — qui remonte, re- 
mous, dbamolchiwan ; — tran- 
quille, namdäsäbitchiwan; dansle 
courant du jour, megwdich kiji- 
kdki; 1l va contre le —, naia- 
ham, wok; — par terre, natahis- 
kam, ou, natahuttew, natahipit- 
chiw ; en haut du —, natimik, 
ou, natimitäk; descendre le —., 
mahäpuyuw; — par terre, ma- 
huttew, mahiskam, mahipitchiw ; 
en bas du —,mämik, ou, mémi- 
dk; il est au — de cela, kiskey- 
ittam, ou, nakatchittaw; il n’est 
pas au — de cela, pakwanowe- 
yiltiam; —, diarrhée, sébosuwin ; 
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kipayiw; il le courbe, pikkipayi. 
hew, ttaw, pikkinew, nam; il a 
le dos courbhé, wdkipiskwanew, 
ok; ille courbe en cercle, wéwi- 
yeyäkinew., nam; — du fer, wd- 
wiyeydbiskinew, nam; ilestcour- 
bé, wäkisuw, kaw, a, pikkisiw, 
kaw. 


SE COURBER, nawokiw, ok; il se 


courbe devant lui, nameskwesta- 
wew, ou, nawokistawew ; — la 
tête, nameskwew, et, nameskwe- 
yiw, nawokiskwew, nawokishwe- 
yiwv. 


COURBURE, wdkisivwin, a, ou, pik- 


kisiwin. 


COURIR, pimipayiw, ok, et, pimi- 


paltaw, wayatchawiw ; — fort, 
kisipayiw, kisipattaw, mikkdwi- 
kiw; — après quelqu'un, pimiti- 
sahwew; — un cheval, pimipayi- 
hew mistatimwa; — une course, 
kutsiskdwerw ; — les buffles, na. 
waswew; il les court, nawaswd- 
tew ; — de côté et d'autre, papd- 
mipattaw, et, papämipayiw ; il le 
fait —, pimipayihew ; il va le 
chercher en courant, ndtjipahew ; 
il s’en retourne en courant, ki- 
wepattaw; il le fait s’en retour- 
ner en courant, kiwepahew; 1l 
court en bas d’une côte, pinasi- 
wepattaw; un bruit qui court, 
ekusi ilatjimondniwiw; où cour: 
rez-vous ? {ande ka ispattäyek? 


COURONNE, kitchiokimädwipasis- 


kwepisun, ak; la — d’épines, 
okaminakasiwättikhopasiskwepisun. 


il a le —, sébosur. 
COURBER ,'wdkinew, nam, et, na 
wokinew, nam; c’est courbé, pik- 


COURONNER, kitchiokimäwipasis- 
kwepitew; Jésus Christ a été cou- 
ronné d’épines, okaminakasiwät- 
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 tikwaotchi ki pasishwepitarw Jésus- 

. Christ. 

COURRIER, ka papämutatät mast- 
nahigana, et, ka papämutatwäket 
dtjimowin«a. 

COURROIE, pisdgandbiy, a; 
large, ayakaskdbiy ; — pour por- 
ter à dos, (collier), nayatchikeyd- 
bay. 

COURROUCER, kisiwdhew, ou, 
kisimew ; il fait —, kisiwattwaw, 
ok. 

COURROUX, kisiwäsiwin, a. 

COURSE, pimipaitäwin, a, ou, pa- 
pämipattéwin,  kutchiskdwewin, 
kakwe nakatituwin; 11 va à la —, 
en parlant, tatdstabowew, ok; 
laisser à la —, nakasiwerwin. 

COURTE, timisisiv, ok,{an) timdsin 
wa, (in.); le chemin le plus —, ka 
kaskamamuk, ou, kaskamiskanaw; 
cou —, limikweyawew ; figure 
—, timikkwerw,; bois —, timdsku- 
siw, ok, kwan, wa; il est — de 
stature, {imikäbäwiw; courtaud, 
pitikusiw; il est — de provisions, 
manesiw mitjima, où, kwilaman 
mitjima; je suis — de, etc., nm 
nottepayin, où, nt nottepayihikun ; 
il a la vue —, nama wiyawdbiüo. 

COUSIN, E, pour — germain, 
comme pour frère et sœur; mon 
—, nistes, ak, ou, nisim; ma —, 
nimis, Où, nisim; pour issu de 
— germain, les hommes disent 
aux hommes, mon —, mnistchäs; 
son —, wisichäsa; aux femmes, 
ma —, nilimus; Sa —, wilimusa ; 
les femmes disent aux hommes, 
nitimus; mon — ; à leurs cou- 
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sines elles disent, n'ichdkus, ma 


COUTEAU, mokkumän, a; — fer- 


mant, pikikkumän, on dit aussi: 
asdwepwägan; — neuf, oskikku- 
män; grand —, kiütchikkumän ; 
fourreau de —, püchikkumän ; 
un — croche, mokkutdgan; — à 
déux lames, ayitowikkumän.” 


COUTER, cela coûte tant, ekuyt- 


kok tipahikätew eoko; —, causer 
de la peine, ceia me coûte dy 
aller, nl'ayimeyitten kita iluite- 
ydn, ou, ni sdkweyimon, etc. ; 
cela lui coûte cher, mistahi ki 
tipaham; tout lui coûte, kakiyaw 
kekway ayimeyiltam, où, sahwweyt- 
mototam; combien de plus coûte 
cela ? tantattwattayeyaw ? cela 
coûte deux plus, nüwatlaye- 
yaw ; cette chaudière coûte trois 
plus, awdh askik  nistwataye- 
siw; coûte quecoûte, piko iji,ou, 
missawdtch, où, dtjipiko. 


COUTEUX, mistahi tipahikäsuw, 


ok, tew, a. 


COUTUME, se rend le plus sou- 


vent par l’adverbe, mdna, avec 
le verbe, v.g. il a une mauvaise 
—, malchitiwarw mäna; c'est ma 
—, ehusi ni toten müna; il à 
mieux travaillé aujourd’hui que 
de—, nawaich anotch l1 atuskew, 
eyikok ka totak mâna; c'est la —, 
ekusi mâna totäkäniwan, ou, tout 
simplement, ekusi mdna; je ne 
veux pas de votre —, nama ni 
wi-toten katotamek mäna. 


COUVER, astinepiw, ok,'ou, kika- 


tchistonepiw. 


COUVERCLE, akwandbohigan, a. 
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COUVERT, à —, ribinawauw, tibina- 
wäk; il met à —, fibinaweham, 
voy. Abri. À mots —s, akwano- 
kijwewin, a; 1l parleà mots —s, 
akwanokijwew, ok, ou, wdwimät- 
tekijwew, kimolowew; temps —, 
iyekhwashiwan. 

COUVERTE, couverture, akwand- 
huwin, a, et, akup; une — blan- 
che, wéboweyän, ak, wäbiskakup ; 
une — verte, askilakiväboweyän, 
ou, askilakup ; une — bleue, 
tchipetakiwäboweyän ; il a une 
—, otakupiw, ou, owdboweyänu ; 
une — barrée, pepesiboweyän; 
une —, robe de bufile, muslus- 
weyän. La terminaison weyän 
indique toujours une peau avec 
la laine oule poil; une — rouge, 
mikkowdboweyän. 

COUVI,  atawi-okosissimdiwogan, 
wilchekan. 

COUVRIR, akwandhwew, ham ; 
— une maison, apakkwew, ok; 1l 
est couvert, apakkwdsuw,ok, tew, 
a, — avec de la terreayahwew, 
ham; il le couvre avec de la 
neige, ayakunehwew, ham; — 
avec du foin, ayaskushwokahwew, 
ham ; — avec un couvercle, 
akwandbohwew, ham. 

SE COUVRIR, ahwandhuw, ok, et, 
akwandhusuw ; il se couvre le 
visage, akwandkkwew; il se cou- 
vre la tête, akustikiwdädnehuw ; cou- 
vrez-vous la tête, pustastotinek; 
il est couvert de boue, misiwe 
ajishkiwiw ; 1l est couvert de 
honte, mistahi nepewisiw ; le 
temps se couvre, ali-iyekwas- 
kwan. 


CRA 


CRACHER. sikkuw, ok; — surlui, 


skkwätew; — üu sang, mikkusik- 
kwew; il lui crache au visage, 
siklrvätew okkwdganiyik. 


CRACHAT, sikkuwin, a. 
CRAINDRE, kustew, tam, et, kusi- 


yawew, kustondmew, kuspaneyi- 
mew, ttam, Æusteyimew, ttam; 
—, respecter, mandtjihew, ttaw, 
ou, mandlotawew, tam; ne crai- 
gnez que le péché en ce monde, 
pästdhuwin piko kustamuk ota 
askik ; 11 craint, kustdtchiw, ok, 
sekisiw, je crains qu’il ne vienne, 
ni kusten, où, n’lastäsin, ichi eka 
pe-ituttet; ne crains pas, ekawiya 
astäsi. Kustänikkätew, ou, kustä 
mikhkdtew, v.g. il craint Dieu, 
kustämikkätew Kijemanitowa. 


CRAINTE, kusiwewin, a, kustät- 


chiwin, sekisiwin,  asidsiwin ; 
qu’au moins ia — de l’enfer vous 
éloigne du péché, seydkes küchi- 
iskutew kustamuk eka kila péstd- 
huyek. 


CRAINTIF, kustdichiskhiw, ok, et, 


sehkisiskiw, astäsiskio. 


CRAMPE, otjipitikuwin, a; ila des 


—$, oljipitikuw, ok; il lui fait 
avoir des —s$, otjipitihuhew. 


CRAMPONNER, se —, mitjimiw, 


ok, nama pakilchi-mitjimiw; un 
animal qui se cramponne dans 
un trou, sakashamikiw. 


CRANE, mistikwdnigan, a; son —-, 


ostikwänigan. 


CRAPAUD, pipikwatettew, ok, pi- 


pikwayih, wok, mistayik. 


CRAQUER, matwepayiw, ok, a; 


faire —, donner un son, malwe- 
hwew, ham, matwepayihew, 
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ttaw ; — par le froid, ma- 
hweskatchiw. tin, W4, OU, mate, 
yäskatchiw, tin. 

CRASSE, kokusiwiwin, a, wiyipist- 
win, iyepälisiwin,  sosdwishvin, 
winisuuwin. 

CRASSEUX, SE, kokusiwiw, of, 
wiyipisiw, tyepätishw, sosdwisiw, 
winisiw ; visage — ,wiyipikhwew, 
mains —<s, wiyipitehitchew; it a 
le corps — , wiyipiyawew. 

CRAYON, masinahigandttik, wa. 

CRÉANCIER, omasinahamdwaw, 
ok, où, mesinahamät, waw. 

CRÉATEUR, Kijemanito kakiyaw 
kekwaya nettdwilidt, ou, wejihi- 
wet ; notre — , wejihilak. 

CRÉCHE. maskusiodjivatchigan, a. 

CRÉDIT, masinahikewin, a; il 
prends à — , masinahikew, ok; il 
prend à — Cher quelqu'un, ma- 
sinahamdwetw, voy. Dette. 

CRÉER, ojihew, ttaw ; ojihiwew, 
ok, (ind.) 

CRÉATION, ojihiwewin, a, ojütji- 
:sokewin; la — du monde, kakiyarw 
kekwaya ka”ojittdt Kijemanito. 
CRÉATURE, ojüchigan, ak, a, 

ayisiyiniw, ok. 

CRÉMAILLÈRE, ahotaskikwän, à, 
et, akosäpän. 

CRÈME. oloannimanehipénE, a, 
ou, or) 

CRÉPIR. soskiwokinew, nam, 
kiwokahwew, ham ; 
kew, ok, (ind.) 

CRÉPL, soskiwokinikewin, a. 

CRÉPU, tütibawepiwayew, ok. 

CRÉPUSCULE, du matin, pewds- 
seyäban; — du soir, atawikaw, 
otékwäsan, otékusin. | 


S0S- 
soskiwokint- 
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CRI 


CRÈTE, kiskinowdtjihun, ak. 

CREUSER, wippahwew, ham, — 
un trou, wdtikkew, ok; — avani, 
a il creuse, t4tik 
kätew, tam, ou, Re PAT ttaw ; 
— unepierre, wdydbiskatahwew, 
ham; il lecreuse, mondtikkätew, 
tam ; il le lui creuse, mondlik- 
kétamäwew ; il le creuse, mond- 
hwew,ham ; monahikew, ok, (ind.) 

CREUX, SE, wippisiw, ok, (an) 
wippaw, a, {in.)wdyisiw, W4yaw ; 
ce puits est —, eoko monahipän 
atämik ayaw, ou, kinomonahipd- 
ter. 

CREVER, il le crève poskuswew, 
sam, poskutiahwew, ham, {chis 
tahwew, ham, /otoswew, sam; 
un fusil qui crève, poshutew, a, 
et, poskultin, wa; Ça crève, pas- 
kipayiw, ok ; — de rire, nipdhäp- 
piw; — de soif, nipdhäbäkwew ; 
— de faim, nipdhäkkatusuw. 

CRI, tepwewin, a, et, kilowin; — 
plaintjf, mawimotwin. 

CRIBLE, sikuwepayitchigan, à. 

CRIBLER, sikuwepayihew, ttaw. 

CRIER, éepwew, ok, k#touw; —, con- 
trefaire sa voix, pour imiter le 
cri des animaux, Aüohew. C’est 
le même mot pour dire: Jouer 
d'un instrument, v.g. hkitoltaw, 
kitotchikew ; il joue d’un instru- 
ment; — après quelqu'un, éep- 
wétéw. On se sert aussi de ce 
mot pour quelqu'un qui est pu- 
blié en mariage, fepwdtaw; 
de peur, Mmawimow. 

CRIEUR, otepwew, ok; — public, 
otepwestamäkew; —, plaignard, 
otepweskiw. 
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CRIME, £alwdyakittiwin, a, malchi- 
totamowin, mistahi-matchittiwin. 

CRIMINEL, LE, kakwdyakittüo, ok, 
mistahi- FRE 

CRIN, westakayapiwey, a, me | 
wipiwey; — de la queue, osuya. 

CRIS, (sauvages de ce nom) nehi- 
ydw, ok; il parle —, nehiydwew, 
il lui parle —, nehiydwemotota- 
wew; en —, e nehiyäwek, ou, ne- 
hiydwemok. 

CRISTAL, sdbwästeyäbisk, wa. 

CROCHE, wdkisiw, ok, wdkâw, a. 
voy. Courbé. 

CROCHE, sakipitchigan, a. 

CROIRE, il le croit, tapwewokeyi- 
mew, ttam, {apweyeyimew, ttam ; 
je crois en Dieu, m1 tdpwewokeyi- 
maw  Kijemanito; bienheurenx 
ceux qui croient, tebiydweyeyitid 
kusiwok aniki ka täpwewokeyitta- 
kik; je crois à ses paroles, ou je 
Jui obéis, ni tdpwettawaw; je ne 
crois pas cela, namawiya ni tâp- 
wellen; Croyez-vous qu'il Va ve- 
nir ? ia pe ütuttew, kiteyitten 
chi? à l’en —, kispin küchi hi 
täpweltät* faire —, idpwemew, 
täpweltamohew ; croyez-moiï, tdp- 
wellawin; je crois bien! 1chike- 
ma! ou, hkeichina! c'est à — 
(ironie) me tuke ! et, iyekama ! v.g 
c’est à — qu'il veut prier! me- 
tuke kita ayamihaw ! ou, iyekama 
ke wi-ayamihat! ou, tdpwe kita 
wi-ayamihaw ! (ironiquement 
parlant) ; il se croit beaucoup, 
mistahi iteyimow, ok. 

CROISER, dsitchwew, ham, dsi- 
teyaskahyew, staw, pimitahyew, 
staw; c'est croisé, dsitemow, a; 
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ils se croisent, dsiteshutdtuwok ; 
il se croiseles bras, pépimakäme- 
niskeyiw, ok, où, pikkipitunenr. 

CROISSANT, de la lune, ka ati- 
mitchäbiskisit pisim. 

CROITRE, yakkiw, ok, yakkipayiw, 
a, yakkemow, yakkikin, wa; il le 
fait —, yakkimohew, ttaw ; il 
croît vite, kiyipikiw ; 1l croît len- 
tement, pitchikio. 

CROIX, ayamihewättik, wok; faire 
le signe de la —, ayamiheugitti- 
kokew, ok, ou, ayamihewättikona- 
mäsuw, ou, ayamihewditikoni- 
suw; faire le signe de la — sur 
lui, ayamihewdttikonamäwew, ou, 
ayamihewättikototawew ; lui faire 
faire le signe de la —, ayamihe- 
wditikokawew, ou, ayamihewättr- 
kokahew ; porter sa —, onikätew ot 
ayamihewättikoma, nayattam ot 
ayimihikowisiwina; bois en —, 
asiteydttik, wok, wa; ïl le faiten 
—, dsiteyättikhoherw. 

CROQUER, matwemew, ttam, ou, 
pikwamew, ttam. 

CROSSE,  küchi-ayamihewiyiniw 
osaskahun, a; — de fusil, oppwd- 
mikkäterw. 

CROTTE, fiente des 
omitjiya, voy. Fiente. 

CROULER, kdwipayiw, 
par le vent, 
wdstan, Wa, 


animaux, 


ok, a; — 

kdwasiw, (an.), kd- 

{in.), samakipayiw, 
samakäsiw, samakästan, niichi- 
payiw, nittdsiw, nitdstan ; faire 

 —, hdwipitew, tam, ritchipitew, 

- tam. 

CROUPE, misokan, a; 


osokan, Sa 
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.CROUPIÈRE, tébäyowepüitchigan, 
a; il lui met une —, tébdyowe- 
pile. 


misuw; il cueille et mange en 

même temps, mominew. 
CUILLÈRE, emikkwän, ak, et, isa- 
CROUTE, waskitch ka maskawi- hamän. 

payik; — de la neige, maskawd-| CUILLERÉE, une —, peyak emik- 

kunak; marcher sur la —, wdte-|  hwdn e säkaskinek. 

nam, wok; la — porte, watenik- | CUIR, pakkegin, wa; il prépare le 

wan. —, pakkeginokkew, ok; 1l tanne 
CROYABLE, tépwettékusiw, ok,| du — kesinew, nam, kesinikew, 

kwan, wa; ce west pas possible, (ind.) 

ce n’est pas —! watchistakäich, CUIRE, kisiswew, sam; faire — à 

namawiya kitchi tapwettanuik! manger, kijüepuw; il lui fait —, 
CROYANCE,  tépwewokeyillamo- kijitepuhew, ou, manakistew; il 

win, a, et, ldpwettamowin. le fait — pour lui, kisisamdiwenw. 
CROYANT, tiyépwettak ayamihd- CUISINE, piminawasuwikamik,wa ; 

win, ou, otayamihäw, ok, olaya- faire —, piminawasuw, ok; faire 

mitchikew, otdpwettamow. — pour quelqu'un, piminawalew. 
CRU, E, askitiw, ok, askin, wa, et, CUISINIER, opiminawasuw, ok. 

askisiw, askittin; viande—, ashi CUISSE, mipwdmiwok, wa; sa —, 

wiyds ; manger —, ashipuw ; il opwämivok. 

le fait manger —, askipuhyew. CUIT, E, hisisuw, ok, hisitew, a. 
CRUAUTÉ, mayätjitehewin, «a. CUIVRE, osdwdpiwdbisk, wa. 
CRUEL, LE, mayüljitehehew, ok, CGULBUTER, abutchikwdnipaytw, 

ou, dkwdtisivw. ok, a; il le culbate, dbutchikwd- 


UPS ANT A niwepinew, nam. 
CRUCIFIER, his RD, | CULOTTE, wikkwebdn, ak; ila des 
ou, sakkahwew ayamihewdältikoh, 


Du —s, vwikhwebäniv, ok. 
dsiteydshwahwew, ham ; le —, TRE: 
ME TE NT CULTE, mawimustäkewin, a, mant- 
otchistähäskwäsuw, ok. miss arte 
j TS towokeyimivwewin, pakuseyittäke- 
CRUCIFIX, ayamihe-otchistdhäs- 


es ps dr rs win : il lui rend un ,— mawimus- 
mwodsuwdttih, wok, ASUeyasRWE | awvew pakuseyimew, manilowo- 


suwattik. keyimew. 
CUBITUS, os du coude, otoskwani-| CULTIVER, travailler la terre, 
gan,, à. notjihaskiwew, ok, et, notajishi- 


wew. 
CULTURE, notjihaskivwewin, a. 
CURATION, nandtawihuwin, a, et, 
iyiniwihiwewin. 
CURE, nandtawihuwewin, a, tyinihk- 
kahiwewin. 
CURE-DENT, sekwdpitehun, a. 


CUEILLIR, mawdtjihew, ttaw, et, 
mawdsakunew, nam, mawäsa- 
kupitew,- tam; il cueille des 
graines, mawisuw, 0h; il le 
cueille, mawiswätew, tam; ïl 
cueille pour un autre, Mmawiso- 
wew; ilva— des graines, #d- 


CUR 


CURIEUX, SE, il est —, wi-hiske- 
yiltaskhiw, ok, wi-wäbakkkeskiw ; 
voilà qui est —, {dpwe müdmas- 
käteh ! il est — à voir, mémaskät- 
chindkusiw, kwan, wa; il le 
trouve —, mdmashkätew, tam, md- 
maskäteyimew, ttam, mdmdtid- 
weyimew, ttam. 

CURIOSITÉ, mémdskälamowin, a. 

CUVETTE, makkak, wa, ka kisipe- 
kinikäkek, où, kisipekinihewimak- 
kak. | 

CYGNE, wdbisiw, ok. 

CYCLOPE, opeyakwäbiw, ok, ou, 
opeyakoshkijikwetw. 

CYPRÈS, sitta, k. 


D 


DS508e pila, pitama, mayo, 

nistam, oskatch, v.g. —dis-moi 
pourquoi tu viens ici, puta wilta- 
mdwin k'ope-iltutteyan; —, fais ta 
prière, nikän ayamiha; —, on 
l'instruit, ensuite, etc, oskaich 
fiskinohamdwaw, miwestas, etc.; 
— que tu penses à Dieu, rends 
grâce, mayo kiskisotatawatji Kije- 
manilo, nanäskomo; je n'ai pas 
pensé. à cela —, nisiam nama- 
wiya ekusi n'leyitten. 

DAGUE, takkaichigan, a ; ïl le 
frappe avec une —, {akkamew, 
ttam. 


DAIGNER, se rend par wi, devant 
le verbe, v.g. daignez venir me 
voir, wi-pe-nlawdbamin; dai- 
gnez entrer, wi-pittuke ; il ne 
daigne pas le regarder, nama- 
wdich appowi-khanawäbamew. 
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D'AILLEURS, voy. Ailleurs. 

DAIM, attik, wok, peau de —, aiti- 
kweyän, a. 

DAME! pittaw! v.g. pourquoi ne 
travailles tu pas? dame! je suis 
toujours malade, taneki nama- 
wiya kit atuskän? pittaw! takki 
n'läkkusin. 

DAMNER, hütchi-iskutek pakitchi- 
mew, et, kitchiaiskutek webinew, 
ou, Mmatchustehwew. 

SE DAMNER, wanihuw, ok, et, 
matchustehusuw, 1wanihew Kije- 
manilowa, küchi-iskutek ayaw, 
matchi manitowa witjewetw. 

DANGER, astdsiwin, a, kuspane- 
yillamowin; 1l s'expose au —, 
webinuw, ok, webinam wiyarw ; il 
jette son corps, s'expose au —, 
par passion, sans raison, iyiwe- 
huw, iyiwelotam, wok; dans le 
—, hustätikwanok, kuspaneyiütti- 
kwanok, ayimipaspinatanok, ayi- 
manok. 

DANGEREUX, #ustdtikusiw, ok, 
kwan, wa, kuspandtisiw, tan, 
ayimeyitidkusiw, kwan; il le 
trouve —, kuspaneyimew, ttam, 
ayimeyimew, ttam. | 

DANS, se rend par tk ou ok à la fin 
du mot,v.g. — la maison, wéskahi- 
ganik ; — une bonne place, miy)- 
nok; — le ciel, küchikijikok. 
Note: Quand le motest terminé 
par une voyelle, on n’ajoute que le 
k, v.g. — la ville, otendk; —trois 
jours, À? nisto kiikäki; — mon 
pays, nlaskik; — deux ans je 
reviendrai, ke nijo pipoki kdwi ni 
ka pekiwän. I y a certains verbes 
qui renferment cette préposition, 
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v.g. il est dans cela (un sac), aji- 
wasuw, ok; il la — lui-même, 
petchiyaweskawenw, et, hikiskawew, 
voy. Dedans. 

DANSE, nimihituwin, a, nimüwin ; 
— des yeux fermés, pasakwdbi- 
simowin. 

nimihituw, ok, nimiw. 
La terminaison simow indique 
la danse, v.g. ils dansent les yeux 
fermés, pasakwdbisimowok ; il fait 
une danse, un bal, nimihiturwi- 
nikkerw ; il danse bien, nittawisi 
mow ; il danse avec une witjint- 
mimew, ou, witjissimomew ; il de 
fait danser, nimihetw. 

DARD, simdyan, a; on dit mit- 
chikiv, ok, pour les —s dont on 
se sert pour briser les loges de 
castors on de rats. 
DARDER, takkamew, ttam ; — 
dans une loge de castor, ensketw, 
ok; il le darde, enshätew. 
DARTRE, kiyakasewin, a, et, pihu- 
payüwin ; il a une —, hiyakasew, 
ok, pihupayiw. 

DATE, akinawepiponwdn, a, et, 
akinawepiponwewin, v.g. dans 
quelle — ? tdnima akindwepipon- 
wän? la — de ma naissance, ejà 
akinawepiponwetchikätek ni nittd- 
wikiwin. 

DATER, akinawepiponwew, ok; il 
date pour lui, akinawepiponwelta- 
mawew. 

DAVANTAGE, ayiwäk, et, ayiwd- 
kes, ayiwähutch, mina, eydbitch, 
wéwätch, awaseyikok, nawdich, 
nawätch mistahà, dtjipikho awa- 
sime, V.S . jen ai —, ayiwdk n'Pa- 
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yän ; il est grand Le nawdtch 
kinosiw. 


DE, s'exprime par tk et ok, ou k, à 


la fin du mot, quand c’est Île 
terme local d’où l’on vient, et on 
tourne la phrase comme on va le 
voir, quand il estrestriction ; 
v.g. je viens — la prairie, masku- 
tek notultän ; je reviens — lé. 
glise, ayamihewikamikok ni pe- 
kiwdn ; d'où vienstu? tande 
kotutteyan? — quoi parles-tu ? 
kekway ka ayimotaman? le cou- 
teau — mon père, #ottawiy 
omokkumän ; l'enfant — la fem- 
me, iskwew okosissa; la chau- 
dière — la femme — son frère, 
osima wivwiyiwa otaskikoyiwa ; un 
capot — peau — bufile, musiusiwe- 
yänasdkay ; des culottes — cuir, 
pakkeginitäsa; aller — l'église 
au chemin, e ituttek ayamihewi- 
kamikok otchi meskanäk ÿi; par- 
tir — nuit, e megwa tibiskayik 
sipwettew ; ilest Français — nais- 
sance, eyenatow wemistikojuw ; il 
est aimé — tout le monde, kaki- 
ya awiya sékihik ; il ne fait que 
— sortir, anotch piio wdyawiw ; 
je n’ai rien vu de semblable, na- 
mawikkätek n'liji-wäbatten. 


DEBOUT, il est —, mibdwiw, ok; 


ilest — auprès de quelqu'un, 
nibdwistawew; simatchiw, v.g. un 
animal qui se lève sur les pattes 
de derrière. Kdbawiw est une ter- 
minaison indiquant  laction 
d'être debout; il est — Contre, 
dsütjiäbéwiv, iskokäbdwiw ; il est 
— devant lui, atiskowdkäbäwis- 
tawew ; il est — solidement, soñ- 
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kikäbdwiw; ilest haut —, ispi- 
kdbäwiw; ils se tiennent — en 
ligne, nipitekdbäwiw, ok; il est — 
sur, tetchikäbäwiw ; 11 est — au 
près de lui, witjikäbdwistawew. 

DECA, de ce côté-ci, ota ütekke; 
deçà, delà, pihonata ile. “ 

DÉ, pour coudre, kaskikwäsund- 
bisk, wa, dniskäwahutchigan. 

DÉBACLE, quand c'est la glace 
d’une rivière, mdtchistan, et 
quand c’est celle d’un lac, pak. 
kuskwähan. 

DÉBANDER, yekastenew, ; namn ; 
ça se débande, yehkastepayiw, a ; 
ils se débandent de côté et d’au- 
tre, nandnistipayiwok, ou, nand 
nisiiwok, ou, saswepayiwok ; il 
les débande, nandnistisahwew, 
et, sawetisahwew, ham. 

DÉBARBOUILLER,  kdssikkwe- 
new, nam, hassiikwehwew, ham. 

SE DÉBARBOUILLER, ‘kdssik- 
kwew, ok, et, kisipekikkwew ; linge 
pour —, serviette, kdssikhwägan, a. 

DÉBARQUEMENT, kapdwin, a. 

DÉBARQUER, kapaw, ok; il le fait 
— sur le rivage, kapdhew, ttaw, 
kapdltahew, ttaw; 1l débarque 
dune voiture, nittakusiw, ok; ïl 
le fait — d’une voiture, nittaku- 
sittahew, ttaw. 

DÉBARRASSER, tdwinew, nam, 
pihhkuhew, ttaw; 1l lui débar- 
rasse, {dwinamdäwew, pikhkutta- 
mdwen. 

DÉBATTRE, se —, wi-kakwe-pith- 
kohuw, ok, et, wi-khakwc-yayakuw. 

DÉBAUCHER, matchisikkimew, et, 
matchi-sikkiskawetw. 
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DÉBILE, nijowisiw, ok, nijowan, 
wW&, et, niyamisiw, niyaman. 

DÉBITEUR, TRICE, omasinaki- 
kew, ok, et, ka masinahiket, ka 
omasinahikewinit. 

DÉBOITER, un membre, ko/iku- 
new, nam, et, kolikupitew, tam ; 
il est déboité, kotikupayiw, ok, a, 
kotikusin, wok. 

DÉBORDER, ayiwäkipayiw, ok, a; 
une rivière ou un lac qui dé- 
borde, ayiwdkipew, et, ayiwipew, 
iskipew, päsitchiperw. 

DÉBOUCHER, une bouteille, yol- 
tenam,wok, et, yottepilam; —une 
pipe, sehwew, ham. 

DÉBOURBER,  pikhkuwitjeshwa- 
hew, ttaw, new, nam. 

DÉBOURRER, ketahwew, ham, 
pitew, pitarn. 

DÉBOUTER, ichisihew, et, wdwi- 
yasihew, ttaw ; il est débouté, 
tchisihutw, ok. 

DÉBOUTONNER, tattinew, nam, 
latiipitew, tam,  ydyakunew, 
nam. 

DÉBRIDER, ketishilonenew, nam, 
pitew, pitam, dbikkutonenew, 

DÉBRIS, pivwipayis, sa, piwipayi- 
ichigan iskupayilchigan: de 
nourriture, iskwastchigan. 

DÉBROUIÏILLER, épahunew, nam, 
dpahwew, ham; — une affaire, 
kweyaskweyitiamottaw, ok. 

DÉBUCHER, sortir du bois, payi- 
pawisiw, ok. 

DÉBUSQUER, payipawilisahwew, 
ham, osahwew, ham. 

DÉBUT, kitchipayiwin, a, kitehiltd- 
win, Mmétjipayiwin; — d’un dis- 
cours, kiftowetvin. 


DÉB 

DÉBUTER, küchipayiw, ok, kat- 
chittaw, mdtjipayiw; il débute 
son discours, kiftowew, mtjipt- 
kiskwew; il débute à chanter, 
sipweham, wok. 

DÉCACHETER, péskittenew, nam, 
päskinew, nam, dpahwew, ham. 

DÉCALOGUE, Kijemanilo mitätat 
ot itasowewina. 

DÉCAMPEMENT, pichiwin, a. 

DÉCAMPER, püchiw, ok. 

DÉCAPITER, kishikweswew, sam. 

DÉCÉDER, nipiw, ok, et, namatew, 
nama pimätisiw, nama ittaw, hiti- 
mahisiw. 

DÉCELER, misimew, dijimew, wil- 
Lam, wok, atotam. 

DÉCEMBRE, pawaichakinasis. 


DÉCHARGE, d'armes à feu, mal- 
wewew, ok, et, pdskisikew. 

DÉCHARGER, il le décharge 
d'un fardeau, ketowatenew ; il se 
décharge, ketowatew ; il écharge 
sa colère, poniyawesiw, ok, et, 
dsteyawesiw; il décharge son 
cœur, astehew, minotehew; il se 
décharge de sa faute sur un 
autre, awähuhyew, staw, et, {ak- 
kuttinamdwew. 

DÉCHARNER,  {chitchikuswew, 
sam, tchitchikukanekiswew, sam ; 
il est décharné, 
siw, ok. 

DÉCHAUSSER,  ketaskisinenew, 
nam; ilse déchausse, kelashisi- 


new, ok, ou, ketaskisinenisuw; — 


les dents, tchitchikwdäpiteswew, 
sam. 

DÉCHIQUETER, pikiniswew,sam, 
et, tchisdwätew, tam. 
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DÉCHIRER, yéyahipitew, tam, et, 
létopitew, tam, kiskipitew, tam ; 
c’est déchiré, ydyakipayiw, a. t- 
topayiw ; ilse déchire, ydyakipi- 
tisuw; il déchire son prochain 
par sa langue, pikupitew wiljayi- 
siyiniwa oteyaniy otchi. 

DÉCHOIR, voy. Déchiner. 

DÉCHOUER, pikwatinew, nam, 
pikwatjihew. 

DÉCIDÉ, kijeyittam, wok, iteyillam. 

DÉCLARER, il lui déclare, witta- 
mdwew, dtjimustawew, hkweyas- 
komew ; il se déclare pour lui, w4- 
nisokkamdwew, et, ali-nälamd- 
Wew. 

DÉCLINER, atchitchipayiw, ok, a, 
et, astamipayiw, takki-astamik 
ayaw, astamik pimdtisiw. 

DÉCLIN, du jour, ofdkusin, ou, 
otäkwdsan; — de la lune, ati- 
pakkwesiw tibiskdwipisim. 

DECOCHER, une flèche, pimutak- 

kwew, ok; il lui décoche une 

flèche, pimwew, mutam ; — en 
l'air, ispimew. 

DÉCOIFFER, ketastotinchew, ham, 
et, ketastoiinehwew, ham, pitew, 
pitam; il se décoiffe, kelastoti- 
new, ok. 

DÉCOLLER,. pakhwatchipitew,lam. 

DÉCOLORER, hdssipayihew, ham; 
ça se décolore, kdssipayiw, a ; dé- 
coloré par l’eau, kdssiyäbäwe ; 
décoloré par le soleil, wdbästew. 

DÉCOMBRES, kettewokänikan, a, 
et, kayäs-webinokän, piwipayiwe- 
binokän. 

DÉCOMPOSER, pépiskittahyew, 
staw ; il se décompose, ‘ati-masi- 
wandtisiw, 0k, tan, wa. 


DÉC 

DÉCONCERTER, wdwäneyittami- 

hew, ttaw; ïil est déconcerté, 
wdwäneyiltami-ayaw, ok. 

DÉCONSIDÉRER, pimeyittäkusi- 
hew, ttaw, atdweyitäkusihew, 
ttaw, voy. Discréliter. 

DÉCONSTRUIRE. pikunew, nam, 
pitew, tam. 

DÉCORATION, wäwesiwin, a, et, 
wdwesihuwin, wdwesitchikewin, 
wdwesihivervin. 

DÉCORER, wéwesihew, ttaw. 

DÉCORÉ, E, wdwesihaw, ok, wd- 
wWesiw. 

SE DÉCORER, wdwesihurw, ok. 

DÉCOUCHER, katikuniw, ok. 

DÉCOUDRE, dpahwew, ham; ca 
se découd, dpahupayiw, ok, a. 

DÉCOUPER, tchisdwdtew, tam. 

DÉCOUPLER,  paskehsahwew, 
ham, pasketiahew, ttaw. 

DÉCOURAGEANT, pomewdkätch, 
et, pomeyiltäkwan, iyimoyeyittä- 
kvan. 

DÉCOURAGEMENT, pomewin, a, 
et, tyimowin. 

DÉCOURAGER, iyimohew, mew, 
pomehew, mew; il est découra- 
gé, iyimow, ok. 

SE DÉCOURAGER, pomew, et, 
tyimow, ok. 

DÉCOUVERT, à —, mosis, et, me- 
mutch;1l està —, mosis nokusiw, 
ok; — indécemment, mokkitjiv. 

DÉCOUVERTE,  miskweyittamo- 
win, à, v.g. 1l à fait une grande 

mämätidwdkätch miskweyit- 


) 
tam. 


DÉCOUVRIR, au loin, otisdbd- 
mew, ttam ; —, trouver, miska- 
wew, kam ; —, Ôter ce qui cou 
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vre, V.g. un vase, péskinew,nam, 
päskäbowenew, nam, péskiw, ok; 
il lui découvre sa pensée, yotte- 
namdwew, où, pdskinamdwew, 
ou, päshiltenamäwew, ou, kiske- 
yillamdwew otiteyitchigan; il dé- 
couvre un voleur, ou quelqu'un 
à son insu, miskawähew, voy. 
Chercher, Enquérir, Trouver. 

DÉCRASSER, fandtjihew, ttaw, et, 
kässihew, ttaw, kdssihwew, ham. 

DÉCRÉDITER, métcheyittéhusi- 
hew, et, malcheyiltäkuhew, mat- 
chitakimikusihew. 

DÉCRÉPIT, par la vieillesse, Ad- 
wikikkaw, ok. 

DÉCRÉPITUDE, kdwikikhäwin, a. 

DECRET. iasuwewin, a. 

DÉCRÉTER, itasuwew, ok. 

DÉCRIER, maichi-ayimomew, et, 
papämi-mayätjimer. 

DÉCRIRE, masinahwew, ham, et, 
kiskinosinahwew, ham. 

DÉCROCHER, pakkwatchipitew, 
tam, ou, ketchikunew, nam. 

DÉCROITRE, atchitchipayiw, ok, a, 
ou, astamipayiw, ikhipayiw ; l’eau 
qui décroit, iikastew. 

DÉCUPLER, miütdtatweyakahyew, 
staw. 

DÉDAIGNER, atdweyimew. ttam, 
ou, piweyimew, ttam, pihumew, 
tam, namawiya tchikeyimew, 
ttam. : | 

DÉDAIN, atdwecyimiwewin, a, ou, 
atdweyillamowin, objet de —, 
atdweyilchigan, atdweyimikowin. 

DEDANS, — de la maison, pitiu- 
kamik ;. le d'un chapeau, 
d’une chaudière, etc. pütchäyik 
astotinik, pitchdyik askihok ; le — 
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du corps, pütusiyaw ; — l’inté 
rieur du bois, pitchittak; le — 
d’une barge, d’un canot, pittutak; 
il est —, pitchisin, wok, ttin, wa; 
il entre —, (chez lui), pülu- 
kawew, kam; il le prend par le 
—, pitchitinew, nam. 

DÉDICACE, pakitinamdkewin, a; 
— d’une église, ayamihewikami- 
kototchikäterwin. 

DÉDIER, pukitinamäkew, ok ; il lui 
dédie, pakitinamäwew ; il dédie 
une église, ayamihewihamik kit- 
chi-totam, ou, ayamihewikamik 
oyakittam ayamihdwinik ji. 


DÉDOMMAGER, meskutch tipaha-| DÉFECTUEUX, SE, 


mäwew. 

DÉFACHER, kékitchihew, ttaw, 
et, poniyawesihew, ttaw. 

SE DÉFACHER, ponikisiwdsiw, ok, 
et, poniyawesiw, asteyawestw. La 


terminaison yawesiw indique 
toujours la colère, l’emporte- 
ment. 


DEFACÇON, QUE, anisikis ; — tu 
ne viendras. pas, anisikis nama- 
wiya hi ka pe-iluttän. 

DÉFAILLANCE, wanikiskisivin, a. 

DÉFAILLIR, bo en ok, ou, 
nama dpékdwisiw, nama Sn 

DÉFAIRE, pikunew, Nam, VS. — 
un nœud, dpahwew, ER 

SE DÉFAIRE, dpahupayiw, ok; il 
se défait d’un vice, webinam, wok; 
se — d’un objet, le vendre, atd. 
wékerw. 

DÉFAUT ; il ny a pas de moten 
Cris, il faut se servir de péri- 
phrases, v.g. il a de grands —<, 
mais aussi il a de bonnes quali- 
tés, dit kekwaya matchittwaw, 
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maka meskulch dtit miyottwaw ; 
c'est un — de la ns à e oskd- 
lisik otchi, miljimwdtji-iji 
chittwänüvio. On RATE ce- 
pendant dire matchitwäwin, pour 
— ; à — de, keékutch, v.g. à — de 
ce livre, donnez moi l’autre, 
kekutch kutak miyin masinahigan ; 
à— de mieux, iyiwek, ispitchi 
nama kekway} il est saus —, 
nama nando hitchi itit, ou, misiwe 
ji miyo ayiviv ; — dans le corps, 
mäskisivin, a; ce cheval est cou- 
vert de —s, eoko mislatim misiwe 
mäskisio. 

nollepayiw, 
ok, a; ce livre est —, eoko masi- 
nahigan nama ne ojitjikétew. 

DÉFENDRE, kitähamaw, ok; il 
Jui détend, khitähamäwew; dé- 
fends lui d’aller, kitdhamarw eka 
kitchi ituitet; Dieu nous défend 
de travailler le dimanche, Kije- 
mano ki kiütdhamäkonow kitchi 
ha atuskewdyak ayawihewikiji- 
kdyiki ; nolise renû par ekawiya, 
ou, eka, v.g. ne fais pas, cka lota; 
ne parle pas, ekawiya pikiskwe : 
— quelqu'un, ndtamdwew, et, 
kispindtamdwew, kispewdtew : — 
un parti, prendre parti pour, 
kispewekitow, ok. 

SE DÉFENDRE, naskwaw, ok, ce 
qui veut dire aussi se venger, 
comme dbehuw. 

DÉFENSE, kitdhamäwin, a, ou, 
el — expresse, otjt- 
law kitähamdwin, et, kispewcwin. 

DÉFT, mavinchikeroin, a; donner 
un — à quelqu'un, mawinehwero. 
et, mawineskawerw. os) 
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DÉFIANCE, asweyiltamowin, a. 
DÉFIANT, astdsiw, ok, et, aswe- 
yitiam, wok, astäseyillam. 
DÉFIER, mawinehikew, ok; il le 
défie, mawinehwew, ham, et, 
mawineskawew, kam; il se dé- 
fie de lui, astädhik, et, asweyimevw. 
DEFICIT, nottepayüwin, a; il ya 
du —, nottepayiw, ok, a. Mettez 
la préfixe nottow devant le mot 
correspondant, v.g. il y à un — 
dans son ouvrage, noltow-dtus- 
kew : — daus ses paroles, noltow- 
ilwew. 
DÉFIGURER, 
ttaw, et, mayindkohew, 
misiwanätjindkohew, ttaw. 
DÉFILÉ, wiputawatinaw, a. 
DÉFILER, dpahwew, ham, ou, 
äpahunew, nam; ils défilent les 
uns à la suite des autres, saka- 
maskotuwok. 
DÉFONCER,  payipiwepahwew, 
. ham. et, pikuwepahwew, ham. 
DÉFRICHEMENT, musawatahi- 
kewin, a, et, tawatahikewin. 
DÉFRICHER,  musawaiahwew, 
han, et, éawatahwew, ham. 
DÉFUNT, se rend par la postfixe 
ban, à la fin du mot vg. mon — 
père, n'ottéwiban ; mon — grand 
père, ni musomiban; il est —, 
nipiw, ok, où, hitimähisiw. 
DÉGAGER, pikhkohew, ttaw, et, 
kaskihew, ttaw. 
SE DÉGAGER, pikhkohuw, ok, ou, 
kaskihuw: 
DÉGAINER, ketchikunew, nam. 
DÉGARNIR, masaskunew, nam ; 
—— au jeu, masaskuyawew; Îes 
arbres se dégarnissent des bran- 


pitusindkusihew, 
ttaw, 


DÉG 


ches, masdwatikkhwanepayiwoh ; 
se dégarnissent de leurs feuilles, 
pinäshowok, et, pinipakipayiwok. 
DÉGAT, misiwandtakkamihisiwin, 
a, et, misiwanätakkamikan. 
DÉGELER, tikkatchiw, ok, tin, wa, 
et, tikkemow, tikkisiw, kaw, a; 
terre dégelée, tikkatchaw, ou, 
tikkaskamikaw, … saskalchaw ; — 
au soleil, tikkâsuw, kâstew; la 
neige dégèle, saskan. 
DÉGÉNÉRER, il dégénère de lui, 
want naspilawew ; il dégénère, 
wani-naspiläkew, ok. 
DÉGLUER, il lui déglue les yeux, 
méâmanipapihiwasbiwinew. 
DÉGONFLER, yiwinew, nam. 


DÉGOURDIR, sesdwihew.ttaw, et, 
sesdwinew, nam. 


[SE DÉGOURDIR, sesdwiw, ok ; 11 


est dégourdi, dissipé, nama tatak- 
kapiw, et, nama takkakkdtisiw. 

DÉGOUT, nama tétaspeyittamowin, 
a, et, nama tchikeyitlamewin; il 
adu— pour, nama tälaspeyit- 
tam, et, nama tchikeyillam. 

DÉGOUTANT, c’est —, wineyilid- 
lwan, et, iyepdteyittäkwan, wa. 

DÉGOUTER, pomehew, vg. il se 
dégoute de lui, sikateyimew; il 
est dégouté du poisson, sikala- 
mew kinosewa. 


DÉGOUTTER, tomber par gouttes, 
pakkikawiw, et, pakkikaw ; faire 
tomber par gouttes, pakkikawt- 
new, nam, pakkikawihew, ttaw ; 
il le fait —, othikawahipew, ok; 
la pluie qui dégoutte, pakhipe- 
staw, tan; une goutte, pakkika- 
winigan, a. 
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tam; se —, maniyinwew, ok. 
DÉGRINGOLER, nisipayiw, ok, à, 
michipayiw, pinipayi. 
DÉGRISER, astebahew ; il se dé- 
grise, ali-astebew, ok. 
DÉGROSSIR, apisikkutew, tam, et, 
atchiwikiutew, tam. 
DÉGUERPIR, nakatdmototam,wok, 
et, wayawiyämokkew, ok; il le 
fait — nakatämokkätenw. 


DÉGUISER, wanisihuhew, ttaw, 
et, wanihuhew, ttaw, dichindko- 
hew, ttaw. 

SE DÉGUISER, käkayesihuw, ok, 
et, dichinädkohuw, kâtaw ot vjipi- 
mMmälisiwin, v.g.il se déguise en 
femme, iskwewihuw.. N.B. On 
exprime l’idée de — en mettant 
khäsuw à la fin du verbe, v.g. il 
déguise sa conduite, il n’est pas 
aussi Charitable qu'il paraît, on 
dirait: il fait semblant d'être 
Charitable, kijewdlisikkâsuw ; ne 

déguisez pas vos paroles, parlez 
droit, ekawiya kKakayesittdk ki 
pikiskwewiniwawa, kwayask itwek. 


DÉHANCHER, kelchikutokane- 
hwew, pitew; il est déhanché, 
kelchikutokanew, ok. 

DEHORS, wayawilimik,on,wayawi- 
timdyik ; aller —, wayawiw, ok; 
ille met —, wayawilisahwew, 
ham ; le — de cette maison est 
beau, eoko wäskdhigan wayawi- 
timdyik ijimivwäsin ; —les Chiens ! 
kiyäm wayawilinik (kit& aydwok) 
aiimwok ! 

DÉIFIER, manitokkdtew, tam. 


Sdsay tchi ki hijittän? oui, — 
enh! enh! sésay. 

DÉJEUNER, hikijebémitjisuw, ok; 
le — hikijebämitjisuwin, a. 

DELA,  awasile, awasite-itekke, 
dsway ; —,mesure, quantité, mis- 
lahi, où, ayiwdk. 

DÉLAISSEMENT, peyakwaskasi- 
wewin, a; il est dans le plus 
grand —, kakiyaw ji kitimäkas 
kataw. 

DÉLAISSER, webinew, nam, et, 
nakatew, tam ; il le délaisse, le 
laisse seul, peyakwaskatew, tam ; 
il le délaisse en partant en secret, 
kimaskatew; il le rend miséra- 
bie en le délaissant, kiimdkas- 
kate. 

DÉLASSER, ayowepihew, et, sesd- 
wihew. 

SE DÉLASSER, ayowepiw, ok, ou, 
sesdwiw. 

DÉLÉGUER, ÿitisahwew, ham. 

DÉLÉGUÉ, Yüitisahwägan, ak. 

DÉLIBÉRATION, oyasuwewdta- 
mowin, &, et, oyeyittamowin 

DÉLIBÉRER, oyasuwewdätam, wok, 
ou, oyeyillam. 


1 


DÉLICES, miyawälamowin, a, et, 
mämdltékustwin. 

DÉLICIEUX, SE, à la bouche, 
wikkitisiw, ok, kasin, wa; — à 
l'oreille, wikkittdkwan, kusiw; 
— à la vue, wikkindkusiw, kwan ; 
— à lodorat, wikkimäkusiw, 
kwan. 

DÉLIER, dpikhunew, nam, et, 
dpikkupitew, tam,dpahwew,ham, 
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DÉLIRE, il est dans le —, konata- 
‘ite pikhiskwew, ok, et, nama kiski- 
si. ; 

DÉLIT, voy. Crime. 

DÉLIVRANCE, pkhkuhuwin, a, 
et, pasp inamowin, pihhkuhiverwin. 

DELIVRER, pañkitinew, nam, et, 
pikhkohew, ttaw, pakitasuwätew, 
tam, metdkweyähyew, staw; — 
d’une infirmité, tyinikkahew, 
ttaw ; ille délivre d’un lien, ket- 
chikunew, nam, v.g. mon père, 
délivrez-moi de ce danger, notta, 
pikhkof.in, oma ka iji-sekihikuyän ; 
— à quelqu'un, miyew, ou, pahki- 
tinamäwew ; —., affranchir, ren- 
dre libre, tibeyimisuhew. 

DÉLOGER, dttokew, uk, et, webino- 
kew, pitchiw. 

DÉLUGE, mistahi iskipewin, a ; — 
universel, misiwe waskitaskamik 
iskipewin 

DÉMAILLOTER, dpikkunew,nam, 
et, dpahwew, ham. 

DEMAIN, wäbaki, ou, ke wäbak; 
après-—, awasiwäbaki; le jour 
d’après —, hüchi-awasiwäbaki ; 
— matin, wdbaki kikijeba,- ou 
simplement, wdbaki. 

DÉMANCHER, ketchikunew, nam, 
et, ketchikuwepahwew, ham ; 
c'est démanché, ketchikupayiw, 
ok, a, et, ketchikuttin. 

DEMANDER, 1l lui demande, 
nandotamäwew ; ildemande,nan- 
dotamäw, ok; —, faire venir, ap- 
peler, nandomew, tam; v.g. il l’a 
demandée en mariage, nando- 
mew e wi-wikimät, ou, nandomis- 
kwewdädtew ; il demande une fem- 
me en mariage, nandomiskwew, 
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ok; je te demande à entrer, kë 
nandotamätin tchi pittukeyän ; il 
demande à manger, nandotam e 
wi-miljisut, ou, nandotamäw tchi 
miljisul; —, questionner, hakwet- 
jikkemow, ok; il lui demande, 
kakwetjimew ; je te demande si 
tu ne serais pas capable de me 
faire cela, Ai kakwetjimitin mat. 
wän tehi namawiya ki ka ki ojitto- 
win eoko; que demandez-vous ? 
kekway ka n'täweyittaman? je ne 
demande pas mienx, wiydwibatch 
n'teyitten ? je ne demande pas 
mieux que d’y aller, wiydwibatch 
ni ka ituttän! 

DEMANDE, nandotamowin, a, et, 
nändotamäwin ; —, question, ka- 
kwetjimivwewin,  kakwetjittuwin, 
kakwetjikkemowin. 

DEMANDEUR, pakusittäsk, ak, ou, 
onandotamäskiw, ok. 


DÉMANGEAISON, kiyakisiwin, a. 


DÉMANGER, éprouver une dé- 
mangeaison, kiyakisiw, ok; cau- 
ser une démangeaison, Aiyaki- 
new, nam, Æiyakipitew ; les. 
reilles lui démangent, kiyakit: 
tawokew; la tête lui démange, 
kiyakistikwänetw. 

DÉMARCHE, ÿihuitewin, a, ou, 
ÿjihuwin ;: il a une — fière, histe- 
yimuttew, ok; 1l a une — de pa- 
resseux, küttimuttewinäkusiw ; —, 
ijindkohuttewin, — quelconque. 

DÉMÉLER, tattdptkenew, nam, 
et, minwäpikkenew, nam. 

DÉMÉNAGER, pichiw, ok, ou, 
ättokerw. 
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DÉMENCE, kiiskwewin, a, et, na- 
ma pakakkamishoin, namawaska- 
misiwin, Wanappinewin. 

DÉMENTI, v.g. donner un — se 
rend en cris par une de ces ma- 
nières, netch! n'ichi ! n'tchio ! 
tchi! pour les hommes; les fem- 
mes disent, ne ! —, mensonge, 
kiydsküoin, khiydskikäkewin. 

DÉMENTIR, il le dément. konata 
kit itwdn,itew,ou,nama ki tépwan, 
ttew ; ki kiyädskin, ilew ; anwelta- 
WeW, anililawew. 

SE DÉMENTIR, kiyéskihisuw, ok, 
et, pikunam opihiskwewin, anwet- 
tÂsuw. 

DÉMETTRE, disloquer ; il se dé- 
met un membre, kofikusin, wok, 
kotikupayiw, ok, a; se — le bras, 
kotikupitunesin ; il le démet, koti- 
kupitew, tam, kotikunew, nam ; 
il se démet de son emploi, paki- 
tinam ot ahyikowin. 

DEMEURE, wikiwin, a, et, wäskü- 
higan ; —, loge, apakkwäsun ; —, 
cabane, makiwdp ; on dit, niki, 
ma —, tkt, ta —, wiki, sa — ; 
notre — est laide, maydtan niki- 
ndn ; il est danssa —,wikik api. 

DEMEURER, dyaw ok, apiw, v.g. 
: les Pieds-Noirs demeurent loin, 
aydtchiyiniwok wdyo ayäwok: où 
demeures-tu ? tande kiki? ou, 
tande kowikiyan? —, avoir son 
pays, je demeure à Montréal, 
Moniydk notaskin; c'est ici que 
je demeure, ota ka wikiyän; de- 
meurez ici, o{a aydk, ou, ota 
apik; il demeure avec lui, wiki- 
mew ; je n'aime pas à demeurer 
avec lui, nama ni tchikryitlen 
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kita wikimak; il l'a pour de- 
meure, owikikhka. 


DEMI, dbillaws v.g. une —e me- 


sure, dbiltaw tipahigan; un — 
baril, dbüttaw makkak; il n’est 
rempli qu’à moitié, qu'à —, dbit- 
lLaskinerw ; on dit aussi, akamdbit- 
law, v.g. trois et —, nislo akamd- 
bittaw, (qui veut dire trois plus 
une demie); ilestarrivé à — mort, 
ki takusin kekdich e nipit, ou, 
dbittaw e nipit ; à deux heures et 
— de l'après-midi, sésay nijo ti. 
pahigan akamäbiltaw e miyaska- 
mopayik dbiltaw kijikaw ; faire 
quelque chose à —, mamdsis to- 
tam, wok. 


DEMON, maitchi-manilo, c’est-à- 


dire le mauvais esprit, ou, mat- 
chi auaw; c'est un —, matchi- 
mantitowiw. 


DENIER, sonians, ak. 
DENOUER, dpikkunew, nam, ef, 


dpdhwew, ham. 


DENT, mipit, a; ma —, nipit ; ta 


—, kipit ; sa —, wipil; prendre 
le mors aux —<, mémékwat- 
chikepayiw tâpitonepitchigandbisk 
jeune —, oskdpit; j'ai mal aux 
—$, ni Wippitappinän, et aussi, il 
a mal aux —s, fiydpitew, ok; les 
—$s lui tombent, pakiltäpitew ; 
denté, wipitew ; il a de larges 
—s, Mmémakkäpitew ; il a de pe- 


_tites —s, apistdpitew; il à plu- 


sieurs —s, Mmilchelwdpitew ; il 
montre les —<s, seydpitew; les 
—$s lui craquent par le froid, 
papakwayäpitewatehiv, ou, na- 
namäpitewatchiw,  kitchiskdpite- 
watchiw ; il a un espace entre 
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les —s, idwdpilew, ou, téwdkwa- 
lew; il ales —s aiguës, kdsipi- 


tew; — de derrière, wikkwdpi- 
tâän; — de devant, apistisintd- 
mis; — de l'œil, opaskittägan ; 


les —s lui tombent, mandpitew ; 
je lui arrache les —s, ni manpi- 
tenaw ; grincer des —s, kichis- 
käpitew. 

DÉPART, sipwetlewin, a. 

DÉPARTIR, partager, il lui dé- 
partit, métinamdwew; se —, se dé- 
sister, poneyillam, wok, ou, po- 
mew, ok. 

DÉPASSER, miyäskawew, kam. 
v.g. cela dépasse ses forces, nama 
ayiwdk ki totam, ou, sdkohikuw ; 
il le dépasse, dkwdskawew, kam. 

DÉPÉCEMENT, wiyänitäkewin, à. 

DÉPÉCER, il le dépèce, wiyani- 
hew, ttaw; il dépèce, wiyanittü- 
kew, ok. 

DÉPÉCHER, envoyer, üisahwew, 
ham; —, faire hâter, nanikki- 
hew, ttaw, nanikkimew, ttam, 
sekitisahwew, ham ; il se dépê- 

* che, nanikkisiw, ok, ou, kakwayd- 
hu. 

DÉPENDRE, neltinew, ham ; votre 
salut dépend de votre mort, ke 
ji-nipiwine, ekusi ke iji-kaskitta- 
mdsuyan ; vous dépendez de 
Dieu, Kiÿjemanito ki tibeyimiko- 
wav. 

DÉPENS, mestinikewin, a, et, 
masaskunikewin, —, v.g. c’est à 
tes —, hiya ki ka waniliän, ou, 
kiya ki ka tipahen. 

DÉPENSER, mestinew, nam, Ou. 
liydwinew, nam,  Ziydwihew, 
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ttaw ; il dépense tout, masasku- 
nam, nikew. 

DÉPÉRIR, en maigrissant, dni- 
huw, ok. | 

DÉPÉTRER, hwayaskwäpikkepitew 
et, kwayaskwäpikkenew, nam, ta- 
tâpikkenew. | 

DÉPEUPLER, tiydwehew, ttaw, 
et, ati-metchihew, ttaw. 

DÉPISTER, 
mdtahetw. 

DÉPIT, en — jele ferai, misdwdich 
ni ka ojiltän; il le fait par —, 
iyiwe-totam, kisiwe-totam. 

DÉPITER, il se dépite, wéwdneyit- 
tamimow, ok, ou, dtchistaweyit- 
am, wok. 

DÉPLACER, dtiahyew, staw, et, 
dttapihew, ttaw, opime-ahyew, 
astaw; se —, dtlapiw, ok, stew, a. 

DÉPLAIRE, ve. il lui déplaît de 
faire cela, nayettdweyittam ekusi 
kitchi totak ; ilse déplait avecilui, 
nayelttäweyimew; s'il lui déplaît 
que j'aille jià, kispin eka tchike- 
yiltakr, ekute kila ituttewok ; il se: 
déplait dans la prairie, nama 
ichikeyittam paskwäk ; tâchez de 
ne pas — à votre père, ekawiya 
kakwe nayettéweyittamihik k'otià- 
wivaw; ne vous en déplaise, eka- 
wiya nando ileyitta! 

DÉPLAISANT, c'est —, nayettä- 
weyiltäkwan, ou, pakwäteyiltäk- 
wan, pimeyiltäkiwan. 

DÉPLAISIR, nayeltdweyiltamowin 
a, Où, pimeyillamowin, kaskeyitta- 
mowin. 

DÉPLANTER, manipitew, tam, et, 
kdwinew, nam. 


miskwähättew, ou, 
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DÉPLATRER, pakhwatjiskhiwinew, 
nam, pakhkwatajiskivwinew, nam. 

DÉPLIER, tasunew, nam, taswe 
kahyew., staw, taswekinew, nam 

DÉPLORABLE, c’est —, kesinäteh, 

 kesindteyittäkiwan, maivikkätr- 
kiwvan. 

DÉPLORER, mawikkätew, tam, et, 
mitâtew, tam, hesindteyiltamd- 
We. 

DÉPLOYER, voy. Déplier. 

DÉPLUMER, paskopitew, tam, el, 
paskunew, nam, paskwahwew, 
ham. 

SE DÉPLUMER, paskuw, ok, v.g. 
sisibak paskuwok, les canards 
jettent leurs plumes. 

DÉPORTER, pikonata askik itut- 
taherw. 

DÉPOSER, pakitinew, nam; — 
un fardeau, pakitowalew, ck. 

DÉPOT, astatchikuwin, a, ou, astat- 
chikun; mettre en —, astalchi- 
kurw, ok; —, mettre de Ia viande 
en cache à la chasse, astuswew ; 
mettre quelque chose en réserve 
pour quelqu'un, astowew, ok. 


DEPOUILLE, sur l'ennemi, mani- 
watewin, à, et, manahutwin ; faire 
des —s sur l'ennemi, maniwalew, 


ok, manahuw, maskaltwerw. 


DÉPOUILLER, moseskateyawew, 
et, moseshatenew, masaskuyawenw; 


le — en guerre, maniwatätlew. 


SE DÉPOUILLER, moseskatent- 
suw, ok, et, masaskuyawenisuw, 


ketayowinisew. 


DÉPOURVU, ilest —, kwitamdw, 
ok, et, manesiw; prendre au —, 
wdwäneyitiamihew, tatchiwiyew ; 
vous l'avez pris au —, ki ki ta- 


DÉPRÉCATION, 


DÉRAISONNABLE, 


DÉR 


tchiviyaw ; il est — de tout, ka- 
kiyaw kekway manesiw. 
mawimustäke- 
win, a. 


DÉPRÉCIER, voy. Mépriser. 
DÉPRÉDATION, misiwandtisikhe- 


win, a; ils font des —s, misiwa- 
nätchitehikewok, et, misiwandtah- 
kamikistwok. 


DEPUIS, aspin,” v.g. — que je bai 


vu, aspin ka wébamitan; — ce 
temps-là, astamispi, ou, aspin 
ekuspi otchi ; — votre départ, j'ai 
été bien malade, aspin ka sipwet- 
teyan mistahi ni ki dkkusin; — le 
matin jusqu’au soir, ikiseba ot- 
chi isko otäkusiki; je ne Pai point 
vu — longtemps, hkayds otchi 
nama nowdbamaw ; il est venu 
— moi, mastow takusin eyikok 
niya; — peu, anotch ikke; — 
quand ? tdispi otchi? jene lui ai 
pas parlé —,nama no ayamihatw 
aspin. 


DÉPUTER, voy. Déléguer. 
DÉRACINER, manipitew, tam, et, 


pakhwatchipitew, tam, manitche- 
bikkew, ok, manüchebikkenew, 
nam. 


DÉRAILLER, palotepayiw, ok, a, 


et, opimepayiw ; ille fait —, pa- 
totepayihew, ttaw, palolepitew, 
tam. 


DÉRAISON, waneyitlamowin, à, 


ou, nama pakakhkameyittamotvin. 
wandtisiw, 
ok, et, kiiskweydtisio. 


DÉRAISONNER, nama pakakka- 


meyittam, wok, wanimow, nama 
nissilaw ilwew. 


DÉRISION, voy. Moquer. 


DER 


DERECHEP, kdwi, ou, kittwdm. 

DÉRIVER, ER une rivière, pimd- 
pokow, A tew, a, ou, webdpo- 
kow, tew, pimdhokow, tew ; il 
le fait —; pimdhoyew, taw; il 
dérive au rivage, dkwdyäham, 
wok; un bois qui dérive au ri- 
vage, dkwdhutak, wa. 

DERME, masakay, a; mon —, n'a- 
sakay; ton —, k’asakay ; son —, 


wasakay ; il a le — rude, kdwasa- | 


kew, ok. 
DERNIER, iskweydtch, v.g. C’est le 
— des hommes, mémawiyes asta- 
mik ayisiyiniw, ou, eoko ishweyd- 
nik ayisiyinn ; a sont assis les 
—$, iskweydnik apiwok ; le — du 
mois, ishweydich akimaw pisim, 
ou, iskwakimaw pisim ; la der- 
nière maladie, éskweydtch ka 
dkkusik ; la dernière neige, iskwe- 
ydtch ka mispuk; le — jour, 
iskweydich kijikaw ; la dernière 
parole, iskowewin; de la dernière 
importance, Mémawiyes eteyiltd- 
kwak; du mois —, sskweydich 
pisim; l'hiver —, piponok; l'été 
—, nipinok ; l'avant —, kekdich 
iskweyänik ; le — doigt, ishkiwve- 
tehitchitchän; le —de la famille, 
iskwetchäkan, ak, ou, mémawiyes 
wesimimdiwil ; il est le —, ishiwe- 
yänik ayaw, où, mdmawiyes otäk 
ayaw ; en — lieu ,tskweydich. 
DERNIÈREMENT.  iskweyälch,ou, 
anolch ikke; — je me suis ren- 
contré avec ton frère, anotch ikke 
ni ki nakiskawarw k'istés. 
DÉROBER, kimotiw, ok ; 
robe, AA nul 
bée, kimoich ; 


lle 
à 14: déro- 
— à la vue, kdtaw ; 
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1l le lui dérobe à la vue, kdtowew; 
se —, kdsuw; il se dérobe à sa 
vue, hdsustawew, et, waninoko- 
ne il le Dora de vue, Wa- 
ndbamew, tam , pondbamew, tam. 
DÉROUILLER héssiyébistahwrew, 

ham. 
DÉROULER, dpahwew, ham; il 

se déroule, dpahupayiw, ok, a 
DERRIÈRE, otäk ; marcher —Iui, 
otäkeskawveto, on dit mieux, asko. 
wew; il marche —, askokew, ok ; 
— la maison, awasikamik, ou, 
awasäyik wäskahigan ; : chemin 
—, Oläskanaw ; — partie posté- 


rieure, v.g. MOn —, nüjisk; son 
— not 
DÈS, MmAYO, V.S. — l'aurore il se 


és Mayo wébaniyik waniskaw ; 
— qu'il fut arrivé, il se mit à 
pleurer, mayo e takusik, ati mé- 
tuw; — qu'il me vit, il demanda 
à prier, mayo e wébamit, nando- 
Lam e wi-ayamihät. 

DÉSACCOUTUMER, missawihew, 
ttaw ; il est désaccoutumé, mis- 
sawiw, ok, où, ati pont ayaw. 

DÉSAGRÉABLE, nayelldwisiw, 
ok, et, in ; ALCSTER 
entendre, nayettdwittäkusio ; il 
le trouve — à entendre, matchit- 
‘tawew, et, naet DE UOED 

DÉSALTÉRER, minikkwahew, KE 
poniydbékweheto. 

SE DÉSALTÉRER, minkhiwew, ok, 
et, minhkwahisuw, . poniydbäk- 
wew, asteyibékwen. 

DÉSAPPARIER, pépitusahyew, 
staw, et, pépiskisahyew, staw, 
pépaskettahew, ttaw. 

DÉSA PPOINTÉ, ichisihuw, ok. 


DÉS 


DÉSAPPOINTER ,échisihew,mew, 
et, wayesihew, wayesimew. 

DÉSAPPROUVER,  anweyimew, 
et, dnimew, matcheyiltamdwew ; 
1l Jésapprouve cela, maitcheyit- 
tam eoko; je désapprouve qu’on 
vienne, nipakwdten ota e pe-uut- 
tek. 

DÉSARMER, maskamew onimds- 
kwverwviniyiw. 
DÉSASTRE, kesindtakkamikishoin, 
a, et, kesindtakkamikan, misiwa- 
nétakkamikisiwin, misiwandtjit- 

chikewin. 

DESCENDRE, nütakusiw, ok, et, 
yäsiw ; — une montagne, nutat- 
chiwew, nitlaltawnw, ou, niuttatla- 
wew ; il descend vers fui, ydsis- 
tawew, ou, yäsitotawew ; ça des- 
cend, yésipayiw, ok, a, nitchipa- 
yiw, nitiaichiwepayiw ; il le des- 
cend, nitiakusittahew, ttaw, et, 
nettinew, nam, nelchipitew, tam. 

DESCENTE, nitiakusiwin, a, et, 
nillatchiwewin; il y a une —, 
nittatchhvwetchaw. 

DESCRIPTION, kiskinosinahike- 
win, a ; il en donne la —., kiskino- 
hwew, ham; — de quelqu'un, 
kiskinohuwewin. 

DÉSENFLER, yiwepayiw, ok, a, 
OU, TyIWISIW, WaW, 1yiWeyaw. 

DÉSENIVRER, astebdhew. 

DÉSENNUYER,  nistésiskawew, 
et, pépakwatchihew. 

SE DÉSENNUYER, nistéseyimow, 
et, pépakwatchiw ; il se désen- 
nuie en sa Compagnie, nisldseyi- 
mew, tam, et, pdpakwaleyimew, 
tam. 
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DÉSERT, pétusdh, ou, pikwatas- 
kamik, pakwatiskamik, pakwatas- 
kiy, a ; dans le —, pikwataska- 
mikäk, pâtutatchäk, nikotis. 
DÉSERTÉ, il est —, nakatchikä- 
suw, tew, a, webinikäsuw, tew, 
kiwdtisiw, kiwdtan, wa; terre 
déserte, pihwataskamikowan, wa. 
DÉSERTER, il le déserte, kimotas- 
katew, tam ; il déserte, kimiw, ok; 
il déserte sa maison, webinokew, 
où, webinam wiki. 


DÉSESPÉRER, il désespère, po- 
naspeyimow, ok, ou, pakileyittam, 
wok, ou, pakiteyimow ; il déses- 
père de lui, payileyimew (ce qui 
veut dire aussi, il l’abandonne à 
son sort, ou, il le condamne) ; je 
ne désespère pas, nama ni pomüän, 
ou, nama ni poneyitien; je ne 
désespère pas de le voir, nama ni 
poneyiltamwdn kitawdbamak; ne 
désespérez pas de votre salut, 
ekawiya poneyittamuk tchi wi- 
kaskihuyek kitchi kiyikok. 

DÉSESPOIR, pakiteyillamowin, à, 
ou, pakiteyimowin, pomeyillamo- 
win, iyimowin, v.g. iltombe dans 
le —, webinisuw, ok, webinam 
wWiyaw, poni Mamisiw, poneyinrew 
Kijemanitowa. 

DÉSHABILLER,  ketayonisenew, 
et, ketayonisehew, ttaw, ketayo- 
winistpitew, tam, hetasdkenew, 
nam. 


SE DÉSHABILLER, ketayonisew, 
ok, où, ketchuw. 


DÉSHABITUER, voy. Désaccou- 
tumer. 


DÉS 102 


DÉS 


DÉSHONNÊTE, nepewokeyittäku-| DÈS LORS, ehuspi, semdk ehuspi, 


siw, ok, kwan, wa ; action —, 
nepewilotamotwin,, a. 
DÉSHONNEUR, nepewokeyittamo- 
win, a, et, mistahi nepewihiwe 
win, nepewihikowin; c'est un — 
pour lui, mistahi nepewihikuw, 
täpwe chi nepewisit! quel —! 
tapwe nepewdkätch ! 
DÉSIGNER,. indiquer avec la 
main, üwähwew, itwähikew, ok, 
hkiskinohew, ttaw ; il désigne un 
lieu, un temps, kiskimow, ketchi: 
komow ; il lui désigne un temps, 
un Jour, kiskimew, v.g. il m'a dé- 
signé ce temps pour arriver, 
ki kiskimik ekuta tehi takusik. 
DÉSIR, mustawinamdkewin, a, et, 
mustawinamowin, n'tdweyittamo- 
win, akdiwdtamowin, pakuseyitta- 
mowin; au gré de ses —s, eji 
n'idweyitlak ; il vit au gré deses 
—$S, piko eteyiütak itétjihuw;: il 
contente ses —s, febeyiltam ; il 
lui contente ses —5, {ebeyitiami- 
hew, tebiherw. 

DÉSIRER, mustawinawew, nam, 
Ou, n'idweyimew, ttam, akdwd- 
tew, tam; il le lui désire, mus- 
tawinamäwew ; il désire partir, 
mustawinamichi, où, e wi-sipwet- 
tel ; il désire sa fille, mustawina- 
mdwew oténissiyiwa ; je vous dé 
sire cela, ki n'iaweyiltestamätin 
eoko ; que — de plus? kekway 
ayiwäk hitchi n'téweyittamik ? 
DÉSISTER, il se désiste, ponittaw, 
ok, OU, poyuw, pomew, v.g. il se 
désiste de lui, ponihew, ttaw, 
poneyimew, ttam ; il le fait dé- 
sister, pomemetw. 


DÉSOBÉIR, sasibittawew, ttam 


mayo. 


? 
et, anwettawew, ttam, anittawew, 


ttam, aydsilemew, naskwewoji- 


mew, nama otisitlam, naskwe- 
woyimew. 
DÉSOBÉISSANCE,  sasibittamo- 


win, a, et, anwellamowin, nama 
otisittamowin, naskwewojimowin. 


DÉSOLATION, kesindteyillamotin, 


a, et, kesinätakkamikisiwin, osd- 
makhkamikisiwin, v.g. quand vous 
verrez l’abomination de la —, 
eyikok wäbattameku kesinatji-mi- 
siwandtakkamikisiwin. 


DÉSOLER, kas keyitiamihew, et, 


osdmihew,  kesinäteyilttamihew ; 
v.9. je suis désolé de n'être pas 
arrivé plus tôt, mistahi ni mitdten 
eka mayo e takusiniyän; elle est 
désolée d’avoir perdu son fils, 
kekäteh nipaheyittam e ki wanihät 
okosissa 


DÉSORDRE, kiiskwewin, a, küis- 


kweyakhkamikishwin, mayipayiwin; 
tu as apporté le -—, ki pe-mayipa- 
yiltiän ; c'est un lieu de —, küs- 
kweyakkamikan askiy. 


DÉSORIENTÉ, il est —, WAnisins, 


wok, et, wdwäneyittam, wanipa- 
yie. | 


DÉSORMAIS, kittwdm, et, meydn- 


kwdm, v.g. —, je ne viendrai 
plus ici, nama kittwäm ota ni ka 
pe-ilutiän; —, ne fais plus cela, 
miyanhkwäm ekawiya ekusi tota; 
—,tu prieras tous les matins, 
anotch otchi ayamihäkkan kikije- 
bähi. 
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DÉSOSSER, ketchikaneswew, sam. | DESSOUS, siba,ou, sibdyik, v.g. —la 


et, pesissikokaneswew, sam. 

DESSAISIR, pakitinew, nam, et, 
pakichiwebinew, nam. 

DESSÉCHÉ, aride, pdsuw, ok, (an.) 
pästew, a, (in.), dkwäkkatosuw, 
tew, pdkkusiw, pâkhwaw ; terrain 
—, pdkhwätaskiy, ou, pékkwäska- 
mikaw,päkkwätäwokkaw,päkkwat- 
chaw; viande —, péstewiyds, à ; 
c’est —, pdkhopayiw, ok, a. 

DESSÉCHER, pdswew, sam, et, 
päkkwdhwew, ham, voy. Sécher. 

DESSEIN, iteyitlamowin, a; à —, 
otjitaw, v.g.il le fait à —, otjitaw 
totam ; sans —, pihonala, où, 
konaia ; il parle sans —, konata 
pikiskwew; il travallle sans —. 
sans profit, nayo atuskew; c'est 
une personne sans —, qui à 
pas de mérite, pihonala ayisiyi- 
niw ; ÿentre sans —, honala ni 
pittukän ; il agit sans —, inutile- 
ment, nayoyuw, ok; à — de lui 
plaire, e wi-atamihät; à — qu'il 
vienne, chi pe-iluttet ; dans un 
mauvais —, ila fait cela, nama 
kwayask mémitoneyillam oma ka 
totak. 

DESSERRER, apisis pakitinew, 
nam. 

DESSERVIR, pamihew, ttaw, et, 
pamistawew, tam. 

DESSILLER, ouvrir les yeux, tok- 
käbiw, ok. | 

DESSIN, pesahigan, a, et, ayisipe- 
higan. 

DESSINER, pesahwew, ham, ou, 
ayisipehwew, ham, naspasina- 
hwew, ham, masinahwew, ham. 


table, siba mitjisunditikok; — un 
arbre, sibdydtük; il le met —, 
sibahyew, staw; il passe —., sibd- 
siw, ok, sibäpayiw; il l’introduit 
—, sibahwew, ham; en —, sibd- 
yik; au — de, astamik, astame- 
yikok; il est au — de vous, Ai 
nikänistawaw, ki nikäneyittäku-® 
sin eyikok wiya; le bœuf est au 
— du cheval, nawatch ispiteyit- 
täkusiw mistatim eyikok mustus- 
wa; au — du vent, nahimanok; 
il ale —, sékohaw, paskiyawatw. 


DESSUS, takkuich, ou, waskitch ; 


il le met —, takkutchahyew, 
staw, ou, tettahyew, slaw; — la 
montagne, takkutchämatin ; il 
monte — la colline, takutatchi- 
wew, ok; sens — dessous, al- 
chich, v.g. ille met sens — des- 
sous, atchitahyew, staw; il est 
—, aitchitisin, wok, tin, wa, ou, 
alchilapiw, ok, stew, a; ille met 
par-dessus, akwettawahwew;,ham, 
hyew, staw ; — du vent, ndmi- 
wandk otchi ; il est au — de tous, 
nikäneyittäkusio ispitchi khakiyaw 
awiya; il est assis au — de tous, 
kakiyaw nikänapistawew, ok; il 
remporte le —, sékohiwew, ou, 
sdkottwaw, paskiyäkew; ça vient 
—, waskichipayiw}; il flotte — 
l’eau, washilipew ; — l'eau, was- 
kitipek ; il marche — l’eau, was- 
kitipekinam, wok; il marche —, 
waskituttew ; il marche — la 
neige, waskitäkunultew ; — 15 
neige, washitäkunakäk ; le — 
takkutchäyik, ou, wasküichdyik; — 
la terre, waskitaskumik. 


DES 


DESTINÉE, v.g. c'est sa —, chusi 
tter yimikoiwesin s votre — ne vous 
est pas Connue, namawiya ki kis- 
keyitten  tdnisi ke iteyimikowisi 
wane, ou, ke ittawane. 

DESTRUCTION, mistwandtjitchi 
kewin, a, et, pikuridketoiri 

DÉSUNIR, paskettahew, ttaw, et, 

* Opimetisahwew, ham. 

DÉTACHER, épikkunév, nam, 
pitew, tam, et, dpahwew, ham, 
maninew, nam, pitew, pitäim, 
manipayihew, ttaw ; il est déta- 
ché, épikhunikäsuw, ok, tew, a 

SE DÉTACHER, épikkunisuro, dk 
dpikkupayiw, En ä, OU, épaunes 
yiw. 

DÉTEINDRE, se —, Wdbasuw, ok, 
stew, et, kdssiydbäwenw. 

DÉTELER, dpikkunew, nam, ou, 
ydr yakunew, nam. 

DÉTENIR, Miljiminew, nam, -et, 
mämalchikunew, nam, Xipitchi- 
mew, tam, bisdtehihew, mew, 
hisdtinew, nam. 

DÉTENTE, otchipütchigan, a, ou, 
lasinigan, mékwastenigan; 1 lâche 
la —, mékwastenikew, ok. 

DÉTERMINER, sékotchimen, et, 
iteyittamohet : il se détermine, 
\leyillam, wok, où mieux, lrjeyit- 
Lam. 

DÉTERRER, monahwew, ham, 
et, Mmondlikkätew, tam; — des 
racines, mondtchebikkwew, ok. 


DÉTESTER, pakwätew, tam, et, 


kakwäyakeyimew, ttam, aussi, 
Makhkayeyimew, ttam wineyi mew, 
ttam. 

DÉTONNER, en Chantant, wana. 


ham, w0k, ou, want- nakamou, ok. 
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DÉTORDRE, dpahwew, ham, et, 
dpahunew, nam. 


DÉTOUR, wéwimüätiewin, a, et, 
PR SE qui 
a UN —, wéwékamow, a ; rivière 
quiest en —s, wävwäkistibweyaw ; 
grand —, misi wayinwdw; user 
de —, kwitate-itwew, ok, et, wa- 
yesitonämow. 

DÉTOURNER, se —, prenûre un 
autre Chemin, paskew, ok; il se 
détourne de lui, péskewiyew ; 
chemin qui détourne, paskeska- 
naw, où, paskemow; il se ‘dé- 
De du chemin, waskiw, ou, 
wdyinwew, wéyinopattaw, wWAyi- 
niv, wdyinutlew, teitibuttew; il 
se détourne de lui, pour ne pas 
le voir, wimdskawew, kam ; il 
détiitne la tète, hweshistibbénes 
yiw, dbamosheyi ; — les yeux, 
kweskäbiw, ou, opime- -1dbio ; il 
se te Aë lui étant debout, 
kweskikäbäwistawet ; il détourne 
une rivière, pasketchivanottaw, 
ou, pasketta res U 0, COR DASTTE 
malheur, {abasittaw; un chemin | 
détourné. wimämow, à, litlibewe- 
mow, wimdskanaw. 

DÉTREMPER, du fer, yoskdbiskis- 
swew, sam; — de Ta terre, .ou 
autre chose ,yoskäbäwayew, taw, 
et, miyimdwäbdwayew, taw. 


DÉTROIT, Wapaw, à, et, neydsti- 
kwakar. 


DÉ TROMPER, kwayaskomew, et, 


kwai yaskottower, kwayask- apitta- 
mdwew. 
DÉTRUIRE, Mmisiwanäichihew, 


tiaw, et, wiyakihew, ttaw. 
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SE DÉTRUIRE, wiyakihuw, ok, et,|  naspdtchikébäwiw, et, naspäta- 


misiwandtjihurw. 

DETTE, masinahikewin, a, et, ma- 
sinahigan; 11 paie sa —, kdssi- 
ham  omasinahikewin ; il lui 
donne en —, masinakikehew, ou, 
miyew masinahikewina. 

DEUIL, sikdwihuwin, a ; il est en 
—, Sikäwihurw, ok. 

DEUX, nijo; ils sont —; nijiwok; 
— fois, nijwaw ; de deux façons, 
nijwdyik, où, nijweyak ; ils mar- 
chent en — bandes, nijweyak pi. 
muttewok; — cents, nijwaw mi- 
tdtattomitano; 11 en tue — d’un 
Coup, mijostahwew; tous les — 
jours, taltwaw awasiwdbaki ; par 
—, nänÿo; ils sont — par —, 
näntjtwok ; il les prend — par —, 
ndnijonew, nam; — contre un, 
niokkawewok ; en —, nijweyaka- 
hwew, ham ; il le déchire en —, 
nijweyakipitew, tam; il lui di- 
vise en —, niotiowew. 

DEUXIÈME, iyaskutch nijo. 

DEVANCER, miyäskawew, kam, 
et akwäskawew, kam}; —, arri- 
ver avant lui, dsiskawew ; ïil le 
dévance en passant par un autre 
chemin, sans le voir, dsiteska- 
Wew. 

DEVANT, nikän, v.g. il marche —, 
nikänuttew, ok; il marche — lui, 
nikänuttawew ; il est — lui, en 
face, otjishdwikäbdwistawerw; — 
la porte, iskwdtemik ; il achève 
—, wiya nikän kijiltaw, où, ydhi- 
wew; par —, nikän, ou, nikdn- 
ji; au—, dhwask, ou, piputch ; il 
va au — de lui, dkwdskawew, ou, 
g'iputchishawew ; sens — derrière, 


DÉVOILER, voy. Déclarer. 
DEVOIR, obligation, charge. Il 


piw, ok, stew, a. 


DÉVELOPPER, moskipitew, tam, 


et, moskinew, nam, voy. Décou- 
vrir; —, augmenter, yakkimo- 
hew, ttaw, ou, mitchetohew, 
ttaw. 


DEVENIR, mettez la préfixe ati 


devant l'adjectif, v.g. il devient 
beau, ati miyosiw, ok ; il devient 
méchant, ati-matchi-pimätisiw ; 
le temps devient couvert, ati-iye: 
kwaskwan; il est devenu riche, 
säsay weyotisiw; en devenant 


grand, vous devez devenir sage, 


e ali-misihitiyan, kakwe iyinisi ; 
je ne sais ce que tu deviendras 
plus tard, nama ni kiskeyitten ke 
ayittiwane tcheskwa. 


DÉVIER, du chemin, paskew, ok, 


et, palotepayiw, paskepayiw, voy. 
Détourner. 


DEVIN, mitewiyinio, ok; il est—, 


manttokkäsuw, mitewiw, kosäba- 
tchikew, nipiskew, kutjiw, (il fait 
le —.) 


DÉVINER, niyänk witiam, wok, et, 


wikakwe-miskam,  wikakiwe-mis- 
kweyiltam ; il a déviné juste, 
kwayask miskweyittam, mwetchti- 
miskam. 


DÉVISER, s’entretenir avec quel- 


| MAN e 
qu'un, ayamihew, pikhiskwätew. 


n'y à pas de mot propre, v.g. 
c'estémon —, on dirait, eoko n#- 
aluskewin, ou, eoko n'latotikarwi- 
win; le devoir du prêtre est de 
prêcher, ayamihewiyiniw ot atus- 
kewin, eoko tehi kakeskwet; jai 


DEV 106 


DIF > 


fait mon devoir, ni tebi-toten, ou, | DEXTÉRITÉ, ndhihivin, a; il a 


k'etahyikawiyän ni toten. 

DEVOIR, être obligé. Il n’y a pas 
d'expression en Cris qui réponde 
à cette auxiliaire, il faut tourner 
là phrase, vg: je dois partir, 
dites, il faut que je parte, piko 
tchi sipwetteyän; il doit partir 
demain, wdkaniyiki kita sipwet. 
tew ; tu dois prier si tu veux al- 
ler au ciel, piko kita ayämihdäyan, 
kispin kirwi-illuttän kijikok, ou ki 
ka ki ayamihättay, ete. ; —, être 
en dette, masinahikew, ok; — 
envers quelqu'un, masinahamdä- 
wew ; on me doit beaucoup, mis. 
tahi ni masindhamäkawin ; je ne 
dois rien, nama nomasinahike- 


de la —,nahihiw, ok ; il a de la 
— pour voir loin, nahäbiw, ok; 
— pour entendre, nahiltam, wok ; 
— pour sentir, nahipasuw, ou, 
en mettant nilta, où, nahidevant 
le verbe, v.g. il a de la — pour 
tirer du fusil, naki-päskisikew ; 
— pour faire des raquettes, nitta- 
asdmikkew ; — pour parler, nitta- 
pikiskwew, où, nüttéwew ; —pour 
lancer quelque .chose, nahinis- 
kew, ou,nahiwebiniskew; — pour 
tirer de la flèche, nahdsiwew. 


DEXTRE, main droite, kütchinisk; 


ma —,mt hitchinisk; sa —, okit- 
chinisk; 1l se sert de la main 
droite, kütchiniskerw. 


winin; tu aurais dû lui dire, ki| DIABLE, matchi manito, ok, ou, 


ka ki wittamdwädttay ; on doit tous 
mourir, kakiyaw kita nipindni. 
wan; il aurait bien dû ne pas y 
aller, nawatch eka ki ituttet, ou, 
nama oka ki ituttditay; on aurait 


DICTON, ekusi 


matchayatw. 

ilwdniw  ména; 
c'est ce qu'on dit, c’est le — de 
tout le monde, ekusi kakiyarw avi. 
yali ilwew. 


dû faire cela, kita ki totäkäniwi-| DIEU, Kijemanito; belle expression 


ban; ils devraient 
ayamihdtidwaw. 


DÉVORER, pihwamew, ttam. 


DÉVOT, E, mistahi ayamihaw, ou, 
ispitchotehit ayamihaw, mistahi 
akameyimow e ayamihät,ayamihe- 
wdtisiw, ok. 

DÉVOUER, se —, mekiw, ok, wi. 
yaw, ou, webinisuw ; Jésus-Christ 
s'est dévoué pour nous sauver de 
l’enfer, Jésus-Christ kimekiw opi- 
métisiwin e wi pikhkohikoyak kit 
chi iskutek otchi; il se dévoue à 


prier, oka 


pour désigner l'Étre Suprême, 
car Kijemanito veut dire lEsprit 
Parfait, auquel on ne peut ajou- 
ter rien, Xije étant le radical, qui 
veut dire bien fini, bien terminé, 
d'où kijewdtisiwin. la vertu par 
exceilence, la charité, Manito, 
Esprit; plût à —! pitane! ou, 
patane! plût à —1! que je le vois! 
pilane wädbamak! où, ni ka wi 
wäbamaw! mon —! ni Kijema- 
nilom! un seul —, piyeyakut 
Kijemanilo; que — te bénisse. 
Kijemanito ki ka wi-sdweyimik ! 


lui, hisdtew, et, miyew o pimäti-| DIFF AMER, matchi-ispinemew, ou 


.Siwin. 


koppdtchimew, wiyakimew. 


DIF 


DIFFÉREMMENT, pitus, et, pak- 
kân; ilparle ——, pitus pikiskwew. 

DIFFÉRENCE, pitusisiwin, a, pi 
tuteyittékusiwin; il n’y a pas de 
— entr'eux, nanawiya pitus vji- 
mékusiwok, ou, peyakwan ijindhu- 
siwok ; il trouve une grande — 
entr'eux, mistahi pitus ileyimew, 
Où, puuteyimew. 

DIFFÉRENT, E, pütusisiw, ok, 
wan, wa, ditisiw, tan, piusayaw, 
pakkänisiw, piskittisiw, pishillan ; 
tu es bien — aujourd’hui que tu 
n'étais anciennement, mistahà ki 
pitusisin anotch, eyikok ka ayäyan 
mdna kayds; à présent il a une 
vie —, ehwa pitus pimdtisiw; je 
letrouve—, ni pituleyimaw,tten, 
il est — dans son habit, aydtchi- 
Ruvw ; — dans safigure, aydtchi- 
ndkusiw, ok, kwan, wa; ila —s 
apparences,  nanantokowindku- 
siw; dans une place —, pilula- 
nôk; dans une demeure —, d{to- 
kamik; il le place dans un lieu 
—, ditahyew. staw; il à une 
pensée —, pituteyillam, wok. 

DIFFÉRER, retarder, pehuw, ok; 
je vais — jusqu’à demain, wdba- 
ki isko ni ka pettän; je ne puis — 
davantage, nama ayiwdk ni hi 
pettän; il diffère de son opinion, 
pituteyitiam eyikok wiya. 

DIFFICILE, ayimisiw, ok, ayiman, 
wa, nayelidwisiw, nayettdwan; il 
le trouve —, ayimeyimew, ttam, 
nayelidweyimew, ttam ; — à faire, 
ayiman kitchi ojittädk; il a une 
parole —, ayimowew, c'est une 
personne d’un caractère —, ayi- 
meyilidkusiw,; il est — à conten- 
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ter, ayimaniyiv tchi atamihit ; il 
fait le —, ayimisikkdsuw, ou, md- 
maskätikokkäsurw. 

DIFFICULTÉ, ayimisiwin, a, ou, 
ayimeyillamowin,  ayimihuwin, 
nayelidwakkkamikan; il arrive 
avec —, ayimdtch takusin; 11 vit 
avec —, ayimdich pimdtisiw; il 
s'échappe avec —, akdwdich pas- 
piw, 

DIFFORME, maydtusiw, ok, mayd- 
tan, wa, ou, mayindkusiw, mayt- 
ndkwan, mäskisiw, kaw. 


DIFFORMITÉ, mdskisiwin, a, et, 


mayindkusivin. 
DIGÉRER, miyopayihikuw, 
miyoskäkuw omitjiwin. 
DIGNE, ispiteyiltädkusiw, ok, et, 
iteyitidhkusiw ; je ne suis pas — 
de délier les cordons de ses sou- 
liers, namdwiya n'lispiteyittäku- 
siwdn tchi dpikkunamwok omaskhi- 
sineydbiya ; il est — de mort, 
nipaheyitidkusiw,  nipalhikusiw, 
kitchi ki nipahit ; 1l a une figure 
—, histewindhkusto. 
DIGNITÉ, kisheyittékusivin, a. 
DIGUE, de castor, oskutim, a; —, 
barrière dans une rivière, mul: 
chiskan ; vieille —, oskutimat- 
chaw ; il fait une —, histäkew, 
ok; — de moulin, piniputchiga- 
noskutim. 
DIGUER, oskutimikhew, ok. 
DILATER, mitdkwenew, nam, fas- 
wekipayihew, ttaw; il lui dilate, 
mitdkwenamdwen. 
SE DILATER, müitdkwepayiw, ok, 
a, où, taswekipayiro. 
DILIGENCE, watjekkamisiwin, a, 
ou, kakädyäwisiwin, kakweyahu- 


ou, 


DIL 


win, Watjeppiwin; faire —, ka- 
kwetchiyähuio. 

DILIGENT, E, watjekkamisiw, ok, 
ou, mamikushv, kakäyäwisiw, 
käkweyähuio, watjeppiw. 

DIMANCHE, Ayamihewikijikaw , a, 
ou, Manitowikirikaw. 

DIME, mitdlatastchigan, a. 

DIMINUER, dichitchihew, ttaw, 
aslamipayihew, ttaw, dtchivi- 
new, nam}; Ça diminue, d{chiüvi- 
payiw. 


DIMINUTION, dichivipayioin, a 


et, dichiwinivwewin, dtchiviniku- 
win. 

DINER, abittdwikijikdwimitjisuw. 
ok, et, abittéwikijikänaham, wok ; 
le —, abittdwikijikéwimitjisuwin, 
a, et, abittéwikijikdnahamouwin. 

DIRE, üwew, ok, et, pikishwew, 
kilow, ayamiv; il dit cela, itam, 
wok; il lui dit, itew, et, pikiskwd- 
lew; il lui fait —, üwehew; ilne 
dit mot, nama kilow; qui ne dit 
mot consent, awiyak eka ketotji 
mäna, tabiskoich e naskamut; —, 
avouer, witlamdwew; dis-moi 
pourquoi tu dit cela, witamdiwin 
Fo üweyan; dis juste, kwdyask 
itwe; il n’a pas un mot à —, 
nama nando küchi ki itwet: — 
son Opinion, o{üteyillamowin wit- 
lam; j'ai un mot à te —, peyak 
pikiskwewin ki wi-ititin ; — tout 
haut, sokki ihwerw ; à — vrai, 
hwayask kitchiitwek; aussitôt dit, 
aussitôt fait, mayo etweki, semdk 
hijitchikepayiw ; cela va sans —, 
kiskeyittékwan; cela ne veur rien 
Tr) NAMA nando wi-iwemagan ; 
comme on dit, ketwek müna; 
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est ce à — que je n'irai pas? 
eokotchi tchi eka kita itutteyän? 
tu as beau —, ata itweyani, ou, 
piko wiihweyani itwe; j'ai enten- 
du —, ekusi ni ki ititten: il est 
pour ainsi — mort, nipiw tébis- 
kotch kitchi itwek: soit dit en 
passant, atchiyarw pita ; c'est-à-—, 
oti,v.g. je partirai demain, c’est- 
à-— si je suis prêt, wdbaki ni ka 
Sipwetltän kispin ot kiji-aydyäni; 
à ton —, ki pikiskwewin otchi; 
au — de tout le monde, kakiyaw 
iwewok. 

DIRECTEMENT, kisdtch, et,semak. 

DIRECTION, oyeyittamowin, a ; 
sans —, pihonata te; en plu- 
sieurs —<, mitchetweyak,nanänis; 
en quelle—va cechemin ? tande 
etamok eoko meskanaw? en au- 
cune —, nama nando. 

DIRIGER, kiskinottahew, ttaw; il 
se dirige sur cela, kiskitoyuw, ok, 
Ou, lipähäkew ; il se dirige surle 
vent, kiskinowäteyiliam eji yotini- 
yik; il se dirige sur les étoiles, 
kiskinowätatchakwew ; le prêtre 
vous dirige dans le chemin qui 
mène au ciel, ayamihewiyinio ki 
hiskinotiahikhowarw meskandk kiji. 
kok ka itamoyik. 

DISCERNEMENT,  kiskeyittamo- 
win, a, et, kiskeyitchigan, nissita- 
Weyillamowin. 

DISCERNER, kiskeyittam, wok, 
kiskeyüchikew, ok, nissitaweyit- 
tam. 

DISCIPLE, witjewdgan, ak, et, kis- 
kinohamäwägan; il a un ou des 

—$, owiljewdganiw, ok, ou, okiski- 
nohamdwäganiw ; il l'a pour —, 


DIS 


okiskinohamäwdäganimenw, et, owit- 
jewäganimew ; je lui Zonne des 
—$, ni wiljewäganikkawaw, et, 
ni kiskinohamdäwäganikkawar. 

DISCONTINUER, ponitaw, ok, 
poyuw ; poni comme préfixe, de- 
vant un second verbe, v.g. il dis- 
continue de pleurer, poni-mdtuw; 
ça discontinue, ponipayiw, à, et, 
pomepayiw, ok, a. 

DISCON VENIR, anwettam, wok. 

DISCORDE, nama miyo-witjettu- 
win, a, et, kikkättuwin, pikweyit- 

tuvwin ; il met la — parmi eux, 
pikweyittamihew. 

DISCOURIR, sur, mamiskotam, 
wok, itwettaw, ok, itwewitam. 
DISCOURS, ayimotamowin, a, et, 

sakamowewin. 

DISCRÉDITER, piwihew, ttaw. 

DISCRET, E, iyinisiw, ok, et, ka- 
kettäsiw, kiteyimisuiw. 
DISCRÉTEMENT, il agit —, iyi- 

__ misikhkattam, wok, et, iyinisiwdti- 
siw, oh. 

DISCRÉTION, iyinisiwin, a, et, 
kweyaskweyittamowin, kiteyimisu- 
win; je lai en donne à —, ni 
miyaw piko eyikok e iteyiltak. 

DISCULPER, pikhkohew, ttaw, et, 
ndtamdwen. 

: DISCUSSION, kikikittuwin, a. 

DISCUTER, ils discutent, Æikikit- 
tuwok. 

DISERT, E, nütidwew, ok, nitta- 
pihkiskwenr. 

DISJOINDRE, voy.Désunir; — un 
membre, démettre, kotikusowd- 
tew, et, kotikunew, nam. 

DISLOQUER, kotikunew, nam, et, 
kotikupitew, tam. 
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SE DISLOQUER, fotikusin, wok, 
ttin, wa, kotikupayiw, ok, a. 

DISPARAITRE, poni-nokusiw, ok, 
poni-nokwan, wa, et, waninoku- 
siw, kwan ; il lui disparaît, pona- 
bamew, ttam, wandbamew, ttam. 

DISPARATE, pitusindkusiw, ok, 
kwan. 

DISPARITION, poninokusiwin, à, 
et wandbakkewin. 

DISPENDIEUX, SE, mistahi tipa- 
hikäsuw, ok, tew, a, mistahi mes- 
tinikerw. 

DISPENSE, iyekateyeyittamowin, a. 

DISPENSER,  iyekateyeyitttamü- 
wew. 

DISPERSER, nandnis itisahwew, 
ham, et, saswelisahwew, ham : 
nandnis ütdmokkew, ck, (ind). 

DISPOS, E, watjekkamisiw, ok. 

DISPOSER, ndhahyew, staw, et, 
kweydtahyew, staw; il est dis- 
posé, tleyillam, wok, tebeyimow, 
ok; il se dispose oyeyittam, wok ; 
il le dispose ainsi, itahyew, staw. 

DISPOSITION, üdtisiwin,a, et, 
üätljihuwin, a; il est dans une 
bonne— d'esprit, miyo-iteyittam ; 
il a des —s pour, se rend par les 
préfixes wi ou nita, ou wokke, 
devant le mot, v.g. il a des —s 
pour la chasse, wi-nüta-minahuw; 
— pour le travaille, kita wokke- 
atushkew; — pour le mal, wi- 
matchi-ayiwiw. 

DISPUTE, kikhättuwin, a, et, kikikit- 
tuwin, khikkdwitamowin. 

DISPUTER, kikkdwitam, wok ; il le 
dispute, kikkdmeuw, et, kikikkimen. 

DISSÉQUER kctchikaneswew,sam, 
et, ban EU sam. 


DIS 


DISSÉMINER, nandnis-ahyew, 
staw, et, pikonala ile wepinew, 
nam. 

DISSENTIMENT, 
mowin. 

DISSENSION, kikikittuwin, et, ayd- 
Sitemowin. 

DISSIMULER, namdwiya pisiske- 
yittamokkäsuw, ok, kätaw, ou, 
akwänaham otiteyittamowin. 

DISSIPATION, küshkweydtisiwin,a, 
et, misiwandtisikkewin. 

DISSIPÉ, fou, nama kiydmewisiw, 
ok, et, küskwew, nama waskami- 
siw, hiiskweydtisiw. 

DISSIPER, gaspiller, mestinikew, 
ok, misiwanätisikkew; il dissipe 
son bien, misiwandtjittaw ot ayd- 
wina. 

DISSOUDRE, tikkdbdwayew, ttaw. 

SE DISSOUDRE,tikkdbdwew, ok, a. 

DISSUADER, pomemew, et, sdko- 
ichimetw. 

DISTANCE, ispitchdwin, a. Ordi- 
nairement le nom n’est pas em 
ployé, mais on tourne la phrase, 
comme on le voit par ce qui 
suit: il le voit d’une grande 
distance, ydwdbamew, ttam ; 1ls 
sont à égale distance, tdtdbiskotch 
ispisäbaminäkusiwok. 

DISTANT, E, wäyowiw, ok, wdyo, 
pitchaw ; très —, wäyoweskamik. 

DISTINCT, E, pakaskindkusiw, 
ok, kwan, wa, et, kikkändkusiw, 
piskitchayaw, ok, a, -piskittisiw, 
tan, wa; ils sont trois personnes 
—$, quoique semblables, piskite. 
yiliäkusiwok, e ata peyakwan- 
espulteyitläkusitjik. 


pdpitusiteyitta- 
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DISTINCTEMENT, mosis, v.g. il 


le voit:—, pakaskäbamew, ttam ; 
il parle —, pakaskowew, ok; il 
l’entend—, pakashittawew, ttam ; 
il le touche —, pakaskinew, nam. 
DISTINCTION, pakkänisiwin, a, 
et, pakkäneyittamowin. | 
DISTINGUER, il se distingue, pis- 
kis-ileyimow, ou, pitus ahyisuw ; 
—, chercher àse faire remarquer, 
mémaskätikokkäsuw, ok; —, re- 
connaître, nissitawdbamew,tlam; 
il se distingue par sa sagesse, 
kiskeyiltäkusiw e iyinisit, ou, dtji- 
mikusiw e iyinisit; 1l se distin- 
gue par sa mauvaise langue, 
dtjimikusiw e matchitonet. 
DISTRACTION, wanitoyuwin, a, 
et, wanweyittamowin. 
DISTRAIRE, wanwewimew, ttam, 
ou, wanwekhkawerw ; il le distrait 
de son sommeil, wdäspdwemew ; 
il est distrait, wanitoyuw, ok, et, 
wanweyitlam. 
DISTRIBUER, il lui distribue, 
mdtinamdwew, où, ndnistinamd 
wew ; il distribue de la nourri- 
ture, métinawew, ok; il le dis- 
tribue, ndnistinew, nam. 
DISTRIBUTION, mätinamdäkewin, 
__a,et, métinamdtuwin, ndnistina- 
. mékewin. 
DIÜURNE, ijikyikkwew, ok, a. 
DIVERS, E, nandntok; 1l est —, 
nanäntokisiw, ok, et, nandntoko- 
wiw, wan, Wwisiw; 1l parle —s 
langues,nandntokowew; ilchante 
— chants, nanäntokwatämow. 
DIVERSITÉ, nandntokowisiwin, a, 
et, nanäntokowewin. 


DIV 
DIVERTIR, metdwehew, metdwd- 


kahew, miyowdtamohew ; il se di- 


vertit, miyweyittamihisuw, ok ; il 
se divertit à son compte, wdwiya- 
teyimew, où, metdwäkätew 
DIVERTISSANT, wdwiyateyittä- 
kwan, wa, miwveyittäkwan. 
DIVERTISSEMENT, metawägan, 
a, et, miydwätamowin. 


DIVIN, E, mettez le radical manilo 


devant le mot, v.g. manitowikiji- 
kaw; Jour —; il est —, manito- 
wiw, ok, wan, wa, ou, manitowd- 
tisiw; il le regarde comme —, 
manilokkätew, tam; il le pense 
—, manitoweyimew, ttam ; na- 
ture —, manito ayiwiwin. 

DIVINITÉ, manitowiwin,manitowe 
yittamowin ; la — de Dieu, Kiÿe 
manilowiwin. 

DIVISER , il lui divise, mélinamd- 
wew, et, ndnistinamdwew; il le 
divise, nandnistihew, ttaw, ou, 
nandnistinew, nam, nandnisti. 
swew, sam ; ille divise en deux, 
nisohew, tiaw ; ils se le divise 
en trois, nistotwätuwok; Ça se 
divise, nandnistipayiw, ok, a; ils 
se divisent, paskewiyituwok. v.g. 
tout royaume divisé en lui- 
même, waniyiw otendwiwin na- 
ndnistipayihi. 

DIVISION, paskewiyituwin, a, pd- 
pitusiteyittamowin. 

DIVORCE, paskewihituwin, a, et, 
webinituwin webiniskwewewin. 
DIVORCER, webiniskwewew, ok, 

et, webiniluw. 


DIVULGUER, papdmikiskeyittamo- 
hiwew, ok, et, misiwe wittamd- 


kew. 
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DIX, mitdtat ; ils sont —, mitdta- 
suwok; — fois, müdtatwaw ; il le 
divise en —,mitdtattohew, ttaw ; 
par —, mdmitätat. 

DIX-HUIT, mitdtat ayendnew osûb, 
ou simplement, ayendnew osdb ; 
ils sont —, mitdtat ayeudnewosd- 
biwok. 

DIXIÈME, il est arrivé le — jour, 
mildtatokijikdyik, ou, e mildtat 
kijikdyik takusin. | 

DIX-SEPT, mütdiat tepakup-osdb, 
ou, tepakup osdb. 

DIZAINE, peyakwaw mitdtat. 

DOCILE, nahütam, wok, et, otisit- 
Lam. 

DOCILITÉ, nahittamowin, a, et, 
otisitiamowin. | 
DOCTE, iyinisiw, ok, mistahi kiske- 

yillam, wok. 

DOCTEUR, maskikiwiyinio, ok; — 
de la loi, oyasuwewiyiniw. 

DOCTRINE, kiskinohamäkewin, a, 
et, kakeskimiwewin. 

DODO, faire dormir, mipehew, et, 
tchistomenw. 

DOIGT, yeyekitchitchän, a, mitchi- 
tchiy, (ce qui veut aussi dire la 
main) on dit, le — proche du 
pouce, äwahigantütchitchiy ; lau- 
tre ensuite, {dwitchitchän; l’an- 
nulaire, atchanitchitchän ; le pe- 
tit —, iskwetchitchänis ; il a des 
—s longs, kdkänotchitchew, ok, 
ou, kinoyiyihichitchew; bout du 
—, wdnaskutchitchän; indiquer 
du —, itwahikew. 

DOMESTIQUE, atuskeyägan, ak, 
et, ovamistäkew, ok. 

DOMICILE, wdskdhigan, a, wiki- 
win; ila un —, owikiw, ok; ïl 


DOM 


n’a pas de —, nama nando owi- 
ki. 

DOMINATEUR, otibeyitchikew, ok, 

et, olibeyimiweuw. 

DOMINER, tibeyimew, ttam, et, 

oyakimew, ttam. 

DOMMAGE, perte, misiwanätjit- 
twdkewin, a, wanittwäkewin wa- 
nittdwin,wanittwdsuwin ; c'est —! 
tâpwe kesinäteyittäkwan ! 

DOMMAGÉ, endommagé, wiyaki- 
siw, ok, wiyakan, wa. 

DOMPTER, kaskihew, ttaw, et, 
sakohew, ttaw ; — un cheval, na- 
kayähew. 

DON, mekiwin, a, ou, miyituwin. 

DONC, ekusi, ou, anisikis, kâkaye, 
v.g. tu veux — me prendre en 
pitié, puisque tu veux prier pour 
moi, anisihis hi wi-kitimäkeyimin 
k'owi-ayamihestamäwiyan; — je 
ne pourrai y aller, ekusi nama- 
wiya ni ka ki iltuttän; it na — 
pas fait chasse, puis qu’il ne re- 
vient pas kdkaye nama minahuw 
eka ko pekiwet; c'est — entendu 
que tu vasprier, ehkusi ituke ekwa 
ki ka ayamihän; quoi —? ke- 
kway mäka ? 

DONNER, mekiw, ok; il lui donne, 
miyew; il donne, mekiwew, (ind.), 
je fe donnerai mon fusil si tu 

veux me donner ton cheval, ki 
ka miyitin ni päskisigan kispin vwi- 
miyiyanti kitem; — à manger, 
asakkew ; il lui donne à manger, 
asamew; 11 lui donne à boire, 
minahew ; 11 lui en donne davan- 
tage, takumiyew, et, takunamü- 
avew ; 1l lui en donne assez, ou, 
xl en trouve assez pour tous, te- 


112 


DOR 


pahwew, où, tepahunew; (ind), 
tepahuwew ; je te donne mon 
cheval, k'otemikkätin, ou, kitemik- 
kâtin ni fem; je lui donne un 
Couteau, ni mokkumänikkawaw. 

DORÉNAVNT, #itwém, anotch ot- 
chi. 

DONT, ka, v.g. Dieu — j'admire la 
sagesse, Xijemanito ka mamaskü- 
tamwok ot iyinisiwin; l'homme 
— j'ai reçu la charité ayisiyiniw 
ka ki kitimäkeyimit. 

DORER, oséwäsoniyäwihew, ttaw, 
et, osdwdsoniyäwikattew, tam. 
DORMEUR, nipäskiw, ok, et, oni- 
paw; ïl est tout endormi, Aisi- 

kwasiw, simikwasiw. 

DORMIR, nipaw, ok; il le fait —, 
nipehew. Kwâmiw, et, kwasiw, 
sont des terminaisons qui indi- 
quent le sommeil, v.g. ils’endort, 
nottekwasiw ; il dort, (il campe). 
avant d'arriver, nottekwädmiw; il 
est accablé par le sommeil, Æa- 
wikwämiw ; il se meurt de som- 
meil, nipahkkhkwasiw ; ilest éveil- 
lé, c’est-à-dire il ressuscite du 
sommeil, apisisikkwasüo ;  ïl 
n'aime pas à —, sipikkwasiw; il 
dort seul, peyakukwämiw ; ils 
dorment deux ensemble, nisok- 
kwämiwok ; ils dorment plusieurs 
ensembe,  müitchetokkwämiwok; 
il dort dans la même place, tébi- 
nipaw, täbikkwdädmiw ; il dort as- 
sez, tehikkwämiw, et, tebikkwasiw, 
astekkwasiw; 1l dort hors de sa 
demeure, katikuniw ; il dort pro- 
fondément, pasdklkwämiw ; il 
dort bien, miyvkkwämiw ; 1l dort 
avec lui dans le même campe- 
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ment, wiji-nipemey ; il dort avec 
lui, dans le même lit, wippemew- 

DORTOIR, nipdwikamik, wa, ou, 
nipewäskahigan, a. 

DOS, mispiskwan, a; mon —, nis- 
piskwan; son —, ospiskwan; il a 
le — courbé, wékipiskwanew, ok, 
— long, kinwdwiganew ; — court, 
timdwiganew ; il s'appuie le —, 
dspatisiw, wok; il a froid au —, 
kawatchipiskwanew takkipiskwa- 
newatchiw ; l'os du—, ospiskwa- 
nigan; mon os du —, ndwigan; 
ton —, hdwigan; son —, wdwi- 
gan. 

DOUBLE, nÿiw, ok, nijin, wa, 
nijweyakisiw,nijweyakan; mettre 
— souliers, aydkwattaskisinew ; 
mettre — habits, aydkwatasd- 
kew ; il est —, akwaltasapiw, 
stew, a, et, nabwapiw, stew, 
nijwapiw,stew; un fusil —, ka 
nijomok päskisigan. 

DOUBLEMENT, nijweyak. 

DOUBLER, nabwahyew, staw, et, 
akwaitawahyew, staw ; ïil le 
double en cousant, v.g. un mor- 
ceau en dedans, akwattawikwd. 
tew, tam, et, püiawikwdtew, 
tam. 

DOUBLURE,  akwattawikwätchi- 
gan, à, et, putawikwdtchigan. 

DOUCEMENT, peydihk, et, nisik, 
nisikkdtch. | 

DOUCEUR, yospisiwin, a; yospäti- 
siwin, yoskdtistwin. 

DOULEUR, wissakeyittamowin, a, 
ou, kwatakeyittamowin, kwataki 
hisuwin, kwatakittäwin; —, cha- 


grin, kakwätakeyimowin ; il est 


DRA 


accablé de —, nipaheyittam, wok, 
et, kdweyittam. 


DOUTE, nama ketchindhuwin, a, 


et, wdwäneyittamowin kwitawi- 
teyiltamowin; sans —, hetchina, 
ou, ketchinätch, ekusi ituke, pakak- 
kam, miyämarw. 


DOUTER, wéwäneyittam. wok, et, 


kwitawt iteyittam; il est dans le 
doute, nama  hetchindheyittam, 
wok; doutez-vous que je sois ma- 
lade ? ménapiko namdwiya dkku- 
sw kileyimin tchi? je n’en doute 
pas, {dpwe nieyilten; je ne me 
doutais pas qu’il ferait cela, na- 
méwiya îtuke ekusi kita Lotam, 
n'leyille; pouvais-je me — qu'il 
vint sitôt? édnisi ni ka ki kiske- 
yilie ekuyikok kiyipa tchi wi pe- 
ituttel? je m'en doutais bien que 
cela arriverait ainsi! mdtjika! 
ekusi kita ikhkin n'l'eyilte; il dou- 
te de cela, ajiweyittam ; ïl 
doute de sa capacité, ajiweyi- 
mew 


DOUTEUX, SE, c'est —, namd- 


wiya ketchindhupagan. 


DOUX, CE, yospisiw, ok, yospäti- 


siw, yoskätisiw, yoskitehew ; — 
au goût, wikkitisiw, wikkasin, wa, 
miyospokusiw, miyospokwan. 


DOUZAINE, une —, peyakwaw 


mitätat nisosdb. 


DOUZE, mitätat nisosäb; ils sont 


—, Milätat nisosäbiwok; — fois, 
mitätat nisosäbwaw. 


DOYEN, westesimdwit, ou, mdmd- 


wiyes hiseyiniwit, mämédwiyes ket- 
teydtisit. 


DRAP, manitowegin, wa; — vert, 


sibikkwegin; — bleu, échipettak- 
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hwegin; — blanc, wdbegin, — | hikew; hwayask ayamihdwin; la 
rouge, mikhkwegin ; — noir, kas-| religion véritable. 
kitewegin. DROLE, wdwiyatwew, ok, et, wd: 


DRAPEAU, kiskiwehun, ak. 
DRESSER, tchimayew, taw, et, 


wiyatisiw, wdwiyatisikkew ; il le 
irouve—, wdwiyateyimew, tam ; 


oyahew, staw, nühahyew staw;: 
— une peau, (tanner) kesinew, 
nam, kesinikuw, ok; il est Aressé, 
ichimasuw, tew, a; il se dresse 
sur ses pattes, simatchiw ; ila les 
oreilles droites, {chipatchittawo- 
kew, ou, waniskattawokepayiw ; 
se — la tête, oppiskweyiw. 
DROIT, E,kwayaskusiw, ok, waw, 
a ; les arbres qui sont —<, sont 
utiles, mistikwok ka lwvayaskusit- 
Jik dbatisiwok; il le fait —, kwa- 
-yaskumohew, ttaw, et, kwayas- 
kwamuhew, ttaw; aller —, kwa- 
yaskupayiw, ok, a; il est placé —, 
kwayaskusin, wok, ttin, wa; il le 
rend —, hkwayaskuhew, ttaw; 
rendre droit du fer, kwayaskwd 
piskaham, ou, hwayaskwäpiski- 
nam; se tenir —, kwayaskapiw, 
kwayaskikäbäwiw ; avoir —, tâp- 
wew; il fait chemin —, sébopi- 
muitew, et, hkaskamuitew ; il 
court — à la rivière, kwayask 
ispattaw sipik; un esprit—., juste, 
kwayaskätisio. 

DROITE, küchinisk; à la —, kit- 
chiniskik iji ; ma— ni kitchinisk ; 
Jésus est à la — de son Père, 
oitawiya okitchiniskiyik ayaw Je- 
sus. 


c'est un — de tour, wdwiyasipa- 
yiw. 


DRU, proche, kisiwdk ayaw, ok, a, 


et, kisiwdkiviv,tätakowätch ayaw. 


DU, ne s'exprime pas en Cris, on 


dit: — pain, pakkwejigan, ak ; — 
foin, maskusiy, a ; l'enfant — 


Chef, okimaw okosissa, (le chef 
son enfant) ; la maison du prêtre, 


ayamihewiyiniw owäskähigan : — 
drap fin, manitowegin khamiwäsik, 
(drap qui est beau.) 


DUR, E, maskawisiw, ok, maska- 


waw, a; — par la sécheresse, 
mashkawäkhkatosuw. tew, et, akwd- 
katosuw, tew; bois dur, maskd- 
wätiik, ou, maskawittakisiw ; — 
fort, sokkisiw, sokkan, wa. 


? 


DURABLE, sibisiw, ok, siban, wa, 


Sibaw, a; —, résistable, sibiwi- 
siw; il a la vie —., sibinew, et, si- 


pikkisiw, kaw. 
DURANT, mekwa, ou, mekwdtch; 


— qu'il mange, e mekwa mitjisut ; 
— qu'il prie, mekwdtch e ayami- 
hät; il arrive — que son frère 
est à travailler, mekwäskawew 
osiesa e atluskeyit ; j'arrive — 
qu'on éstà manger, ni mekwas- 
sinin. 


DROITEMENT, kwayask. Ce mot| DURCIR, maskawihew, ttaw, et, 


s'emploie très souvent tant au 


maskawahyew, staw. 


moral qu'au physique, v.g. il vit| DURE, il couche sur la LE mut- 


droitement, kwayask pimätisho. 
ok; il écrit —, kwayask masina 


chik nipaw, ou, mustaskamik ni- 


paw, ou, mustlakisin, wok, ou, 


DUR 


mustaskamikisin, —, sur le plan: 
cher, mutchittakôk. 

DURER, longtemps, kinwes dbati- 
siw, kinwes dbatan, wa; qui dure 
toujours, namawikkätch kisipan, 
ou, namawikkätch hisipayiw ; tant 
que ça durera, piko ‘iyikok üisko; 
ça ne peut pas durer, namdwiya 
kinwes kita ki ispayiw. 

DUREMENT, il lui parle —, hisi- 
we iew,nama mandtjimew, sokhi 
kitotew; il parle —, kisimow, ok, 
kisiwerw. 

DURETÉ, maskawdkkatoswwin, a, 
maskawäkkatotewin, akwäkkatote- 
win; — du cœur, maydtjitehe- 

DUVET, mestaniwipiweydn, a. 


E 


je nipiy, a. Akdm, pew, gamiw 
dbuy, sont des terminaisons qui 
indiquent un liquide, v.g. proche 
del’—. ichikakäm,ou, tchikipek ; il 
va vers l’—, ndnsipew; il fait un 
trou dans la glace pour avoir de 
l—., twdhipew, — dans la terre, 
monahipew; — froide, takkiga- 
miw; — de feu (— de vie), isku- 
tewdbuy; — de pluie, kimivwand- 
buy ; — de neige, kondbuy; ça la 
qualité de }—, nipiwiw, ou, ni- 
piwan; — rouge, mihkkwägamiv ; 
— claire, wdssegamiw ; — bénite, 
ayamihewäbuy; — troublée, pikd- 
gamiw, où, ajiskiwägamiw, wiye- 
pâgamiw ; — corrompue, pikis- 
! katägamiw,winatdjamiw ; se jeter 
à l’—, pakastawepdyiw, ok, a; 
qui fait eau, otchistin, wa; l— 
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lui en vient à la bouche, otchika- 
wisikkwaw ; — salée, siwiltäga- 
ndbuy ; il ya de l—, nipiwiw, 
wan; il y a beaucoup d’—, nipis- 
kaw; il se met à l’—, pakkupew ; 
il passe une langue de terre 
entre des lacs ou des rivières, 
kaskewew; il le jette dans l— 
pakastawehwew, ham; il Le cou- 
vre d'—, il le trempe dans l—, 
dkustchimew, titaw, et, sdbopa- 
yew, taw, nipiwihew, taw, 2ski- 
pahew, taw; il est dans l—, 
akutchin, wok, tin, wa; akomow, 
il le retire de l’eau, akwänew, 
nam, akwdhwew, ham; il mar- 
chesurl’—, washilipekinam, wok ; 
l— qui remue, waskawdgamipa- 
yiw; F— passe à travers, sdbo- 
pew, ce qui veut aussi dire, il est 
mouillé de bord en bord; re- 
muer l—, üeyigamiham, et, 
waskawägaminam ; l— monte, 
iskipew; — tranquille, calme, 
astegamivw ; il y ajoute de l—, 
nipikkattam ; sous l—, atdmipek ; 
hors de l—, waskütipek; il sort 
de l— pekupew; il a une partie 
du corps hors de l—, sdkipew; 
il l’arrose d'—, siswdpekahwew, 
ham, sikahdttawew, ttam. 
ÉBAHI, E, mémaskdteyittam, wok, 

et, kuskweyittam, kuskweyittamo- 

payiw. 
ÉBAHISSEMENT, mdmaskäteyit- 
tamowin, a, et, kuskweyittamowin. 


ÉBAUCHER, nomihew, ttaw, et, 
nomikahwew, ham. 

ÉBLOUIR, süvdsokew, ok; ça l'é- 
blouit, siwdsuw; je suis ébloui 


ÉBL 
en leregardant, ni siwdstenawai 
nen… 

ÉBLOUISSANT, c'est —, süvdsuv, 
stew, et, 
Kditian a. 

ÉBORGNER, päskdbahwew, ham, 
et, OT 

ÉBOUILLIR, diminuer en bouil- 
lant, dkhkdtchiwasuo, ok, ikkätchi- 
watew, a; il ébouillit, 2kkdtcehi- 
waswew, sam, et, mestétchiwa- 
suw, ok, teWw, a, mestdtchiwa- 
SWwWeWw, Sam. 

ÉBOULIS, pinatawokipayiw, ou, 
A A il fait des —, pi- 
ndtdwokaham, wok. 


ÉBRANCHER, musdwdtikkwane. 
hwew, ham,et, musdwdtahwew, 
ham, pishwatanaskahwewy. ham. 

ÉBRANLER, huskupitew, tam, et, 
huskuwepahyvewv. ham; ça s’é- 
. branle, kuskupayiw, ok, ’ et, na- 
ndmipayiw, wéwepipayiw ; lé. 
branle, kuskuskahwew, ham. 

ÉBRÉCHER, pakkwoesimen, titan; 
J'ébrèche mon couteau, ni pak- 
kwellitän ni mokkumüän, ou, ni 
laweyitlitän ni mokkumän ; il est 
ébréché, pakkwesin, wok, ttin, 
wa, ou, COS in ttin. 

ÉBRUT l'ER , Riskeyitiamohiwew, ok; 
S—, ali biskeyittékwodn, wa. 


ÉBULLITION, ikhkätchhvasikewin, 
a, et, nest Archinns eau) 

ÉCAILLE ,wähäkay, ak. 

ÉCAILLER, piyahwew, ham, ou, 
käskéskahwew., ham. 

ÉCALE, akup, a, ou, weweginigan ; 
— d'œuf, wdwi-oskan ; le petit 
brise for päskäwehuw, ok. 
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ÉCH 

ÉCALER, poyakinew, nam, et, po- 
YRRISW ON, san. 

ÉCARLATE, wasisuwimikkUSIW, 
ok, kwaw, a; drap —,wésisumik 
begin ou, nandtiewegin. 

ÉCARQUILLER, les jambes, kdka- 
peyiw. ok. 

ÉCART, à l—, pishis, ou, nikutis, 
opime ; il se retire à FA ss 
lettew, ok, ou, iyekaw ; ils sont à 
l—., nikutis aydwok; ces chevaux 
se tiennent toujours à l— des 
autres, eokonik mistatimwok takki 
pilis-nibdwiwok ; ile mène à — 
iyekattahew, taw ; il le metà l— 
tychkättahyew, staw, iyekatenew, 
nam ; il l'envoie à l'—., iyekateti- 
sahwew. ham; il le met à l— 
de lui, Det a be 

ÉCARTER, iyekatenew, nam ÿye- 
hatetisahwew, ham ; s—, se per- 
dre, wanisin, wok, et, wanihuw, 
ok; il le fait —, wanisimew, 
tittaw; il lui écartecela, iyekate- 
namdwew. 

ÉCHAFAUD, ou échafaudage, te- 
Sipüchigan, a; faire un —, tesi. 
putchiganikkew, ok. 

ÉCHANGE, meskulonamätuwin, a, 

ou, Meskutoniwewin, meskutona- 

mowin; en —, meskuich, v. g. 

donne moi ta pipe en —, mes- 

kutch miym k'ospwdgan. 


ÉCHANGER, mesliutonew, nam ; 


il lui échange, meskutonamdwe. 


| ÉCHAPPER, ça échappe, hitiski- 


payiw, ok, a; il l’échappe, kitiski- 
new,nam; —, s'enfuir, pikhko- 
huw, tabasiw, paspiw, paspinam, 
wok; cet animal m'a échappé, ni 
kihik, (ou plus communément) 


ÉCH 

ni kihikun eoko pijiskiw, quoique 

ce verbe ne s’emploi ordinaire- 

ment qu'au passif, on pourrait 

cependant dire ni kihaw ; j'é- 

chappe deses mains, ou je le fais 
— ; ni kihiwan, (ind). 

ÉCHARNER, mikkiw, ok; 
charne, mikkitew, tam. 

ÉCHAUFFER kisowiskawew,kam. 

ÉCHEC, wanitchikewin, a ; il lui 
fait éprouver un —, wanitiowew, 
nakinew, nam, kipitchihew, ttaw, 
mékohew, ttaw. 

ÉCHELLE, hetchikusiwinätlikh, wa. 

ÉCHEVELÉ, sekwestikwdnew, ok. 

ÉCHINE, misokan, &; SON —, 050- 
kan. 

ÉCHO, Denain, a; 
son —, {chistdwesin, wok, 
ichistäwew. 

ÉCHOIR, ispayiw, a, ou, tkkin; ça 
lui est écho wiya ayaw, et, otit 
hiku ; le da échéant, 286 ispa- 
yrhi. 

ÉCHOUER, mitjimusin, wok, ttin, 
wa ; il léchoue, mitjimusimew, 
ttitaw. 

ÉCLAIRE, wdsaskutepayüwin, 
il y a —, wésaskutepayiw. 
ÉCLAIRCIR, le temps s'éclaircit, 
wäseskwan, ou, ati-wäseyaw, kiji- 

kästew. 

ÉCLAIRER, wdsenew, nam, il 
l'éclaire, wésekwenew, nam, ou, 
wäsaskutenamäwew, kijikdnamd- 
wew; ça éclaire bien, mioni wd- 
seyaw. 

ÉCLAIRÉ, lumineux, wdsisuw, ok, 
wdsilew, 4, Wwäseyaw. 


il Pé- 


al à 
Ou, 


(EN 


ÉCLATANT, brillant, wdsisuw, ol, 


wdsitew, a ; — comme le soleil, 
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wäsekukisäsuw, tew; d'une blan- 
cheur éclatante, wdbiskiväsisaw, 
tew; — comme la neige, wdse- 
lwdkunepayiw, ou, wésäkunasterw 
wäsäkunakaw ; yeux —, wésisku- 
teweydbiw; figure éclatante, wd- 
sekkhwdganew ; voix éclatante, 
wdswewew, où, wésettékusiw. 
ÉCLATER, métwepayiw, ok, a ; il 

le fait —, matwehwew, ham; 
ça éclate par le fusil, matwewew ; 
un fusil qui crève, puskutew, 
ttin, puskupayiw ; — parle froid, 
matweydshwatchiw, tin, wa; —, 
fendu par lefroid, téskhäskatchiw, 
ttin. 

ÉCLIPSE, wanitibishipayho pisim. 

ÉCLIPSER, wanitibishinew, nam. 

ÉCLORE, péshdwehuw, ok. 

ÉCOLE, kiskmohamäkewikamik, wa; 

il va à l—, n'iduwi-hiskinohamd- 

kusiw, ok. 

ÉCONOME, omandtchitchikew, ok, 
et, okandweyittamäkenw. 

ÉCONOMIQUE,  mandtchitchike- 
skiw, ok. 

ÉCORCE, wayakesk, wok; 
bouleau, waskway, ak; l— est 
en sève, pakkwaniw, ok; il 
amasse de l’—, manayakeskwetw ; 
il amasse de l’— pour un canot, 
manikumivw ; une grande —, mak- 
kayakeskisiw. 

ÉCORCER, ôter l'écorce, pakkwa- 
tayckeskwew, ok, ou, pakkwatah- 
wew wagakeskwa,pakkwaneyakes- 
kwew, pakkweyakeskahwew. 

ÉCORCHER, pakkunew, nam, et, 
pakkwayekiswew, sam. 

S'ÉCORCHER, poyahasitesin, wok, 

et, papakusin; ïil s'écorche le 


— de 


ÉCO 
pied, poyakisitesin; — la main, 
pakkwanipekiw, ok. 

ÉCORNE R, SN en 
hwew, ve 

ÉCORNIFFLER, pakusitaw, ok ; 
il écorniffle auprès de lui, paku- 
sihew. 

ÉCOULER, pimitchiwan, et, mes- 
ichitchiwan; — lentement, nisik- 
kdichiwan; — rapidement, soke- 
tchiwan. 

ÉCOURTER, timdsihew, tlaw, et, 
limappitew, tam; — une corde, 
un cable, dichvépekahwevv, 
ham, et, cichibdneaen nam. 

ÉCOUTER, nandottawew, ttam ; 
—; Croire, {dpwettawew, ttam ; 
ee. obéir, nanahittawew, ttam, 
et, ndnakäsuttawew, ttam, pisis- 
hittawew, (tam,  otisittawew, 
ttam ; il n’écoute que lui-même, 
Wiya piko nandottäsuw, ok ; ïl 
l’écoute en cachette, kimittawew ; 
ne l’écoutez pas, ehawiya pisis- 
kitarw. 

ÉCRASER, pikuskawew, kam, et, 
mékuskawew, kam, situskawevw, 
kam, sikikwdhwew., ham, siku- 
new, nam, apittahwew, ham; 
— en marchant, pitchiskawevw, 
kam. 

S'ÉCRASER, apittahusuw,' ok. 

ÉCRÈMER, manahipimero, Of QI 
lécrême, manahipimätew, tam; 
il est écrèmé, manahipimäsuw, 
tew, a; 1l l’'écrême, il Ôte le des- 
sus, Manahwew, ham. 

ÉCREVISSE, Apte Ok. 

ÉCRIER, S—, lepwew, ok. 


ÉCRIRE, masihiankew, ok; il lui 
écrit, masinahamäwew ; il écrit 
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pour lui, masinahikestamäwew : 
il l'écrit, masinahwew, ham ; il 
écrit ainsi, asinahikew ; il écrit 
fin, anti hat — gTOS, MAG- 
mabivina EE 

ÉCRIT, masinahigan, a, ou, masi- 
nahikewin. 

ÉCRITURE, masinahikewin, a; — 
sainte, manito- SRE 

ÉCRIVAIN. omasinahikew, ok. 

ÉCUELLE, oyägan, à. 

ÉCUME, pistew, a. 

ÉCUMER, pistewatämow, ok. 


ÉCURER, kässihwew, ham, et, 
kanâtchihew, ttaw. | 

ÉCUREUIL, animpatchds, sak; 
gTOS —, mistan on DA SM | = 
suisse, sdsdkawäbishus ; — vo-: 


lant, RAA ok. 

ÉCURIE, mistatimowikami, wa. 

ÉDIFIANT. miyo his 0DG ba 
kusiw, ke, et, miyo-hiskinohamä- 
kerw, miyo-sihiskäker. 

ÉDIFICATION, miyo kiskinowd- 
balturwin, a. 

ÉDIFIER, miyo-kiskinohamäwew, 
et, miyo-yeyihew, miyo-sikiska- 
wew ; —, Construire, ojihew, 
ttaw. 

ÉDUCATION, kiskinohamätuwin, 
a, et, kiskinohamäkewin. 

EFFACER, fdssihwew, ham, et, 
HER E. nam; — en grattant, 
késkéskahwew, ham; il l’efface 
avec l’eau, kdssiydbéwayew, taw. 

S'EFFACER, Kissipayiw, 
par l’eau, kdssiyäbäwen. 

EFFAROUCHER, sekihew. | 

EFFÉMINÉ, E, nipahiganew, ok, 
et, kültimiskhiw, iskwewätisiw. | 


ok; — 


EFF 


EFFET, ispayiwin, a, ou, tkkino- 

_ win; en—, hani placé avant ou 
après le mot, v.g. en — je vou- 

lais y aller, kani ni wi-ituttätay; 
en —, c’est aujourd'hui diman- 
che,  ayamihewikijikaw kan 
anotch; c’est vrai, en —! kani 
idpwe! c'est vrai, en —, il est 
parti, kani sipwellew esa dni! en 
— il me l’a donné, tdpwo kusäni 
ni miyiho; ses —$, otayäna; il 
produit un bon —, miyopdyitiaw, 
ok. 


EFFIGIE, masinahuwin, à, et, 
masinahikäsuwin,  naspasinahi- 
gan. 


EFFLEURER, kekdtch pimisdmis- 
sin, wok, kehäteh sémittitaw, ok. 
EFFORCER, s—, kakwe, devant 
ou après le verbe, v.g. je vais 
m’— de comprendre, ni ka kakwe 
missitotten, ou, ni ka nissitotten 
kakwe: efforce-toi de connaître 
la prière, kakwe kiskeyitta ayami 
héwin; je vais m— de la con- 
naître, kakwe ni ka kiskeyilten, 

voy. Tâcher. | 
EFFORT, fakwe totamowin, a, et, 
kutchiwin ; faire des —s pour 
s’arracher, wikkow, ok, wikkopa- 
yihuw, wikkwatchiw. 
EFFRAYANT, Essekdichinäkusiw, 
ok, Kwan, wa, ou, kustäichind- 
kusiw,kwan, £ustäkusiw, kwan, 
kakwayakindkusiw, kwan, c’est 
— de tomber en enfer, kustdti- 
kwan küitchi matchustehuk kütchi 
iskutek : c'est une chose — d’in- 
sulter son père, kakwayakeyittä- 
kwaniyiw awiyak e matchi üàt 
ottawiya; 1l est —; kuspaneyiltà- 
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kusiw, kwan, ou, kakwespanäti- 

kusiw, kwan; c’est —, kakwes- 

panaw. 

EFFRAYER, sekihew, ou, seki- 

mew, astdhew ; il l’effraye, le 
fait fuire, v.g. un homme à la 
chasse qui fait fuire la bête, 
amähew, mew, —-, en tirant le 
fusil, amdweswew. 

EFFRAYÉ, E, sekisiw, ok, ou, kus- 
tâtchiw, kustam, wok, astäsiw. 
EFFROL, sekisiwin, a, ou, kustät- 

chiwin. 

EFFRONTÉ, nama akdweyimow, 
ok, ou, kakistisho, kahkistwen. 

ÉGAL, E, tébiskotch ; ils sont éganx 
en richesses, tdbishotch weyotisi- 
wok : ils sont également grands, 
tébiskotch iskusiwok ; ces deux 
chaudières} sont égales en di- 
mension, oki nijo askikwok tébis- 
kotch üttikitiwok; c'est — pour 
moi, peyalkwan ‘niya wa ; C'est 
—, hiydm; c'est—, je vais te le 
donner, eyiwek ki ka miyitin ; 
c’est égal, je vais toujours ComM- 
mencer à prier, kiydm, eyiwek nm 
ka ati-ayamihän ; il est sans 
égaux, nama awiya nâspiték. 

ÉGALER, à la marche, tipihew, 
ttaw, ou, dipittwaw; ils s'égalent 
à l'ouvrage.'etc., ndnakahituwok > 
il légale, le rend de même di- 
mension, éabilawihew,itaw,new; 
nam, tébishotchihew, ttaw. 

ÉGALITÉ, tdbiskotchihituwin, a, et, 
tdtébiskotchätisiwin. 

EGARD, avoir — pour quelqu'un, 
hiteyimew,ttam, et, pisiskeyimew, 
ttam; ayez — à votre religion, 
hiteyitta kit ayamihäwin ; pas d' — 
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pour personne, waniyiw awiyak 


peyakwan kita ÿi-kanawäbamar. 
ÉGARER, Wanisimev ; 
wanihew. ttaw ; 1l $ 
nisin, tboËs et, monstids ok. 


ÉGAYER. atamihens. ou, Mmiyaw- 


tamihew, mu or He 


ÉGLISE, anrnih a ibtnits wa. Ce 
mot ne conviendrait pas en par- 
, au sens figuré, on 


Jant de l— 
devrait se servir d’une péri. 
phrase, ou mieux, conserver le 


mot français, —, v.g. celui qui 


n'écoute pas l— doit être regar: 


dé comme un païen, awiyak eka 
nandollaki tänisi etwemaganiyik 
täbiskotch 


ayamihewipitiwdwin, 
ka eyamihät, kita RAR 
l'Église est la mère de tous les 
chrétiens, hakiyarw ot ayamihà 
wok te l'Église. 
ÉGOISME, sasähisivin, à, et, peya- 
kumamitoneyimisunvin, asponisi- 
win, peyakiweyimowin. 
ÉGOISTE, peyakweyimou, ok, as- 
ponisiw, saséhishp peyakumamito. 
neyIMISUW, peyahusäkittwdsuw, 
peyakukanaweyitttamäsun. 
ÉGORGER, kiskiloneswew, sam ; 
—, Couper le cou, hiskibweswrew, 
sam. 
ÉGOSILLER ,Wisakikkutäganemow, 
ok, et, paskikutäganew. 
ÉGOUTTER, pakkikawihew, ttaw, 
new, nam; ça s’égoutte, nas 
kawoo, ok, a, où, pakkikaw. 
ÉGRATIGNER, pépékupitew, tam, 
et, {chisichipitew, tam, kdskäski- 
pitew. tam. 
ÉGRENER, ichiltchisipitew, tam, 
et, pinipitew, tam, 
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il l’égare, 
s'égare, wa- 
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EH! expression de surprise, eh! 
ou, {chi ! ou, anakatchay ! 

ÉHONTÉ, namawiya onepewisiwi- 
niw, OÙ, namawya nitla nepewt- 
su. - 

ÉLAN, moswa, ok: —, un cheval 
qui va par —, sesikuich sésipwe- 
payiv ; il prend son —, oppahuw, 
oppiyaw. 

ÉLANCÉ, sésékusiw, ok, kwan, 
Wa. 

ÉLANCEMENT, {#chatchakitsino- 
win, & ; il éprouve des —s, {chat- 
chahitshih. w0k, takkamikurw. 

ÉLANCER, sikkimens. ou, sikhkiti- 
sahwew, De, 

S'ÉLANCER, kwdskwepayihunw, ok; 
il s'élance sur lui, kwdskwepayi- 

_ hutotawew, ou, Mmoshistawew, 
tam ; ças HE  hwdskwepayiw, 
ok, 2 — V.g. un Oiseau, 0ppa- 
huw; la main m'élance, ni tchit- 
chiy ni pakkahukun. 

ÉLARGIR, ayakaskihew, ttaw. 

ÉLECTION ,AaWwasOnikowIN, à, aya- 
kihiwewin, ou, auakihäboainé 

ÉLÉVATION wéshénikenin, &, OU, 
oppinikewin. 


ÉLEVER, oppinew, nam, et, oppd- 
pehipitew. tam  oppahwew. ham, 
pasikunew, nam, waniskänew, 
nam; —, exalter, kisiakimew, 
tiam, ou, histeyimew, ttam, md- 
mitjimew, ttam, histeyittékuhew, 
ttaw, ispakeyimew, ttam ; — le 
prix, sokkakimew, ttam ; — une 
maison, etc., waniskänam wäskd- 
higan ; il 5 d'un prix élevé, 
sokkatchikäsuw, ok, tew, a ; il s'é-. 
lève, se vante, histeyimou, ou, 
étiodben non il s'élève haut 
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dans l'air, ispiyaw; il s'élève en 
l'air, oppiw, ou, oppiskaw ; —,;un 
oiseau qui s'élève, oppahuw ; — 
un enfant, oppikihew, ttaw, ou, 
oppikihawasuw; ça s'élève, oppi- 
payiw; fumée qui s'élève, oppd 
battew; il s'élève, il sort de terre, 
oppikiw, kin, wa, ou, sdkikiw, 
kin, wa. | 

ÉLIRE, nawasunew, nam, ou, n4- 
wasuwäbamew, ttam, oyeyimew, 
ttam, ofinew, nam. 

ÉLOGE, mémitchimiwewin,  a,|. 
kowin, ou, mémiütchimowin. 

ELOIGNEMENT, il a de l— pour 
lui, nama tchikeyimew, ttam ; Ça 
paraît dans l—, ydwindkwan, 
wa ; dans un’grand —, wayowes- 
kamik ; dans un temps éloigné, 
nama mayowes. 

ÉLOIGNER. iyekätisahwew, ham, 
et, opime itisahwew, ham ; éloi- 
gnez cela d'ici, opime astäk eoko; 
éloignez de vous les mauvaises 
pensées, iyekatenamäsuk matchi- 
mitoneyttchigana ; ils sont éloi- 
gnés l’un de lautre, wdwäyo 
aydwok ; le temps n’est pas éloi- 
gné, nama kinwes kita ispayiw. 

SÉLOIGNER, iyekättew, ok, îye- 
kaw ; il s'éloigne de lui,paske- 
wiyew, ttaw, ou, nakatew, tam, 
webinew, nam. 

ÉLOQUENT, nittéwew, ok, et, nitta 
pikiskwerw. 

ÉLUDER, iyinisikkattam, wok, et, 
tabasittaw, ok. 

ÉMANCIPER, tibeyimisuhew, 
tlaw, et, pañilinew, nam. 

EMBARDÉE, mayinikewin, a. 

EMBARDER, péstäpayihew, ttaw. 


EMBARQUER, en canot, posiw, 
ok ; il l'embarque, posihew, ttaw. 
On se sert des mêmes expres- 
sions pour dire monter en voli- 
ture, monter à cheval, tettapüw. 

EMBARRAS, wdwdneyiltamowin, 
a, et, kwitate ittivwin, akwepistwin; 
— dans une rivière, kipputtakatw. 

EMBARRASSANT, il est —, akwe- 
pisiw, ok, pan, wa, et, kippastew, 
CARE 

EMBARRASSÉ, E, wdwäneyittam, 
wok, où, kwitateittiw, ok, kiwitate 
iteyiliam, akwepisiw, pastew, a ; 
il a la langue —, wéwäneyitia- 
mOoWw_Ew. 

EMBARRASSER, wdwäneyittami- 
hew, ttaw, et, akwepihew, ttaw, 
akwepiskawew, kam, kippiska- 
wew, kam. 

EMBARRER, quelqu'un, le mettre 
en peine, wdwäneyittamimew, 
ttam, et, wanwewemew, wanwek- 
kawew; —, poser des barres, pi- 
mitäskhwamuhew, ttaw. 

EMBAUCHER, masinahikehew, 
ttaw. 

EMBAUMER, wikimäkuyäwehew, 
ttaw, ou, wikimäkuhew, ttaw. 
EMBELLIR, katdwdsisihew, ttaw, 
ou, Mmiyosihew, ttaw, miyohew, 
ttaw, miyondkuhew, ttaw, wäwe- 

sihew, ttaw. 

EMBÉTER, kakebätjimew, ttam, 
et, hew, ttaw, wanimew. 

EMBLÉE, nama nomakettdwin, a; 
il Le fait d’'—, nama nomakettaw, 
ou, semdk khäskittarw. 

EMBLÈME, kiskinowdteyitchigan, 
a, et, aspinäkweyitchigan. 


EMB 


EMBOISER, 
hew, ttaw. 

EMBOITER, tdbisimew, titaw, et, 
täbäwesimew, titaw. 

EMBONPOINT, il est dans l — 
misikitiw, ok, ou, wiyinow, miyo- 
kämotw. 

EMBOUCHER, 
ttaw; il l’embouche, 
tam, wok. 

EMBOUCHURE, d’une rivière, 
sipiy € säkitawdk, ou, sdkittd- 
waw ; — d’un instrument, d’une 
bouteille, etc., ofon, et, otonikkd- 
tew. 

EMBOUER, ra ue nam. 


takwattamohew, 
takkwat- 


EMBOUQUER, püchitäwaham, 
wok. é 
EMBOURBE, E, mijimuskiwew, 


et, pasakuskiwew, ok. 

EMBOURBER, mitjimuskiwahew, 
ttaw, et, pasakuskiwahew, ttaw. 

S'EMBOURBER, mitjimuskiwew, 
ok, et, pasakuskiwenw. 

EMBOURSER, v.e. il embourse de 
l'argent, soniydwa  ajiwayew, 
taw. 

EMBRANCHEMENT, yikitäwaw, 
a, yikittéwan, wa. 

EMBRANCHER, s—, chemin qui 
S—, yeyikilawdmow, a, et, paske- 
mow; rivière qui S—, paskesti- 
kweyaw. 

EMBRASEMENT, mistahi saskite- 
win, a, et, pasilewin, pikwaskite- 
win. 

EMBRASER, sashiswew, sam, et. 
saskahwew, ham, pasiswew, 


Sam, pihkaswew, sam; pasisdwew, 
ok, (ind.) 
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? 
et, otjemiwewin. 


EMBRASSER, ofjemew, ttam, et, 
dkwaskitikwenew, nam, dkwaski- 
lnew, nam; n'embrassez pas 
trop de choses à la fois, ekawiya 
semäk michet kekwaya iteyimuk ; 
qui trop embrasse, mal étreint, 
aviyak osâm mistahi wetiniketje, 
palinikew, ou, awiyak osäm mis- 
tahi eteyimotji, mayinikew. 

EMBROCHER, dichikwätew, tam, 
et, kwdskwepitew, tam. 

EMBROUILLER, wanwewemew, 


iiarn, et, wanwewimew, tam; il 
s’embrouille, wanowew, ok, et, 
palowew, wanimotw. 

EMBRUMÉ, kaskawakamiw, et, 


kaskawan. 
EMBRYON, ofatdmataycsis, sak. 
EMBUSCADE, askamdkewin, ‘a, et, 
askämätchikewin, askatdwin. 
EMBUSQUER, askamdwew, 
askataw, ok, askamäkew. 
ÉMÉRILLON, wiskatjän, ak. 
ÉMERVEILLER, mämaskäteyitta- 
mihew, ttaw, et mämashkätami- 
hew, ttaw. 
ÉMEUTE, pikwakkamikan ; 
paise une —., kipitchittaw. 
ÉMIETTER, DU tam, et, 
kdspipitew, tam, pikinipitew, Ét 
ÉMIGRATION, ältaskewin, a, et, 
PE on à 
ÉMIGRER, ditaskew, ok ; 
— , dttaskewvihey, Han 
ÉMISSAIRE, onantdwdttaw, ok. 
EMMAILLOTTER, wewvekineW, 
nam, et, wéspitew, tam ; elle em- 
maïllotte son enfant, wewekind- 
Wasuw, ok. 


et, 


il ap- 


il le fait 


EMM 


EMMANCHER, fdbisimew, titaw, 
et, tdbäskusimew, titaw; S— 
täbisio, wok, tin, wa; s'emman- 
che bien, miyoskusin, tün. 

EMMENER, sipwewiyew, taw, et, 
sipwettahew, ttaw, kiwettahew, 
ttaw. 

EMMIELLER, 
kattam, wok. 

ÉMONDER, musawatahwew, ham. 

| ÉMOUCHER, wewestehwew, ham; 
il émouche, wewestehikew, 45 
il l'émouche, wewestehamäwew ; 
il s'émouche, wewestehamüäsuw, 
ou, wewestehamäw. 

ÉMOUCHOIR, wewestehamän, a. 

ÉMOUSSER, asdsimew, titaw ; il 
est émoussé, asdsin, wok, ttin, wa. 

ÉMOUSTILLER, kdkitjihew, ttaw. 

ÉMOUVOIR, kuskuskunew, nam, 
et, dichipitew, tam, moskuhew, 
mew ; il est ému, moskumow, ok. 

EMPAILLER, sipahwew, ham; il 
est empaillé, sipahikäsuw, ok. 

EMPARER, il s'empare, otinamdä- 

_ suw, ok, et, maskattwew ; il s’em- 
pare de ui, maskatjihew, ttaw ; 
orne {ind.) 

EMPÈCHER, kitdhamaw, ok; il 
l'empêche, kitdhamdwew, et, ki- 
piskawew, kam, otchihew, ttaw, 
kipitchihew, ttaw,nakimew,ttam. 

EMPÉSER, sitdwahwew, ham. 

EMPÈÊTRER, wandpikkeskawew, 
kam; il s'empêtre, wandpikkes- 
kam, wok. | 

EMPILER, asahyew, staw. 

EMPIRER, ayiwdk ispayiw; sa 
maladie empire, déchi ayHodh 
dkkustw. 


amosisibäskwattok- 
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EMPLATRE, akkupisuwin, a; il 


lui met une —, akkupitew, tam ; 
— collante, akuskiwasigan; — de 
mouche, otatchikewi-maskikiy. 


EMPLIR, sdkaskinahew, ttaw, et, 


. moskinahew., ttaw, sdkaskinepe- 
hew, ttaw; — avec de l'eau, 
moskinepehew, ttaw ; il le remplit 
suffisamment, tebaskinahew, 
ttaw ; ça s'emplie, moskinepayiw, 
ok, a, säkaskinepayiw ; ïl le fait 
—, Mmoskinepayihew, ttaw, sdkas- 
kinepayihew, ttaw. 


EMPLOI, dbatjitdwin, a, atuske- 


mowin; c'estson —, eoko ot ita- 
tuskewin; il désire de l—, wi- 
dbatjihikusiw, ok, wi-abattisiw, 
wi-atotikusiuw. 

EMPLOYER, atuskahiwew, ok, et, 
atuskemow ; il l'emploi, lui donne 
de l'emploi, atotew, et, atuska- 
hew, ttaw; il l’emploie ainsi, 
ekusi itatuskahew, ttaw, ou, ekusi 
üdbatjihew, 1taw ; il est employé 
à, etc., tasiikawew, kam. 

EMPLUMER, poser des plumes 
aux flèches, astawätew, tam, as 
tawew, ok, (ind), — à des sou- 
liers, titipakwanaham, wok. 

EMPOIGNER, mitjiminew, nam, 
et, iinew, nam, ofilfinew, nam, 
kätchitinew, nam. 

EMPOIS, sitdwahigan, a. + +4 

EMPOISONNER, NOR 
taw ; il sempoisonne, pitchipuw, 
ok, ou, pitchipoyisuw. 

EMPORTÉ, E, fâché, kisiwdsiw, 
ok, et, hishpeyittam, 1v0k, wataka- 
misiw, dkoydwesiw. 

EMPORTER, kiweitahew, ttaw, 
voy. Emmener, —, prévaloir sur 
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lui, sdiohew, ttaw, ou, sdkotchi- 
hew, ttaw, sdkotchimew, ttam, 
sdkoteyimew, ttam, paskiyäwew ; 
sékohivwew, ok, ou, sékottwaw, 
ou, päskiyäkew, (ind.) 

EMPREINDRE, masinahwew, 
ham, et, atiskawew, kam, pesa- 
hwew, nam; —, faire une mar- 
que, kiskinowdteyimew, ttam; il 
est empreint, asesin, wok, ttin, 
wa, masinäsuw, ok, stew, a; il y 
a l'empreinte de son pied, 'ayetis- 
kiw ; empreinte de son passage, 
nametlaw. 

EEPRESSEMENT, fakweyahuwin, 
a, et, nanikkisiwin, papäsiwin. 
EMPRESSER, s—, kakweyähuw, 

ok, nanikkisiw, papäsiw. 

EMPRISONNEMENT, kipahuwin, 
a, khipahiwewin. 

EMPRISONNER, £ipahwew, ham:; 
il est emprisonné, hipahikäsuw, 
ok. 

EMPRUNT, nandätiämowin, a, et, 
awihäsuiwin. 

EMPRUNTER, nanddtiämow, ok, 
et, awihäsuw ; il lui emprunte, 
nandättämew, et, awihdsumenw. 

ÉMULATION, kakwepaskiyätuwin. 

EN, (voy. Dans,) devant un verbe, 
se rend ainsi, il mange —travail. 
lant, mitjisuw, kisik atuskew ;c-à-d 
il mange, — même temps il tra 
vaille ; je me suis coupé — büû- 
chant, ni ki ichikahusun, me- 
kwdich e nikutteyän, ie me coupe 
pendant que je bûche; j'ai con- 
fiance — Dieu, ni mdmisilota- 
waw Kijemanilo; il y à trois per 
sonnes — Dieu, nistweyakihurw 
Kijemanilo ; la prairie est — feu, 


124 


ENC 


iskutewiw, où, pasitew maskutew: 
il le coupe — trois, nistoyakisa- 
wätew ; il parle — dormant, pi- 
hishwekwämiw; il va — Canada, 
Moniyäk ituttew; il arrive — trois 
jours, e ki nisto kijikäyik takusin, 
ou, nisto kijikawa astaw tchitaku- 
sik ; il le peint — noir, kaskitewa- 
sinaham ; il est habillé — chef, 
okimdwihuw ; il parle — insensé, 
kakebätjipikiskwer ; — arrivant, : 
etc., e takusinik; il est — paix, 
hiydmewisiw ; je n— ai pas, 
nama n'l'ayän. 

ENCAISSER, mistikhowatikkätew, 
tam, et, miyowatikkäâtew, tam; 
miyowatikkew, ok, (ind.) 

ENCEINDRE, wdskänew, nam, et, 
wäskähew, ttaw. 

ENCEINTE, pwdwiv, ok, ou, ayd- 
wew awdsissa, ou, kikiskawew 
awdsissa, et, nama pesissik ayaw, 
nama peyakuw, kikosew, (jument 
ou chienne —), pwdwistimow. 
En général pour les animaux on 
dit, dichesuw, ok, et aussi pwd. 
wiw # pour les oiseaux, dtcheya- 
wew ; —, entourage, wéskahigan, 
a, et, wäskänigan. 

ENCHAINER, piwdbiskosakäbikka 
na olchi mitjimappitew, tam, et, 
lakkupitew, tam, mémäkwappi- 
tew, tam. 

ENCHANTER, wanisahew, ttaw, 
et, ktiskweppinchew, ttaw, kis- 
kweyamanehew, ttaw. 

ENCHANTEUR,  nipiskewiyiniw, 
ok, et, kusäbatchikewiyiniw. 

ENCLIN, on met nùüta devant 
l'adjectif, ou ski à la fin, v.g. il 
est — à la colère, nitta-kisiwasiw, 
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ou, hisiwdsiskiw; il est — à la | ENCOURIR, totésuw, ok, et, totd- 


paresse, nütta-kitlimiw, ou, kitli- 
miskiw ; il est — à l’ivrognerie, 
nitta-kiskwebew, on, hiiskwebe- 
skiw. 

ENCLOS, k'pahigan, a, et, wdskd- 
nigan. | 

ENCLUME, aspatahigandbisk, wa. 

ENCONTRE, à l’—; pipuich, ou, 

_dhwask, v g. il va à l—, piputch 
nakiskawew, dkwäskawew, kam ; 
il est toujours à l’—, wissaketjd- 
kowiw, ok, et, kdkike pitus totam, 
wok. 

ENCORE, eydbitch, ou, keyäbitct.- 
mina, kdwi, khittwdm, v.g. il est 
— en vie, eydbitch pimdiisiw ; il 
vient — prier,mina pe-ayamihaw; 
je vous verrai —, kdwi ki ka wd- 
bamaitin; 1l m'en demande —, 
kitlwdm ni nandotamäk; tu vi- 
vras —, kitiwdm hi ka pimätisin; 
quoi — ? kekway mina ? où — ? 
tande mina? — s'il voulait se te- 
nir tranquille, seydkes wi kiyäma- 
pityi; et — ilse fâche, kanakeka 
wi-kisiwäsiw, ou, wdwdtch wi- 
hisiwdsto. 

ENCORNÉ, oteshaniw, ok. 

ENCOURAGEANT,  akameyütd- 
kusiw, ok, kwan, wa, et, tchike- 
yititäkusiw. 

ENCOURAGEMENT, sikkimiwe- 
win, a, akamimiwewin, akameyi- 
mowin. 

ENCOURAGER, sikkikkemow, ok, 
ou, akamimow; il l’encourage, 
sikkimew, et, akamimew, ayankwd- 
mimew, ayätjimew, meydiodmi- 
mew. 


mdsutw, kaskittamasuw, v.g. pre 
nez garde d’— Ja colère de Dieu ; 
peyattik, ehawiya ki ka wi-totdsu- 
ndwaw kita kisistdkoyek Kijema- 
nilo. 

ENCRASSER ,wiyipiskawew, kam, 
Ou, Wiyipinew, nam, sosdwinew, 
nam, sosdwiskawew, wininew, 
nam; un fusil encrassé, akupik- 
wastew, 4, OU, posipilwastew, 

ENCRE, masinahiganäbuy, a. 

ENCRIER ,masinahiganäbu-ajivat- 
chigan, à. 

ENCROUTER, waskitäkatosohew, 
ttam; il est encrouté, waskitdka- 
losow, ok, taw. a; la neige est 
encroutée, maskawäkunak, mas- 
kawäkunakaw. 

ENDENTER, wipitihew, ttaw. 

ENDETTÉ, masinahikew, ok; il 
l'endette, masinahikehew. 

ENDÉVER, nanweyaljihew, ttaw, 
et, nanweyaljimew, ttam, mami- 
yäkätjihew, ttaw, mamiydkdtji- 
mew, tiam, nanweydteyimew, 
ttam, mikuskätehihew,ttaw, mew, 
ttam. 

ENDÉVEUR, nanweyatisiw, ok, ou, 
nanweyatwew, mémiydkätjimou ; 
Ces expressions répondent aussi 
au mot canadien Etriver. 

ENDOMMAGER ,wiyakihew, ttaw, 
misiwandtjihew, ttaw, mayako- 
hew, ttaw ; il est endommagé, 
wiyakisiw, ok, kan, wa, misiwa- 
nätisiw, tan. 

ENDORMIR, nipehew, ttaw:; il 
s'endort, nottehwasiv, ok, ou notte- 
nipaw ; une mère qui endort son 
enfant en Da ichistomer. 
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ENDOSSER, pustiskawew, kam ;| ENFANT, awdsis, sak; mon —, 


— un habit. pustasäkew, ok. 
ENDROIT, itdwin, a, anda, ita, 
te; en quel —? tande? kekwa- 


nok? c'est cet —, ekula, ou, ekute ; 
en tout —, misiwendk; en le 
même —, peyakwanék; en plu- 
sieurs —, müitchetwandk; dans 
un bel —, miyonék; dans un 
mauvais —, mayanôk, ou, Mal 
chanôk; dans un — difficile, na-|. 
yettäwanûk. 

ENDUIRE, waskisoskhunew, nam, 
et, waskiwokinew, nam. 


n'lawdssimis, sak; il est —, awd- 
sissiwiw, ok; un petit —, apista 
wdsis ; le dernier —, iskwatchän, 
ou, iskweyosän ; le premier —, 
nistamosän; il a des —s, otawds- 
simissiw, ok; elle a un —., elle 
est enceinte, aydwew awdsissa, 
ou, kikiskawerw awiya,kikosew, ok; 
— bâtard, kiminitchägan, ak; un 
— unique, peyakosän; élever un 
—, 0ppihihäwasuw, ok; faire l—, 
awäsisikkhäsuw; un — adoptif, 
awdäsissikkdwin. 


ENDURANT, sibikhastwaw,ok,ou,|ENFANTER, nittdwikinawasuw, 


sibeyittam, sibikkeyittam; mal —, 
watakamisiw, ok, et, kisiweyittas- 
ko. 


ok, où, nokuhdwasuw, nokusiyiwa 
ot awdssimissa, ot awdsimissiw ; 
elle l’enfante, nitidwikihew. 


ENDURCIR, maskawihew, ttaw, ENFER, küchiiskutew, ou, mal- 


et, sibihew, ttaw; ça s’endurcit, 
maskawipayiw, ok. 

ENDURER, aydteyitiam, wok; ce 
mot est ordinairement renfermé 
dans le verbe composé. v.g. Il 
endure lefroid, kakwätaskatchiw, 
ok; il endure la douleur, wissa- 
keyitiam, wok; il endure son 
mal, nayaltam o wissakeyittamo- 
win; — avec patience, sibeyil- 


chi-manilo otiskutem, ou, matchi 
manito wiki, 


ENFERMER, kippahwew, ham, 


ou, säkastiltenew, nam, sdkaski- 
new, nam, kipultenew, nam; il 
l'enferme à clef, kaskikokahwew, 
ham, et, kaskittakahwew, ham ; 
il est enfermé, kippahikäsuw, ok, 
tew, a; ils’enferme, kippahusuw, 


tam; il l’endure, nama pisiskeyi.| ENFILER, tdpisahwew, ham, et, 


mew, ttam, et, nama nänakasot- 
tawew, ttam. 

ENFAITER, pésittaskinahew,ttaw, 
et, moskastehew, ttaw ; il est en- 


täbisimew, titaw ; — dés graines, 
täbisiminew, ok; ça s’enfile, édbi- 
sipayiw, ok, a, täbikwäskusin,wok, 
tin, wa. 


faîté, pdsuttashinew, ok, a, ou, ENFIN, piyis, v.g. Après l'avoir 


moskastew, a; couvrir le faite, 
wawiganditikhokhätew, tam. 
ENFANCE, awdsissiwiwin, a; il 
est dans l’—, awdsissiwiw, ok, 
awdsissätisiw, awäsissdiisiwin, a. 


cherché longtemps, — je lai 
trouvé, kinwes e ki nandonawok 
piyis ni miskawaw; — dis-le-moti, 
piyis wülamdwin; — le voilà 
venu, piyis takusin. 
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ENFLAMMER, sashiswew, sam, et, 
kwäkhuswew, sam, wéssehwew, 
ham, sashkitehew, ttaw. 

S'ENFLAMMER, saskisuw, ok, 
tew, a, et, saskipayiw, iskwasuw, 
stew, pasisuw, tew, kwäkkusuw, 
tew. 

ENFLER, il le fait —, pékinew, 
nam ; il est enflé, pékisin, ok, pd- 
kan, a, ou, pékipayiw; il a le vi- 
sage enflé, pdkikkwew; il a les 
jambes enflées, pékikätew; il a 
les mains enflées, pdkitchitchew ; 
il a la peau enflée, pdkasepayiw, 
ou, pâkaserw. 

ENFLURE, pékisivwin, a. 

ENFONCER, aidmik ispayihew, 
ttaw, yésiwepahwew, ham, kitchi- 
tänew, nam ; — dans l’eau, kosd- 
benew, nam, et, kosdbeskawew, 
kam; ça s'enfonce, kïchitéwe- 
payiw, ok, a, hutdwepayiw; s — 
dans l’eau, kosdpepayiw, et, kosd- 
bew ; il l'enfonce dans la boue, 
kitchitäshiwenew, nam, et, kutds- 
kiskiwokiskawew, kam; i] l’en- 
fonce dans le sable, aydwokkis- 
kawew, kam; il s'enfonce dans 
la boue, kitchitäskivew. 

ENFORCIR, maskawihew, ttaw, 
et, sotkihew, ttaw. 

ENFOUIR, ayahwew, ham, et, 
ayawokhinew, nam, kdtew, taw. 

ENFOURCHER, monter à cheval, 
tattapiw, ok. 

ENFREINDRE, pikunew, nam. 

ENFUIR, s’—, tabasiw, ok; s— en 
cachette, kimiw, tabasiyämow, 
itämow; il s'enfuit de lui, faba- 
sihew, ttaw, ou, tabasiwiyew, 
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ttaw; il s’enfuit vers lui, ndta- 
mototawew, tam. 

EN FUMÉ, E, kaskdbasuw, ok, tew, 
a, et, wiskwasuw, ok, stew, a. 
ENFÜMER, fhaskdbaswew, sam, 

et, wishibaswew, sam. 

ENGAGEMENT, masinahikewin, 
a, asotamowin, naskomowin. 

ENGAGER, masinahikehew, ttam, 
et, atotew ; il lengage à tel prix, 
eoko tatto aspimew, où, aspatotew; 

_ il engage à venir avec lui, wi- 
sämew ; il l’engage à prier; sik- 
kimew tchi ayamihäyit ; il s’en- 
gage, asotam, wok; il s'engage 
envers lui, naskomew. 

ENGAINER, mettre dans une gai- 
ne, püchikkumänew, ok; il l’en- 
gaine, pitchikkumänenenw. 

ENGELURE, notiminewatchiwin, 
a; il a une —, notiminewatchiw, 
ok. 

ENGENDRER,  nütéwikihivew, 

_ok; il lengendre, nittdwikihew, 
ttaw; il s’engendre, nittdwikihi- 
tuwok. 

ENGLOUTIR, avaler, kutchipayi- 
hew, ttaw, ou, kuyew, ttaw, ku- 
ttamew, ttam; il l’avale d’un 
seul coup, nusiwepayihew, ttaw. 

ENGOURDIL, E, hiskimisiw, ok; il 
a les pieds engourdis, kiskimisi- 
Leu. 

ENGRAISSER, wiyinohew, ttaw, 
et, tâtchipohew, ou tétchipoyew. 

ENGROSSER, rendre enceinte, 
misihitihew, et, otawdssimissihew, 
wilosemew. 

ENIVRANT, ktskwebeskäkemagan, 
wa. 
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ENIVREMENT, hüskwebewin, a, 
et, kdwibewin. 

ENIVRER, küskwebahew; il est 
enivré, küskwebew, ok, et, kdwi- 
berv. 

ENJAMBEMENT, takkuskewin, a, 
et, pésitjitakhkuskerwin. 

ENJAMBER, takhuskew, ok, pdsit- 
juakhuskew. 

ENJOINDRE, itasowätew, ttam, 
et, aydtjimew ; il est enjoint de 
partir, sipwetisahwaw ; je lui ai 


enjoint de venir, pe-ituttekkan, ni 


ki itaw; que m’enjoignez-vous ? 
kekway ka atusiyan ? 

ENJOLER, iyinisikattew, ttam, et, 
iyinisinotjihew,ttaw, wayesihew, 
ttaw, wayesimew, ttam, kakayesi- 
hew, ttaw. 

ENJOLIVER, miyohew, ttaw, ou, 
miyosihew, ttaw, katawdsisihew, 
ttaw, wawesihew, ttaw. 

ENJOUÉ, E, metaweskiw, ok, ou, 
metlawewdtisiw,  metaweyitäku- 
siw. 

ENLACER, “wdspitew, tam, et, 
wdskäpitew, tam. 

ENLAIDIR, mayätisihew, ttaw, 
et, mayisihew, ttaw, mayindku- 
hew, ttaw. 

ENLÈVEMENT, Awdsihiwewin, a, 
ou, kwdsittdwin; —, raptus mu- 
lieris, kwdsihishwerwin. 

ENLEVER, ravir, kwdsihew, ttaw, 
v.g. on m'a enlevé mon cheval, 
ni kwdsittwäkawin n'lem; il en- 
lève une femme, kwdsihiskwe- 
wew, ok; —, faire partir, changer 
de place, sipwewiyew, ttaw, dita- 
hyew, staw, iyekatenew, nam, 
awatew, taw ; enlevé par le vent, 
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Sipweyäsiw, ok, stan, wa; il l’en- 
lève en haut, oppinew, nam, 0p- 
pâskwahwew, ham; il s'élève, 
oppiw, ok, et, oppiskaw, oppahuw; 
s—- (un oiseau), oppiyaw; ça s’en- 
lève, s’efface, kdssipayüo, ok. 

ENLUMINER,  mdésinepehwew, 
ham, wdsitesinahwew, ham. 

ENNEMI, wütji notinitumägan, ok; 
v.g. Mon —, nù wilji notinitumd- 
gan, ok, ou, ni notinitum, ni pak-: 
wälitum. 

ENNUI, kaskeyittamowin, a, et, pi- 
kiskätisiwin. 

ENNUYER, kaskeyittamohew, 
tlaw, et, pihkiskdteyiltamohew, 
ttaw, pikiskätisihew, ttaw. 

S'ENNUYER, kaskeyittam, wok, et, 
pihishäteyitiam, pikiskätisio ; il 
s'ennuie de lui, pikiskäteyimew, 
ttam, ou, kwitdweyimew, ttam. 

ENNUYEUX, SE, faskeyittaskiw, 
ok. 

ENQUÉRIR, auprès de quelqu'un, 
kakwetjimew, et, nétoskawerw. 

S'ENQUÉRIR, kakwetjikkemow, ok, 
wi-kakwe-kiskeyittam. 

ENQUÊTE, kakwetjikkemowin, a, 
wi-kakwekiskeyittamowin. 

ENORGUEILLIR, il l'enorgueillit, 
kisteyimohew, ttaw, et, mamiteyi- 
mohew, ttaw; il s’enorgueillit, 
mamiteyimow, ok, mamitisiw, kik- 
käteyimow, ayiwdkeyimow, kiste- 
yimow. 

ENRAGÉ, E, waninew, ok. 

ENRAGER, waninehew, ttaw; il 
est enragé par la faim, küskwey- 
dkkatosuw, ok. 

ENREGISTRER, 
ham. 


masinahwew, 
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ENRICHIR, weyotchihew, ttaw, 
ou, weyotisihew, ttaw, weyotchi- 
payihew, ttaw ; il s'enrichit, at 
weyotisiw, ok. 


ENROUÉ, E, paskikuttäkanew, ok ; | 


il parle enroué, paskikuttäkane- 
mo. 

ENSEIGNE, kiskinowdtchitchigan, 
a, et, kiskahigan; faire une —-,; 
kiskinowätchitchikerw. 

ENSEIGNER, kiskinohamdwew, et, 
kakeskimew, wittamdwew, v.g. 
enseignez toutes les nations de 
même que je vous ai enseignés, 
kiskonohamäkuk kakiyaw ayisini- 
wok ka ki iji kiskinohamätakuk ; 
veuillez m'enseigner le chemin, 
wi-kiskinohamdäwin meskanaw,ou, 
wi kiskinottahin meskananw. 

ENSEIGNEMENT, kiskinohamd 
kewin, a, et, kiskinohamätuwin. 

 ENSEMBLE, mämaw, ou, mämawi; 
v.g. ils agissent —, mimokhiamd- 
tuwok ; ils sont partis —, rdbis. 
kotch sipwettewok; mangez —, 
mémanwi, ou, tdbishotch mitjisuk ; 
ils demeurent —, tdbiskotch wi- 
kiwok, ou, en mettant le verbe 
au mutuel. v g. ils sont couchés 
—, wippettuwok; ils sont —, md: 
maweyiltuwok; 1l le met —, md. 
mawahyew, staw, ou, mdémawi- 
new, nam. 

ENSEMENCER, nitidwikitchikew, 

ok, et, kistikenv. 

ENSEVELIR, wewekinew, nam. 

ENSORCELER, voy. Enchanter. 

ENSUITE, muwestas, mastow, ttdb, 
tcheskwa, iyaskutch ; v.g. il arri- 
ve —, mwestas takusin; Iui —, 
aviyaskutch ; moi —, niyaskutch; 
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toi —, kiyaskutch; qu'est-ce qu'il 
y a ensuite? kekiway mina? je te 
le donnerai —, db kika miyilin; 
tu viendras —, {cheskwa ki ka 
pe-ituttän; il parle —., iyaskutch 
pihiskiwew. 

ENSUIVRE, il s'ensuit de là, ekuta 
otchipayiw ; il ne s'ensuit pas que 
vous ayez tort, namawiyaeokotchi 
namawiya ki tdpwän; que s’en- 
suit-il? kekway ikhkin otchi? 

ENTACHER, winihew, ttaw, et, 
iyepdtchihew, ttaw; il est enta- 
ché, iyepätisiw, ok, tan, wa, wi- 
nispukusiw, ok, kwan. 

ENTAILLER, pakhkweswew, sam, 
et, pakkwesowdtew, tam. 

ENTAMER, pakkwehwew, ham,et, 
pakkwenew, nam. 

ENTASSER, asahyew, staw, et, 
médwasalkwahyew, staw, mdwa- 
sakunew, nam, piskwahyew, 
staw; — confusément, hiyeko- 
wahyew, staw; ils sont les uns 
sur les autres, asapiwok. 

ENTENDEMENT ,nissitottamowin, 
a, et, kwayaskweyillamowin, mi- 
toneyutchigan. 

ENTENDRE, pettawew, ttam,nan- 
dottawew, ttam, ofisittawew, 
ttam; v.g. je l’entends pleurer, ni 
pettawaw e mâtut; entends bien 
ce que je vais te dire, miloni nan- 
dotta ka wi-ititän; il entend dur, 
namawiya waydwiltam ; en met- 
tant matwe devant le verbe, v.g. 
on l’entend pleurer, malwe mü- 
tuw ; on les entend se disputer, 
matwe-kikkdttuwok : on entend 
dire qu’il est mort, Mmalwe-nipiv ; 
j'ai entendu dire, m2 ki peten e il. 
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wek ; il entend bien, nahittam; 
il l'entend ainsi Mine ttam ; 
il l'entend assez, tebittaWeN. 
ttam; il aime à l’entendre, miyo- 
ttawew, ttam; il l’en‘end en ca- 
chette, kimittawew, ttam ; il l’en- 
tend, le comprend, nissitottawew, 
ttam ; entends-tu ? ki petten tchi? 
il fait comme il l'entend, piko 
eleyittak, totam. 

ENTENDU, c'est —, ekusi ituke; 
bien —, kiskeyittäkiwan, mänd- 
maka. 

S'ENTENDRE;ils s'entendent pour 
tel temps, kiskituwok; ils s’en- 
tendent bien, miyo-witjettuwok, 
et, tdbilaweyittamwok; il ne s’en- 
tend à rien, nama kekway nakat- 
chittaw; il s'entend à tout, ka- 
kiyaw kekway kaskittaw, ou, nit- 
tawitlarw. 

ENTENTE, kakettdweyittamowin, 
a, et, kwayaskweyiliamotwin, itit- 
lamowin; à double —, nijweya- 
kititiäkusiw, ok, niÿjweyakilittà- 
kwan, wa. 

ENTER, dniskomohyew., ttaw. 

ENTERREMENT, nahiniwewin, a, 
et, nahinokewin. 

ENTERRER, nahinokew, ok; il 
l’enterre,nahinew, nam, et, naha- 
hyew, staw, ayahwew, ham, 
ayawokkahwew, ham; il l’enterre 
sous la neige, ayädkunehwew, 
ham. 

ENTÊTE, nistam, nistamik, nikän, 
nikänik. 

ENTÈTÉ, maskawistihwänew, ok, 
et, sasibittam, wok. 

ENTÊTEMENT. Sasibittamowin, a. 

ENTÉTER, MA ee en \ 
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ENTIER, ÈRE, misiwesiw, ok, mi- 
siweydw, a; un jour —, kape. 
kijik; une nuit —, kape-tibisk ; 
en —, misiwe; il s’enlève en —, 
misiveskano, ok. 

ENTIÈREMENT. misèwe pre 
v.g. donne-le-moi —, misiwe 
miyin. 

ENTONNER, sipweham, wok; il 
lui entonne, sipwehamäwenw. 

ENTONNOIR, ajivatchisikinikd- 
gan, a. | 

ENTORSE, osikuttäwin, a; il se 
fait une —, osikuhurw, ok, et, ku- 
likusin, wok, ttin, wa. 

ENTORTILLER, piminew, nam, 
et, apikkâtew, tam, senew, nam, 
litlipinew, nam, wewekinew, 
nam. 

ENTOUR, à l’—, wdskäw; il mar- 
che à l’—, wéskdltew, ok; à 1 — 
d'un lac, d’une rivière, wdsakdm ; 
il marche à l’— de l’eau, wdsa- 
kdmew, ok; ça va à l—, wdskä- 
payiw, ok; à l— du cou, tdpis- 
kupayiw okweyäk ; il va à l— de 
lui, wéskäskawew, kam; ils sont 
debout à l— de lui, wéskdkäba- 
wistawewok. 

ENTOURER, wdskänew, nam, et, 
wäskähew, ttaw. 

ENTR'AIDER,S— ne 
ok, mémokkamé nus. 
ENTRAILLES, milakisiy, à, itdémi- 
yaw, milatämiy; il lui Ôte les 
—, pihutchenew, nam; il a des 
douleurs d’—, kisiwaskatew, ok. 

ENTRAINER, après soi, otébew, 
k; il l’entraine, otdbäâtew, tam, 
et, otdichimew ; —., attirer après 
Soi, wisdmew, ou, wisdkkawew : 
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— par lPexemple, iyiwiyew, et, 
yeyihew, oppwewiyew; — par ses 
paroles, oppwemew, säkotchimew, 
kaskimetw. 

ENTRE, tastawitch, tastawdyih, 
nayewatch; v.g. il est debout —, 
tastawdyik nibdwiw ; il marche 
— deux, tastawich pimuitew ; 
— Je ciel et la terre, nayewatch 
kijik mina askiy ; — le fort et le 
lac, wdskahigan mina säkahigan 
tastawdyik, — la prairie et la 
montagne il y a proche, masku- 
tew isko watjik kisiwäkowiw ; il 
le met —, éastawahyew, staw ; 
— ses bras, ospitunik; il est — 
la vie et la mort, nama hiskeyil- 
täkwaniyiw tchi pimädtisit appo 
tchi nipit; — vous et moi, kiya 
asitji niya; entr'autres, OsdMm; VS, 
lui entr’autre, wiya osäm, je l’ai- 
me — tous les autres, wiya md- 
mawiyes ni sdkihaw,ou,wiya osäm 
ni säkihaw. Note: pour ces ex- 
pressions.entre-donner,entre-luer, 
etc. on met le verbe au mutuel, 
miyituwok, nipahituwok. 

ENTRECOUPER, chemin 
s’entrecoupe, asitemuw, à. 

ENTRÉE, iskwdtem, a, et, pillu- 
kewin, kistokkän, pittukahän. 

ENTREFAITES, sur ces —,mekwa, 
et, mekwdich ; il arrive sur ces 
—, mehkwdsin. 

ENTREPRENDRE, ïil l'entre- 
prend, ekweyäk ati ojihew, ttaw, 
et, Aüchihew, ttaw, Aüchipayi- 
hew, ttaw. 


qui 


ENTRER, pittukew, ok; il le fait 


—, pittukahew, ttaw; il entre 


chez lui, pittukawew, kam; ça 
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entre, pittukepayiw, ok, a, püchi- 
payiw ; il entre en courant, pil- 
tukepattaw, ok; cela ne peut —, 
notaskinew,ok,a,ou,notjisin, wok, 
ttin, wa; v.g. ‘il le force à —, 
iyisätch pittuketisahwew, ham. 

ENTRETENIR. otchistamäwenw, et, 
pamihew. ttaw, handweyimew, 
ttam ; s—, parler, ayamihew, 
ttaw; ils s’entretiennent, ayami- 

_hituwok, et, kitotituwok, pikiskwd- 

_ tituwok. 

ENTRETIEN, pamihiwewin, a, et, 
pamittéwin, otchistamäkewin, pa- 
mihikowin; —, discours, ayami- 
hituwin, a, wiüijipikiskhwettuwin. 


ENTREVOIR, pahusimew, ttitaw, 


et, pawinesimew, ttitaw, pawdyihk 
wäbamew, ttam, pawine wdba- 
mew, ttam ; — à travers, sdbwd- 
bamew, ttam. 


ENTREVUE, wdbattuwin, a, et, 


nakiskätuwin; — annoncé d’a- 
vance, kiskitluwin. 

ENTR'OUIR, pahuttawew, tiam, 
et, pawinettawew, tiam, pawil- 
chekwok pettawew, ttam. 

ENTR'OUVRIR,  pawineyäbowe- 
new, nam. 

ENVAHIR, Awdsihew, ttaw, et, 
maskamew, maskattwew, ok. 

ENVELOPPE, wewekinigan, a, ou, 
wiskwenigan; — d’une traine, 
aspitdpdn, a; —, sac de méde- 
cins, wiskwepitägan. 

ENVELOPPER, wewekinew, nam, 
ou, wiskwepitew, tam, wiskwe- 
new, nam. 

SENVELOPPER, wewekiniw, ok, 
wewekiw, wewekinisuw, wewekint- 
kätew, a. 
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ENVENIMER, malchiwiyäsihew, Wi-sipwetiän, ou, ni notte-sipwet- 
ttaw. tän; j'ai — de boire, ni notte- 
S'ENVENIMER, Mmalchüwiyäsew, | minikkwän : son — est satis’aite, 
ok. 


ENVERS, se rend le plus souvent 
par le verbe. vg. C'est — moi 
qu'il est fâché, ni kisistäk, ou, 
niya otchi ko kisiwdsit : soyez 
respeclueux — vos parents, il 
faut tourner et dire : respectez 
VOS parents, mandtjihikuk ki niki- 
hikowdwok; sois charitable — 
tous les hommes, dites: prends 
en pitié tous, etc. hitimdheyimik 
kakiyaw DR AA a) à l—, mo. 
yäbüch ; il le tourne à l'— » MOyd- 
bilinew, nami; et, abutinew. nam ; 
c'est tourné à l—., moydbitinihd- 
suWw, ok, (eW, a, ou, abutinikä- 
suwW, tew; 1l met ses habits à 
P—, moydbitasckur, ok; il a l’es- 
prit à l—. naspätätisiv, ok, et, 
naspatch iteyittam, wok ; te 
à l’—, Sdsakicipayiw, ok; tour- 
ner un vase à l—, kwetipinew., 
nan, et , otittapinew, nam, olilta- 
pahyew, Staw ; c’est à (ra nas- 
pdtchastew, a. 

ENVI, à l—, kakwe, devant le 
verbe, V.£. a courent à l’—, wi 
hab nakatituwok ; ils tiavaiL 
lent à l—, wi kakwe- -yayahituwok, 
wi kakwe-paskiyéruvok. 

ENVIE, Musiawinamowin, a, ou, 
n ratoeyittamouvin, mustawinain, 
kewin, ahawdtamétvin ; —, jalou- 
sie, Sdwanakeyimowin, ou, 2sdwa- 
A otteyittamowvin, o- 
leyilluwin; devant le verbe, — 
se rend par noile, ou, wi, comme 
Dréfxe vs SAT ETS partir, ni 


tebeyillam, wok; digne d'—, n’ta- 
weyiltékusiw, ok, kwan, wa ; — 
sans dessein, konata mustaweyit. 
tamowin; porter — à quelqu'un, 
musldwinamäwew, et, akéwäta- 
mdwerw. 

ENVIER, désirer, mustawinawew, 
nam, et n'laweyimew, ttam, akd- 
wdtew, tam ; —, êtré jaloux, sd- 
wanakeyimow, ok; — contre lui, 
säwanaheyimototawew, tam, ou, 
otteyimew, ttam; il lui envie son 
cheval, mustawinamäwenw otemi- 
yiwa; je l'envie ton bonheur, ki 
Mmuslawindmätin ki miyo aydwin, 
ou, kit akdwdtamätin K'eji-miyo- 
aydyan. 

ENVIEUX,SE, Sawänakeyimoskiw, 
ok, ou, one bs RD. 


ENVIRON, ituke, et, kisdstaw, tehi- 
kdtiow, kekäich, nando; v.g. il est 
— Midi, kekdich ituke abittdwi- 
kijikauw ;: J'ai fait cela — dix fois, 
eoko ni ki toten tchikätio mitätat- 
fwaw ; aux —s du lac, tchiki sd. 
hahiganik; aux —s des loges, 
ichikdyik mikiwäppik ; il a — 20 
ans, nando niyitanopiponwew. 

ENVIRONNER, wäskänew, nam, 
et, wäskähew, ttaw, wädsdkäma. 
pislawew, tam, wdskdskawew, 
kam. 

ENVISAGER, potldbamew, ttam, 
Et kanawdbamev. ttam ; ils s’en- 
visagent, kanawdbattuvok. 

ENVOI, üisahemätuwin, a, et, ivisa- 
hamälkewin. 
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ENVOLER, S—, atimiyaw, ok, et, 
pimiyaw, kiweyaw ; lautomne, 
les gibiers s’envolent, éekwakini- 
yiki nipindhissak kiweyäwok. 

ENVOYER, üisahwew, ham, ii: 
sahwew, ham; il lui envoie, 
itisahamdwew; —, faire partir, 
sipwetisahwew, ham ; il envoie 
une lettre, tisahammasinahigan; 
de même que mon père m'a en- 
voyé, ainsi je vous envoie, ka 
ijt itisahut n'ottdwiy, ekusi nista 
kitiji itisahutindwaw ; envoyez- 
moi mon couteau, pe-wisahamd- 
win ni mokkumän; — en arrière, 
kiwetisahwew,ham;— en avant, 
nikänitisahwew, ham ; — dehors, 
wayawilisahwew, ham. 

ÉPAIS, SE, kispakisiw, ok, kaw, 
wa; liquide —, pasakwaw, a, 
et, pasakwäkamiw ; nuit —, kas- 
kitibiskaiw ; neige —, kaskimis- 
pun; forêt épaisse, kaskisakäw ; 
en parlant d’étoffe, toile, etc., 
kispakegisiw, ok, gan, a; du fer 
—, hispakäbiskisiw, ok, kaw, a ; 
du bois —, kispakäskusiw, ok, 
kwan, wa; arbre —, touffu, sa- 
katikwantwiw, ok, a. 

ÉPAISSIR, kispakinew, nam, et, 
kispakahyew, staw, hkispakikku- 
tew, tam. 

ÉPANOUIR, pénepayihew, ttaw ; 
ça s'épanouit, pénepayiw, ok, a. 

ÉPARER, wiyanittäkew, ok; il l'é- 
pare, wiyanihew, ttaw: 

ÉPARGNER, mandtjihew, ttaw, 
mew; s—, mandtjihisuw, ok. 

ÉPARGNANT, mandlisiw, ok, et, 
manatotam. 
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ÉPARPILLER, papdmiwebinew, 
nam, et, nandniskiwebinew, nam, 
pivinew, nam, saswewebinew, 
nam, saswepayihew, ttaw, wasa- 
swebinew,nam, piwebinew, nam, 
saswetisahwew, ham; ïls sont 
éparpillés, piwapiwok,stewa, ou, 
nandniskhayàwok, stewa. 

ÉPARS, SE, nanänikayaw, ok, a 
ou, papämiayaw, nandnistiw. 

ÉPAULE, mitittiman, a; mon —, 
nitiltiman ; son —, otitiman ; 
hausser les —s, oppitittimaneyiw, 
ok. 

ÉPAULER, S—, niillimanesin, 
wok, ou, nüchitiltimanew, ok. 

ÉPÉE, isaweskokkumän, a. 

ÉPERON, tchakatayeskatchigan, a ; 
il le frappe de l—., ichakatayes- 
kawer. 

ÉPERVIER, kekkek, wok. 

ÉPI, de blé, pakhwejiganostikwd- 
mis, à. 

ÉPIER, avoir l’épi, sékistikwdänew, 
ok. 

ÉPIER, aswahwew, ham, ou, as- 
weyimew, ttam, asomew, tiam, 
askhamäwew, ttam, natdwditaw, 
oh. 

ÉPILER, mdtahikew, ok; cest-à- 
dire il Ôte le poil en grattant 
avec un fer coupant; il lui arra- 
che ainsi le poil, mdtahwew, 
ham ; —, ôter le poil comme les 
tanneurs, on dit: paskwahikew, 
ok, (indéf.) paskwahwew, ham ; 
on se sert aussi de Ce mot pour, 
sarcler, VOY. 

ÉPINE, misokinewältikh, wok; — 
de rosier, okdwinakasiy, ak; avoir 


ÉPI 
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une —, okdwiminakasiwitchin,| ÉPOUVANTER, mistahi sekihewr, 


wok. 
ÉPINE DORSALE, misogan: mon 
—, nisogan; SON —, 0$0gan,. 
ÉPINETTE, arbre, minahik, wok, 
citla, k; — rouge, wdkinägan, ak. 
ÉPINGLE, ostikwdnisébonigan, a. 
ÉPINGLETTE, aniskamän, ak. 


ÉPISCOPALE, la maison —, kitchi 
ayamihewiyiniw wiki, etc. 

ÉPITRE. masinahikewin, a, et, ma- 
sinahamäkewin, masinahamätu- 
win. : 

ÉPLUCHER, poyakinew, nam, et, 
plitunew, nam, pillupitew, tam ; 
— avec les dents, poyakamew, 
ttam. 

ÉPOINTÉ, kiski, devant le mot, 
v.g. Couteau —, hiskikkumän, a; 
aiguille —, kiskisdbonigan. 

ÉPONGE, senipehinigan, a, ou, se- 
nipätinigan, ikkahipän, ikkahipd- 
gan. 

ÉPONGER, senipekhinew, nam, ou, 
senipdtinew, nam, tkkahwew, 
ham, tkahipew, ok. 

ÉPOUDRER, péppawahwew,ham, 
Ou, péppawinew, nam, péppawi- 
payihew, ttaw. ; 

ÉPOUILLER, pinahikkwahwew, 
ham; — il lui cherche des poux: 
nandonästew,ou,nandokkumäten. 

ÉPOUSER, wikimew, et, witjewew; 
ils s'épousent, wikittuwok; on les 
fait s—, wikittahdwok; on dit: 
wiwiw, ok, 1l prend une femme; 
ondbemiw, ok, elle prend un 
homme. 

ÉPOUVANTABLE, c’est —, kustd- 
leyilttäkwan, wa. 


ou, Mmistahi mükohew. 

ÉPOUX, SE, son —, owikimdgana; 
sa femme, wiwa; ma femme, ni- 
wa; mon mari, ni nâbem; son 
—, onâdbema. | 

ÉPREUVE, kuteyittuwin, a, ka- 
kwetchihiwewin, et, kakwetchihi- 
kowin. 

ÉPROUVER, #utchihew, ttaw, et, 
kuteyimew, ttam, kakwetjihew, 
ttaw. On dit: kutchiw, ok, quel- 
qu'un qui essaie de faire quelque 
chose d’extraordinaire, v.g. les 
jongleurs. Dieu éprouve les jus- 
tes pour les récompenser après, 
Kigemanito kuteyimew o miyo 
ayiwiwa mwestas e wi Miyolola- 
wät; —, ressentir, mojittoyuw, ok; 
il le ressent, mojihew, tlaw ; — 
de la douleur à la tête, mojittaw 
wissakeyittamonwin ostikwdänik, ou, 
tehistikwänew ; je veux éprouver 
(essayer) mon cheval, ni wi-kut- 
chihaw n'lem. 

EPSOM, (Sel d’—), sivittéganisd- : 
bosigan, a, ou, siwiltäganimaski- 
kiy. ; 

ÉPUISER, (un liquide), étkahwew, 
ham, ou, mestinew, nam, metchi- 
hew, ttaw ; il est épuisé, fatigué, 
nestuw, ok. 

ÉPURER, kandtjihew, ttaw. 

ÉQUARRIR, pasahikew, ok; il l'é- 
quarrit, pasahwew, ham. 

ÉQUILIBRE, tdbiskotch  ispitini- 
kwan. 

ÉQUILIBRER, 
ttaw. 

ÉQUIPOLER, ispileyimew, ttam. 


täbiskotchihew, 
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ÉQUIPER, otchistamäwew, ou, oti. l'ESCLAVE, awokkän, ak; il est —, 


namdwew, waweyihew, 
_ kweydichihew, ttaw. 


ttaw, 


ÉRABLE, sikhipisitättih, wok, ou, | ESCOGRIFFE 


sisibdskwalättik. 

ÉRAFLER, kikhuswew, sam, et, 
kikkukahwew, ham, hkdskipitew, 

. tam, tchitchikinew, nam. 

ÉREINTER, #askdwaganehwew, et, 
iskhipiskwehwew; s—, kaskäwa- 
ganepayiw, ok, ou, iskipiskwetw. 

ERGOT, miskasiy, ak; son —, os- 
kasiya ; il a les —s aigus, kdsiso- 
kashwew, ok ; il a les —s longs, 
kinokaskwew, ok. 

ERRER, papdmiwanisin, wok, et, 
wanihuw, ok, wanisiw; —, être 
dans l'erreur, {chisihuw, wani- 
totam, wok, naspdtchittwaw ; —, 
en fait de religion, naspdtch aya- 
mihaw. 

ERREUR, wanittivwin, a, et, wani- 
huwin, tchisihuwin, wanitotamo- 
win ; il l’induit en —, wanihew, 
ttaw, et, wanilotamohew, ttaw ; 
il le fait par —, wanitotam, wok. 

ÉRUDIT, TE, iyinisiw, ok, nittéwe- 
yütiam, wok, et, mistahi-hiskeyit- 
tam masinahigan. 

ÉRUDITION, nittdweyittamowin, 
a, et, iyinisiwin 

ÉRUPTION, pikupayiwin, a, waya- 
wipayiwin. 

ESCALIER, ketchikusiwinättik, wa. 

ESCAMOTER kimotchotinew,nam. 

ESCAMOTEUR, kimotiskiw, ok. 

ESCARPÉ, kiskatchaw, kiskatinaw ; 
rocher —., kiskäbiskaw. 

ESCLAVAGE, awokkätikowin, à, 
et, awokkäsiwewin. | 


awokkäniwiw, ok; il le fait —, 
awokkätew, tam. 
(effronté), 
ayäkaweyimow, ok. 
ESPACE, dans l—, nayewatch ; 
dans l’— d’un jour, poskukijik, ou, 
iyawiskijikaw; dans l— de la 
maison, poskuwäskahigan, a. 
ESPÈCE. N. B. Les exemples sui- 
vants feront voir comment se 
rend ce mot dans ses différentes 
acceptions. v.g. pisomokkân, une 
montre, c’est-à-dire une espèce de 
soleil ; c’est de cette —, ekolowaw, 
a; il est de cette —, ehotowikkän, 


nama 


ak; c’est de cette — -là, omato- 
waw, a; quelle — de couteau ? 
keko mokkumän ? quelle — de 


cheval ? kekwatim? quelle — dé- 
tres que ceux-ci ? kekotowikkäni- 
tukinik? je ne sais de quelle — 
ils sont, kekotowikkänitukenik, ou, 
aweniki ituke; de quelle — est-il ? 
kekotowiw ? wan ? quelle — 
d'homme es-tu, pour t'élever con- 
tre Dieu ? kekotowiyan, ou, ewent-_ 
wiyan tchi ayiwdkeyimisutotawat 
Kijemanito? quelle — d'étoffe 
est-ce ? kekwegin ? toutes —$S, na- 
néntowikäna ; de quelle — est-il? 
kekotowikkäniwiw? ?— humaine, 
ayisiyiniwiwin. 

ESPÉRANCE, mamisitotäkewin, à, 
et; aspeyimowin. 

ESPÉRER, — en lui, mamisitota- 
wew, ou, mamisiwätew, tam, as- 
peyimototawew, tam ; il espère, 
mamisiw, ok, (prononcez ce der- 
nier mot très-bref); espérez tou- 
jours, eyiwek takki pakuseyimuk ; 


ESP 


j'espère le voir encore, ni ka wd- 
bamaw eyäbitch n'liji pakuseyi- 
mon. 

ESPIÈGLE, kdhayehisiw, ok, waye- 
sdtisiwo. | 

ESPOIR, pakuseyimowin, a, paku- 
seyillamowin ; il a —, pakuseyi- 
mow, ok, et, pakuseyittam, wok. 

ESPRIT, manilo, ou mieux, atchäk, 


qui aussi veut dire âme; il est 


—, alchäkowiw, ok; Dieu est un 
pur —, Kije-manito pesissik atchü- 
howiw; le Si-—, Meyosit-manito; 
les —s célestes, okijikowok; —, 
revenant, {chipay, ak; il a de l—, 
iyinisiw, ok; —, génie, supposé 
demeurer dans l’eau et dans la 
terre, mamekwesiw, ok; —, intel- 
ligence, kiskeyittamowin, a, ou, 
kiskeyitchigan, a ; avoir peur des 
—$, kusitchipayew, ok; repren- 
dre son —, dpakkdwisiw, ok; la 
lettre tue, mais l— vivifie, masi. 
nahigan nipahiwemagan, maka 
ka atchékoweyittäkwak pimätjihi- 
wemagan; les —s bienhenreux, 
okänätatchäkwerwck; l— immon- 
de, weninaichäkowit ; justesse 
d—, hwayaskätisiwin, a; sain 
d'—, waskamisiw, ok, ou, omito 
neyüchiganiw, ok; hors de son 
—, hama hiskisiw, et, nama was- 
kamaydw, ok; il a l— tranquille, 
pahkakkamisiv, ok; où avaitil 
l’— quand...? tande kagii aste. 
yik o mitoneyitchigan ispi ka... ? 
venir dans l’—, kiskosopayiw, ok. 
ESQUIMAUX, ayiskimew, ok. 
ESSAYER, kutchi, ou, kakwe, de- 
vant le verbe, v.g. il essaye de 
prier, kutchi-ayamihaw; on dirait 


136 


EST 


aussi, Wi-ayawihaw kuichi; es- 
saie de faire cela, kakwe-tota eoko; 
pour réussir en quelque chose il 
faut l'— d’abord, kekway wa-kas- 
kittäki, pila kutchiltäniwan; je 
veux — de dormir, ni wi nipän 
kutchi, ou, kakwe ; il l’essaie, 
halkwetjihew, ttaw ; il essaie, 
kutchiw, ok. On dit ordinairement 
ce dernier mot quand les sorciers 
essayent de faire du miraculeux. 

ESSENTIEL, LE, ka nikäneyittà- 
kwak, et, mamarwiyes ka üitteyittd- 
kwak ; l— estde sauver son âme, 
awiyak e miyo-pikhkohät ot atchd- 
kwa, eoko mämarwiyes kitchi dba- 
Leyiitamik. 

ESSIEU, tittipitébänäshok ka pimi. 
tamuk mistik, le bois qui est en 
travers dans la voiture. 

ESSOR, oppahuwin, a, et, oppiwin ; 
il prend son —, oppahuw, ok, ou, 
0ppiw. 

ESSOUFFLÉ, E, il est —, kiskatät- 
tam, wok, ou, kipatdttam. 

ESSUIE-MAIN, kdssitchitchägan, a, 
ou, kässikkwägan, kässikwehun, 
kässikwän. 3 

ESSUYER, kdssihwew, ham, ou, 
kässinew, nam ; il s’essuie le vi- 
sage, hdssikwew, ok; il s’essuie 
les mains, kdssichüchew, ok; il 
lui essuie le visage, kdssikkweh 
wew; il s’essuie les yeux, kdkäs- 
siydbiw, ok. 

EST, sdkdstenok, et, wdbanok, wd: 
banotak. 

ESTAMPE, masindskisigan, a. 

ESTAMPER, masindskiswew, sam, 
et, masinahwew, ham, hkiskino- 
wätjihew, ttaw. 


EST 


ESTIMABLE, miveyittäkusiw, ok, 
kwan, wa, et, sdkihikusio. 
ESTIME, mivweyimivwewin, 
tchikeyimiwenin. 
ESTIMER, kisteyimew, ttam, et, 
ichikeyimew, ttam, mivweyimew, 
ttam, osdmeyimew, ttam ; il l’es- 
time tant, ispiteyimew, ttam ; il 
estime son cheval à vingt louis, 
nijitanow kitchi soniydwa itaki- 
mew otema; je vous estime trop 
pour vous oublier jamais, osdm 
mistahi kit iteyimitin, wikkätch 
kila wanikiskisitotätän. 
ESTOMAC, médskikan, a; mon —, 
n'äskikan; son —, wdskikan. 


a, et, 


ESTROPIER, méskipayihew, ttaw. 


ESTURGEON, namew, ok. 

ET, mina, ou, wäwditch, nista. 

ETABLE, mustusokamik, wa. 

ÉTABLIR, ahyew, staw, oyaki- 
mew, ttam, pakitinew, nam; il 
établit chef, okimdkkätew, tam. 

ÉTAIN, Dsiaanauss, wa, wébi- 
kwak. 

ÉTALER, moskinew, nam, et, {as- 
wekinew, nam. 

ÉTALON, ndbestim, wok. 

ÉTALONNER, mdtew, tetchipayi- 
hustawew, ou, tetchipayihutota- 
we. 

ÉTANCHER, kipaham, wok, kipit- 
chitiaw, ok, khipokkwasikew ; il lui 
étanche la soif, tebipahew ; il 
étanche sa soif, tebipew, ok. 

ÉTANG, ue a. 

ÉTAPE, kapesiwiniyaw, a, et  kippit- 
ee 

ÉTAT, aydwin, a; il est dans un 
mauvais —, mayiayaw; cest 
mon —, ma condition, eoko nl'iji 
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atuskewin; l— futur, tdnisi ke. 
ayäniwikwe ; il le remet en —, 


miyohew, ttaw, et, miyowdichi- 
hew, ttaw. 

ÉTAU, mdmdkwdtjigandbisk, wa, 
ou, takhkiwatjigan, a, mdkwatjike. 
nigan. 

ÉTÉ, nipin, wa; dans cet — ci, 
anotch ka nipik; l— derñier, n1- 
pinok; l’— prochain, ke nipik ; 
il passe l’—, nipinisiw, ok ; milieu 
de l—, abiltaw nipin; oiseau 
d'—, nipindya,k, et, nipindyis, ak. 

ÉTEIGNOIR. PRE TRS a. 

ÉTEINDRE, HER ham,et, 
dsteskustawehwew, ham : — en 
jetant de l’eau, dstaweydbäwü. 
yew, taw. 

ÉTEINT, E, dstawew, ok, a, dsta- 
wepayiw ; — par le vent, dsta- 
weydsiw,ok, tan, wa; — par l’eau, 
dstaweyäbäwenw. 

ÉTENDRE, tasswekahyew, staw. 
et, tasswehkinew, nam; ça s'étend, 
s'étire, sipekipayiw, ok, a; — la 
main, asonisheyiw, ok; étends ta 
main par ici, pewyiniskeyi; Ca 
s'étend, iskupaytiw, ok, a; ce lac 
s'étend jusqu’à, etc., eoko sdkahi- 
gan iskogamaw; ça s'étend jus- 
que-là; ekute ishko. 

ÉTERNEL, LE, nama hisipan, wa, 
et, namawikkätch ponipayiw, ok, 

: la vie —, kdkike-pimätisiwin. 

ÉTERNELLEMENT. käkike, 


ou, 
takki, nama- Wikldich, 

ÉTERNITÉ, kdkike-itidwin. 

ÉTERNUER, dyeyimow, ok, et, 
tchatchämotw. 


ÉTERNUEMENT, dyeyimowin, a 
et, {chatchämowin. 


? 


ÉTI 

ÉTÉTER, kiskikwenew, nam, et, 
kiskikwehwew, ham. 

ÉTINCELER, paspaskisuro, ok, tew, 
a, paspashkitepayiw ; il le fait —, 
paspashkilepayittaw. 

ÉTINCELLE, paspashites, a, et, 
iskutes. | 

ÉTIRER, sipahwew, ham, et, sipe- 
kinew, nam, sipekipitew, tam; 
ça s’étire, sipipayiw, ok, a, et, si- 
püw, sipekipayiw; machine à —, 
sipahigan, à. 

ÉTOFFE. N.B. On place la termi- 
naison egin après ure racine, 
et on forme ainsi des noms qui 
indiquent la qualité des différen- 
tes étoffes, toile, coton, indienne, 
etc. v.g. — rouge, mikkwegin, a ; 


— blanche, wédbegin; — noire, 
kaskitewegin. 

ÉTOILE, atak, wok, et, atchäkus, 
dk, atakus; — du jour, wäbana- 


tak; — du Nord, kiwetinatak, ou, 
atak ekawikdtch ka ätuttet. 
ÉTOLE, ayamihe-hweyäwitäbiskd- 
gan, à. 
ETONNANT, E, mamdtdwisiw, ok, 
ou, mämaskätikusiw ; il le trouve 


maskäteyimew, ttam, mémédtdwe- 
yimew, ttam ; c’est —, mdémaskd- 
taskamikan, ou, mémaskätch, mü- 
métawäkätch. 

ÉTONNEMENT, mémaskäteyitta- 
mowin, à. 

ÉTONNER, mémaskäteyittamihew; 
il est étonné, mémaskätam, wok. 

ÉTOUFFER, atohuhew; s—, alo- 
huw. ok; il l’étouffe en lui ser- 
rant la gorge, kippikkitonenew ; 

il le suffoque, kippwdtämo- 


y 
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kunahwew ; il est étouffé, kip- 
pwdtämow, ok; — par la fumée, 
kippwdtämwdbasuw ; — par quel- 
que chose, kippwdtämoskékuw, 
ok; fumée qui étouffe, kippwd- 
tämwdbattew, a. 

ÉTOURDL E, küskweydbamow, ok ; 
— par la fumée, küskweydbasuw. 

ÉTOURDIR, en le frappant, his- 
kweydwepahwew, et, kiskweyd- 
bamohenw. 

ÉTOURDISSEMENT, küskweydba- 
mowin, a. 

ÉTOURNEAU, tchatchakayunwo, ok. 

ÉTRANGE, voy. Etonnant. 

ÉTRANGER, ÈRE, piusisiw, ok; 
homme —. ayatchiyiniw, ok; che- 
val —, ayaichimistatim, wok, ou, 
ayalchatim, et ainsi de suite en 
mettant la racine ayatch devant 
le mot. On dit de quelqu'un qui 
arrive dans une place comme 
étranger (visiteur), omdnotew, ok; 
je suis —, n’omdnotewin ; je suis 
visité par un —, n'omdnotekkd- 
kawin; terre —, ayaichi askiy, a, 
et, pilus askiy. 

ÉTRANGLER, voy. Etouffer. 


mémaskhätew, tam, ou, md-| ÊTRE, ayaw, et, awiw, ayiwiw. 


Cet auxiliaire est très-souvent 
renfermé dans le mot. v.g. Il est 
charitable, kijewdtisiw, ok; il est 
gourmand, kdsakew ; il est dans 
l'eau, nipik ayaw ; il est dans la 
maison, wdskähiganik ayaw; —, 
exister, #{aw, ok, Où, ayaw, pour 
Panim. i{akun, wa, ou, ayaw, a, 
pour l’inanim. v.g. Dieu est de 
toute éternité, Kijemanito käkike 
ki üttaw; il y a de bons sauvages, 
aydwok miyo-iyiniwok ; il n’est 


ÉTR 
plus, namatew, ok (animé}, nama- 
takun, wa (inanimé); quand je 
ne serai plus, namateyäni ; il est 
un tel, awiw}; qui es-tu ? eweni- 
wiyan ? ou, kekowiyan ? combien 
êtes-vous ? tantatto etasiyek ? ils 
sont dix, mitdtasiwok; il y en a 
dix, Mmiütätatinwa; il est toujours 
là, takki ekute ayaw; il est mou- 
rant, kekdich nipiw; ce livre est 
à moi, niya ni masinahigan; cela 
est, ekusi ispayiw ; c’est cela, 
eoko; ce n’est pas cela, namayew ; 
<e n’est pas lui, namayewiw ; il 
n'en est rien, nama nando ; n’é- 
tait-ce pas? kekway? ou ,tdnisi? na- 
metchi? quoi qu'il en so't, eyiwek; 
si J'étais à votre place, kispin niya 
wiya; l— Suprême, okitchi-ayaw, 
ou, ohuchi-itiaw, okitchi-ayiwiw ; 
son —, okitchi-ayiwiwin; donner 
V—, pimdtjihew, ttaw, et, ttduwi- 
hew, ttaw, nokuhew, ttaw; tous 
les —s doués de raison, kakiyaw 
otitidwok ka omitoneyitchiganitjik. 

ÉTRÉCIR, sdkdwihew, ttaw, et, 
apistiyakaskihew, ttaw. 

ÉTRÉCISSEMENT, sdkdwäsivin, 
a, e säkäwdk. 

ÉTREINDRE, mékunew, nam, et 
mäkwappitew, tam, mitjimappi- 
tew, tam; — sous ses pieds, md- 
kuskawew, kam. 

ÉTRENNER, ekweydk hikiskawew, 
kam, oskiskawew, kam. 


ÉTRIVER, (loc.) voy. Endéver. 
ÉTRIER, tdbiskuskätchigan, a 


ÉTRIPER,wayawitahkisepitew,tam, 
et, pakutchenew, nam. 
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ÉTROIT, E, sdhdwdsiw, ok, sék- 
wWaw, &, Où, apistiyakashisiw, apis- 
tiyakaskarw. 

ÉTROITESSE, sdkdwdsivin, a. 

ÉTRON, omitjiy, a, mey; — de 
l’homme, ayisiyiniwomey, a. 

ÉTUDIER, wi-hakwe-kiskeyittam, 
w0k: — un livre, wikakwe-kis- 
keyittam eoko masinahigan. 

ÉTUI, ajiwalchiganis, a; — de 
couteau, pitchikkumän. 

EUCHARISTIE, kitchitwd-Eukaris. 
hwin, et, ayamihesaskamotwin, 
ayamihesaskamohituwin. 

EUNUQUE, ayekkwew, ok ; rendre 
—, ayekhwenwiherw. 

EUPHONIE, miyotiowewin, a, et, 
miyoltäkusiwin, miyowdtamowin. 

EUPHONIQUE, miyottowew, mi- 
yottäkusiw, ok ; il lentend agré- 
ablement, miyotiawew, ttam. 

EUX, wiyawarw. 

ÉVADER, S—. tabasiw, ok, et, pas- 
piw, pikhkohuw, kaskihuw ; 1l le 
fait —, tabasihew, ttaw. 

ÉVALUER, itakimew, ttam, et, îte- 
yimew, ttam, ispiteyimew, ttam ; 
à combien évaluez-vous votre 
habit? téneyikok itakittaman kis- 
kutäkay ? 

ÉVANGILE (bonne nouvelle), ma: 
nitowimiyowätjimowin, et, Jésus- 
Christ otijittwdwin, manitomasi- 
nahigan; voilà que l— est an 
noncé partout, ekwa misiwe wil- 
Jikäteyiw Jesus otijittwdwin, ou, 
manilowi-miyowdijimowin misiwe 

* pettäkwan. 

ÉVANOUISSEMENT, wanikiskisi- 

win, à. 
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ÉVANOUIR,S—,wanikiskisiw, ok,| EXACT, E, kwayask, et, kwayas- 


et, nama khishkisiw. 

ÉVASÉ, tonesiw, ok, toneyaw, a, pd- 
nesiw, pÜneyaw. 

ÉVÉCHÉ, Xitchi ayamihewiyiniw 
wiki; —, le diocèse, kitchi ayami- 
hewi-pamittäwin. 

ÉVEIL, donner l’—, astémew, et, 
kuskumei. 

ÉVEILLER, huskunew, et, kuskus- 
kähwew, pekumew. 

ÉVEILLÉ, E, kuskuskaw, ok, Rus. 

. kupayiw, pehupayüo. 

EVENEMENT, ikinowin, a; — 
remarquable, mémaskätchikkin, 
ou, kiskinowdichikkin. 

ÉVENTAIL, yoyowehamän, a, et, 
wdwestahigan. 

ÉVENTER, yoyowehamaw, ok, et, 
wdwestahikew ; il l’évente, yoyo- 
wehamäwew ; il s'évente, wdwes 
tahamdsuw ; ça s'évente, une 
liqueur, mestäbattew, a. 

ÉVENTRER, tdtotayeswew, sam, 
et, idtoswew, sam. 

ÉVÉQUE, kitchi ayamihewiyiniw, 
ok. 

ÉVIDEMMENT, miydma, ou, mi 
yämay, Risäst ai. 

ÉVIDENT, E, kisheyiltékusi, ok, 
kiskeyittäkwan, wa, nissittdweyit. 
täkusiw, kwan, nokusiw, kwan. 

ÉVIRATION, maniswewin, a: cas- 
tratus est, manisikäsuiw, ok, ayek- 
kwewiw ; un cheval —, ayck- 
kwewatim, wok. 

ÉVITER, tabasihew, ttaw: — de 
reucontrer quelqu'un, wimdska- 
wew, kam; évitez le péché de 
toutes vos forces, eyikok hkaskit. 
tdyek, tabasittäk matchitotamowin. 


kusiw, ok, kwaw, a, kwayaskäti- 
si. 

EXACTEMENT, mitoni, et, mwet- 
chi; v.g. C’est — lui, mweichi 
eoko; c’est — le couteau que j'ai 
perdu, mwetchi mokkumän ka 
wänittäyän; fais cela — comme 
je t'ai dit, mitoni tota eoko ka ki 
ititän. 

EXAGÉRER, ayiwähätjimow, ok. 

EXALTER, médmiljimew, ttam, 
hew, ttaw, et, mämätiäkumew, 
tam, kistakimew, ttam. 

EXAMINER, pisiskäbamew, ttam, 
et, kanawäbamew, ttam, mémito- 
ndbamew, ttam. 

EXASPÉRER, osémihew, mew ; 
il est exaspéré, osdmeyittam, wok. 

EXAUCER, naskumow, ok ; il l'ex- 
auce, naskumew, nandottawew, 
ttam., nanahittawew, ttam. 

EXCÉDENT, ayiwdkipayiw, ok. 

EXCÉDER, ayiwdkipayihew, ttaw. 

EXCELLENCE, mitoniwin, a; par 
—, v.g Dieu fait paraître sa 
puissance, mails par — sa Charité, 
Kije-manito nokuttaw omdmdättd- 
wisiwin, maka osäm okijewätisi- 
win. 

EXCELLER, paskiyäkew, ok; ïl 
excelle surlui,paskiyawew,yam, 
et, ayiwäkiskawew, kam. 

EXCEPTÉ, se rend comme dans 
les exemples suivants, v.g. Je ne 
crains personne — Dieu, nama 
awiyak ni kustaw, Kije-manito pi- 
ko; il m'a donné tous ses che- 
vaux — deux, kakiyaw otema nt 
ki miyik, niÿjo piko namawiya ; 
vous mangerez de tous les fruits 
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— un, fakiyaw ki ka mitjindwarw 
minissa, peyak piko namawiya ; 
le démon ne vous vaincra pas, 
— que vous l’écoutiez, namawiya 
ki ka ki säkohikowaw matchi ma- 
nilo, kispin eka nandottawäyeku, 
ou, piko nandottawdyeku. 

EXO A LE watsistakätch, et, 
osdm, tyepiné, assoné. 

EXCES, osdmisiwin, a, et, osdmi- 
hurvin ; il fait des —, osémisiw, 
ok, ou, osdmihisuw ; — dans le 
boire, osdmipewin, a. 

EXCITER, pousser, sikkimew, ou, 
oyämew, akamimew, nanikkimetw. 

EXCLAMER, tepwew, ok, et, kisi- 
wew. 

EXCLUSIVEMENT, iyenatow, et, 
nayestow. 


EXCOMMUNICATION, asseniwe- 
win, a, et, assenikowin. 

EXCOMMUNIER, assenew, nam, 
et, kiputisahwew, ou, wayawitisa- 
hwew ayamihewikamikok otchi. 

EXCUSE, fdkitokkäsuwin, a, et, 
kwitate-ilwewin. 

EXCUSER, fdkitokkawew, kkam. 

S'EXCUSER, kdkitokkdsuw, ok; ex- 
cusez-moi, je ne ferai plus cela, 
‘wipakiteyiltamowin,  namawiya 
kitiwdm ni ka toten eoko. 

EXÉCRABLE, kakwdyakeyittéku- 
siw, ok, kwan, wa. 

EX ÉCRATION, kakwdyakeyimüwe- 
win, a; il l'a en —, kakwdyakeyi- 
mew, ttam. | 

EXÉCURER, kijihew, ttaw, et, Hi- 
jitotawew, tam. 

EXCRÉMENT, ses —s, omitjiya : 
— de bœuf, mustusomey, a; 
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de Phomme, ayisiyiniv omey, a; 
mey (merde), insulte. 

EXEMPLE, kiskinowdbakkewin, a ; 
il prend — sur lui, kiskinowdba- 
mew ; il lui donne l’—, kiskino- 
wdbaltehew,  kiskinowdtjittamo- 
wew. 

EXEMPTER, voy. Dispenser. 

EXERCER, nakaydhew, ttaw. 

EXHAUSSER, ispdhyew, ttaw. 

EXHIBER, moskunew, nam, et 
nokohew,' ttaw, 
nam. 

EXHORTER, Sikikkemow, ok; il 
l'exhorte, sikkimew, kakeskimew, 
ayäkwämimetw. 

EXHUMER, monahwew, ham. 

EXILER, aydtyi-askik  sipwetisa- 
hwew, ou, itisahwerw. 

EXISTER, ütaw, ok, (an.), ittakun, 
wa, (inan.), ayaw, ok, a. 

EXISTENCE, itdwin, a, aydwin, a. 

EXPECTORER, il expectore, pd- 
fomow, ok; il l'expectore, pdko- 
mopayihew, ttaw. 

EXPÉDIENT, nahipayiw. 

EXPÉDIER, itisahwew, ham, voy. 
Envoyer. 

EXPÉRIENCE, kiskeyitchikewin, 
a, et, nakalchittéwin, nakaydsi- 
win; il a l’— de tout, kakiyaw 
kelway  nakatchütaw ; d'après 
mon —, eJi-hiskeyitlamaän. 

EXPÉRIMENTER, -kutchihew, 
ttaw, et, kuteyimew, ttam, kak- 
wetjihew, ttaw. 

EXPTATION, tipahamopayivin, a. 

EXPIER, il expie son crime, fipa- 
hamopayiyiw omatchi totamowin 

EXPIRER, iskwatdmow, ok, et, po- 


1 
pdskittenew, 


— |  AiyeyeWw, poni-pimälisiw, nipno.. 
Il | 
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näspitatämow ; —, temps qui fi- 
nit, kisipipayiw, et, kijipayiw, po- 
nipayiw. | 

EXPLIQUER, kwayaskomew, et, 
kwayask wittamdwerw ; ils s'expli- 
quent, kwayaskottuwok. 

EXPLOSION, faire —, poskutew ; 
de la poudre qui fait —, pakitew. 

EXPOSER, moskunew, nam, et, 
nokohew, tlaw ; il s'expose au 
danger, webinuw, ok, ‘et, iyiwe- 
Ruw. 

EXPRÈS, otjitaw, ou, otjitawvi, tyi- 
we; v.g. je viens — pour te voir, 
otjitaw ki pentawäbamitin ; il 
le fait —, otjitaw totam; c’est — 
qu'il ne veut pas parler, vu qu’il 
est fâché, otjitaw eka ka vwi-pikrs- 
kwet e kisiwdsit; on dirait que 
ça arrive par —, mdndpiko olji- 
Law ispayiw ; est-ce absolument 
— avec lui que tu veux aller? 
otjitarw tehi ki wi-witjewa ? 

EXPRESSÉMENT, otjitaw, et, ket- 
china, meydkwäm. 

EXPRESSIF, VE, wi-tdpwew, ok, 
mitont itwew, pakaskowerw. 

EXPRESSION, pikiskwewin, a, it- 
wewin, niütäwewin; belle —, mi- 
yowewin; au-delà de toute —, 
namawiya kita ki witchikätew. 

EXPRIMER, faire sortir le jus, 
senipekinew, nam, et, senipdli. 
new, nam, $SenEW, NAM; —, par 
ler, pikiskwew, ok, itwew ; — une 
idée, ofiteyittamowin wittam ; il 
s'exprime bien, nittdwew, et, mi- 
yowew, nittä-pihiskhwen. 

EXPULSER,  wayawilisahwew, 
ham, et, kiputisahwew, ham, iye- 
kâtetisahwew. 
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EXQUIS, E, excellent au goût, 
wikkitisiw, ok, kasin, wa, miyos- 
pokusiw, ok, kwan, wa; il le 
trouve —, wikkipwew, stam, et, 
miyospitew, tam, wikkipuw, ok. 

EXTASE, wandsiwin, a; il est en 
—, wandsiw, ok. 

EXTÉNUER, nestuhew ; il est ex 
ténué, nestuw, ok. 

EXTÉRIEUR, ka nokwak, et, îte 
niyokwak, wayawitimik; à l—, 
wayawilimayik. 

EXTERMINER, metchihew, ttaw, 
et, meslinew, nam. metchinipa- 
hew, tlaw; ils sont exterminés 
par la maladie, metchinewok. 

EXTIRPER.,  metchimanipitew, 
tam. 

EXTRACTION, otjiwin, a; c’est de 
là qu’il tire son —., ekuta k'otjit ; 
d’où tires-tu ton —? tande k'otji- 
yan ? 

EXTRAIRE, otinew, nam, et, ket- 
chikwahwew, ham, ketchikunew, 
nam, *etchikupitew, tam, wikkwa- 
tchihew, ttaw; voy. Exprimer, 
pour extraire le jus 

EXTRAORDINAIRE, voy. Etran- 
ge. 

EXTRAVAGANT, küskwew, ok, et, 
namawiya waskamisiw. 

EXTRAVAGUER, akebätowew, 
ok, et, pihonata pikiskwetw. 

EXTRÈME, osäm, ou, wdwiyak ; il 
est toujours dans l’—, osdmisiw, 
ok; il est — dans ses paroles, 
osämitonew wéwiyak. 

EXTRÉÈMEMENT, iyeppine, ou, 

. miloni, assone, ndspüilch. 

EXTRÊÉME-ONCTION, iskweyätch 
ayamihewitominituwin. 
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ÆEXTRÉMISER, iskweydtch kütchi- 
totawew. | 

EXTRÉMITÉ, iskweydich, et, ts. 
kweydänik, etatowisiwin; il est à 
l—., etatow yeyew, ou, etatowisiw; 
n’attendez pas à l'—, ekawiya is- 
kweydnik pehuk, on ditaussi, wa- 
naskutch, kisipäyik. 
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DieLE, atayokkewin, a, ou, ata- 
yokkan, ak; il raconte des —<, 
atayokkew, ok. 

FABRIQUER, ojihew, ttaw. Ajou- 
tez la terminaison kew à -la fin 
du nom, et vous formerez une 
foule de verbes signifiant fabri- 
quer, v.g. — un couteau, mokku- 
ménikkew, ok; — un fusil, pds 
kisiganikkew ; — un livre, ma 
sinahiganikkew, ok, etc. 

FACE, mikhwägan, a; ma —, n'ik- 
kwägan; sa —, okkwdgan; quel 
quefois on se sert aussi de miski- 
Jik, niskijik, etc, œil, mon œil, 
etc. -v.g. Il me regarde en —, 
n'iskijikok ni hanawäbamik; il le 
frappe sur la —, pakamiklkwenew, 
nam, ou, pakamikkwehwew, 
pasikkwehwew; il a une mau- 
vaise —, matchikkwendkusiw, ok; 
il a une bonne —, miyokwe. 
näkusiw; il a une marque sur 
la —, otchikhwew, ok; il lave 
sa —, hdssikkwew, ok; il lui 
lave la —, kdssikkwenew, hwew ; 
il essuie sa —, pdkkukkwehuw, il 
se couvre la —, akwändkkwew ; 
grosse —, makkokkwew; une 
courte —, timikhwew; il a une 
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longue —, kinokkwew; une — 
roire, kÆaskitewikkwerw ; il lui 
couvre la —, akwdänädkkwehwew ; 
1l lui fait —, ottiskdwikäbawista- 
wew, ou, oliskäwapistawew ; il 
fait —, ottiskdwapiw; il a deux 
—s, nüokkwdganew; un bois à 
deux —s, niÿokkwdkanetin, wa, 
où, nijweyakahikkäsuw, ok, tew, 
a; une personne à deux —s, qui 
n’est pas franche, kakayehisikkwd- 
ganendkusiw, ok, ou, otiteyittam- 
owin namawiya ilwew; il y a 
plusieurs —s, müichetokkwäga- 
new, ok; un bois à plusieurs —<, 
müchetokkwäganetin, wa, ou, mit- 
chetweyakahikkäsuw, ok, tew, a. 


FACHER, faire —, kiswdhew, ou, 


kisimew ; il est fâché, kisiwdsiw, 
ok, kisiweyittam, wok; il est fâché 
contre lui, kisistawew ; je suis 
fâché de vous avoir fait —, ni 
mitdten e ki khisiwähitän; je suis 
fâché de sa conduite, ni kesinäte- 
yiltamwän ot itétjihuwin. N.B. La 
terminaison ydwesiw donne l’idée 
de la colère, du mécontentement. 
v.g.-[l cesse d’être fâché, poni- 
ydwesiw, ok; c’est pour cela qu'il 
est fâché, otchiydwesiw, etc. 


FACHEUX, SE, c’est —, Kesindich, 


et, müdtihkwan, kesindteyittäkwan ; 
caractère —,nayettéwisiw, ok, et, 
wokkätisiw, watakamisiw. 


FACILE, wettisiw, ok, tasin, wa, 


welchihuw, ok; il le rend —, wet- 
chihew, ttaw; il le trouve — 
wetleyimew, ttam. 


FACILEMENT, wetina, et, mémiy- 


we. 


FAC 


FACILITÉ, wettisiwin, a, weljihu- 
win; il a de la — pour parler, nit- 
tâéwew, ok; il a de la — pour 
écrire, wokkemasinahikew, ok, ou, 
nahisinahikerw. 

FACON, ijiütwdwin, a; c'est ma 

eoko n'lijittwdwin, ou, ekusi 


1 


ni tolen mäna; c'est sa — de 
conduite, ot idtjihuwin; — de 
parler, ijibowew, ok; — de pen- 


ser, teyiltam, wok ; dequelque — 
que ce soit, piko 11; en aucune 
—, namanando ; de quelle — ? 
tânisi ? 

FACULTÉ, kaskittdwin, a, et, kas- 
kitchikewin, a; — de penser, ma- 
miloneuillamcwin, a, miloneyilt- 
chigan. 

FADE, pihisispokusiw., ok, kwan, 
wa, nama nissitospokusiw, ok, 
kwan, wa ; il ie trouve —, pihi- 
sispwew, ok, pihisispitew, ttam, 
et, nama nissitospitew, tam. 

FAIBLE, nama maskawisiw, ok, 
waw, à, et, nejowisiw, ok, wan, 
“Wa, nejowdätisiw, Ok, tan, wa, na- 
nemesiw, niydmisiw, Simisiw. 

FAIBLESSE, nejowisiwin, a, et, ni- 
ydmisiwin. 

FAIENCE, mikisiydgan, a. 

FAILLIR, wanitotam, wok, et, pa- 
teyittam, wanihuw ; Jai failli 
lPoublier, kekdtch ni wanikiskisin ; 
il a failli être tué, kckdich nipa. 
haw, ou, nama mistahi asteyio 
tchi nipahit. 

FAIM, nottehatewin, a, siwatewin ; 
Jai —, 2 nollekatän; mourir de 
—, hawäkkatosuw, ok, ou, nipahd- 
katosuw, siwatew; dépérir par la 
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—, pawaniw; enrager de —, ki- 
iskweyäkkatosurw. 
FAINÉANT, kitlimigan, ak, ou,. 
hittimiganew, ok. 
FAINÉANTISE, kittimiganewin, a. 
FAIRE, totam, wok; il lui fait, tota- 
wew; il le fait, ojihew, ttaw; 
qu'y faire? ayis? qu'y faire? je 
ne puis y aller, ayis? nama ni ki 
ituttän; il fait un festin, wikko. 
kew, ok; ïl le fait connaître, kis- 
keyittäkohew, ttaw ; il le fait 
noir, kaskilewihew, ttaw; il fait 
du bruit, pitikuttaw, ok, et, kiye- 
kawittaw ; il le fait ainsi, ÿihew, 
ttaw ; il le lui fait, ojittowew, ou. 
ojiltamdwew ; —, fabriquer : 
ajoutez kkew à la fin du nom, v.g. 
Il fait dessouliers, maskisinikkew, 
ok ; 1l fait une boîte, mistikowa- 
tikkew, etc. Quand faire est suivi 
d’un verbe, on ajoute la termi- 
naison verbale hew pour l’action, 
et mew pour la parole. v.g. Il le 
fait partir, sipwettahew, ttaw ; il : 
le fait fuir, {abasimew, ttam; il 
le fait prier, ayamihähew, etc. ; 
il fait bien, miyototam; il fait 
mal, mayilotam; — semblant se 
rend par kkdsuw à la fin du ver- 
be ou de ladjectif, v.g. Il fait le 
malade, dkhkusikkäsuw, ok; il fait 
le travailleur, kdkaydwisikkäsuw, 
ok; — faire mal, matchilotamo- 
hew, ttaw ; combien faites-vous 
ce cheval? téneyikok kit itakimaw 
eoko mistatim ? cela ne fait rien, 
nama nando ikkin; cela fait beau- 
coup, Mmislahi ispayiw; c'est ce 
qui fait que, etc., eokotchi; fais 
comme tu voudras, piko wt-tota- 
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“man; tu as beau — tu ne l’au- 
ras pas, Mmissawdich nama ki ka 
ayän ; que voulez-vous que j'y 
fasse ? tdnisi ni ka ki toten mis- 
sawdtch? — et dire sont deux 
choses, kütchi totamik mina kitchi 
itwek nijinwa. 

FAIT, E, un cheval —. kisestim, 
wok ; un homme —, kisdbewiw, 
ok; une femme —., kisiskwewiw ; 


FAL 


täpwe ; par le — même qu'il 
vient, donc 1l veut prier, anisikis 
wi- ayamihaw, ko pe-ituttet; par 
le seul —, ipso facto, soskwdtch; 
sur le — même, mwetchi, ou, 
megwdtch ; être au — de, nakat- 
chiltaw, ‘ok, ou, nakayd-totam ; 
prendre — et cause pour quel- 
qu’un, ndtamädwew, ou, kispewd- 
tew, tam. 


c'en est —, awemiban ! ou, cokwe-| FAÎTE, wanaskutch, et, iskhweydnik, 
ban! namaniyé! mäneka ! kisipdyik. 


SE FAIRE, v.g. comment cela se FALLACIEUX, SE, kékayehisiw, 


fait-11? édnisi espayik eoko ? il peut 
— qu'il ne vienne pas, kita ki 
ayikkin, eka kitchi pe-ituttet ; il se 
fait aimer, sdkitchiganiwiw, ok. 
FAIRE, faites ce que vous faites 
(age quod agis), ojitchike ka ojit- 
chikeyan; cet habit fait mal, eoko 
miskutäkay mayipayiw; ça fait 
bien, miyopayiw; il fait mauvais 
temps, mayi kijikaw ; il fait beau 
temps, miye-kijikaw ; cela ne me 
fait rien, nama nando n'leyilten ; 
qu'est-ce que ça fait? tdnisi mis- 
sawätch ? il fait chaud, kisopwew; 
il fait froid, kissin. 

FAIRE, il fait du feu, ponam, wok, 
et, sikattew, ok, kutawer ; il fait 
l’homme, matchikastew, näbekka- 
suw; il se fait tard, sdsay dhwd 
tibiskhaw. 


Ok. 


FALLOIR, ne se rend que par pé- 


riphrases, v.g. Il faut travailler 
pour vivre, prko kita dtuskek kitchi 
pimdtchihuk; 1l faut mourir, ka- 
kiyaw kita nipindnuwiw ; il faut 
que je vous dise cela, ki wiwitla’ 


_mätin eoko; il faut donc qu’il 


dise vrai, 2skdni tdpwewa, ou, 1s- 
kakwätch täpwewa; 11 me le faut, 
ni wi-ayädn; il fallait venir plus 
tôt, nawatch kiyipa ki ka ki pe- 
ituttättay; comme il faut, mitoni, 
et, mdmiywe, keji n'taweyitchikd- 
tek; peu s’en est fallu que je ne 
vinsse, kekdtch ni ki pe-ituttän; il 
s'en faut beaucoup, namawditch 
musiwdk; il s’en faut beaucoup 
qu'il soit plein, namawdich must. 


wak kichi sdkaskinek: il faut 
manger pour vivre et non pas 
vivre pour manger, kita mitjisu- 
näniwan  kitchi otchipimätisik, 
ekusi nama nayestow kita pimäti- 
sindniwiw piko tchi mitjisuk. 


FAISAN, dkishow, ok, et, pihyew. 

FAISCEAU, asapilchigan, a. 

FAIT, {otamowin, a, ou, itivin, 
ÿütchikewin,ikkinowin, ispayiwin ; 
dans le —, par le fait, {äpwe, ou, 
missawätch ; tout à — brûlé, mi- 
siwe hijitew ; c’est tout à — ter-| FALSIFIER, kiydskihew, ttaw, et, 


miné, mitoni hijitjihäterw ; si —,|[ meskutahyew, staw, naspdtchi- 


FAM 


hew, ttaw; il falsifie une lettre, 
meskutasinaham, w0k. 

FAMÉ, E. bien —, miyowitjikdsuw, 
ok, tew, a; mal —, mayi-witjikd- 
suw, ok, tew, a, et, maydljimaw. 

FAMEUX,SE, mistahi dtjimikusiw, 
ok, et, kitchi-dtjimaw. 

FAMILIARISER, se —, nanamd- 
huw, ok; — avec lui, nakayäska- 
wew, et, nama mandtjimew. 

FAMILIARITÉ, nakayäskäkewin, a. 

FAMILLE, fistotew; ils sont toute 
la —, histotewisiwok; je suis avec 
toute ma —, nikistotän; une —, 
une bande, peyakoskän ; deux 
—$, nijoskän; Mois —s, nistos- 
kän; en autant qu'il y a de —s, 
ou, de bandes différentes, etat- 
toskänisik ; 1l est seul avec sa —, 
peyakutewisiw ; 1l est de lamême 
—, ekuta wista otjiw; combien 
êtes vous de —s? tantalto e tat- 
toskänisiyek ? 

FAMINE, iyiwanisiwin, a, ou, not- 
tekatewin, khâwdkhatusuwin, wd- 
wanäkhkatewin, pawaniwin ; il est 
dans la —, iyiwanisiv ok. 

FANÉ, E, nipuwiw, ok, nipuwan, 
wa, nipuwisin, Wok, nipuwitiin. 

FANER, tourner le foin, kweski- 
nam, maskusiya. | 

FANFARON, omatchikastew, ok, 
ou, konata näbekkäsuw, nama 
ayäkäweyimow, okisisdwimosk, ak. 
okäkitchimosk. 

FANFRELUCHE, matchikastewin, 
a 

FANGE, voy. Excrément. 

FANTAISIE, aspindsuwin, a, et, 
hkwilate-ittivin; il a des —s, as- 
pinäsuw, ok, et, kwilate ittiw. 
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FANTASQUE, omatchikastew, ok,. 
ou, okisteyimosk, ak. : 

FANTOME, tchipay, ak. 

FAON, wéwaskesisis, ak. 

FARCE, wdwiyatwewin, a, ou, 
wdwiyatlisivin, wawiyatlisikkewin; 
il fait des —s, wédwiyatisikhew, 
ok, et, wdwiyatwenw. 

FARCIR, sipaskwdtew, tam. 

FARDEAU, nayatchikewin, a, et, 
nayatchigan, nayattahiwewin ; il 
a un gros —, pwdwatew, ok; il 
se décharge de son —, pakitowa- 
lLew ; imposer un — à quelqu'un, 
nayattahew; porter un —, naya-- 
tchikew ; aller chercher un —, 
ndtowaterw. « 

FARDER, se —, fomikkwew, ok; 
il Le farde, tomikkwenew, nam. 
FARINE, pakkwejigan, e pinipuyit.. 
FAROUCHE, dhkwdtisiw, ok, et, 
mayätjitehew, ayimisiw, timide, 

wi-iyintuwiw. 

FATAL, E, mayipayiw, et, maya- 
kupayiw, pästähuw, ok, dsihuw, 
dsipayiw, péstäpayiw ; cela m'est 
—, n'Cäsihikun. 

FATALITÉ, dsihuwin, a, pâstéhu- 
win. 

FATIGUE, ayeskusiwin, a, ou, nes- 
tuwin, nestuttewin. | 
FATIGUER, ayeskuhew, et, ayes- 
kusihew, nestuherw ; il est fatigué, 
ayeskusiw, ok, iskiw ; il est fati- 
gué. de: marcher surtlanemes 
nestwdkunämow ; il est fatigué 
de marcher, nestuttew; 1l est 
fatigué de,.courir, nestupattaw ; 
il le fatigue, iskdhew; il est fati- 
gué d'être assis, nes{wapiw, ou, 
iskapiw ; il est faticué d’être de- 


FAU 


bout, iskikäbawiw ; fatigué, lassé, 
dégoûté, harassé, atimiw. 

FAUCHAGE, manaskusiwewin, à. 

FAUCHER, manaskusiwew, ok. 

FAUCILLE, manaskusiwäganis, a 

FAUSSER, wdkinew, nam, ou, 
naspäichihew. ttaw, pikunew, 
nam ; il a faussé sa parole, piku- 
nam ot ilwewin, ou, kiyäskitaw 
opikiskiwewin, a. 

FAUSSETÉ, kiydskiwin, 
nama tdpwewin. 

FAUTE, matchitotamowin, a, et, 
matchittivin,  pateyiltamotwin, 
wantitotamowin ; 1l trouve — en 
lui, anweyimew, ttam, ou, atü- 
meyimew, ttam ; il lui impute 
une —, webinamäwew, et, asiljt- 
mew; c'est ma —, niya ka totd- 
man; — de mieux, eyiwek, et, 
kiskinowdtch. 

FAULX, manaskusiwägan, a. 

FAUX, SE, namawiya täpwe, et, 
kiydskindniwiw ; ce que tu dis 
est —,namawiya ki tdpwän ; c'est 
à —, honata. 

FAVEUR, miyototdkewin, a, et. 
saweyitchikewin; -— du ciel, mi- 
yototdkowisiwin ; il lui accorde 
une —, Mmiyo-oichistamdwerw ; en 
— de, otchi; à la — de (idem) 

FAVORABLE, miyopayiw ; la nuit 
m'est —, {ibishaw ni nisokkamd- 
kun. 

FAVORISER, otchistamäwew, et, 
otinamdwew, nisokkawerw. 

FÉCOND, E, pissdkusiw, ok, kwan, 
wa, et, pissdkupayiw, weyotisiw, 
tan ; femme —, nilidwosew. 

FÉCONDER, pissékuhew, ttaw, 
weyotchipayihew, ttaw ; — pour 


d, «OU, 
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la génération, otawdsssimissihew 
ou, welosemew. 

FEINDRE, se rend par la termi- 
naison kkdsuw, ajoutée au verbe, 
v. 8., il feint de pleurer, mdtuk- 
käsuw, ok; il feint de manger, 
miljisukhäsurv ; —, hésiter, was 
avec le verbe. Dissimuler,kdtaw. 

FEINTE, kdkayehisiwin, a, kimo- 
teyiltamotwin. 

FÊLER, péstahwew, ham, et, aye- 
tänehwew, ham, pakkwesimew, 
tittaw, {dskisimew, tittaw ; c’est 
fèlé, pdstipayiw, ok, a, ayetäne- 
payiw. 

FÉLICITÉ, miyowdtamowin, à 
miyo-aydwin. / 

FÉLICITER, mémitjimew, ttam, 

et, mémétäkomew, ttam. 

FEMELLE, de l’homme, iskwetw, 
ok; — du bœuf, onitjäniw ; — 
de l’orignal, nosémoswa ; — des 
poissons, nosemek, wok; pour les 
autres animaux, on dit indiffé- 
remment, nosé, OU, oniljäniw, en 
nommant l’animal, à quelques 
exceptions près. Il faut excepter 
de cette règle le cheval et le 
chien, pour lesquels on dit : Ais- 
kisis, ak, ou, kiskänak, wok, ju- 
ment, chiénne. 

FEMME, iskwew, ok. La racine de 
ce mot est iskw, qui veut dire: 
en dernier lieu, au dernier rang. 
Les Cris de la prairie disent: 
kishitdsis, ak, celle qui a les 
courtes mitasses, élle est —, 
iskwewiw; une jeune —, oski- 
iskwew ; une — faite, kisiskwew ; 
une — seule, veuve, mosiskwew ; 
une vieille —, nofukew ; avoir 
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—, WWW; Ma —, niwa; ta —,| quiest —, V. g. un passage, ki- 
kiwa; sa —, wiva; demander pastew, Dhipa que 


une —, nandomiskwewer ; il re- 
jette sa —, webiniskwewew; vo- 
ler une —, kwdsihiskhwewerw. 
FENDRE, avec le ciseau ou le 
couteau, fdskiswew, ham ; avec 
la hache, tdskatahwew, ham ; —, 
en le jetant par terre, tdskisi- 
mew, tittaw ; se —, tdskipayiw, 
ok, a, täskisiw, täskittin, wa; — 
par le froid, téskatchiw, téskatin, 
wa; — par la chaleur, téskdka- 
tosuw, totew. 
FENÊTRE, wässenamäwin, a. 
FER, piwdbisk, wa. La particule 
äbisk, à la fin du mot, ou dans le 
mot, désigne le fer ou la pierre, 
v. g. fer rougi au feu, mikkwd- 
biskilew ; plat de —, piwdbisko- 
“yägan, a ; c'est de —, piwdbisko- 
wiw, ok, a; c'est dur comme du 
—, lâbiskotch piwdbisk iji maska- 
Waw ; — à repasser, soskwdhigan. 
FERME, ayätisiw, ok, ayätan, wa, 
sokkeyimoto. aydlteyiltam, wok ; 
il le rend —, sokkihew, ttawv. 


FERMENTER, osuw, ok, otlew, a, 
et, oltepayiw. 


FERMER, kipahwaw, ham, sdkas- 
kinew, nam ; —, comme un cou. 
teau fermant, pikkinew, nam;: 
— un sac, kipunew, nam; — à 
la clef, kiskdbiskahwew, ou, kas- 
kittakahwew, abikkokahwew ; il 
lui ferme, kipahamäwew ; 11 le 
ferme avec soin, aydtji-kipah: 
wew, ham. 

FERMÉ, E, kipahikdsuw, ok, pa 
a, et, hipupayito ; quelque Tree 


FÉROCITÉ, 


FERVENT, akameyimow, ok, 


FEU, 


FÉROCE, dkwdtisiw, ok, ou, ma- 


us 
dhwdtisiwin, a, ou, 
mayätjitehewin. 


FERTILE, weyotisiw, ok, tan, wa; 


terre —, weyotanaskiy. 

et, 
eyikokkweyimotw. 

FERVEUR, akameyimowin, a, et, 
cyikhokkweyimotwin. 

FESSE, mippwdm, a; ma —, np. 
pwam; sa —, oppwäm. 

FESSER, pasastehwew, ham. 

FESTIN, wikkokkewin. a, wikkottu- 
win; il fait —, wikkokkew, ok; il 
l'invite au —, wikkomew ; il va 
AU —, ndnsiwew, ok; — à tout 
manger, Mmäikusewin, a; il mange 
beaucoup au —, mékusew, ok; 
je mange beaucoup, ni mdkusdn ; 
je le fais beaucoup manger, ni 
mdkusehaw. 

FÊTE , kütchi-khijikaw, a. 

FÊTE- DIEU. huchitwa-Eukaristi- 
winikijikanw. 


| FÉTER, un jour, küchikijikanisiw, 


ok. 

iskutew, a; allumer le —, 
kutawew, ok; il lui allume le —, 
kutawdiew, tam; mettre du bois 
dans le —, ponam, wok; il lui 
entretient le —, ponamädwew ; il 
fait du — avec cet objet, ponew, 
nam; le — flambe, kwdkkutew ; 
le — est éteint, dsiawew, ou, ds- 
lawepayiw, a; par l’eau, dstawe- 
yäbäwew ; par le vent, dsiawe- 
ydstan ; étincelle de —, paspas- 
kitew, a; battre du — avec le 


FEU 


_briquet, sikkattew, ok; un —, un 

brasier, kutawdän, a ; il prend en 
—, saskisuw, ok, saskilew, a; —, 
foyer, kutawdndbisk, wa; il est 
atteint par le —, paskisuw, ok, 
tew, a, et, pasisuw, ok, tew, a, 
1skwasuw, ok, tew, a ; il tombe 
dans le —, matchustepayiw, ok, 
a; il le jette dans le —, mat- 
chustehwew, ham, et, matchuste- 
webinew, nam ; il attise le —, 
yakkisenam, wok, ou, mdlusenam; 
faire —, pdshisikew, ok; mettre 
en —., saskahwew, ham, et, pa- 
siSwew, sam. 

FEU, E, défunt, se rend par la ter- 
minaison ban à la fin du mot, v.g. 
— mon père, n'ottdwiban; — tes 
grands pères; ki musomibanak, 
(voir la Gramm.) 

FEUILLE, nipiy, a; —s épaisses, 
touffues, sdkipakaw, a; les —s 
tombent, pindskhow, a, ou, mes- 
täskow, a ; les —s commencent 
à paraitre, sdkipakaw, a; feuillé, 
mipiwiw, a, Ou, nipiskaw, a; — 
d'un livre, pdskekinigan, a, ou, 
masinahijanegin. 

FEUILLETER, pdskekinikew, ck : 
il le feuillette, pdskekinam, wok. 

FÉVRIER, mikisiwipisim (mois de 
l'aigle.) 

FI! terme de mépris, shey! 

FIAT, kiydm küa ikhin. 

FICELLE, piminakwänis, a. < 

FIDÈLE, idpwew, ok, et, tépwewi- 
nüviw, kweyaskätisiw ; 11 est — 
dans ses promesses, müiljiminam 
ka asotak ; il est — dans ses pa- 
roles, tépwerw tänisi etwet; 11 lui 
resta — jusqu'à la fin, ki kanos- 
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kawew isko: iskweydtch, ou, 1skwe- 
yänike isko namawiya wi-paskewi- 
yew ; mon ami —, tiydpwewisd- 
kihit; les —s, okwayaskayamihä- 
wok; je le pense —-, n'l'aydteyi- 
maw. | 

FIDÉLITÉ, tdépwewin, a, et, aydii- 
siwin, kwayaskätisiwin. 

FIEL, wisopiy, a. 

FIENTE, voy. Excrément. 

FIENTER, misiw, ok, ou, wayawiw. 

FIER, ÊRE, kisteyimow, ok, et, mat- 
chikastew, mamittisiw, ayiwäkeyi- 
mow,. 

FIER, se —, mamisiw, ok; il se fie 
en lui, mamisitotawew, tam, ou. 
mamisiwdtew, tam, et, mamiseyt- 
mew, ttam, aspeyimolotawew, 
tam, aspeyimew, tam; aspeyi- 
mow, ok. (indéf.) 

FIÈVRE, kisisuwin, a, et, kisisu- 
waspewin; 1l a la —, hisisuw, ok. 

FIFRE, pipikwan, ak, ou, potätchi- 
gan, &. 

FIGER, astastwdhwasimew.,ttittaw, 
dkwasimew, tittaw; c'est figé, 
astastutiin, wa, astastwdkwatin, 
wa. 

FIGURE, kiskinwdichichigan, a, 
ijindkutchikewin. Voy. Face. 

FIL, assabdb, ak, et, kaskikwäsune- 

_ yäbiy, a; — de soie, senibanassa- 
bäb, ak. 

FILE, ils sont en —, nipitepiwok, 
(an.), nipitesiewa (inan.); ils sont 
debout en —, nipitekäbawiwok ; 
il les met en —, nipitewahyew, 
Staw. 

FILER, pimastehikew ; ïl le file, 
pimastehwew, ham. 
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FILLE, oskinikiskwew, 6k; petite| ‘ces —S$, eohotchi; à la — il est 


—, ishwesis, ak; j'ai une =, n’o- 
tänisin; je la regarde comme 
ma —, nolänisimaw; ma —, 
nlänis, ak; sa —, cténissa : la 
—, Welänissimit ; belle- —, osti- 
mimaw, ok, ou, westimit, jik, et, 
nahäganishwemaw, ok; ma belle- 
—, nistim,ak, ou,nahäganiskiwem, 
ok; sa belle. —, ostima, ou, ona- 
häganiskwema. 

FILLEUL, LE, mon —, ni kosis- 
Sikkdwin, ak; ma —, nl'énissik- 
kdwin, ak; je l'ai pour —, ni ko- 
sissikkätaw, ok, ni kosissikhän, ni 
kosissäkkomaw; il l'a pour fil- 
leule, oténisikhätew, oténisikkaw, 
otänisäkkomen. 

FILS, mon —, ni kosis, ak ; son — 
okosissa ; il le regarde comme 
son —, ohosissimew ; le —, we- 
kosissimit, waw; il est le —, 0ko- 
Sissimaw, ok, où, okosissimäwi, 
ok; il a un —, okosissiw, ok; il 
est le — du chef, okimädwokosissi. 
ww, ok; le — de Dieu, Kijema- 
nilowokosissän, ou, Kijemanito 
okosissa ; le — de l’homme, ayi- 
Siyiniwohkosissän ; le plus jeune 


mort, piyis ki nipiw; jusqu’à la 
—, isko iskweyätch, ou, iskweyd- 
nik isko. 


FIN, E, menu, toile fine, pipakiwe- 


ydnegin: c'est —, pipakisiw, ok, 
Kâsin, wa; taille —, nahdwisiw, 
ok; mets —, wikkasin, wa : il à 
l’ouïe —, nahittam, wok; il a le 
regard —, nahäbiw, ok; un hom- 
me —, iyinisiw, ok; sable —, 
pissawokkaw ; —, menu, subtile, 
pisisiw, ok, saw, a, et, pikinisiw, 
OK, naw, à, pikinipayiw, ok, a. 


FINI, E, kijitjihdsuw, ok, tew, a. 
FINIR, kijihew, ttaw, et, ponihew, 


tiaw; C’est fini! c’en est fait! sd- 
Say, OU, aweniban! namäniyé ! 
ex. cette prière finit ainsi, e0ko 
ayamihdwin ekusi kisipitiin ; 11 fi- 
nit de manger, kijimitjisuw, ok ; 
il finit de travailler, poni-atuskew, 
ok; il finit d'écrire, kisisinahi- 
kew, ok; il finit de parler, isi- 
bowew, ok, son engagement finit 
aujourd’hui, anotch ponipayiyio 
omasinahikewin ; tu n'en finiras 
Jamais, namawikkdtch ki ka kisi- 
aydn; finis enfin! piyis kisi-aya ! 


—, 0Simimdw, ok, ou, wesimimä- 
wi, jik ; de qui est-il —? aweyti 
wa wekosissimilkut ? mon —! ni- 
hose! (voc) beau —, mon — 
nlojim, ak; son —, ot ojima ; 
mon petit: —, n'osissim, ak; son 
petit- —, osissima. | | 
FIN, terme, bout, kisipdyik, et, is. 
Rweydnik, wanaskutch ; à la — 
piyis; il n'y a pas de —, nama 
kisipayiw, nama ponipayiw, nama 
kisipiltin, wa, nama kisipan ; à 


FIRMAMENT, kijik, wa. 

FIXE, peyakwanok ayaw, ok, stew, 
a. 

FTXER, peyokwandk ahyew, staw, 
et, kikamohew, ttaw; se — dans 
une place, otaskiw, ok. 

FLAGELLER, pasastehwew, ham. 

FLAIRER, pasuw, ok. Paswew, ce 
qui veut dire: il le flaire, et il le 
fait flairer, v.g. quelqu'un qui 
veut tirer un animal qui s'enfuit 
parce qu'il la fait —, paswew. 


FLA 


FLAMBER , faire —, kwdkkuswew, 
sam ; Ça flambe, kwdkkusuw, ok, 
lew., a. +» 

FLAMBE, kwäkkutewin, a. 

FLAMMÈCHE, paspaskitew, a. 

FLANC, ejigan, a ; il se bat les —s 
aveclaqueue,pakamdyiwehusuw, 
ok ; il présente Le —, pimüitchikd- 
bawiw, ok. 

FLATTER, ayäkukkäsuw, ok, et, 
käkitokkäsuw ; il le flatte, ayd- 
kukkawenw, häkitokkawerw ; — avec 
la main, sikunew, nam. 

FLATTERIE, aydkukkäsuwin, a. 

FLÉAU, pakamähigan, a, et, paka- 
mdgan; —, malheur, calamité, 
kitchimayipayiwin, a; —, mala- 
die, kitchi-ispinewin. 

FLÈCHE, atus; petite —, atusis, 
a; — avec un fer pointé, mokku- 
mänatus, a; petite —, webisis, a; 
il pose des plumes aux —<, dstd 
wew, ok, ou, dstdwdtam, wok; 
lancer une —, pimutakkwew, ok; 
lancer une — sur lui, pimwew, 
motam. 

FLÉCHIR, kdkitchihew, ttaw, et, 
moskuhew, mew, kdkitokkawew, 
asteydwesihew; — les genoux. 
sawikeyiw, ok, et, pihikkeyiw ; — 
devant lui, sawikestawew, stam, 
et, otjikwanapistawet. 

FLÉTRIR, misiwandtjihew, ttaw, 
et, piwihew, mew, matchi-dnwe- 
yimew. 

FLEUR, wdbikwanew, ok, nom et 
verbe (an.),wdbilkwanetw,a,(inan.); 
— rouge, Mmikkokwanew, a; — 
jaune, osdwikwanew, a; — bleue, 
askittakokwanew, a; à — d’eau, 
washitehiperw. 
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FLEURIR, ati-pdskikwänew, a. 

FLEUVE, misi-sipiy, a. 

FLEXIBLE, wdtiskaw, ok, a, et, 
nittasawdbipayiv. 

FLOT, s'exprime parlaterminaison 
äskaw, v.g. de grands —s, md- 
makkâskaw, a, ou, wdsd-âskaw ; 
— élevé, ispäskatw. 

FLOTTER, pimdpokow, ok, tew, 
a, et, washitipew, ok, a; — au 
vent, papämdsiw, ok, tan, wa; il 
le fait —, pimdpohyew, ttaw ; — 
au gré des vents, webâsuw, ok, 
stan, wa. 

FOI, ayamihewitäpwewokeyittamo- 
win, a; avoir — en lui, {dpwewo- 
keyimew, ttam; une — forte, 
sokkeyittämowin, a. 

FOIE, oskun, a. 

FOIN, maskusiy, a ; c’est la même 
expression pour toutes espèces 
d'herbes. La terminaison askaw 
indique le foin, l'herbe ; v.g. foin 
long, timaskaw ; couper du —-, 
manashkusiwew, ok. 

FOIS, une —, peyakwaw ; deux 

—, nijwaw; plusieurs —, müche- 

twan ; à la —., hisik; v.g. il parle 

et fume à la —, pikishwew hisik 
pittwaw ; ils arrivent tous à la 

—, kakiyaw médmawi, ou, aseyas 

takusinwok; quelques —, dskaw, 

et, aydskaw, plus rarement, dska- 
wi, de temps en temps ; une — 

que, dès que, v.g. une — qu'il a 

dit une chose, il ne change pas, 

peyakwaw nando etwetji,namawt- 
ya mémeskutchittowew ; combien 
de —? tantattwaw? quatre — 
par jour, newaw peyak e kijikäk ; 
trois — trois, nistwaw nisto; une 


FOL 


— autant,eydbitch peyakwarw eku- 
yihok; une — pour toutes, peyak- 
waw piko, ou, iskweydich, kisätch; 
une — entrautres, peyakwaw 
osäm ; encore une —, mina pe- 
yakwatw ; pour la première —, ek- 
weyäk; pour la dernière —, 5s- 
kweydtch} il était une —, il y 
avait une —, ydkki, ou, esa, (en 
racontant une histoire.) 

FOLIE, küskwewin, a, ou, kiiskwek- 
käniwin,  kékebälisiwin, nama 
waskamisivin. 

FOU, FOLLE, Xüskwew, ok, et, 
nama waskamisiv, küskwekkäni- 
wiw, khdkebätisiw. * 

FONCER, s'élancer sur, moskistd- 
kew, ok; il fonce sur lui, moskis- 
tawew,tam. 

FOND, au —, atämik, ou, ttdmik ; 
au — de la terre, atämaskamik ; 
du == 0e lÉAU  atamINER AU 
de la neige, atädmädkunak; n’a- 
voir pas de —, eka kid misaskeyäk ; 
trouver le —, misaskeham, nam ; 
ça touche le —, misaskesin, wok, 
itin, wa; couler à —, kosépew, 
ok, et, kosépépayiw ; perdre —, 
yäwaskeham;, nam ; à —, v. g. il 
le connaît à —, mitoni, ou, nds- 
püchi kiskeyittam, wok, ou, sdbo- 
kiskeyiltam. 

FONDER, poser les fondations, 
oyahew, staw, et, nahahyew, 
staw. 

FONDRE, tikkinew, nam, et, tikki- 
swew, sam, lhhdshuswew, sam, 
likhiskawew, kam ; il fait — de 
la neige, tikkipeswew, sam; tikki. 
pesuw, ok, (indéf.) 
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SE FONDRE, tikkisuw, ok, tew, a; 
— par le soleil, tikkdsuw, tikki. 
payiw; — complétement, mes- 
täskisuw. 

FONTAINE, moskitjüwan, ou, mok- 
kiljiwan ottahipän, a, mokkitji- 
wanipek; il y à —, mokkitjiwa- 
nipekawiw. 

FORCE, maskawisivin, a, et, sokki- 
suwin, Sokkitehewin sokkätisivwin ; 
à toute —, absolument, iyenato, 
et, ofjitaw; à — de, etc., v. g. il 
veut partir à toute —, iyenato 
wi-sipwettew ; à — de travailler, 
il est devenu riche, sokki e atus- 
kel, piyis weyotisiw; par —, iyi- 
sätch. \ 

FORCER, misamiw, ok, ou, sitjiw ; 
il le fait —, misamiwiyew, ttaw, 

sijiwiyew, ttaw, sijihew, ttaw, 
ce qui veut dire aussi: il le met 
dans le malaise, la contrainte, la 
crainte ; il le force à partir, ki- 
kikkimerw:tchi sipwetteyit, ou, sip- 
welisahwew; c’est au-dessus de 
mes forces, nama ayiwdk ni ki 
loten, et, ni säkohikun. | 

FORÊT, sakdw, a, et, sakitiakaw ; 
— épaisse, f£askhisakaw, kaskitta- 
ka. 

FORGE, oyahisowikamik, wa. 
FORGER, oyahisuw, ok; il le for- 
ge, oyahwew, ham. 
FORGERON, oyahisutw, 

oyahisuwiyiniw. 

FORMELLEMENT, mweichi. 

FORME, tjindhusiwin, a, et, ijina- 
lvanowin, ijihuwin. 

FORMER, ÿihew, ttaw, et, ijési- 
mew, tÿjititaw, tjikkawew, kkam ; 
Dieu a formé l’homme de terre, 


ok, ou, 
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Kijemanilo ayisiyiniwa ki itiski- 

_wokinew; ça se forme, ojihuma- 
gan, Wa. 

FORNICATEUR, pisiiwdtisiw, ok, 
et, pisikwdtjihunw. 

FORT, aswdhuwin, a, et, wdskähi- 
gan, assinwdskähigan; il va au 
—, Mahisham, wok, (pour faire 
la traite). 

FORT, E,maskawisiw, ok, waw, a, 
et, sokkisiw, sokkan, sokkepayiw, 
Sibiwisiw, sasäbiganew, sokkeyit- 
täkusiw, kwan, wa ; à plus forte 
raison, Wdwis. 

FORTEMENT, sokki. 

FORTIFIANT, E, sokkiteheskäke- 
magan: une nourriture —, wa- 
yawiskäkemagan, wa. 

FORTIFIER, maskawihew, ttaw, 
et, sokkileheskawew, sokkihew, 
ttaw. 

FORTUITEMENT, miskawi, ou, 
nahitäk, keswän. 

. FORTUNE, il a bonne —, papa- 
wew, ok; il a mauvaise —, ma- 
yahkusiw ; 1l lui cause mauvaise 
—, Mmayakuhew ttaw, ou, maya. 
kuskawew. 

FOSSE, wdtikkän, et, kikwdhds- 

_ kän, tchipayiwätikkän. 

FOU, voy. Folie, Folle. 

FOUDRE, piyesiw, ok; la — se 
fait entendre, piyesiwok kitowok ; 
la — tombe, piyesiwok päskisi- 
kewok. 

FOUET, pasastehigan, a. 

FOUETTER, pasastehwew, ham. 

FOUGÈRE, ikkdpask, wa. 

FOUILLER, monahikew, ok; 1] le 
fouille, monahwew, ham ; — 
chercher, n'tébenikew, 


? 
n'tâbe- 
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nawew, nam, n'{ébenew, nändo 
nikew, nandonawew ; — dans ur 
sac, kwayakunikew, khwayakunew. 

FOULE, mitchetivwin, a; il y a —, 
notiskamatundniwiw ; ils sont en 
—, ils se pressent siiskamädtu- 
wok. 

FOULER, süiskawew, et, notiska- 
wew; — aux pieds, métakuska- 
wew, kam, et, mékuskawew, 
kam. 

FOULURE, okisipaskumiwin, a; il 
a une —, okisipaskhumiw, ok. 

FOURBEF, okdkayehisiw, owayesihi- 
wew, ok. 

FOURBERIE, kdkayehisiwin, a, et, 
wayesihiwewin, a. 

FOURCHER, prendre une autre 
direction, paskew, ok; il fourche 
de lui, il s'éloigne de lui, paske- 
wiyew, taw; il le fait —, pasket- 
tahew, taw; ca. fourche, paske- 
payiw, ok, a; chemin qui four- 
che, paskemow, à, paskeskanaw. 

FOURCHETTE, tchistahasepwdn, 
a, et, tchistahepuwin. 

FOURMI, eyik, wok. 

FOURCHE, d’un chemin, yikitd- 
wamowin, a; — dune rivière, 
yikistikweydw, paskemowin, pas- 
keydwin, a. 

FOURREAU, gaîne de couteau, 
püchikkumänän, a; — de fusil, 
aspihindgan, a. 

FOURRER, yakkinew, nam, et, 
yakkiwepahwew, ham, pitchiwe- 
binew, nam ; se —, se vêtir chau- 
dement, kisowahuw, ok; se —, 
se cacher, se bloitir, yakkiwv, ok, 
pittukeyakkiw, seku-yakkiw. 


FOU 


FOURRURE, attay, a; N. weyän 
est une terminaison qui indique 
le poil, la fourrure, v.g. peau 
de castor avec le poil, amiskweYy- 
ân, ak; peau d'ours, maskweyän, 
ak; peau de bufile, mustuswcyän, 
ak ; il a de la —., otattaw, ok; 11 
va à la chasse à 11 —, nandäwd- 
gänew, ok; les —s de traite, atd- 
wäganak. 

FOUTREAU, vison, atchakds, ak, 
et, sdkwestw, ok. 

FOYER, kulawdndbisk, wa, ou, 
kutawdänäbiskaspastdtchigan, a, ts- 
kutekkän. 

FRAGILE, kdspisiw, ok. käspaw, a, 
et, pihishisiw, ok, pikiskäsin, wa, 
niyämisiw, ok, niyäman, wa 

FRAGMENT, pakki-pakkwatinigan, 
a; — de vivres (restes), iskwal- 
chigan, a. et, piwatchigan, piwit- 
chigan, iskwastewän, a; — d’é- 
toffe, etc. piwisigan, a, ou, iskwa- 
sigan; — d'autres choses, piwi- 
pitchigan, a, iskupitchigan. 

FRAIS, CHE, oskdyi, et, oski ; il est 
—, oskdyiwiw, oh, a; viande —, 
oskiwiyts, a; ainsi de suite en 
mettant la racine oski devant le 
nom. Air, vent —, {akkiyowew. 

FRAISE, otehemin, a. 

FRAISIER, ofehemindttik, wa. 

FRAMBOISE, ayoskan, ak. 

FRAMBOISIER, ayoskanditik, wa 

FRANC, CHE, tibeyimisuw, ok, 
kwayaskätisiw, tapwew, kwayashi 
jiwebisiw. 

FRANÇATS, wemistikojiw, ok; il 
est —, wemistikojiwiw, ok; il 
parle —, wemistikojimow, ok; il 
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lui parle —, wemistikojimotota- 
wew. 

FRANCE, wemistikojuvaskiy. 

FRA NCHEMENT, kwayask. 

FRANCHIR, pésitchikwäskuttio, 
ok; — une montagne, kaskewet, 


ok, et, awassewew; — une riviè 
re, ajiwaham, wok; — une dis- 
tance, miydskam; — une difi- 


cuité, sdkottaw, ok, kaskittaw, 
paskiyam. 

FRANCHISE, cibeyimisuwin, 
kivayaskätisiwin, a. 

FRANCISER, wemistikojiwihew, 
ttaw. 

FRANGE, iyiwepiüchigan, a, ou, 
iytwehutchigan. 

FRAPPER, pakamahwew, ham, 
ou, otdmahwew, ham; il le frap- 
pe en lui lançant quelque chose, 
ichikakkwehwew, ham; — sur la 
figure, pakaméäkwehwew, paka- 
mdpahwew; — sur le dos, paka- 
mispiskwanéhwerw ; — sur l’esto- 
mac, pakamäskiganchwew; — de 
mort, ndspitahwew; — d’étonne- 
ment, kuskweyittamihew, mâmas. 
käteyittamihew ; il est frappé d’é- 
tonnement, Æuskweyittam, wok, 
mdmashkäteyiltam; — juste (au 
tr), (dwaham, et, tdwiw. 

FRATERNISER, miyo-witjetuw, 
ok, et, otjiwdmiltuw. 

FRATERNITÉ, otjivwdmittuwin, a. 

FRAUDE, kdkayehisiwin, a. 

FRAUDER, il le fraude, kdkayehi- 
sihew,mew, et, wayesihew, mew. 

FRAUDULEUX, SE, kdkayehisiw, 
ok, et, wayesikkew, ok. 

FRAYER, un chemin, meskanäk- 
kew, ok; il lui fraye un chemin, 
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meskandkkawew; le poisson qui 
fraye, dmiw, ok. 
FREIN, piwébishotäpitonepitchigan, 


a. 

FRÊLE, nejowisiw, ok, (an.) nejo- 
wan, (inan.) w4, et, niyâmisiw, 
man. 

FRÉMIR, nandmipayihuw, ok, e se- 
kisit, et, kakwdyakipayihuw. 

FRÉNÉSIE, hüskwewin, a, et, wa. 
ninewin. | 

FRÉNÉTIQUE, küskhwew, ok, et, 
waninew. 

FRÉQUEMMENT, mitchetwaw, ou, 
tätakowätch, käkiyipi. 

FRÉQUENTER, itutleshiv, ok, et, 
käkiyipa ituttew, otituttewiniw. 

FRÈRE, (ainé), ostesimaw, ok; mon 

-—, Nistes, ak; son —, ostesa; —- 
cadet, osimimaw, ok; mon —, 
nisim, ak; son —, osima; — de 
père, täbiskoich weyottéwik ; — 
de mère, tébiskotch weyokkdwik ; 
il est —, ofchiwdmimaw, ok, ce 
qui veutaussi dire : cousin; mon 
—, Aüchiwäm, ak; son —, otchi- 
wdma, et, n'itisän, ak, otisdna,etc.; 


mon compagnon de lait, ni 
witji-nonimdgan, ak; —, mon 
compagnon de naissance, ni 


wilji-nittdwikimägann, ak, etc. 
n'lawemaw, ok, dira la femme à 
ses frères, et les hommes pareil- 
lement à leurs sœurs; mon —! 
nitchiwa! ou,nistesé! (voc.) ; beau- 
—, l’homme dit: mon beau—, 
 nistaw, ok; son —, wistdwa; il 
est beau —, wistdwimaw, ok; le 
beau-—, wistéwimit; il aun —. 
owistdwiw, ok; lesfemmes disent: 
mon beau—, nifim, wok; son 
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—, wilimwa; elle a un —, witi- 
mowiw, 0k. | 
FRICTION, sinikunikewin, a, siso- 

kwahikewin, sinikwahigan. 
FRICTIONNER,  siniwahwew, 
ham, sinihwanew, nam, sisokwa- 
hwew, ham, tew, tam. 
FRILEUX, SE, wokkewatchiw, ok. 
FRIMAS, iyekupiw, a; couvert de 
—,iyehkwaichiw, (an.) ok, iyekwa- 
tin, (inan.) wa. 
FRIPER, pakwayakipitew, tam. 
FRIRE, sdsaskikwew, ok; il le frit, 
sdsaskikkwätew, tam. 
FRISER, éipiweydnishiwenew, 
nam ; il est frisé, {ifipiweydnisk- 
wew, ok. 
FRISSONNER, nanämaichiw, ok. 
FROID, il fait —, kissin, wa. 
FROID, E, fakkisiw, ok, takkaw, a ; 
les terminaisons a{chiw pour l’a- 
nimé, et atin pour l’inanimé, in- 
diquent l’action du froid, v.g.il est 
dur au —, sokkatchiw, ok; c’est 
dnrei par le —, maskawatin, wa, 
ou, Maskawdskalin; il meurt par 
le —, nipahatchiw, ok; eau —, 
lakkigamiw, a; devenir —, takka- 
piw, ok, stew, a; transi de — 
sdbwatchiw, ok. 
FROMENT, pakkwesigan, ak. 
FRONDE, wepdhäsimägan, ak, we- 
péhdichiskwän. 
FRONDER, wepdhdsin-w, ok. 
FRONT, miskattik, wa; mon —, 
niskathik: son —,, oskattiks — 
large, makiskattikwew, ok; de —, 
nipite; ils sont de —, nipite ayd- 
wok, et, nipitekäbäwiwok. 
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FRUIT, (graine), minis, a, voy. 
Graine; 1l porte des fruits, mi- 
nissiwiw, ok, a. 

FRUSTRER, tchisimew, hew, et, 
käkayesihew, mew, wayesimew, 
hew; il est frustré, tchisihuw, ok. 

FUIR, tabasiw, ok; fuir en cachet- 
te, kimiw, ok; il le fuit, tabasi- 
hew, ttaw; il le fait —, (idem). 
On dit aussi, tabasistawew, tam ; 
il le fuit. Fuyez le péché, fabasit- 
täk maichi péstéhuwin; — vers 
lui, ñndtamostawew, tam, ndtamo- 
totawew, tam, ndtjitisimostawew, 
tam. La Lerminaison dmow dési- 
gne la fuite, v.g. il fuit, äämow, 
ok; il revient en fuyant, pekiwe- 
yämow; il fuit fortement, sokkd. 
mow. 

FUITE, tabasiwin, a, on, kimiwin. 

FUMER, pittwaw, ok; il le fume, 
pittwätew, tam: il lui envoie à 
—, piltahamdwew ; il fume avec 
lui, witji-pittwdmew ; —, bou- 
caner, kashäbaswew, sam. 

FUMÉ, E, haskdbasuw, ok, tew, a. 

FUMÉE, kaskäbattewin, a; — qui 
s'élève, oppäbaltew ; — au loin, 
‘pikitiew ; — qui sort, sakdbattew, 
wayawiyäbattew; — qui pas:e, 
pimädbattetw. 

FÜMIER, voy. Excrément. 

FUNÉRAILLES,nahiniwewijit- 

_ twdwin, a, ou, nahiniwetlotchikd- 
sutoin. 

FÜR, au — et à mesure, ayéshkanwvi, 
et, iyashkutch. 

FÜREUR, saskiyäwesiwin, a. 

FURIEUX, SE, saskiydwesiw, ok. 

FURTIF, VE, kimisuno, ok. 
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FÜURTIVEMENT, kimotch; il est 
parti — , ki sipwettew kimotch. 
FUSIL, péskisigan, a; tirer du —, 
pdshisikew, ok; tirer du — com- 
me signal, matwesikew; le coup 
du — qui s'entend, matwewew ; 
il fait entendre un coup de —, 
matlweiwettarw ; — à deux COUPS, 
péshisigan e nijomok, ou, e nijoto- 
neweydk ; le canon du —, pds- 
kisigandbisk, wa ; la crosse du —, 
otittimanikkatew ; la platine,ahp- 
pit; le chien, oppwdmikätew ; le 
grin, ottäwokeskikkwän ; il a un 
—, Opäshkisiganiw ; il prend son 
— avec lui, nimipdshisiganew ; 
fausse amorse du —, pwdwdpit- 
tettin; — qui éclate après, pwds- 
lawi-matwewerw ; fourreau Au —, 
aspihinägan ; il ôte le — du four- 
reau, ketaspikinäkunenam ; il le 
met dans le fourreau, pustaspi- 
kinäkanittaw ; pierre à —, tcha- 
kisahigan ; bourre du —, kipwd- 
bowän. | 

FUSILLER, pdskiswew, sam. 
FUTUR, niydk, nikän; il prédit le 
—, niyäk wittam. 


G 


(oree kiskinowdteyitchigan, a, 

ou, kiskinowdäbalchichigan. 

GACHIS, iyepdtäbäwewin, a, 
winäbdwewin. 

GAGE, astwdtuwin, a, et, astwd- 
gan, astwäkewin. 

GAGER, dstwdkew, ok; il met-son 
cheval en gage, otema astwäkew ; 
il lui gage, astwdwew; il gage 
pour lui, astwdkestamäwew, ou, 


et, 


GAG 
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astwdkewdtiltew ; ils gagent, as-| GARDIEN, o kanaweyitchikewiyi- 


twdtuwok. 

‘GAGNER, il le gagne, kaskihew, 
mew, ttaw, kispinatew, tam; il 
gagne pour lui, kaskitiamdädwew, 
ou, kispinatamdwerw ; —., arriver 
à, ofittew, ttam; la maladie le 
gagne, otitlikuw dkkusiwin; —, 
vaincre, sdkohew, ttaw, mew, 
sädkotchimew, hew, ttaw ; le feu 
le gagne, otisuw, ok, ttew, à; 
l'eau le gagne, otittipew ; ça 
gagne, remporter, sdkotchipayiw; 
Ça gagne, arriver à, o{chutchipa- 
yiw ; il a gagné à se faire tuer, 
piyis khaskittarw kitchi nipahit.. 

GAL, E, wiyditikusiw, ok, kwan, 
wa, et, mydwdlikusiw. 

GAIETÉ, wiyäliikusiwin, a, ou, 
miydwälikusiwin,  mivweyittamo- 
win. 

GAIN, kaskilchikewin, a, kispina- 
ichikewin. 

GAINE, püchikkumänän, a. 

GALE, miküwin, a; il a la —, omi- 
kw, ok; l’état d’avoir la —, omi- 
ktwin. 

GALOP, nisikkepayiwin, a; il va 
au —, misikkepayiw, ok. 

GANT, yiyikastis, ak; il met ses 

__ —<$, pustaslisew ; il Ôte ses —<, 
ketastisew. 

GARÇON, ndbesis, ak. 

GARDE,  pisiskeyitlamowin, a, 
otameyiliamowin,  kandweyitta- 
mowin ; soldat —, okanaweyi- 
tchikewisimägantis, sak; —, soin 
d’une chose confiée, kandwiskut- 
tehiwewin ; je lui en donne la —, 
ni khanädwiskuttehaw; — de che- 
vaux, kanawastimwän. 


niw, ok; — de maison, o kanawi- 
waskahiganetw. 

GARDER, kanaweyimew, ttam, et, 
pisiskeyimew, ttam ; — des che- 
vaux, hkanawastimwew, ok ; il 
garde des animaux, kanawepijis- 
kiwerw :; — à vue d'œil, kitdba- 
mew, ttam, ou, nama wandba- 
mew, ttam ; —, être sur ses 
gardes, asweyittam, et, amatisuw. 

GASPILLER, misiwandtjihew, 
ttaw, et, metawdkätew, tam, wi- 


yakihew, ttaw, piwdichihew, 
ttaw. 
GATER, misiwandtjihew, ttaw, 


pihiskatitihew, ttaw ; il est gâté, 
misiwanätisiw, ok, tan, wa, pi- 
hkiskatitiw, a, tin, wa, misiwandt- 
Juchikäsuw. 

GAUCHE, namaltin ; à —, namaiti- 
nik; il est —, maladroit, moni- 
ydsiwiw, ok, où, manjimätyiw, 
nayeltäwiw, kakebdtisiw ; pren- 
dre la —, namattinik itekke itut- 
Lew. 

GAUCHER, E, namatchiw, ok. 

GELER, dhwatchiw, ok, dkwatin, 
wa ; il le fait —, dkwatimew, 
tittaw ; gélé, mort de froid, n1- 
pahatchiw;- gelé, retenu par le 
froid, mitjimdskwatchiw ; neige 
gelée, dkwateweyaw, où, waska- 
leweyaw, watenikwan; terre ge- 
lée, dkwatatchaw, et, dkwataska- 
mikarw ; le lac est gelé, sdkdhi- 
gan dkwatin; gelé de bord en 
bord, sdbwdskwatin. 

GÉMIR, par la douleur, mémüp- 
pinew, ok, ou, apappew, mdmäp- 
pinemow; — a pleurant, md: 
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wimow ; —, pousser des soupirs, 
mdmakkätättam. 

GÉMISSEMENT, mdmäppinewin, 
a, apappewin, mâméppinemowin, 
ou, —, soupirs, mämakkätätta- 
mowin. 

GENDRE, mon —, ni nahakisim, 
ak; son —, onahakisima. 

GÉNER, sitiskawew, kam, et, no 
tiskawew, kam; mon habit me 
gêne, ni siisken niskuldkay; —, 
empêcher, ofchihew, ttaw, et, 
otamihew, ttaw, hkipitchihew, 
ttaw, kipiskawew, kam. 

GÉNÉRAL, simdkanisokimaw, ok; 
en —, eyiwek; ils sont assez 
nombreux en —, eyiwek eluyi- 
kok mitchetiwok. 

GÉNÉREUX, SE, fijewätisho, ok, 
et, nama kekway sûkiltaw. 

GÉNIE, divinité du second ordre, 
atayokkan, ak, pawägan, manitow, 
ok. 

GÉNITAL, mes parties —es, n'illa- 
kay, ak; ses parties —es, willa 
kay, a, virga genitalis, matditik, 
Wa. | 

GENOU, miüchikwan, a; son —, 
otchikwan; mon —, nütchikwan; 
il se met à —x, otchikwanapiw, 
otchikwaniw, ou, nipaskapiw ; il 
se met à —x devant lui, otchi: 
kwanapistawew ; los du —, mit- 
chikwanigan; molette du —, mi: 
kitik, wa; ma molette, nikihk; 
sa molette, okitik. 

GERMAIN, E ; les cousins ger- 
mains, et les cousines germaines 
se traitent comme frères et 
sœurs, On dit aussi, n'iimus, ak, 
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mon —, wilimusa, SON —, pour 


les deux sexes. 

GENRE, de quel — ? kekokkän ? et, 
kekotowikkän? voy. Espèce. 

GENS, iyiniwok, et, ayisiyiniwok ; 
il les regarde comme ses —, iyi- 
nimimew ; 1l les a pour ses —, 
ce sont ses —, ofiyinimew, ok, 
ces — là, eokonik ; les — quisont 
malades, aniki ka dkkusitjik. 

GESTE, action du corps, se rend 
par la terminaison payihuw, v.g. 
il se roule, fütibipayihuw, ok; 
il tremble, nandmipayihuw; il 
fait toutes sortes de —s, misiwe 
ijt ispayihuw. 

GIGOT, un —, peyak opaskesiwin; 
mon —, n? paskesiwin, a. 

GISANT, E, se rend par la termi- 
naison sin, (an.) ttin, (in.); il est 
—, pimisin, wok, pimittin, wa ; il 
est étendu, brisé, pikusin, wok, 
ttin, Wa. 

GIBIER, nipindyis, ak. 

GIT (CI), ota ayaw, et, ota pimisin. 

GLACE, miskwamiy, ak; ilmarche 
sur la —, pimiskuitew, ou, kas- 
kamiskultew ; — amassée par 
tas, akoyesikwaw ; belle —, miyo- 
sikwaw; mauvaise —, mayisik. 
waw; — fondue, tdskisikwaw, 
täshisikopayiw ; — 
käkikesikh, käkikesikwaw ; — ra- 
boteuse, piskusikwarw ; la — part 
dans une rivière, métchistan ; la 
— part dans un lac, tekusterw. 


|[GLACÉ, glissant, miskwamiviw, 


ok, a, soskusiw, kwaw. 
GLACER, miskwamihew, 
maskawatimew, dkwetchihew ; —, 


éternelle, 


ttaw, 
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polir, soskunew, nam, soskwa- | GOND, iskwdtemeydbisk, wa. 
hwew. GONFLER, potdwipayihew, ttaw, 


GLAIVE, simdganikkumän, a, et, 

__ simdgan, a, voy. Épée. 

GLAND, mislikopakän, 
mistikomin, a. 

GLANER, mosakkinikew, ok, ; ïl Le 
glane, mosakkinew, nam. 

GLISSANT, soskupayiw, ok, a, voy. 
Glacé. 

GLISSER, soskusin, wok; prends 
garde, tu vas —, peyaitik hi ka 
soskusinin ; il le glisse dans, yak- 
kinew, nam, ou, püitukeyakkinew, 
nam ; il se glisse dans, yakkiw, 
ok, ou, pittuke-yakkio. 

GLOBE, wdwiyeskamik, ou, pr 
D db: en —, wdwiye- 
siw, ok, yaw, a, sin, wok, ttin, 
Wa. 

GLOIRE, mémiljimikuwin, a, et, 
mämdtidkusiwin,  mdémättäkohi- 
kuwin, kisteyittdkusiwin. 

GLORIEUX, SE, kisteyittdkusiw, 
ok, kwan, wa, mémülteyittéku- 
SiW, TL il est — de 
son fils, mdmätidkohik okosissa. 

GLORIFIER, mdmitjimew, ttam, 
et, mämdtidkumew, ttam; se —, 
se vanter, mémileyimow, ok, mn 
miljimow, ayiwäkeyimow. 

GLOUTON, fdsakew, ok, et, okd- 
sakemiw; qui n’est pas —, aye- 
niw. 

GOMME, pikiw, ok; — colante, 
pasakuskiw; — dure, maskawis- 
kiw ; ramasser de la —, manahis- 
hiver. 

GOMMER, pikikkdtew, tam. 

GOMMEUX, SE, AU ES ok, 

. Wan, à. 


ak, t'et, 


et. pdkinew, nam, pdhotew, tam. 

GONFLÉ, E, pékisiw, ok, kaw, a, 
èt, A .0k, à, rain 
wok, ttin, wa. | 

GORGE, mikiton, a; ma —, niki- 
lon ; sa —, ohiton. 

GOSIER, mikutaskway, 
okutashkway. 

GOURD, E, par le froid, mtji- 
kwatchiw, ok, et, nama sasäbiga- 
newatchio. 

GOURMAND, E, kdsakew, ok, et, 
okäsakemiw, mitjisuski. 

GOURMANDISE, käsakewin, a, et, 
okäsakemiwin, m NS 

GOURME, akik, wok ; il a la —, 
ot akikumiw, ok. 

GOUT, il n’y a pas de mot propre ; 
le goût est désigné par les ter- 
minaisons, Sspokusiw, (an.) 5po- 
kwan, (inan.), v. g. cela a un bon 
—,Miyospokusiw, ok, kwan, wa; 
ça n'a pas de —, nama nando 
ispokwan ; je lui trouve un mau- 
vais —, ni malchispitaw; je le 
trouve bon au —, ni wikkisten, 
ou, miyospien; c’est bon au 
—, Wikkitisiw, ok, asin, wa; il 
en essaie le —, kuichispitew, 
tam ; quel en est le ——? édnisi 
espokusit ? kwak? je n’y trouve 
pas de —, namawiya ni nissitos- 
pitaw, ten ; avoir du — pour, 
ichikeyittam, wok, et, wayatehü- 
weyillam; chacun son —, piko 
eji-miweyittak awiyak. 

GOUTTE, une —, peyakwatw e pak- 
kikawik ; il fait tomber cela par 
—, pakhikawihew, ftaw, new, 


a; Son —, 


GOU 160 


nam ; .Çça tombe par —, pakkipes. 
tin, wa, pakkipestarw. 

GOUTTE (malädie), 
win, à, 

GOUVERNER, pamihew, ttaw, et, 
hanaweyimew, ttan; Dieu gou- 
verne lunivers ; e mi- 
noham misiwe ashiy ; cette fem- 
me gouverre son mari, awah 
iskwew libeyimew ondbema; — 
un canot, un navire, etc., tak- 
kwaham, wok. 

GOUVERNAIL, 
ik, wa. 

GRACE, manito nisokkamdkewin, a, 
et, ayamihewinisokkamäkewin ; 
sdweyitchikewin, otchistamäkowi- 
siwin. 

GRAIN, min, ak; un —, peyaku- 
min; plusieurs —s, müitchetomi:. 
nak; — pour semer, kistikanissa, 
ou, pahitinikänissa. 

GRAINE, minis, a; aller aux —s, 
n'tämisuw, ok; ramasser des —s, 
mdwisuw; manger des —s, mo- 
minew; faire sécher des —<, pd- 
siminew ; —3 jaunes, miskijiko- 
mina; il cueille des —s sur cet 
arbre, mawisiwdtew, tam. 

GRAISSE, pimiy, a; — dure, 
dhivatchi-pimiy ; — molle, tikkt. 
pimiy, où, tikhibipimiy; il fait de 
la —, pimikkew, ok; quoique ce 
mot soit employépour dire: il 
fait du pimikan. 

GRAISSER, iominew, nam ; il 
graisse ses cheveux, {omistikwd- 
new, ok, ou, tomaskuw ; il le 
graisse, pimivihew, ttaw. 

GRAISSEUX, SE, tomisiw, ok, 
aW, à, pimiwiw, pimitew. 


takkwahamowät- 
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GRAND'MÈRE, okkumimaw, ok; 
Ma —, nokkum; sa —, ckkuma. 


nipiwaspine-| GRAND, E, haut, iSpisiw, ok, aw, 


a, mémakkisiw, kkaw ; —, long, 
hinosiw ; de — mérite, considé- 
ration, kütchi ayiwiw, kitcheyittà- 
husiw, kwan; il est —, misiki. 
liw, (an.) misaw, (inan) En se 
servant des racines, misi, ou, 
kitchi, on peut former beaucoup 
de mots qui donnent l’idée de 


grandeur. Les —s (les chefs), 
kitchäyak; un — nombre, mit- 
chet; un — homme, okitchia- 
yaw. 


GRANDIR, yakkikiw, ok, kin, wa, 
et, yakkimow, ok, a, ati-kinosiw, 
ok, waw, ali-misikitiw, ok, saw, 
a, nitéwikiw, ok, kin, wa; — 
vite, kiyipikiw, ok, kin, wa; — 
lentement, petchikiw, ok, kin, 
Wa; il grandit avec le temps, 
oppikiw, ok, kin, wa; il a fini 
de —, hiji-oppikiw, ok, kin, wa, 
Où, Aijikiw, ok, kin, wa. 

GRANDEMENT, mistahi, et, nds- 
pitchi. 

GRANDEUR, hüchdyiwiwin, a ; 
—, dimension, misikilivin, a, mi- 
sdwin, mâémakkisiwin. 

GRAS, SE, wiyinow, ok; il se rend 
—, lätchipuw, ok; il le rend —, 
pren nas La term pal 
son #dmow donne l’idée de gras, 

v.8. il est très- —, osdmikdmow, 
ok, ou  nipalikämow, paskunet. 

GRAS, h: —, Wiyin, Wa, loman, wa. 


GRATIS, pikonata, ou. konata; v.g. 
je te le donne —, pikonata ki mi- 
yilin; vous avez reçu —, donnez 
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—, konata ki miyikawinäwaw, 
ekusi mina konata mekik. 

GRATTER, tchitchikinew, nam; il 
se gratte, échüchikiw, ok; — une 
peau,pour tanner,kdskäskahwew, 
ham, mdtaham, mätahikew, ok. 

GRATUITEMENT, voy. Gratis. _ 

GRAVIR, dématjiwew, ok. 

GRAVURE, masinahigan, a; — 
sur bois, masinikhkutchigan, à, et, 
naspisikkutchigan,  naspasinahi- 
gan, ak. : 

GRÉ, de son plein —, sekke; v.g. 
il est parti de son plein —., sekke 
sipwettew, ok; il travaille contre 
son —, iyisdich atuskew; bon —, 
miyoleh; je le fais de bon —, mi- 
yoteh ni toten; malgré, missd 
wätch; j'irai malgré tout, ni ka 
ituttän missdwdich; ne fais pas 
cela malgré ton père, ekawiya 
eoko tota eka eteyittak k'ottäwi, ; 
bon — malgré, missawäich. 

GRÈÊLE, miskhwamissa. 

-GRÉLER, sessekan. 

GRENIER, mawalchüitchikewika- 

mik, wa. | 

GRENOUILLE, ayek, wok, ou, aye- 
kis, ak. 

GRELOTTER, nanämatchiw, ok. 

GRIEF, nayettéweyittamowin, a, et, 
kiwaseyittamonwin ; il a un — 
contre lui, nayetidweyimew, et, 
kisistawer ; il a un —, nayeltd- 
weyittan. 

GRIFFE, miskasiy, ak; ma —, 
n'askasiy; sa —, waskasiya; il a 
des —s aiguës, hdsisikaskwerw, ok; 
il a de longues —s, kinokaskwew, 
ok. 

.GRIL, nawatchiwindbisk, wa. 
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GRILLER, péthtew, tam; faire 
cuir sur le gril, nawatchiw, ok; 
il Jui fait —, nawaichihew ; — 
sur les braises, maskutebwerw, ok. 

GRIMACE, mayikhkwewin, a; faire 
des —s, mayikkwew, ok; il lui 
fait des —s, mayikkwestawew, 
stam 

GRIS, E, sipikkusiw, ok, kwaw, a; 
une étoffe —, sipikkwegin, a. 

GRIVE, pistiydttikusis, ak, et, pe- 
yetchew, ok. 

GRONDER, il le gronde, kitotew, 
et, kikkädmew, ttam; -hikkdwitam, 
wok, (indéf) Un chien qui gron- 
de, nemow, ok; le vent gronde, 
matweyotin; le tonnerre gronde, 
piyesiwok matwe-kitowol. 


GROS, SE, misikitiw, ok (an.), mi- 


saw, a (inan.) Un arbre qui est 
—, müchäskusiw, ok, mitchäs- 
kwan, wa; le — de la jambe, 
otasiskitän, a, et, n'tasishkitän, a ; 
fer —, müchädbiskisiw, ok, kaw, 
a; à la —, mamdjis, et, tebiydk ; 
il est — à un tel point, wkiiw, 
ok, ispisiw, ispitchikitiw, ispit. 
chaw, a, ispaw; combien est-il : 
— ? tänespitchikitit ? 
GROSEILLE, sébomin, ak. 
GROSEILLER, sédbominätiik, wok. 
GROSSESSE, pwdwiwin, a. Voy. 
Enceinte. 
GROSSIER, ÈRE, namawiya ma- 
nétisiw, ok. 
GROSSIR, misdhew, ttaw, et, mit- 
chetohew, ttaw. 
GROUILLER, waskawiw, ok, et, 
métjiw, kuskuskaw, kuskupayiw, 
ok, a; il le grouille, kuskunew, 
nam, kuskupitew, tam, waskawi- 
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new, Dam, waskawipitew, tam. 

GRUE, otchitchäk, wok; — blan- 
che, wébitchitchäk 

GRUGER, misimew, ttam. 

GUÉ, ajivwahundän, à, ou, mustäta- 
kdwin; il traverse à —, mustéta- 
käw, ok. 

GUÉPE, dmow, ok. 

GUÈRE, apisis, et, kekätch, nama 
mwdsi ; il n’y a — de buffles à 
présent, namawiya mwdsi aydwolk 
mustuswok anotch. 

GUÉRIR, tyinivivw, ok; il le gué- 
rit, yinikkahew,ttaw, et, pimätji. 
hew, ttaw ; sa plaie est guérie, 
kihikiw, ok. | 

GUERRE, nandopayiwin, a; aller 
en —, nandopayiw, ok; revenir 
dela —,abatopayiw, ok ; il chante 
la —, käémdtchiwaham, wok ; il 
va en — contre lui, nandopayis- 
tawew, tam. 

GUET, amatisuwin, a, et, asdwd- 
ballamotwin ; il est aux —s, ama- 
lisuw, ok, et, aswahikew, asdwd- 
brio. 

GUETTER, asweyimew, ttam. et, 
aswahwew, ham, asawädbamew, 
ttam; — dans un chemin, aska- 
mdwew; — pour lui faire des 
reproches, asomew. 

GUEULE, miton; sa —, oton, ma 
—, ni l'on. 

GUEULÉE, une —, peyakokunetw ; 
deux —s, nijokunetw. 

GUEUX, SE, o kitimdkis, ak, et, o 
pahkustütäsk. 

GUIDE, okiskinottahiwew, ok. 

GUIDER, kiskinottahew, ttaw, et, 
hwayask iluttahew, ttaw. 


HAB 


GUISE, à sa —, piko e iteyittak; il 


travaille à sa —, {dnisi e iteyittak, 
chusi piko atuskew, ok; en —, 
v.g. donne-moi celui.ci en — de 


l'autre, eoko kekutch miyin. 
GUTTURAL, atdmikunew, ok. 


H 


À l'admiration (interj), way ! 
HA? ïnterr. wey ? en répondant 
à quelqu'un qui appelle, qu’est- 
ce qu’il y a? 


HA !'affirm. kdh! v.g. Ha! oui, en 


effet, kdh ! täpwe kani! 


HABILE, nahihüv, ok, miyuw, mi- 


toniw ; nilta devant le verbe, v.g. 
— à parler, nitta pikiskwerw ; — 
à trouver, à connaître, à perce- 
voir quelque chose, nahdsiw, ok; 
— à tirer de l'arc, nahdsiwew ; 
— se rend aussi par hita ki, ke ka, 
signe du futur présent, et du 
futur conditionnel, v.g. il est — 
pour faire cela, kita ki totam ; 
qui est — pour faire cela? awena 
ke ki totak ? 


HABILEMENT, mitoni, et, mémiy- 


WE, 


HABILLEMENT, wiydtchigan, à, . 


ou, kikiskatchigan, pustiskatchi- 
gan, ayowinissa. 


HABILLÉ, E, il est —, kikayowi- 


new, et, wiydtchikew, ok. 


HABILLER, pustayonisehew, ttaw, 


et, wiydttahew, ttaw. 


HABILETÉ, nahihiwin, a, nittä- 


willdwin, nittdwitjitjikewin, .mi- 


HAB 


HABIT, miskustdkay, a; mon —, 
niskutäkay ; son —, oskutdkay; 
mes —s, n'layänissa; ses —$, 0! 
ayänissa; — chaud, kisosis, a, 
ou, kisowinis ;-il a des —$, 0! 
ayowinissiw, ok; il revêt ses —s, 
pustayowinissew; il Ôte ses —s, 
ketayowinissew; il le revêt d'—s, 
pustayowinissehew, et, wiydlta 
hew ; il porte des —s blancs, wd- 
biskohuw, ok, ou, wäbiskayowi- 
new; il porte des —s noirs, £as- 
kitewihuw ; — de chef, okimd- 
weyäin. 

HABITANT, ayaw, ok, et, otaskio. 

HABITATION, wiki, et, wikiwin, 
a: il a une —. owikiw, ok; où 
est ton —? iande ka wikiyan ? 

HABITER, il habite avec lui, wiki- 
mew ; il habite cette maison, wi- 
kittam eoko wäskähigan ; ils ha- 
bitent ensemble, wikittuwok; 1l 
habite ce pays, ekuta otaskiw, ok. 

HABITUDE, nanamähuwin, a, et, 
mana, qui est un adverbe qui ac- 
compagne le verbe, vg. j'ai — 
d'agir ainsi, ekusi mana ni loten; 
il-a une mauvaise —, malchi 
nanamähuw; les mauvaises —s 
se perdent difficilement, matchi 
nanamähuwina  ayimanwa hkita 
ponittdk, ou, kispin kekway peya- 
kwaw enakayätotamik,mitjimwät- 
chi ayiman tchi ponittäk; il a EE 
de mentir, kdkiyäskiw mana, ou, 
nakayäkiyäskiw, ok; je n'ai pas 
cette —, nama chkusi ni nilla-toten. 

HABITUÉ, E, nanamähuw, ok, na. 
hayäsiw, nakayd-totam ; il est — 
à lui, nakatchihew, ttaw, ou, na- 
kaydskawew, kan. 
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HABITUELLEMENT, takki, saka- 
mo, käkike. 

HABITUER, il l’habitue, nakayd- 
hew, ttaw. 

S'HABITUER, nanamdhuw, ok. 

HACHE, ichikahigan, a. 

HACHER, tchikahwew, ham ; {chi- 
kahikew, ok (indéf); — menu, 
tchisdwätew,tam, ou,pihiskisdwd- 
tew, tam ; il hache du tabac, s1- 
kokkutew tehistemdwa. 

HAIE, menikkän, a, ou, menigan. 

HAINE, pakwdsiwewin, a; — mu- 
tuelle, pakwdtiluwin; avoir en 
— quelqu'’un,nama tchikeyimew, 
itam, pimdmeyimew, tam, pa- 
kwätew, tam; la religion défend 
la-—, e ayamihäkhkitahamdätunänt- 
wiw tchi palvwätituk. 

HAIR, pakwdtew, tam, et, nama 
tchikeyimew,, ttam, hkakwäyale- 
yimew, ttam. 

HAISSABLE, pakwdtikusiw, ok, 
kwan, wa. Un 4 

HALEINE, yeyewin, a, et, yeyetd- 
mowin; il perd —, hkipatätiam, 
wok, et, ndspitatämow. 

HALETER, yeyesuw, ok, et, yeydtd- 
mow. 

HALTE, ! pour faire arrêter, {ches- 
ko a | 

HAPPER, ofamew, ttam. 

HARANGUE, sdkitowin, a, et, aya- 
mittäkusiwin. Note : Le dernier 
mot est usité seulement pour les 
discours de superstition. 

HARANGUER, sdkitow, ok ; 1l 
harangue pour lui, et, à cause 
de lui, sdhkitostawew, tam ; aya- 
miltäkusiw, il fait un discours 
d’invocation superstitieuse. 


HAR 


HARASSER, il le harasse, nestu- 
hew, et, mikuskétjihewv. mew ; 
il est harassé, nestusiw, ok, où, 
nestuw ; AE de marcher, 
nestuttew ; harassé de courir, 


nesltupattaw. 
HARDES, ayowinissa, wiyätchi- 
gana. 


HARDI, E, sokhitehew, ok, ou, sok. 


keyimono, sokhastwoato, nama ke- 


kway nakistam ; il CEE d’une 
manière —, sokkimow, äsikhkwew, 
ayäsikkiwew, Done) 

HARDIESSE, Sokhkitehewin, a, et, 
sokkeyimorvin, sokkashwodoin 

HARNATS, otébäneyäbiya ; — de 
cheval, mistatimeyäbiy, a : — de 
bœuf, mustusweyäbiy ; — de 
Ho alimeydbiy, ou, alimweyd- 
biy. 

HASARD, par —, miskawi, et, na- 
hitäk, keswdn ; au —, el 
now; je lai rencontré par —, 
miskawi ni nakiskawaw ; c’est un 
— Que je l'ai vu, keswdn ni wd- 
bamaw ; il marée au —, pak- 
Ne pimutler. 

HASARDER, iyiwetotam, wok; il 
se hasarde, iyiwehuw, ok; il le 
hasarde, TA 

HATE, aan Giis da, OU, papdsi: 
win, nanikkeyittamowin : faire 
quelque chose à la —, mdmdjt- 
mäljiw, ok, ou, kesiskatw ojittaw : 
hkiyipiwin, Re AE 

HATER, nanikkimev, tam, hew, 
ttaw, ou, papdsihew, ttayy, mew, 
ttam, hasheyittamimewy : il se 
hâte, nanikkisho, ok, et, papdsiw. 

HAUT. E, ispisiw, ok, aw, a, ispa- 
piw, ispasteno pk Gba bAD ; MON- 
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tagne —, spatinaw ; terre 4 
iSpalchaw ; il le fait —, ispa. 
hyew, staw; en —, ispimik ; 
parler —, kisiwenw, et, sokki-pikisk- 
Wew. 

HAUSSER, oppinew, nam, tew, 
tam, oppahwew, ham, ispahyew, 
SAW ispdhew, ttaw. 

HÉ ! pour appeler, isth! et, isthté! 

HÉLAS ! éé! hey ! RE 

HÉMORRAGI E, mikkowaspine- 
win, a. 

HENNIR, kitow, ok. 

HERBE, maskusiy, a, et, maskikiy.. 
— odoriférante, wikask, wa, wi- 
kimakask; — dans l’eau, dsisiy ; 
il y a abondance d'—, maskusis- 
faw; mauvaise —, matchi-mas- 
kusiy. 

HÉRISSÉ, il a le poil —, oppweta- 
wepayiw, ok, a. 

HÉRISSER, oppwelawenew, nam. 

HERMAPHRODITE ayekhwer , ok 

HÉRON, mokkahasiw, ok. 

HERSE, ayipitchigan, a, et, kdski. 
pti 

HERSER, ayipitew, tam, et, kdski. 
pitew, tam; : ayipitchikero. on ,(1nd.) 

HÉSITATION wdwäneyittamowin, 
a; — dans les paroles, nandko- 
wWewin. 

HÉSITER, twdwdneyittam, wok ; 
— en parlant, nandkowew, ok. 
HEURE, lipahipisimwän, a, et, 
lipahigan; le jour se compose 
de 24 —s, nijitanow newosdb tipa- 
hipisimwän tebipayiw peyak hiji. | 
kaw; quelle — est-il? téneyikok 
esSpayih tipahipisimwän; il est 
deux —s après-midi, nijotipahi- 
Disimwdn miydskam  dbittawi- 


HEU 


kijikaw; à cette —, anotch mek- 
wätch; tout à l’—, tcheskwa ; 
sur l—, semdk; il est arrivé à la 
bonne —, miyotakusin, et, mek- 
wdsin, wok; de bonne —, hiyipa, 
et, kiyipi, wipatch. 

HEUREUX, SE, tebiyawehikow!- 
süw, ok, miydwätam, wok, atami- 
nai ; — chanceux, papewenw. 

HEUREUSEMENT, miyo, mamiy- 
we; ilest arrivé —, miyo taku- 
sin; —, par chance, #’laka, ou, 
nâtaka, v.g. — que je Pai vu, 
ntaka e ki wäbamak; — que ja- 
vais mon fusil avec moi, ndtaka 
ni takkune ni pdshkisigan. 

HEURTER, téwikisimew, tiitaw ; 
se —, tdwikisin, wok, ttin, wa. 

HIBOU, hohuw, ok; — blanc, wd- 
bohuw:;: chat huant, ottawoke- 
huw, et, miydpätjohuw, amisko- 
hus, . tchibuskisis. 

HIDEUX. SE, mayindkusiw, ok, 
kwan, wa, ou, benne 
siw, kustétchindkusiw. 

HIER, otdkusik; avant —, awaso- 
täkusik; le jour avant, avant —, 
kitchi awasotäkusik; — soir, i- 
biskok: — matin, otdkusik kikijeb. 

HIRONDELLE, mütchashusis, ak. 

HISTOIRE, dtyimowin, a, ou, ülji- 
mowi-masinahikerwin. 

HISTORIEN,  dtjimowinikhewiyi- 
niw. 

HIVER, pipon. Note: On emploie 
aussi ce mot pour dire : an, an- 
née; v.g. deux aus, #ijopipon ; 
trois années, nistopipon ; ;: l— der 
nier, mines l— prochain, ke 
pikok ; milieu de l—, dbittaw 
pipon ; — froid, kissini-pipon; 
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pendant l—, mekwdtch e pipok ; 
quel âge astu? tantalio pipon- 
weyan ? combien as-tu dhivers ? 


HIVERNER, piponisiw, ok. 
HOMICIDE, o nipattäkesk, ak. 
HOMMAGE, 


kistchimiwewin, à, 
v. g. veuillez recevoir cela com- 
_ me un — de fa reconnaissance, 
ki ka wi-otinen eoko, e aspinands- 
kumitän. 
HOMME, ayisiyiniw, ok, et, iyiniw, 
ndbew; l— a été fait pour ser- 
vir Dieu, ki ojihaw ayisiyiniw 
tehi atuskawät Kijemanitowa; un 
grand —, hüchiyiniw ; un — 
grand, mistahi ayisiyiniw ; tout 
—, waniyu; un — fait, kisäbe- 
ae le fils de l’—, ayisiyiniwo- 
hosissdn: un bon —, miyo-ayisi- 
yiniw ; un jeune — oskinikiw, 
ou, oskäbew ; un — du commun, 
Rare ayisiyiniwo ; vieil —, ise- 
yiniw, kelte-aya. 
HOMONYME, mon —, ni hkwimèns, 
ak ; son —, okwimènsa; ils sont 
— witjokwimensittuwok ; AIT 


1 
est son —, wiljijihikäsumen. 


HONNÉTETÉ, miyowdlisiwin, à, 
et, kwayaskätisiwin. 

HONNEUR, bkisteyittäkusiwin, à, 
et, okimdweyittéhustwin, kitche- 
yittékusiwin ; il n'a pas d—, 
nama mandtjihisuw, nama onepe- 
wisiwiniw. 

HONORABLE, kisteyittäkusiw, ok, 
et, okhimdweytltäkusiw, kitcheyit- 
tékustw. 

HONORER, kisteyimew, ttam, et, 
kitcheyimew, ttam, mandlota- 
wew, tam, mandtjihew, ttaw. 


HON 


HONTE, nepewisiwin, a ; il a —, 


nepewisiw, ok ; il lui fait —, nepe- 
il a — de lui, ne- 
pewisistawew, tam, ou, ditatchis- 


wimew, hew ; 


tawew, tam. 
HONTEUX, SE, nepewisishiw, ok ; 


C'est —, nepewisimagan, ou, ne- 


pewdkdtch. 
HOQUET, sisikukattewin, 
le —, sisikukattew, ok 
HORLOGE, pisimokkän, ak. 


HORLOGER, pisimokkänikkewiyi- 


niw, ok. 


HORREUR, kakwdyakeyittamowin. 
il a — 
de lui kakwdyakeyimew, ttam. et, 
hustdteyimew, ttam, Æuspaneyi- 


a, Où, kustäteyittamonvin ; 


mew, ttam. 


HORRIBLE, fakwdyakinäkusiw, 


ok, kwan, wa, kustdtchinäkusiw, 


kuspaninäkusiw. 

HORS, à l'extérieur, 
yik ; — de la maison, 
mik wdskähigan ; — du Sac, 
Opime mashkimutik; — d'ici, awa- 
Site! — de soi, nama o mamito- 
neyiüchiganiw, ok. 

HOSTIE, manitowipakkwejigan, ak, 
et, pakilindsuwin, a; — consa- 
crée, kweskimotchikäsut manilo- 
wi pakkwejiqan. 

HOSTILE, pakwdsiwew, ok; il lui 
est —, wiljinotinitumew, pakwd- 
ler. , 

HOSTILITÉ, pakwäsiwewin, à, 
pakkwätiluwin, witjinotinituwin. 

HOTEL, miljisuwikamik, wa, Et 
kapessiwikamik, assakkewikamik. 

HOTELIER, okanawemitjisuwika: 
mikwew, ok. 

HOYAU, X, monawdjiskivägan, a 
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wWayawilimd- 
Wayawit- 


HYD 


HUARD, mdkwa, ok. 

HUILE, pimiy, a; — de poisson, 
hinusewipimiy ; ça. le goût d— 
pimiwogan. 

HUILER, pimivihew, ttaw. 

HUILEUX, SE, pimiwiw, ok, Wan, 
wa, et {omisiw, maw, a. 

HUIS, à — clos, kimotch. 

HUIT, ayendnew ; ils sont —, aye- 
ndnewiwok; — fois, ayendnewaw; 
d'aujourd'hui en —, anotch 
otchi ki ayendnewikijikäki. 

HUITRE, otakwdkunewerwvin, &, OU, 
Sac. 

HUMAIN, E,ayisiyiniwiw, ok,wan, 
Wa; la race —, ayisiyinivwiwin ; 
—, Qui à de la compassion, kije- 
wdtisiw, ok, et, miyoteherw. 

HUMBLE, piveyimuw, ok, piweyi- 
misSUw, astameyimuw, anweyimi- 
Suw, piwihutw. 

HUMIDE, miyimäwisiw, ok, WaW, 
a, et, Mmiyimdwipayiv ; je lerends 
——, Ni miyimdwihaw, ttân. 

HUMIDITÉ, Miyimdwisivin, a. 


HUMILIATION, piweyimikowin, 
yet, nepewimitorvin, nepewihi- 
kowin. 


HUMILIER, piweyimew, ttam, et, 
pihumew, tam, nepewihew, mew. 

HUMILITÉ, Piveyimuwin, a, piwe- 
yimisuwin, asiameyimuwin, püvi- 
huvin. 

HUMER, otamew, ttam. 


HURLEMENT, oyuwin, a. 
HURLER, oyuw, ok. 
HYDROPHOBE. waninew, ok. 
HYDROPHOBIE, waninewin, a. 


HYDROPISIE, nipiwaspinewin. a, 
OU, Mistalayeppinewin. 
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. HYDROPIQUE, nipiwaspinew, ok, | IGNOBLE, piweyittékusiw, ok, 
et, mistalayeppinew. |  kwan, wa. 

HYMNE, ayamihewinakamun, &, | IGNORANCE, nama kiskeyittamo- 
ayamihewinakamotwin. win, a, hakebätisiwin. 

HY POCRITE, kdkayehisiw,oh, th | JGNORANT. E. ka A Pr 
sihisuw, ou, en mettant kkdsuw| RAA cp k ; 
à la fin du mot, v. g. — en reli- | | SEA ré A FH 
gion, ayamihékkâsuw, ou, kdka- HER IARRE us kiskeyittam, wok. 
yesi-ayamihaw, il feint de prier. ILE, ministih, wa ; là où il y a 

HYPOCRISIE, kdhayehisiwin, a,| beaucoup d'—s, aydpdnakaw ; — 
tchisihisuwin ; — en religion,| de bois, un bouquet d'arbres, 
ayamihäkhäsurvin. ministihwdshiweyaw. 


IL, pronom de la 3ème personne ; 
il est toujours renfermé dans le 
verbe, excepté pour lPimparfait 
où il est exprimé par 0, v. g. il 
l'aime, sakihew ; il le fait, ojit- 
law ; il dit vrai, tdpwew ; il par- 
tait, o sipwetta; 1l arrivait, o {a- 
kusini. 

ILLÉGITIME, enfant —, himinit- 
chägan, ak. 

ILLÉGITIMITÉ,  kiminitchdgani- 
wiwin, à. 

ILLICITE, eka mewdsik ichi tola- 
mik, kitähamätchikätewv. 

ILLUMINATION, wésaskutepayi- 
win, a, et, wasaskutenamdhewin, 
wdsaskutanamowin. 

ILLUMINÉ, E, wdsaskutenamd- 
suw, tew, a, et, wdsuw, ok, wûse- 
yaw, wäsilew. 

ILLUMINER, wésaskutenew,nam, 
et, wésashutepayihew, ttaw, wd- 
sitenew, nam ; il illumine, wd- 
saskutenamäwew. 

ILLUSION. tchisihuwin, a; il se 
fait —, tchisihuw, ok. 

ILLUSTRATION,  kisteyittdkusi- 
win, a, et, kicheyittäkusivin. 


I 


CI, ota; jusqu'—, isko anotch, et, 
isko ota ; d—., ota otchi; d'— au 
printemps; isko ke miyoskamik ; 
par—, oia ÿji; d—, (exclam.) 
awasiute! et, awas! d— à ce que 
je parte, isko kilchi sipwetteyän. 

ICI BAS, ota washilaskamuk, et, ota 
takkutaskamik. 

IDÉE, üteyittamowin, a, et, milone 
yitchigan ; C'est mon —, eoko ni 
miloneyilchigan, ou, n'l’eyitlamo- 
win ; l— que Dieu existe est 
partout, misiwe kiskeyittäkwan e 
ittät Kijemanito. 

IDEM, eydbich ehkusi, ou, peya- 
kwan. 

IDIOME, itatémowin, à ; les diffé- 
rents —s, pdpitus ka itatämok. 
IDOLATRE, o manitokkäsuw, ok, 
et, o manütokkew, manitowokeyi- 
mow, eka otayamihaw, awiyak 

konata kekway ka manitokkätak. 

JIDOLATRIE, manitokkewin, a, et, 
manitokkäsuwin,  manitowokeyi- 
mouwrin. 

IDIOT, E, hakebdtjiayüttiw, ok. 


ILL 
ILLUSTRE, histeyittdkusiao, ok, et, 


kitcheyittékusi, histéteyitiéhu. 
sw. 
IMAGE, naspasinahiyan, ak, et, 


naspipehigan, nispisitchigan, ma- 
Sinahihkäsuwin, a, masinahigan, 
V.g. cet enfant nue l— de son 
père, eoko awasis mitoni naspita- 
wWew otldwiya, ou, mitoni ottérwi- 
ya nama pitus ; Dieu nous a 
créés à son —, Kÿjemanito ki ki 
tjihikonow kitchi naspitawdyak. 
IMAGINATION, mitoneyichigan, 
a , Riseyittamonoin. iteyiltamowin. 
IMAGINER ÿMmémiloneyimew,ttam, 
et,, kiseyimew, ttam, iteyimew, 
tam ; S’—, deyittam, itwdsuw. 
IMBÉCILE, kakebdtji-ayutiw, ok. 
kakebätisikhew. 
IMBÉCILLITÉ , hakebälji-ayittivwin, 
ec kakebätisikkeroin, a. 


IMBIBER, kiltänew, nam, et, kitd- 


hwew, lets miyimdbdwd yes. 
ttaw. 

IMITATEUR, ot« yisindkew, ok, et, 
naspitäketw, ohisbinew taken 


IMITATION, ayisindkewin, asie, 
naspitéketoin : à l— —, tdbishoich, 
v. 8. à — de son père, ilest mé. 
Chant, tdbiskotch oltdwiya iji- 
malchE ayivito, OU, naspitawerw 
oltdwiya e matchi Does 

IMITER. ayisinawew, nam, et, 
naspiiawew, tam, kisknowdba. 
mew, {tam ; il rer en parole, 
ou, il répète ses paroles, naspi- 
brune il imite en parole, 
naspilowew, ok; la racine naspi, 
signifie imiter, v. g. il fait à l’i- 
mitation ) Raspilolam. 
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IMMACULÉ, E, pekisiw, ok, kan, 
Wa, et, kandtisiw?. tan ; 18 bn. 
ception de Marie, Mare kand- 
latchäkwewin ki kikinittéwikiw : 
l— Marie, kendtatchäkwet Marie. 

IMMANQUABLE, k£dkike ikhin, et, 

nama eka kitchi ikkik. 

IMMÉMORIAL, E, eka e kiskisik e 

otchipayik. 

IMMENSÉMENT, ALAN et 
misakkamik,  kistakkamik : une 
maison — grande, {dpwe osamak- 
kamik misittakaw wdskähigan. 

IMMERGER, one nam. | 

IMMISCER, s— dans ce qui ne le 
regarde pas, wi-pisiskeyittam, eka 
ka khandwädbamikut. 

IMMOBILE, namawiya waskawiw, 

ok, où, namawiya méijipayiw. 

IMMOBILITÉ, nama waskawivin, 

a. 

IMMOLATION, pakitindsuwin, a, 

— de soi-même, pakitinisuwin. 

MMOLER, pakitinewy: nam ; illui 
immole, pakitinésustaweu PRATE 
immole, pakitinäsuw, ok; on dit 
de même, ni pakitindsun ni kosis, 

Jimmole mon fils; il s'immole, 

pakilinisiv. 

IMMONDE, wiyipisiw, ok, pAW, a, 
tyepätisiw, tan, wa. 

IMMON DICES, maichikondssa, 

IMMORAL, E, opisikwätjihuroiyi. 

niw, ok. 


H 


IMMORTALISER, kdkike pimätisi- 


wihew, ttaw. 


IMMORTALITÉ, ÆKdkike pimdtisi- 


win, à. | 


IMMORTEL, LE, kdhike kita pimd- 


tisiw, ok, ou, namawikkätch kita 


nipiw. 


IMM 


IMMUABLE, eka ka meskutchi: 
payik, takki ka peyakwak; Dieu 
seul est—, Kijemanilo wiya piko 
eka ka meskutc hipayit. 

IMPAIR, E, eka e witjettumagak. 

IMPARFAIT, eka e kijitchikäsut, 
tek. c 

IMPARFAITEMENT, mamdsis,et, 
tebiyäk. 

IMPARTIAL, E, tédbishotch totä- 
kew, ok. 

IMPARTIALITÉ, vdbishotch totd- 
kewin, a. 

IMPASSIBLE, namawiya o mojit- 
tdwiniw, ok, nama, o sawihikuwti- 
niw, nama mojittaw wissakeyil- 
tamowin, a. 

IMPATIENCE, hisiwätisiwin, à, et, 
kisiweyitiamotwin. 

IMPATIENT, E, hisiwdtisiw, ok, 
kisiweyillam, wok, khisiwdteyittam. 

IMPATIENTER, kisweyiltami- 
hew ; il simpatiente pour peu de 
choses, konala kekway otchiyäwe- 
siw, ok. 

IMPECCABLE, eka küchi ki mat- 
chi-totak. 


IMPÉNÉTRABLE, ka kitchi kil 


sdbopayik, eka kitchi ki sdbonikd- 
tek, sanaskipayiw, ok, a, ; forèt 
—, sanaskäskuskaw. 
IMPÉNITENT, E, nama kwataki 
kesindteyimisuw, ok. 
IMPÉNITENCE,, nama kwataki 
kesindteyimisuwin, a. | 
IMPIE, omaichätisiw, ok, et, oma- 
tchdyiwiw. 
IMPIÉTÉ, matchälisivin, a, match. 
dyiwiwin. 
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IMPITOYABLE, nama okijewdti- 
siwiniw, ok, et, nama nilta-kili- 
mäkindkerw. 

IMPLORER, mdwimustawew, 
käkisimototawenw. 

IMPOLI, E, kdkistisiw, ok, nama 
mandtisiw. 

IMPOLITESSE, fdhistisiwin, a. 

IMPORTANCE, seyitchikätewin,a, 
ça une grande —, mistahi vteyit- 
chikäter. 

IMPORTER, il importe peu que 
tu partes aujourd’hui ou demain, 
nama nando ispayiw anotch kitchi 
sipweteyan appo wäbaki. 

IMPORTUN, E, nanweyatisiw, ok, 
ayimistw, mikushkäteyitidkusio. 

IMPORTUNER, mikuskdtjihew, 
mew, el, nanweyaljihew. 

IMPOSER, miyew ; il lui impose 
les mains, sawdniskestawew; —, 
tromper,wayesihew,häkayesihew, 
ttaw. 

IMPOSSIBILITÉ, pwdtéwiltdwin, 
a,et, nama kaskihurwin. 

IMPOSSIBLE, c'est —, nama kita 
ki ikhin, ou, nama hita ki totäka- 
niviw ; ça lui est — de le faire, 
pwdtdwittaw, ok; — de vous dire 
combien je vous aime, nama ki 
ka ki willamätin eyixok ka säki- 
hitdn; nul n’est tenu à l—, na- 
ma awiyak kila ki lolamohaw 
piyowätarvititdtpt. 

IMPOSFEUR, okakaychisiviyiniw, 
ok. 

IMPOTENT, E, méskisiw, ok, ou, 
nänekätisiw, pwdldwihur. 

IMPRÉCATION, matchi-itwerwin, 
et, malchi-wiyakhkwemowin, a. 


et, 


IMP 
IMPRIMER, mdkwasin ahwew, 


bam ; mékwasinahikew, ok, (ind). 


IMPROUVER, énimew, ttam, et, 
äneyimew, ttam ; dnikkemow, ok, 
{indéf.). 

IMPROVISTE, Lane kelatiawe, 
Ou, sesihutch- 

IMPUDICITÉ, pisikwätisiwin, a, 
et, mimdwihituwin. 

IMPUDIQUE, pisihwätisiw, ok, 
tan, et, pisihwätjihuw, mémérwi- 
hituro. 

IMPUISSANT, E, pour le faire, 
pwdtdwihew, ttav. 

IMPUTER, il lui impute, dtémi- 
mew, et, dtémikisiwätew, tam. 
INCAPABLE, pwdtéwiltaw, ok : 
il est — de faire cette mauvaise 
chose, namawiya hita ki totam 

eoko malchi kekway. 

INCARNER, wiydsiwihew, ttaw ; 
S—, wiyishoihisuw, ok : $—, il 
prend un corps, owiyowihisuw. 

INCENDIE, saskitewin, a, et, pasi- 
tewin 

INCENDIER, saskiswew, sam. 

INCERTAIN, E, nama ketchindhe- 
Yillam, wok, et, nama ketchind- 
hu. 

INCERTITUDE, nama ketchindhu. 
win, a, et, nama ketchindheyitta- 
mowin. 

INCESSAMMENT, éaki, OU, MO- 
Jak, sakamo. 

INCISER, tchistahwew, ham. 

INCITER, sikkiskawew, voy. Exci- 
ter. 

INCLINATION, iydyow; il a de 
l— pour l'ivrognerie, Wydyorw 
wikkipew, ok; — pour le vol, 
kimotishiv ; — pour une per- 
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sonne, iydyow eokoni wikkihew, 
ttaw. 

INCLINER, nawesiw, ok, yaw, a, 
illincline, nawenew, n am, nAWe- 
pitew, tam, nawehyew, staw, 
nawokinew, nam ; il est incliné, 
(ce qui est planté), nawoskisuw, 
lew, a; il s'incline, nawokiw, 
nawokipäyiw ; il incline la tête, 
nawokiskweyiw; il s'incline de. 
vant lui, nawokistawew, tam. 

INCONNU, E, nama hiskeyittäku- 
siW, Ok, kwan, wa. 

INCONSTANCE, mémeskutteyitta- 
mOowIn, à. 

INCONSTANT, E, mémeskutch- 
ayitliw, ok, ou, mdmeskuteyittam, 
wok. 

INCORPORER, wiyowiskawew, 
kam, et, Pitchiyäwiskawew, kam. 

INCRÉDULE, eka tiydpwewokeyit- 
Lahk, anweltaskiw, ok. 

INCRÉDULITÉ, nama  tapwewo. 
heyillamowin, a, anwettamowin. 

INCROYABLE, namawiya kitchi 
ki tépwewokeyittamik. 

INCULPER, atämimew, ttam, et, 
alämeyimew, tam. 

INCULTE, terre —, pikwataskami- 
kaw, et, nama nittéwikitchikätew. 

INCURABLE, nama ki iyinikka- 
haw, ok. 

INDÉCIS, E, wdwdneyittam, wok, 
ou, nama kiskeyillam ténisi ke 

Lotak. 

INDÉCISION, wdwäneyittamowin, 
a. 

INDEMNISER, takkutch, OU, ayi- 
wdk tipdhamawer. 

INDICATION, kiskinohamowin, a, 
et, kiskahikewin, kiskimowin. 


IND 


INDIEN, iyinüw, ok; les —s Cris, 
nehiyaw, ok; les —s de prairie, 
maskutewiyiniw, ok, paskwdrwiyi- 
niv ; —s du bois, sakdwiyiniv 

INDIENNE, papakiweydnegin, wa ; 
— large, ispategan, a, ou, mise- 
gan. 

INDIFFÉREMMENT, piko- di. 

INDIFFÉRENT, E, nama kekway 
pisiskeyittam, Do et, nama tchi- 
keyitchikew, ok ; d'est — pour 
moi, peyakwan n'leyitten. 

INDIGENT, E, ménesiw, ok, wan, 
wa, et, kitimdkisiw, ok, kitimd- 
kan, kiwitamarw. 

INDIGESTE , Mayiskäkemagan, wa. 

INDIGESTION. Jai une —, 
mayiskäkun ni mitjiwin. 

INDIGNE, nama iteyittékusiw,ok, 
kwan, wa, et nama ispileyiltä- 
kusiw ; il est — de compassion, 
nama ileyitidkusiw tchi kitimd- 
keyimit, ou, namawiya tchi kimä- 
keyimit ijiwebisuw. 

INDIGNER, osdmihew, ttaw ; il 
est digne. osdmeyitiam, Dee 
je suis ane contre lui, n’osd- 
mihik, où, ni hisiwdhik. 

INDIQUER dé la main, twdhwew, 
ham ; —, faire voir, wdbaite- 
hew ; —, marquer un jour, kiski- 
mow, ok, ketchikomow ; il l’in- 
dique, kiskinohwew, ham ; cela 
indique de la pluie, e wi kimi- 
wak ko ijindkwak ; veuillez m— 
le chemin, matte kiskinottahin 
meskanaw. 

INDIVIDU, awiyak, quelqu'un ou 
quelque chose qu’on ne peut pas, 

_ ou qu’on ne veut pas nommer, 
ay, k, (an.), ayi (inan.). 
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? 
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INDOLENT, E, kittimiganew, ok. 
INDUIRE, sikkiskawew, et, yeyi- 
hew; — en erreur, wandhew, 

mew. | 

INDULGENCE,  ayamihewipaki- 
leyillamdkewin, a; — plénière, 
tydwis ayamihewipakiteyittamd- 
kewin; — partielle, pakki-aya- 
mihewipakiteyittamäkewin ; avoir 
de l— pour, pakiteyittamäwew, 
et, kitimdkeyimew. 

INDUSTRIE, miyorwin, 
kaltamowin, iyippiwin. 

INDUSTRIEUX, SE, mdmiyow,ok, 
et, iyinisikkhkattew, ttam, iyippiw. 

INÉGAL, E, hdtiap iskusiw, ok, 
(an.) kdtiap iskwaw, a, (inan.) 

INESPÉRÉ, E, wespinatch, devant 
le verbe, v.g. je le perds d’une 
manière —, wespinalch niwanit- 
tdn; ça arrive d'une manière 
—, cha ayiteyittäkwak ispayiw. 

INÉVITABLE, namawiya kitchi ki 
miyäskamik, et, namawiya eka 
kita ikkin. 

INEXPÉRIENCE,nama nakaichit- 
ldwin, a. 

INFAILLIBLE, cka ka nitta-wano- 
wet, ou, takhi ka täpwet, ekawik 
kätch ka patowet. 

INFAME, misiwandtisiw, ok, tan, 
wa, et, osdmi maicheyittäkusiw,. 

INFAMIE, misiwandtisiwin, a, et, 
matcheyitidkusiwin. 

INFANTICIDE, nipahikosissew, ok, 
et, nipahosew, osikohuw. 

INFANTICIDE, nipahikosissewin, 
a, et, nipahosewin, osikohuwin. 

INFECT, E, witchekisiw, ok, kan, 
a, et, winimdkusiw, kwan, wa. 


a, Tyinisi- 


INF 


INFÉRIEUR, E, nottow üleyittd- 
kusiw, ok, kwan, wa, et, astame- 
yutäkusiw. 

INFERNAL, E, kütchi-ishutewi-ite- 
yüittakusiw, kwan. 

INFIDÈLE, nama ot ayamihaw, 0h, 
ou, o nama täpwewokeyittam, wok 
il est — dans sa promesse, nama 
mitjiminam opikishwerwin, a. 

INFIDELITÉ, nama ot ayamihewi- 
täpwewokeyittamowin, a. 

INFINL E, nama hisipipayiw, ok, 
a, et, nama kisipan ; à l—, kdki- 
ke ati, khäkikewinik, khäkikekkamik. 

INFIRME, nanekkdtisiw, ok, et, wa- 
yeskänisiw, nanekkdijittaw ; 11 le 
pense —, nanekhkäteyimew, ttam; 
il le rend —, wayeskänihew. 

INFLAMMATION, saskitewin, a; 
grande —, misipasitewin, a; —, 
fièvre, mikkopayiwin, a, ou, kisi- 
suwin. 

INFLEXIBLE, nama ki säkotchi- 
maw, et, wi-tdpwew, ok. 

INFORMATION, kakhkwetjikkemo- 
win, à, et, n'tawi-kiskeyitiamowin. 

INFORMER, witilamdwew, et, kis- 
keyittamohew; s—, khakwetjikke- 
mow, ok, n'tawi-hiskeyittam, wi- 
kakwe-kiskeyitiam. 

INFORTUNE, mayakusiwin, a, et, 
wayeskänistwin, mayakupayiwin. 

INFORTUNÉ, E, mayakusiw, ok, 
wayeskänisiw, mayakupayiw. 

INGÉRER, S°—., il s’ingère de ce 
qui ne le regarde pas, wi-pisiske- 
yittam eka ka khanawäbamikut, ou, 
iteyimotw ile eka eteyiltäkusit. 

INGRAT, namawiya otehiw, ok, et, 
malchitehew, nama kiskisiw e 
miyo-totàt. 
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INGRATITUDE, nama otehewin, 
&, Où, wanileherwin. 

INHABTLE, nama nilla devant le 
verbe, v.g. — à parler, nama nit- 
ta-piliskwew, ok. 

INHABITÉ, E, üîte eka ka wikik ; 

c'est —, namawilinäniwio. 

INHUMAIN, E, maydichitehew, ok. 

INHUMANITÉ,mayätchilehewin,a. 

INHUMATION, nahinokewin,a. 

INHUMER, nahinew, nam, naha- 
hyew, staw ; nahinokew, ok (in- 
déf.) 

INIMITIÉ, pakwätituwin, a, pakwd- 
siwerwvin. 

INJECTER, pitchiwebinew, nam, 
et, pittäbdwdyew, ttaw. 

INJECTION, püchiwebinikewin, à, 
pittäbäéwäyivewin ; il lui fait des 
—$, piltibäwdyew. 

INJURE, kitimdhiwewin, a, osiko- 
hurvin ; —, insulte, matchi-kisi- 
wäsiwewin, a, piweyimiwewin, 
wissahi-hisiwdsiwin. 

INJURIER, matchi-itew, ou, koppd- 
tjimew, ttam, misiwandtjimew, 
ttam, prwimew, ttam, wissakiki- 
siwdtew, tam, wissakimew, ttam. 

INJUSTE, nama hwayask itätisiw, 
ok, et, nama hkwayask ijiwebisiw, 
käkayehisiw. | 

INJUSTICE, wayesihiwewin, o, ou, 
wayesi-kilimahiwewin. 

INNÉ, E, kikinittdwihüo, ok. 

INNOCENT, E, pikonata atämeyi- 
maw. 


INNOMBRABLE, namawiya kitchi 
akittamik; ils sont —, kistakeye- 
hwok, et, misakkamikisiwok, osd- 
meyetiwok. 


INO 


INOCULATION, échistahuwewin, 
a, et, tchistahutuiwvin. 


INOCULER Xichistahwenw. 
INONDATION, pésilawipewin, à, 
et, ayiwipewin, ayiwdhkipewin. 


INONDER, pdsitdwipew, ayiwipew, 
ayiwdkipew, iskipew ; il linonde, 
ayiwipenew, nam, ttaw, et, ishi- 
penew, nam, ttaw. 

INOPINÉMENT, sisikutch, et, ke- 
tattawe, eka e asweyittamik. 

INQUIET, ÊTE, kaskeyittam, wok, 
astäsiw, ok. 

INQUIÉTER, kaskeyittamihew, as- 
täsihew, astdhew. 

INQUIÉTUDE, kaskeyittamowin, à, 
astäsiwin. 

INSATIABLE, namawiya takhis- 
koyuw, ok. 

INSCRIRE, masinahwew, ham. 

INSECTE, mantos, ak. 

INSENSÉ, E, küskwew, ok, kakebd- 
tisiw, namawiya  waskamisiw, 
mutchowiw, muichowdtisiw ; il 
le pense —, kakebädteyimew, mui- 
chowdteyimew. 

INSENSIBLE, kiskimisiw, ok,nama 
wäéwätch mojiltaw, nama pisiske- 
yültam, wok. 

INSOLENT, E, kdkistisiw, ok, et, 
nama mandtisiw. 

INSOUCIANT, E, nama pisiskäti- 
siw, ok, ou, nama kekway nand- 
khatdweyittam, wok. . 

INSPIRER, yeyetotawew, tam; il 
lui inspire cette idée, téeyiilamo- 
hew, ou, miskawäsomew, kiskiso- 
hew, mew. 

INSPIRATION, yeyetotädkewin, à, 
iteyittamohiwewin, miskawäsomi- 
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wewin; — du ciel, teyittamohi- 
kowisiwin, à. 

INSTAMMENT, sokki, et, ndspitch, 
meyäkwäm, semdk; v.g.]je te sup- 
plie —, sokki ki mdwimustätin ; 
fais Cela —, semäk lola. 

INSTANT, un —, hanak, atchiyaw, 
nomi, nomanak, nomanakes ; v.g. 
il ne,s’est assis qu'un —, kanak 
piko ki nahapiw; le soleil ne pa- 
raît qu'un —., pisim atchiyaw no- 
kusiw; si je vis quelques —s, un 
certain temps, nomanales pimd- 
tisiydni; à tout —, sakamo; dans 
l'—, semdk, kisdich; en cet —, 
anotch mekwdtch, ekuspi; en un 
—, kanak, tout à l’—, anoich 
piho. 


INSTINCT, ütdtjihuwin, a; c'est 


son —, ekusi ütdtjihuw, ok, ekusi 
ittiro. 


INSTITUER, cyvimew, ttam, oyeyi- 


mew, ttam, ahyew, astaw. 


INSTITUT, witjeltuwin, a; — re- 


ayamihewi-witjettuwin. 
okiskinohamäke- 


ligieux, 


wiyiniw, ok. 

NSTITUTION, oyeyimiwewin, à, 

ou, witjetturwinikkewin. 

INSTITUTRICE, okiskinohamäke 

wiskiwew, ok. 

NSTRUCTION,  kiskinohamdke- 
win, à, kiskinohamäkowin ; kiske- 

| yiltamohiwewin ; il a de l, 
okiskinohamäkowiniw, ok; —, ser- 
mon, kakeskikkemowin, kakeskwe- 
win. 

INSTRUIRE, kiskinohamdw, ok, 
kiskinohamäkew ; il Pinstruit, 
kiskinohamdwew, wittamdwew, 
rs ReyR EAN or teUR M AtTeR 
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S'INSTRUIRE, 
ok, wittamäsuw. 

INSTRU MENT abatjitjigan,a. N.B. 
En mettant tjigan à la fin de cer- 
tains verbes, on forme un nom 
d'instrument, v. g. instrument 
pour boire, pot à boire, minik- 
kwdtjigan, ou, minikkwdgan ; — 
pour iire ou écrire, livre, papier, 
etc., masinahigan ; — de musi- 
que, potäljigan, kitotjigan ; je 
m'en sers comme d'—, n{’äbal- 
jiganikkäkaän. 

INSU, à l'—, «ka e kiskeyittamik ; 
à l'— de tout le monde, eka awi- 
yak e hiskeyiltak. 

INSUFFISAMMENT, nottow. 

INSUFFISANT, E, nottepayiw, ok; 
cela m'est —, ni nottepayihihun. 

INSULAIRE, ministikowiyiñiw, ok. 

INSULTE, matchi-kesindtjimiwe- 
win, à. 

INSULTER, matchi-itew, nimik- 
kamew, ttam ; — avec la main, 
(nazarde); — avec de mauvaises 
paroles, matchikesinätjimew, 
ttam, et, koppdtjimenw. 

INTACT, E, kakkisiw, ok, kan,wa; 

__ misiwesiw, ok, misiweyaw, a. 

INTÈGRE, voy. Intact. 

INTÉGRITÉ, misiwesiwin, a, misi- 
weydwin, kakkisiwin. 

INTELLIGENCE, mamitoneyitta- 
mowin, a, mamioneyichigan, 
nissiltaweyitiamowin, nissitawe- 
yuchigan. 

INTELLIGENT, E, mamitoneyil- 
tam, ok, nissitdweyiltam, iyinisik- 
kattam, ou, nutta-hiskheyitiam. 
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INTERDIRE, 


INT 


kiskinohamdäsuw, INTELLIGIBLE, nissitottékusiw, 


ok, kwan, wa, kdisittittäkusiw, 
pakaskittäkusiw. 


INTEMPÉRIE, matchi-kijikaw. 
INTENSE, froid —, ayimi-kissin, et, 


dhkwdätji-kissin. 


INTENTER, mdtljipayihew, ttaw. 
INTENTION, iteyittamowin, 


a : 
n’as-tu pas — de prier depuis 
longtemps ? pitane ayamihdyän, 
nametchi khiteyitte hdyds otchi? — 
criminelle, maichi üleyitchigan; 
contre mon —, eka iteyittamän ; 
dans quelle — fais-tu cela ? td- 
nist eteyittaman oma ka totaman? 
sans —, pihonata, ou, konata ; 
il n’a pas fait cela avec —, namia- 
wiya otjilaw ki totam. 

INTERCÉDER, ayamihestamd-' 
wew, et, ilwestamdwew, méwi- 
mustchikestamäwen. 

défendre, kitdha- 

maw, ok; 1l lui défend, Aitäha- 

mäwew ; —, suspendre, kippit- 

chihew, mew, saäkittowew. . 


INTÉRESSER, s— à quelqu'un, 


ndtamdwew. 


INTÉRIEUR, pitch, ou, pitt, est 


une racine qui donne l’idée de 
ce mot, v.g. dans l—, püchdyik ; 
dans l— de la maison, pittuka- 
mik ; dans l’— du cosps, pittäki- 
yaw, ou, atämäkiyaw ; à l—, au 
fond, itdmik, ou, atémik ; Dieu 
seul connait l— de l’homme, 
Kijemantito piko kiskeyitiam ayisi- 
yiniwa elasteyik otehiyik. 


INTERPRÉTATION, üwestamd- 


kewin, a, ou, kweskitatämostamdä- 
kewin ; l— d’une chose, kwa- 


INT 


yaskweyitiamowin, et, kwayask- 
weyilchikätewin. 

INTERPRÈTE, ot itwestamäkew, 
ok. 

INTERPRÈTER,  üwestamäkew, 
ok; il l'interprète, westamd- 
wWew, où,  pikiskwestamäwew, 
kweskitatämostamdwerw ; — une 
chose, kwayaskweyittam, wok, ou, 
khwayaskweyittamottitarw. 

INTERROGATION, kakkwetjikke- 
mowin, 4, OU, HAN 
Retour 

INTERROGATOIRE, kakwetjimi- 
kowin, a. 

INTERROGER, fkakwetjikkemow, 
ok ; il interroge, kakwetjimew, 
ttam. 

INTERROMPRE, wanwewemew, 
et, wanwekhkawew, kippitowomew; 
il s’'interrompt, kippitowew, ok. 

INTERCESSION, ayamihestamä- 
kewin, a, et, pikiskwestamäkewin. 

INTERCESSEUR, of ayamihesta- 
mékew, ok, et, opikiskwestamäkenv. 

INTESTINES, ses —, otakisiya, et, 
pitidkiyaw, itdmékiyaw, atdmi- 
ydwa. 

INTIMIDER, 


sekimenw. 
INTRIGUER, nanweyatjihew, 


mew, et, dsiskunamäwerw. 

INTRODUIRE, pittukahew, ttaw, 
et, pütukeyakkinew, nam. 

INUTILEMENT, pikonata, ou, ko- 
nata,nayo, v.g- il parle —, konata 
pikiskwerw ; il agit —, nayoyuw, 
ok, ou,nayokkkamikisiw, nayosiw, 
il marche —, nayottew ; il tra- 
vaille —, nayo atuskew. 


sekhihew, astähew, 
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INUTILITÉ, nayoyuwin, a, ou, na- 
yosiwin, nayokkamikisiwin 

INVALIDE, wayeskänisiw, ok, et, 
nama ki atuskäsuw. 

INVENTER, ekweydk e miskamik ; 
il invente, mikdn-miskam, et, 
miskweyittam, wok. 

INVENTION, pere mishweyit- 
tamowin, à. 

IN VERSE. kweski ji, et, naspdtch ; 
aller en sens —, naspätch-itut- 
Le. 

INVESTIR, tibeyittamohew, he 


INVETÉRÉ, E, müjimwdtjiw, ok, . 
et, mitjimwdtisio ; il est — dans : 
cette habitude ; sdsay mitjimwd- 
tisiw k’etdtjihut ; maladie — 
Mmitjimwätappinewin, a. 

INVÉTÉRER, mitjimwätjihew., 
ttaw. 

INVINCIBLE, ekà ‘e nitta-säkohit. 

INVITER, au festin, wikkokkew, 
ok; ïil l'invite, wikkomew ; 
pour aller en quelque part, wi- 
sämew,} wisdwitam, wok, wisäk- 
kemow ; —, appeler à une as- 
semblée. nandoñkemow ; il l’'in- 
vite, nandomew. 

INVOLONTAIREMENT, iyisdtch, 


namawiya miyoteh, e ieyit- 
tamik, elia e tebeyimok,ou mieux, 


nama otjitaw. 

INVOQUER, fdkisimow, ok; ïl 
l’invoque, iakisimototawew, tam, 
et, mawimustawew, stam. 

INVULNÉRABLE, nama sarwiti- 
siw, et, namawiya osawihikurwi- 
niw, ok, nama omojittdwiniw. 

IRASCIBLE, kisiwdsiskiw, ok. 

IRONTE, pdppihituwin, a. Les in- 
terjections iyekama, nétch, sont 


1 


IRO 


des ironies, comme négations, 
v.g. c’est à croire que C’est vrai, 
Re n’est pas croyable, etc. 
TROQUOIS, ndtowew, ok ; ïl Sie 
—, ndtowemow, ok. 
IRRÉSOLU, E, wédwdneyittam,wok, 
et, nama hijeyittam kita totak. 
IRRITER, hisiwdhew, et, kisimew, 
osdmihew, ttaw. 
IRRUPTION, moskipayiwin, 
a une —, Mmoskipayiw, oh. 
à ISOLÉ, E, peyakuw, ok, et, nisikhkd- 


d'El 


tisiw ; dans une place —, ntku- 
lis. | 
ISOLER, iyekdtiahew, tiaw, et, 


iyekätisahwew, ham ; Ss—, iye- 
käâttew, ok, ou, n'tawi peyakuw. 

ISSU, E, otjiw, ok, et, 

ISSUE, otjüwin, a, et, otchipayrwin ; 
— pour sortir, pikhkohuwin ; 1l 
trouveune —, miskam îte k'opikh- 
kohut ; à l—, eyikok e kisi-ayäk, 
et, kisipanok; il n’y à pas d— 
namanando tawaw. 

ISTHME, wipwaskamikaw. 

ITEM, eydbilch ekusi ou, peyakwan. 

ITINÉRAIRE,  papdmutitewihu- 
win, a, et, papämuttewilhwdwin. 

IVOIRE, 
kan. 

IVRAIE, matchashusiy, a, et, mal- 
chänipiy. 

IVRE, küiskwebew, ok, ou, kdwibew; 
il le rend —, küiskwebähenw. 

IVROGNE, Xüiskwebeskiw, ok, et, 
wikhiperw.. 

IVROGNERIE, küskwebewin, 
wikkibewin. 


otchipayiw. 


wäbikan, et, wäbikana- 


a, 
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J 
J'impot mamiydkätjimowin, 
a, Mmdmitjimowin. 

JADIS, esa, ou, wesa, yékki, khayat- 
le, kayds ; v.g. — nos pères ne 
faisaient pas ainsi, kayds nama- 
wiya ekusi opimdlisittawaw not- 
ldwibaninänak; on raconte que, 
etc, wdniw yäkki; 1l paraît 
qu'il a dit ainsi, ekusi ot ilwa esa. 

JALOUSER,  sawdnakeyimotota- 
wew, tam; — par rapport aux 
époux, il jalouse contre lui par 


. rapport àsa femme, kdkweyimew; 


se —, sawdnakeyittuwok, otteyit- 
tuwok; se — dans le mariage, 
kakweyittuwok. 

JALOUX, SE, sawdnakeyimotw, ok ; 
il est — (les époux), kdkweyittam, 
wok; otteyimew, ttam, 1l a de 
l'envie contre lui. 

JAILLIR, kwdskwepayiw, ok, a; 
Peau qui jaillit, kwdskwetjiwan, 
wa; faire —, kwdskwepayihew, 
ttaw. 

JAMATS, namawikkdtch; ex. je ne 
le verrai —,nama wikkdtch ni ka 
wdbamaw, où, namawiya ni ka 
wäbamaw wikkätch ; n’arriveras- 
tu —? wikhkätch tehi ki ka takusi- 
nin? il est parti pour —, ndspit- 
chi sipwettew. 

JAMBE, miskät, a; ma —, niskät, 
a; sa —, oskât, a; ex, il a de 
grosses —s, makkikälew, ok; il a 
les —s enflées, pdkikätew, ok; 11 
a les —s croches, wäkikätew, ok; 
—s nues, sasakinihätew, ok; il se 
casse la —, kaskikätesin, wok; 11 
met une — en avant pour mar-" 
cher, ou, il fait un pas, otchestiw, 


JAM 17 


ok: — de devant, nihdnikäl, a ; 
— de derrière, otdkekät, a. 

JAMBÉ, E, il est bien —, miyokd- 
tew, ok ; il est mal —, mayikäter. 

JAMBON, okusoppwädm, a. 

JANVIER, hisepisim, le principal 
mois, le grand mois, etc. 

JAPPER, aboyer, mikisimow, ok; 
il jaspe après lui, mikitew, tam ; 
—, hurler, oyuw, oh. 

JARDIN, nüidwikitchigan, à, et, 
kistihän. 

JARDINER, nitdwiküchikew, ok, 
et, kistikenv. 

JARDINIER, onüttdwikitchikewiyt- 
niv, ok, ou, okistikewiyinio. 

JARRET, sikdkwan, a ; osikäkwan. 
son —. 

JARRETER, seskipitew, tam ; il se 

jarrète, seskipisuw, ok. 

JARRETIÈRE, seskipisun, a. 

JASER, mémiydkäljimow, ok, ou, 
nanweyalwerw. 

JASERIE, mdmiydkätjimowin, à, 
et, nanweyalwewin, osdmilonewin. 

JASEUR, pikishweskiw, ok, ou, osd- 
milonew. | 

JAUNE, osdwisiw, ok, waw, a; il 
a une chevelure —, osdwdänistik- 
wew, ok, ou, osdwistikwänen. 

JAUNIR, oséwinew, nam. 

JE, ni, et, nt, n; v.g. — marche, 
mi pimuttän; — le prends, #woti- 
nen: — vais le voir, n'tawdbd- 
maw ; — lui fais plaisir, n’{ata- 
mihaw. 

JET, webiniskewin, a; — d’eau, ni- 
piy e hwdskwepayik, ou, hwds- 
kwetchiwan. | 


JEU 


JETER, webinew, nam, et, pahi- 


tchiwebinew, nam ; — dans Peau, 
pakastawehwew, ham; — au 
feu, matchustehwew, ham; il se 
jette à l’eau, pakastawepayiw, ok; 
il se jette au feu, matchustepa- 
ya, ok, où, matchustehuw, ok ; — 
des pierres à quelqu'un, pimusi- 
ndtew, tam ; il jette du sang, 
webinam mikkow ; il lui jette, 
webinamdwew ; il le jette de côté, 
iyekatewebinew, nam; il lui jette 
un bois, pimwättikhkwädhwew, 
ham ; il le jette en bas, nifchiwe- 
binew, nam, nichivwepahwew, 
ham, nitchipitew, tam ; il se jette 
en bas, nüchipayihuw, ok; il le 
jette dedans, pitchiwebinew, 
nam ; il le Jette dehors, wayatwi- 
webinew, nam ; il le — pardes- 
sus, pésitchiwebinew, nam; il 
jette ses habits, ketasdkepayihuw, 
ok. 


JEU, metawewin, a; — de hasard, 


pakessewin, a; il perd au —; 
paskiyawaw ; il gagne au —, pas- 
kiydkew, ok, otahuwew: il met 
au —, astwdhew, ok; il regrette 
ce qu’il a perdu au —, mdmillät- 
chiw, ok. 


JEUDI, e newokijikäk, (le 4eme 


jour.) 


JEUNE, oskinikiw, ok, ou, oskäti- 


siv, oskdyiwiw. 


JEUNESSE, oskinikiwin, a, ou, 0s- 


kätisiwin, oskdyiwirwin. 


JEUN, à —., il est parti à —, si- 


pwettew eka tcheskwa e miljisut ; 
on doit être à — pour commu- 
nier, nama pila mijisunänivan 
mayawes ayamihewisaskamu. 


JEU 
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JEUNE, famine, iyewanisiwin, a ; |JOUIR, user, abatjihew, ttaw, et, 


—, pénitence, iyewanisihisuwin, 
a; —- de l'Eglise, ayamihewiye- 
wanisihisuwin, a. 

JEUNER, être dans la famine, iye- 
wanisiv- ol, ou, nottekatew, nama 
kekway mitjiw ; — par pénitence, 
iyewanisihisuw, ok, ou, kihikusi- 
mou. 

JOIE, wiyditihusivin, a, ou, ätami- 
ndwin, miweyitlamowin, miyawd- 
Lamowin. 

JOINDRE, éniskohyew, staw, ou, 
mämawahyew, staw; se — à un 
parti, éakuw, ok. 

JOINTURE, dniskokanän, a ; 
des membres du corps, dniskotwi- 
kandn, a, ou, piskukunän. 


JOLI, E, katawdsisiw, ok, sin, wa, 
ou, Miyosiw, miwdsin. 

JONCG, anneau, atchanis, ak; —, 
plante des lacs, okitchikamiwask, 
wa, ou, Mmwäskushwän, à. 


- JONGLERIE, kosdpatchigan, a, ou, 
hosäpalchikewin, a; il fait la —, 
kosäpatiam, wok. 

JONGLEUR, kosdpatchikewiyinto, 
ok. 

JOUE, mandway, ak; ma —, na- 
ndway, ak; sa —, wandwaya. 
JOUER, metawew, ok; — au jeu 
de hasard, pakessew, ok; — aux 
cartes, peyakupehigana otchi pa- 
kessew, of; il joue avec lui, wit- 
Jimetawemew; il se joue de Ini, 
il en fait un jouet, metawdkätew, 

tam ; melawdäkew, ok (indéf. 

JOUET, metawdgan, a 

JOUEUR, ometawew, ok, opakesserw. 

JOUG, täbishägan, a, ou, otébägan. 


otawiwiniw, ok. 

JOUR, hijikaw, a; — long, pitchd- 
kijikaw, a; — court, pesowikiji- 
kaw, a; aujourd'hui, anotch ka 
kijikäk ; tous les —<, tattwawiki- 
Jikäki; le dernier —, iskweydtch 
e kijikäk; le — suivant, wiydbak; 
tout le —, hape-kijik; — de l'an, 
otcheturwikijikaw ; un 7 peyak- 
waw, ou, yäkhki. Les jours de la 
semaine sont comme suit: lun- 
di, e nistamikijihäk; mardi, e ni- 
jokijikäk; mercredi, e nistokiji- 
käk; jeudi, e newokijikdk ; ven- 
dredi, e niydnanokijikäk, ou, aya- 
mihewdttihowikijikaw ; samedi, 
Mariewikijikaw, ou, wdbaki iji e 
wi-ayamihewikijikäk ; déclin du 
—, ali otäkwäsan; au point du 
—, € ali wäbasik; avant le —, 
mayawes wäbak; fixer un —, 
kiskimow, ok; en plein —, mosis' 
e kijikäk; bon —, miyo kijikaw ; 
je vous souhaite ie bon —, ki ka 
wi-miyo-hijikanisin ; donner le 
—, niltäwikihew, ttaw ; prendre 
—, Yowew, ok; à chaque — suf- 
fit son mal, tatio kijikaw tepipa- 
yihikumagan otayimihuwin. 

JOURNÉE, une — de travail, pe- 
yak atuskewikijikatw ; il travaille 
à la —, hkijikaw otchi atuskew. 

JOURNELLEMENT, kdkike, takki, 
sakamo. 

JOYEUX, SE, wiyditikusiw, ok, 
miyawätikusi. 

JUBILÉ, ayamihekitchimiyäwäta- 
mowin. 


JUCHER, il se juche, akusiw, ok. 


JUD, 


JUDAISME, Judawiyinijittwduwin, 
a. 

JUGE, owiyasuwewiyiniw, ok, ou, 
OÙ OYaSUWCWIyINVw. 

JUGEMENT, wiyasuwewin, 4, OU, 
oyasuwewin, oyakittamotwin. 

JUGER, oyasuwätew, tam, ou, wi- 
yasuwätew, tam, oyakimew, ttam, 
oyeyimew, ttam ; ex. il juge des 
autres par lui-même, kejiwebisit, 
ekusi ituke pimätisiwok, iteyimew 
kutaka ; ne jugez pas et vous ne 
serez pas jugés, ekawiya oyahkimi- 
we ekusi nama ki ka oyakimika- 
win. 

JUIF, Judawiyiniw, ok. 

JUILLET, opaskuwipisim, mois, où 
lune, où les oiseaux jettent leurs 
plumes. 

JUIN, opdskdwehupisim, mois, ou 
lune, où les petits sortent de la 
coque. 

JUMEAU, nijotew, ok. 

JUMENT, kiskisis, ak, ou, kiskänak, 
w0k. 

JURER, pour affirmer, hkwchi-it- 
wew, ou, küchi-pikiskhwew, ok, as- 
pahäkemow, aspimow, aspikitchi- 
itwew; —, blasphémer, matchi- 
itwew, ok, wiyakkwew ; il jure 
contre lui, wiyakkwdtew, tam. 

JUS, se rend par la terminaison 


dbüy, v.g. — de graine, minisd- 
buy, a; — de bouleau, washwe- 
yabüy ; — d'orge, iskwesisdbüy. 
JUSQUES, isko, et, pdskatch, kana- 
keka; v.g. — à Montréal, Moni- 
yäk isko; — ici, ota isko; — au 


lac, sdkähiganik isko ; il est cha- 
grin jusques à pleurer, kaskeyit- 
tam péskatch e matut, ou, kana- 
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‘keka miyâtut ; vous m'attendrez 
jusqu’à ce que je revienne, ht ka 
pehin eyikok isko pe-hiweyäni. 


JUSTE, kwayask, et, kwayashopa- 


yiw, ok, a; il n’est pas — que fu 
lui dise cela, nama khwayask ekusi 
kitchi ütat ; cette horloge n’est 
pas —,namawiya kwayaskopayiw 
eoko pisimokkän; il n’a pas la 
voix —, néspdtch-atämow, oh. 
Voy. Justement. 

JUSTE, kwayaskätisiw, ok, et, kwa- 
yaskijiwebisiw. 

JUSTEMENT, ketisk, et, mweichi ; 
v.g. ça s’'adonne —, hetisk ispa- 
yiw; c'est — cela, eoko mweichi; 
c'est — ce que je lui ai dit, eoko 
muwetcht ka ki itak. 

JUSTICE, kwayaskätisiwin, a, et, 
hwayaskijivebisivin, hwayask wi- 
yasuwewin; il lui rend —, Éwa- 
yask wiyasuwätew ; appeler en 
—, pesiwew wiyasuwewinik; cour 
de —, wiyasuwwewikamik, wa. 

JUSTIFICATION, kwayask dtisihi- 
wewin, à, hwayaskitakimiwerwin. 

JUSTIFIER, kwaskdtisihew, ttaw, 
et, kwayaskitakimew, ttam. 


L 
À,ote, ile, ekute; ça et —, ma- 
men, aydspis ; vas — (loin), 


ekute itutte, plus proche, andé. 

LA-BAS, nete. 

LABEUR, atuskewin, a, ayimihu- 
win, e ayimak kekway. 

LABORIEUX, SE, kdkayäwisiw, 
ok, nitia atusketw. 

LABOURER, pikupitaskiwew, ok, 
pikupitchikew. 

LABOUREUR, opikupitchikew, ok. 


LAC 


LAC, sdkdhigan, a. La terminaison 
gamaw désigne une étendue 
d’eau, v.g. un lac long, kinoga- 
maw ; un — d’une grande éten- 
due, misigamaw; un — d'une 
petite étendue, apisigamanw. 

LACER, takhkupitew, tam, sittappi- 
tew, tam; — des raquettes, (les 
enlacer). askimenw, ok; 1 les lace, 
askimätew, tam ; — une ret,aya- 
pikkew, ok. 

LACÉRER, yayikipitew, tam; — 
en le mordant, yayikamew, ttam, 
ou, pihkwamew, ttam. 

LACHE, sdkotehew, ok; —, qui de- 
vient peu tendu, dbikkopayiw, ok, 
a. 

LACHER, pakitinew, nam, pahi- 
ichiwebinew, nam ; — un coup 
de fusil, péskisikew, ok, matwe- 
wettaw,; —, détacher, dpahwew, 
ham. 

LACHETÉ, séhotehewin, a. 

LADRE, maichappinewin, a. 

LAID, E, maydiisiw, ok, mayätan, 
mayinäkusiw, mayindkwan, wa ; 
il le trouve —,mayeyimew., ttam, 
ce qui veut dire aussi : il le mé- 
prise. 

LAIDEUR, maydtisiwin, a, mayi- 
ndkusüvin. 

LAINE, mayatlikopiwey, a, pisswe- 
piweyän. 

LAISSER, nakatew, tam ; il 
laisse en dépôt, astatchikuw, ok ; 
—, oublier, wanikishkisiw, ok; — 
étant sur l’eau, nakatahwew, 
ham ; il le laisse pour ne plus 
l'accompagner, paskewiyew,ttaw, 
et, poni-witjewew, tam; il en 
laisse, il en a de reste, iskunew, 
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nam, skuhew, ttaw; — de la 
nourriture, iskwamew, stam ;—, 
c'est de reste, iskupayiw, ok, 
a; il lui laisse, nakatamäwew, 
iskunamdiwerw ; — de la nourri- 
ture dont il en a de reste, iskwas- 
tamdwew; lui — en cache, asto- 
wew; — tranquille, ponihew, 
ttaw, poneyimew, ttam ; ex. il ne 
laisse pas d’être charitable, eyi- 
wek hijewdtisiv ; Laissez-moi par- 
ler, kiydm ponihin, ni ka pikis- 
kwän; laissez-les jouer, kiyâäm 
kila metawewok ; — faire, nama 
pisiskeyittam, ok, kiydm iteyittam ; 
se — mourir, pakiteyimow, ok; 
se — instruire, pakitinisuw tchi 
kiskinohamät; — aller, pakiti- 
new, nam. 

LAIT, totosébüy; elle a du —, oto- 
tosdbuw, ok. 

LAITON, osdwäbisk, wa, ou, osdvi- 
piwäbisk. 

LAMBIN, papetchiw, ok. 

LAMBRISSER, pittawihew, tiaw. 

LAME, d’un couteau, mokkumdänd- 
bisk, wa, mustäbiskumän, a. 

LAMENTATION, mawikhäsiwe- 
win, a, kesinätji-maäwikkäshvewin. 

LAMENTER, mawikkätew, tam, 
kesinätji-mawikhkätew, tam, pikis- 
kâtji-mawikkätew, tam ; il se la- 
mente, mawimow, ok. 

LAMPE, wdsaskutenigan, a. 

LANCE, simägan, a; — pour sai- 
gner, pikokwesigan, a; —, fer 
pour tuer les castors ou les rats, 
nitchikiw, a. 

LANCER, paküchiwebinew, nam, 
webinew, nam, iJiwebinew,nam; 
— une pierre, pimwassinew, ok; 
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il lui lance une pierre, pimiwassi- 
nätew, tam ; il lui lance quelque 
chose pour le frapper, tchikak- 
kwdtew, tam, tehikakkwewebina- 
mdwew ; se —, moskitäkew, ok; 
il se lance sur lui, moskitawew, 
tam. Voy. Jeter. 

LANCETTE, pikokkwesigan, a. 

LANGAGE, itatdmowin, a, et, pi- 
kiskweivin, tji-kijwewin. 

LANGUE, miteyaniy, a; ma —, 
nileyaniy; sa —, oteyaniy; tirer 
la —, sdkiteyaniwew, ok; c'est 
ma —, eoko ni pikiskwewin, ou, 
eoko ntitatämowin, ekusi n'liji 
pikiskwän; autant de —$s qu'on 
parle, autant de fois on est 
homme, e talto ka pépitutatd- 
mok,eoko tattwarw ayisiyiniwindni- 
wan ; quelle — parles-tu ? td- 
nisi etatdmoyan? il parle plu- 
sieurs —s, müchetweyak itatd- 
mow ; il a beaucoup de —., osd- 
milonew; mauvaise —, matchi- 
tonew, ou, malchi-milon; rete- 
nir sa —, Müijiminam oteyaniy ; 
il a la —— longue, kinowdbegani- 
yiwo oteyaniy ; la — lui a fourché, 
paskepayipiw oteyaniy. 

LANGUIR, nanekkätisiw, ok, ou, 
nanekkätjittaw; il le fait —, na- 
nekhkätiihew, ttaw. 

LANTERNE, sdbwdstenigan, a. 

LAPER, nokwdtew, tam, et, nokwd- 
taham, wok, mustaham. 

LAPIDER, pimwassinew, ok; il le 
lapide, pimwassindtew, tam, et, 
nipahew assiniya otchi. 

LARCIN, kimotivin, a. 

LARD, kokusiüviyin, wa. 

LARDON, fokusiwiyin, wa. 
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LARGE, ayakaskisiw, ok, kaw, a ; 
il le rend —, ayakaskihew, ttaw; 
dans le — d’un lac ou d’une 
rivière, édivitch, ou, tdwokdm. 

LARME, otchikawäbüy, a, et, otchi- 
kawdbiwin ; il verse des —<, 
otchikawdbiw, ok. 

LARRON, okimotisk, ak. 

LAS, SE, nestuw, ok, et, neslusiw, 
nestusin, wok; — de marcher, 
nestuitew ; — de pleurer ou de 
parler, nestumow ; il es —, en- 
nuyé, nestweyillam, thheyillam, 
nesthwdtisivw. 

LASSER, nestuhew, ttaw; il le 
lasse à marcher, nestuttahew. 

LATRINES, misiwikamik, wa. 

LAVAGE, kisipekinikewin, a, et, 
kisipekiüwin. 

LAVEMENT, kisepekinikewin, a ; 
— comme remède, pittdbdwayi- 
tuwin ; il lui donne un —, pit- 
idbéwayew, ttaw. 

LAVER, kisipekinikew, ok ; il le 
lave, kisipekinew, nam, et, Âds- 
siydbäwayew, ttaw, kütchistäbd- 
wayew, ttaw;illave le plancher, 
kisipekinittakinikew ; ilse lave, 
kisipekiw ; ilse lave le visage, 
kässikhkwew. 

LAVURE, kisipekinikandbüy, a. 

LÉCHER, nokkwätew, tam; se — 
les lèvres, péstakiw, ok. 

LECON, kiskinohamdäkewin, a. 

LECTURE, ayamittdwin, a. 

LÉGE, à —, il revient à —, asko- 
tawiskaw, ok, et, askotawisiw, pi- 

sissik ayaw, pisissik pelkiwew. 

LÉGER, E, ydkkitisiw, ok, (an. 
ydkhkasin, wa, (inan.). 
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LENDEMAIN, wdbaki. Ex. jus- 
qu'au —, isko wdbaki; ne vous 
occupez pas du —, ekawiya ota- 
meyittamuk tänisi ke ikkinokwe 
wäbaki. 

LENT, E, papetchiw, ok, (an.) pa- 
petan, (inan.), papekikkâtisiw, 
kkâtan, wa, peyaltikhowisiw, wan. 

LENTEMENT, peydltik, ou, nisik- 
kätch. 

LÈPRE, omikiwäbaspinewin, à, 
matchaspinewin. 

LEQUEL? laquelle ? awena? tana? 
tanima ? « 

LESQUELS ? aweniki ? tdna aniki? 

LESTE, waitchekkamisiw, ok, et, 
tatdstapiw, iyippiw, watcheppiw. 

LETTRE, masinahigan, a ; il lui 
envoie une —,masinahamäwen ; 
ouvrir une —, péshkittenam ma- 
sinahigan; lire une —, ayamit- 
taw masinahigan; — de lalpha- 
bet, masinahikewin, a, ichakasina- 
higan. 

LEVAIN, oppikasiqan, a. 

LEVANT, ite k'osdkästek. 

LEVER, eppinew, nam, et, pasi- 
konew, nam, waniskänew, nam; 
il se lève, pasikuw, ok; le soleil 
se lève, sdkästew, sdhottew ; se 
— du lit, waniskaw ; 1l se lève 
en l'air, oppiskaw ; il se lève de- 
vant lui, pasikostawew, tam. 

LÈVRE, miskisay, a ; ma —, nis- 
kisay; Sa —, oshisay. 

LIARD, mayimitus, ak. 

LIBÉRER, pakitinew, nam, ou, 
tibeyimisuhew ttaw. 

LIBERTÉ, tibeyimisuwin, a. 

LIBRE, tibeyimisuw, ok. 
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LIBREMENT, sekke. 

LICOU, ayapikkwepitchigan, a. 

LIEN, takkupitchigan, a. 

LIER, takkupitew, tam, et, sakkap- 
pitew, tam, mémédkkwapitew, 
tam; pieds et mains liés, osia 
kiki otchitchiya e mdmäkkwappt- 
teyihi. 

LIEU, s'exprime par la terminai- 
son nok, v.g. en un — saint, kit- 
chitwänok; en un mauvais —, 
mayanok; en tout —, misiwe ile; 
en quel —? tande? en aucun 
—, namanando; sur le —, mwelt- 
chi ekute; avoir —, tkkin, ou, 
ispayiw, v.g. je n'ai pas — de 
croire cela, nama küchi oichi 
täpwettamän eoko. 

LIÈVRE, wdbus, wok; — de prai- 
rie, misidbus. 

LIGNE, pesisinahigan, a ; il tire 
une —, pesisinaham, wok, et, pe- 
saham, ok; il fait une — avec 
un couteau, pesikhutam ; il fait 
une — avec une fiselle, couverte 
de peinture, pasastepitchikew, et, 
pasastepayittaw ; ils se tiennent 
en —, nipitekäbdwiwok. 

LIGUE, mamokkamätuwin, a. 


LIGUER, ils se liguent ensemble, 
mamokkamätuwok. 

LIMBES, atämaskamikok. 

LIME, kiskiman, a. 

LINCEUL, wewekiniganegn. 

LIMER, kiskipuyew, taw, et, kini- 
puyew, taw. 

LINGE, papakiweyänegin, wa, et, 
ayowints, à. 

LION, misi-pisiw, ok, ou, mistäkke- 
su. 


‘LIQ. 


LIQUEUR, liquide. La terminai- 
son dbüy, à la fin du mot, ex- 
prime l’idée du liquide indiqué, 
par la racine, v. g. — de neige, 
eau faite avec de la neige fon- 
due, fondbuy, a; — de vin, somi- 
nabüy; — de sel, siwitiäkandbüy; 
— de feu, eau de vie, iskutewd- 
buy. 

LIRE, kanawäbattam masinahigan, 
ou, ayamitltaw masinahigan. 

LIT, nipewin, a; il se met au —, 
kawisimow, ok; il sort du —, 
waniskarw ; 11 fait son —, nahastd- 
suw; il Jui fait son —, ndhasto- 
wew. 

LIVRE, masinahigan, a. 

LIVRE, poids, tipdbiskhotchigan, a. 

LIVRER, pakilinamdwew, et, mi- 
yew; il le livre, le trahit, misi- 
hew, mew; se livrer, pakitini- 
suw, ok, webinuw. R 

LOCHE, mihyëy, ak. 

LOGE, appakkwäsun, a, et, miki- 
wdp. 

LOGEMENT, wdskdhigan, a, et, 
wikiwin. wikikkemowin. 

LOGER, wikiw, ok, et, wikikkemow ; 
il le loge, pittukahew, taw. 

LOI, wiyasuwewin, a; c’est l’an- 
cienne —, kayalte manitowitasu- 
wWewin. 

LOIN, wäyo, et, wdyoweskamik, 
pucharw ; wayowiw, c'est — 

LONG, UE, kinosiw, ok, waw, a ; 

bois —, kinowdäskusiw, kwan, 

wa ; fer —, kinowdbiskisiw, kaw ; 
le — de, sisoné ; il marche le — 
de, sisoneskam, wok; une corde 

— d'une brasse, pisdgandbiy pe- 

yakonisk e iskwdk ; tout le — 

! 
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misakäme kiskeyittam; à la —, 
piyis ; tu en viendras à bout à 
la —, piyis ki ka kaskittän. 

LONGER, sisoneskawew, kam ; — 
un lac ou une rivière en canot, 
sisonetjimew, ok 

LONGTEMPS, kinwes ; très —, 
kinweseskamik; 11 y a —, wes- 
katch,ou, oskatch, khayds, kayatte; 
aussi — qu'il vivra, isko ichi pi- 
mdtisit ; aussi — que tu voudras, 
eyikok isko iteyillaman; depuis 
—, layäs otchi; il n’y à pas —, 
nama kayds. 

LORS, ekuspi, voy. Alors. 

LORSQUE, ispi, et, eyikok. Ex. — 
vous serez grand, spi misikiti- 
yani; tu me diras — tu voudras 
partir, witlamdwikkan eyikok wi- 
sipwelteyani ; lorsqu'on est mort, 

nepiki; — je reviendrai, pe-kiwe- 
yäni 

LOUANGE, mdmitjimiwewin, a, et, 
mämdttäkumivewin, a. 

LOUER, mdmitjimew, ttam. 

LOUP, mahigan, ak; petit —, mes- 
tatchäganis ; — cervier, pisiw, ok. 

LOURD, E, pesant, e, kusikwatiw, 
ok, kwan, wa ; il se sent —, ku- 
sikumatjihuw. 

LUIRE, wdsisuw, ok, wdseyaw, a, 
wdseskusiw,  wäsaskutepayiw ; 
faire —, wdsekweham, nam. 

LUMIÈRE, wéseydwin, a, et, wd- 
seyäsiwin. 

LUNDI, nistamikijikaw. 

LUNE, tibiskhdwipisim, wok. 
LUNATIQUE, tibiskdwipisimwarp- 
pinew, ok. 

LUNETTE, miskijikokkän, ak. 


LU 


LUTTER, mettez la racine kakwe, 
devant le verbe, v,g. ils luttent 
pour se vaincre, kakwe-paskiyd- 
tuwok ; ils luttent pour se ren- 
verser, wi-hkalwe-kawepitituwok. 

LYNX, pisiw, ok. 


M 

M'SADAMISER, 

ok, meskanaw. 

MACHER, méliwatchikew, ok; il le 
mâche, mékwamew, ttam, et, 
misimew, ttam ; — de la gomme, 
misimiskiwven, 

MACHINE, dbatjuchigan, a. 

MACHOIRE, mitdpiskan, a ; ma 
—, Ni läpiskan; sa —, otdpiskan. 

MACON, assiniwäskähikanikkewt- 
yinaw, ok. 

MADRIER, hispaki-nabakittak, wa. 

MAGASIN, atdwewikamik, wa. 

MAGES, les rois, nisto okimdwok 
säkastenok itekke wetuttetjik. 

MAGIE, hosdbatchikewin, a; fai- 
seur de —, kosdbatchikewiyinie. 

MAGNANIME, takakkeyiltékusivw, 
ok, kwan, wa; je le trouve —, 
ni takakkeyiman. 

MAGNANIMITÉ, éakakhkeyittäkusi- 
win, 4. 

MAL, opiniydwewipisim. wok, mois, 
où lune, où les oiseaux font 
leurs œufs. 

MAIGRE, sikatchiw, ok, et, kawdk- 
katusuw ; faire —, cha ka mitjik 
Wiyds ; jour —, sikatchüwikiji- 
kan. 

MAIGREUR, Sihatchivwin, a 
kawäkkatusuwin. 

MAIGRIR, ali-sikatchiw, ok, ani- 
hu, 


assinnoiltaw, 


» et, 
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MAILLE, ayapapitchigan, a. 
MAILLER, faire des mailles, aya- 
papichikew, ok ; il le maille. 
ayapikkätew, Lam. Le 
MAILLE, pakamäkanältik, wa. 
MAILLOT, wdspisun, a; elle le met 
au —, wdspitew, tam; il est au 
—, Wwäspisuw, ok. 
MAIN, mütchichiy, a; ma—, mnit- 
chüchiy ; sa —, otchitchiy ; de 
longue —, kayds otchi; sous —, 
kimotch ; jouer à la —, pakessew, 
ok,ou, mitchitchiy otchimetawew; 
mettre la — sur, {dkkinew, nam, 
et, sdminew, nam; joindre les 
—$, tâébawetchitcheyiw ; frapper 
avec la — dans le visage, pasik- 
kwehweiw ; faire — basse sur, 
iskwähew, ttaw; donner la —, 
sakitchitchenew ; frapper des —s, 
päpasitchitchehamaw; — droite, 
kitchinisk, wa; — gauche, nama- 
hinisk; le dessus de la —, ospis- 
kwanitchitchän; la paume de la 
—, opüchäyitchitchän ; il a la — 
longue, ayakaskitchitchew ; ïl 
lève la —, sakiniskeyiw, et, oppi- 
miskeyiw ; il étend la — vers, 
sowiniskew ; étendrela — verslui, 
sowiniskestawew,tam; il faitsigne 
avec la —, wdstinikew ; il ferme 
la —, mähonitchitchew, ou, pik- 
kilchitchew ; il lui frappe les —s, 
pasitchiüchehwew; 1] lave ses—s, 
kässitchitchew; il n’a qu’une —, 
peyakutchitchew ; 1l a une bonne 
—, nahiw, et, miyow ; il l’em- 
poigne avec sa —, sakiniskenew, 
nam ; il a les —s mouillées, ni- 
piwitchitchew. La terminaison 
objective, new, nam, du verbe, 


MAI 18 
indique toujours l’action de la 
main; il lui met les —s sur le 
visage, sur les yeux, astamikhwe- 
new, et, akoyäbinew; il Tui tient la 
—, sahüchitchenew ; TT 
pose les -—s, nimilchistesiawew, 
ou, aydsototawerw. 

MAINTENANT, anotch ou, ekwa, 
Raw ! —, partons, haw! ekwa 
sipwetletän. 

MAINTENIR, kandweyimew, tam ; 
se —, kandweyimisuw, ok, ou, 
miljiminisuw ; 1l se maintient 
dans le même état, peyakwani- 
yiio 1j1-ayaw. 

MAINTEFOIS, mamuchetwaw, et, 
milchetwarw. 

MAIS, maka, avantou après le mot. 

MAÏS, mattämin, ak. 

MAISON, wäskähigan, a, wiki, wa ; 
— de pierre, assiniwäskähigan ; 
jai une —, n'owaskähiganin ; 
pour dire M2 —, ta —, sa —, on 
dit ordinairement,niki, kiki, wiki, 
il est dans sa —, wikik ayaw, où 
est ta —? tdnde ka wikiyan? La 
terminaison kamik jointe à une 
racine, ou un mot, désigne une 
habitation, une demeure, etc. 
ex. ayamihewikamik, Maison de 
la Prière, (Eglise) 

MAITRE, tebeyittak, wekimdwit ; 
— d'école, keskinohamaket, ou, 
kiskinohamakewiyiniw. 

MAITRISER, tibeyimew, ttam, et, 
sékohew, ttaw. | 

MAJESTÉ, kistakimiwewin, a, his- 
takeyiltdkustiwin, m dméwi kitchä- 
yiwiwin, kitchi-okimdwiwin. 

MAL, maich, et, may, sont des ra- 
cines qui donnent l’idée de mal, 


(x 


MAL 


méchant, mauvais, &c.naspdtch; 
vu. il vit —, matchipimdlisiw, 
ok; il parle —, mayipikishwew, 
il agit —, naspdich ütivw, ok; 
ce West pas —, namawiya Mmayd- 
tan, ou, namanando; cest un 
cheval — dompté, eoko mustalim 
naspdtch nakayähaw. 


MAL, douleur, wissakeyittamotwin, 


a, et, kwatahiltdwin, dkkusiskäke- 
win; ce mal est très-violent, eoko 
dkkusiwin mistahi dkwan; il a — 
à la tête, tehistikwänew, OkeeilEa 
— aux yeux, feydbiw ; il a — 
dans les os, tehiganew ; il à 
— au cœur, papamitehew ; — 
de neige, wayesdbiw ; le bien 
et le —,mewdsik mina meytak ; 
les maux de la vie, ayinusiwina 
ka mekwa pimätisik ; le menson- 
ge fait plus de — que de bien, 
e kiyäskik nawatch mayipayiw is- 
pitchi küchi miyopayik; il a — 
au bras, tewipitunew, ok ; il a — 


aux oreilles, tewiltäwokew ; 
Nat au mmiedniennstr 0er Lil 
au h'aux dents M/ewipuieun 
dire du — de quelqu'un, mayi- 


ilew ; il se fait du —, mayilotd- 
suw, ok; il se fait —, wissakisin, 
wok, ou, wissakipayiw, ok; 11 a 
du — à en finir, ayimisiw tchi 
kiji-aydt; penser —, malehi ite- 
yittam, wok; il va —,mayi-ayaw, 
ok; Ça va —, mayipayiw, oh, a; 
être — avec quelqu'un, mayuwil- 
jewew; parler —, mayipihiskwew; 
il se trouve —, wanikiskisiw. 


MALADE, dkkusiw ok. La termi- 


naisou ppinew et quelquefois 
new, indique la maladie, v.g. le 


MAL 


mal lui fait pousser des cris de 
douleur, mamäppinew ; il est 
fou par le mal, küskweyappinew ; 
il meurt subitement, sisikuta- 
ppinew ; c’est pour cela qu’il est 
—, 0ichinew ; il est dangereuse- 
.ment — AIR 

MALADIE. dkkusüvin, a, et, otchi- 


newin; mauvaise —, matchap- 
pinewin. 

MALADIF, VE, dkhusiskiw, ok, et, 
kiviniüo. 


MALADRESSE, mayinikewin, a, 
et, Mmamdyiwin. 

MALADROIT, E. mayinikew, ok, 
et, mamdjimätiv, mamdyiw, na- 
yelidwisiw, wan. 


MALAISE, nayetidwisiwin, a, et, 
nayelidweyittamowin,  ayimeyit- 
tamotwin. 


MALAISÉ, E, ayimisiw, ok, ayiman, 
wa, nayelidwisiw, wan, wa; il 
le trouve —, ayimeyimew, faut, 
Où, nayelldweyimew, ttam ; il le 
rend —, ayimihew, ttaw, mew. 
ttam. 


MALCHANCE, ma: yakusivin, voy. 
Malheur. 


MALCONTENT, E, néma miwe- 
yittam, wok, et, hisiveyittam, pti- 
AN rit Ne MAC TIARE D1: 
mämeyimew, ttam. 

MALE, ndbew, ok, (vir.), pour Jes 
animaux, ayäbewv, V.&. taureau, 
ayäbemustus, wok ; cerf, ayébewvd- 
waskesiw; mâle d'orignal, ayäbe- 
MONSU AG. 

MALÉDICTION, matcki-pakitehi- 
mivwewin, à ; il lui fait des —<, 
maich i-pakitchimerc. 
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MAL 


il a un —, awiya 
matchi-toték matchi maskikiy ot- 
Chi; remède contre le —, ànisit-. 
chigan, a; il le guérit du — , dni- 
sihenv. 


MALFAIRÉ , Mayitotam, wok. 

MALFAISANCE, mayilotamowin, 
a. | 

MALFAISANT, E, mayitotäkeskio, 
ok. 

MALGRÉ, — Soi, iyisdich; je veux 
y aller — la pluie, ni wi-ituttän 
ala e kimiwak ; je veux le faire 
— toi, ni wi-ojittän missawätch 
ata eka iteyittdman ; — tout, je 
ne cesserai pas de te répriman- 
der, missawdich namawiya ki ka 
poni-kakeskimitin. 

MALHEUR, mayakusiwin, a. Ex. 
ça me porte —, ni mayakuskd- 
kun, et, n'?äsihikun. Ce dernier 
mot veut dire: ça me prédit un 
malheur, v.g. quelqu'un supers- 
titieux voit quelque chose d’é- 
trange, qui l’effraye, soit de la 
part des animaux ou de la na- 
ture, alors il dira : ntdsihik 
n'lem, où, n’äsihikun eoko, cette 
action fétrange de mon cheval, 
ou cette chose étrange m’anonce 
quelque malheur pour moi ou 
ma famille, —, exclam. Æwdta- 
kätch ; il Let —, dsiwisiw, (an.) 
äsiwan, (in.) ï 

MALHEUREUX, SE, mayakusiw, 
ok, kwan, wa, mayakupayito, a. 

MALICE , matchipundtisiin, a, et, 

maÿétiitehetwvin, 

MALIGNITÉ, maydtjitehewin, a 
et, matchätisivwin. 


MAL 


MALIN,GNE, matchipimätisiw, ok, 
et, maydljitehew. 

MALPROPRE, üiyepdtisiw, ok, 
tan, wa, wiyipisiw, paw, a ; dans 
une place —, iyepdtanok, Wiyi- 
panok. 

MALSAIN, E, maichisiw, ok, an, 
wa; dans une place —, matcha- 
nok. | 

MALTRAITER, kitimahew, ttam, 
et, kwatakihew, ttaw, aspihew, 
ttaw, awokkätew, tam. 

MAMAN, ma —, ni mdmd; ta — 
ki mémd ; sa —, omdmäwa. 

MAMELLE, totosim, ak; elle a de 
grosses —s, mémakhilotosimew, 
ok. 

MANCHE, d’un habit, anakkway, 
ak ; le — d’un instrument se 
rend par les terminaisons dttik, 
si c’est du bois, et par dbisk, si 
c’est du fer, v.g. manche de 
hache, tchikahigandtthik, wa; — 
de lance, simdgandbisk ; pour 
dire un — en général, on dit: 
mitjiminigan, a. 

MANCHOT, E, nabatepitunew, ok, 
et, peyakupitunerw. 

MANDER , faire venir, ndndomew, 
tam ; faire —, nandotamdwew ; 
—, envoyer un message, #isaha- 
mdwen. 

MANGER, mitjisuw, ok; ilmange 
cela, mitjiw; ille mange, mo- 
wew ; il luidonne à —, asamew ; 
asakkew (ind.); son —, omäitjiwin, 
a ; il ade reste de ce qu’il mange, 
iskwatchikew; il en a de reste, 

_iskwamew, stam ; il mange 
beaucoup, mistatchikew ; ïl le 
fait —, mijisuhew, et, miljisuk- 
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kawew ; il mange avec lui, wit 
jimitjisumew ; il mange dans un 
plat, atospuw ; il mange de la 
neige, mwdkunew : il a assez 
mangé, küspuw, et, tebimiljisuw ; 
il mange crû, askipuw ; il mange 
en cachette, kimipuw ; il mange 
bon, miyopuw. La terminaison 
puw, désigne l’action de manger, 
il le mange tout entier, Aüta- 
mwew, et, kitaw ; il estfatigué de 
— de cela, saskatchimowew. 

MANGEUR, SE, mutjisuskiw, ok, 
et, kasakenv. 

MANIER, sdminew, nam, et, tdk- 
kinew, nam; — en secret, kimi- 
new, nam ; — un cheval, le di- 
riger à son gré, mansihew misia- 
timwa: les enfants sont difficiles 
—, ayimisiwok awdsissak tchi 
mansihitjih. 

MANIÈRE, voy. Façon. Ex. de 
— qu’il ne veut pas prier, ekusi 
ijinamawiya wi-ayamihaw ; à la 
— de Montréal, tébiskotch Moni- 
ydk; c'est sa — chusi ijittwaw, 
ok. Mettez ii devant le verbe, 
v.g. sa —'de manger, ÿji-malji- 
suw, ok; sa — de prier, ÿi-aya- 
mihaw; sa — de travailler, 11- 
atuskenw. 

MANIFESTE, nokusiw, ok, kwan, 
wa; cest — qu'on va tous mou- 
rir,nokwan hakiyar kitchi nipiydk; 
ilest —, hiskeyittähusiw,ok, kwan. 

MANIFESTER, nokuichikew, ok, 
(indéf.); il le manifeste, nokuhew, 
ttaw ; il lui manifeste ses idées, 
kiskeyittamohew 0 mamitoneyit- 
chigan, a. 

MANIVELLE, wdskdwebinigan, a. 


MAN 


MANNE, hijikowimitjivin, a. 

MANQUE, (faute de), vg. la terre 
se fend — d’eau, tdtäskalotew as- 
kiy, cha e nipiwak; — d’un hom- 
me Je ne puis partir, eka e ayd- 
wok ayisiyiniw nama ni ka ki si- 
pwetlän. 

MANQUER, nottepayiw, ok, a, ou, 
namatakun, wa; il manque de 
quelque chose, kwitamaw, ok, 
et, kwitaweyittam, wok; il man- 
que de tabac, méneppwaw, ok ; 
il le manque en voulant le frap- 
per ou le tirer, patahwew, ham; 
patahikew, ok, (indéf.); il manque 
de tomber, kekdtch pakisin, wok ; 
il a manqué, il a failli, il s’est 
trompé, pataham, wok, et, wani- 
sin, paleyittam, wanitotam ; 
en voulant saisir quelque chose, 
patinew, nam ; les forces lui 
manquent, iskiw, ok; le courage 
lui manque, osokkitehewin notte- 
payiyiw, ou, nottepayihikuw ; il 
manque de rien, nama kekway 
kwitamanw. 

MANSUÉTUDE, yospistwin, à. 

MANTEAU, akwandhuwin, a, et, 
akwandhuwimiskutäkay. 

MANUFACTURER, ojihew, ttaw; 

_ ajoutez kkew à la fin d'un nom, 
et vous formerez un verbe, com- 
me suit: 1] manufacture des sou- 
liers, maskisinikkew, ok ; il ma- 
nufacture un fusil, pdskisigantik: 
kew, ck,etc., etc. 

MARAIS, maskek, wa; c’est maré- 
cageux, Moskekowiw, a; dans un 
—, mashkek5k. 

MARCHAND, atdwewiyiniw, 
et, olatäwewiyiniw. 


ok, 
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MARCHE, pimuttewin, a: — len- 
te, histullewin, a; — rapide, ki- 
sishäliewin, a: en —, mekwätch 
pimuttewinik; faire fausse —, 
wanisin, wok, et, wanuttew, ok. 

MARCHÉ, altättuwikäamik, wa. 

MARCHÉ, vente, achat, attdtuvin, 
a, et, meskutonamätihbin, a; à 
bon —, nama mistahi tipdhikd- 
suw, Ok, tew, a; il a fait un 
Mauvais —, mayi-atdwew, ok. 

MARCHER, pimuttew, ok. N.B. La 
terminaison wfiew indique la 
marche, v.g. il est fatigué de —, 
nesiuttew, ok; il vient, en mar- 
chant, peichdstamuttew, ok; il 
est actif à —, idkaydhuttew, ok ; 
il est paresseux pour —, kittim- 
uttew, ok; il marche de bord et 
d'autre, papämuttew, ok; il mar- 
che avec lui, witjipimuttemeuw ; 
il marche avec un bois, saska- 
huw, ok; ils marchent bras des- 
sus bras dessous, sakinisketohitu- 
wok; il marche en arrière, sur 
ses pas, aseltamew ; il marche en 
arrière, il recule, asettew, ok; il 
marche à quatre pattes, newokd- 
tettew, ok; il marche sur cela, 
pimultätam, wok, ou, pimuttäto- 
tam; il marche à l'entour de lui, 
wäskäskawew, kam, et, wdsakd- 
miskawew, kam; il marche le 
long de l’eau, wésakämew, ok ; il 
marche à pied, musluttew, ok; il 
marche Ja nuit,’ népétteu, ok ; 
terrain, ou cherrin bon à —, mi. 
yonihwan; chemin mauvaisà —, 
mayinikwan,et,nayettdwinikwan; 
il fait du bruit en marchant, pe- 
petikkwenam, ou, kiyakittaw, ok ; 


MAR 
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il marche seul, peyakuhuttew; MARQUE, kiskinowdätjitchigan, a, 


il est bon à —, mitidhultew, ok ; 
— en avant, yakkultew, ok; — 
dans l’eau, pimdtakaw, ok; — à 
la dérobée, kimisiw, ok; il mar- 
che sur les pas de quelqu'un, 
tettepdhamäwew; il marche sur 
la piste de quelqu'un, mitittew ; 
il le fait —, pimuttahew, ttaw ; 
il le fait — de bord et d'autre, 
papämuttahew, ttaw; il — en 
tête, nikdnuttew, ok; marche! 
niyän ! marchez! niyäank! 

MARDLE, e nijokijikäk, 

MARE, là où il y a une place sur 
un lac ou une rivière qui n’est 
pas gelée, askawiw, wan. 

MARÉE, montante, iskipepayiw ; 
— baissante, khkipayiw. * 

MARI, mon —, nindbem; son —, 
ondbema, ou, mn wikimägan, owi- 
kimdgana; elle a un —, ondbe- 
miw, ok; 11 lui donne un —, ond- 
bemikkawetw. 

MARIAGE, kitchi-wikitituwin, a, et, 
kitchivikittahituwin; 11 Va en —, 
wiydmew ; wiydituwok, ils sont 
ensemble. Ce mot wiydmew est 
Je même qui veut dire, 1l le porte 
sur lui, v.g. n2 wiydmaw manilo- 
wegin, j'ai sur moi pour habit du 
drap, voy. Porter. il demande en 
—, nandomiskwewew, ok; ïl la 
demande en —-, nandomiskwewd- 
te. 

MARIÉ, E, un homme —, wiwiw, 
ok; une femme —, ondbemiw, ok 

MARIER , il le marie, kitchi-wikit- 
tahew ; il se marie, küchi-wikit- 
uw, ok; ils se marient, kitchi- 
wikitituwok. 


et, kiskinowäteyitchigan, kiskahi- 
gan. 

MARQUER, kiskinowdtjihew, ttaw, 
et, kiskhinohwew, ham (désigner), 
kiskinowäteyimew, ttam (remar- 
quer); il lui marque un jour, kis- 
kimew, keichikkomerw ; kiskimotw, 
ok, ketchikkomow, (indéf.) 

MARRAINE, ma —, ni kdwikkd- 

win, ak; sa.—, okdwikkdwina. 

MARS, nishki-pisim, lune de l’outar- 

de. 

MARTEAU, pakamdägandbisk, wa. 

MARTRE, wdpisiän, ak. 

MARTYR, ayamihäwin ot otchina- 
Law, ok, ou, anah ka nipahit aya- 
mihéwin otchi. 

MASSACRE, iskwdhiüvewin, a, ou, 
iskwähituwin. 

MASSACRER, ishwdhew:; ttaw., et, 
pikonata nipahew, kwatakinatew, 
kiminaterw. 

MASSE, asasldwin, a ; c’est en —, 
asastew, a; ils sont en —, asapi- 
wok; en —, aseyas; une — de 
monde, asekäbdwinäniwiv, a. 

MASSUE, pakamägan, a; il a une 
—, opakamdäganiw, ok. 

MASTIC, wdbamondbisho-passa- 
hiwahigan, a. 

MAT, yakkastimonditik, wa. 

MATER, tchimayew, taw, et, wd- 
niskänew, nam, oppinew, nam. 

MATER, vaincre, surpasser, mdko- 
hew, säkohew,wdwäneyittamihenw. 

MATERNEL, LE, du côté —, ie 
k'oyokdwik. 

MATERNITÉ, okdwikkdwin, a. 

MATIÈRE, pus, miyiy, a; 1l a de 
la —, miyiwiw, si 

4 


MAT 


MATIN, kikiseb, et, kikisebaw ; il 
est —, hkikisebäyaw; demain —, 
wdbali kikisebaw; de bon —., wi- 
batch hikiseb ; tous les —s, tat- 
hwaw hikisebäyäki; hier —, otd- 
kusik e kikisebäyäk; ce —, anotch 
kikiseb. 

MATINAL, E, wdppäsiw, ok. 

MATRICE, mispayaw, a; sa — 
OSPAyAN. | 

MATURITÉ, kijdtisiwin, ‘a ; il est 
arrivé à —, hijdtisiw, ok, ttew, a. 

MAUDIRE, matchakimew, ttam, 
et, maitchi-wiyakhkwätew, tam 
malchi-iterw. 

MAUVAIS, E, matchipimätisiv, ok; 
maydtjiteherw, matchi-ayiwiw, 
mayätisiw,  watakamisiw. En 
mettant les racines match ou 
may devant le mot, v.g. mau- 
vais chien, maichastim, wok ; — 
couteau, matchikliumän ; — che- 
min, Malchi-meskanaw ; il fait 
— temps, malchi-khijikaw ; —e 
langue, matchitonew ; mayi pi- 
kiskwew, il parle d’une manière 
mauvaise. Voy. Mal. 

MAUVE, (oiseau) kiyäsk, wok. 

MÉCHANT, E, voy. Mauvais. 


MÉCONNAISSABLE, namawiya 
nissilawinäkusiw, ok,kwan, wa. 


MÉCONNAITRE,  waninawew, 

. nam, et, wani-mssitawinawew, 
nam; il méconnait ses parents, 
nama  wi-nissiütaweyimew oniki- 
hikwa. 


MÉCONTENT, E, namawiya mi- 
weyiliam, wok, nama nahehittam, 
nayeltdweyiltam, khisiweyiltam. 


? 


? 
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MÉD 

MÉCONTENTEMENT, nama mi- 
weyillamowin, a, et, nayeltdwe- 
yitlamowin. 

MÉCONTENTER, nayettéweyitta- 
mihew, et, kisiwdhew ; il le mé- 
contente pour cela, otchiydwe- 
he. 

MÉDAILLE, ayamihewitäbiskägan, 
a. 

MÉDECIN, maskikiwiyiniw, ok; il 
est —, maskikiviyiniwiv ; mon 
associé —, celui qui me donne, 
ou à qui je donne des médecines, 
n'ekhkän, ak; son —, wekkäna. 

MÉDECINE, maskikiy, a, et, nand- 
täwihurwin; il va demander des 
—$, ndtjinehamaw, ok ; il va lui 
demander des —s, ndtjinehamü- 
wew; ça l’odeur de —, maskiki- 
wokan, wa ; il a des —s, 0 
maskikkimiw ; il sent la —, wiki- 
mékaskwew ; il a de fortes —s, 
sokkashkwew, et, sokkaskikkiwew ; 
il a beaucoup de —s, mitewäti- 
siw, Ou, weyolaskwew, et, wetas- 
kikhiwew ; sac de —, kaskipitd- 
gan. 

MÉDIATEUR, TRICE, otayami- 
hestamdäkew, ok, et, ot ilwestamd 
kew, opihiskiwestamähken. 

MÉDICAMENTER, nandtéwihew, 


MÉDIOCRE, avec les adverbes, 
eyiwek,ou, naheyikok, coinme pré- 
fixes ; il est —, naheyikokweyit- 
täkusiw, ok ; c'est —, passable, 
eyiwek dbatan,et,eyiwek miywäsin. 

MÉDIRE, matchi-ayimwew, ok; il 
médit contre lui, maitchi-ayimo- 
mew, tam, et, malchi-itew, mayi- 
dtjimenw. 


MÉD 
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MÉDISANCE, malchi-ayimwewin, | MEMBRE, paskesüvin, a, iyikokisi- 


a 


win, et, mamitoneyitchigan, à, 
kiseyittamotwin. 

MÉDITER, mamitoneyimew, ttam, 
liseyimew, ttam, il le médite; 
mitoneyiltam, wok, (ind.) 

MÉFAIRE, matchi-totam, wok, et, 
wani-totam, naspdtch totam. 

MÉFIANCE, asweyitlamowin, a. 

MÉFIANT, E, asweyüittaskio, ok. 

MÉFIER, il se méfie, aswahikew, 
ok, et, astäsiw, astdhaw; il se 
méfie de lui, asweyimew, ttam. 

MÉGARDE, par —, pitchi, v.g. je 
dis par —,nt pitchi-ttwdn; il le 
prend par —, pitchi-otinam; il 
le frappe, ou, il le tire par —, 
pistahwew, ham. 

MEILLEUR, E, nawatch miyosiw, 
ok, (an.) nawatch miywdsin, wa, 
{inan.), le meilleur de tous les 


hommes, mdmawiyes meyo-pimd- 


hisit, hakiyaw etasiyit âyisiyiniwa; 
le — de mes deux chevaux, tji- 
nijitjik ni l’emak mémarwiyes me- 
yosül. | 
MÉLANCOLIQUE, kikdmiwätisiw, 
oh, et, kikdmwäteyittam, wok. 


MÉLANGE, assitinamowin, a, et, | 


kiyekdwinamowin. 
MÉLASSE, sisibdshwato-passakivd- 
kamisigan, a. 
 MÉLER, asseltinew,nàm, et, mdma- 
wahyew, staw, mdmawinew, 
nam, hiyekawinew, ram; ça se 
mêle, assitjipayiw, ok, a, ou, hi 
yekäwipayiw ; c'est mêlé, asseti- 
nikätew ; —, pêle-mêle, kiyekarw. 


MÉDITATION, mamitoneyittamo- 


MÉN 
win. 
MEME, vg. moi- —, nmiya tibi- 
yawe; de lui- —, wiya sekke, 
ex. il a voulu — me frapper, 


appo ni wi-pakamdhukottay; — 
il est fâché, wdwdtch kisiwdsiw, 
c’est le — homme, eydbitch eoko 
ayisiyiniw ; c’est toujours la — 
chose, takki peyakwan ; à la — 
place, peyakwanok, ou, kayewok ; 
vous êtes à — de partir appo 
kiya wi-sipwetteyani ; tout de —, 
prends la religion, eyiwek otina 
ayamihäwin ; de — que nous 
mourrons tous, ainsi nous res- 
susCiterons, &’eji nipiyak kakiyaw, 
ekusi mina ki ka apississinänonw. 

MÉÈMEMENT, mwelchi, ou, ehkusi 
eydbitch. | 

MÉMOIRE, kiskisiwin, a; il a 
bonne —, sibi-kiskisiw, ok; ïl 
n'a pas de —, namawdich sibi- 
kiskisiro. 


MENACE, nimisivwiyiwewin, a, et, 


nimistakewin. 

MENACER, nimisiwiyew, ttaw, et, 
nimisiwimew, ttam,  nimista- 
hwew, ham ; ille menace en le- 
vant la main pour le frapper, 
nimahwew, ham ; ils se mena. 
cent, ndnweyaljihituwok ; il lé 
menace d’un malheur, pakitji- 
mew. | 

MÉNAGE, pamihuwin, a; ils font 
bon —, miyo-witjettuwok; —,une 
famille, peyakoskänotewisiwin. 

MÉNAGER, mandtjihew, ttaw, 
mew, ttam, et, mand-totawew, 
tam, fkanaweyimew, ttam ; mnra- 
nätjüchikew, ok, (ind. 


MEN 


MÉNAGER, E, mandtisiw, ok, mi- 
tone khanaweyüttam, wok, sékittarw. 

MENDIANT,E, opakusiltäwiyiniw, 
ok, et, onandänawiyinio. 

MENDIER, pakusittaw, ok, paku- 
seyimow; il mendie auprès de 
lui, pakusihew, pakuseyimew, 
ttam. 

MENER, tuttahew, ttaw, et, kis- 
kinottahew, tlaw, pesiwew, taw. 
il lui mène, iuttatowew, peto- 
wew. 

MENOTTE, des prisonniers piwd- 
bishowimématchilwappisutoin, a. 

MENSONGE, kiydsküoin, a 

MENSTRUEL, LE, maladie —, 
iskwetwisakeyillamowin,  à@, ou, 
mieux, pisimwappinewin. 

MENTAL, E, miloneyitchikanivio, 
et, mitoneyitchikésuw, ok, tew, a. 

MENTEUR. SE, kiydshkiskio, ok, et, 
kiyäskisk, + 

MENTION, mämiskomiwetwin, ‘à 
hiskisitotäkewin, täkkottuwin. 

MENTIONNER, mämiskomew, 
tam, et, Æiskisototawew, tam, 
täkkomew, ttam. 

MENTIR , kiyäskie, ok; illui ment, 
AVE or e, ,kiyäskimew, OT à 
ki-dtjimustawer. 


? 


MENTON, mikwäskunew, a; mon 
2 ia! nilwdskunet ; SON —, okwds- 
kunerw. 


MENU, E, pivipayiw, ok, à, et, 
Pinipayiw, pisisiw, pisaw,  pi- 
kinisiw, nav, Pisipayiw, pi. 
nisiw ; il le rend —, piwinew, 
nam; —, en l'écrasant, pinipo- 
YeW, taw ; il écrit —, pisasinahi- 
kew ; il le hache —, pikinikku- 
tew, tam. 
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MERCI, hay! 


MER 


MÉPRENDRE, il se méprend, 
tchisihuw, ok, et, pisteyittam, wok, 
ou , pitcheyittam, waneyittam ; il 
se ED sur ses paroles, wa- 
nitlowerw, wanittam ; il se mé- 
prend en parlant, wanilonämow, 
wWanoweu. 

MÉPRIS, Piveyitlamowin, a, et, 
Piweyimivewin, pvimivewin, et, 
atdweyimüvenwin. 

MÉPRISABLE, piveyittékusiw, 
ok, kwan, sa et, atdweyiltäku- 
SU. 

MÉPRISER, püveyimew, ttam, et, 
pihumew, ttam, atéweyimew, 
ttam. | 

MER, kütchigamiy, a 

hay! windkkoma ! 
il lui dit —, windkkomämew, 
(peu usité), windkkomäwokeyit- 
Lam, wok. 

MERCREDL, e nistokijikäk, 

MERDE, (excrément). La termi- 
naison miy, ou, méy, en est l’in- 
dication ; v.g. — d'homme, ayisi- 
yiniwomiy, a; — de cheval, mis- 
latimomiy, a 

MÈRE. MA —, mhkdWIYy; sa —, okd- 
wiya; nega! {vocalif): il l’a pour 

—, Ohdwimew, et, okdwäkkomew, 
ok&wiv; j'ai pour auteur de mes 
jours, n'onikihikun; il a pour 
auteur de ses jours, onikihikuw, 
ok, et, onikihikomet : l'auteur de 
mes jours, ñn1 nikihik, wok; l’'au- 
teur de ses jours, onikihikwa ;: elle 
est —, olawässimissiw, ok; elle 
l'a pour enfant, otawdssimissi- 
mew; — langue, We à 
Win, &; eau —, iyinato nipiy. 


MÉRITE, kaskiltémdsuwvin, a. 


MÉR 

MÉRITER, il mérite d’être récom- 
pensé, kaskittamäsuw, ok, tchà ti- 
pahamät, ou, tteyilidkusiw kila 
miyo-tott. 

MERVEILLE, mdmaskäteyiltamo- 
win, et, mémaskäteyiutchigan, a ; 
C'ést une —, Ho 
kwan, wa. 

MERVEILLEUSEMENT, mädmas- 
kätaskamik ! où, mémaskäich ! 

MERVEILLEUX, SE, mdmasküte- 
yitidkusiw, ok, kwan, wa. 

MESSAGE, üisahamdäluwin, a, et, 
itwehiwerwin, et, itwehituwin ; 
de paix parmi les sauvages, pil- 
tahamätuwin. 

MESSAGER, ÈRE, itisahwägan,ak. 

MESSE, Lamessikkewin, a, ou, kit: 
chitwaw-pakitindsuwin; il dit la 
—, Lamessikkew, ok, ou, Lamesse 
ANTANE 

MESURE, tipahigan, a; à —- qu'ils 
entraient ils étaient payés, e ati 
piltuketjik, otipahamdtäwaw; à 
fur et à —, ayäskarwt. 

MESURER, tipahwew, ham, qui 
veut dire aussi, il le paye tant, 
il lui mesure ou il lui paye, ti- 
pahamäwew ; il le mesure, tipd- 
pdtew, tam, tipäbishoyew, taw. 

MÉTAL, pivwdbisk, wa. 

MÉTAMORPHOSE, kweskindkusti- 
win. 

MÉTAMORPHOSER, kweskindko- 
hew, ttaw; se —, kweskindkusiw, 
ok. 

MÉTIER, itatuskewin, a; c’est son 
—, eoko ot itatuskewin, a, et, eku- 
si itatuskew, ok. 

MÉTIS, SE, dbitidwokosissän, ak; 
femme —, dbillawokosissänis- 
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MEU 


kwew, ok, et, dbiltäwosän, ak, d- 
bitidwosänishwew, ok. 

METTRE, ahyew, staw; il le met 
à terre, mutchik ahyew, staw; il 
le met dedans, ajiwavew, taw ; 
il le met dehors, wayawitiahew, 
taw, wayawiwvebinew, nam, wa- 
yawilisahwew, ham; il le met 
dessus, {ettahyew, staw; — en 
paquet, faire son paquet, miyo- 
wätikhkew, ok, ou, miyowdiikkd- 
tew, tam ; il lui met ses habits, 
pustayonissehew, ttaw ; il met 
son capot, pustasdkew, ok; il Jui 
met son capot, pustasäkahew; il 
met ses souliers, pustashisiner ; 
il le met de côté, iyekatenew, 
nam ; il le met en réserve, ndha- 
hyew, staw ; il le met dans le 
feu, matchustewebinew, nam ; il 
le met dans l'eau, pakastaweive- 
binew, nam ; il le met à l’entour 
de soi, tdbiskawew, kam, ikis- 
kawew, kam ; il met son plaisir 
à manger, eoko piko otameyittam 
e miljisut, ou, eoko piko miweyil- 
tam tchi mitpisut. 


SE METTRE, il se met à manger, 
mätji-mitjisuw, ok; il se met à 
parler, ati-pikiskwew, ok. 

MEULE, assiniy ko kinipuichikä- 
kek, ou, Ko piniputchikäkek; il 
affile son couteau sur la —., kini- 
putaw omokkumän assinik; — de 
moulin, piniputchiganassiniy, ak; 
— de foin, maskusikkän, a 

MEUNIER, piniputchikewiyintiw, 
ok. 

MEURTRE, nipattdkewin, a, et, n1- 
pahiturin. 


MEU 


MEURTRIER, ÈRE, nipattdkesk, 
ak. 

MEURTRIR, apitteydwehwew, 
ham. 

ML, E, dbittaw; à — chemin, ébit- 
law meskanaw. 

MICROSCOPE, mdmakkinamotwi- 
kandwdäbägan, a. 

MIDI, dbittéwikijikaw ;: du côté du 
—, dbiltéwikijikandk. 

MIE, Diswepalikwejigan, ak. 

MIEL, dmowisisibäskwat, a : 
Sauvage,  pikwalchi-ädmowisisi- 
bäskwat. 

MIEN, NE, c'est le —, niya n'?a- 
ydn; ce sont les —5, niya ni 
libeyitten eokoni. 

MIETTE, piwipayitchigan, a, et, pi- 
Sipayitchigan. 

MIEUX, nawdich; ex. vous parlez 
— que lui,nawatch ki miyo-pihis- 
kwdn eyikok wiya; jaime — ce 
livre que l'autre, nawatch eoko 
masinahigan ni miveyilten eyikok 

* kutak}; le — pour lui est de se 
taire, nawatch pa-miywdsiniyho 
kitchi kippitowet ; il n’yarien de 
—hamalhekwayayiväk miywdsin; 
il va toujours de — en —, takki 
ayiwäkes ati-miyo ayaw, ok; le 
— du monde, mémawiyes küchi; 
Un peu —, nawalch apisis; tant 
—, pitane tdpwe! 

MILIEU, tdwdyik, dbittaw; — de 
la rivière, du lac, dwokdm;: — 
du chemin, tdwiskanaw ; il n’y 
à pas de —, nama takun téwdyi- 
wokeyimowin, a. 

MILLE, küchimitätattomitano SOilS 
SON —, kitchimitätattomitanowe- 
wok; 1874, kitchi-mitätattomitano- 
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LS 


MIS 


ayiwdk ayendnewaw mitätatomi- 
lano,  ayiwdk  tepakupomitano 

newosäb e tatlo piponwepayik; deux 
—, nÿjwaw kitchi-mitétattomi 
tano. 

MILLION,  kitckimütätatomitano- 
wav tattwarw hkitchimilätattomita- 
no. 

MINCE, papakisisio,ok, papakisisin, 
wa; étoffe —, papakiweyän, a, pa- 
pakiweyänegin. 

MINE, üjindkusiwin, a; il a bonne 
—, Miyondkusiw, ok, kwan, wa; 
il a mauvaise —, mayindhusiw, 
ok. 

MINISTÈRE, iyittwdwin, atuske- 
Win, ilatuskewin; — de la parole, 
pihiskwewinijittwdwin, ou, pikis- 
hwewin, atuskewinithwäwin. 

MINUIT, dbittdwi-tibiskan. 

MIRACLE, mämättéwilotamavin, 
a, Mmamätidwijichikewin : il fait 
un —, Mamätiavilotam, wok. 

MIRACULEUX, SE, mémätidwd- 
kdichipayiw, a, mdmätidwipayiw, 
mémétiéwinikusiw, ok, kwan, 
Wa. 

MIRE, de fusil, oyäbatchigan, a. 

MIRER, se —, wäbamuw, ok, OU, 
wäbamisuio. 


MIROIR, wébamun, a. 


MISÉRABLE, hitimdkisio, ok, kiti- 
mékinäkusiw, ok, kwan, wa, 
wayeshkänisiw, ok, hkwatakittaw, 
kwatakisiv. 

MISÈRE, hilimdkisivwin, a, wayes- 
känishvin, ayimisivin. 

MISÉRICORDE, litimäkeyitchike- 
win, à, saweyüchikewin, kijewäti- 
siwin; 1l a de la — pour lui, ki- 


* MODÉRATION, yospisiwin, a, na- 


MISÉRICORDIEUX, SE, kijewdti- 


MITRE, kiütchi-ayamihewiyiniw-ol- 


MOELLE, wini, a; — de bois, wi- 


MOEURS, itdtjihuwin, a, itdtisiwin. 


MIS 195 


timädkeyimew, saweyimew, kijewd- 
tisitotawetw. 


suo, ok, hitimdkeyimiweskio. 
MISSEL, Lamessikkewinasinahigan, 
a. 
MISSIONNAIRE, ayamihewitisah- 
wägan. 


ayamihewastotin. 
MIXTION, kiyekdwipayiwin, a. 
MITAINE, astis, ak. 
MODELER, se —. voy. Imiter. 


kayeyittamowin. 

MODÉRER, mitjiminew, nam, na- 
kdpitew, tam ; il se modère, mil- 
jiminisuw, ok, astameyikok ittiw. 


nittak. 
MOELLEUX, SE, winiwiw, ok, a. 


La terminaison dtisiw désigne le 
caractère, v.g. il est de — féro- 
ces, dhwdtisiw, ok. 

MOI, niya; quant à —, niya wiya; 
selon —, niya eleyiliamän; — 
même, niya libiyawe. 

MOINDRE, astamik, astameyikok, 
astameyikokweyitidkusiw, Ok, 
kwan, wa; pour la — chose que 
je lui dis, déa apisis nando itahi. 

MOINEAU, pepekisis, ak. 

MOINS, asiamik, et, noltow, na- 
watch apisis, astameyikok, nama- 
wiya ekuyikok; ex. il est — grand 
que moi, nawaich apisis iskusiwo 
eyikok niya ; il fait — froid au- 
jourd’hui, astameyikok hissin a- 
notch ; il est — méchant que je 
ne le pensais, nama ekuyikoh 


MOM 


_ matchdyiniw, eyikok ka iteyimak ; 


c’est beaucoup — bon, nawalch 
mistahiastamik miywäsin; au —, 
du —, v.g.paies-moiun peu du—, 
tebiydk, ou, kanake tipahamäwin 
apisis; du — donne-moi en une 
partie, seydkes pakki miyin; — 
de graisse que de viandes pilées, 
astameyikok pimiy eyikok iyewdhi- 
ganak ; il est assez long — une 
verge, noliow peyak tipahigan 
iskwaw; à — que tu ne veuilles 
y aller, piko kispin khiya wi-itutte- 
yani; pas le — du monde, nama- 
wätch apisis; en — d’un jour, 
namawdtch peyak kijikaw; en — 
de rien, namawditch hinwes. 


MOIS, pisim, wok; le — commen- 


ce, kittakimanw pisim ; le — finit, 


ponakimaw pisim; quel — est-ce, 


keko pisim ka akotchik; il perd le 
—, wanipisimwew, ok. 


MOISL, E, akwdkusiw, ok, ttin, wa, 


alkwdkusin, wok, akhwdkutew, a. 


MOITIÉ, dbittaw, et, aydbittaw; la 


— du chemin, dbütéwimeshkanaw; 
il ne le faitqu'à —, mamdsis ojil- 
taw; la — plus, dkamäbittaw ; 
c'est à la —, dbittäwipayiw; il 
en prend la—.; dbitidwinew,nam. 


MOISSON, manisikewin, a, et, ma- 


wdtchitchikeiwin. 


MOISSONNER, manisikew, ok. 
MOISSONNEUR, 


manisikewiyt- 
niw, ok. 


MOLLET,, otdsishilän, a, ou, otäsis- 


kitjän; mon —-, notäsiskitjän, à. 


MOLLIR, yoskipayiw, ok, a; il le 


mollit, yoskihew, ttaw. 


MOMENT, kanak, ou, atchiyaw ; 


assis-toi un —,#kanak api; voy. 


MON 


Instant. Le dernier —, iskwe- 
y&ich; au — de partir, son père 
est arrivé, mwelchi e wi-sipwettet, 
lakusiniyiwa ottdwiya ; du 
que je lai vu, il s’est enfui, mayo 
e wäbamak, tabasiw, ok; à tout 
— il parle, Man pikishwe, ok. 

MON, ma, mes, ni, n’, nt: MONTE 
Frère cadet. nisim, ci LORS 
nottdäwiy; mes parents, ntote- 
mak. 

MONDE, l'univers, askiy, a : Dieu 
a créé le —, Kijemanito ki ojittaw 
askiy; —, genre humain, ayisi- 
yiniwok ; l'autre —, kutaks pimd- 
lishwin; par tout le —, misites- 
kamik, ou, misiwewaskitaskamik : 
parmi le —. ayisiyininäk ; il ya 
du — avec lui, awiya witjewen : 
mettre au —, rep oaie au 
bout du —, hkisipaskamikäk ; ve- 
nir au —, nültdwikiw, ok; depuis 
le commencement du —, aspin 
ka kitchi-askiwik; le — est grand, 
misaw ayisiyiniwivin ; le — est 
méchant, malchi ayiwinäniviv 
ka ayisiyiniwik. 

MONTAGNE, watjiy, a. Les termi- 
naisons dmalin, alinaw, indi- 
quent fout ce qui est montagne, 
v.g. sur la —, takkutchématin : 
— coupée en précipice, kiskati- 
naw. 

MONTAGNEUX, SE, 
ok, a, et, watjivan, wa. 

MONTÉE, âmatjüvewin, a. 

MONTER, dmatjivwew, ok; — sur 
un atbte, où dans une échelle, 
ketchikusho, ok; il le monte, fer. 
chitusittahew, law ; — en voi- 
ture, otébésuno, ok ; il monte en 


wätjhviv, 
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MOR 


Pair, 0ppipayiw, ok, a, et, oppis 
kaw, ok; il monte le Courant, nG- 
tahiamn, wok; la rivière, ou, le 
lac monte, iskipew, ok. 

MONTRE, pisimokkänis, ak. 

MONTRER, enseigner, kiskinoha- 
mdwerw ; —, faire voir, wWébatte. 
hRew ; — au doigt, thwdhikerw, (in- 
déf.); il le montre du doigts 
wähwew, ham; il lui montre 
du doigt, inodhamnen il lui 
montre la religion, kiskinohamd- 
wew ayamihdwin. 

MONTUEUX, ayapalinaw, a, ou, 
ayähwatinaro 

MOQUER, se — de lui, péppisi- 
mew, tam, ou, péppihew, ttaw,, 
iäppihew, que > Péppinweyimew, 
ttam. 


MOQUERIE, Düppihiwewin, a. 
MORCEAU, Pakhkwejigan, a, qui 


aussi est usité pour dire : pain, 
pakkwenikan, a ; il est en petits. 
—, Pisisiw, SI (an.), saw, a, (in- 
an.) ; il est en plusieurs —, ñna- 
nänisichisisiw, ok, SAW, à, tn 
nistchipayiw, on D à ( ét en 
—, nandnistchihew, ttaw, et, na- 
nänistchipitew, fdrh, 

MORDRE, laklivamew, ttam, et,, 
mékwamev. ttam ; — 4° bord en 
bord, sébwamey., el 

MORFIL, sikuputchigan, a, et, ayi- 
hodtiptite: 

MORFONDRE, mistwandljihew, 
ttaw, et, mékohew, ttaw ; se — 
mishoandtjihure, ok. 

MORNE, hikémiodtisite, ok, et, ki- 
hémiodteyittam, wok. 

MORS, pivdbiskotäbitonepitchigan, 
a, et  ldpitonepiltchiganeyäbisk, wa. 


? 


MOR 
MORSURE, takkiwamikowin, a. 


LU 


MOY 
MOULIN, piniputchigan, a. 


MORT, nipuwin, a, ou, nipivwin ; | MOURIR, nipiw, ok, et, poni-pimd- 


newin est une terminaison indi- 
quant la mort, v.g. — subite, 1- 
yipinewin, a; frapper à —, nds- 
pilahwew; donner la — à quel- 
qu'un, nipahew; il se donne la 
—, nipahisuw, 0h. 

MORT, E, nipiw, ok, ou, nipuw, na- 
mawiya law, namalew, nama 
pimdtisio, hitimäkisio. 

MORTEL, LE, nipuwiniwiw, wan. 

MORTIER, pasakwdpishiwewin, à. 

MORTIER, (instrument), takwahi- 
gan, à. 

MORT-NÉ, oskdyisis, ak, et, nottow 
e nokusit, ou, nipuwinitidwiki. 
MORVE, otakikumänabüy, a, ou, 

mieux, akik, wok. 

MOR VEUX, SE, otakikumiw, ok. 

MOT, wewin, a; en un —, s0s- 


wdtch; qui ne dit — consent, 
awiyak eka nando etwelji täbis- 
kotch e naskomot; — à —, eji- 


pikiskwewinewik ; 1l ne dit —, 
namawdtch kitorw. 

MOTTE, de terre, piskwajiskiwe- 
yaw, a. 

MOU, poumon, oppan, a. 

MOU, MOLLE, yoskisiw, ok, (an), 
yoskaw, a, (inan.) 

MOUCHE, otjew, ok. 

MOUCHER, il le mouche, seniki- 


kumenew ; il se mouche, seniki- 


kumew, ok ; il mouche la chan- 
delle, kiskasawesam wdsaskute- 
nigan. 
MOUCHOIR, tébiskägan, a. 
MOUDRE, pinipuyew, ttaw. 
MOUILLER, kimiwan; —,humec 
ter, miyimdbdwäyew, ttaw. 


tisiw; il se meurt, ati-nipiw, ok; 
il le fait — à cause de, otchina- 
tew, tam; il meurt pour lui, n1- 
pustamdwew; il meurt subite- 
ment, sisihutappinew, ok, ou, ki- 
yipinew, ok; il meurt d'une hé- 
morrhagie, nestuklwekawto ; 1l 
meurt de froid, nipahatchiw, ok; 
il meurt de faim, nipahäkkato- 
suw, ok; il meurt de chagrin, 
nipaheyiltam, wok; se —, sur le 
point de rendre le dernier sou- 
pir, ali-iskwatämow, ok. 

MOUSSE, askiya. 

MOUTON, mayaltik, wok, manistd- 
mis, ak. 

MOUVEMENT, métjiwin, a, et, 
waskawnvin. 

MOUVOIR, mdttinew, nam, et, 
kuskunew, nam, waskawinew, 
nam ; ça se meut de ce côté, 
petchitchipayiw, ok, a; se — de 
côté et d'autre, papdmipayiw ; 
se — en avant, yakkullepayiw ; 
se — en arrière, asépayiw; se 
— par sauts, kwdskwepayiw ; se 
— légèrement, yakhkipayiw ; se 
— bien, miyopayiw; se — mal, 
mayipayiw ; se — ainsi, 2$pPayiw ; 
se — au vent, wdwebdsian, wa ; 
se —, kushuskaw, ok, et, kushus- 
kupayiw. 

MOUSTIQUE, pikkus, ak. 

MOYENNANT, hispin, ou, wi, v.g. 
je te le donnerai — deux plus, 
(voy. Plus.) ki ka miyilin kispin 
nijwaltay ki miyin, ou, nywatlay 
wi-miyiyanu 


MUE 


MUE, pinawewin, a; pour les oi- 
seaux, On dit, paskowin. 

MUER, pour les animaux, pina- 
wew, ok, OU, pinipiwayew; pour 
les oiseaux, paskow. 

MUET, TE, nama opikiskwewiniwo, 
ok, et, nama nilläwew ; aussi et 
mieux, , kawiyo-pikishwewiniw, 
v.g. il a fait parler les —s, kawi- 
yopihiskwewiniva ki nittéwemo- 
hew. 

MUFLE, oskiwan, a ; — d’orignal, 

. monsoshiwan. A 

MULOT, potdtjipikkwesis, ak. 

MULTIPLICATION. 
wewin, a. 


MULTIPLIER, mitchetohew, et, 


yakkimohew, ttaw, ou, mücheto- 
hew, ttaw. 


mitchetohi- 


MUNIR, se — de provisions, ni: 
maw, ok; ille munie de provi- 
sions, nimdhew; — une place, 
la rendre forte, miniskew; une 
place munie, minisk, a; il se 
muni d’un couteau, nimikkumd- 
new; il se munit d’un fusil, ni- 
mipdskisiganerw. 

MUNITION, provisions, nimdwin, 
a; poudre, etc., péshisikewin. 
MURAILLE, assiniwimenisk, a, et, 
assiniwikippahigan, assiniwiwds- 

känigan. 

MUR, E, atisuw, ok, (an.), atittew, 
a, (in.), il le fait mürir, dtitte- 
simew, titaw. 

MURMURER, kimayamiw, ok, et, 
kimowew, tillimwew, pikiskwes- 
kiw; — contre lui, tittimwekat- 
towew, et, ayäsitemetw. 

MUSCLE, otchestateydbiy, a. 
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NAI 


MUSELER,  paskitchikuteppitew, 
ou. sakikuteppitew. 

MUSIQUE, kitotchikewin, a. 

MUSICIEN, kitotchikewiyiniw, ok. 

MUTILER, sikuwepahwew, ham, 
Ou, tyewepahwew, ham. 

MUTIN, kitisimoskiw, ok. 

MUTINER, se —, kitisimow, ok. 

MUTINERIE, kitisimowin, a. 

MUTUEL, LE ; onse sert du verbe 
qui a cette forme, v.g. ils sont 
— dans leur amour,sdkihituwok ; 
l'amour —, sékihituwin, a. 

MUTUELLEMENT, mdmeskuteh, 
ex. ils s’aident —, nisokkamätu- 
wok. 

MYOPE, tchimi-wdbattam, wok, 
et, kishwdkäbio. 

MYSTÈRE, eha kitchi ki hwayas- 
kweyiltamik, ou, nama kwayas- 
kweyittamotwin, a. 


N 


ÂGE, traverser à la —, ajiwa- 

L käme-ydyänam, wok; être tout 
en —, sikabwesiw, ok; aller à la 
—, ydyänam ; un vaisseau, un 
canot qui va à la —, pimiskäni- 
wi. 

NAGEOIRE, pimiskdgan, a. 

NAGER, ydyänam, wok; —, ramer 
pimiskaw, ok. 

NAGUÈRE, anotchikke. 

NAIN, apistiyinis, ak. 

NAISSANCE, nitdwikivin, a ; 
leu de —, üe ka nittdwikik ; c’est 
un défaut de —, ekusi kiiji mds- 
ki-kiki-nitidwikiw, ok; donner —, 
nilidwikihew, ttaw. 


NAIL: * 


NAITRE, nittdwikiw, ok, nokusiw, 
—, faire —, nittdwikihew, ttaw. 

NAPPE, aspastägan, a, et, mitji- 
_suwinättik-dkiwanahigan. 


NARINE, müiteyikum, a ; sa —, | 


oteyikum; ma —, niteyikum. 

NARRATION, dijimowin, a, ou, 
atotamowin, atayokkewin. 

NARRER, dijimow, ok, et, atotam, 
atayokkew. 

NASARDE, faire des —s à quel- 
qu'un, nikhkamew. 

NATION, peyakoskän ; déux —<, 

. =nijoskän, etc.; toutes les —s de 
la terre, e taltoskänesitjik ayist- 
yiniwok waskitaskamik ; 11 aime 
sa —, sdkiherw o witaskimägana ; 
ils sont de la même —, witjiwe- 
taskänesittuwok ; de quelle — 
est tu ? tande wetaskänesiyan ? 

NATTE, andkan, a, ou, apikdtewa- 
ndshän. 

NATTER, apikkew, ok ; 1l Le natte, 
apikkdtew, tam, et, ayapikhkätew, 
tam. 

NATURE, aydwin, a, et, ayüouwin, 
itdtisivin. 


NATUREL, LE, iyinatowisiw, ok, 


wan, wa ; de l’eau —, ‘iyinalo 
nipiy, a; ce vin est —, eoko so- 
minabüy iyinatowan. Note: c’est 
de là que vient le mot, iyiniw, 
l’homme, {à l’état naturel, sau- 
vage.) 

NAUFRAGE, pikwahotewin, a ; il 
fait —, pihwahokow, ok; lc vais- 
seau fait —, piwahoterw. 

NAVET, otisikhkän, a. 

NAVIGATION, pimiskdwin, a. 

NAVIGUER, pimiskaw, ok. 

NAVIRE, ndbikkwän, a. 
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NEG 

NE, namawiya, ou, nama, devant 
les temps de l'indicatif, eka, de- 
vant le participe, eka, ou, eka- 
wiya devant l'impératif, v.g. il 
ne l’aime pas, namawiya sdkihew; 
il ne veut pas aller, nama wi- 
ituttew ; si tu ne prie pas, eka 
ayamihäyani; ne fais pas cela, 
ck& tota; ne parles pas, ekawiya 
pikiskwe. 

NÉANMOINS, ala, ou, atdwiya, 
eyivek. 

NÉANT, ekawikkäteh e ki ittrkuk. 

NÉBULEUX, SE, waskowiw, et, 
waskuskaw, mimenaskwaw. 

NÉCESSAIRE, v.g. il n’y a qu’une 
chose —, cest d'aimer Dieu, 
peyak piko ketchina äbatan, tchi 
säkihit Kijemanito; 11 est — que 
vous partiez, piko kütchi sipwel- 
Leyan. 

NÉCESSAIREMENT, iyinato, et, 
otjilawi, iyeppine, ex. il faut — 
dormir, ofjiawi hitchinipäk; le 
soleil luit —, otjitawi sdkdsterw. 

NÉCESSITÉ, kwitamdwin, a, et, 
manesiwin; il est dans la —, 
kwitamaw, ok, ou, manesiw. 

NÉCESSITEUX, SE, manestw, ok, 
et, kitimdkisiw, kwilamarw. 

NÉGATION, anwetlamowin, a. 

NÉGLIGEMMENT, mamänjis, et, 

. tebiydk. 

NÉGLIGENT, E, nama kckway 
pisiskeyillam, wok. 

NÉGLIGER, nama pisiskeyimew, 
ttam, dichistdweyimew, ttam, dte- 
yimew, ttam, kipeyimew, ttam. 

NÈGRE, kaskitewiyäs, ak; il est 

—, hashitewiyäshoio, ok. 


NET 


NEIGE, fona, ak; il marche sur 
la —, watenam, ok, waskitenam ; 
quand la — porte, watenikwan, 
washiteweyaw ; il a le mal de —, 
wayesdbiw. 

NEIGER, mispun ; il neige un 
peu, piwispun ‘ ily a de laneige, 
kontwiw ; monceau de neige, pa- 
peslin, wa; boule de neige, pi- 
likwdkunigan, a ; il y a beaucoup 
de neige, timikoniw ; sous la 
neige, atämikonak, ou, atémäko- 
nak. 

NERF, sur les reins, astis, a; les 
autres —$ du corps, otchestatay. 

NET,E, kandtisiw, ok, (an) kand- 
tän, wa, (in) pekkisivw, pekkan. 

NETTEMENT. mosis, memutch ; il 
lui parle —, pakaskittitowenw. 

NETTETÉ, kandtisiwin, a, kanätji- 
hivewin, pekkisiwin. 

NETTOYER, kandtjihew, ttaw, 
pekkihew, ttaw. 

NEUF, keka mitätat. 

NEUF, VE, oskdyiwiw, ok, d, oskd- 
listw, oskdyi, v. g. couteau —, 
oskikkumüän; chapeau —, oskasto- 
lin; cheval —, jeune, oskastim, 
wok. 

NEUTRE, nama nando wijihiwew, 

NEVEU, mitojimimaw, ok; mitik 
kwatimimaw; mon —, nlojim, 
ak, dira l’homme au fils de son 
frère, son —, otojima ; n'l'ikwa- 
lim, fils de ma sœur, otikwati- 
ma, le fils de sa sœur; la femme 
dira :nl’ihwatim, au fils de son 
frère, et, ni kosim, au fils de sa 
sœur. 

NEZ, mishivwan, a, et, mikut (peu 
usité), mon —, niskiwan; son 
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" NOC 


—, oSkiwan; il a un — croche, 
wäkikutew, ok ; — court, ti- 
mikuterw ; long,  kinoku- 
tew; il a le — gelé dkwatchi- 
kutewatchiw ; — Wd'orignal, mo- 
soskiwan ; il lui coupe le — avec 
les dents, kutemerw ; il se casse 
le —, pikukutesin, wok, ou, kaski- 
kutesin; il saigne du —, kippis- 
laniw; le bout du —, wanasko- 
kut ; sur le bout de son —, wa- 
nashkokutänik. 

NI, v. g. ni bon ni mauvais, eka 
meyoayiwik mina eka meichi ayi- 
wik; ni lun ni l’autre, nama- 
wdtch nikotowa. 

NIAIS, E, kakebdlji-ayittiw, kake- 
bätjinäkusiw, kwan, wa. 

NIAISERIE, fakebätji-ayiltivwin, a, 
kakebätjinäkustüvin. 

NID, waljistun, a ; elle est dansson 
—, waljistunapiw, ok. 

NIÈCE ; l’homme dira à la fille de 
son frère, n’l’ojimiskwem, ak, ma 
—, otojimiskwema, sa — ; à la 
fille de sa sœur, nistim, ostima ; 
la femme dira à la fille de son 
frère, nistim, ma —, ostima, sa 
— ; à la fille de sa sœur, n’foji- 
miskiwem. 

NIER, anwettam, wok, dnisotam. 

NIPPES, asigan, ak; il a des —, 
otasiganiw, et, prwisikerw. 

NIVELER, tattakokahwew, ham, 
tattakwatchaham, wok. 

NOCES, kiüchiwikiltuwikottuwin, a. 

NOCTURNE, tibiskdwi, v.g. mar- 
che —, tibiskéwipimuttewin, à, 
ou, nipätiewin. 

NOEUD, piskwappisuwin, a, pis- 
kwappitewin. 


; NOE 


NOEL, Manitowikijikaw, a. 

NOIR, E, kaskitesiw, ok, waw, a; 
drap —., kaslitewegin; figure —, 
kaskitewiklwen ;: eau —, kaskite- 
wdgamiw ; il est habillé en —, 
kaskitewihuw; habit —, kaskite 
weginasdkay; cheveux —s, kas- 
kitewdniskwew; pied —, kaskite- 
wiyasit; il fait —, wanindkwan, 
ou, wanilibiskaw, kaskihibiskarw. 

NOIRCEUR, £askitewisivwin, 
kaskiteydwin. 

NOIRCIR, kaskitewinew, nam. 

NOISETIER, pakändttik, wa. 

: NOIX, pakän, ak. 

NOM, wiyowin, a, tjihikäsuwin; 1l 
a un —, owiyowiniw, ok; c'est 
son —, ekusi ijihikäsuw ; il 
change de —, dtchijihikäsuw ; il 
a — d’après cette chose. aspiji- 
hikäsuro ; il a le même — que 


.….. 


a, 


drôle de —, wéwiyajihikdsuw. 

NOMBRE, akittäsurwin, a. 

NOMBRER, akütidsuw, ok; il le 
nombre, akimew, ttam, {epaki- 
mew, ttam ; 1l le nombre avec, 
asitakimew, ttam. 

NOMBREUX, SE, müchetiw, ok, 
mitchen, wa ; il est très —, osdme- 
yaliw, ok. osdmeyalin, wa, ohkista- 
keyatiw, ok, tin, wa; il est peu 
—., ichikhawdäsissiw, sin. Aussi en 
mettant la terminaison skaw à la 
fin d’un nom, v.g assiniskaw, 
les pierres sont —s, ou, il y a 
des pierres. 

NOMBRIL, son —, otisis, a; mon 
—, notisis. 

NOMINATION, ijihikäsiwewin, a, 
wiyiwewin, oyimiwerwin. 
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NOM 


NOMMER, wiyew, ttam, tihika- 
tew, ttam; il se nomme, wiyi- 
suw, ok; il me peine de le —, ni 
mandwiyaw; comment senomme 
cette rivière ? tdnisi ejihikätek 
eoko sipiy ? nommez-moi cette 
personne, wüiltamdwin ejihikdsut 
coko ayisiyiniw. 

NON ,namawiya, ou ,nama.C'est aus- 
si le signe de la négation devant 
le verbe, v.g. Je ne veux pas te le 
donner, namarwiya ki wi-miyilin ; 
ne l'as tu pas vu? nametchi hi ki 
wdbamarw ? —, je ne lai pas vu, 
enh, enh ! nama ni wäbamaw. 
La négation au subjonctif, est 
eka, v.g. moi ne priant pas, eka 
e ayamihayän. Pour limpératif 
le signe de la négation est, eka- 
wiya, ou, eka, v.g. ne fais pas 
cela, ekawiya ekusi tota; ne dis 
mot, eka kilo. 

NORD, kiwetinok ; vent du —, 
kiwetin; du côté du —, kiweti- 
notdk. 

NON PLUS, v.g. moi —, nya mina 
namawiya. 

NOTABLE, kisteyittäkusiw, 
kwau, wa, pisiskeyittäkusiw. 


ok, 


NOTRE, pron. renfermé dans la 
terminaison du nom, v. g. Notre 
Père, n'ottdwindn. 

NOUER, dniskopitew, tam ; dnisko- 
täpew, ok, (indéf.) 

NOURRITURE, mijivin, a, mit- 
Jim, mitjisuwin; iln’a pas.de —, 
iyewanisiw, ok, kwilawi-mailjiw ; 
il a beaucoup de —, misillaw ; 
il donne de la —, asakkew; ïl 
lui donne de la —, asamew ; il 


NOU 


20? 


OBÉ 


va chercher de la —, ndtonawew, | NUAGE, waskow, a. La terminai- 


ou, ndlji-mitjimen. 

NOUS, Îère, 3ème personne, plur. 
moi et lui, ou, moi et eux, niyän, 
ou,niyandn. Pour le pronom per- 
sonnel,» ou, n{ ou,-ni, devant 
le verbe et le nom, v.g. — le 
prenons, n'otinendn ; — y al- 
lons, #liluitänän ; —le voyons, 
ni wébamänän. 

NOUS, îère, ?2de personne, plur. 
kiyänow, moi et toi, ou, moi et 
vous. Devant le verbe et le nom, 
k, ki, kit, v.g. notre père, K’ottd- 
winow ; — lui donnons, ki miyd- 
now ; — le plaçons, Ait aständ- 
now. 

NOUVEAU, voy. Neuf, de —, kit- 
wdäm, kdiwi, mina. 

.  NOUVELLES, dtjimowin, a; bon 
nes —, miyo-dijimowin, a ; Mmau- 
vaises —, malchätyimowin, a; il 
donne des —, dijimow, ok, et, ti- 
pâtjimow ; telle —, idtjimowin, 
a ;il lui raconte des —, dtjimusta- 
wew ; il va de côté et d’autre 
port:-r des —, papdmdtjimow, ok. 

NOVEMBRE, yeyehwatinowipisim, 
ou, yeyehowipisim. 

NOVICE, il est —, ehweyäk wi-kut- 
chiw, ok, ekhweyäk wi-kuichi-totam. 

NOYAU, oskdtämin, a. 

NOYER, nistdbdwdyew, ttaw; il 
se noye, nistäbdwew, ok. 

NU, E, moseskatew, ok; il est à —, 
moseskatch ayaw, ok; — pieds, 
sasdhkittiw, ok; — jambes, sasdki- 
nikätew, ok; à —, mosis, et, me- 
muich}; il est — (d’une manière 


indécente) in partibus, mokitjio, | 


ok, 


Son askwaw est celle qui indique 
nuage, v.g, — élevé, ispaskwarw. 
Voy. Nébuleux. 


NUDITÉ, moseskatewin, a. 
NUE, NUÉE, voy. Nuage. 
NUIRE, kippiskawew, kam,et, ma- 


yilotawew, tam,kitimahew, ttaw, 
osthohew, ttaw. 


NUISIBLE, kitimahiwemagan, wa, 


kippiskäkemagan, 


akwepeyittà- 
kwan. 


NUIT, tibiskaw, a; toute la —, ka- 


pe-tibisk; coureur de —, nipds- 
kaw, ok; veiller la —, nipeppiw, 
ok; à la — tombante, ofékusin, 
ati-libiskaw; pendant la —, e 
mekwdtibiskäk; 11 passe la —, ti- 
biskisiw, ok; J'ai été là deux —s, 
ni niüjotibiskwän; il marche la 
—, hipdpimultew,ok,ou,nipdttew ; 
—- lumineuse, nipdydstew ; tard 
dansla—, dkwä-tibiskatw : — lon- 
gue, pilchä-libishaw; — courte, 
peso-libiskaw; — sombre, noire, 
wanilibishaw, ou, kaskitibiskaw ; 
mi—, abitidwitibiskhaw; chaque 
—, lattwaw tebiskäki; je te sou- 
haiteune bonne —.hki ka wi-miyo- 
tibiskisin ! | 
NUL, LE, nama awiyak; il est —, 
d'aucune utilité, namanando dba. 
hisiw, ok, et, pikonata ayisiyiniw. 
NULLEMENT, namawdwditch. 


O 


BÉIR, illui obéit, nanahittawew, 
ttam, et,nandottawew, ttam,td- 
pwettawew, ttam; il vaut mieux 


OBÉ 


— à Dieu plutôt qu'aux hommes, 
nawatch tchinandotiät Kijemanito 
ispitchi ayisiyiniwa. 

OBÉISSANCE, nanahittamowin, a, 
et, nandottamonwin. 

OBÉISSANT, E, nanahittam, wok, 
nanahittäkerwv. | 

OBJET, kekway, a; quel — as-tu 
trouvé ? kekway ka miskaman ? 
— de peu de valeur, nama tchi- 
kan kekway. 

OBLIGATION, sikitisahukowin, a; 
c’est une — d'entendre la messe 
le Dimanche, sikitisahukowistoi. 
niviw tehi witjihivek Lamesse e 

_ ayamihewikijikdk. 

OBLIGER, sikitisahwew, ham, 
et,yakkitisahwew, ham, sdkotchi: 
hew, ttaw, mew, ttam; je vous 
suis obligé pour, etc., kt nands- 
komitin. 

OBLIQUE, naweskisuw, ok, tew, a ; 

_ il le place obliquement, naweski. 
ter. 

OBLONG, UE, kino-sékawisiw, ok, 
(an.) kino-sdkawaw, a, (in.) 

OBSCUR, E, wanindkusiw, ok, 
kwan, wa; nuit —, kaskitibiskauw, 
wanitibiskaw, wanitibiskipayiwo. 

OBSCURCIR ,wanitibiskinamäwew, 
wanilibiskawew, kam, waniti- 
biskinew, nam, wanitibiskipayi- 
hew, ttaw. | 

OBSCURÉMENT, pakkwanow, wa- 
nitibiskinäk. 

OBSCURITÉ, wanitibishipayüvin, 

a, wanitibiskinamowin, wanitibis- 
kokkewin ; il est dans l’—, wani- 
tibishokkew, ok. 

OBSÉDER, îsikawew, kam, et, 
notjikkawew, kam. 
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OBSERVATEUR, opisiskeyittamd 
kew, ok, et, ot asawäbattamäkenw. 

OBSERVATION,  pisiskeyittamo- 
win, a, nanakätäbattamowin. 

OBSERVER, garder, kanaweyi- 
mew, ttam; v.g. observez le Di- 
manche, kanaweyittamuk ayami- 
hewvikijikaw ; —, faire attention, 
pisiskdbamew, ttam ; il l’observe . 
en écoutant ses paroles, pisishit- 
tawew, ttam,; il s’observe, pisis- 
keyimisuw, ok, khanaweyimisuw. 

OBSTACLE, kippiskewin, a, et, kip- 
piskamonwin ; lever un —, iyekate- 
nam kippiskamowin, a. 

OBSTINATION, dtji piko iteyilla- 
mowin, à, et, nama poneyittamo- 
win, sipeyitiamowin, sdsibittamo- 
win. 

OBSTINÉ, E, nama wi-poneyittam, 
wok, sipeyittam, säsibiltam. 

OBSTINÉMENT, dtyipiko. 

OBSTINER, sipeyilttamihew, sdsi- 
biltamihen. 

OBTEMPÉRER, naskomew,ou, td- 
pwellawew. 

OBTENIR, ottisiw, ok, et, miyaw ; 
il n’a rien obtenu de lui, nama 
kekway miyik,ou,nama kekway oti- 
nimdk ; il obtient pour lui, kispi- 
nalamdwew, et, kaskittamäwenw. 

OCCASION, ikkinowin, a, ispayi- 
win; si l’occasion se présente en- 
core, ispin eydbitch ispayihi. 

OCCIDENT, pakisimotäk. 

OCCUPATION, otamiyuwin, à, ota- 
mihiwervin. 

OCÉAN, hütchigamiy, a. 

OCCUPER, oiamihew, ttaw ; il est 
occupé de lui, otameyimew, ttam; 
occupé à son sujet, otami- 


OCT 


s 


mew, nam. La racine est otam, 
v.8. il est occupé à travailler, 
otami-atuskew, ok; il est occupé 
à prier, otami-ayamihaw, ok. La 
racine t{asi est à peu près sem- 
blable, v.g. il est occupé à ensei- 
gner, %asi-kiskinohamäkew, ok. 
Il est occupé, indéfiniment, ofa- 
miyuw, ok; occupez-vous de ce 
qui vous regarde, ka kanäwäba- 
mikuyan eoko otameyilta. 

OCTOBRE, faskatinowipisim, lune 
où il gèle. 

OCTOGÉNAIRE, ayendnew-mita- 
no-talto-piponwew, ok. 

ODEUR, miydltamowin, a, et, mui- 
yämäkusivwin, pasuwin ; bonne 
—, wikimäkusiwin, et, miydämä- 
kushwin; mauvaise —, mayima: 
kusüvin ; ila bonne —, miyomd- 
kusiw, ok, kwan, et, wikimd- 
kusiw. 

ODIEUX, 
kwan. 

ODORAT, pasuwin, a; il a — fin, 
nilla-pasuw, ok. 

OEIL, miskijik, wa ; mon —, n'iski- 
Jik; Son —, oskijik; il lui sert 
de yeux, ou de guide, oskijiko 
kawew ; il a de bons yeux, nahd- 
biw, ok; yeux faibles, nanekkd- 
täbiw ; il a mal aux yeux, wis- 
sakäbiw, ou, wayesdbiw ; il a les 
yeux croches, papimébiw, ou, 
alchisichäbiv ; il ouvre les yeux, 
tokkäbiwo ; 11 ferme les yeux, pa- 
sakwäbiw ; il a de gros yeux, 
mamakhkäbiv ; il a de petits yeux, 
ayäpisäbiw ; il a les yeux blancs, 
wästeydbiv ; il a les yeux noirs, 
nanüichikäbio ; il a les yeux 


pahwätikusiw, ok, 
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rouges, mihkhkwäbivw ; il a les yeux 
crêvés, péskdbiw ; ila un — noir, 
(après un Coup}, apildbiw; il 
lève les yeux, oppdbiw ; il se 
frotte les yenx, Sinikwäpinisuw, 
et, mimiuodbiv ; il s’essuie les 
yeux, kdssiydbiw; il lui essuie 
les yeux, kdssiydbähwew ; il le 
frappe sur les yeux, pakamäbäh- 
wew ; il a toujours les yeux sur 
lui, nama pakisdbamew ; il a les. 
yeux toujours sur, nama. papa- 
kisäbiw ; 11 se oint les yeux,tomd- 
binisuw ; ïl lui oint les yeux, to- 
mdbinew ; ila mal aux yeux par 
la fumée, wissakdbasuw ; il a 
quelque chose dans les yeux, 
une saleté, pissiniw; il clignote 
les yeux, pasakäbiw ; prunelle 
de l—, misdbiwinän; en un clin- 
d’—, peyak paskkabivin ; baisser 
les yeux, dtütchikkdbiw ; avoir 
des yeux, oskijikuw; avoir les 
yeux bandés, akdwäbikkwepisuw; 
avoir l’'— au guet, asawdbiw. 

OEUF, wdwi, a ; il mange des —<, 
mowdwew, ok; iltrouve des —<, 
miskawdwet ; il ramasse des —s, 
mandiwew ; il va à la chasse aux 
—<$, n'tawdwew, place où ‘on ra- 
masse des —s, mandwän; elle 
fait ses —s, pakittéwew, et, pini- 
ydwew ; — pourri, atdwi; ilsort 
de l’—, paskdwihuw ; — couvé, 
panalchayiwiw; — frais, oskdrwi ; 
—$S de poissons, wdkwok, ou, 
wdkiwanak ; l'écaille de l—, 
wdwi-oskan. 


OEUVRE, atuskewin, a, et, ojitjike- 


win, à, ojitjigan ; les —s de Dieu, 
Kijemanito  olojiljikewina, ou, 


OFF 2 


olojüjigana; une — charitable, 
kijewdtisiwinikkewin ; l— de 
notre salut, atuskewin komiyo- 
piihkohuyalk. 

OFFENSE, nayettdwi-totétuwin, a, 
et, kisiwdhituwin. 

OFFENSÉ, E, nayetidweyitiam, 
wok, et, Âisiweyittam, ; il est 
— contre lui, nayetitdweyimen. 

OFFENSER, etes RE 
et, kishwdhew, mayi-totawerw. 


OFFICIER,  simékanisiwokimaw, 
ok. 
OFFRIR, wimekiw, ok; il lui 


offre, wi-miyew, et, pakitinamd- 
We. 

OFFRANDE, pakitinamowin, a, et, 
pakitinamäkewin, meküvin ; —, 
sacrifice, pakitindsuwin, mekind- 
suwin, webinäsuwin. 

OIE, ru. ok; — gris, tchaki- 
pases, ak. 

OIGNON, Inn PRE a 

OINDRE, iominew, nam; il lui 
oint les pieds, tomisitenew, ou, 
tomaskusitenew ; il se oint les 
mains, tomitchitchenisuw; il lui 
oint les mains, tomitchitchenew. 

OISEAU, piyesis, ak, et, nipindyis, 
ka pimiyät, opimiyaw. 

OISEUX, SE, kittimuüo, ok, et, kitti- 
meyiliam, wok, nama otamiyuw, 
nama kekway wi-ojittaw. 

OISIVETÉ, kitimeyittamowin, 
et, nama otamiyuwin. 

OLIVE, pimiminis, a. 

OLIVIER, pimiwätiik wa. 

OMBRAGE, ichikdstewin, a. 

OMBRE, il a son —, ichikästesin, 
wok; — dans l’eau, tehikästepe- 
kisin ; à l — du soleil, de la lu- 


a, 


OPÉ 


mière, akawästew, et, akawdäyik : 
il le met à l—, akawästehwew, 
ham ; il lui fait avoir son —, 
tchikästesimerw ; l— qui passe, 
pimitchikästepayiw. 

OMBRER , ichikästeskawew, kam ; 
il le couvre de son ombrage, 
akwanitchikästeskawew, kam. 


OMBRAGEUX, SE, 
hustdtehivo mistatim. x 

OMETTRE, patahwew, ham, et, 
Paleyimew, tam, miydskawew, 
kam; — par oubli, wanikiskisiv, 
ok; il omet bien des choses, 
mütchet kekiwaya miyäskam ; il 
omet sa prière, pataham'ot aya- 
mihdwin, a. 

ON, indéfini, se désigne par later- 
minaison du verbe; voyez la 
gram. v.g. — naît, nitidwikindni- 
ww ; — rit, péppindniwiw ; 
mange, miljisunäniwan. 

ONCLE, mon —, n'okkomis, ak; 
son —, okhkomissa, frère du père; 

: nisis,osissa, frère de la mère, l— 
okkomissimaw, ok, misisimanw. 

ONCTION, tominiwewin, a; Ex 
trême—, ayamihewiskweyätch- 
tominiluwin. 

ONGLE, miskasiy, ak; mon —, 
n'iskasiy ; Son —, oskasiya ; il a 
des —s longs, kinokaskiwew, ok. 

ONGLÉE, il a l—, ateyehasR ide 
wétéhun, Ok. 

ONZE, mitätat peyak osdb, ou, pe- 
yak osûb} ils sont —, mitdtat pe- 
yak osäbiwok. 

OPÉRATION , Ojujikewin, 
mansitjikewin, totchikewin. 

OPÉRER, ojitjikew, ok, et, mansit- 
Jihew, A LES 


cheval —, 


— 


a, et, 


OPI 
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OPINION, steyittamowin, a ; il est! ORDONNER, donner des ordres, 


de la même — que lui, wi}. 
iteyiltamometw. 

OPIUM, nipewdbüy, a, ou, nipewi- 
maskhihiwdbüy. 

OPPOSÉ, KE, ibishotch ; la partie 
—, hweshi, et, hweskdyik. 

OPPOSER, mettre en face, otchis- 
khäbäwihew, ttaw, et, otchiskdwi- 
hew, ttaw; il s'oppose à lui, 
anwettawew, ttam, et, anweyi- 
mew, ttam, afdweyillamäwetw. a. 

OPPOSITE, à l’—, ilest à l—, 
otchiskäwapiw, ok, stew, a. 

OPPRESSER, nanekdtjihew, ttaw, 
et, nayettéwilotawew, tam, md- 
kohew kaskeyittamihew, ttaw. 

OPPRESSION, nanekätjihiwewin, 
a, nayetidwitotamowin, hkaskeyit- 
tamihiwewin, mdkohiwerwin. 

OR, voy. Donc, anisikis, ekusi, appo, 
mdtchika. 
OR, (aurum), osdwdsoniyaw, ok; 

plat d'—., osdwädsoniydwoyägan, a. 

ORACLE, wittamékowisivin, a. 

ORAGE, histin, kestin, kistinowew. 

ORAISON, mitoneyiltämo-ayami- 
hdwin, a, ou, ayamihewimilone- 
yitchigan. 

ORALEMENT, muichiton. 

ORDINAIREMENT, mûna, après 
le mot. 

ORDINATION, agamihewiyiniwo- 
jihiwewin, où, ayawihewiyinivi- 
hiwewin, et, kütchi totäkewin, kil- 
chi-oyihiwewin. 

ORDONNANCE, itasuwewin, a. 

ORDONNER, kitchi-oyimew, hew, 
küchitotawew; il l’ordonne pré- 
tre, ayamihewiyiniwihew. 


sikkimew, sikkitisahwew, ham, 0- 
yakimew; il ordonne, sikhikhe- 
mow, Ok. 

ORDRE, sikkimiwewin, a, et, sik- 
kikkemorwin. 

ORDURE, matchikonds, a, il est 
—, matchikonäshwviw, ok. 

OREILLE, mitidwokay, a; mon 
—, n'illdéwokay, a; son —, otld- 
wokay, a; avoir l’— fine, nahil- 
tam, wok; avoir l’— dure, nama 
waydwittam ; faire la sourde 
—, nama peliamokkäsuw, ok; il 
n'a pas d—, il ne veut pas obéir, 
nama otisitiam, sasibillam, nama 
peitam ; il a des —s, ottdwokaw, 
ok ; il a de grandes —s, mämak- 
kittdwokew ; il à de petites —s, 
apistchittéwokew, ok; 1l a de lon- 
gues —s, kinottäwokew, ok; —s 
pendantes, patapittew, ok; il a 
des —$s pointues, droites, {chipus- 
kitew, ok ; il n’a pas d’—, il est 
sourd, kipüttew, oh, kipiltäwokew, 
kiputltäwokew; il lui coupe lP—, 
kiskitthwew, swew; il a mal 
aux —s, {ewiliéwokew; bourdon- 
nement dans l’—, hkiowettäwo- 
kew, ok; démangeaison de l’—, 
kiyakitiäwokew, ok; matière blan- 
che, petites peaux dans l’—, his- 
kittekum, a; il a les —s dressées, 
tchimatettäwokew, ok; prêter l’— 
à quelqu'un pour lécouter, nan- 
dottawew, tam; tirer l’—, wewe- 
pittdwokepitew, tdwchkew, tlew, 
ttawew, sont des terminaisons 
quiindiquent l’action de l'oreille. 

OREILLER, aspiskwesimon, a, as- 
piskwesimowin; il s’en sert com- 


ORG 


me —, aspiskwesimow, ok; 1l a 
un —, ot aspiskwesimoniw, ok. 
ORGES, iskwesis, ak, iskwesissikhan. 

ORGUE, misi-kilotchigan, a. 

‘ORGUEIL, kisteyimowin, a, ma- 
miltisiwin, mamilteyimowin, ayi- 
wäkeyimowin. 

ORGUEILLEUX, SE, kisteyimow, 
ok, mamillisiw, mamilleyimow, 
ayiwäkeyimow." 

ORIENT, sdkdstenôk; du côté de 
l—, ite k’osdkästek. 

ORIGINAIRE, otjiw, ok; d’où es- 
tu — ? iande wetjiyan? 

ORIGINE, ofjiwin, a; je ne con- 
nais pas son —, nama ni hiskeyit- 
tamwdn ite k'otjit; dans l—., nis- 
tam, ou, nikän, oskatch ;:dès l—, 
oskatch, et, semdk ekuspi. 

ORIGINEL, LE, v.g. péché —, ki- 
kinittdwikiwipästähuwin, a; in- 
nocence —, hikinittdwiknvikäna- 
lisiwin, a. 

ORME, atchäpäsk, wok. 

ORNEMENT, wawestwin, a, et, wa- 

 wesihuwin. 

ORNER, wawesihew,ttaw, miyosi- 
hew, ttaw. 

ORPHELIN, E, il est —, kiwdtisiv, 
ok; il le rend —, kiwdijihew, 
itaw ; il mène une vie d'—, ki- 
wätjittaw, ok; il se pense —, ki- 
wéteyimow, ok; ïil le pense — 
kiwäteyimew, ttam. 

ORTEIL, on dit comme pour la 
main, o{chitchiy, a; le gros —, 
misisitän, 4; Mon gros —, nm 
misisitdän, a. 

ORTIE, masän, ak. 

OS, oskan, a; — pour ôter le poil 
des peaux, mikkikwan, a; il est 


) 
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—, oskaniwiw, ok, a; rien que les 
—, pisisihokanekisiw, ok, ou, pi- 
sisik oskan ; l— de la tête, osti- 
kwänikan, a: Kan est une termi- 
naison indiquant l’idée d'os. 

OSER, nama sékweyimow, ok; je 
n'ose pas aller à lui, ni sdkweyi- 
mototawaw ; je n'ose pas y aller, 
nama ni wi-iluliän ; je n’ose pas 
lui parler, vu qu’il est fâché, na- 
ma appo ni ki ayamihaw e kisiwd- 
sûl. 

OSSU, E, oskaniwiw, ok. 

OTER, de la place, ofinew, nam, et, 
opime ahyew, staw ; — par force, 
ravir, Mmaskamew, ttam, maskat- 
hwew, ok; — ses souliers, ketas- 
kisinew, ok; — son capot, keta- 
sdkew, ok; — ses culottes, ketitd- 
sew, ok; — ses habits, ketayonis- 
sew, ok, ou, ketchiw ; — son cha- 
peau, ketastotinew, ok; ôtez-vous 
de là, opime aydk; or lui a Ôté 
son fusil, o{inamwdn opdskisigan; 
—, changer de place, dtiahyew, 
staw, iyehaienew, nam. 

OÙ, appo'; lui — moi, wiya appo 
niya; mon beau-frère — le mari 
de ma sœur, nis{aw appo ni mis 
ondbema ; ilarrivera aujourd’hui 
— demain, anotch kita takusin, 
appo wdbaki; oui — non, enh 
enh, appo namawiya. 

OÙ, (ubi) tandé, et, îte, andé; — vas- 
tu ? tandé etutteyan? je ne sais 
— je vais, nama ni kisheyilten île 
k’etutteyän; — je lai vu la pre- 
mière fois, andé ka ki wdbamak 
oskatch, ou, nistam; — vous 
soyez, je vous trouverai, piko-ite 
aydyani, ki ka miskdlin. 
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à la chasse de l’—, notaskwew, 
ok; il trouve un —, miskawas- 
kwew, ok ;, pied d’—-, maskosit, a. 

OURSE, grande —., otchekatdäk. 

OUTIL, abatjitjigan, a. 

OUTRAGE, hkoppätjihuwewin, a, 
et, malchi-ispinemiwewin. 

OUTRAGER, foppätjihew, mew, 
et, matchi-ispinemenw. 

OUTRANCE, à —, osdmik, ou, ayt- 
wäk, osâm mistahi. 

OUTRE, en plus, v.g. — ce que je 
lui ai déjà donné, je veux encore 
lui donner, ka ki miyak sdsay, 
ayiwäkes ni wi-miyaw,; —, plus 
loin, v.g.il passe —, awasile ttui- 
tew; —, de plus, v.g. en — c’est 
mon parent, wdwdich ni wdkko- 
maw; —, de part en part, v.g. il 
l'a percé d'— en —, sébopayista- 
wew,tam, et, sdbopahwew, ham:; 
— mesure il est bête, wdwiyak 
osdm kakebätisiw. 

OUTREPASSER, sébopimuttew ; il 
l’outrepasse, sdbo-miydshawerw. 

OUTRER, osémihew, ttaw, et, ayi- 
wäk totawew, tam ; — en racon- 
tant, ayiwäkätjimow, ok; il est 
outré, osdmeyiliam, wok, kisiwd- 
tisiw, ok. 

OUVERT, E, péskitepayiw, ok, a. 

OUVERTEMENT, mosis, ou, me- 
much. 

OUVERTURE, ka yotteydk, et, ka 
tawdk, ka sibdwästek. 

OUVRAGE, atuskewin, a, et, ota- 
miyurwvin. 

OUVRIER, mistikondbew, ok, et, 
mistikhowiyiniw, atuskewiyintw. 

OUVRIR, une porte, yottenew, 
nam, et, yottehwew, ham; la 


OUBLIE, wanikiskisiwin, a, et, wa- 
nikiskisitotäkerin. 

OUBLIER, wanikiskisiw, ok; ïl 
l'oub'ie, wanikiskisitotawew,tam; 
ne m'oubliez pas, ehawiya wani- 
kiskisitotawikkan. 

OUF! exclamation de douleur, a- 
huyd! ou, ahussä,disent les hom- 
mes; les femmes disent 0! 0! O! 

OUI, enh-enh! v.g. n’as-tu pas vu 
mes chevaux? nametchi ki ki wd- 
bamäwok nlemak? s'il ne les a 
pas vus, il dira: enh-enh, nama- 
wiya ni ki wébamdwok; — -dà! 
ichikema, tchikäni. 

OUI-DIRE, itwdniw, ou, üwäni- 
wan; nécoutez pas les —, eka- 
wiya nandotiamuk tänisi etwek 
mäna; yäkki, v.g. on dit qu'il est 
mort, nipiw ydkhi ; esa,ou, wesa, 
v.g. l’— est qu’il viendra, kita 
takusin esa; Jai — qu'il veut 
prier, wwayamihaw esa. 

OUIES, organes de la respiration 
chez les poissons, okkikwa. 

OUIE, celui des cinq sens pour le 
son, pellamowin, a, nahittamo- 
win, wayäwiltamowin:. 

OUIRE, pettawew, ttam, nahitta. 
wew, tam, waydwittawew, ttam. 

OURLER, tütibihwdsuw, ok; il 
l’ourle, tittibikwätew, tam. 

OURS, mashwa, k, et, wékayus, ak ; 
— noir, @yini-aya, k; — jaune, 
osdwask, wok; — gris, mistaya, 
k, ou, okistatowän, ak; femelle 

de lP—, noje-maskwa. (N. B. le 

pluriel fait maskwok) ; — d’un 
an, patask, wok, ou, patawänisis, 
ak; — blanc, wdbask, wok ; une 
peau d'—, maskweyän, ak; il va 
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PAIR, tdbiskotch ; ils vont de —, 
täbiskotch pimuttewok. 

PAIRE, niÿivin, et, nijowitjettu- 
win ; ils sont —, niÿjiwok; trois 
—$ de bœufs, nistwaw niyänijit- 
jik mustuswok. 

PAISIBLE, kiydmewisiw, ok, et, 
kryäm ayaw, ok, a. | 

PAISIBLEMENT, nisik, et, peyat- 
tik. 

PAITRE, mitjisuw, ok. 

PAIX, union, accord, miyo-witjet- 


porte est ouverte, yoltekutew isk- 
wätem; — un baril, poskwahwew, 
ham ; — une chaudière, pdskd. 
bowenew, nam; — une boite, 
pdskittenew, nam; — un livre, 
päskeginew, nam ; ça s'ouvre, 
yoilepayiw, ok, a, et, péskitepa- 
yiw ; — la bouche, tdwatiw, ok ; 
— les yeux, tokkdbiw, ok. 

‘OVALE, ayitawilchipwdnotimisiw, 
ok, maw, a. 


P luwin, a; — entre nations, we- 
DONC M nr: : taskiwin, a ; il fait la — avec lui, 
GB, pijishhwimitjisuwin, à. wetaskimew; — du cœur, miyo- 


PACIFIQUE, peyattikowisiw, ok, 
et, kiydmewisiw ; bienheureux. 
les —s parcequ’ils verront Dieu. 
tebi-miydwdteyittékusiwok  omi- 
yotehewok ichikema kita wdba- 
mewok Kijemanitowa. 

PACIFIER, peyattikowihew, ttaw, 
et, fiydmihew, ttaw, yiwdseyitta- 
mihew, ttaw, asteyeyittamihev, 
ttaw. 

PACTE, naskomituwin, a, et, nahe. 
hiltuwin. 

PACTISER, naskottuw, ok, et, na- 
hehiltuw. 

PADOU, Diyekwäkukwätjigan, ak. 

PAGE, 1 —, peyakwegin, ou, peyak- 
weginikan ; ? —s, nijweginwa ; 
ainsi de suite, en joignant la ra- 
cine du nombre ordinal à la ter- 
minaison gin, Ou, ginikan. 

PAIEN, NE, nama otayamihaw, ok. 

PAILLE, d’orges, iskwesissdtiik, 
wa; — de blé, pakkwejigandttik, 
wa. | 

PAIN, pakhwejigan, ak; il est —, 
pakkwejiganiwiw, ok, a. 


tehewin, a; ne fais pas de — 
avec le péché, ekawiya wikhitta 
pästähuwin; —, tranquillité, pe- 
yaltikweyittamowin, kiydmerwist. 
win, a; briser la —, pikwaskiwi- 
new, ok, pikwaskenam, wok; —! 
silence! kiydmapi, k! 
PALAIS, okimdwikamik, wa. 
PALATS, (de la bouche), mayakask, 
a; mon —, nayakask; son —, 
wayakask. 
PALE, wdbinewisiw, ok. 
PALEUR, wdbinewisiwin, a. 
PALIR, il pâlit, wdbinewisiw, ok ; 
il le fait —, wdbinewikkwehwerw. 
PALLIER, astameyittamäwenw. 
PALME, de la main, mayakaskit. 
chitchän, a; ma —, n'ayakaskit- 
chichän, a; sa —, wayakaskit- 
chitchän, a. | 
PALPABLE, tdkkinikäteyeyittéku- 
siw, Ok, kwan, wa. 
PALPER, sdminew,nam, et, tdkki- 
new, nam. 
PALPITATION, tchitchibisiwin, a, 
et, pakkahokuwin, a. 


PAL 


PALPITER, tchüchibisiw, ok, et, 
tchitchibipayiw, ok, a, pakkaho- 
kuw, ok; les yeux lui palpitenÿ, 
tchitchibäbiw, ok. 

PANACHE, kiskinowätjihun, a. 
PANIER, ajiwaljiganiwask, wa, et, 
okitchikamiwasko-ajiwatjigan, a. 
PANIQUE, terreur, pikonata seki- 

siwin, a. 

PANSAGE, akopisuwin, a, et, ako- 
pisiwenwin. 

PANSE, windstakay, a; petite — 
opiskis-windstakay, a. 

PANSER, akopitew, tam, et, takku. 
pitew, tam. 

PANSU, E, mistatayew, ok. 

PANTALON, wikkwebän, ak. 

PAPAUTÉ, méméwiyes hitchi aya- 
mihewiyiniwiwin, ou, Lapapiwin. 

PAPE, mâmdwiyes ha hkichi aya- 
mihewiyinivit, ou, Lepape. 

PAPIER, masinahiganegin, a. 

PAPILLON, kdmdmak, wok. 

PAQUES, Apisisinokiyikatw. 

PAQUET, takkupitjigan, a, et, mi 
wat, a, mivalikkän, a ; il fait son 
—, miwatikkew, ok. 

PAR, otchi, on avec le signe du 
terme local k, v.g. — où as-tu 
passé ? tande k'otchi pimuilteyan? 
c’est — la rivière qu'il est venu, 
sipik otchi k'o pe-ituttet; c'est — 
Dieu que la vie nous vient, Kije- 
manîto otchi ko pimätisiyak ; il 
passe — le jardin, kistikänik sd- 
bopimuttew, ou, sébottawew, ok; 
— qui avez-vous connu cela ? 
awena ki willamdk? ou. awena 
otchi k'okiskeyittaman ? 

PARABOLE, akwanokijwewin, a, 
et, aweyiltamowin, ou mieux, 
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awetchikewakwanokijwewin, ou, 
aweltdwin; il lui parle en —. 
akwanokijwdtew; voila le sens 
de la —, chusi oma akwanokijwe- 
win tchi aweyiltähwak. 

PARADIS, küchihkijik; ceux qui 
font une bonne mort vont dans 
le —, kütchi-hijikok aydwok tatto: 
ka miyo-nipitjik. 

PARAITRE, nokusiw, ok, nokwan, 
wa; il le fait —, nokuhew, ttaw, 
näkusiw, ok, näkwan, wa ; v.8: il 
a une belle apparance, miyond- 
kusiw, ok, miyondkwan, wa ; les 
buffles paraissent partout, misiwe 
nokusiwok mustuswok ; il paraît 
que, se rend par: ydkki, et, esa, 
wesa, pakakkam; v.g. il paraît 
que nous allons avoir de la mi- 
sère, pakakkam ki ka ayimisind. 
now; il paraît que votre frère 
est mort, nipiw yäkki kistes; il 
paraît que les sauvages jeünent, 
iyewanisiwok esa iyiniwok; vous 
paraissez malade, hit dkkusiwind- 
kusin ; il paraît qu'il va pleuvoir, 
wi-kimivwan ijinäkwan ; il paraît 
que tu n’est pas content, mand- 
piko nama ki miweyilten. 

PARALYSÉ, nipuwisiw, ok, nipu- 
wWIyawEw. 

PARALYTIQUE, nipuwisiw, ok, 
nipuwiyawew. 

PARC, où les sanvages font entrer 
les buffles, püttukahän, a; il de- 
meure au —, püttukahänapiw, ok; 
il va chercher les buffles pour les 
faire entrer dans le —, ndtjipa- 
haw, ok. 

PARCELLE, piskistchigan, a. 


PAR 


PARCEQUE, e, et, ichikema, v. g. 
—tu es miséricordieux, Dieu 
aura pitié de toi, e kijewdlisiyan 
otchi, ki ka‘kitimäkeyimik Kijema- 
nito, ou. échikema e kijewdtisiyan. 

PARCONSÉQUENT, anisikis, et, 
käkaye. 

PARCHEMIN, appin, a. 

PARCOURIR, pimutlälotam, wok; 
il a parconru nn grand espace, 
wdyo itultew, ou, mistahi askiy 
pimutldtotam; — des yeux, ka- 
ndwdbamew, ttam. 

PARDESSUS, (adverbe) pdsitch, 
ex. il passe —, pésitch pimutlew ; 
ça passe —, pdsitchipayiw. 

PARDESSUS, f{habit), waskitasd- 
kay, et, takkuitchasäkay, a. 

PARDON, pakiteyittamäkewin, a, 
et, assenamdkewin, poneyittamd- 
kewin ; son —, opakiteyittamd- 
kowin. 

PARDONNABLE, pakiteyititäku- 
siw, ok, kwan, wa, poneyittäku- 
SIW. 

PARDONNER, pahiteyittamäwew, 
assenamäwew, poneyittamdäwen ; 
v.g. pardonnez aux autres si VOUS 
voulez que Dieu vous pardonne, 
pakiteyittamdwikuk kitjdyisiyini- 
wdwok kistawaw tchi pakiteyilta- 
mdkoyek Kijemanito. 

PAREIL, LE, tabiskotchijinäku- 
siw, ok, kwan, wa; ces deux 
chevaux sont —5s, oki nijo. mista- 
timwok tébishotch tjindkusiwok, 
ou, naspüâtuwok ; il le trouve 
—, ldbishoteyimew, ttam; c'est 
encore du —, eydbitch ekotowa ; 
il est encore du —, de la même 


espèce, eydbiteh ekotowiwiw, ok, 


» 
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wan, wa; ce n’est pas du — 
namayewrw. 

PAREILLEMENT, idbishotch, et, 
wdwatch,  nistakawiya,  ekusi 
mina. 

PARENT, wädkkomdyan, ak; mon 
—, n'lotem ; son —, olotema ; 
mes —s,père et mère, ni nikihik- 
wok; ses —s, onikihikwa ; J'ai 
des —s, n'onikihikun ; il a des 
—s, ontikihikuw ; je suis — avec 
lui, ni wdkkomaw; mon —, nt 
wäkhkomägan ; son —, owdkko 
mägana. La terminaison dkko- 
maw indique la parenté: je l’a- 
dopte pour mon —, ni tépäkko- 
maw ; je l’adopte pour fils, ou, 
le degré de parenté que J'ai avec 
lui, est, qu’il est mon fils, nt ko- 
sissdkkomaw ; comment es-tu — 
avec lui? édnist itdkkomat? 

PARENTÉ, wdkhottuwin, a, et, 
wäkkomäganittuwin. 

PARER, wäwesihew, ttaw ; il se 
pare, wéwesihuw, ok, wdwesiw ; 
— un Coup, éabasiliaw, ou, pati- 
tisahamdäsutv 

PARESSE, hitimüvin, a,et, tasta- 
kätjiwin, iyekitchikdwiwin. 

PARESSEUX, SE, hüttimiw, ok, 
et, tastakätjiw, tiyekitchikäwiw, 
kittimikanew. 

PARFAIT, kijewatisiw, ok, est le 
vrai mot, mais il est principale- 
ment usité pour dire : il est cha- 
ritable ; on dirait aussi, kÿihiko- 
wisiw, Où, Miyowalisiw, V. g. 
soyez — comme votre père, etc., 
k'ejimiyowdtisit hkijikok k'ottdwi- 
waw, ehusi kistawaw khakwe miyo- 
wdtisik; Dieu seul est —, Ke- 
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manito piko iyeppine kijiyeyittd- 
kusiw, ou, iyinato miyosiw; elle 
est d’une beauté parfaite, iyeppi- 
ne miyosiw, ou, katawäsisiw ; —, 


… 


tew, a. 

PARFAITEMENT, üiyinato, et, 
iyeppine, miton; il est — guéri, 
mitoni iyiniwiw; il chante — 
iyeppine miyonakamow. 

PARFOIS, askaw, et, ayäskaw. 

PARFUM, wikimdkohun, a, ou, 
wikimäkohuwin. 

PARFUMER, wikimdkohew, ttaw : 
il se parfume, wikimdkohuw, ok. 

PART, astwdkewin, a, et, astwätu- 

PARIER, astwdkew, ok; il parie 
avec lui, astowew; je parie avec 
toi mon cheval, kifastwdtin ni 
l’em. 

PARJURE, kiydskiwasotamowin, a, 
et, kdkayesi-kitchi irwewin. 

PARJURER, se —, kiyaskiwaso- 
tam,wok, et, hékayesi-khütchi-itwew, 
ok. 

PARLANT, E, nütdwew, ok, et, 
niuttäpikiskiwen. 

PARLEMENTER, ayamihituw, ok, 
et, witji-pihiskweturw. 

PARLER, pikiskwerw, ok, et, aya- 
miw, hitow; il lui parle, pikis- 
hwdtew, tam, ayamihew, Law, 
kitotew ; il parle de lui, mamis- 
fomew, ttam; il lui parle de 
cela, mémiskotamäwew, ou, lipo- 
tew, tlipotamdwew, ayimotamd- 
wew, il en parle, ayimomew,ttam: 
— au hasard; pakkwanowew: il en 
parle au hasard, pañkkwanomew ; 
— à mots couverts, akwanoki 
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Jwew; il cesse de —., kippittowew ; 

il commence à —, kittowew; il 

parle trop, osdmitonew ; il parle 
d’un ton fâché, kisimow; il parle 
clairement, pakaskowew ; il parle 
fort, haut, kisiwew ; il parle bas, 
nisikhowew, et, peyattikowew: il 
imite en parlant, naspitowew ; 
il Pimite en parlant, naspitotta- 
wew, ltam ; il parle vite, tatds 
lapowew ; il sait —, nittdwew; 
il parle mal, paroles sales, wi- 
yakkwew ; il parle mal de lui, 
matchi-ayimomew; il parle avec 
lui, witji-pikiskwemew; il parle 
de choses pénibles, ayimowew:; il 
lui parle de choses pénibles, ayi- 
mimew, où, plutôt il lui yropose 
des choses pénibles; il parle pour 
lui,ttwestamdwew,et, pikiskwesta- 
mdwew ; il parle vrai, tdpwew: il 
parle français, wemistikojimow ; 
il parle anglais, akäyässimow ; 
il parle Cris, Nehiyäwew ; il parle 
Assiniboine, Bwdssimow; il parle 
Sauteux, Nakkawew ; il parle 
Pied-noir, Aydtchiyinimow ; ïl 
lui parle Assiniboine, Bwdssimo- 
totawew ; ïl parle différentes 
langues, nandiok itatimow, ou, 
nandlokowew ; combien de lan- 
gues parlez-vous ? täntatlweyak 
etatämoyan ? 

PARLER, (substantif,) itatämowin, 
a, et, pikiskhwewin; le — des Cris 
n’est pas difficile, Nehiydwok opi- 
kiskwewiniwaw. nama ayimani- 
yiw. 


PARMI, megwa, et, megwdyik: — 


les buffles, megwa mustusondk ; 
Jésus a passé 33 ans — les hom 
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mes, Jesus nistomilano tatto pipon 
ki ayaw ayisiyinindk, ou, megwa 
ayisiyinindk. 

PAROLE, pikiskwewin, a, ayami- 
win, twewin,; ta — est aigué, 
ki pikiskwewin kdsisin; — de 
Dieu, Kijemanito opikiskwerwin ; 
je lui sers de —, ou de bouche, 
n'otonikkawaw ; je l'interprète, 
n'lutwestamdwaw; il tient sa —, 
Maitjiminam opikishwewin; c'est 
un homme de —, nita-täpwew 
tänist etwetji mdna. 

PARRAIN, mon —, n'ottéwikkd- 
win; son —, ottéwikkdwina; il a 
un —., ottéwikkaw, ok ; ille prend 
pour —, ottdwikkämew, ou, ottd- 
wikhkäter. 

PARRICIDE, nipdhew ottäwiya, 
ou, npahew onkihikwa ; matri- 
cide, nipahew okkdwiya. 

PART, miyikowin, a, et, pakki ka 
miyilluk; c'est ma —, eoko niya 
ka miyikawiydn, où, eoko ni miyi- 
kowin ; à —, piskis, et, opime; de 
— en —, sdbo; ça traverse de 
— en —, sébopayiw, ok; pour 
MA —, Aya Wiya: à — soi, en 
soi-même, kimotch; il prend sa 
—, khispewdtew; kispewekitow, (in- 
déf.) ; en quelque —, ndndo; 
nulle —, nama nändo ; il se tient 
à —, pishilisiw, ok; d'autre —, 
pitus olchi; de Pautre —, kwes- 
käyik, ou, kweski iji; d'une —, 
nabate 1; de toute —, misiwe 
otchi, ou, masanak; de — et 
d'autre, ayuaw otchi: en quel- 
que — que ce soit, piko ile; il 
prend en mauvaise —., il linter- 
prête mal, naspdsittawew, tam 
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en bonne —, kwayaskottawew, 
ttam ; avoir — à, etc., witjihiwew, 
ok, witjettam, wok; faire — à 
quelqu'un, pakki miyew, ou, md- 
tinamdwew; faire bande à —, 
pishitjihuw, ok, ou, piskis ayaw, 
ok; mettre à —, astwaw, ok; il 
tient de bonne —, mitoni kiske 
yiltam, wok. 


PARTAGE, métinamätuwin, a. 
PARTAGER, 


piskitchihew, ttaw, 
et, nandnistchihew, ttaw, paske- 
wihew, ttaw ; il le partage en 
deux, nijohew, ttaw; ils se le 
partagent en deux, nijottwälu- 
wok ; ils se partagent cela, md- 
tinamdtuwok ; il lui partage, md- 
tinamdwew ; il partage la nour- 
riture, métinawew, ok, ou, Mmana- 
kisuw, ok; il partage ce qu'on a 
fait cuire, omisinawew, ok. 

osdm ; 
v.g. la vie est pénible ici, — à 
présent, ayiman ota pimdtjihu- 
win osdm anotch. 


PARTI, witjihiwewin, a, et, witjet- 


tamowin; .de quel — es-tu ? {an- 
de ki witjihiwdn? je ne suis d’au- 
cun —, namandndo ni witjihi- 
wän; je ne sais quel — prendre, 
nama ni kiskeyitten tänisi ke tota- 
mdn; c’est le — le plus sage, na- 
watch ekusi iyinisiwiniwiw, ou, 
nawatch ekusi miväsin; c'est un 
— pris chez lui, sdsay ndspitchi 
iteyittam. 


PARTIES, pudenda viri, in gene- 


re, nillakay, à, RURAL witta- 
kay, ou plus poliment, n’Fayän, 
ak, ot ayäna; on dit aussi, ekuta 
k'otchi näbewik, et, ondbewina ; 
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virga genitalis matditik; partes 
viril, nlisiway, ak, kit isiway, 
otisiwaya. Pudenda mulieris in 
genere, nt'äkay, ak, kiPäkay, otà. 
kaya, ou plus poliment, ut in 
viro, n't'ayän, ak, kit ayän, otayd- 
na; aussi, ekuta Kotchi iskwewik» 
et, otiskwewina. | 
PARTIAL, E, namawiya tâbiskotch 
totäkew, ok, et, iydyow peyak mi- 
weyimew. aspihew. 
PARTIALITÉ, nama tébiskotch to- 


PAS 


tuitew, ok; — rapide, kisishdttew. 
ok; faire un faux —, pépatakka- 
hamew, ok; faire un faux — en 
agissant, pépatlakinikew, ok; fai- 
re des — inutiles, nayuttew, ok ; 
faire un — en arrière, peyakwaw 
asehuttew, ok; faire un — en 
avant, peyakwaw yakkuttew, ok; 
marcher sur les — de quelqu'un, 
mititew ; tomber sur les — de 
queiqu'un, métahew ; revenir 
sur ses —, aseltamew, ok. 


täkewin, a, aspihiwewin. PAS, point, nullement, namawätch; 


PARTIE, pakki; v.g. la terre est 
découverte en —, pakki iyittew. 
PARTIR, sipwettew, ok; il le part, 
sipweltahew, ttaw ; il le fait —, 
sipwetisahwew, ham';, à — d’au- 
jourd’hui, anotch otchi; à — de 


il n’a — de livre, nama ayaw ma- 
sinahigan ; — un, namawdwäich, 
ou, namawätch peyak; ne fais — 
cela, ekawiya eoko tota; — si 
mal, eyiwek ; ce n’est — que j'en 
ai peur, 2amawiya e kustak otchi. 


cette place, ekute otchi; ça part de, LS ASSABLEMEN T, eyiwek. 
otchipayiw, ok, a, et, sipwepayiw; | PASSAGE, wiputawaw; il y a —, 


— à la voile, sipweyäsiw, ok; il 
part en avant, nkänuttew, ok; il 
part à cheval, sipwepayiw, ok; il 
part en canot, sipwetjimew, ok. 
PARTOUT, misiwe ; de —, misiwe 


lawaw ; petit —, apistitawäsin; 
fermer le —, kippiskawew, kam ; 
—., détroit, wapaw ; — d’une ri- 
vière, ajiwdhunän, ajiwähamo- 
win, &. 


otchi, ou, masanak. PASSE, le —, kayds, khayaite, otäk, 


PARVENIR, ofittam, wok; il par- 


otakkemik. 


vient à lui, otittew, otittam; ça| PASSER, pimuttew, ok ; il passe à 


parvient, oichüchipayiw, ok, a; je 
suis parvenu à le persuader, pi- 
yis ni tâpwemaw; vous ne par- 
viendrez pas à lui faire faire ce- 
la, namawikkätch ki ka kaskihaw 
eoko tchi totak. 

PAS, takkuskewin, a; il fait un —, 
peyakwaw takkuskew, ok; il va le 
—, nsthkkultew, ok; il fait de 
longs —, pâpetahamew, ok; des 
— Courts, pépesohamew, ok, käki- 
suvdk takkuskew ; — lourd, kis- 


cheval, pimipayiw, ok; il passe 
tout droit, sdbuttew, ok, sébotta- 
wew ; il le passe, le devance, mi- 
yäskawew, kam; — du cuir, ke- 
sinew, nam, kesinikuw, ok. Adam 
nous à passé sa faute, Adam ki ki 
asoskamäkonotw o pastéhuwin; il 
passe pour un brave,ndbekkäsuw 
itaw, näbekkäsuwokeyimauw ; fai- 
re — une rivière, ajwdhuyew; 
il passe une rivière, gjtwäham, 
wok; — quelque objet, le faire 
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est passionné pour l'ivrognerie, 
kiskwebeskiw, ok; une — en 
général, hisiwätistwin, a; il est 
passionné, hisiwdtisiw, ok, wala- 
kamistuw ; — de Jésus-Christ, o- 
hwatakittdwin, où, ka ki kwataki- 
hit J. C. 

PASSIONNÉMENT, mistahi, nds- 
pitchi, iyinatow. 

PASSIONNER, se — pour quel- 
qu'un, sdkihew ndspüilchi, ou, 
osdmeyimew, nama ki poneyimew, 
iyindtow akawätew. 

PASTEUR, okandwipiiskiwew, ok; 

— de brebis, okandwimayatti- 
kwew. 

PATARAFFE, otchisikkwewin, a; 
il a une —, otchisikhwew, oh. 

PATATE, askipwa, wa, et, napatak. 

PATE, passakwahikan, a. 

PATIENCE, sibikeyittamowin, à, 
ou, sibeyittamowin, yospisiwin ; 
il a de la— enverslui,yospisikat- 
tawew, ou, sibeyittamokattawew. 

PATIENT, E, sibikeyittam, wok, et, 
sibeyillam, yospisiw, 0h, mitjimi- 
nisuw eka kita kisiwdsit. 

PATIN, soniskwatahigan, a. 

PATINER, soniskhwatahikew, oh. 

PATIR, kwatakittaw, ok; faire —, 
kwatakihew, ou, wayeskänihetw. 

PATRIARCHE, küchi-weyottawi 
maw, ok. 

PATRIE, c’est ma —, eoko nÜas- 
kiy, et, eoko oma ka otaskiwinik - 
käyän. 

PATRON, NE, mon —, ni hwi- 
mèns, ak; son —, okwimensa ; je 
l'ai pour —, nokwimensimimau 


parvenir, ituttahew, tlaw; — à 
quelqu'un, wuttalowew, ilisaha- 
mawenv ; passez-moi votre livre, 
awihin ki masinahigan; — un 
mot, pataham, wok, patowew, 0h, 
wanowew ; ça passe vite, kiyipi- 
payiw, ok, a; — à la course, na- 
kasiwew, ok, nakatew, miyäska- 
wew ; il'passe d’un lac ou d’une 
rivière à un autre, kaskewew, ok; 
il le fait passer, le transporte 
d'une rivière à une autre, elic. 
kaskewettahew, ttaw; il passe 
par dessus, paskilaljiwew, ok ; 
il passe dessous, sibdsiw, ok; ça 
se passera, kia miyäshamopa- 
yiw; je te passe cela pour cette 
fois, namawiya ki pisiskeyilta- 
métin oma peyakwaw ; il passe 
tout son temps à jouer, kdhike 
pisissik melawew; Ça passe, pimi- 
payiw, ok, a, et, sdbopayiw; — 
en voiture, pimiüäbäsuw, ok ; 
en passant, naskwe; v.g. je le 
prends en passant, ni nashwenaw, 
ren; je lui dis en passant, nas- 
kwe-nit'itaw : —, surpasser, pas- 
kiydkew, ok, (indéf.); pashiyäweuw, 
säkohew, il le passe, le gagne ; 
il s’est passé bien des années, etc. 
mitchetwaw pipon aspin e ispayik 
eoko. 
PASSEREAU, omitchashkusis, ak. 
PASSIBLE, osawihikowiniw. 
PASSION, skiwin dans les noms, 
et skiw dans les verbes, sont des 
terminaisons qui désignent une 
inclination, une passion pour 
quelque chose, v.8. — pour la 
colère, hisiweyittaskiwin, a; — 
pour le jeu, metaweskiwin, a; il 


« 
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PATTE, misit, a; ma — nisit; sa 
—, 0sit; il le tient dans ses —<, 
miljimiskawew. 

PAUME, de la main, voy. Palme. 

PAUPIÈRE, misébipinän, a; sa 
—, nb) 

PAUVRE, hilimdkisiw, ok, et, 
nama RS ayaw, hwitama, 
manesiw; les —s, AS ASE 
il Le rend —, kiimékiherw. 

PAUVRETÉ, améliore a, et, 
hoitamdwin, manesiwin. 

PAVILLON, HN ak. 

PAYEMENT. ipahaméhewin, a, 
ef, tipahamékowin, tipahamaku- 
sawin. 

PAYER, fipahamäkew, ok, tipa- 
ham, wok; il lui paye, #ipaha- 
MAD il le paye, lipahwew, 
ham ; il paie cher, mistahi tipa- 
ham ; il se fait payer, tipahamd- 
Aou : il se paye, tipahaméäsuno. 

PAYS, rl a; c'est un beau — 
Miyo-askiy ; mon —, n'taskiy : 
de quel — êtes-vous ? tande k'o- 
taskiyan ? 

PEAU, pakkegin, wa ; masakay, la 
— du Corps humain, v.g. ma —, 
n'asakay; sa —  Dasahkay; n'avoir 
que la — et les OS, pdwaniw, ou, 
he oskanüviw ; préparer une 

—, la tanner, kesinam, wok, ou, 
Rond ok : — avec le bol. 
ajoutez weyän au nom de l’ani- 
mal, v.g. une — de Castor, amis- 
hweyän, AR; une 2 d'ours, mas- 
kweyäin; une — sans poil, par- 
chemin, appin; une — tannée ; 
ajoutez: egin, au nom de l'animal, 
v.8. une — de bufile, mustistbe- 
gin, Wa ; une d’orignal, 


— 
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monswegin ; il a la — rude, ka- 
wasakew, où, kawasew ; il a la — 
douce, soskwasew, ou, soskwasa 
hew; ila la — rouge, mikkwa. 
sew, ou, Mmikkwasakerw ; il a la — 

rouge par le froid, . Mikkwasewat- 
chiw. 

PÊCHE. notjibinuseivenvin, a. 

PÊCHER, notjikinusewew, ok ; 


à la rêt, ao — à la He 
kwdskwepitchikew. 

PÉCHEUR, onotjikinusewewviyi- 
niw, ok. 


PÉCHÉ, pâstähuwin, a, ou, mat- 
chi-iliivin, Maichi-lolamowin, 

. Malchi-ayiwiwin. 

PÉCHER, péstéhuw, ok, et, matchi- 
totam, wok, matchi-ayiwiw. 

PÉCHEUR, omaichi-ayiwiw, ok, 
et, omaitchi-ayitiiw, opästéhuw. 

PEIGNE, sikkahun, a; — fin, pi- 
nahikkwän 

, | PEIGNER, sikkahwew, ham ; se 
—; Skkahuw, ok, et, pinahik- 
kwenv. 

PEINDRE, masinipehikew, ok; il 
le peint, masinipehwew, ham, 
et, masinahwew, ham, naspasi- 
nahwew, ham; se — avec du 
vermillion, tomikkwew ; se —, 
se tâtouer, asdsuw. 

PEINE, ayimeyiltamowin,_ a, et, 
ayimisiwin, ayimihuwin, haske- 
yillamowin, kwatakeyittamotvin ; 
—, Souffrance, kwatakitidwin ; il 
éprouve de la —, ayimeyiltam, 
wok, kaskeyittam, kwatakittaw ; 
— affreuse, kakwayakeyittamo- 
win; — du cœur, kaskeyittami- 

_tehewin, ou, wissakitehewin ; 
c’est à grande — qu'il en est 


PET 


.venu à bout, dkdwdtch, ou, eta- 
tow, ou, ayimätch kaskittaw ; être 
en —, wdwdneyitiam, wok; il se 
donne de la —, ayimihuw ; per- 
dre sa —. nayoyuw, et, nayokka- 
mikisiw, ex. Nul bien sans —, 
piko tchi ayimisik kekway wa- 
ayähi ; il me — d’aller là, n'l’ayi- 
mMeyilien ekule ichi itutieydn; à 
—, V.g. ilsait à — lire, akdwätch 
kiskeyitiam masinahigan ; il vient 
à — d'arriver, anotch piko taku- 
sin; à — peut-il marcher, ayi- 

mdtch ki pimutterw. 

PEINER, kaskeyittamihew, et, rs 
meditiomihéw, ttam, hpatake- 
‘yillamihew, ttam. 

PEINTRE, omasinipehikewiginiw, 
ok, et, o sisopekahikewiyiniw. 


PEINTURE,  sisopekahigan, et, 
masinipehigan, sisopekahikewin, 
masinipehikewin. 


: PEINTURER, sisopekahikew, ok. 

PELÉ, Fi RER ONERT ok, (an.) pask- 
waw, a, (in.) ; tête —, paskwd- 
Hope. ou, paskustikiwänen. 

PELER, paskunew, nam, et, pas- 
kupitew, tam, pifupitew, tam ; — 
une pomme de terre, poyakinew, 
nam; — avec les dents, poyaka- 
mew, tiam. 

PÉLE- MËLE, kiyekaw ; 
—, hiyekaw on 


PELICAN, tchatchakiw, ok. 
PELLE, piwdbiskhwabüy, ak. 


PELOTON, püikonigan, a. 
PELOTONNER, pütikonikew, ok. 


PELU, E, opiwaw, ok. 
PELURE, poyakinigan, a, et, piwi- 
 sigan, pitupitchigan. 


ils sont 
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PENCHER, iyipesiw, ok, yaw, a 
sin, Wok; ttin, wa; — d’un côté, 
v.g. comme un canot, 2yipekut. 
chin, wok, ttin,wa; il est penché, 
un arbre,naweskisuw, tew, a, na- 
wesin,wok, ttin, wa ; il se penche 
sur, asosimow, OU, asosin, wok, 
ttin, wa ; il se penche, s'incline, 
nawokiw ; — la tête, nawokisk- 
wew, kweyiw; il se penche de- 
vant lui, nawokistawew: il le pen- 
che;,iyipenew,nam, et, iyipepitew, 
tam, iyipekusimew, ttitaw, iyipes- 
kawew, kam, naweskitew, tam, 
naweskihew, law,  asosimew, 
ttitaw. 

PENDANT, megwa, ou, megwdtch, 

V.8. — que je prie, e Mmegwa aya- 

mihayän ; — qu'il parle, e me- 

gwa pikiskwet ; — qu'il pleut, 

megwätch e kimiwak. 


PENDANT, E, pendu, e, akosiw, 


ok, tew, a, sin, wok, ttin, wa, 
kosdwekosiw, ok, tew, a, tchin, 
Wok, ttin, wa; —, droit, os 
buohins — à RE chose, 
nimakutchin, ttin. 

PENDANTS, d'onoilles, 
sun, ah. 

PENDRE, akotew, tam : — avec 
une corde, hosdwepitew., tam, et, 
onpdnebipitewr. tam, oppdpitew, 
tam ; il se pend, RE ok. 

PÉNIBLE , ayimisiw, ok, man, wa 
et, die Ok, ae 
Wa. 

PÉNIBLEMENT, 
ayimdich. 

PÉNITENCE, FRS TA Q ; 
—yuregrét repeniit PNR 
misuwin ; faire —. kwatakihisuw, 


tâbittebi- 


pins et, 


PEN 


ok ; sacrement de —, ayamif.ewi : 
kässihamäkewin ; vertu de —, 
kwataki-kesindteyimisuwin. 

PENSÉE, mémitoneyitchigan, a, et, 
iteyütchigan,  mämaitoneyitlamo- 
win, ileyillamowin. 

PENSER, üeyiltam, wok; il pense 
à lui, mémiloneyimew, ttam. 
N. B. Les terminaisons du verbe 
yimew pour l’animé, et wiiam 
pour linanimé, indiquent la 
pensée, v.g. c'est ainsi qu’il le 
pense, ekusi iteyimew; à quoi 
penses-tu ? kekway ka mämitone- 
yittaman? il pense mal, maichi- 
mitoneyittam; je pense partir 
demain. wdbaki ni ka sipwettän 
n'leyilten; je pensais aller vous 
voir demain, nt ka n'tawdbamaw 
wäbaki kit iteyimiti ; faire —, 
kiskisohew, mew ; il n’y pense 
pas, wanikishisiw ; il pense beau- 
coup sur son compte, misiahi 
iteyimew ; il se pense beaucoup, 
mistahi iteyimisuw ; il ne pense 
qu'à lui-même, peyakweyimow ; 
qu'en penses-tu? tdnisi eleyitta- 
man? je ne pense pas ainsi, n4- 
mawiya ekusi n'Peyilten; Je n’en 
pense rien, nama nando n'leyil- 
ten. 

PENTE, ilest en —, iyipesiw, ok, 
(an) iyipeyaw, a, (in); terrain 
en —, iyipetaskamikaw, ou, iyi- 
petchaw, iyipetinaw. 

PERCER, pakunehwew, ham, et, 
payipahwew, ham ; — de bord 
en bord, sébopahwew, ham; ça 
perce, sdbopayiw, ok, a; c’est 
percé, pakunesiw, ok, yaw, a, 
payipisiw. ok, paw, a; — avec 


s 


218 


PÈR 

une épingle, sdbostahwew, ham, 

ou, échistahwew, ham. 

PERCEVOIR, nissitaweyimew, 
ttam, et, kiskeyimew, ttam, kwa- 
yaskweyimew, ttam. 

PERCHE, de loge, apasüy, a. 

PERCHE, poisson, doré, okdw, ok. 

PERCHER, se —, akosiw, ok. 

PERCOIR, payipahigan, a. 

PERDITION, misiwandtjutchike- 
win, a, et, wanihuwin, misiwanût- 
Jthuwin. 

PERDRE, wanihew, ttaw, wannsi- 
mew; il le perd, wanihew ; il se 
perd, wanihuw, ok, wanisin, wok ; 
il perd l'esprit, kiiskwew ; 1l perd 
la mémoire, wanikiskisiw ; 1l lui 
fait —, wanittowew ; il le perd 
de vue, wandbamew, ttam; il 
perd ses parents, wanihew oniki- 
hikwa, ou, kiwädtisiw ; il perd sa 
piste, wanahditew ; c'est perdu, 
wanitehikäter. 

PERDRIX, pihyew, ok; — blan- 
che, wdbipihyew. 

PÈRE, ottdwimaw, ok, et, weyotltd- 

wimit, jik, waw ; père de famille, 

wetawdsimissit; mon —, n'olld- 
wiy; son —, ottdwiya ; il a uu 

—, ottéwiv ; il l'apour —., ottd- 

wimew ; il le prend pour son 

—, otidwäkkhomew ; ottéwikkaw, 

il a quelqu'un pour père ! n’otta ! 

mon —! (voc.) il lui est son —, 

otidwiskawew ; il lui fait avoir 
un —, ottéwimikkawew ; mon 
grand —, ni musom, ak; son 
grand —. omusoma; beau —, 
osisimaw; mon beau-—, masis ; 
son beau-—-, osisa ; c'est mon 
beau-—, eoko ka osisiyän ; il aun 


PER 


beau-—, osisiw ; c’est mon père, 
eoko awdh weyottäwiyän. 
PERFECTION, kijewdlisiwin, a, 
et, kyihikowisiwin. 
PERFECTIONNER, mitoni-kiji- 
hew, ttaw, mitoni-ojihew, ttaw, 
dtchi wi-miyohew. 
PERFIDE, kakayehisiw, ok, 
wayesihiweskie. 
PÉRIGRINATION, papämuttewin, 
a. 
PÉRIL, astésiwin, a; il s'expose 
au —, wWebinuw, ok, voy. Danger. 
PERLE, meyosit assinis. 
PERMETTRE, iyinamäwew, et, pa- 
kilinamämew, pakitinew, khiyäm 
iteyimew ; 1l faut bien ce 
qu’on ne peut empêcher, kiyäm 
kita yinamäkäniwiw eka e ki ki- 
tahamäk, ou, kiyäm kila totokd- 
niwan, eka e ki kippitchitidk. 
PERMISSION, iyinamdkewin, a 
et, iyinamäkowin. 
PERPENDICULAIRE, simatch ; 
il est —, simaichapiw, ok, stew, 
a, et, simatchikäbawiw. 
PERPÉTUELLEMENT, fdkike, et, 
takhki, sakamo. 
PERSÉCUTER, kwatakihivwew, ok; 
il le persécute, kwatakihew. 
PERSÉVÉRANCE,  akameyimo- 
win, a, et, akameyittamowin, aka- 
meyitidkusiwin, namapometwin. 
PERSÉVÉRER, akameyimow, ok, 
et, akameyitiam, wok, nama po- 
neyillam, nama wi-pomew, nama 
wi-poyuw; il persévère à agir 
auprès de lui, akamihew, mew, 
ttaw, ou, ahkaämeyimototawew, 
tam, persé vérez à bien vivre et 
Dieu vous bénira, ekawiya iyi- 


et, 


) 
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muk tchi miyo.pimätisiyek, ekusi 

Kijemanito ki ka saweyimikowanw. 

PERSISTER, dichi-piko, v. g. ïl 
persiste toujours à vouloir partir, 
dichi-piko wi-sipwettew, ok; ïl 
persiste à mal faire, nama w1- 
poni-mayitotam. 

PERSONNE, awiyak, et, dtit ; 
nulle —, nama awiyak; ex. — 
W'ira au ciel sil n’est baptisé, 
nama awiyak kitchi kijikok kita 
uultew eka ayamihewi-sikätjikd- 
sutji; une — charitable est tou- 
jours aimée. awiyak kejewdtisit 
takli säkihaw ; il y a des —s qui 
sont colères, dit kisiwdsiski- 
wok. 

PERSUADER, fdpwemew, ou, ket- 
chinämew, täpwettamohetw ; je ne 
puis le —, nama ni kitäpwemaw. 

PERTE, wanitidwin, a, et, wanit 
täsuwin, wanitchikewin; en pure 
—, pikonata, et, nayo. 

PESANT, E, £usikwatiw, ok, (an.) 
kusikiwan, wa, (in.) — comme du 
drap, Ausihwegan; — comme du 
fer, kusihkwädbiskaw ; — comme 
un câble, kusikwdpeqan ; 
comme du bois, kusikwäskwan 
wa, elc. eic. 

PESANTEUR, £usihwativin, a; il 
estd’une telle —, ispitinikwatiw, 
ok, kwan, wa. 

PESKE, kusikuskwdichigan, a. 

PESER, tipdbiskohyew, taw. 

PESTE, misi-dkkusiwin, a, et, aso- 
wipayiwäkhkusiwin. 

PET, pwekilowin, a. 

PÉTER, pwekitow, ok, ou, iyekitow; 
ça pête, malwepayiw. 


— 
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PETIT, E, apisissiw, ok, sâsin, wa; 
—, animal nouvellement né, os- 
käyis, ak; — à —, ayäskaw, ou, 
aydspis. Note: On rend presque 
toujours cet adjectif par le dimi- 
nutif, (voy. la Grammaire), v.g. 
un — cheval, mistatimusis; un 
— couteau, mokkumänis, a ; aus- 
si, en mettant la racine apist de- 
vant l’objet, v.g. un tout — livre, 
apistimasinahiganis; un tout — 
enfant, apistawäsis ; la — Marie, 
Marisis. 

PETIT-FILS, —E FILLE, mon —, 
ma —e, n’osissim, ak; son— ou, 
sa —e, OSissima. 

PETIT PIED, wayasit, a. 

PÉTRIR, il le pétrit, mémdkunew, 
nam, et, misitawinew, nam ; Mb- 
mäkunikew, ek, (indéf.) 

PEU, apisis, et, tchikawdsis ; — de 


fois, tchikawäsiswarw ; — à — 
ayäpisis, ou, dskaw; sous —, 


kiyipi, ou, kiyipa ; à — près, 
pakkwanow ; à — près trois, 
nando nisto; j'ai fait cela à — 
près cinq fois, ekusi niki toten, 
lchikättow niyänanwatw ; depuis 
—, anotch 1kke; ïils sont — 
tchikawäsissiwok. 

PEUPLE, iyiniwok, et, ayisiyini- 
wok; ex, illesregarde comme son 
—, iyinimimew; il les a pour 
son —, otiyinimiw, ok, et, otayi- 
siyinimiw ; un —, peyakoskän ; 
deux —s, nijoskän ; ils sont trois 
—s, nistoshänisiwok ; Tous les 
—s, kakiyaw etattoskänisitjik ayi- 
siyiniwok. 

PEUR, sekisiwin, a, et, astdsivin, 
kustätchiwin; il a —, sekisiw, ok, 
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ou, astdsiw, kustätchiw; ïil ne 
veut pas parler, de — de se 
tromper, ou de — qu'il se trom- 
pe, namawiya wi-pikiskwew e 
kustak ichi wanowet ; il ne veut 
pas y aller de — de faire de la 
peine à son père, nama wi-ituttew 
e astäsit ichi nayettäweyittamihät 
ottdwiya. 

PEUREUX, SE, kustétchiskiw, ok. 

PEUT-ÊTRE, méskutch, et, ituke, 
pakakkam, miyämay; v.g. moi 
—, niya ituke; c'est — lui qui a 
fait cela, méskutch appo wiya ka 
totak. 

PHÉNOMÈNE, mdmaskätakkami- 
kisiwin, a, et, méméttdwipayiwin. 

PETHISIE, katoppinewin, a. 

PHTHISIQUE, katoppinew, ok. 

PIC, d’une montagne, kiniputinaw; 
— d’un rocher, kinikäbiskaw. 

PICOTTE, omikiwin, a; il a la —. 
omikiw, ok. 

PIE, oiseau, “wiskatjän, 
apistikäkäkis. 

PIED, misit, a; mon —., nisit ; son 
—,osit; mettre — à terre, nita- 
kusiw, ok ; mettre — à terre 
d’un canot, kapaw; il va à —, 
mustuttew ; il a de grands —<, 
mdmakkisitew ; il a de longs —s. 
kinositew ; 1l a les —s noirs, kas- 
kitesitew ; 1l a les —s nus, sasd- 
kisitlew ; ilse lave les —s, kisipe- 
kisitew ; il lui lave ïes —<s, kisi- 
pekisitenew ; 11 lui coupe les —s, 
kiskisiteswerw ; il a mal aux —s, 
dkkusitew ; il se tient sur un —, 
peyakokätäbdwiv ; 11 à les —s 
infirmes, méshkisitew ; 1l lui don- 
ne un coup de —, takiskawerw ; 


ak, ou, 
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il lui lie les —s avec des fers, 


mamdtchikusiteydbiskawew ; il 
pose le —, takuskew ; il pose le 
— sur lui, takuskdtew, tam; il 
le renverse d’un coup de —, {a- 
kiskawebiskawew, kam ; — fen- 
du, tdskisiterw. 

PIÉGE, wanihigan, a ; — de fer, 
piwdbishowanihigan ; —, trappe 
pour les bêtes sauvages, nakwd- 
kan, ou, tâpakwän ; il trappe, il 
tend des —s. wanihikew, ok, et, 
tdpakwew ; il lui tend des —s, 
wanihikamäwew, et, tdpakwewd- 
tew ; il va visiter ses —s, ndta- 
kwew, ou, ndtjiwanihiganew ; il 
se prend au —, nakwäsuw, et, 
tassosuw ; il le prend au—, na- 
kwdtew, et, tdpakwätew, tassoyetw. 

PIERRE, assniy, ak; ex. il lui 
lance des —s, pimwassindtew, 
tam, ou, pimwassinahwew, ham, 
pimwassinahew, ttaw ; une pipe 
de —, assiniwospwägan ; — pro- 
pre à faire des pipes, ospwdganas- 
siniy; c'est de —, assiniwiw, ok, 
Wan, Wa. 

PIERREUX, SE, assiniskaw ; ter- 
rain —, assiniwaskamikaw. 

PIÉTÉ, ayamihewdätisiwin, a, et, 
manitowdtisiwin. 

PIEU, kistahigan, a. 

PIEUX, SE, ayamihewätisiw, ok, 
et, mantlowdtisiw. 

PIGEON, omimiw, ok. 

PIGNON, kisipittakaw, a. 

PILE, asastatchigan, a; mettre en 
—, asahyew, staw. 

PILER, takkwahwew, ham, et, 
tyewahwew, ham; takkwahikew, 
ok, iyewahikew, (indéf.) 
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PILLAGE, maskattwewin, a, et, 
maskattuwin. 

PILLER, maskatiwew, ok; il le 
pille, maskamew ; ils se pillent 
entr'eux, maskattuwok. 

PILIER, sitowahigan, a, ou, sitwds- 

. kahigan. 

PILON, takkwahigan, a. 

PILOTE, onistamokkew, ok. 

PILULE, misiwepayitchigan, a. 

PIN, yinisila, k, ou, iyinatow 
minahik, wok. 

PINCE, tchistemdkwahiganis, a, et, 
mämäkwädtchigan. 

PINCÉE, tchistemäkwahamouwin, a, 

PINCER, pimasenew, nam, et, 
lchischipitew, tam, tchistinew, 
nam. 

PIOCHE, nabakitchikahigan, a. 

PIOCHER, tchikajiskiwew, ok. 

PIPE, ospwägan, ak; — de plâtre, 
wäbatoniskospwägan; il bourre 
Sa —, oyaskinahetw ; il lui bourre 
SA —, oyaskinattowetw. 

PIQUE, tchatchakiwokut, d. 

PIQUANT, E, kdsisiw, ok, sin, wa, 
kinikisiw, ok, kaw, a. 

PIQUER, tchistahwew, ham, et, 
takkwamew, ttam. 

PIQURE, échistahuwin, a. 

PIRE, mémawiyes meydiak; le — 
de tout, mdmawiyes eyimak; de 
— eù —, dijipiko. 

PIS, de mal en —, ayiwdk, ou, ayi- 
wdkes. 

PIS, mamelon de vache, miloto- 
sim, ak; son —, ototosima. 

PISSAT, sikiwdbüy, a. 

PISSEMENT, sikivin, a. 

PISSER, sikiw, ok; il pissesur lui, 
stkitew, tam. je 


TL 


PISTE, ayetiskiwin, a ; 1l y a Sa —, 
suivre la — de 
ilen perd 
il en trouve 
il tombe sur 
il yasa —en 


ayetiskiw, ok ; 
quelqu'un, mititiew ; 
la —, wandhättew ; 
la —, mishawdttew ; 
sa —, métahew ; 
plusieurs endroits, wanisham. 
wok, et, namettaw, ok, nametchi- 
kew ; il voit sa —, namehew. 


PITEUX, SE, kitimäkittakusiw, et, 


kitimdkimow, ok. 

PITIÉ, hitimdkeyimiwewin, a ; il 
fait —, kitimdkisiw, ok, ou, hiti- 
mäkindkuhuw. 

PITOYABLE, kitimdkeyittäkusiw, 
ok, kwan. 

PITUITE, kisdskikaneskäkuwin, 

PLACE, ütdwin, a, ou, avec les ad- 
verbes, îte, ande, ekute; ex. C'est 
à cette — que je l'ai vu, ehule 
ka ki wäbamak; en toute —, 
misiwe île ; en une seule —, pe- 
yakwanok ; il y a —, RU il 
lui fait —, tawistawew ; il prend 


sa—, meshkutapistawew, et, mes- 
kutiskamäwew,  tâpiskamdwew, 
idpapistawew ; — publique, nas- 
kweskanaw. 


PLACER, ahyew, staw, et, ndha- 
hyew, staw ; il le place solide- 
ment, sokkahyew, staw, sokiliaski- 
tew, tam ; il le place ainsi, i{a- 
hyew, staw ; il ne sait où le —, 
kwitatahyew, staw ; il ne sait 
où le —, pour transporter, Awi- 
tate-itatew, tam; il le place de- 
vant lui, otchiskastowew ; il le 
place bien, oyahyew, siaw; il 
lui place bien, oyastowew, kiwva- 
yaskamohew, ttaw. 


ay 


PLA 


PLACÉ, E, apiw, ok, stew, a, et, 
ilapiw, ük, stew. 
PLAGE, tchikakäm, 

tchikipek. 


PL | 


PLAIDER, pour quelqu'un, pihis- 
kwestamdwew, et, itwestamdwew, 
nétamdwew, khispewäterw. 

PLAIE, il a une —, kekew, a ; 
marque d’une —, otchisisiwin ; 
— par une balle ou par un autre 
arme, misukowin, miswäkanikdäti- 
kowin; il a une —, blessure, 
miswdkaniwiw, ok. | 

PLAINDRE, kitimädkeyimew, ttam, 
kitimdkinawew, nam, mawikkd- 
tew, tam. 


a.|SE PLAINDRE, par la douleur, 


mdmäppinew, ok, et, mâwimow, 
apappew, mémakkatättam, wok. 

PLAINE, paskwaw, a, et, mitdk- 
kweyaw, maskutew ; il y à —, 
maskutewiw. 

PLAINTE, mdwimowin, a, et, md- 
mdppinewin. 

PLAIRE, nahihew, et, naheyitta- 
mihew, atamihew ; ilse plait, mi- 
weyiltam, wok; cela me plait, nt 
müveyitten eoko; il se plait à tra- 
vailler, miweyittam e atusket, ou, 
chien Ta, wok. 

PLAISANT, E, müveyittékusiw, 
ok, kwan. 

PLAISANTER, wéwiyatwew, ok, 
et, mdmiydkätjimow, nanweya- 
twew ; il le plaisante, nanweyatji- 
mew, et, mdémiyäkätjimen. 

PLAISIR, miweyiltamowin, a, et, 
miydwätamowin, atamindwin. 

PLAN, oyeyittamowin, a; former 
un —., oyeyitlam, wok. 


PLA 
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PLANCHER, andskänittak, wa; il| PLISSER, papikkinew, nam ; c’est 


met un —, andskew, ok. 

PLANCHE, nabakittak wa. 

_PLANER, . la partie charnue 
des peaux pour les tanner, 
maikkiw, ok; instrument pour —, 
miklikwan, a; un'oiseau qui 
plane dans les airs, kivwayawiw, 
ok. 

PLANTER, tchimahyew, taw; — 
là quelqu'un, nakatchipahew, et, 
nakataskatew. 

PLAT, E, nabakisiw, ok, kaw, a ; 
rivière ou lac —, pékkwaw; pays 
—, latakwaichaw, ou, tatakwas- 
kamikaw ; le poser à —., (7 vu 
hyew, staw. 

PLAT, vase, oydgan, a, et, nabahi- 
yâgan. 

PLEIN, E, sdkaskinetw, ok, a, tebas- 
kinerv. 

PLEURER, métuw, ok; il le pleu- 
re, Mmävwikhätew, tam, et, mitd- 
Lew, tam; —, verser des larmes, 
oljikawäbiw, ok; il passe en pleu- 
rant, papdmatwemow, ok; il 
pleure amèrement, wissakatwe- 
mow; il pleure, méwikkäsiwew. 
Ge mot est usité, quand les sau- 
vages pleurent auprès des pa- 
rents de ceux qui ont été tués 
par l’ennemi, pour les exciter à 
la vengeance. 

PLEUR, métuwin, a, mdwikkäsive- 
win, Mmétuwindbüy, otjikawäbüy. 

PLEUVOIR, kimiwan; — un peu, 
pakhkipestaw ; — beaucoup, siki- 
pestaw ; il est pris par la pluie, 
kimüvanisiw, ok; il fait —, kimi- 
wanitiaw. 


plissé, papikhkipayiw. ok, a. 

PLIER, nabwekinew, nam, et, na- 
hawekinew, nam, nahawinew, 
nam ; —, Courber, recourber, 
wäkinew,nam, el, pikkinew, nam, 
sukdskunew, nam, wékipayihew, 
liaw; c'est plié, wdkisiw, ok, 
kaw, a; il se tient plié, étant de- 
bout, nawekäbawiw, ok; se — 
incliner la tête, nawiskweyiv, ok: 
il se plie, il s'incline devant fui, 
nawiskwestawew, tam ; il se plie, 
en se prosternant devant lui, 
otiltapistawew, et, nawokistawew: 
il plie le genou, pikikkeyiw; il 
plie le genou devant lui, pikikke- 
yislawetv. 

PLOMB, mônsassiniwdbisk, wa; 
pour tirer, mskassiniy, a 

PLOMBER, mônsassiniwäbiskätam. 
wok. 

PLONGER, kokiw, ok; il le plon- 
ge, hokinew, nam ; être plongé 
dans le sommeil, posékkwämir. 

PLOYER, nahayekinew, nam. 

PLUIE, fimivandbüy, a; il y a —, 
kimiwan. 

PLUME, mikwan, ak; — d’outar- 
de, niskikwan, ak ; il en arrache 
des —s, manikwanepitew ; il pose 
-des —s à une flèche, astdwew, 
ok;'il lui pose des —s (à une 
flèche), astéwdtew, tam; — bleue, 
ichipeltakikwan, ak ; il a des —s 
noires, Éaskitewikwanew, ok ; 
blanche, wdbikwan; — rouge, 
mikkokwan. 

PLUÜUMEAU Mikwaniwepahiganis,a. 

PLUMER, pashupitew, tam. 

PLUMET, mikwanikiskinowätjihun. 


a 


PLU 


PLUMEUX, SE, omikwaniw, ok, et, 
opiwaw. 

PLUPART, kekdteh kakiyaw ; la 
— du temps, kekdich takki. 

PLURALITÉ, mitchetiwin, a; la 
— des hommes, kekdtch kakiyaw 
ayisiyiniwok. 

PLUS, nawatch, et, mina; v.g. — 
je lui parle, — je l'aime, lattwaw 
ayamihaki ayiwdk ni sdkihaw; — 
je le vois, — je veux le voir, alta 
e wäbamak, dtji ni noite-wäba- 
maw; — je lui parle, — il me 
répond, e ata ayamihak dtji ni 
naskwewojimik; le — grand, ma- 
mawiyes ka kinosit ; il n’y a— de 
neige, namatew kona; il est — 
malade, ayiwdhk dkkusiw ; de — 
en —, takki ayiwdk; dix, — deux, 
milätat nijo sdb; une brasse, — 
la moitié, peyakonisk mina dbit- 
law, ou, akamäbittaw; je ne veux 
— y aller, namawiya ekwa ni wi- 
itultän; il est — âgé que vous, 
nawaich wiya kayäs otjiw eyikok 
kiya. 

PLUS, mot usité dans le pays du 
Nord-Ouest pour dire : pelleterie, 
attay, ak, et, atdwägan ; il tra- 
vaille le —, c. à d. il fait la chas- 
se à la pelleterie, ndtawäganew, 
ok, et, mandtawäganew. N.B. C'est 
aussi le mot reçu et employé 
comme convention pour dési- 
gner les prix, v.g. combien veux- 
tu me donner de — ? tantattwal- 
tay ki wi-miyin? combien de — 
est-ce ? täntattwattayesiw, ok ? 
yaw, a? c'est trois —, nistwal- 
tayesiw, ok, yaw, a Ge mot n’a 
pas de pluriel pour cette accep- 
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tion ; dix —, müdialtaltau; il a 
du —, de la pelleterie, otattäw, 
ok. 


PLUSTOT, ou, plutôt, nawatch ki- 
yipi, kiyipa nawatch, iydyaw ; ex. 
si tu étais venu —, nawaitch ki- 
yipa ki pe-ilutteyan; j'aime mieux 
— mourir que de faire cela, na- 
watch tchi nipiyän ispitchi ekusi 
kita totamän ; — me faire tuer, 
nawatch nipahikawiyän. 

PLEUVIER, sesesiw, ok. 

POCHE, maskimut, a, et, miwal ; 
il a une —, omaskimutiw, ok. 
POËLE.piwdbiskokutawändbisk,wa. 

POIDS. kusikushwdtchigan, a. 

POIGNÉE, takkunigan, a, et, mit- 
jiminigan, a; il à une —, tdbi- 
sin, ttin, wa; — de main, saki- 
tchitchentwewin, à. | 

POIGNET, mitdniskhawitchitchän, 
a; mon —, n'ütdniskawitchichän; 
son —, wüäniskhawitchitchän. 

POIL, opiway, a; à —, muslaskd- 
wiganew, ok, ou, mustapiw; 1l à 
le — long, timistawew, ok; il a 
le — court, pépékwatowew; il a 
le — fin, soshopiweyew ; il a Île 
— rude, sikwetcwew ; son — tom- 
be, pinawew; son — commence 
à pousser, sdkawcw; rebrousser 
le —, sikwetowenew ; exciter le 
—, wasaskulawelowew. 

POILU, E, opiwaw, ok, et, pikwas- 
kaw, pikwaskawew, limistawenw. 

POINDRE, l'aurore, ati-wdban, et, 
petäban, petästew, kijikästew, mo- 
sisdban. 

POING, pitikwatchitchän, a; 1 à 
le — fermé, pitikwatchütcheyiw 


POI 


POINT, le — de départ, ite Fo si- 
pwetlek; au dernier —. iskweyü- 
nik; être sur le —, kekdtch; de 
——\en —, misiWe, iji;, à, UN — 
nommé, e e kiskimok; un —, 
ichakipehigan, a. 

POINT-rnée. par, namawiya, OÙ, 
nama; v.g. je ne le vois —, na- 
Mmawiya ni 'wdbamarw ; — du tout, 
namawdich. 

POINTE, üta e kinikäk ; — de ter- 
re, neyalchaw,ou, neyaskamikaw, 
neyaw; — de rocher, neydbiskaw; 
— de bois, neydskweyauw. 

POINTER, itwahikew, ok; il le 
pointe, twahwew, ham ; il poin- 
te un fusil, oydbatchikew, ok, oyd- 
battam, wok. 

POINTU, E, kinisiw, ok, naw, a, 
et, kinikisiw, ok, kaw, a, tchipu- 
siw, Ok, waw; fer —, kineydbis- 
kisiw, ok, kaw, a ; bois —, kine- 
ydskusiw, ok, kwan, wa. 

POIRE, misdskwatomin, a. 

POIRIER, miséskwatominättik, wa, 
ou, Mmisdshwat, a. 

POIS, mitjimin, ak. 

POISON, püchipuwin, a ; il s’em 
poisonne, pütchipuw, ok; il l'em- 
poisonne, pitchipuyew, taw ; con- 
ire- —, drisitchigan, a ; il guérit 
quelqu'un qui est empoisonné, 
dnisihew. 

POISSON, kinusew, ok; — blanc, 
athhamek; —, brochet, iyiniku- 


sew; — esturgeon, namew; — 
carpe, namepiy, ak; arête de —, 
oskanis, a; — mâle, ndbemek, 
wok; — femelle, nosemek: — 


éparré, namestak, wa ; écaille de 
—, wdhäkay, ak; ôter les écailles 
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du —, piyahwew, ham, et, ds- 
kdskahwew, ham; il fait la chas- 
se AU —, notjikinusewew, ok; le 
— fraie, dmiw, ok. 

POISSONNEUX, SE, kinuseskdw, 
a. 

POITRAIL, mütasindkkew, a; son 
—, Otasindkhkenw. 

POITRINE, méskigan, a; ma —, 
n'äskigan ; sa —, wäskigan; il se 
frappe la —, pakamäskiganchu- 
suw, ck. 

POIVRE, papeskomin, a, et, käkko- 
minakäk, wa. 

POIVRER, siwinew, nam, 

POLI, E, mandtisiw, ok, et, wdsik- 
hkusuw, ok. tew, a, et, soskusiw, 
ok, kwavw. 

POLIR, soskwahwew, ham, et, 
soskunew,nam,wdsikhutew, tam, 
soskukkutew, tam. 

POLLUER, winihew, ttaw, et, îye- 
pâtjihew, ttaw, pisihwdtisihew, 
ttaw, pisihwdtjihew, ttaw. 

POLLUTION, pisikwätjihuwin, a. 

POLTRON, E, sdkotehew, ok. 


POLYGAME, müchetoskwewew, ok, 


et, mitchelowiwitw. 

POMME, misiminis, a. 

POMPE, pour l’eau, püchitchipepi- 
ichigan, a. 

POMPER, püchütchipepitchikew, ok. 

PONDRE, piniydwew, ok, et, pa- 
kiltäwerw, owdwiw. 

PONT, ajogan, a; il fait un —, 
ajokew, ok, ou, ajoganikkew ; il 
passe sur un —, pimdttawiw, ok. 

PORC, kokus, ak; chair du —, ko- : 
kushoiyds, a. 

PORC-ÉPIC, kdkwa, k ; il fait la 
chasse au —, notjikdkwew, ok ; 


POR 


poil de —; kdwiy, ak; une peau 
de —, kdkweyän, ak. 

PORT, fapdwin, a. 

PORTAGE, awatäsuwin, a. 

PORTAGE, onikap, a ; il fait —, 
onikew, ok, et, kaskewew, ok; il 
lui fait passer un —, il le trans- 
porte, kaskewettahew, taw, kas- 
kewetchinikätew, tam. 

PORTE, iskwdtem, a ; — de loge, 
kistokkän, a; il tient la — pour 
Pempêcher d’entrer, kippiskwd- 
tawenew, nam ; il lui ouvre la 
—, yottenamdwew, péshittenamd- 
wWew. 

PORTÉE, de fusil, kutdhéskwewin, 
a. 

PORTER, takkunew, nam, et, pi- 
miviyew, taw ; — avec s01, dans 
son sein, pimuyuw, ok; — sur 
son dos, nayatchikew, ok; il le 
porte sur son dos, nayew, attam ; 
nayomew ; il porte un enfant sur 
son dos, nayawasuw, ok; il le 
porte sur lui, v.g. des habits, wi- 
yämew, ttam ; il lui en.fait —, 
_v.g. des habits, wiydtiahew ; com- 
ment vous portez-vous ? {dnisi 
eji aydyan? Je me porte un peu 
mieux, nawalch apisis ni miyo- 
ayän; — sur son épaule, ontkd- 
tew, tam; 1l Le porte à sa ceintu- 
re, sekwasuw, ok; il le porte de 
côté et d'autre, papämuttahew, 
ttaw ; il porte, v.g. dans un por 
tage, awatäsuw, ok ; il le porte à 
une place, awatew, tam, ou, a- 
wayew, taw ; il lui porte bon- 
heur, papeweskawew ; il lui por- 
te malheur, dsihew, taw; l’un 
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portant l’autre ils peuvent être 
utiles, eyiwek kita ki dbatisiwok. 

PORTEUR, onayatchikewiyintv, ok. 

PORTIER, okandwiskhwätemivew, 
ok. 

PORTRAIT, naspasinahigan, ak, 
et, naspasinahuwin, a. | 

POSER, ahyew, staw, pakitinew, 
nam, {échimayew, taw. 

POSSÉDER, tibeyimew, ttam ; t1- 
biydwewisiw, ok, 1l est possesseur. 

POSSESSION, aydwin, a, et, weyo- 
lisiwin. \ 

POSSIBLE, c'est —, kita hi ojtyi- 
käâtew, a, ou, kita ki totdkäniwuw, 
kita ki ikkin; j'ai fait mon —, p1- 
ko eyikok e ki totamdän ni ki toten; 
est-ce — ! watchisiakätch ! ou, 
etchikäni! ayiwäkikkin ! manindk 
ituke ! 

POSTURE, tfapiwin, a, et, iaste- 
win. 

POT, oydgan, a; — à boire, minik- 
kwätchigan, a, ou, minikhkwdgan. 

POTASSE, pikkokisipekinigan, a. 

POTEAU, mistik, wa. 

POU, ikkwa, k; il a des —s, otik- 
kumiw, ok; il lui cherche des 
—$s, nolikkumäterw. 

POUAH ! exp. de dégoût, ash ! ou, 
shëy ! 

POUCE, misitchitchän, a; mon —, 

. ni misitchitchän, à. 

POUDRE, kaskitew; c'est en — 
pisowakkaw ; la, — éclate, prend 
feu, pakkilew; corne à —, pitchi- 
pikkwän, a. 

POULS, pakkahan, wa; il a la pul- 
sation du —-, pakkahokuw, ok. 

POUMON, oppan, a. 


POU 


POUPE, otdketak, wa, et, takwaha- 
motak. j 

POUR, otchi, pitchi; ex. c’est — toi 
que je le fais, kiya otchi k'ojittd- 
yân; — l'amour de Dieu, Aie. 
manito otchi: cet enfant est ins- 
truit.— son àge, eoko awdsis eyi- 
wek mistahis kiskeyiltam eyikok 
ka otjit ; il prend un bâton — un 
couteau, mistik prichi otinam, 
mokkumän e ieyittak; il le prend 
— un autre, püchi nissitdwina- 
wew ; — moi, niya wiya ; il pleu- 
re pour manger, MALUW e Ww1-mil- 
jisut, où, kttchi mitjisut; — être 
riche on n’en est pas plus heu- 
reux, e alta weyolisik, nama ayi- 
wdkes  tebiydweyeyittäkusinänti- 
wan ; tu seras fouetté — avoir 
désobéi, ki ka pasastehukarwin e 
ki sdsibillaman otch ; peu 
qu'on lui dise quelque chose, 1l 
s'en fâche, gala apisis e ilit, otchi- 
ydwesi. 

POURCEAU, kokus, ak. 

POUR QUE, kita, où, küchi, tchi, 
v.g.— je mange, kita mitjisuyän ; 
— tu m'écoutes, ich, ou, ich 
nandoltawiyan. 

POURQUOI? tdneki? — dis-tu ce- 
la? tdneki Fo itweyan ? je ne sais 
— il parle ainsi, nama ni kiskeyit- 
tamwdn k'o Wji-pihiskwet; c'est —, 
eokotchi. 

POURRL, E, pikiskatitiw, ok, tin, 
wa; bois —, yoskitiak, wa. 

POURRITURE, pihiskatitiwin, a. 

POURSUIVRE,  pimitisahwew, 
ham; pimilisahikew, ok, (indéf.); 
il poursuit à la chasse, nawa- 


22 


PRE 


swew, ok; il le poursuit à la 
Chasse, nawaswdtew, tam. 

POURTANT, dia, ou, atawiya, atd- 
kusa; ex. — je t'en ai donné, 
ata ki ki miyitin; — c’est un bon 
vivant, ata miyo-pimätisivo ; — il 
veutprier,atawiya wi-ayamihaw; 
je te l'ai déjà dit —, atdkusa ki ki 
wiltamdtin. 


POURVU QUE, vg. — tu pries, 


kispin ayamihdyani; — tu ne te 

_ fâches pas, tebiydk eka wi-kisiwd- 
Siyani; — je le vois, éebiydk kis- 
pin wäbamak. 

POUSSER, yakkinew, nam, et, 
yakkitisahwew, ham; 1! le pous- 
se à mal faire, maitchi-sikkiska- 
wew, et, sikkimerw tchi matchi- 
tolamiyit; 1l pousse, v.g. un en- 
fant, une plante, etc. yakkikiw, 
ok, yakhikin, wa ; il pousse vite, 
kiyipikiw, ok, kiyipikin, wa. 

POUSSIÈRE, qjiskiy, a, et, pikko- 
wakhkarw. 

POUVOIR, ki devant le verbe, v.g. 
je ne puis y aller, namawiya nt 
ki ituttän ; je ne puis faire plus, 
nama ayiwäk ni ki toten; il péut 
se faire qu’il prie un jour, kuta ki 
ayikkiniyiw tchi ayamihait néni- 
kutita,ou,tcheskwa; pouvez-vous 
me donner cela ? ki ka ki miyin 
eoko tch1? | 

POUVOIR, fkaskitchikewin, a, et, 
kaskiltdwin ; —, autorité, okimd- 
wiwin, ou, tibeyitchikewin. 

PRAIRIE, maskutew, et, paskwaw, 
mitäklweyaw. 

PRÉCAUTION, par —, natesse, 
v.g. il prend son fusil par —, 
opäskisigan otinam natesse. 
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PRÉCÉDER, nikänuttew, ok; 1l le 
précède, nikdnuttawew, ttam. 

PRÉCEPTE, üasowewin, a, 
sikikkemowin. 

PRÊCHER, hakeskikkemow, ok, ou, 
kakeskwerw ; il le prèche, kakes- 
kimew. 

PRÉCIEUX, SE, kücheyitchikä- 
suw, Ok, kâtew, a. 

PRÉCIPITER, il le précipite, ni- 
tchiwebinew, nam, et pahkitchiwe- 

. binew, nam ; il le précipite dans 
le feu, matchustehwew, ham; il 
le précipite dans l’eau, pakasta- 
wehwew, ham. 

SE —, nitchipayiw, ok, a, et, nîtehi- 
payihuw, pakitchiw. 

PRÉCISÉMENT, mwetchi. 

PRÉCONNAITRE, niyänk kiskeyi- 
mew, ttam. 

PRÉCURSEUR, 
yiniw, Ok. 

PRÉDESTINÉ, E, niyänk kiskino- 
weyimikowisiw, ok. 

PRÉDESTINER, niyänk, ou, nikän 
kiskinoweyimew. 

PRÉDIRE, niyänk wittam. wok ; 
—, avoir dessignes superstitieux 
sur soi, oyowätchikew, ok. 

PRÉÉMINANT, E, paskiyäkew, ok, 
et, aynväkeyiltdkusiw, kwan, wa. 

PRÉFACE, nikdnowewin, a, et, 
nikänikijwewin,  nikäneyittamo- 

PRÉFÉRER, il le préfère, nawatch 
mivweyimew, ttam, nikäneyimew, 
ttam. 

PRÈLE, fougère, dniskawask, wa. 

PRÉMÉDITATION, nikaneyitchi. 
gan, a. 


et, 


ontkänuttäkewi- 
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PRÉMÉDITER, nikéneyimew.. 
ttam. 

PREMIER, E, nikdn ayaw, ok, a, 
et, nistamisiw, nistam, nikänisiw, 
naw ; il est le — à parler. nikdn 
pihiskhwew, et, nikänowew ; la tête 
la —, ichäkatahikepayiw ; au —. 
rang, nihkdnik; pour la — fois, 
ehiweydk. 

PREMIÈREMENT, mikdn, et, nis- 
tam, oskatch. 

PREMIER-NÉ, E, nistamosän, ak. 

PRÉMUNIR, kijätinew, nam ; se 
—, hkisdich kandweyimisuw, ok. 

PRENDRE, otinew, nam ; —, vo. 
ler, kimodiw, ok ; ex. quel chemin 
dois-je prendre ? täna anima 
meskana ni ka mittimän ? i1prend 
son temps, nama kaskeyittam, ou, . 
papetjiw; —, se geler, dkwa- 
tchiw, tin, wa; —, s’accrocher, 
sakitchin, wok; ils se prennent 
de paroles, kikikittuwok; s’en — 
à quelqu'un, mattonewokeyimew, 
ou, maltonehwew ; —, saisir, 
otittinew, nam ; il le prend pour 
l'emporter, sipweltahew, ttaw, 
et, kiwettahew, ttaw; — soin, 
kandweyimew, ttam; il — par 
force, maskattwew ; il lui prend. 
par force, maskamew ; il le prend 
dans ses bras, takkunew, nam ; 
il le prend dans ses mains, mütji- 
minew, nam; il le prend par 
mégarde, pistinew, nam ; il 
prend feu, saskisuw, ok, tew, a,. 
payiw, ok, a; ilie prend pour 
lui, ofinamdwew ; il le prend 
pour soi, otinamdsuw ; — quel- 
qu'un pour un autre, waninissi 
täwinawew. 
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PRÉOCCUPATION, kekask kaske- 
yillamowin, a. 

PRÉOCCUPER, se —, kekask kaske- 
yittamihisuw, ok. 

PRÉPARATION, waweyivwin, a. 

PRÉPARER, hisdtchihew, ttaw, 
et, waweyistawew, tam, waweyi- 
hew, ttaw, neppemapistawew, 
tam ; ilise prépare, waweyiw, ok; 
il le prépare pour lui, waweyis- 
tamdwenrw. 

PRÈS, tchiki, et, tchikdyik; — de 
l'eau, tchikakdm, ou, tchikipek; 
à peu —, pakkwanow; il est à 
peu — midi, échikätiow dbittaw 
kijikaw ; il est — d'arriver, ke- 
kätch takusin. 

PRÉSAGE, mauvais —, dsihiku- 
win, a; c'est d’un mauvais — 
pour moi, n’{äsihikun. 

PRESCRIRE, üasuwdtew, tam ; 
il prescrit, tasuwew, ok. 

PRÉSENT, don, mekiwin, a, et, 
miyo-totäkerwin. 

PRÉSENT, E, apiw, ok; à —, 
anotch, ou, ekwa. 

PRÉSENTER, ütisinamdkew, ok; 
il lui présente, t{isinamdwew, et, 
pakitinamdwew ; se —, il se pré- 
$ente devant lui, nokohustawew, 
tam. 

PRÉSERVER, kandweyimew, 
ttam, et, iyinikkahew, ttaw. 

PRÉSIDER, nikänisiw, ok, et, ni- 
känapiw. 

PRÉSOMPTION, ayiwdkeyimowin, 
a. 

PRÉSOMPTUEUX, SE, ayiwdke- 

yimow, ok, et, osdm mistahi iteyi- 

mow. 
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PRESSER, nanikkihew, mew, et, 
papdsimew, hew; il se presse, 
nanikkisiw, ok, ou, papäsiw ; —, 
comprimer, Mékunew, nam ; —, 
fouler aux pieds, mdkuskawew, 
kam, et, matakuskawew, kam. 

PRESSENTIMENT, moyeyillamo- 
win, a, et, moyisiwin, atdmeyit- 
tamomin. 

PRESSENTIR, moyeyimew, ttam, 
“et, atdmeyimew, ttam; il pres- 
sent, moyisiw, ok, atämeyiltam, 
wok. 

PRÉSUMER, iteyittam, wok. 

PRÈT, E, kweydtisiw, ok, tan, wa; 
illemet —, kweydtahyew, staw; 
êtes-vous —? sdsay tchi ki kii- 
ayän? il est — à partir, sdsay 
tchi sipwetlet; soyez toujours — 
à mourir, kdkike asweyitta nipu- 
win. 

PRÉTENDRE, üwdsuw, ok ; il 
prélend être sage, nliyinisin il- 
wdsuw, ou, iteyittam, Ou, üieyi- 
mow ; il prétend le corriger, nt 
ka missawihaw, iteyimer ; quand 
prétends-tu prier ? täneyikokni ka 
ayamihän, kit ileyilten ? 

PRÉTENTION, swdsuwin, a, et, 
mistahi iteyimowin. 

PRÊTER, awihew, [il lui prête). 

PRÊTRE, ayamihewiyiniw, ok; il 
le fait —, ayamihewiyiniwihew ; 
grand —, okitchipakitindsuwiyt- 
niw, ok. 

PRÉTRISE, ayamihewiyiniwivin, 
a, et, ayamihewijihituwin. 

PREUVE, ketchindhuwewin, a, et, 
kwayaskweyittamäkewin, a. 

PRÉVALOIR, paskiyäkew, ok, et, 
säkotchihiwew; il prévautsur lui, 
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paskiyawew, ou, sdkohew; se —|] PRINCIPE, métjipayiwin, a ; Dieu 


de sa force, mamisiwdtam o mas- 
käwisiwin, a. 


PRÉVENIR, arriver avant, dsis- 


kawew, Kkam ; —, empêcher, 
otchihew, et, kipiüchihew, naki- 
mew ; —, avertir, wittamdwew, 
et, kiskeyittamoherw. 
PRÉVENTION, en faveur, ydyow 
miveyimiwewin, a; — contre, 
iydyow matcheyimivwewin, a. 
PRÉVENU, E, en faveur de quel- 
qu'un, dydyow mivweyimew; — 
contre, iydyow malcheyimenw. 
PRÉVOIR, nikän wdbamcw, ttam, 
et, niyank oyeyitiam. 
PRÉVOYANCE, 
win, à. 


nikänäbattamo- 


PRIER, ayamihaw, ok, et, ayami- 
tchikew, mawimustchikew, käkisi- 
mow, ok; il le prie, mawimusta- 
wew, et, kdkisimototawew; je 
ven prie, ne fais pas cela, mi- 
yankwaäm, ekawiya ekusi tota. 

PRIÈRE, ayamihäwin, et, ayamit- 
chikewin, a, mawimustchikewin ; 
hvre de —5, ayamihewimasina- 
higan. | 

PRINCE, okimaw, ok; enfant de 
—, ohimdwokosissän, ak. 

PRINCESSE, okimdskwew, ok. 

PRINCIPAL, E, nikdneyittäkusiw, 
kwau, wa, ex. la — nourriture, 
est le pain, mdémawiyes ka nikd- 
neyitidkwak mitjiwin, eoko anäh 
pakhkwejigan, où, iyinatow mitji- 
suwin, eoko pakkwejigan; le — 
est de sauver son âme, kichi 
pikhkohaät awiyak ot atchäkwa, 
eoko mämawiyes kitchi. 


est le — de toutes choses, Aye. 
maniio andh ka mätjipayittät ka- 
kiyaw kekwaya. 

PRINTEMPS, quand la neige 
commence à disparaitre, stkwan; 
quand ça commence à reverdir, 
miyoskamiw; le — dernier, st- 
kwanok, et miyoskamik. 

PRISE, de guerre, maskattwewin, 
a, et, manahuwin ; ils en vien- 
nent aux —s, otitinituwok. 

PRISER, échikeyimew, ttam. 

PRISON, kipahikädsuwikamik, et, 
kipahuwewikamik, wa, kipahutu- 
wikamik. 

PRISONNIER, kipahwägan, ak, et, 
okipahikäsuw, ok. 

PRIVER, kwitamähew, ttaw, et, 
kwitdweyittamohew, ttaw, wayes- 
känihew, ttaw, fitimahew, ttaw, 
manesihew, ttaw; se —, mafji- 
minisuw, ok; il se prive de par- 
ler mitjiminisuw eka kita pikis- 
kiwet. 

PRIVILÉGE, miyikuwin, a; il ale 
—, wiya miyaw hkitchi, elc. 

PRIX, ütaküchikewin, a, et, tipahi- 
kewin, ex. quel en est le —? fd- 
neyikok tepahikatek ? Jen fais le 
— trois plus, nistwatltay nPita- 
kitten; quel — fais-tu ton che- 
val? tdneyikok itakimat kit'em ? 
vingt louis, je le fais, nijitanow 
kitchi soniyäwa n'Pitakimauw ; 
c'est un trop grand —,osdm mis- 
tahi tipahikäsuw ; il fait le —de 
ses marchandises, oyakitiam ot 
ayowinissa. 

PROBABLEMENT, miydmaw, ou, 
miydmay, pakakkam. 


PRO 


PROCESSION, ayamihe-dshkottu- 
win à. 

PROCHAIN, wüijayisiyiniw, ok; 
mOn —, niljayisiyiniw ; SON —, 
witjayisiyiniwa ; l'hiver —, ke 
pipok, ou, kütwdm pipoki; di- 
manche —, kitiwdm ayamihewi- 
kijikhdki. 

PROCHAINEMENT, kiyipa, 
métayak. 

PROCHE, hisiwdk, tchiki, peso; de 
— en —, kdkisiwdk, ou, tchätchi: 
ki; ils sont —5, pesosiwok ; ils 
paraissent —s, pesondkusiwok. 

PROCLAMER, papémi-witiamd- 
kew, ok, et, mosis-witlamäkew. 

PROCURER, se —, kaskiüttaw, ok, 
et, kaskittamäsuw ; il lui procure, 
otinamäwew, et, kaskitilamäwew, 
hispinatamdwen. 

PRODIGE, mdmaskdichitchikewin, 
a, et mémdttdweyiltamowin. 

PRODIGUE, omisiwandtchitchi- 
kew, ok, ou, nama omanditchitchi- 
kew, à. 

PRODIGUER,  misiwandijihew, 
ttaw, metawdkew, konata mäme- 
kiw, ok, (iudéf) 

PRODUCTION, ojüitjikewin, a, et, 
nittdwihkittdwin, nokuttéwin. 

PRODUIRE, nitidwikihew, ttaw, 
ou, nokuhew., ttaw. ù 

PROFANER, musiwandtjthew, 
ttaw, et, metawäkätew, tam 
matchäbatj}ihew, ttaw. 

PROFIT, kasküchikewin, a, et, ot- 
tisiwin; il en a du —, ottisiw, 
ok. 

PROFITABLE, pissäkusuw, ok, 
kwan. 


et, 


) 
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PROFITER, ottisiw, ok, kaskitchi- 
kew, ok, dbatjihew ttaw, il en 

. profite, ou, il s’en sert, — 

PROFOND, E, eau —, fimiw, a; 
neige —, fimikoniw; c'est —, 
aiämik ayaw, ok; ce puits est 
très —,eoko monahipdän mistahi 
atämik wätikkäter. 

PROHIBER, kitahamäw, ok; 1] ui 
prohibe, kitahamdwen. 

PROLONGER, yakkihew., ttaw, et, 
kinosihew, ttaw. 


PROMESSE, asotamowin, a, 
asotamäkewin. 


PROMETTRE, asotam, wok ; il lui 
promet, asotamdwew. 

PROMPT, E, kiyipiw, ok; — à la 
la colère, kiyipikisiwasiw. 

PROPHÈTE, oniyankiskeyittamo- 
hikowisiw, ok, ou, omanitowikis- 
kewahikew, onikäniwitiamäkew. 

PROPHÉTIE, niyänk kiskeyittamo- 
hikowisiwin, a, niyank manilowi- 
kiskinohamotwin. 

PROPRE, à, nüia, et, wokke, 
comme préfixes devamt le verbe 
ou l'adjectif, v.g.il est — à tra- 
vailler, nüta-atuskew, ok; — à 
se fàcher, wokke-kisimow ; —, 
net, te, kandtisiw, ok, tan, wa, 
pekisiw, kan, waskaminäkusiw, 


et, 


kwan; —, son — fils, tibiyawe- 
okosissa ; sa — mère, {ibiyawe 
okdwiya. 


PROPREMENT, à — parler, wiya 
kwayask kitchi itwek. 

PROPRIÉTÉ, aydn, a, et, tibiya- 
wewisiwin ; C'est ma —, nya 
ntayän, ou, ni tibiyawetwisin, 
ni tibiyawewisivin. 


PRO 
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PRORATA, espiteyittäkwak; au—, | PROVOCATION, mawinehikewin. 


de ce qu’il donne, eyikok ka me- 
kit. 

PROSCRIRE, assenew, nam, et, 
opimetisahwew, ham. 

PROSPÈRE, papewew, ok, et, mi- 
yopayiw, nahipayiw. 

PROSPÉRITÉ, papewewin, a, et, 
miyopayiwin, nahipayiwin. 

PROSTERNER, se —, nawokipa- 
Yihuw, ok; se — devant lui, na- 
wokistawew, tam. 

PROTECTEUR, okandweyimiwew, 
ok, et, ondtamäkew. 

PROTÉGER, kandweyimew, ttam, 
et, ndtamdwew, nisokkawerw. 

PROTESTANT, ot anwettamowiyi- 
niw, ok; — en religion, otaya- 
Mmihaw-anwettamowiyiniw ; la 
religion —e, otayamihewanwet- 
tamowin, a; cependant l’expres- 
sion reçue dans le pays, est: 
akayäsi-otayamihaw, un protes- 
tant, akaydsi-otayamihäwin, le 
protestantisme. 

PROTESTER, anwettam, wok. 

PROUVER, fketchindhuwew, ok; 
il lui prouve, ketchinâämew, et, 
wdbattehew; je vais lui — qu’il 
a menti, n1 ka wébattehaw e ki- 
ydshit. 

PROVIDENCE, de Dieu, manito- 
wikandweyimivwewin, a, manito- 
wi-pisiskeyitlamowin ; confions 
nous à la — de Dieu, aspeyimo- 
totawdtän Kiyjemanito tchi kand- 
weyimikoyak. 

PROVISION, nimäwin, a, mitjim, 
mijisuwin ; ila des —s, nimaw, 
ok; il Lui donne des —s, nimd- 
hew. 


a. 

PROVOQUER, mawinehikew, ok; 
il le provoque, mawinehwew, 
ham. 

PRUDENCE, nittdweyittamowin. 

PRUDENT, nitidweyitiam, hakettà- 
weyittam, kakettdwätisiw ; il le 
trouve —, kakettäweyimenw. 

PRUNELLE, nahdbiwinän, a. 

PSAUME, WManitowinakamowin, a ; 
le livre des —s, Manitowi-naka- 
muwisinahigan. 

PUANT, E, witjekisiw, ok, kan, 
wa, mayimäkusiw, kwan. 

PUANTEUR, witjekisiwin, a, ma- 
yimäkusiwin. 

PUBÈRE, kisébewiw, ok, homme 
— ; hisiskhwewiw, femme — ; 

PUBLIC, en —, mosis, mosisse, 
memutch. 

PUBLIER, misiwe-witiam, wok, et, 
misiwe-kiskeyittamohiwetw, ok. 

PUCE, pipikus, ak. 

PUERIL, E,ilest —, awdsissdti- 
siw, ok; c'est —, awdsissiwan, 
wa, awdsisseyittdkusiw, kwan. 

PUER, witjekisiw, ok, kan, wa. 

PUÉRILITÉ, awdsissdtisiwin, a, 
et, awdsisseyittamowin. 

PUINÉ, osimimaw, ok; mon frère, 
ou, ma sœur —, ni sim, ak; son 
frère, ou, sa sœur —, 0sima. 

PUIS, ekusi. 

PUISER, kwdpahikew, ok; 1l le 
puise, kwdpahwew, ham; il le 
puise pour lui, kwäpahamäwew ; 
il va — de l’eau à la rivière, 
kwäpikew, ok; il va — de l’eau à 
la rivière pour lui, kwdpikawerw 

PUISQUE, voy. Vu que. 
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PUISSANCE, mdmdttdwisiwin, a, | QUALIFIER, itasuwätew, tam, et, 


et, kaskitidwin, khaskitchikewin, li- 
beyitchikewin. 

PUISSANT, E, mémätidwisiw, ok, 
et, kaskittaw; — en œuvres et 
en paroles, méméttdwisihw ejitji- 
ket mina e pikiskwet. 

PUITS, monahipän, a. 

PULMONIE, katoppinewin, a, et, 
mdskiganewin. 

PULMONIQUE, katoppinew, ok, et, 
wissakeyillam wéskiganik, mdshi- 
qanew. 

PUNIR, ayimihew, ttaw, et, mdkc- 
hew, ttaw, missawihew. 

PUNITION, ayimihiwewin, a, et, 
ayimihikowin, mdkohikowin. 

PUR, E, kandtisiw, ok, tan, wa, 
pekisiw, ok, kan, wa; de Peau 
—, iyinatow nipiy, OU, ayisipiy, 
pisissik nipiy. | 

PUREMENT, pisissik. 

PURETÉ, kandtisiwin, a, et, kandt- 
jihuwin; — de l'âme, kandlat- 
chäkwewin, a. 

PUÜURGATOIRE, kdssinamäkewisku- 
Leu. 

PURGATIF, sdbosigan. a. 

PURGATION, sdbosuwin, a. 

PURGER, sdboswew; il se purge, 
säbosuw, ok. 

PURIFIER, kandtjihew, ttaw, et, 
kässihwew, ham, pekihew, ttaw. 

PUS, miyiy, a. 


Q 


UADRAGÉNAIRE, nemilano- 
tattopiponwew, ok. 
QUADRUPEDE, newokätew, ok. 


itakimew, ttam. 

QUALITÉ, itdtishwin, à 
win, Wiwebisiiwin. 

QUAND, fdispi- (passé), tdneyikok 
(futur); ex. — tu voudras, eyikok 
ieyillamani; — je voudrai par- 
tir je l’avertirai, eyikok wi-sipwet- 
leyini ki ka wiltamätin; je ne 
sais —, nama ni kiskeyitten tâne- 
yikok ; — je voudrais, je ne le 
pourrais, ata ileyiltamäni, nama 
ni ka ki khaskitiän; — il est fâché, 
kesiwdsitji; — bien même, mis- 
sawdich. 

QUANT, À, v.g. — à moi, niya wi- 
ya; — toi, kiya wiya; — au tra- 
vail je ne le trouve pas difficile, 
dtuskewin wiya, nama n’layime- 
yulen; — aux paroles, je n’en 
fais pas de cas, wiya pihiskwewt- 
na, nama ni pisiskeyitten. 

QUANTIÈME, v.g. quel est le — 
du mois? täneyikok etakimit pi. 
sim ? 

QUANTITÉ, grande —, mitcheti 
win, a, et, miüchelowin; en gran. 
de —, mistahi, et, misatji. 

QUARANTE, nemitanow ; ils sont 
—, nemitanowiwok ; — fois, ne- 
milanowaw. 

QUART, peyak newotidwin, ou, pe- 
yakinewotchikerwin. 

QUASL, £ckdich. 

QUATORZE, midiat newosdb, ou, 
simplement, newosdb. 

QUATRE, newo; — fois, newaw. 

QUATRE-TEMPS, newaw ketchipa- 
yiki. 


, Wätjihu- 


‘QUATRE-VINGT, ayendnewimita- 


no. 


à 


QUE 
QUE, ka, kekway? tânisi? vg. le 
jour — je suis arrivé, Aÿikaw 
ekuspi ka takusiniyän; — faites- 


vous là? kekway k'ojitäyan? — 
dire ? ténisi kitchi itwek? qu’est- 
ce — c'est ? kekway? — Dieu est 
grand ! édpwe hütcheyittähustw 
Kijemanito! — n’attendez-vous ? 
täniki namawiya ki pehun? il 
vaut mieux bien faire — de bien 
parler, nawatch hitchi miyotota- 
mik ispüchi kila miyo pikiskwek ; 
approchez-vous — je vous parle, 
astam kitchi ayamihitän; qu'il 
cesse d'agir ainsi, kiydm kila po- 
ni-totam ekusi; je ne vous lais- 
serai pas tranquille — vous ne 
m'ayez donné cela, nama ki ka 
pontihitin, piho ki miyiyant eoko ; 
il y à longtemps — que jene 
l'ai vu, kayds aspin ka wébamak ; 
— je souffre ! taneyikok nm kwata- 
kitiän ! 


QUEL? LE? awena? aweniki? ta- 
na? tana aniki? tdnima? keko? 
v.g. — cheval est-ce? kekw'atim? 
de ces deux hommes — est le 
plus fort ? oki nijo nabewok tâna 
mämawtiyes meskdwisit? — jour 
est-ce aujourd’hui ? keko kijikaw 
anotch ? mauvaise femme! 
tdpwe osädmi-matchi-pimitisiw 1s- 
kweno ! — tête! ostikwdn nisi! — 
neige ! kona nisi! lequel voulez- 
vous me donner ? tdmina ka wi 
miyiyan ? tel —, kiydm. 

QUELQUE, dit; v.g. je vois —s 
arbres, ni wäbamäwok dtit mistik- 


w0k ; — chose, kekway; — cho- 
se qui arrive, piko ispayiki. 
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QUELQUEFOIS, dskaw, ou, ayds- 
kaw. | | 
QUELQU'UN, awiyak; quelques- 
uns, dtit, et, aydtit. 
QUENOUILLE, grande herbe dans 
les marais, huhutawask, wa. 
QUERELLE, kikkdwitamowin, a, 
et, kikkätuwin. 
QUERELLER, kikkdwitam, wok ; il 
le querelle, kikidmew, ttam ; ils 
se querellent, kikkdtuwok; —, 
disputer, kikikittuwok; il se que- 
relle avec lui, witjikikkdtumenw. 
QUÉRIR, il va le —, nâtew, tam ; 
— sur l’eau, nétahwew, ham; 
—, aller acheter des médecines 
chez lui, ndtjinehamdwew ; — 
appeler, demander, nandomew. 
QUESTION, kakhkwetjittuwin, a. 
QUESTIONNER kakkwetjikkemotw; 
il le questionne, kakwetjimew. 
QUÊTE, mäwdtjiütchikewin, a, et, 
pakusittdwin. È) 
QUÊTER, pakusittaw, ok ; il quête 
auprès de lui, pakusihew, et, pa- 
kuseyimew; —, faire une collec. 
tion, mawdtjitchikew, ok. 
QUEUE, misüy, a ; sa —, osùy, a ; 
— dun oiseau, mitaniy, a, sa 
—, Wataniy, a; sikwanay, a, 
du poisson; il a une —,osuw, ok ; 
ilaune grosse —, makkdyowenw, 
ok; il a une longue —, kinwäyo- 
wew,ok ; il a une — courte, timd- 
yowew, ok; il a une — croche, wd- 
käyowew, ok; il a une — blanche, 
wäbäyowew, ok;.il a une — noi- 
re, kaskitewdyowew, ok ; — sans 
poil, comme un castor, tchikwd- 
yowew, ok ; il remue la —, we- 
webäyowew, ok; — de castor, 
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amiskosüy, a; il est à la —, ts- 
kweydnik ayaw; se tresser les 
cheveux en —, sekipatwaw, ok. 
QUI, ka, awena? aweniki? v.g. — 
es-tu? eweniwiyan? ou, awena 
kiya? le cheval — henmit, mista- 
tim ka kitot; c’est lui — la dit, 
wiya ka ki itwet; je ne sais — il 
est, awena îtuke, ou, eweniwikwe; 
je ne sais — ils sont, awenikitu- 
kenik, ou, eweniwiwäkwenik ; 
l’homme de — je parle, ayisiyi- 
niw ka mekwa täkkomak; tu peux 
envoyer — tu voudras, ptho awi- 
yak wi-iisahwatji ki ka itisah- 
waw ; voici — me choque, eoko 
iäpwe ni kisiwdhikun; le voilà 
— arrive, awehite ka takusit; — 
plus est, wdéwdich, où, kanakeka ; 
v.g. — plus est, il ne veut pas 
travailler, wdwdich namawiya 
wi-atuskew ; — plus est, il pleut, 
kanakeka kemiwak. 
QUICONQUE, waniyiw, et, awiyak; 
— veut prier peut le faire, wani- 
yiw wa-ayamihätji, kita ki totam ; 
— aime Dieu le prie, awiyak si- 
yäkihätji Kijemanitowa, mdéwi- 
mustawew mâna. 


RAC 


QUOI? k£ekway? v.g. de — parlez- 


vous? kekway ka mamiskotaman? 
avec — est fait ce vase ? kekway 
otchi wejitjikätek eoko oydgan? 
avec— buvez-vous? kekway kit as- 
piminikkwdn ? avec — büchez- 
vous? kekway ki tchikahikäkän ? 
—? vous me bravez ! tdnisi? ki 
mawinehun ! — que vous disiez, 
je ne veux pas vous écouter, aa 
itweyant, namawiya ki wi-nandot- 
tätin; — de plus? kekway ayi- 
wäk? je ne sais pourquoi il ne 
veut pas prier, {dneki ituke eka 
ko wi-ayamihdt; — qu’en soit, 
eyiwek alta; un je ne sais —, ke- 
kway itule; —!1 wdtjistakdich! 
ou, ayiwdkikkin ! 


QUOIQUE, ata; — tu parles beau- 


coup tu n’es pas sage, alta mistahi . 
pihkiskweyan, namawiya kit iyini- 
sin. 


QUOTIDIEN, NE, ka tattwaw kiji- 


käk, et, tattwaw kejikäki. 


R 


PAP piwihew, ttaw, et, 
piveyimew, ttam. 
RACAILLE, matchikonds, ak. 
RACCOMMODER, misahwew, 
ham; misahikew, ok, (indéf.) ; il 
raccommode une ret, misahaya- 


QUINZE, mitdtat niyänan osdb, ou 
seulement, niyänanosäb; — fois, 
mitdtat niyänanosdbwaw. 

QUITTER, nakatew, tam, et, naka- 
tchipahew, ttaw, nakataskatew, 


tam; — par eau, nakatahwew,|  pew, oh. 
ham ; il le quitte, cesse de l’ac- | RACCORDER, kdwi-miyowitjetta- 
compagner, poniwiljewew, et,|  hetw. 


paskewiyew ; —, rejeter, se sépa- | RACCOURCIR, timisisihew, ttaw, 


rer, webinew, nam; il quitte ses 
habits, £etchiw, ok, ou, ketayowi- 
missew, ok, ketasäkew, ok. 


et, aichiwäpekinew, nam; les 
jours raccourcissent,ati-peso-kijt 
kaw. 
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RACE, oskänesiwin, a, et, k’eji os- 
känesik; ils sont de la même 
—_, witjinittéwikimäganittuwok ; 
c'est de cette — qu’ils sont, eho- 
towiwok, ou, ekotowikkänak. 

RACHETER, kithwdm, ou, kdwi- 
atdwew, ok; il le rachète, {ipa- 
homäkestamdwew, pikhkohew, pi- 
métjihew, ttaw; se —, tipaha- 
mäkestamäsuw, ok. 

RACINE, otjebikh, wa; petite — 
pour coudre les canots d’écorce, 
watapiy, a; il arrache des —s, 
monatchätikkaham, wok. 

RACONTER, dtjimow, ok, ou, ti- 
pätjimow, ok; il le raconte, dtji- 
mew, altotam, wok, tipatotew, 
tam, il lui raconte, dijimusla- 
wew, et, tipatotamäwew ; il ra- 
conte ainsi, wdtjimow, ok; il lui 
raconte ainsi, ttdtjimustawew. 

RAFRAICHIR, takkiyowenew, 
nam; — avec de l’eau, takkiyo- 
wébéwdyew, ttaw; — un liqui- 
de, takkiyowdägamittaw, ok. 

RAGE, waniwewin, a, küskwappt- 
newin. 

RAGOUT, fait avec de la farine, 
pakkwejigandbüy, a; Rababou, 


pimikkändbüy, a; il fait un —, |: 


pimikkänäbokkew, ok. 

RAIDE, siawisiw, ok, (an.), sita- 
waw, a, (inan.); Côte —, kiskat- 
chaw ; — par le froid, paweyat- 
chuw, ok, et, sitawdskatchiw, ok, 
ttin, Wa. | 


RAIDIR, sitawahwew, ham, sifa- 
wihew, ttaw. 

RAILLER, péppisimew 

RAISIN, sominis, ak. 
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RAISON, mémiloneyitchigan, a; il 
a —, tâäpwew, ok; sans —, piko- 
nata, où, konata; à plus forte —, 
wdwis ; à — de, otchi; comme 
de —, ichikema; pour cette — 

. eokotchi; donner — à quelqu'un, 
täpwehew, mew; doué de —, 
omämitoneyitchiganiw, ok; perdre 
la —, wanikiskisiw, ok, ali-1wani- 
kishisio. 

RAJEUNIR, il le rajeunit, kawi- 
oskinikiwihew, et, kittwäm oskd. 
yiwihew ; il rajeunit, kdwi-oski- 
nikiwo iv. 

RAMASSER, monjakkinew, nam, 
et, mawdsakunew, nam, mdwdtji. 
hew, ttaw, mdmawinew, nam, 
mawäsakutisahwew, ham. 

RAME, abüy, ak. 

RAMENER, pekiwetisahwew,ham, 
et, Aiwettahew,ttaw, kittwädm, ou, 
kdwi pesiwew, ttaw. 

RAMER, pimiskaw, ok; — en ar- 
rière, asepuyew, ok; — contre le 
courant, nahimaham, wok; 11 — 
seul, peyakwapuyew, ok. 

RAMPER, pimitdijimow, ok; en- 
trer en rampant, pittuketätjimonw. 

RANCE, sdstesiw, ok. 

RANCUNE, kisistäkewin, a; il a 
de la — contre lui, kisistawew, 
tam. 

RAN3%, un — d'hommes, nipitekd- 
bdwiwin, a; ils sont en —, mipi- 
tekdbäwiwok ; — de montagnes, 
pimilatinaw ; un — d'arbres, pi- 
mitäskweyaw ; il est au dernier 
—, iskweydnik iteyittäékusiw, ok; 
il est au premier —, nikädnik wil- 
jihiwew, ok; mettre au —, ispi- 
teyimew, tam ; il le traite au — 


RAN 


des animaux, pijiskiwa aspi-tota- 
Wew. 

RANGER, en ordre, ndhahyew, 
staw; mettre en rangée, nipite- 
wihew, staw, nipite-ahyew, staw; 
se — de côté, ispayihuw, ok; Je 
ndtamdwew, 1l se range de son 
coté. 

RANIMER, dpisisihew, ttaw, et, 
kdwi-pimdtjihew, ttam, dpdkkdwi- 
hew, ttaw. 

RAPE, apistipiniputchigants, Q. 

RAPER, pinipuyew, ttaw. 

RAPETISSER, apisisihew, ttaw. 

RAPIDE, kisipayiw, ok, a, et, kisi- 
kutchin, wok, (an.), khisikutew, (in.) 
courant —, hisitjiwan, wa, ou, 
kisiskätjiwan. 

RAPIÉCER, mdmisahwew, ham. 

RAPINE, kimodivwin, a, et, mas- 


kattwewin. 
RAPPELER, kdwi-tepwätew, et, 
killwdm-nandomew, tam; kiski- 


sototawew, tam, se — de quel- 
qu'un ; ilse rappelle, kiskisopa- 
yiw ; — à quelqu'un, kiskisomeuw, 
ou, miskdwäsomew. 

RAQUETTE, asäm, ak ; il fait des 
—$, asämikkew, ok; il lace des 
—$s, ashimew; il les lace, aski. 
mätew, tam. 

RARE, manesiw, ok, wan, wa, et, 
namawiya mwdsi, tchikawdäsisiw, 
EE 

RAREMENT, ayéskarw. 

RARETÉ, manesiwin, a; et, ichi- 
kawdsisivwin. 

RAS, E, il a le poil —, pépékwato. 
wew, ok. 

RASER, kaskipdtew, am; se — 
kashipésuro, ok. 
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RASOIR. kaskipäsun, a. 

RASSASIÉ, E, küspuw, ok, et, te- 
bipuw ; il le fait —, küispuyerw. 

RASSADE, mikisis, ak. 

RASSEMBLEMENT. mäwätithitu- 
win, a. 

RASSEMBLER, méwätjihiwew, ok, 
et mdwdsakunew, nam, mémdwi- 
new, nam. 

RASSURER, sitowiyew, et, ketchi- 
nähew ; —, ôter la crainte, la 
frayeur, asteyittamitehew. 

RAT, watjask, wok. | 

RATE, opeyakusiw, ok. 

RATER, pwdwdpittettin, wa. 

RAVAGER, noichihew, ttaw, et, 
misiwandtjihew, ttaw. 

RAVIN, pasaichaw, a 

RAVIR, il lui ravit, kimotamdwew, 
et, maskameuw. 

RAVER, kdskdskahwew,  ham. 
Note. Tous les mots commen- 
çant en français par ra, re, si- 
gnifiant agir de nouveau, se ren- 
dent en Cris par kittwäm, ou, 
käwi, devant le verbe, ou par 
la racine dit, v'g. rechercher, 
kittwäm nandonawew, nam; rap- 
peler, kdwi-nandomew ; replacer, 
ditahyew, staw; il le reprend, 
ditinew, nam. 

REBOURS, à —, naspditch iji 

REBROUSSER, — chemin, aset- 
tamew, ok, et, nottow kiwew ; — 
le poil, sikwelowenew, nam. 

REBUT, atdweyitchigan, ak, a; il 
est le — de,tout le monde, kaki- 
yaw awiya atdweyimik, ou, na- 
matwiya wi-aydwik awiya. 

REBUTER, iyimohew, mew; il se 

rebute, yimow, ce 
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RÉCALCITRANT, kitisimoskiw, ok. 

RÉCALCITRER, se — contre, ki- 
tisimostawew, ce ou, RCA 
lotawew, tam. 

RECEVOIR ; ce mot se rend tou- 
jours par la forme passive, v.g. 
j'ai reçu votre lettre ni miyika- 
win ki masinahigan; il reçoit sa 
nourriture, mMiyaw  omitjiwin ; 
qu’avez-vous reçu? kekway ka 
lipahamäkawigan? il m'a bien 
reçu, ni maiyototälk. 

RÉCHAUFFER, lisahyew, staw. 

RECHERCHER, n''awdbenew, 
nam, el, nandonawew, nam ; — 
en mariage, nandomiskwewew, 
ok. 

RECHIGNER, kikkdwitam, wok, 
anwettam, bison, ok. 

RÉCIT, d{jimowin, a, ou, atotamo- 
win. 

RÉCITATION, läpowewin, a. 

RÉCITER, tâäpowew, ok; il le ré- 
cite, A 

RECLUS, E, okipahikäsuw, ok 

RECLUSION An UE a, et, 
kipahuwin. 

RÉCOLTE, manisikewin, a, et, md- 
wütjütchikewin, ispi ka méwdtjit- 
täk kistikäna. 

RÉCOLTER, manisikeuw, ok, ou, 
mdvwätjitchikerw. 

RECOMMENCER,  aydtchihew, 
ttaw, ou, dtchihew, ttaw. 

RÉCOMPENSE, miyo tipahamdäko- 
win, a, et, miyo-totdkowin. 

RÉCOMPENSER, miyo-tipahamd- 
wew, et miyo- As 

RECONDUIRE , hiwewiljewew. 

RÉCONCILIER, kdwi-ototemihi- 


wew ; il le réconcilie, kdwi-otote- 
mihew ; ils se réconcilient, kdwi- 
ototemittuwok. 

RÉCONCILTA TION A vc-ctotet 
milluwin, a. 

RECONNAISSANCE, v.e. il ade la 
— pour lui, fakki kiskisiw ka ki 
Miyo-lotéhut ; —, nandskomowin. 

RECONNAITRE ,Missitdwinawew, 
nam, el, nissitdweyimew, tam ; 
il le reconnait presque, AE 
WeWw, nam, el, aweyimew, ttam. 

RECOURS, ! a — à lui, mawimus- 
lawew, et, nétamototawes, et 
RAA are 

RECUEIL, mdwdtjitchikewin, a, et, 
LEO 

RECUEILLIR, méwdijitchikew, ok; 
il le recueille, mäwätjihew, 
ttaw, ofinew, nam, ou, ottinew ; 
otiinikew, (indéf.) 

RECULER, asettew, ok, ou, asehut- 
lew ; il le recule, asetisahwew, 
ham. 

RÉDEMPTION, hipahamäkestamd. 
kewin, a, et, pikhkohuwin; J. C. 
notre Rédemption, J: C ki ki 
piihkohikonot. 

REDOUTER, kusteyimew, ttam ; 
il redoute de lui parler, kustond- 
mew. 

REDRESSER, Æwayaskumew, 
nam ; ilse redresse, oppipayiw, 
ok, a, on Pot 

RÉ E je E ME NT, ketchina, ou, 
mwelchi. 

REFAIRE, dichihew, ttaw. 

RÉFLÉCHIR, Aron 
wok. 

RÉFLEXION, mämiloneyittamo- 
win, a; rite des —s, à quel- 


? 


REF 


qu'un, kwayaskkomew, ou, md- 
mitoneyilchigana miyew. 

REFLUER, kiwetisahwew, ham, 
ou, aselisahwew, ham ; leau 
qui reflue, asetjiwan. 

RÉFORMER, dtchihew, ttaw, et, 
dichivwinew, nam. 

REFROIDIR, ça se refroidit, afi- 
takkipayiw, ok, a. 

RÉFUGIER, se —, tabasiyämow, 
ok, et, kiweyämow; se — vers 
quelqu'un, kiweydmotolawew, ou, 
ndtamototawew. 

REFUS, anweltamowin, a, ou, 
nama iteyittamowin. 


REFUSER , il lui refuse, sdhitto- 
wew, et, anweltawew; 1l se re- 
fuse, anweltam, wok, nama iteyit- 
tam, hitisimow, ok. 

REGARDER, üdbiw, ok ; ïl le 
regarde, pisishäbamew, ttam, et, 
kandwäbamew ; — en arrière, 
apasdbiw, ok; — en haut, ispi- 
mik itäbiw, oh, et, tastasdbiw. 

RÉGLER, pesahwew, ham; se — 
sur quelqu'un, tipahäkätew, tam, 
ou, {ipahew, ttaw. 

RÈGNE, tibeyitchihewin, a. 

RÉGNER, sur, tibeyimew, t'am. 

REGRET, mitdtamowin, a, kesind- 
teyiltamowin, a; à —, akdwdtch, 
ou, 2yisdich. 

REGRETTER, midlew, tam, et, 
kesindteyimew, ttam, mémittät- 
jiw, ok. 

REIN, mispiskwan a, et, mdwigan ; 
ses —5s, ospiskwan, ou, wdwigan ; 
mes —s, n'ispiskwan, où, n'dwi- 
gan. 

REINE, kitchi-okimäskwew, ok. 
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REJAILLIR, kwdskwepayiw, ok, a, 
et, kwdshkwetjivan, wa. 

REJETER, iyekatenew, nam, et, 
assenew,  nam, atdweyimew, 
ttam; —, renvoyer, hiwelisa- 
hwew, ham; — la faute sur 
quelqu'un, asitjimenw. 

REJOINDRE, atikkemow, ok, ou, 
atiminehikew, ok; il le rejoint, 
atimew,. 

RÉJOUIR, miweyittamoherw ; il se 
réjouit miweyiltam, wok; il se 
réjouit avec lui, wëji-miweyitia- 
momew. 

RELACGHER, kdwi-pakitinew, 
nam, et, dpiikunew, nam. 

RELIGIEUX ayamihewätisiw, ok. 

RELIGION, ayamihewijitwdwin, 
a, et, ayamihdwin. 

REMARQUER, pisisidbamew, 
ttam, ou, pisiskeyimew, ttam ; il 
le remarque dans ses paroles, 
pesikhomew, ou, pisishittawetw. 

REMÉÈDE, nandtäwihuwin, a, et, 
maskikiy, dänisitchigan. 

REMENER, hkiwettahew, ttaw, et, 
kiwetisahwew, ham; il lui re. 
mène, kiwettalowetw. 

REMERCIER, nandskumow, ok; 
il le remercie, nandskumew, et, 
mamoydwestawew. 

REMERCIEMENT ,nandskumouwin, 
a. 

REMETTRE, dtiahyew, staw, et, 

kdwi-ehute-ahyew, staw, pakiti. 

new, nam; 1l lui remet, miyew, 
et, pakitinamdwew ; — une faute, 
le péché, il iui remet, paliteyit- 
tamdwew, et, kässihamädwew; les 
péchés seront remis à ceux à qui 
vous les remettrez, awiyak kiyds- 
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sihomäwekwe 0 matchi-itliwina, 
kita hässinikdteyiwa. 

RÉMISSION, pakileyiltamäkewin, 
a, et, kissihamäkewin. 

REMONTER, le courant d’une ri- 
vière, ndtaham, wok; par 
terre, ndtahuttew, ok, nâtahis- 
kam; —, en levant le camp, nd- 
tahipitchiw. 

REMONTRER, kakeskimeto. 

REMORQUER, otdbdtew, tam, et, 
nistäpikhepiiew, tam. 

REMOUS, dbakkawaw, a, ou, dba- 
motjiwan. 

REMPART, menisk, a; 
—, Menishikkew, ok. 

REMPLACER,  dniskestamäwew, 
et, {dpapistawew; —, mettre à 
la place, meskuichahyew, staw. 

REMPLIR, sékaskinahew. ttaw, et, 
moskinahew, ttaw; ilest rempli, 
säkaskinew, ok, a, ou, moskinew, 
tepaskinerw. 

REMPORTER, kiwetiahew, ttaw ; 
Il lui remporte, kiwettatowew. 
REMUER, waskawiw, ok ; 

mue, washawinew, nam. 
RENAITRE, ittwdm-nilidwikiw, 
ok. | 
RENARD, makkesis, ak; peau de 
—, Mmakkesisiweyän. 
RENCONTRE, nakiskätuwin, a, et, 
nakiskutätuwin. 
RENCONTRER, nakiskäkew, ok ; 
il le rencontre, nakiskawew, 
kam ; ils se rencontrent, nakis- 
kutätuwok; il se rencontre avec 
lui dans une place, mekwäska- 
wew ; il le rencontre à un angle, 
à un coin, tepdskiskawew : il 


— 


ti latt Uu 


il le re- 
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s’est bien rencontré, ent 

mäsuw, ok. 

RENDEZ. VOUS, kiskimowin, a, et, 
kiskittuiwin ; il bu donne un —, 
hiskimenv ; il donne un —, hiski. 
mOow. 

RENDRE, fdwi- Pen ok; 1 lui 
rend, koi. -MiyEW ; —, porter, 
CONTI L ES üuttahew, ttaw; — 
vomir, pdpayihew, ttaw ; 
quequ'un méchant, mafchikiji- 
hew ; —, livrer à. quelqu'un, 
pahkitinamdwew, et, webinamd- 
wew; — visite à quelqu'un, 
kiyukawew ; ce chemin rend à la 
ville, oma meskanaw itamow ote- 
nak; se —, aller, ituttew, ok. 

RENFERMER, fipahwew, ham. 

RENGRAISSER, tdtchipuyew ; 
se rengraisse, {dichipuw, ok. 

RENIER, assenew, nam, et, anwe- 
yitiäweyimew, ttam, Ati e 
kiskeyimät. 

RENONCER, (idem), il renonce à 

la pipe, ponipiliwaw, et, Wpébe 

new, nam. 


"4 


il 


| RENTRER, kdwi-pittukew, ok ; —, 


retourner, kdwi-kiwew 
RENVERSE, à la —, il tombe à 
la —, sdsakitchin, wok, ou, sdsa- 
NE 
RENVERSER, SE 
hwew, ham ; —, jeter par terre, : 
kdwinew, dam, sikinew, nam, 
sikiwepiskawew, kam. 
RENVOYER, kiwetisahwew, ham. 
RÉPANDRE, sikunew, nam ; 
des larmes, mdtuw, ok, et, se 
kawäbiw : — du sang, Mmikkowit- 
taw; Ça se répand, sikipayiw; 
çase répand partout, (une odeur), 
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misiwepayiw, ou, misillepayiw ; 
— sur Jui, sikinamdwenw. 

RÉPARER, ndndpdtjihew, 
et ons ham. 

REPAS, müljisuwin, a ; — copieux, 
makusewin. 

REPASSER, v.g. un couteau, tdsa- 
hwew, ham; — du linge, sos- 
kwahwew, ham; — dans son 
esprit, Mmémiloneyimew, ttam. 

RÉPÉTER, tdpowew, ok ; il répète 
après lui, ndndspilottawenr. 

RÉPLIQUE, naskwewojimowin, a, 
et, nashwewojitluwin. 

RÉPLIQUER, naskwewojimew, et, 
dsitemenrw. 

RÉPONDRE, naskwewojimow, ok ; 
il lui répond, naskwemew, nas- 
kwewojimew, naskwähwew, ham, 

RÉPONSE, naskwewojittuwin, a. 

REPOS, ayowebivwin, a. 

REPOSER, il se repose, ayowebiw, 
ok, et, dstesin, wok ; il le fait —, 
PEN ttaw, ou, dstesimetw. 


REPOUSSER, assewepahwew, 
han. 


RÉPROUVER, assenew, nam. 
RÉPRIMANDER, kitotew, et, ka- 
keskimet. 

RÉPRIMER, kipüchihew, ttaw. 
REPROCHE, kitosiwewin, a, atd- 
weyiliamowin. | 
REPROCHER, kiotew piapeutie 

mdwew. 
RÉPUGNANCE, sékweyimowin, a, 
et, ayimeyitiamowin. 
RÉPUGNER, 
ou, sdkweyimow, ok. 
RÉPUTER üeyimew, 
itakimew, ttam. 


ttaw, 


titam, et, 
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RÉSERVER, astatchikuw, 


ayimeyiltam, wok, 


RES 


RÉSERVE, astwdwin, a, et, asta- 
tchikun. 

ok, et, 
astwaw ; il lui réserve, astowew ; 
il se met en réserve une liquide, 
astopasuw, ok. 

RÉSIGNER, pakiteyimew, ttam, 
ete patiinew,, nant: dl sé" re 
signe, kiydm ileyittam, ou, kiyäm 
n'idwdtch, poyuw, pomew, pone- 
yiltam, pakiteyimisurw. 

RÉSIDENCE, wikiwin, a, et, tttd- 
win ; c'est sa —, ekuta ka wikit ; 
il change de —, dtiokew, ok; ïl 
établit sa —, kapesiw. 

RÉSIDER, wikiw, ok; il réside 
dans la prairie, maskutekotaskiw. 

RÉSINE, pikiw, ok. 

RÉSINEUX, SE, 
wan, Wa. 

RÉSISTER, opposer la force à la 
force, naskwaw, ok ; illui résiste, 
naskwädhwew, ham ; —, déso- 
béir, sdsibittawew, ham ; au 
froid, nitidwatchiw, ok; ne pas 
— au froid wokkewatchiw. 

RÉSOLU, E, tebeyimow, ok, et, Le- 
beyiltam, fs 

RÉSOLUTION, anodin, a, 
et, sokkeyittamowin, tebeyimotwin. 

RÉSONNER, kitow, ok, et, kitowe- 
payiw, oh, a, matwepayiw. 

RÉSOUDRE, il se résout, hiseyit- 


pikiwiw, ok, 


tam, wok. 
RESPECT, kisteyittamowin, a, et, 
kisteyimiwewin, mandtotäkewin, 


mandtjimiwervin ; — humain, 
naspätch manatotäkewin. 

RESPECTER,. mandtjihew, ttaw, 
mew, ttam, et, mandtotawew, 


tam, kisteyimew, tam. 


RES 


RESPIRER, yeyew, ok, yeyewatü- 
mow ; cesser de —, pakitatdmow, 
ok, et, iskwatämow. 

RESSEMBLANCE, üjindhusiwin,a, 
et, naspildkewin, naspitétuwin. 


RESSEMBLER, i! lui ressemble, | 


naspitawew, tam, naspinawew, 
nam, ayisinawew, nam, {dtapi- 
nawew, nam; — en ses paroles, 
naspilollawew; naspitowew, ok, 
(indéf.); ils se ressemblent, nas- 
pitdtuwok. 

RESSENTIR, monjihuw, ok; il le 
ressent, monjihew, ttaw. 

RESSOUVENIR, il le fait —, kis- 
kisohew, mew, et, miskdwdso- 
mew ; il se ressouvient, kiskiso- 
payrw, ok. 

RESSUSCITER, dpisisin, wok, et, 
dpdkkawiw, ok, kdwi-pimätisiv ; 
il le ressuscite, dpisisihew, mew, 
pasikonew, nam, ypimétjihew 
kdiwi. 

RESTANT, iskupayiw, ok, a, et, îs- 
kwastew, a, iskupayitchigan; — 
de la nourriture, iskwastchitchi- 
gan, a. 

RESTE, le —, ka iskupayik, et, ka 
iskunikdtek; il en a de -—, isku- 
new, nam; — de la nourriture, 
iskwamew, stam; ïil en a de 
—, nânosaltam, nânosatchikew, 
ok; les —s, iskwastchigana, ou, 
nänosaltchigana, iskupayiw, ok, a ; 
du —, missawdtch, v.g. du — 
je ne veux pas le faire, missa- 
wétch namawiya ni wi-ojittän ; 
combien y en a-t-il de — ? tant- 
tatto iskupayiw, ok ? 

RESTÉ, fatigué, nestuw, ok, et, 
nestweyillam, wok, nestusiw, ok; 
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RET 


— de marcher, neslutlew, ok; —- 
de parler, nestumow, ok; — de 
rire, nestweyimow, ok. 

RESTER, ne pas vouloir partir 
avec les autres, kijdtam, wok; — 
auprès de lui, ktjdtew ; — dans 
le campement, après que les au- 
tres sont partis, mitepiw, ok. 

RESTITUER, il lui restitue, kdwi- 
miyerw. 

RÉSURRECTION, dpisisinowin, a; 
—, (Pâques), Apisisinokijikaw. 

RETAILLE, piwisigan, a. 

RETARDER, namawiya mayo ta- 
hkusin, ou, kinwes itettiw; ‘il le 
retarde, mitjiminew, kipitchihew. 

RETENIR, mitjiminew, nam, et, 
kitahamdwew, khipitchihew; il se 
retient, mitjiminisuw, ok. 

RETENTIR, matwepayiw, ok, a; 
il le fait —, matwehwew, ham ; 
—, un Coup de fusil, matwewet- 
taw, et, malwewenr. 

RÉTIF, VE, kitisimow, ok. 

RETIRER, otinew, nam, et, wayÿa- 
willahew, ttaw, moskinew, nam, 
moshkipitew, tam ; — de l’eau ou 
du feu, dkwädnew, nam ; — de 
la terre, monahwew, ham; se — 
à l'écart, opime ilullew, ok, ou, 
iyckatettew ; se — à l’eau, v.g. un 
morceau d’étoffe, ofekdbdwens ; 
retire-toi ! awassite ! retirez-vous 
de moi, iyekatestawik. 

RETOUR, kiwewin, a. 

RETOURNER, kweskinew, nam ; 
v.g. il retourne à Dieu, kiwetota- 
wew Kijemanitowa; — à la reii- 
gion,Aiwelotam ayamihäwin; il 
s’en retourne, kiwew, ok; il se re- 
tourne, kweskiv, ok, et, kweskipa- 


RET 


yiw ; ——, étant couché, kweskisin, 


wok. 

RET, ayapiy, ak; il fait des —s, 
ayapikkew, ok; il visite les —<, 
nétayaper. 0h. 

RETRAITE, il fait —, iyekatetiew, 
ok; il le fait retraiter, iyekatisa- 
hwew, bam, et, miwetisahwew, 


ham ; il fait une — spirituelle, | 


peyakumémitoneyimisuw, ok, ou, 
ayamihewiyekäw; une — spiri. 
tuelle,  peyakumämitoneyimisu- 
win, a, et, ayamihewiyehdwin. 


RÉTRÉCIR, atchiwihew, ttaw, 
new, nam; — avec la hache, 
atchiwikahwew, ham; —- une 


étoffe dans l’eau, otekhäbäwdyew, 
taw; ça se rétrécit à l’eau, otekd- 
béwerw. 
RÉUNION, méwdtjihituwin, a. 
RÉUNIR, mémdwi-ahyew, staw; 
ils se réunissent, mawdtjihitu- 
wok, et, kdwi-witjettuwok; ça se 
réunit, mémdwipayiw, ok, a; che. 
mins qui se réunissent, mdmd- 
wimow, a, métawisamow; riviè 
res qui se réumissent, mémawil- 
tin, wa, et, mémdwistihweyaw, a. 
RÉUSSIR, faskihunw, ok; il en vient 
à bout, kaskihew, ttaw. 
REVANCHE, dbehuwin, a, kispe- 
wewin ; v.g. je veux prendre ma 
—,niwi-dbehun; en —,meskutch. 
REVANCHER, il se revanche, 
naskwaw, ok, et, dbehuw, ok; il 
serevanche surlui, naskwdähwew: 
il le revanche, dbehustamäwew, 
näâtamdwew, hkispewdterw ; kispe- 
wekitow, ok, hispewew, (indéf.) 


243 


RID 


RÊVE, pawämiwin, a, pawdlamo- 
win, pawdgan, ak; il a des —s, 
opawämiw, 6k. 

RÊVER, pawdmiw, ok, pawätam, 
wok ; il rêve à quelqu'un, pawd- 
tew, tam; quas-tu rêvé la nuit 
dernière ? ténisi etdbattaman ti- 
biskok ? 

RÉVEILLER, kuskunew, nam, et, 
pekumew, wéspdwemew; il se ré- 
veille, kuskupayiw, ok, et, kushkus 
kaw, dpisisikkwasiw, pekupaytw. 

RÉVÉLATION, divine —, Kÿe- 
manilo owitamäkewin, a. 

RÉVÉLER, witam, wok, atotam. 

REVENANTS, tchipay, ak; avoir 
peur des —., {chipayamatisuw, ok. 

REVENIR, pekiwew, ok; — avec 
de la viande, dbutiew, ok; — 
d’un évanouissement, kdwi kiski- 
siw, ok, dpäkkdwisiw ; 11 le fait 
—, dpäkkdwihetw. 

REVÉTIR, il se revêt, pustayoni- 
sew, ok, et, pustasdkew, ok; il le 
revêt, pustayonisehew, ttaw, pus: 
tasäkahew, ttaw ; il revêt les 
pauvres, wiydttahew hetimdhisi- 
yit. 

RÉVOLTER, il se révolte contre 
lui, mayeyimew, et, namawiya 
wi-täpweltawew, sdsibittawerw. 

RHUM, ishkutewäbüy, a, liqueur de 
feu. 

RHUME, akik, wok ; il a le —, ota- 
kikumiw, ok; il a le — de poitri- 
ne, ostustutam, wok. 

RHUBARBE, siwipak, wa. 

RICHE, weyotisiw, ok, tan, wa ; il 
se pense —, weyoteyimow, ok. 

RICHESSE, weyotisiwin, a. 

RIDÉ, E, küchikikatikkwew, ok. 


RID 


RIDICULE, péppihiwewin, a, et, 
malchispinemiwewin ; c'est —, 
päppiyeyittékusiw, ok, kwan, wa. 

RIEUR, SE, péppiskiw, ok. 

RIEN, nama kekway; v.g. il nya 
—,namalakun; — ne se fait sans 
—, hama kelkway otchi nama kita 
ki ojitténiwiw, ou, eka etakuki ke- 
kway, nama kekway kita ki ojitii- 
külew; pour —, konata; — de 
plus, nama kekway ayiwdk; ne 
dire —, nama kitow, ok; qui vous 
dit — ? awena nando kit ik? il ne 
lui dit —, nama nando itew; — 
du tout, namawdtch; bon à —, 
nama nando äbatisiw, ok; pour 
—, pikonata kekway otchi; ça ne 
fait —, nama nando; il n’y a — 
que je déteste autant, nama ke- 
kway ayiwdk ni pakwäten. 

RIMER, ça ne rime pas, ça ne con- 
vient pas, nama nahiskamoma- 
gan, et, nama nissitaw, nama nis- 
silam. 

RINCER, il le rince, küchistäbd- 
wäyew, taw; il se rince la bou- 
che, kitchistibunewew, ok. 

RIRE, péppiw, ok; il rit de lui, 
pâppihew, simew, ttaw; mourir 
de —, nipdhäppiw, ok; rira qui 
rira le dernier, maite awena 
iskweyätch ke pdppit. 

RIS, pdppivwin, a. 

RISQUER, eyiwek totam, wok, et, 
iyiwehew, ttaw ; il se risque, 
iyiwehuw, ok, webinuw. 

RIVAGE, tchikakäm, tchikipek; du 
côté du —, ndlakdm ; il va au —, 
kapaw, ok, nätakämeham, wok ; 
ça gagne le —, dkwdydsiw, tan; 
ille dépose au —, hapatenew, 
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RODER, papdmuttew, ok; — 


ROM 


nam, fapatewebinew, nam, kapa- 
tendsutw. 

RIVAL, paskeyeyittumägan. 
RIVALISER, ils rivalisent, yeyihi- 
tuwok, et, wi-paskeyeyihituwok. 

RIVE, tchikakäm. 

RIVIÈRE, sipiy, a ; grande —, 
makhistilweyaw, ou, misistikwe- 
yaw; petite —, apisistikhweyarw. 
La terminaison tikhweyaw, donne 
l'idée d’une —, v.g. — croche, 
wdwähistikweyaw ; en bas de la 
—, Mmimik; en haut de la —, 
natimik; en bas de la — par 
terre, mämitdk; en haut de la — 
par terre, nalimitdk; il va en bas 
de la — par terre, méhuttew, ok, 
ou, Mmähiskam, wok ; il va en 
haut de la — par terre, nata- 
huttew, natahiskam. 

RIZ, wébanomin, ak, et, manomin. 

ROBE, miskutdkay, a ; — de fem- 
me, iskwewasäkay ; — de buflle, 
(fourrure,) mustusweyän, ak. 

ROC, asdpiskaw, a, et kistépiskaw, 
a ; — perpendiculaire, kiskäpis- 
kan. 


ROCHE, assiniy, ak. 
ROCHEUX, SE, assiniskaw ; mon- 


tagnes —+s, assiniwatjiy. a. 

à 
l’entour wasdkämuttew; il rôde 
à l’entour de lui, wéskäskawew, 


et, wésakämiskhawetw. 


ROGNER, hiskiswew, sam, kiska- 


hwew, ham, hiskatahwew, ham. 


ROGNON, otittikusiw, ok. 

ROL, kitchi.-okimaw, ok. 

ROLE, de tabac, pimipak, wa. 
ROMPRE, avec la main, pisunew, 


nam; —, broyer, pitwahwew, 


RON 
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SAC 


ham, siwahwew, ham; —avec| ROUTE, meskanaw, a ; — très 


les dents, pikwamew, ttam, pds 
tamew, ttam; — avec les pieds, 
pikuskawew, kam; — comme 
une bouteille, piiusimew, ttitaw; 
— comme un bâton, ndtwdpitew, 
tam, ndtwänew, nam. 

ROND, E, wdwiyesiw, ok, yaw, à; 
tourner en —, waskdtlew, was- 
kiw, wäsakämuttew,; —, notimi: 
siw, maw; bois —, notimdsku- 
siw, kwan, wa, notimdttih, wak, 
wa; la rondeur du firmament, 
wdwiyekijik. 

RONDE, àla—, wdsakäm, wäskaw. 

RONFLER, en dormant, kitowek 
kwämiw, ok, matwekkwämiw. 

RONGER, kiskamew, ttam 

ROSE, okiniwvdbikwan, ak. 

ROSÉE, akosipeyarw, a. 

ROSIER, okineydttik, wok. 

ROSSE, iyekitchikäwiw, ok. 

ROSSER, notjihew, ttaw. 

ROT, sikukattdwin, &; il fait des 
—s, sikukattaw, ok, pekattew. 

ROTIR, nawatjiw, ok; il lui fait 
—, nawatjihew ; — sur les braï- 
ses, maskutebwerw. 

ROUE, ka tithibipayik, ka wdskdpa- 
yik. 

ROUGE, mikkusiw, ok, waw, a; 
drap —, mikkwegin, wa ; fer — 
mikkwäbisk, rougi au feu, muk- 
kwäbishitew. 

ROUGIR, mikkohew, ttaw: avoir 
honte, mikkokkwepayiw, ok. 

ROUILLE, misiydbiskhaw, a, misi- 
yâbishiltin, wa. 

ROULER, il le roule, titipinew, 
nam ; il se roule, é{tipiw, ok. 


battu, pépäkatamow, ou, histata- 
mow. 

ROUX, SE, watokkawew, ok, 

ROYAUME, kitchi-ohimäwiwin, a, 
et, kitchi tibeyitchikewin, otendwi- 
win; — de Dieu, Kijemanitowo- 
tendwivwin,; — du ciel, kitchikipt- 
kowotendwiwin. 

RUBAN, senibän, ak. 

RUDE, kéwisiw, ok, kdwdw, a, pis- 
piskusiw, pispishwaw. 

RUER, takkiskdtchikew. ok ; il le 
rue, takkiskawew, kam; se — 
sur, Moshistdkew, ok, moskista- 
wew, tam. 

RUGIR, kitow, ok, ou, oyuw. 

RUINER, mestinew, nam, metchi- 
hew, ttaw. 

RUISSEAU, sipisis, a. 

RUMINER, mdmdhkwatchikepayiw, 
ok. 

RUT, notjihituwin, a; ïls sont 
dans le —, notjihituwok; pour 
les poissons, on dit: dmiw, ok, 
voy. Frayer. 


S 


À, son, 0, ot, v.8. sa jambe, oskdi, 
a : sa maison, owdskähigan; sa 
chaudière, ot ashkikwa. 

SABLE, iyekaw, a, ou, yekaw. 

SABLEUX, SE, iyekäwiskaw, a. 

SABOT, mistikwaskisin, à. 

SABRE, isdweskopakamdägan, a. 

SABBAT, manitowi-kijikaw. 

SAC, maskimut, a. La terminaison, 
wat désigne un —, v.g. — à che- 
val, mistatimowat, on dit aussi : 
miwat,a ; mon—, #iwal, ton — 


SAC 


khiwat, son —, wivwat; — à mé- 
decines, mashikiwat ; — de mé- 
decines superstitieuses, kashkipitd- 
gan. 

SACREMENT, ayamihewinanätä- 
wihuwin, a. 
SACRIFICE, pakitindsuwin, a ; 
faire un —, pakitinäsuw, ok; le 
saint —.hitchiwdwipakitinäsuwin, 

SACRILÉGE, manito owiyakihiko- 
win. 

SAGE, iyinisiw, ok; il agit d'uue 
manière — sur quelque objet, 
iyinisihhattew. ttam. 

SAGESSE, iyinisivin, a, hiydmerwi- 
suwvin. 

SAGITTAIRE, opimutakkwew, ok. 

SAIGNANT,E, mikkowiw, ok, 
Wan, Wa. 

SAIGNER, mikhowiw, ok; —, ou- 
vrir la veine, pikokkwesutw ; il le 
saigne, pikokkweswew ; — du 
nez, kipistaniw ; il le fait — du 
nez, kipistanehwenw. 

SAIN, E, nama nändo iji ayaw, ok, 
a; il arrive — etsauf, miyo-ta- 
kusin, wok. 

SAINT,E, küchitwäwisiw, ok, 
wan, Wa, küchitwdweyittäkusiw, 
kwan. 

SAINTETÉ, kütchitwäwisioin, a. 

SAISIR, ofillinew, nam, kdtchiti- 
new, nam; — en passant, nas- 
kwenew, nam, nawatinew, nam. 

SALAUD, fokus, ak, et, kokustviro. 

SALE, wiyipisiw, ok, paw, a, 


winisiw, Ok, naw, à, iyepdtisiw, | 


tan, wa. 

SALER, sivitiékanikkattawew, 
ttam ; c’est salé, siwitidkanikkd- 
Lew, a. 
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SAN 


SALIR, wiyipinew, nam, et, wiyi- 
piskawew, kam. 

SALIVE, sikkuwin, a. 

SALPÊTRE, wäbikaskitew, a. 

SALUT, atamishäkewin, a; le — 
pihhkohuwin. khaskihuwin. 

SALUER, atamiskawew, kam. 

SANCTIFIER,  kichirwäwihew, 
ttaw, et, wayaskdtisihew, ttaw. 

SANG, mikkow, a; il a répandu 
tout son —, melchikawittaw o 
mikkom ; il vomit du —, péko- 
mokkwew, ok; il crache du —, 
skhkwätam mikhkow, ou, mikkowi- 
sikkwerw, ok; — caillé, watow, a; 
il répand le — d’un autre, sikik- 
kwehwe. 

SANGLANT, E, mikkowiw., ok, 
wan, Wa. 

SANGLER, paskitatayepitew, tam. 

SANGLOTER, tepwe, métuw, ok.. 

matwemdtuw. 

SANGSUE, akakkway, ak. 

SAPIN, napakasilia, k. 

SANS, ne se rend qu’en tournant: 

les phrases, v.g. je partirai — 
vous, namawiya ki ka witjewitin; 
je ne vous accompagnerai pas; 
je suis — provisions, nama ke- 
kway ntayän tchi mitjiyän; ïl 
est — cœur, nama otehiw, ok, ou, 
kaw’otehiw ; je ne puis marcher: 
— souliers, nama m1 ka ki pimut- 
tän eka omaskisiniyäni ; il ne 
peut rien lui dire — qu’il le cho- 
que, nama ndndo ki itew eka kitæ 
kisimät, ou, mayo néndo etätji, 
kisimen. 

SANTÉ, üdämatchihuwin, a; bonne: 
—, Myomalchihuwin, a; je vous 
souhaite une bonne —, ki ka wi- 
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SAR 2 


miyo-aydn; il boit à sa —, aspi- 
atasmishawew e minikhkwet. 

SARCELLE, sikhip, ak. 

SAS, sikupayitchigan, a. 

SASSER, sikupayihew, ttaw. 

SATAN, maitchi-manito, wok. 

SATISFACTION, éebeyittamotwin, 
a, et, tebiydwihiwewin, a ; — sa- 
cramentelle, ayamihewitibitota- 
mowin, a. 

SATISFAIRE, tebeyittamohew, 
ttaw, et, tebiydwehew, ttaw 

SATISFAIT, E, tebeyittam, wok, et, 
miweyiliam. 

SAUT, £wdshuttivin, a. 

SAUTER, kwäskuttivw, ok; — en 
bas, nitjikwäskuttiw, ok ; il saute 
sur lui, £wdskuttitotawew, tam; 
— en haut, oppi-kwdskuitiw, ok, 
ou, ispipayiw; 1l saute en avant, 
yakki-kwäshkuttivw, ok ; il saute de 
place en place, pimitchi-kwdskut- 
tiw, ok ; — pardessus, pésitchi- 
kwdskuttiw, ok. À 

SAUTERELLE, okwdskuttisis, ak, 
ou, papakhines. 

SAUVAGE, pikwatchi-aydw, ok; un 
cheval —, farouche, pikwatas- 
tim, wok; bœuf —, pikwatchi- 
mustus, wok; un lieu —, pikwa- 
taskamik ; un —, iyiniw, ok. 

SAUVER , il se sauve, tabasiw, ok, 
et, kimiw, ok; il le sauve, ou, il 
se sauve de lui, tabasihew, ttaw; 
il le sauve, pimdtjihew, ttaw; se 
— d'un désastre, paspiw, ok, 
paspinam, wok; se —, faire son 
salut, kaskittamdsuw tchi wéäba- 
mât Kijemanitowa, pikhkohuw, oh, 
kaskihew otatchäkwa. 


7 SEC 


SAVANE, maskek, wa, maskekow, 
a; il y a —, maskekowiw. 

SAVOIR, hiskeyimew, ttam; un je 
ne sais Quoi, ayi ....; un Je ne 
sais qui, aya, K ..., ; il le sait 
par cœur, pakkwanow kiskeyilt- 
tam, wok. 

SAVOIR, (subs.), kiskeyittamowin, 
a, el, kiskeyitchikerwin. 

SAVON, kisipekinigan, a. 

SCANDALE, pésidmiwewin, a, et, 
matchi-yeyihiwewin, matchi-sikis- 
käkewin, matchi-wanahivewin. 

SCANDALISER, il le scandalise, 
pdstämew, et, maitchi-yeyihew, 
matchi-sikkiskawenr. 

SCIE, kiskiputchigan, a ; — de long, 
täskiputchigan, a. 

SCIER, hiskipuyew, ttaw, et, tdski- 
puyew, ttaw. 

SCIURE, piwipuichigan, à. 

SCRIBE, omasinahikewiyiniw, ok. 

SCRUPULE, pikonata astäyeyitta- 
mowin, a, et, konata astäsiw tchi 
pästahut. 

SE, se rend par la forme du verbe 
réfléchi, ou mutuel, ou par la 
terminaison payiw, selon que la 
phrase le comporte, v.g. il — fait 
souffrir, kwatakihisuw ; ils — 
battent, notinituwok; Ça — Cas- 
se, pikupayiw, ok, a. 

SEC, SÈCHE, pdsuw, ok, (an.), pds- 
tew, (inan.); bois —, péstewdiltih, 
wok, wa; terrain —, pékkusiw, 
ok, kwaw, a, ou, pékkwalchaw, 
pékkwaskamikaw, pékkwdtawcok- 
kaw; viande —, kdkkewok, wa; 
c'est —, desséché, pdkkupayiw, 
ok, a ; il est — comme un sque- 
lette, pésteydkhatusuw, ok, tew, 
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SÉC 
a; à moitié —, abittdwdkkatu- 
suw, Ok, tew, a. 

SÉCHER, pdswew, sam ; il se fait 
—, pdsindsuw, ok, stew; il le 
fait —, pdsindswew, sam; v.g. 
comme après avoir lavé ses ha- 
bits. Faire — de la viande, dkwa- 
we. ok. 

SECONDER, nisokkawew, ou, ni- 
sokkamdwetw, otjikkamäwerw. 

SECOUER, la poussière, pappawi- 
simew, ttitaw, et, pappawihew, 
ttaw ; un oiseau qui secoue les 
ailes, pappawiw, ok, ou, pappa- 
wikwanew, ok; il le secoue, kus- 
kuwepahwew, ham, et, kusku- 
new, nam, Éuskupitew, tam; —, 
comme un liquide, dans un vase, 
iteyägamittaw ; il secoue la neige 
de ses pieds, pappawisitesimow, 
oh. 

SECOURIR, voy. Seconder. —, al- 
ler au secours, ndtamdwew, et, 
kispewätew. 

SECOURS, nisokkamäkewin, a, et, 
otchikkamdätuwin,  dbatchihiwe- 
win. 

SECRET, ÈTE, en —, kimotch; 
agir en —, kimotisiw, ok; il l’é- 
coute en —, sans être vu, kimit- 
lawew. 

SÉDUIRE, wayesimew, hew, ttaw. 

SEIGNEUR, Tebeyitchiket, et, Tebe- 
yimiwet, ka tibeyittak; mon — et 
mon Dieu, ni Tibeyimiwem, mina 
ni Kyemanitom. 


SEIN, totosim, ak; son —, ototosi- | 


ma; il le met, il le porte dans 
SON —, pimowiyew, ttaw, ou 
mieux, avec le verbe neutre, pi- 
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moyuw, ok; elle le tient sur son 
—, Wwäskiganik mitjiminew. 

SEIZE, mütdtat nikotwäsosdb, ou, 
nikolwäsosäb; — fois, mitdtat- 
nikotwäsosäbwa. 

SÉJOUR, wikivin, a. 

SEL, siwittägan, a. 

SELLE, aspapowin, a; aller à la 
—, Sûbosuw, ok; sauter en —, 
tetchipayihuw, ok. ; 

SELLER, oyappitew, tam. 

SELON, v.g. — vos intentions, k’e- 
leyillaman; — ses ordres on agi- 
ra, Mila totamwdn ka itasowet ; 
Evangile — St Marc, Manito- 
mMiyo-dijimowin ka itasinahak 
kitchinwarw Marc: — votre bon 
plaisir, piko üieyiltamani; — que, 
etc., kispin; — qu'il vierdra, his- 
pin takusiki; — le temps que 
nous mourrons tous, piko eyikok 
nipiyaki khakiyarw. 

SEMAINE, peyak misakäme ayami- 
hewikijikaw, ou, peyak misakd- 
meyaw ; la moitié de la —, dbit- 
téwipayik. | 

SEMBLABLE, fdbishotchinäkusiw, 
ok, kwan, wa; il le trouve —, 
täbiskotcheyimew, ttam ; ils sont 
—, Naspitätuwok; c'est —, naspi- 
tdtumagan, wa; il lui est —, 
naspiiawenw. 

SEMBLANT, par, kkdsuw, à la fin 
du verbe, v.g.ilfait — de pleu- 
rer, Mmdlukkäsuw, ok; il fait — 
de prier, ayamihäkkäsuw ; 1l ne 
fait pas — de rien, nama pisiske- 
yittamokkäsuw. 

SEMBLER, üiteyimew, ttam, et, 
ÿjinawew, nam; ça me semble 
rouge, mikkwaw nélijinen; ôn 


* SEM 


dirait aussi : mandpiko mikkwaw; 
ça me semble bon, miwdsin n’le- 
yitten; que vous en semble-t-il ? 
tämast eteyiltaman kiya? que vous 
semble-t-il de ce terrain? ténisi 
elabisiniyan eoko askiy ? 

SEMER, nitéwikitchikew, ok, et, 
pakitinikew, kistikew ; 11 le sème, 
nittdwikihew, ttaw, ou, kistikä- 
tew, tam. 

SENS, sens dessus dessous, il le 
tourne — dessus dessous, abuti- 
new, nam, abutchipitchikew, ok ; 
— devant derrière, naspdtch. 

SENSIBLE, kdkiüisiw, ok, et, wok- 

* käsiw, — au froid, wokkewatchiw; 
— à la chaleur, wokke abwesiw. 

SENTIR, pasuw, ok; il le sent, 
miydmew, ttam ; il sent bon, wi- 
lkimdkusiw, kwan, wa, et, miyo- 
mékusiw ; il sent mauvais, wit- 
chekisiw, kan; il le fait fuir, 
étant senti par lui, paswew; il se 
sent, (ressentir), monjihuw; ille 
sent, monjihew, ttaw. 

SÉPARATION, paskewihituwin, a. 

SÉPARÉMENT, piskis, et, pdpis- 
kis ; ils sont séparés, pdpiskitisi- 
wok, 

SÉPARER, paskettahew, ttaw : il 
se sépare de lui, paskewihew, 
ttaw ; 1ls se séparent, paskewihi- 
tuw, ok; chemins qui se séparent, 
paskemow, a; deux chemins qui 
se séparent, nijweyak paskemowa. 

SEPT, tepakup; — fois, tepakup- 
waw. 

SEPTEMBRE,  notjihiluwipisim. 
(Lune, où les animaux sont en 
rut.) | 
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SÉPULTURE, nahinokewin, a, et, 
nahiniwewin. 

SÉPULCRE, nahinokewikamik. 

SÉQUESTRER, nikotis itisahwew, 
ham, et, iyekdtisahwew, ham ; 
il se sequestre, iyekditew, ak. 

SEREIN, temps —, wdseskwan. 

SERMENT, küchi-pikiskwewin, a ; 
il fait —, kichi-pikiskwew, ok 
ou, kitchi-itwerw. 

SERPENT, misikinebik, wok; — 
sonnette, sesihwerw, ok. 

SERPENTER, en marchant, wd- 
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wäkuttew, ok; — comme une 
rivière, wdwdkistikweyaw, a, ou, 
wéwäkittin, wa; — comme un 


chemin, wéwäkamonw. 

SERRER, mdkunew, nam, et, si- 
tiskamâwew, kam ; ils se serrent 
les uns contre les autres, sitiska- 
mdtuwok. 


SERVIR, pamihew, ttaw; — Dieu, 
atuskawew Kijemanitowa; il me 
sert de père, n’ottdwikkämauw, ou, 
n'ottäwimaw ; je m'en sers, n’l’d- 
bafjihaw, ttân; ce cheval sert 
longtemps, eoko mistatim kinwes 
dbatisiw; Ce couteau ne sert 
plus, eoko mokkumän nama dba- 
tan; il ne te sert de rien de 
pleurer, nama nando kit dbatjihi- 
kun e métuyan; que te sert-il de 
ne pas vouloir prier ? tdnisi ela- 
batjihikuyan eka ka wi-ayamihä- 
yan? Dieu ne s’est servi de rien 
pour faire la terre, nama kekway 
Kiemanito ki otawiwiniw e wi- 
ojittét askiy. 

SERVITEUR, servante, atuskeyd- 
gan, ak, et,\ opamisidkewiyiniw, 


SER 
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ok; il est —, atuskeydganiwiv ; | SIGNE, kiskinowdtchitchigan, a, et, 


il l’a pour — otatuskeyäganimenw. 

SERVITUDE, atuskeyäganiwiwin, 
a, et, awokkäniviwin. 

SEUL, E, peyakuw, ok, kwan, wa, 
nisihatisiw, ok; enfant —, fils 
unique, peyahkosän, ak; ïl le 
laisse —, peyakwaskatew, tam ; 
il est — auprès de lui, peyaku- 
witapimew, ou, peyakukkawerw ; 
je suis — à manger, ni peyaku- 
mailjisun, où, niya piko ni mitji- 
sun ; seulement de l’eau, pisisik 
nipiy ; la maison —., pisisik wds- 
käkigan ; il est tout —, mitoni 
peyakuw, et, pisisikhowisiw. 

SEULEMENT, piko ; non —, na- 
mawiya piho. 

SÈVE, mestan, ak ; ily a de la —, 
mestaniwiw ; il mange de la —., 
mestasuw, ok. 

SI, kispin, kisdspine, v.g. — tu veux 
me le donner, kispin ki wi-miyin, 
ou, il estrenfermé dans le verbe, 
wi-miyiyani; informez vous — 
la chose est vraie, maïte kakwe- 
kiskeyitta kispin e täpwek; il a — 
bien parlé que tous ladmiraient, 
ki  iji-miyo pikiskwew péskatch 
kakiyaw mémaskätaw ; tu 
veux prier, fais-le de suite, kisds- 
pinewi-ayamihdyant, kisätch tota. 

SIÉGE, tettapiwin, a, et, apiwin. 

SIEN, NE, wiya ot ayän, a. 


— 


SIFFLER, Æweskusiw, ok; il le| 


siffle, kweskusimew, ttam. 

SIFFLET, piptkwan, ak. 

SIGNAL, wdwästahikewin, a; il 
fait un —, wdwdstahikew, ok; il 
lui fait un —, wéwdstahamü- 
Wwew. 


kiskinowdteyitchigan ; il fait le — 
de la croix, ayamihewditikoni- 
kew, ok, où, ayamihewditikokkew, 
ayamihewditikonamäsuw ; il lui 
fait faire le — de la croix, aya- 
mihewdttikawen ; il fait le — de 
la croix sur quelqu'un, ayamihe- 
wdttikokawew, ou, ayamihewätti- 
konamäwew. 

SIGNIFIER, il lui signifie, witta- 
mdwew, hkiskeyillamohew, kwa- 
yashomew ; Ça signifie, ekusi 
iteyittäkwan, où, ekusi e wi-tlwek; 
il veut — faire entendre, itwd- 
tam, wok; 1l veut —, dweyitia- 
mohiwew ; ça signifie, aweyittü- 
kwan. | 

SILENCE, kipütowewin, a; ïl 
garde le —, hipittowew, ok, ou, 
namakitow ; il lui impose —, 
kipitchimew, et, kipitionehwenw. 

SILENCIEUX, SE, nama-kitow,ok, 
nama nittä-pihislwew, kikkämuwd- 
fist. 

SIMILITUDE, awcyittamowin, 
awetidwin. 

SIMPLE, pisisihowiw, ok, wan, wa. 

SIMPLEMENT, mutchi, et, pesisik. 

SIMULER, voy. Semblant. 

SINGE, ayisindkesk, ak. 

SITOT QUE, DÈS QUE, mayo, v.g. 
— qu'il l’a vu il a commencé à 
pleurer, mayo e wäbamät ki ati- 
mätuw; ce n’est pas de — qu'il 
arrivera, namawiya mayo kita 
lakusin, ou, namawdich musiwäk 
kita takusin. 

SIX, nikotwäsik; — fois, nikotwd- 
sihwan. 

SOBRE, ayeniw, ok. 


SOC 


SOCIÉTÉ, witjettuwin, a, et, md- 
wdtjihituwin; ils sont deux en 

—, nijokkdiuwor. 

SOEUR, omisimaw, ok, et, wemisi- 
mit, waw ; ma — aînée, ni mis, 
ak ; ma — cadette, nisim; sa — 
aînée, omisa ; sa — cadette, osi- 
ma; belle-— de Phomme, miti- 
mimaw; belle-— de la femme, 
mitädkkusimanw ,; ma —,' niim, 
wok, dira l’homme, ni l'ékkus, 
ak, dira la femme, sa —, witim- 
wa, et, otäkhkussa. 

SOIE, senibdn, ak, qui veut dire 
aussi : du ruban. 
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SOIF, notieydbäkwerwin, a; il a —, 
notteyäbäkwew, ok; il meurt de 
—, nipahäbäkwew, et, pékkwd- 
taltam, wok, pdkkwdtämow ; il a 
— de cela, notteydbäkwetotam. 

SOIGNER, nandtdwihew, ttaw, et, 
pimdtjihew, ttaw, pamihew,ttaw, 
nändpätjihew, ttaw ; il se soigne, 
nandtawihuw, ok. 

SOIGNEUX, SE, nitid-kandweyit- 
tam, wok, mandtjiutchikew, ok. 
SOI-MÈME, hibiyaw, ou, tibiydwe ; 

moi-même, nya tibiyaw. 

SOIN, manditjüchikewin, a; il a 
— de lui, kandweyimew, ttam ; 
il lui donne en —, kandwiskutti- 
het. 

SOIR, otdkusin, et, otdkwdsan; tous 
les —s, {altwaw wetékusiki; bon 
—! muyo-hibiskaw! où, ki ka wi- 
miyo-tibiskisin! \ 

SOIT, kiyäm; ex. — qu'il aille ou 
qu’il n’aille pas, üuttelji appo eka 
ituttetji; que cela —! pitane ik- 
kik! tant — peu, aydpisis. 
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SOIXANTE,. nikotwdsomitanow, 
ou, nihotwäsosäbomitanow. 

SOLDAT, simdganis, ak, et, okit- 
chittaw, ok. 

SOLEIL, kijikdwipisim, wok; le — 
se lève, sdkästew, ou, sékutterw ; 
le — se couche, pakissimow; ex- 
posé au —,astamäsuw, ok, stew ; 
le — paraît, nokusiw pisim; le 
— est caché par les nuages, aka- 
waskwew; le — est encore haut, 
eydbitch ispimik ayaw pisim, ou, 
ispi-hijikaw,; le — est bas, faba- 
sis ayaw pisim,; le — chauffe, 
kisdsikew ; éclipse de —, waniti- 
biskipayiw kijikdwi pisim. 

SOLIDE, ayätisiw, ok, tan, wa ; il 
le pense —, aydteyimew, ttam. 

SOLIDER, aydtamohew, ttaw. 

SOLITAIRE, peyakuskiw, ok, et, 
miltd-pâpeyakuw, ok, pikwatchiyi- 
niw, ok. 

SOLITUDE, nikotis, ou, pikwatas- 
kamikaw. 

SOLLICITER, wi-kakwe-kaskimew, 
et, siikimenw. 

SOLLICITUDE, kaskeyititamowin, 
a, et, kwildweyitiamowin. 

SOMBRE, waninäkusiw,ok,kwan, 
wa; nuit —, wantlibiskaw, ou, 
kaskitibiskaw. 

SOMMEIL, nipdwin, a; — profond, 
posdkkwämiwin, à ; il est accablé 
de ——, kdwiklnvastw, ok. 

SOMMEILLER, ndnipdsiw, ok. 

SONGE, pawämivin, a, ou, pawd- 
Lamowin. 

SONGER, pawdmiw, ok, et, pawd- 
tam, wok; il songe à lui, pawd- 
lew; je songeais qu’il me disait 
ainsi, omisi n't ihwa iska; je son- 


SON 
geais que je mangeals, ni MilJisu- 
wa iska; c’est ainsi que je son- 
geais,ekusi n'l'itäbatte; —.penser, 
ileyittam, wok ; n’y songez pas, 
ekawiya ekusi iteyitta. 

SONNER, sisdwepayiw, ok, a, et, 
sisäwesin, wok, ttin, wa ; il le 
sonne, sisdwepitew, tam, et, sisd- 
wesimew, ttitaw. 

SORCIER ; les différentes classes 
de jongleurs sauvages sont: 10 
milewiw, ok, les gens de médeci- 
ne ; 20 manitokkäsuw, ok, les de- 
vins; 30 kosdbattam, wok, les 
jongleurs; 40 nipiskew, ok, les 
soufileurs. 

SORT, il lui jette un —, totawew, 
et, malchi-totawew, pakitchimerw. 

SORTE, par la terminaison kkän à 
la fin du mot, v.g. c’est de cette 
—, ekotowikkän, ak, a; — d'hom- 
me (statue), iyintkkän, ak; quelle 
— est-ce? kekotowikkän? de — 
que, anisihis, et, pdskatch. 

SORTILÉGE, voy. Superstition. 

SORTIR, wayäwiw, ok; il le sort, 
wayäwittahew, ttaw; il le fait 
—, wayäwitisahwew, ham; — 
de la forêt, payipawisiw, ok; — 
de l’eau, pekupew, ok; ça sort, 
waydwipayiw, ok, a. 

SOUDAINEMENT, fetattawe, et, 
sesikutch. 

SOUCHE, kiskatahigan, a; —, bois 
pourri devenu souche par le 
temps, {imanaskatotiak, wa. 

SOUCIER, il se soucie de lui, tchi- 
keyimew, ttam ; il ne se soucie 
de personne, nama awiya tchike- 
yimew; je ne me soucie pas d’y 
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aller, nama ni tchikeyitten tchi 
ilutlteyän. 

SOUFFLER, makkatämow, ok, et, 

_potdichikew ; il le souffle, potd- 
tew, tam; —, sortilège fait sur 
un malade, nipiskew, ok; il le 
—, Nipiskâtew, tam. 

SOUFFLETER, pakamädpahwew, 
et, pakamikkwehwen. 

SOUFFRANCE,  wissakeyittamo- 
win, a, et, kwatakittdwin, wissa- 
kappinewin, kwatakisiwin. 

SOUFFRIR, wissakeyillam,wok, et, 
hwatakitaw, ok, hwatakisiw; v.g. 
souffrez que je parte, kiyäm paki- 
linin, ou, iyinamdwin, ni wi si- 
pwetitän; souffrons-nous mutuel- 
lement, pakiteyittamätutäk kit iji- 
pimdlisiwininow; souffrez que je 
vous dise, kiydm ki ka wittamd- 
lin. - 

SOUFRE, osdwisikwaw, a. 

SOUHAITER, v.g. je vous souhaite. 
une longue vie, pitane kinwes pi- 
mdtlisit, kit iji-mustéwinestamä- 
lin; je vous souhaite la santé, 
ki ka wi-miyo-ayän, ou, pitane 
dyiniwiyan. 

SOUILLER, iyepdtchihew, ttaw, et, 
hoppdtchihew, ttaw. 

SOUL, rassasié, kiispurw, ok, et, osd- 
miskuyuw ; —, enivré, hiskwe- 
bew, ok. | 

SOULER, hüspuyew, et, osdmisku- 
yew, kiiskwebahenw. 

SOULIER, maskisin, a; une paire 
de —, peyakoskisin; deux paires 
de —$, nijoskisin ; il met ses —s, 
pustaskisinew, ok; il ôte ses —<$, 
ketaskisinew, ok; il fait des —s, 
maskisinikhew, ok. 


SOU 


SOUMETTRE, tibeyimew, ttam ; 
il se soumet à lui, o{ okimdmi- 
mew; il se soumet, naskomow, 
ok, täpwettam, wok. 

SOUMISSION, naskumowin, a, et, 
tdpwettamowin. 


SOUPCONNER, moyeyimew,ttam, 


alämeyimew, ttam, mdleyimew, 
ttam. 

SOUPE, mitjimdbüy, a; — à l'orge, 
iskwesisdbüy, a; — aux graines, 
minisdbüy, a. 

SOUPER, wetdkusimiljisuwin, a; 
il soupe, wetdkusimitjisuw, ok. 
SOUPIR, mdmdkikatämowin, a, ou, 
mémdkhkatättamowin, a; — de 
douleur, méméppinewin, a; il 
pousse des —s, mdmikkatämow, 
ok, mdmäkkatätiam, wok; il pous- 
se des —s de doùleur, mémäppi- 
new, ok; il rend le dernier —, 

iskiwatämow, ok. 

SOUPIRER, il soupire après lui, 
mustawinawew, Lam, et, nanda- 
weyimew, ttam, kwilaweyimew, 
ttam. 

SOUPLE, yoskisiw, ok, kaw, a, et, 
yoskdbäwew, ok, a. 

SOURCE, mokkitchivwanipek, wa ; 
Il ya—, mokhkitchivanipehowiv. 

SOURCIL, misdbiwinän, à. 

SOURD, E, nama wayawitiam, 
wok, et, nama petiam, nama otid- 
wokaw, ok, khäkepittew, kdwiyottd- 
wokay, ak. 

SOURDRE, en parlant des eaux, 
sortir de, moshkitjiwan, moskipcw, 
moshkipayiw. 

SOURIS, apikusis, ak. 

SOUS, siba, et, sibdyik; — un ar. 
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bre, sibdyditik; il passe —, siba- 
siw, ok. 

SOUTENIR, sifunew, nam, et, si- 
luwiyew, ttaw; se — mutuelle- 
ment, nisokkaméäturw, ok. 


SOUVENIR, il se souvient, kiski- 


siw, ok, et, kiskisopayiw, ok; ïl 
‘lui fait —, hiskisomew, miskdwd- 
somew ; il se souvient de lui, kis- 
kisitotawew, tam. 

SOUVENT, müchetwaw, et, käkiyi- 
pa; aussi — que tu mentiras, 
tattwaw kiydskiyani ; peu —. 
ichikawdsiswaw, et, aydskaw ; 
aussi — que tu pourras, piho tal- 
hwarw ki k'skittdyant. 

SPECTACLE, wdbattehiwewin, a ; 
c’est un beau —, mémaskätchi- 
näkwan. 

SPECTRE, ichipay, ak. 

SPIRITUEL, manitowiw, ok, wan, 
Wa. 

STATUE, d'homme, iyinikkän, ak ; 
— de cheval, mistalimokkän. : 
STATURE, iskusiwin, a; ïil est 

d’une telle —, iskusiw, ok. 

STÉRILE, nama  nittd-otawdssi- 
missiw, ok, ou, kawiyosänew, ou, 
sikdwis, ak, nama nilldwosew, 
ayenosew ; terre <—, manewan 
askiy, à. 

STÉRILITÉ, nama nitiéwosewin, 
ayenosewin. | 

STUPÉFAIT, sisikuteyittam, wok. 

SUAVE, à manger, wikkitisiw, ok, 
kasin, wa; odeur —, wikimd- 
kusiw, kwan. 

SUBITEMENT, sesikutch, et, ke- 
lattawe; il meurt —, sesikutap- 
pinéw, ok; il tombe —, ketat- 
tawe pakisin, pes 
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SUBJUGUER, sdkoleyimew, ttam, 
et, sdkohew, ttaw, Säktchihew., 
itaw. 

SUBMERGER, pdsitjipew, et, ayi 
wipew, Pneu ; ille submerge, 
iskipehew, taw, etc. 

SUCCOMBER, 1 le fait — sous le 
faix, kawiskoyew, taw ; il suc- 
combe sous le faix, kawiskosuw, 
0Ë ; — sous la maladie. katbap. 
pinew ; il y succombe , Pwdtawi- 
hew, ttaw. 

SUCCÉDER, täpiskamäwew, et, 
éniskeshawerw dniskestawew, dnis- 
kesiamdwvew, meskutisharvetn, ld- 
Papistawew. 

SUCCESSION, dniskestätuwin, a 
éniskamätuwin. 

SUCCESSIVEMENT, dniské, et, 
dniskätch. 

SUCER, otamew, ttam, ou, otota- 
mew, ttam. 

SUCRE, Sisibäshwat, a; — blanc, 
sokaw, ok. 

SUCRER, siwinew, nam. 

SUD, sdwan ; du côté du —, sû 
RE à * vent du —, sdwaniyotin. 

SUER, abwesiw, ok ; il le fait —, 
abnesihe il sue du sang, sékik- 
kowiw, e | séhikkownvdbwesio : : 
il se AE —, Mâtitosiw. 

SUFFIR, ça Ts ekuyikok, ou, 
naheyikok. lebipayiw ; il me suffit 
a? tebipayihik ; il se suffit, fab 
payihisuw, ok. 

SUFFOQUER, kippitonenew, 
hwew ; il est sufrotué kippwa. 
idmow, MT il est suffoqué par la 
fumée, kippwatämäbasuw, bat- 
tew ; suffoqué par la neige, kip- 
pwalämwdkunew. 


SUICIDER, se —, nipahisuw, ok. 

SUINTER, ca suinte, otjikawi, 
et: crdhistin, 

SUIF, dkwaichipimiy, a 

SUITE, à la —, ndwäy : il marche 
à la —, après que les autres ont 
passé, ndwayimew, ok; tout de 
—, Semdk, et, kesiskaw ; ils sont 
de —, sakamohituwok;: c’est À la 

——, Ça se suit, sakamow, a. 

SUIVANT, E, DES AN 

SUIVA NT QUE, kispin, voy. 
Selon que. 

SUIVRE, askokew, ok; il le suit, 
askowew, et, pimitisahweu. nosos- 
kawew ; d'à rivière, sisonesham, 
Sisonetjimenw ; — Fit en mon- 
tant le courant, nataham, wok ; 
— en descendant, maham, mahd- 
boyuw ; se — dé uns après les 
autres, ashkottuwok ; se SuCCé- 
der, dniskätch ; RH re suivent, 
PR UE 07 ; il suit de là, 
eic., chuta otchipayik : — là 
piste de quelqu'un, maitittew, 
tiam ; — un chemin, müttimew. 

SUPE ERB E, AR ETE ok, et, 
matchikastew. 

SUPERFIN, E, paskiyäkemagan, 
wa, et, Mmämawiyes ka miwésik. 
SUPERFLU, E, ayiwäkipayiwin, 

a. 

SUPÉRIEUR, ka tibeyiltak, et, ne- 

käneyittäkusit. 


SUPPLIER , Mdwimustawew, tam, 
et, kdkisimototawewr. tam. 
SUPPORTER. voy. Soutenir. 
SUR, waskiteh, et, lakkuichäyik; — 
la terre, waskire shit ou, Was- 
kitchaskik : — la table, Peut 
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f 
b 


SUR 


2 


9 


9 SUR 


néttihok ; — l'eau, nipik; — la |SUS, en —, ayiwdk, ou, akam, v.8. 


maison, wdskähigantk. 
‘SUR, E, keichindhuw, ok, et, hel- 
chindheyittam, wok. 
SUREMENT, ketchina. 
SURMONTER, sdkohew, ttaw, et, 
säkotchihew, ttaw ; se —, mülji- 
minisuw, ok. 
SURNAGER, moskipew, ok, a, et, 
pekupew, waskitchipetw. 
SURPASSER, il le surpasse, pas- 
kiyawew, et, sdkohew ; Ça sur- 
passe, ayiwäkipayiw, ok, a. 
-SURPRENDRE, sisihkutchihew, et, 
sisikutchiwiyew; —, arriver sur 
quelqu'un quine s’y attend pas, 
wiskawahetw. 
SURPRIS, E, sisikuteyittam, wok, 
et, mémaskäteyiltam. 
SURSAUT, il s’éveille en —, htis- 
kwekkwasiw, ok; il le prend en —, 
osishawew, où, osahwetw. 
‘SURTOUT, osdm, et, mdmawiyes ; 
c'est — Dieu qu'il faut aimer, 
osdm Kijemanito tchisdkihit; mais 
— aimez votre mère, maka osûm 
sdkih ki häwiy, ou, mémawiyes. 
SURTOUT, habit, waskitasäkay, a. 
SURVEILLER, kandweyimew, 
ttam, et, pisiskeyimew, ttam, as- 
weyimew, ttam, néndkatawdba- 
mew, tam, hiteyimew, ttam. 
SURVIVRE, dniskepimätisikkatto- 
wew ; pas un ne lui a survécu, 
namawätch peyak dnishepimätisi- 
yiwa, OÙ, iyawis nipiyiwa. 
‘SUJET, tibeyimdgan, ak; c’est son 
—, otibeyimägana ; — à boire, 
nittä-minikkwerw, ok, ou, minik- 
kweskiwo ; — à la colère, nitid- 
hisiwäsiw, ou, kisiwäsishio. 


je te donne cela en —, eoko ayt- 
wdk ki maiyilin ; deux en —, 
akam nijo, ou, sdb, nijosdb. 

SUSPENDRE, akotew, tam, et, 
akoyew, taw ; — avec une corde, 
oppdpitew, tam, et, oppdpekipt- 
tew, tam, kosdwepitew, tam. 

SUSPENDU, E, akotchin, wok, 
ttin, wa, et, kosdwekutchin. 

SUSPENS, être en —, ayitoweyil- 
tam, wok, et, wdwdneyitiam täni- 
ma ke otinak. 

SUSTENTER, pamihew, ttaw, et, 
mekindwatew, assamew. 

SYMBOLE, des Apôtres, Nistam- 
kitchi-ayamihewiyiniwok ot ir 
ayamihewitäpwewokeyittamonwint- 
wa. 

‘SYMPATHISER, avec lui, wikhi- 
hciw,et, miyo nahehittuwok, miyo- 
witjewew. 

SYNAGOGUE, Judawiyiniwikakes- 
kikkemowikamik. 

SUPERSTITION, konata manitowe 
yitchigan, et, pikonata manitowe- 
yittamorwin, a; il a de la —, ko: 
nata manitoweyitchikew, ok ; il 
agitavec —, konata manitowdli- 
sikkdsuw. Voici les différentes —s 
des sauvages, 1onipékiwesimowin, 
fête superstitieuse, où on danse, 
on jeûne et où on se fait souffrir 
toutes sortes de tortures; 20 
milewiwin, office ou action de se 
consacrer et de devenir homme 
de médecine, etc. ; 30 hosdbal- 
chikewin, la jonglerie propre 
ment dite ; 4 nipiskewin, action 
de soigner et de guérir les ma- 
lades, par des souflles et d’autres 


SUP 


enchantements ; 50 webindsuwin. 
action d'offrir des sacrifices, en 
sacrifiant c’est-à-dire en jetant 
quelques choses de son avoir: 
60 il y a de plus les sueries ou 
bains de vapeur, qui sont un 
grand sujet de superstitions, 
matilosän, a; il se fait suer, ma- 
litosiw, ok; % le respect pour 
les morts est encore un autre 
sujet de —, on porte sur soi, 
des cheveux, des restes ou des 
objets qui ont appartenu aux 
parents défunts, nayalchigan a, 
on encense cet objet avec la fu- 
mée du calumet, on lui offre les 
plats de nourriture, etc.; 80 cer- 
tains manches de calumet, oskit- 
Jiy, a, enveloppés, ornementés et 
conservés précieusement, sont 
regardés comme sacrés, et ne 
sont mis à la vue du public que 
dans les grandes circonstances. 
On appelle manitokkäsuwin, tout 
ce qui a rapport à un acte d’ido- 
latrie;wde :—, d'enchantement ; 
il y à aussi, pawdmiwin, rêve, 
songe, qui est une grande affaire 
parmi les sauvages. 


SUPERSTITIEUX,SE,#onata ma- 
nitoweyüchikeskiv, ok, manitowe- 
yimow, manitokkdsuw ; il chante 
d'une manière —, manitowatd- 
mow ; Chant —, manitowatämo- 
win; il l'appelle à lui, pour lui 
administrer des médecines, etc. 
nânätomew; ilse soigne en faisant 
des superstitions,ndndtäweyimon. 
Il y a aussi les harangues 
—$, ayamilldkusiwin, a; il ha- 
rangue d’une manière —, ou, il 
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fait une supplication —, 
mMmilläkusiw, ok. 


aya- 


n 


TABAG, ichistemaw, ok; —haché, 
préparé, pikiskikulchigan,ak,ou, 
sikukutchigan, ak; petites feuilles. 
qu'on mêle avec le —, aichékäsi. 
pak, wa; tout ce qu'on mêle au 
—, AsSpdskusdwän, a ; il va cher- 
cher du —, nétjütchistemäwew, 
ok; il a du —, otchistemaw, ok. - 

TABERNACLE, kiütchitwaw-Uka- 
risiiwinowat, ak. 

TABLE, mitjisuwinditikh, wa; il se 
met avec lui à —, witjimitjisu- 
mew, Où, wilospamew; nappe de 
—,  Milyisuwindttiko-.akwanahi- 
gan, a. 

TABLEAU, naspasinahigan, ak. 

TABLIER, aspastägan, a; il se sert 
d'un —, aspastäkew, ok. 

TACHE, masindsurwin, a, et, Masi- 
nästewin, iyepdtastewin. 

TACGHER, masindstehew, ttaw, et, 
wWiycpinew, nam. 

TACHE, c’est ta —, eoko tatto k'is- 
Pileyimikawiyan, eoko tatto ka mi. 
yikawiyan tehi totaman, ou, e0k0 
lalto kita kakwe-totaman. | 

TACHER, mettez la préfixe kakwe 
devant ou aprèsle verbequi suit, 
V.8. je vais — de prier, ni ka ka- 
kwe-ayamihän, ou ,ni ka ayamihän 
kakwe ; tâchez de venirau plutôt, 
kiyipa kakwe-pe-itutiekan : tâches 
de manger, kakiwe-mitjisu. 

TAC, séminikewin, a, ou, tdkkini- 
kewin. 
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TAILLER, maniswew, sam, et, pi- 
wiswew, sim, oyiswWew, Sam, 
oyikkutew, tam, oyikkahwew, 
ham ; —, faire une incision, md- 
tiSWEW, sam : — en petits mor- 
ceaux, ithukutew, tam 

TAILLEUR, okaskikwäsuwiyiniw, 
ok. 

TAIRE, kdtew, taw ; il se tait, kip- 
pittowew, ok, ou, nama hitow, ok; 
il le fait —, kipütchimew, et, hip- 
pitionehwew. 

TALENT, kitchi-soniyaw; —, Ca: 
pacité, iyinishwin, niltdwitidwin. 

TALON, makhkwan, a; mon —, 
nakkwan, a; son —, wakkwan, 
a; os du —, makkwanigan, a. 

TAMBOUR, mistikwaskik, wok; il 
bat du —, pakahamaw, ok. 

TANDIS QUE, mehwa, ou, me- 
kwdtch ; v.g. vous riez — Vous 
devriez pleurer, ki péppin me- 
kwdtch nawatch tchi mâtuyan. 

TANNER, kesinikuw, ok; il le tan- 
ne, kesinew, nam; —, ennuyer, 
tu me tannés, ki mwestdsitiälin. 

TANT, eyikok, ekuyikok; v.g. il est 
payé — par jour, ekuyikok aspi- 
maw tattwaw kijikäyik ; 11 a — 
marché qu'il est fatigué, osim 
mistahi pimuitew, piyis ko neslul- 
tet: — mieux, il fait beau, je 
vais partir, wiydwibaich e miyo- 
kijikäk, ni ka sipwetiän; — que 
vous voudrez, piko eyikok ileyit- 
tamani; je lui ai déjà donné —, 
comment se fait-il qu'il n'en a 
plus? sdsay michel alta ehki mi- 
yak tänisi espayiyik ekwa peyal 
eka e aydt? il parle —, puiaw 
osäm pikiskwerw ; — Fu paroles 


TANTOT, écheskwa, 


TARD, nama mayo ; 


TAR 


pour ne rien dire! michet pikis- 
hwewina, ekusi tchikawdsis milo- 
RE une personne — 
aimée, esputchi sdkihikusit ; 
que l'œil peut apercevoir, isko € 
tebi-ndkwak; — que je vivrai, 
isho Pimdtisiydni; — et plus! 
ayiwdk ! et. misakkamik ! ! — pis! 
kesinätch ! hiydm ! — bien que 
mal, eyiwek, mämdjis ; tous — 
que nous sommes, elesiyah ; — 
s’en faut que, iyekama, metuke ; 
— s’en faut que je lui donne, 
iyekama ni ka miyaw; — sen 
faut qu'il veuille prier, metuke 
wi-ayamihaw ; — s'en faut, na- 
mawdtch. 


as 


TANTE, müosisimaw, ok, sœur de 


misikusimaw, ok, sœur 
du  père';. ma maternelle, 
mosis, ak; — paternelle, nisi- 
kus, ak; sa — maternelle, of osis- 
sa; osikussa, sa tante paternelle. 
idb, pdlima, 
äskaw ; v.g. je vous parlerai —, 
tcheskhwa ki ka ayamihitin; je 
suis allé — chez vous, anotch 
ikke ni ki üuttän kikhodk; tu 
viendras —, db hi ka pe-ituttän; 
il est — laborieux, — paresseux, 
äskaw kakhaydwisiw, ekusi dskaw 
kiltimiw. 


la mère ; 


TAON, misisäk, wok. 
TAPER, nabaküchitchehwew. ham. 
TAPIR, 1l se tapit, kwayasilew, ok, 


et, yakkiw, ok. 

v.g..il se lève 
—, nama mayo Wwaniskaw, ok; il 
est — dans la nuit, dkwdtibiskaw; 
ilest — dans le jour, dhwdkijt- 
kaw; vaut mieux — que jamais, 


TAR 


eyiwek ata eka mayo espayik is- 
püchi ekawikkätch; tôt où —, 
anotch appo tcheskwa; tôt ou — 
tu le regretteras, tcheskwa mis- 
sawätch ki ka mitäten. 

TARDER, il tarde à venir, nama 
mayo pe-ituttew ; il me tarde de 
partir, n2 kaskeyitten e wi-sipwet- 
leyän; ne tardez pas à venir me 
voir, Æiyipa, pe-n'tawäbamikkan ; 
il me tarde, n’?ikkeyitten; vous 
avez trop tardé de venir, osûm 
nama mayo ki pe-ituttän. 

TARDIF, VE, peyditikowisiw, ok, 
et, iyekitchikdiwtw, ok, nama nittà- 
ikkeyititam, wok. 

TARIÈRE, pimillakinigan, a. 

TARIR, #kipayiw, a, ou, ikkastew; 

‘ile tarit, kahwew, ham. 

TAS, asastatchigan, a; mettre en 
—, asahyew, staw. 

TATER, tékhkinew, nam, sdminew, 
nam ; —, faire. de mauvais at- 
touchements sur quelqu'un, ki- 
minew, où, nandonamdwetv. 

TATONS, à —, pakkwanow: il 
cherche à —, pakkwanow nando- 
nike. 

TATOUER, asdstew, tam; il est 
tatoué, asdsuw, ok. 

TAUPE, opotdtchikesis, ak. 

TAUREAU, aydbe-mustus, wok ; —, 
nourriture ainsi appelée par les 
Métis du Nord Ouest, pimik- 
kän, a, (pemikan). 

TEIGNASSE, il a la tête en —-, 
osakitikumiw, ok; ma—, ni saki- 
hikum, ak; sa —, osakitikuma. 

TEINDRE, atiswew, sam. 

TEINT, E, atisuw, ok, tew, a. 

TEINTURE, «atisigan, a, ou, atisd- 
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weyän; — noire, kaskitewatisd- 

weydn, a; — verte, askitakwäti- 

sdweyän, a; — rouge, mikkwdti- 
sdweyän, a; — jaune, osdwdti- 

sdweyän, a. 

TEL, LE, omatowa, et, ekotowah, 
ekotowikkän; v.g. il se croit —, 
ekotoweyimow, ok; une — per- 
sonne, ekotowah awiyal; — père 
— fils, #’eji pimdtisit mdna we- 
yottdwimit, kila naspitäk okosissa; 
— qui rit aujourd'hui, demain 
pleurera, anctch ka pdppit, wd- 
baniyiki ke métut : je n’ai pas vu 
de chiens — que les miens, nama 
ni ki wäbamdwok attimwok tébis- 
kotch n'Pemak; — rit qui devrait 
pleurer, anotch ka péppit, o ka ki 
métu; — quel, piko ÿi awiyak ; 
un —, aya, k; une — chose, ayi, 
a; — qu'il est aujourd'hui, il 
sera demain, k’eji-aydt anotch, 
mina wébaniyiki kita iji-ayaw. 

TÉLÉGRAPHE, pikiskwewipiwd- 
bisk, et, kiyipiwisinahikewin, a. 

TÉMOIGNAGE, tépwätjimowin, a, 
aspähäkemorwin; faux —, kiydski- 
kitchi-ilwewin, a; il rend —, 
täpwätjimow; en — de quoi, as- 
pi hitchi itwew, ok; appeler.en 
—, nandomarw hwayask kitchi wit- 
tak; invoquer le — de, mamisi- 
wdterw ichi kispewdtikut; rendre. 
—, hwayask kiskeyittamohiwetw. 

TEMOIGNER, il lui témoigne, 
wébattehew, v.g. il lui témoigne 
de la ckarité, wdbatteherw e hati. 
mékeyimät. 

TÉMOIN, prendre à —, aspdhdke- 

mow, ok ; 1l le prend à —, aspd- 

häkemeno. 


e 


TEM 


TEMPE, papakitikwdän, a. 
TEMPÉRANCE, mitjiminisuwin,a. 
TEMPÉTE, kistinowewin, 0, et, 
kistinipayiwin. 
TEMPLE, kitcki manitowäskähigan, 
a, ou, tebeyilchikewikamih. 
TEMPS ; il n’y a pas de mot en 
Cris pour cette expression, Ce 
west que par des périphrases 
qu'on peut en faire comprendre 
l'idée, v.g. ils conviennent d'un 
— fixé, kiskittuwok; il lui mar- 
que un —, kiskimew ; le — de la 
vie est court, nama hinwes pimd- 
tisindniwiw ; sil fait beau —. 
miyokijikaw ; mauvais ——, mayi- 
kijikano ; — clair, wdseshwan ; — 
couvert, iyekwaskwan; — bru- 
meux,’ kaskawäkkamiv ; le — 
me manque pour aller vous voir, 
namarwiya ki ki n'tawdbamilin ; 
du — que, etc., ekuspi; il passe 
son — à jouer, otami, ou, ülasi 
metawenw ; les quatre —, newaw 
ketchipayiki; il prend son —, 
nama kaskeyiltam ; à —, v.g. il 
arrive à —, ketisk, ou, mwelchi 
takusin; en même —, v. g. il 
fume et parle en même —, pil- 
hoaw, hisik mina pikiskwew ; il 
west pas à —, nama ekuyikok 
ayaw, ou, (peut-être mieux) nama 
sesik ayarw ; de tout —, kdkike, 
ou, takki ekusi; de — en —, ds- 
kaw, et, ayäskaw ; dans le vieux 
—, khayds, et, weskaich ; tout le 
—, misakame; le — passé, otäk ; 
le — à venir, nikdnik, et, iches- 
kwa ke ispayikwe; au — que, 
ckuspi; avant le —, kekask, et, 
mayowes; après le —, notlow, 
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v.g. il arrive auprès de lui après 
le —, mwesiskawew, kam, où, 
nottow takusin: trouver le — 
long, ikkeyittam, ou, pitteyiliam ; 
dans aucun —, namdwikkäich ; 
dans ce —-ci, anotch mekwdtch; 
dans combien de —? téneyikok ? 
dans peu de —, kiyipa, et, mdla- 
yak; de — immémorial, mitjim- 
wätji otchi, ou, mitjimutji; en 
un rien de —, kanak; il y a bien 
du —, eyäbitch nama mayo; il 
n’y a pas de — à perdre, nama 
tchi itasipehuk; il y eut un — 
où les buffles abondaient, kdyds 
omitchetitidwarw yäâkki mustus- 
wok; viendra un —, kikkik; long- 
—, khinwes ; le — est venu, oi- 
chitchipayiw. 
TENACE, wi-tdpwew, ok, et, aydli- 
siw ; c'est —, aydtan, Wa. 
TENACITÉ, ayätisiwin, a. 
TENAILLE,  piwdbiskomitjimint- 
gan, piwdbiskotakkwätchigan, à, 
mémékwätchiganigan,  mäkwät- 
chigan. 
TENDON, otchestataydpiy, 4, et, 
otchestatay. 
TENDRE, yoskisiw, ok, Kaw, à; 
il est d’un caractère —, yoskdli- 
siw, et, yospdtisiw; un Cœur —; 
yoskitehew ; fer —, yoskäbiskaw ; 
bois —, yoshäskwan. 
TENDRE, faswekinew, nam, et, 
taswekipitew, tam, sipehipitew, 
tam, sitépekipiew, tam; il tend 
la main, sowiniskeyiw, ok; il lui 
tend la main, sowinishesiawen ; 
où tendez-vous? tfande eleyimo- 
yan ? où tend ce chemin? tande 
etamok ? 


TEN 


TENDU, E, sitidpekipayiw, ok, a, 
et, sipchipayiw. 

TENEBREUX, SE, wanitibishipa. 
yiw; nuit —, wanilibiskaw, et, 
kashkitibiskaw ; il est dans les té- 
nébres, wanitibishokkew, ok. 


TENIR, il le tient, müitjiminew, 
nam ; — dans ses bras, 1akku- 
new, nam; se — à quelque 


chose, mitjimiw, ok, et, akurw ; — 
danssa bouche,takkwamew,ttam : 
il le tient fermement, aydtinew, 
nam ; il le tient pour offrir, pré 

senter, neminew, nam; il le tient 
ainsi, new, nam; il le tient 
avec un bois, nimdskwahwew. 
ham; —, contenir beaucoup, pis- 
sdkusiw, ok, kwan, wa; il, ou, 
ça tient comme collé, pasakwa- 
mow, aydtisiw, tan, aydtamow ; 

— be un pour le baptême, 


miljiminew, nam; — dela place, 
akwepisiw, pan, Was — des che- 
vaux, les garder, D 
mistatimwa, ou,  kandwastim- 
wew ; — Ia tête haute, oppis- 
kweyiw; se — à l'écart, pis- 


kittisiw, et, opime ayaw ; faire 
—, méimmamobonr. ttaw, et, 
Lakkunamohew, ttaw; le — par 
la main. sakitchitcheneto : sa 
paroic, mitjiminam, ou, bol 
yitlam opikiskwewin; — à quel- 
que chose, mitjimeyittam, wok ; 
il tient de son père, naspitawerw 
ottdwiya; tiens! tenez! maite ! 
tiens ! tiens! kiydm ekusi poni- 
hin! tiens ! tiens ! tchist! ou, 
mdljikutitän! qu'à celanetienne! 
kiyäm ntawätch ! ou, eyiwek ; 

un je tiens vaut mieux que deux 
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tu l’auras, peyak hehway e tibi yd. 
Wwewisik nawatch iteyittékoan ts- 
püchi nijo eka ka ketchindhuk. 

TENTATEUR, ohuleyimiwew, ok, 
et, okhakwetchihiwenw. 


TENTATION, huleyimikuwin, a, 
et, huleyiliuwin, kakwetchihiwe- 
win. 


TENTE, papakiweyänikamik, wa 
—, loge sauvage, apakwdsun, a, 
et, Mmikiwdp, maiche AE 
une —, mänokew, ok; abattre 
une —, PT UN 

TENTER, huleyimew, ttam, et, 
kutchihew, law, w1-kakwe- 
hew, ttaw, sibiskawewr, kam; je 
vais — de le gagner, ni ka 
haskiharw ; il tente, il fait des 
essais, kutchiw, ok. 

TERRASSER, Édibineyy: nam, et, 
héoiskawew., kam, HHDh0 En 
hwew, ham. 

TERRE, globe, askiy; —, so], 
ajiskiy, a; porter quelqu'un en 
—, Ntawi-nahinaw; au fond de 
la —, atdmaskamikok ; par toute 
la —, misiwe waskitaskamik ; sur 
la —, (ici bas) ota askik, où, was- 
kitaskamik. Les terminaisons as- 
kamik et atchaw indiquent la —, 
v.g. le milieu de la —, tawaska- 
mik ; le bout de la —, kisipaska- 
mik ; une — molle, yoskatchaw, 

1, piswalchaw; une — dure, 
maskawatchaw; gagner — par 
eau, nälakdmeham, wok ; il met 
pied à —, sur le rivage, kapaw, 
ok; surla—, mustaskamik, et, 
muichik ; il le met à —, oyas- 
kamikisimew, ttitaw, — bonne, 
miyoskamikaw, et, miyowatchaw ; 
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— pierreuse, assiniwashkamika ; 
—nue,mustaskamikaw ; labourer 
la —, pihupitaskiwew ; sous —, 
atämaskamikok ; vers la —, nd- 
takâm ; de —, ajiskiwiw, ok, a ; 
— élevée, oppatchaw ; — basse, 
tabatchaw ; aller à —, kapaw ; 
être par —, pimisin, wok, ttin, 
wa ; mettre en —, nahinew, aya- 
hwew ; perdre —, perdre fond, 
pataskenam ; sortir de —, sdhki- 
kiw, ok, kin, wa; — blanche, 
wäbatonisk, ak; autre sorte de — 
blanche, wdbigan ; — rouge, 
mikkwajiskiy ; — noire, kashite- 
wajiskiy; — jaune, osdwajishkiy. 
TERREUX, SE, ajiskhiwiw, ok, 
Wan, Wa. 
TERRIBLE, kakwäyakinäkusiw, 
ok, kwan, wa, kuspaneyittéku- 
siw, ok, kwan, wa; il le trouve 
—, kakwäyakeyimew, ttam, Aus- 
paneyimew, ttam. 
TESTAMENT, (Livres Saints), ma- 
nitowimasinahigan, &, ou, Mmant- 
towisinahigan ; l'Ancien —, ka- 
yaite manitowimasinahigan; le 
nouveau —, oski manilowimasi- 
nahigan; —, dernière volonté, 
iskweydich oyeyitlamotwin, à. 
TÊTE, mistikwdn, a; ma —, n'is- 
tikwdn; sa —, ostikwdn; il à 
mal à la —, tehistihwdänew, ok ; 
— dure, (têtu), maskdwistikwd- 
new, ok; ne faire qu’à sa —, piko 
eteyiltak totam; avoir bonne —, 
miyostihwdnew, ok; mauvaise —, 
matchistikwänew, ok; avoir la — 
frisée, tütibdweyäniskwew, ok; 
avoir la— blonde, osdwdäniskwew; 
avoir la — noire, kaskilewdnis- 
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kwew, ok; une — d’épingle, 0s- 
tikwänisäbonigan, a; lever la —, 
oppiskweyiw, ok; baisser la — 
nawoskweyiw, ok; — blanche, 
wäbistikwän, a; — pelée, mustd- 
tippew, ok; la — découverte, sa- 
säkistikwänew, ok; il se couvre 
la —, akustikwänehuw, ok; la —- 
la première, atchüchi; — de 
bœuf, mustusostihwän, à ; il lui 
coupe la —, hiskikkweswew ; il 
lui casse la—, pikustihwänehwew; 
il se branle la —, wewebiskweyiw, 
ok; il a une grosse —, mémdk- 
kistikwänew, ok; il a la — ban- 
dée, wewekistikwäneppisuw; fai- 
re un signe de —, ndmishkweyiw, 
ok; autant de—s,autant de pen- 
sées, etattiki mistihwäna eckonti 
tatio iteyitchigana. 

TÉTER, noniw, ok; il la tête, no- 
nâtew, tam ; elle le fait —, elle 
l’allaite, noyew, noydwasuw, ok. 

TETON, totosimistihwdn, à, ou, 
wanaskutch totosim. 

THÉ, mashikiwäbüy, a, où, maski- 
kiwipak, wa. 

TIÈDE, eau —, wiyihdgamüo. 

TIGRE, mistahi-kasahes, ak. 

TIMIDE, kustdtchishiw, où, et, sd- 
kweyimoshiw, dk. 

TINTER, l'oreille lui tinte, écho- 
weshkittew, ok. 

TIREBOURRE, ketahigan, a. 

TIRER, après soi, otdbew, ok; il le 

tire, otdbdtew, tam; — à soi, 

vers soi, ofjipitew, tam; — de 
l'eau ou du feu, akwänew, nam, 
akwähwew, ham, akwdäpitew, 
tam; — du feu du caillou, sik- 
kattew, ok; — de, etc., ketahwew, 


TOI 
ham; — de, faire sortir, déli- 
vrer, pihkhkohew, ttaw ; —, allon- 
ger, sipehkipitew, tam; — une 


flèche, pimulakkwew, ok; —, dé- 
charger une arme à feu, péshkisi- 
kew, ok; — sur quelqu'un, pds- 
kiswew, sam; il le fait fuir en 
tirant, amdswew; — du fusil 
pour donner un signal, natwe- 
Sikew, ok; —, traire, yikinikew, 
ok ; il la tire, yikinew, nam ; — 
du profit, oltisiw, ok; — au blanc, 
kutähäskwew, ok; — les larmes, 
mohew, ou, moskumew; — la 
langue, sékiteyaniwew, ok; — 
son origine, sa source, otjiw, ok; 
v.g. (une rivière), ofjitlin, wa, ot- 
jiüjiwan, wa, otjipayiw, a ; —, 
puiser de l’eau, kwdpikew, ok; il 
la puise, kwdpaham, wok; 
—, relever ses manches, isku- 
new, Ram; —, Comme quelque 
chose qui est prise, entrelacée, 
yayiskipitew, tam, wikkwatchipi- 
iew, tam; —, comme une arme 
de son fourreau, ketchikupitew, 
tam; — en bas, nüchipitew, 
tam ; — en haut, oppépekipitew, 
tam, — de là, manipitew, tam; 
En arrière, asépitew, tamsl— 
en avant, nikädniyakhkipitew, tam ; 
— en dedans, pichipitew, tam ; 
— en dehors, wayawipitew, tam ; 
— à sec, Mmustaskamikipitew, tam; 
— par les cheveux, sakistikwd- 
nepilew. 

TOI, kiya. 

TOILE, papakiweyänikamikwegin, 
wa. 

TOIT, apakkoän, a. 

TOMAHAWK. Note: Ce mot toma- 
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hawk, semble venir du motCris, 
otämahäk, frappez-le, pakamd- 
gan, a, (casse tête). 

TOMBEAU, ichipayikamik. 

TOMBER, pakisin, wok, ttin, wa ; 
il le fait —, nitchiwebinew, nam; 
il Le laisse —, pakisimew, ttitaw; 
il tombe d'en haut, nitchipayiw, 
ok, a; —, une rivière qui tombe 
dans une autre, matäwisistikwe- 
yaw, ou, sdkittawaw; il tombe 
sur lui sans qu’il en soit vu, wis- 
kawaherw ; — dans le feu, ma- 
ichustepayiw, ok, a; — dans l’eau, 
pakastawepayiw, ok, a; à la tom- 
bée de la nuit, ofdkusin, et, otd- 
kwäsan; — à la renverse, sdsa- 
kitchipayiw, ok, a, ou, sésakitchi- 
pakisin, wok; —, comme le mor- 
tier qui tombe des murs, pini- 
payiw, ok, a; — la face sur la 
terre, üillapipakisin, wok, et, 
otitiapihkhkwesin, wok, sinikukkwe- 
Sin, wok; — contre quelque cho- 
se, pakamisin, wok, ttin, wa ; il 
le laisse — involontairement, 
ketiskinew, nam; il tombe sur 
lui, patahuskawew, kam ; il tom- 
be sur ses pieds, nibdwi-pakisin, 
wok. 

TONDRE, il est tondu, paskwaha- 
maw, ok; il le tond, paskwaha- 
mdwew, ou, paskuswetw. 

TONNER, piyesiwok kitowok. 

TONNERRE, piyesiw, ok, (oiseau 
fabuleux). Note. Les sauvages 
s’imaginent que ces oiseaux di- 
vins font, avec leurs yeux des 
éclairs, avec leurs ailes font le 
bruit du tonnerre, et lancent 
des flèches invisibles et enflam- 


TON 


mées qui sont la foudre. 
TONSURE, 
suwin, à. 
TORCHER, se —, kimiséhuw, oh, 


et, kässihuw ; il le torche, kimi- 


sdhew, hässihwetw. 

TORCHON, kdssitchitchägan, a. 

TORDRE, piminew, nam; il lui 
tord le cou, pimikhkwepitew, tam; 
— du linge, senew, nam. 

TORQUETTE, de tabac, tchistemd- 
wipiminigan, ak, et, pimipakus, 
nabakipakus. 

TORT, à —, néspdich; à — et à 
travers, pikonata ile; tu me fais 
—, ki mayitotawin ; il se fait —, 
mayilotdsuw, ok. 

TORTILLER, piminew, nam. 

TORTUEUX, SE, pimisiw, ok, 
maw, à; rivière —, wduwdhisti- 
kweyaw, a, et, wéwäkitlin, wa; 
chemin —, wdwdkamow, a. 

TORTUE, miskinäk, wok. 

TOT, hiyipa, kiyipi, wibatch; — ou 
tard, ktkkak, ou, ndnikutila. 

TOTAL, E, misiwe, misiwesiw, 0h, 
misiweyaw, ok, à. 

TOTALITÉ, misiwestoin, a, et, mi- 
siweydwin. 

TOTALEMENT, misiwe, müloni; 
v.g. il est — brisé, misiwe, où, 
mitoni pikupayiw, ok, a. 

TOUCHER , il le touche, sdminuew, 
nam, et, sdmahwew, ham, toshi- 
new, nam; — jusqu'aux larmes, 
moskuhew, mew; —, les che- 
vaux, etc. yakkilisahwew; ça 
touche, sdmisin, wok, ttin, wa; 
— Ja main, sakitchüichenetw ; ils 
se touchent, sémishutätuwok; —, 
un canot, une berge qui s’échoue, 
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ayamihewipaskusikä- 


TOU 


misaskesin, wok, ttin, wa, et, mil. 
jimusin, wok, ttin, wa; n'y tou- 
chez pas, ekawiya otina. 

TOUFFU, E, bois —, sakaw; 
feuilles —s, sakipakaw ; c'est —, 
sakittakaw, sakittakwantoio. 

TOUR, tour à tour, mémeskuich, et, 
iyaskutch ; à son —; wiyaskutch ; 
à votre —, kiyaskutchiwaw, ou, 
wiyastam, khiyastamiwaw ; c'est à 
mon —de parler, niyaskwatam 
tchi pikiskweyän ; à ton —, hi- 
yaskwatam. Note. Ges terminai- 
sons stam et skutch se déclinent 
avec le pronom qui sert de ra- 
dical. 

TOURMENTER, kwatakihew ; —, 
fatigner, mikuskätjihew, law, 
notjihew, tlaw. - 

TOURNER, kweshinew, nam ; — 

sur, wäskdwebinew, nam ; la 

terre tourne, askiy wäskäpayiw, 
et, wdsakaskamipayiw ; le vent 
tourne, kweski yolin, ou, kweskit- 
tin ; il, ou, ça tourne, kweskipa- 
yivw, ok, a. kweskiw, tittipipayiw ; 
__ comme un animal qui se 
roule, éittipio ; il le tourne, Lit- 
tipinew, nam ; il tourne comme 
un vase, une voiture qui se ren- 
verse kwetipiw; ïille tourne, 
hwetipinew, nam; il tourne la 
tôte, kweshiskweyiw ; il se tourne 
vers lui, sweshkistawew, tam, et, 
dpasäbamew ; il se tourne en ar- 
rière, dpamuw, ou, dpasäbiw ; la 
tête lui tourne, küskweydbamouw ; 

__ un habit à l'envers, dbulinew, 

nam, dbutekinew, nam ; il tour- 

ne autour de lui, wdskäskawew, 
kam. ( 


TOU 


TOURTE, oemimiw, ok. 

TOUSSER, ostustutam, wok, ct, os- 
tustaldmot. 

TOUT, E, kakiyaw, misiwe, iyawis, 
tout-à-fait, yenalo, mitoni ; — la 
terre, misiwe waskitaskamik; tous 
les hommes, kakiyaw ayisiyini- 
wOk ; de — mon cœur, espitcho- 
tehiyän ; — homme, waniyiw a- 
wiyak, ou, piko awiyak ; ils sont 
tous partis, iyawis sipweltewok ; 
Dieu voit — chacun, Kijemanito 
wäbamew kakiyaw awiya ; — ce 
que vous voudrez, piho kekway 
n'taweyillaman; tous tant qu'ils 
sont, elasiljik ; — chose, misiwe, 
ou, kakiyaw kekway ; après —, 
missawdich, ou, ayis! pas du —, 
namawdäteh ;: rien du —, nama- 
wdlch kckway ; sur —, O0Sm ; 
c'est —, kakiyaw, ou, iyawis ; 
Dieu est — miséricordieux, Kïje- 
manito mitoni khitimdkeyimiwerw ; 
— bon qu'il est, ata e miyosit; 
— Mauvais qu'il est, ata e mat- 
chi-ayiwil. 

TOUTEFOIS, atawiya. 

TOUX, ostustulamowin, a. 

TRACASSER, mikuskdtjihew, 
mew, et, nanweyalchihew, mew. 

TRACE, il y a sa —, ayetiskiw, ok, 
et, waniskam, wok, namettatw, ok ; 
il trouve sa —, mdlahew, ou, 
namehetw ; suivre sa —, mitittew; 
il perd sa —, wandhditew. 

TRACER, marquer, kiskahikew, ok, 
et, Aiskinowdichitchikew ; il le 
trace, iskinowdichihew, ttaw, et, 
masinahwew, ham ; — une ligne, 
pesahwew, ham ; — avec une 
Bôÿne, pasastepitew, tam. 
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TRADUIRE, v.g.iltraduiten Cris, 
nehiyäwetlitaw, ok ; iltraduit en 
français, wemistikojimottitaw. 

TRAHIR, misihew, mew, et, wa- 
yesihew, mew. | 

TRAINE, TRAINEAU, otdbänäsh, 
wok; — platte, napakitäbänäsk ; 
une — à bœuf, mustusotäbänäsk ; 
il l’arrange sur une —., otabänik- : 
käâtew, tam; il emmène une — 
avec lui, nimitdbänäskwew ; peau 
quisert d’enveloppe sur la —, 
aspiiäbän. 

TRAINER, otdbew, ok ; ille traine, 
oläbdtew, tam, ou, otdtjimew, 
ilam ; se —, pimitdtjimow, ok. 

TRAIRE, yikinew, nam. 

TRAIT, atus, a, et, wepisis ; il tire 
un —, pimutakkwew, ok; il lui 
lance un —, pimwew ; il met des 
plumes aux, astéwdtam, wok. 

TRAITER, fotawew, tam, v.g. il le 
traite bien, miyolotawew, tam ; 
il le traite mal, mayitotawew ; 
—, acheter, dtdwew; il traite 
avec lui, aidmew; ils traitent 
ensemble, attéttuwok. 

TRAÎTRE, fdkayehisiw, ok, 
misthiveskiw, wayesihivweskiw. 

TRANCHER, tdshiswew, sam, et, 
läskatahwew, ham; — la tête, 
kishikkhwehwew, swew. 

TRANQUIL, LE, peyattikowisiw, 
Ok, Wan, wa, et, kiïydmewisiw ; 
temps —, calme, ayowdstin. 

TRANQUILLEMENT, peyattik,ou, 
peyattak. 

TRANSFIGURATION, kweskind- 
kohuwin, a. 

TRANFIGURER, ille transfigure, 
kweskinäkohew, et, meskutchind- 


et, 


TRA 


kohew, ttaw; il se transfigure, 

kweskindkohuw, ok, et, mesku- 

tchinäkohuw, ok 
TRANSPARENT, E, sdbonokusiw, 


ok, kwan, wa, et, sébwdsuw, 
Stew, à. 
TRANSPERCER, sdbostahwew, 


ham, et, sdbopayihew, ttaw, sd- 
bopayittowew; c’est transpercé, 
sébopayiw, ok, a. 

TRANSPLANTER, 
tam. # 

TRANSPOSER, ditahyew, staw. 

TRANSVIDER, sdsikunew, nam. 

TRAPPE, wanihigan, a ; —de fer, 
pivwäbishowanihigan; — de bois, 
mistikowanihigan ; il fait des —s, 
wantihikew ; ille prend dans une 
— , LassOyew. 

TRAPU, E, pitikusiw, ok, kwaw, 

‘eee 

TRAQUER, wanihikew, ok, et, mât- 
jiw ; il le traque, wanihikamdä 
wew. 

TRAVAIL, atuskewin, a ; il donne 
du —, atuskemow, ok; il lui 
donne du —, atuskahew, et, ato- 
Le. 

TRAVAILLANT, E, kakayawisiw, 
ok, et, iyeppiw, khisasdwisiw. 

TRAVAILLER, aiuskew, ok; il 
travaille pour lui, atuskawenw ; 
ille travaille, atuskdtew. tam ; 
— quelqu'un, notjihew, ttaw, 
manjihew, ttaw, notjikkawew, 
isikkawerw ; il se travaille, notji- 
hisuw, kaskeuittamihisutw. 

TRAVERS, de —, pimitch; il le 
regarde de —, pimdmeyimew, 
ttam, pimdbamew, ttam; à tort 
et à —,pikonata te; au —, sdbo; 


ditaskitew, 
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il passe au —, sébopimuitew, ok ; 
mettre en —, pimitahyew, staw ; 
passer à —, une langue deterre, 
kaskewerw ; c’est en —, pimisin, 
wok, ttin, wa, pimitäéskwamuw, 
ok, a; il va à — une prairie, ou, 
un lac, taskamaham, wok; il va 
à —,sur la glace, taskamiskut- 
lew ; Ça passe au —, sdbopayiw ; 
il le passe au —, sébonam, wok, 
et, sdbostahwew, ham. 
TRAVERSE, .ajiwahunän, a; se 
jetter à la — devant quelqu'un, 


dkwäskawerw ; une — de bois, 
asiteyäskwätiik,  pimitdskusiw, 
kwan. 


TRAVERSER, une rivière, ajiwd- 
ham, wok ; il traverse quelqu'un, 
djiwahuyew, ttaw ; chemin qui 

traverse, ajiwdkämemow, et, aji- 
wdkäsamow,; — à la nage, ajiwa- 
kämeyayänam. wok. 

TREIZE, mitdtat nistosdb, ou, nis- 
tosäb. 

TREMBLER, nandmipayiw, ok, a. 

TREMPER, hitidänew, nam, et, 
kuldwinew, nam; — du fer, de 
l'acier, maskawdbiskhiswew, sam. 

TRENTE, nistomitano ; 
nistomilanowaw ; 
nistomitanowewok. 

TRÉPIED, tastawawokepitchigan ; 
je fais un —, ni tastawawokän. 


— fois, 
ils sont 


1 


TRÈS, mistahi, ndspilch, miloni ; 
c'est — bien, ndspüitch müitont. 

TRÉSOR, ostwdponikkäsuwin, et, 
kitchitwdwastchigan,  kitchitwa- 
wastatchikun ; le — du temple, 
tebeyitchikewikamikowikitchitwd- 
wastaichikun. 


TRE 


TRESSE, de cheveux, sekipatwän, 
a; il a une —, sekipatwaw, ok. 

TRESSER, ïillui tresse les che- 
veux, sehipalowew, et, apikkäterw. 

TRIBUS, dniskewiyiniwok; une tri- 
bu, peyakoskän; deux —, nijoskän; 
ils sont trois —, nistoskänisiwok; 
en tant qu'ils sont de —, kaki- 
yaw ka tatoskänisitjih ; il est 
d’une tribu différente, aydtaskäni- 
siw, ok, ou, pitutaskänisiw ; dif- 
férentes —, ka nänantokoskänt- 
sittk. 

TRICHER, kdkayesihew, ttaw. 

TRICHEUR, fdkayehisiskiw, ok. 

TRIER, choisir, kakekinew, nam, 
et, hkakekotinew, nam, nawasu- 
new, Nam, nawasuwäabamow, ok. 

TRIMER, faire beaucoup de che- 
min, pütchiw, ok, pitchuttew. 

TRINITÉ, nistopceyakowin : Dieu 
est trine, mislweyakihuw Kije- 
manito. 

TRIOMPHE, sdhotidsuwin, a, et, 
sakotiwäwin ; cris de —, sdkowe- 
win ; il jette des cris de —, sd- 
kowew, ok; il pousse des cris 
de — contre lui, sdkowdtew, tam. 

TRIOMPHER, sdkotidsuw, ok, et, 
säkotiwan. 

TRISTE, kaskeyitlaminäkusiw, ok, 
kwan, wa, kaskeyiltam, wok, ki. 
kämuwdlisiw, kikämwäteyittam. 

TROIS, nisto; — fois, nistwanw ; 
ils sont —, nistiwok. 

TROMPER, wayesihew, mew, 
ttaw, et, kdkayesihew, tckisihew, 
kakweljisihew ; se —, tchisihuno ; 
se — en parlant, wanitondmow, 
wanowew ; se — en le voyant, 
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TRO 
waninissitdwinawew, nam; se 
— en l’écoutant, waniltowew. 
TRONE, küchi okimdwapivwin, a. 
TROP, osdm, osdm mistahi; beau- 

Coup —, osdmakhkamik ; il est —, 
osdmisiw, ok; ils sont — (très) 
nombreux, osémeyitiw, ok, tin; 
il pense —, osdmeyittam, wok, 
qui veut dire aussi: il est exas- 
péré ; — plein, osdmaskinew, a ; 
c’est par —, osdm wesa mistahi ; 
— de fois, osdm mitchetwaw ; 
boire —, osdmipew ; en voilà —! 
watjistakäich ; il en fait —, oso- 
sdmisiw ! — peu, osdm apisis, 
ou, wdwiyak apisis ; C’est de —, 
ayiwdhkipayiw. 

TROT, iyepattdwin, a. 

TROTTER, iyepattäw, ok. 

TROU, wäti, a, et, wädtikkän ; faire 
un —, wdtikkew, ok ; — dans la 
glace, twahipdn, a; faire un — 
dans la glace, twdham, wok, et, 
hwdhipew}; il ya un —, payi- 
pisiw, paw, pakunesiw, yaw; il 
y perce un —, payipahwew, 
häm, pakunehwew,  pekwata- 
hwew ; il met le pied dans un 
—, potdtakinam, wok; il entre 
dans un —, hkwayasitew; c’est 
tout couvert de —, wdtiskaw ; — 
dans un habit, misiwe pépikupa- 
ya. 

TROUBLE, wanwewilamowin, a, 
et, Mikuskätjihivewin, mikuskä- 
tisiwin, ayimihuwin, ayimisiwin. 

TROUBLER ,wanwekkawew, kam, 
wanwemew, tam, wanwewemew, 
wandhew, mew, mikuskätjihew, 
ayimiherw. 

TROUSSER, iskunew, nam. 


TRO 


TROUVER, miskawew, kam; —, 
inventer, Mmiskweyimew, ttam; 
— le tempslong, ikkeyitiam, wok, 
pitleyittam, saskateyittam ; il le 
trouve beau, hatawäteyimew, 
ttam ; il le trouve à l'écart, mis- 
kawihew, ou, miskawdhew ; ilne 
peut le —, kwitawi-nandonawew, 
nam ; comment te trouves-tu ? 
tänisi eydyan ? ou, tdnisi eldmat- 
jihuyan ? il s’est trouvé une 
bonne chance, miyo-miskamd- 
suw, Ok. 

TRUITE, namekus, ak 

TUER, il le tue, nipahew, ttaw; 
il se tue, nipahisuw, ok ; il se tue 
en travaillant, nipa-atuskew ; il 
se tue à manger, nipahiskuyuw ; 
il se tue à boire, nipahibew ; sa 
pensée le lue, nipaheyittam, wok; 
ils s’'entretuent, nipahituwok ; il 
le tue par sortilége, nipawdtew ; 
il le tue aisément, wetchinatew ; 
c'est pour cela qu'il le tue, oéchi- 
natew ; il le tue pour lui, nipat. 
towew, ou, nipattamäwew ; il les 
tue tous, et, il en tue beaucoup; 
iskwdhew ; il se tue en tombant, 
mipahisin;wok; se — par la fumée, 
nipahdbasurw ; il le tue par la 
fumée, nipahdbaswerw. 

TUMULTE, hiiskweyakkamikisivin, 
a. 

TUYAU, payipitchigan, a ; — de 

pipe, oskitchiy; — de poële, 

prwdbiskhutawänäbisk'okweyar. 


ET \ 


JIN, peyak, une fois, peyakwaw ; 
l— après l’autre, mémeskutch ; 
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les —s et les autres, waniyiw, 
piko awiyak ; — seul, peyak piko ; 
ni l—- ni l’autre, namawdäich pe- 
yak ; l— vaut l’autre, c’est tout, 
peyakwan ; — par —, pdpeyak ; 
— ici l’autre là mdémamen. 

UNIQUE, peyakuw, ok, kwan'; 
son fils —, opeyakosäna. 

UNIR, peyakohew, ttaw, ou, mdmo- 
wahyew, staw,  witjettahew, 
(Law. 

UNITÉ, peyakuwin, peydkweyitta- 
mowin. 

UNIVERS, misiweskamik. 

URINE, sikiwdbüy, a, ou, sikiwind- 
buy. 

URINER, sikiw, ok ; il urine sur 
lui, sikitew, tam. 

USAGE, dbatjihiwewin, a,et,dbatjit- 
tdwin, awiwin ; il en fait —, 
awuw, ok, otawiwiniw, dbatjihew, 
ttaw. 

USÉ, E, metchipayiw, ok, a, melt- 
chitchin, wok, meichitiin, wa. 

USER, dbatjihew, ttaw ; il en use 
mal, metawdkdtew, tam; il en 
use bien, mandijihew, ttaw ; —, 
consumer, dépenser, meslinew, 
nam, mesliskawew, Kkam, sikus- 
kawew, kam, meichiwiyämew, 
tam; — vite, hiyipiskawew, 
kam. 

UTILE, dbatisiw, ok, tan, wa; il 
le trouve —, dbateyimew ttam ; 
à quoi est-il — ? tdnisi etdbatisit? 
länisi etäbatak ? il n’est pas —, 
nama nando dbatisio. 

UTILITÉ, dbatisiwin, a, et, dbate- 
yittamowin ; c’est d’une grande 
—, Mmistahi dbateyiltäkusiw, ok, 
kwan. 


UTE 


UTÉRIN, E, ils sont —s, tdbiskotch 
okdwiwok. 

UTILEMENT, v.g. il agit —, nama 
nayokkamikisiwo. 


+7 


ACARME, küslnveyakkamikan. 
VACCIN, ichistahuwe-maskikiy, 
a. 

VACCINER, il le vaccine, tchista- 
hwew. 

VACHE, onitjdniwimustus, wok, 
ou, onitjäniw, ok. 

VA-ET-VIENT, kehkwaskuttewin, a. 

VAGABOND, nama nando otas- 
kiw, ok, papämutteshiw, küwdtji. 
awiyak. ' 

VAGUE, makkahan; grande —, 
mäâmakkäskan. 

VAILLANT, E, sokkitehew, ok, et, 
nébekliäsuw. 

VAIN, en -—, konata, pikonata, na- 
yo ;: v.g. 1l parle en —, nayo-pi- 
kiskwew; —, superbe, kisteyi- 
mow, malchikastew; vaine gloi- 
re, konata kisteyimorwin. 

VAINCRE, sdkohew, ttaw, et, mi- 
wehew, ttaw, sdkotchihew, ttaw, 
mivelisahwew, ham. 

VAINQUEUR, osékotchihivwew, ok. 

VAISSEAU, nébikkwdn, a, et, mis- 
tahi tchimän, mistaht.osi. 

VAISSELLE, mikisiyägan, a. 

VALIDE, dwan, ispayiw, ikkin. 

VALLÉE, VALLON, wayatchaw, 
et, wayalinaw, tawatinaw, pasal- 
chaw. 

VALOIR, ekuyikok ispileyittéku- 
Siw, Ok, kwan; v.g. ça ne vaut 
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rien, nama nando itébatan; il 
vaut mieux mourir que de pé- 
cher, nawaich dbatan tchi mipik, 
ispüitchi hita matchitotamik; ça 
vaut dix fois plus, mitdtattat- 
lwaw, ispileyitidkwan; son cheval 
vaut douze louis, otema mitälat 
nijosäb hkitchi-soniydwa itakittd- 
kusiyiwa. 

VAN, wepüsitchigan, a. 

VANITÉ, kisteyimowin, a, mämittr 
siwin, matchikastewin. 

VANNER, wepdstimew, taw. 

VANTER, mémitjimew, ttam, et, 
webimew, ttam; il se vante, md-! 
miljimow, ok, kékitjimow. 

VANTEUR, okékitjimosk, ak. 

VARIER, ils varient. ils diffèrent 
sur Cela, nama peyakuttéwok, 
ou, nama peyakwan iteyittam- 
wok, pdpitus iteyittamwok. 

VARLOPE, mokkutchigan, a. 

VASE, oyägan, a. 

VASEUX, SE, piyekägamiw ; il le 
rend —, piyekdwihew, ttaw, pi- 
yekägamihew, ttaw. 

VASTE, misikitiw, ok, (an.), misaw, 
a, (inan.) 

VEAU, mustusus, ak, oskdyis ; pe- 
tite peau de. — avec le poil, oskd- 
yishweyän, ak. 

VEILLE, wdbaki ji; — de Noël, 
wdbaki iji wa-manitowikijikäki. 

VEILLER, mipepiw, ok; — quel- 
qu'un, handweyimew, ttam; veil- 
lez toujours et priez, {akki aswe- 
yitlamuk mina mawimustehikek ; 
— les chevaux, kandwastimwew; 
— pendant la nuit, faire la gar- 
de, kandwetibiskwew, ok. 


VEL: 


VELU, E, qui a beaucoup de che- 
veux, couvert de poil, wetisiw, 
ok, opiwaw, timistawen. 

VENDRE, atdwäkew, ok; il vend 
son cheval, atdwäkew otema; il 
lui vend, atdmcew, qui veut dire 
aussi : il achète de lui; il vend 
pour lui, atdwdtitten ; ça se vend 
cher, mistahi tipahikäsuw, ok, 
kâtew, a. 

VÉNÉRER, kisteyimew, ttam, et, 
kistakimew, ttam, kitcheyimew, 
ttam, hütchitiwdweyimew, ttam. 

VENEZ-Y-VOIR, médtjikutitän, et, 
métjihutji. 

VENGER, se —, naskwaw, ok, et, 
dbehun ; il se venge de lui, nas- 
kwdhwew, ham; ïl le venge, 
dbehustamäwenrw. 

VÉNIEL, péché —, apistipdstéhu- 
win, a. 

VENIR, pe-ittutiew, ok, et, petchäs- 
tamuttew, ok; pe, ou, peichi de- 
vant le verbeestun auxiliaire qui 
veut dire: venir ; v.g. il s’en vient, 
pe-kiwew ; il vient le chercher, 
pe-ndtew; viens prier,pe-ayamiha, 
ou, petchi-ayimiha ; ex. 1l à fait 
chasse en venant, petchi-mina- 
huw, ok ; ii l’a trouvé en venant, 
ki miskam petchi; viens ! astam ! 
venez! astamitik! .— par eau, pe- 
misakaw, ok; — d'en haut, ÿe- 
yäsiw, ok, et, pe-nitiakusiw, ok; 
— de là, otuttew, ok; ça vient de 
là, otchipayiw ; d’où viens-tu ? 
iände wetutteyan ? ou, tände Ko- 
tuttän? il vient à lui, pe-ndtew ; 
c’est venu jusqu’à moi, n’otili- 
kun; il lui est venu de dire cela, 
ki ispayiyiw kitchiithwet; je viens 
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de chez lui, n’otuttewdn wikik ; 
il vient de partir, anotch ypiko 
Sipwellew; à —, tcheskwa eyikok ; 
lent à —, pdpetan, ou, nama 
mayo ; faire — quelqu'un, nan-: 
domerw ; d’où vient que, etc. ? fd- 
neki k'o, etc.? d’où vient cela? 
tände wetchipayik ? 

VENT, ottin, wok; il fait du —, 
yotin ; le — cesse, ayowdstin; — 
devant, nahiman; — derrière, 
nâämivwanaw; — de côté, pimil- 
chindwestin; — violent, késtin ; 
le — tourne, change de côté, 
kweskitiin, kiwetin ; il va avec le 
— à la voile, ndmiwandsiw, ok; 
il va contre le —, nahimiskam, 


wok; — du Nord, kivwetin; — 
du Sud, sdwaniyotin; — frais, 
takkiyowetw. 


VENTE, atdwäkewin, a, et, attdttu- 
win. 

VENTRE, matay, a; mon —, na- 
ay; son —, watay; il a le — 
gros, Mmistatayew, ok. 

VER, mottew, ok. 

VERBE, la ?de pers. de la T.S. 
Trinité, Menitowipikiskwewintüoit, 
ou, Kijemanitowokosissän. 

VÉRITÉ, tapweyeyittamowin! a, et, 
täpwewin; il dit la —, tdpwew, 
ok; en —, tdpwe. 

VERMILLION, wiyaman, ak. 

VÉROLE, petite —, omikiwin, a ; 
il a la —, omikiw, ok. 

VERRUE, müchitchikum, ak; il a 
une —, otchitchikumiw, ok. 

VERS, ÿ1, ütekke; v.g. — la forêt, 
sakäk iji; — la rivière, sipik 
itekke. 
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VERSER, sikhinew, nam ; —, trans- 
verser, siäunew, nam; — un 
sac, kwayakunew, nam; — une 
voiture, un vase, kwetipinew, 
nam; il verse, kwetipiw ; il le 
fait —, un canot, kwetipiskawew, 
kam ; il lui verse, sisinaméwew: 
il verse son sang, sikikhkwehwe ; 
il verse son propre sang, sikik- 
kwehusuw, ok. 

VERT, E, askittakusiw, ok, kwaw, 
a, et, échipetlakusiw, ok, kwaw, a. 

VERTU, miyowdiisivin, a, et,. mi- 
yopimdtisiwin, hwayaskätisiwin. 

VERTUEUX, SE, Mmiyowdtisiw, ok, 
et, Mmiyopimdtisiw, kwayaskätisio. 

VESSIE, wikkway, a. 

VÊTEMENT, wiyatchigan, GES 
hikiskdtchigan, ayowinis, miskutd- 
hay; il met ses —<, pustayowi- 
nissew, ok, kikayowinissew, pusta- 
sdkew ; il Ôte ses —<, ketchiw, 
ok, ou, ketayowinissew, hetasdkew: 
il porte de beaux —s, mIyow i- 
yätchikew, ok, où, miyohuw : —s 
blancs, wäbiskayowinissa, ou, wd- 
biskihuwina : —s$s noirs, kaskite- 
wihuwina; changer de —s; mes- 
hutayowinissew, ok; —$ chauds, 
kisowehuwina. 

VÉTIR, il le vêtit, pustayowinisse- 
hew, et, wiyättahew. 

VEUF, mosdbew, ok, ou, na- 
Mmawiya wüviw, wanihew wiva. 

VEUVE, mosiskwew, ou, nama ond- 
bemiw, ou, wanihew ondbema 

VIANDE, wiyds, a; il a de la —, 
owiyäsiw, ok; aller chercher de 
la —, nakwatisuw, ok; — sèche, 
käkkiwok, wa; — pilée, iyewa- 
higanak ; — rôtie, nawatjiwin, a ; 
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— Crue, askiwiyds, a ; manger 
de la — crue, askipuw, ok; il 
revient chez lui avec de la —, 
dbuitew, ok. 

VICE, matchäyiwiwin, a, Mmatchä- 
hisiwin, matchipimätisivin. 

VICTOIRE, sSdkothwäwin, et, sdko- 
hiwewin, a. 

VIDE, pisisikayaw, ok, a, et, pisi. 
sikusiw, kwan ; maison —, pPist- 
sikwastew wdskähigan. 

VIDER, sikunew, nam ; — un sac, 
lwayakunew,nam ; — une pipe, 
hwayakwahvwew, ham, ou, kwa- 
yalkusimew, ttitaw. | 

VIE, pimdtishoin, a : — éternelle, 
hakikepimälisiwin, ou, ekdwik- 
kdtch ke kisipak pimätisivin : re- 
tourner à la —, dpdkkädwiw, ok ; 
en —, bikiyinikké; durant la —, 
mehkwdtch e pimätisik ; ôter la —, 
nipahew ; donner Ja —, pimdtji- 
heux;il.a la — dure, sibinew, ok ; 
mener un genre de —, idtjihuw, 
quitter la —, ponipimätisiw, ou, 
nakataskew. 

VIEIL, LE, VIEUX, kiseyiniw, ok; 
il est —, kiseyiniwiw, ou, kette- 
yälisiw ; — femme, notukew, ou, 
Millimoyew ; elle est —, notuke- 
wi ; il est accablé sous le poids 
de la vieillesse, kdwikikkaw ; il 
à l'air —, kiseyinindkusiw ; au — 
temps, weskatch,"ou kayds ; com- 
bien vieux est-tu ? antatto pi- 
ponweyan ? un — vêtement, ke- 
lewasdhay, a, où, haydsasäkay. 


VIEILLESSE, kiseyiniwiwin, a, 


notukewin, kdwikikkdwin 


VIF, VE, prompt, e, kiyipiw, ok, et, 


latästapiw, watjekkamisiw ; il 


VIF 


est pris —, kiki iyinikke otinaw ; 
il est enterré —, kiki tyinikke na- 
hinaw. 

VIF-ARGENT, soniydwdbüy, a. 

VIERGE, awiyak ekawikkätch e'pi- 
sikwätisit, okanätatehäkwew,omit- 
jimwätjikandtatchäkwew, ok. 

VIGNE, sominditikhowikistikän, a, 
et, sominabuwdtiik. 

VIL, E, atdweyiltäékusiw, ok, kwan, 
wa, et, piweyittäkusiw. 

VILAIN, E, matcheyittékusiw, ok, 
kwan, wa ; c'est un — homme, 
matchi-iyiniw, äinsi de suite en 
mettant matchi devant le nom. 

VILLAGE. otends, a, khistapiwin,ou, 
kistapindän. 

VILLE, otenaw, a. 

VIN, sominabüy, a. 

VINAIGRE, siwdbüy, a. 


VINGT, nistanow ; — fois, nista 
nowaw ; ils sont —, nislanowe- 
wok ; —-et-un, nistanow peyak 
osdb. 


VIOLENCE, kwatakihikowin, a. 

VIOLENT,E, dkwâtisiw, ok, 
kwan, wa, et, Awataki-ayimisiw, 
ok. 

VIOLER, misiwandijihew, 
et, metawäkätew, tam. 

VIOLON, kitotchiyan, a. 

VIRER, k£weskinew, nam ; il se 
vire, étant couché, kweskisin, 
wok; —, étant debout, kweskika- 
bäwiw; il vire de bord, paskew, 
ok; il se vire vers lui, kweskika- 
bawistawew,tam. Voy.Tourner, 
Retourner. 

VIS, pimittakisakkahigan, a. 

VISAGE, mikkwägan, a; mon —, 
n'ikkwägan ; son —, okkwägan ; 


ttaw, 
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il lui crache au —, okkwdgani- 
yik sikkwätew, ou, oskijikoyik sik- 
kwäteus ; il le frappe au —, pasik- 
hkwehwew, ou, pakamikkwehwew ; 
il se couvre le —, akwandkkwew, 
ok; il lui couvre le —, akok. 
kwehwew, et, akokkwcpitew ; il a 
le — tourné vers lui, oéchiskä- 
wapistawew, tam. 

VIS-A-VIS, tibiskhotch, v.g. — l’E- 
glise, tibiskotch ayamihewikami- 
kok ; ils sont — l’un de l’autre, 
en face, otchiskdwapistätuwok ; 
s'asseoir —, en face, otchiskdwa- 
piw, ok. 

VISER, avec un fusil, oyäbattam, 
wok ; il'le vise à la tête, osit- 
kwdäniyik itwahwerw. 

VISIBLE, mosisendkusiw, ok, 
kwan, wa, et, pakakki-näkusiw. 

VISIBLEMENT, memuich, mosis. 

VISION, itdbattamowin, à ; — cé- 
ste, wébattehikowisivwin. 

VISITE, kiyukervin, a. 

VISITER, kiyukew, ok; — à une 
distance, hkiyutew ; il le visite, 
kiyukawerw ; —, aller le voir, 
n'idwdbamew, ou, kiyutamdwew. 

VISSER, pimiüttakinew, nam, et, 
pimittakahwew,ham, pimitamu- 
yew,tiaw. 

VITE, kiyipi, ou, kiyipa, wibatch, 
v.g. marcher —, kisiskätiew, ok, 
courir —, kisishäpattaw ; mourir 
—, hiyipinew ; parler —., {atdsta- 
powerw ; il finit —, kiyipiw ; 1l 
le dépense —, kiyipinew, nam. 

VITRE, wdbamundäbisk, wa. 

VIVANT, E, voy. Vif. 

VIVIFIER, pimätjihew, ttaw. 
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VIVRE, pimätisiw, ok, tan, wa ; 
il vivra longtemps,kinwes kita pi- 
mdtisrw ; il vit de sa chasse.,omät- 
Jüvin otchi otâbanihuw ; il le fait 
— de etc., otdbanihew ; manière 
de —, of 1ji-pimdtisiwin, ‘ou, ot 
itdtjihuwin ; — bien, miyo-pimd- 
tisho; — mal, matchi-pimdtisio ; 
il a l'espoir de —, pimdtisiwoke- 
yimow ; il vit pour lui, pimd- 
tisistawerw. 

VIVRES, nourriture, müijiwin, à, 
miljim, nimadwin ; il a des —, 
omiljimimiw. 

VOEU, hüchi-asstamäkewin, a, et, 
kitchi-asotamowin. 

VOICI, awahita, awiskawah, (an. 
omaita, (inan.), {chist! eoko ; v.g. 
— mon livre, omaita ni masina- 
higan ; le — ! ichist! awahita ! 
ou, eoko awäh ! les —, oki ita. 

VOIE, voy. Chemin. 

VOILA, awdhite (an.) omahite (in.), 
v.g. les — qui passent, oki ite ka 
pimutletjik ; comme vous 
ejt ayäyan ! ou, ejindkusiyan ! — 
qu'on sonne, ekwa stwepitchikd- 
niwiw; — qu'on vous appelle, 
ma ! ekwa ki tepwätikawin ! en 
— t-il !'anakatchèy ! comme vous 
— fâché! eji-kisiwäsiyan nisi ! 
me —, ehkwa ni takusinin ; te — 
donc ! piyis, ki takusinin; — ce 
que c’est de ne pas vouloir obéir, 
ekusi ispayiw eka ka wi-nanahitta- 
mik ; — pourquoi, eokotchi; ne 
— t-il pas que, etc., watjistakätch! 

VOILE, devant la figure, akawd- 
pikhkwewdn, a, où, akwandäkkwe- 
hun ; — de navire, ydkkastimu- 
nän, où, yékkastimon ; aller à la 
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—, Ydkhkastimow, ok, ei, pimdsiw, 
papämäsiv ; il va à la — avec 
lui,-witjipimäsimerw ; il part à la 
—, Sipweyäsiw ; il arrive à la —, 
akhwdyäsiv ; ilva vite à la —, 
kiseyäsiw. 

VOILER, akwanahwew, ham, et, 
kâtew, taw. 

VOIR, wdbiw, ok; il voit bien, 
nahäbiw, et, pakaskinam, wok ; 
il le voit, wdbamew, ttam ; 
voyons ! malle ! voyez ! ‘ichist ! 
il lui fait —, wébattehew ; ils se 
voient, wdbaituwok ; cela se voit 
toujours, éakki eoko wäbaichikä 
tew ; il va le —, n'tawdbamew, 
tam ; — avec attention, kitdba- 
mew, ttam ; ne pas ôter la vue 
de sur lui, nama pakitdbamew, 
ttam; 1l cesse de le —, wandba- 
mew, ttam ; ilse voit dans un 
miroir, wébamuw ; il le voit 
de cette façon, ijinawew, nam; 
il le voit à une distance, otisdba 
mew, tlam; il le voit de très-loin, 
ydwinawew,nam ; voyez s’il est 
jour, malte ke wdbak; je n’airien 
à y —, nama ni kandwäbamikun; 
ne que d’un côté, nabateydbiw, 
ok, et, nabatekkäbiw ; — à demi, 
pahuttitaw, ok; 11 ne le voit qu’à 
demi, pahusimew. N.B. Les ter- 
minaisons bamew, nawew dési- 
gnent l’action de la vue. 

VOISIN, E, witapimägan, ak, et, 
wilaskimdgan, witjayisiyiniw, ok. 

VOITURE, tütipitchigan, ak, et, 
otäbänäsk, wok. 

VOIX, iutdkusiwin, a, et, ayami- 
win, pihiskwewin, itwewin, khijwe- 
win ; il a une belle —, miyowa 


VOL 273 


VRA 


tämow, ok, ou, miyotémow; il a| VORACE, kasakew, ok. Voy. Gour- 


la — haute, kisiwew, ok, ou, kisi- 


mand. 


mow, kistwatémow; il a la —| VOUER, il voue, pakitindsuw, oh, 


basse, nisik pikiskwew, ok; de 
vive —, mulchiton. 

VOL, kimodiwin, a. 

VOLER, dérober, kimodiw, ok, et, 
otinamäsuw; il le vole, kwdsi- 
hew, ttaw ; il lui vole, kimola- 
mdwew. 

VOLER, prendre l'essor, pimiyaw, 
ok ; il s'élève en volant, oppiyaw, 
ok, oppahuw ; il s'en va en vo- 
lant, kiweyaw, ok; il vole de bord 
et d'autre, papämiyaw, ok ; il vo- 
le haut, ispiyaw, ok; il vient en 
volant, pdpiyaw, ok; il entre en 
volant, pitchiyaw, ok; il sort en 
volant, wayawiyaw, ok; — en 
morceaux, nénistchipayiw, ok, 
a. 

VOLEUR, SE, okimodiw, ok, okt- 
modisk, ak. 

VOLONTÉ, iteyittamowin, a; faire 
sa —, piko eteyittak totam, wok; 
bonne volonté, miyo-tebeyimowin, 
a; mauvaise —-, kitisimouwin, à ; 
la — est réputée pour le fait, e- 
yiltamowin tébiskotch totamowin, 
a, ou, eteyittamik täbisbotch e Lo- 
tamik, ou, tebeyimowin totamo- 
winnoiw. | 

VOLTE FACE, il lui fait —, dba- 
mustawew, et, hweshistawew, 
kweskikdbäwistawew. 

VOLUPTUEUX, SE, pisikwdtisiw, 
ok, ou, pisikwdtjihuw. | 

VOMIR, pékamow, ok; il le vomit, 
pépayihew, ttaw ; il le fait — 
pdkomohew, et, päkomoswew. 

VOMITIF, pdkomosigan, a. 


webindsurw ; il le voue, asotamo: 
hew, pakitindswätew, tam, pahi- 
finew, nam ; il lui voue, paküti- 
ndsustawew ; il a voué sa vie à 
Dieu, Kijemanitowa ki pakitind. 
sustaiwvew opimdtisiwin ; il se 
voue, pahitinisuw. 


VOULOIR, par wi comme préfixe 


auxiliaire, devant le verbe, vg. 
je veux manger, ni w1-mailjisun ; 
il ira si vous voulez, kita Wutteiw 
üteyittamani ; il veut votre filie, 
muslawinawew hiflänissa ; que: 
youlez-vous ? kekway ka ntawe- 
yittaman? Dieu le veut ainsi, 
ekusi ileyiltam Kijemanilo; si 
vous voulez, ifeyiltamanti; com- 
me vous voudrez, appo kiya; je 
ne veux pas de lui, namawiya ni 
n'laweyimaw; que voulez-vous 
que j'y fasse, ayis! tänisi ke lota- 
mdn! — âu bien à quelqu'un, 
miyo-miloneyimew, ttam; veuil- 
lez prier pour moi, wi-ayamihes. 
tamdwin; tu voudras:bien lui 
aider, ki ka wi-nisokkamäwaw ; 


sans le —, namawiya otjitaw. 
VOUS, kiyawarw. 
VOYAGE, papémuttewin, a, et, pa- 


pémipitchiwin, 


VOYAGER, papdmuttew, ok, et, 


papämipüichiw ; il voyage seul 
avec sa famille, nistotew, ok. 


VRAL, E, c'est —, édpwe; il dit —, 


täpwcw, ok; la — religion, tiyd- 
pwemakak ayamihewijittwdwin ; 
le — bonheur, iyenato miydwd- 
tamowin, a; la — manière, mi- 


VRA 


_lonti-iyillwäwin; c'est un — Co- 
quin, mioni kakayehisiw, ok. 

VRAIMENT, tdpwe, täpwe piko dni. 

VRILLE, pimitiakiniganis, a. 

VU QUE, e; v.g. — tu pries, e aya- 
mihdyan; — tu es sage, e iyini- 
siyan otchi. 

VUE, wdbiwin, a; — courte, pa- 
hutildwin; —longue, nahdbiwin; 
longue- —, kandwdbägan, a; une 
— dans une rivière, peyak olind- 
stan; 1l est à la —, nokusiw, ok, 
kwan, wa ; il le reconnait à la 
—, nissildwinawew, nam; point 
de —, asawdbiwin, a ; à — d'œil, 
mosis, ou, mosise; avoir la — 
sur quelqu'un, kitdbamew, ttam, 
et, kandwäbamew, ttam; avoir 
en —, üeyillam, wok; privé de 
la —, nama wäbiw, ok; rendre 
la —, wäbiherw. | 


VULGAIRE, homme —, pikonata | 


ayisiyiniw, ok. 
VULNERABLE, sawitisiw, ok. 


W 


ASS ka newokatet otäbänäsk, 
wok. 
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»e 


N IFOGRAPHIE, masinikkutamo- 


win, 4, Mmasinikkutewin. 


à ee 


v.g. 11 — est, ota ayaw, ok, a; 
je l— ai vu, ni ki wébamaw 
chute. 


NE 


Z 


JÈLE, maskaweyiltamawin, a, et, 
tchikeyillamowin, akameyimo: 
win; 11 à du —, tchikeyiltam, 
wok, akameyimow, ok; il a du — 
pour, envers lui, akameyimotota- 
wew,tam,akameyimostawew,tam. 


ZIGZAG, wäskäpayiv, ok, a; il va 
en —, wdskäpayihuw, ok; che- 
min en —, wdéwdkamuw ; rivière 
en —, wdwdhistikweyauw. 


Que Dieu soit loué dans toutes les langues! 


Elattiniyihi itatämowina, eokoni kakiyaw otchi, hila wi-mämitjimarw 
Kijemanito ! 


FIN DU DICTIONNAIRE FRANÇAIS-CRIS. 
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INTRODUCTION 


AU 


DICTIONNAIRE CRIS-FRANCATS 


Ce second Dictionnaire a offert de bien plus grandes diffi- 
cultés que le premier, où il n’y avait qu'à suivre l’ordre 
alphabétique des mots français, indiqués dans le Dictionnaire 
français, mais 101 c’est un premier essai, qui a demandé du 
temps et de la persévérance. Voici la manière que nous avons 
suivie, pour placer autant que possible, les mots, par ordre 
alphabétique. Nous mettons d’abord la racine, ou, radical, 
avec sa signification la plus étendue, et ensuité tous les mots 
qui appartiennent à cette racine. De manière qu’en cherchant 
un mot, 1l ne faut pas trop s’occuper de l’ordre alphabétique, 
mais recourir d’abord au radical et chercher ensuite dans la 
serie de mots qui le suivent. On trouvera à la fin du Diction- 
naire une liste de toutes Les racines employés ici, aussi tous Les 
mots, qui désignent les différents degrés de parenté, ainsi que 
toutes les expressions propres aux différentes parties du corps. 
La raison qui nous a empêché de placer ces mots dans le corps 
du Dictionnaire, c’est que ces noms étant très peu usité à 
l’indéfini et ne s’employant ordinairement qu'avec le pronom 
possessif, il à paru plus utile de tous les placer ensemble sous 
les yeux. En lisant cet article à la Grammaire, on se con- 
vaincra de la justesse de notre remarque. Il est très probable 
qu'on rencontrera dans ce second Dictionnaire certains mots 
écrits avec une telle quantité, et dans le premier avec une 
autre quantité. Cela peut venir de la part des imprimeurs, 
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qui ignorant entièrement cette langue, ont pu prendre une 
voyelle pour une autre, et malgré tout le soin, qui a été ap- 
porté, pour la correction des épreuves, on ne devra pas s’éton- 
ner que dans ce premier travail, il se soit glissé bien des 
fautes. Nous demandons donc de nous être indulgent et de 
vouloir considérer les intentions, qui ont fait entreprendre 
ceb ouvrage, qui malgré ses défauts, pourra être de quelqu’uti- 
lité aux missionnaires et intéresser les philologues. 


REMARQUES. 


1o Au contraire du premier Dictionnaire, on imprime ici 
en lettres romaines ce qui est Cris, et en italiques la traduc- 
tion française, pour faciliter la lecture. 

20 Dans tous les verbes actifs, on donne les quatre formes, 
10 animé, 20 inanimé, 80 indéfini-animé, 40 indéfini-inanimé. 

30 La partie du mot, qui est avant les terminaisons ver- 
bales, est imprimée en lettres capitales, mais le reste, ainsi 
que les transitions, en demi-capitales. 

4o Les adjectifs verbaux, animés ou inanimés, sont dispo- 
sés de la même manière que les verbes. 

50 Tous les dérivés de la racine sont désignés par ce signe 
« qui les précède. | 

60 Les racines sont toujours précédées par ce signe +. 


ABRÉVIATIONS. 
FU TI  D OR PE RUN COOP NUIT NE Ie SU NL RON BE RATER Racine. 
A Ales ER AE AM Rene tn LE TE Adjectif animé. 
ARC, AS MAIRE CHR SO PPS Adjectif inanimé. 
date RE Ava UE ARE Adjectif verbal. 
PAL ES PRE ea ven Met de arte MORE Verbe actif. 
Là PR ER CAS 4 0 de ET à A Verbe neutre. 
AUD Gr HAN AT ET.. SEE R ATPARS Adverbe. 
PERD RE SRSER SRE SAT RER CREER EEE Préposition. 
EE arr er reel Pan gene td Interjection. 
NES tte Ecran ets 208 Nom formé. 
VRP RER ARRAES ie RS RCE Verbe réfléchi. 
éi/ Rotémitiee Dhs À po ON Rd ere Verbe mutuel. 


INR E | RAD TEE ASS PEN 1 LEO, LIU Nom racine. 
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LANGUE CRISE 
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CRIS-FRANCÇCAIS. 
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ÂBA 

x ÂBAT (rac.)utile, propre à rendre 
service, faire usage. | 

ÂBATEVIMEW, (v. a) TTAM, MI- 
WEW, TCHIKEW, il le trouve ulile, 
ilpense qu'il aime à rendre service, 
v.g. misiwe âbateyimâäwok mis- 
tatimwok, partout les chevaux 
sont trouvés uliles ; ayamihâwin 
eoko piko osâm âbateyittamuk ; 
ne trouvez d'utile que la religion, 
ou, ü n'y a qu'une chose néces 
saire, la religion. 

« ÂBATEYITTÂAKUSIW, ok, (a. v.) 
1l mérite qu'on lui rende service, 
qu'on lui vienne en aide. 

«ÂBATEYITTÂK WAN, wa, (a. in) 
c'est estimé utile. 


( 


= 


«ÂBATEYITTAMOWIN, a, (n.f)| 


utilité, l'action de penser une cho- 
se utile. v. g. nijinwa âbateyitta- 
mowina, wäbiwin,mina pikisk- 
wewin; ü y a deux choses dignes 
d’étre pensées utiles, la vue et la 
parole. 

« ÂBATIJIHEW, (v. 4.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, ce mot a deux sens, 


= 


ÂBA 


veut dire : il s'en sert, ct il lui 
rend service. Cela pourtant ne 
cause pas d'ambiguité, car la tour- 
nure de la phrase fait ordinaire- 
ment comprendre dans quel sens 
on l’emploie, v. g. pepoki n'tâbat- 
jihâwok attimwok, en hiver je 
me sers des chiens, kekway ke 
âbatjittäyan? de quoi vas-tu te 
servir? nama kekway n'tâbat- 
jittân, je n’airien pour me ser- 
vir, Ou, je n'ai rien pour m'aider, 
âbatjihikuk ki nikihikowâwok, 
rendez service à vos pères et mères, 
mitchetwaw âbatjihew witjayi- 
siyiniwa, souvent il est utile à 
son prochain, ata ni ki âbatjihàâ- 
wok eka ka wiâbatjihitjik, pour- 
tant je leur ai rendu service, eux 
quine veulent pas m'étre utiles. 


ÂBATISIW, ok, (a. a.) il est utile. 
La terminaison atisiw indique 
toujours le caractère, v. g. tâpwe 
mistahi âbatisiw ayamihewiyi- 
niw,en vérité le prétre est très 
utile, nama nando itâbatisiw, 27 


ÂBA 


n'est d'aucune utilité, it est pour 
iJi. de celte facon, de cette manière, 
kekwanok etâbatisiyan ? à quoi 
es-tu bon? ou, de quel métier es- 
tu ? 

«ÂBATAN, Wa, (a. in.) c'est utile. 
Ce mot s'emploie dans une foule 
de phrase, v. g. âbatan pâskisi. 
gan, le fusil est utile, âäbatan e 
miyO pimâtisik, cest utile de 
bien vivre, eoko piko âbatan ota 
askik, c’ést la seule chose néces- 
saire 1ci-bas. 

(ÂBATISIWOKEYIMEw, (v. a. 
TTAM, MIWEW, TCHIKEW, © le 
pense ulile, il le croit fermement 
utile. Ce motest différent de âba- 
teyimew, quiveut dire, il letreuve 
ulile, tandis que âbatisiwokeyi- 
mew, lle croit etc. 

ŒÂBATJITIIGAN, a, (n. f) outil, 
instrument. 

«(ÂABATJITJIKE WIN, a, (nf) ac- 
lion de se servir de quelque chose. 

«ÂBATIJIHUW, OK, (v.7r.) il se rend 
Service, il est utile à lui-méme, 
d. g. âbatjihuw e sipwettet, c'est 
utile pour lui d'étre parti, nama- 
wiya kit âbatjihun oma ka tota- 
man, {une te rends pas service, 
OU, lu le fais du mal en faisant 


cela, nikân ni wi âbatjihun, pre- 


Mièrement je veux m'être. utile, 
OU, je veUX voir pour moi méme. 

( ÂBATJIHISU W, Ok, (v.r.) idem. 

« ÂBATJIHUWIN, a, (n.f.) l’action 
d’être utile à soi-méme. 

« ÂBATJIHITUW, Ok, (0. m.) 
s'aide il s’entr'aide. Ce verbe au 
singulier, est un contre-sens en 
français, pourtant en Cris, on 
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l’emploie quelques fois ainsi, v. g. 
ni peyaku-âbatjihitun, je suis 
seul à m'aider, e âbatjihituk âba- 
tan, c'est'une chose utile de s’entr’- 
aider, appo âskaw âbatjihituwok 
pijiskiwok, si bien méme que les 
animaux s'entr'aident quelques 

… fous. , 

« ÂBATJIHITU WIN, a, (n.f.) l’'ac- 
lion de s'entr'aider. | 

ÂBISK, terminaison désignant le fer 
ou la pierre, v. g. mikkwÂmisk, 
wa, fer rouge, maskawâbisk, 
wok, pierre dure. 

+ÂB ({rac.) revenir sur, elc., se re- 
tourner. 

CÂBAMUW, ok, (v. n)ti se re- 
lourne sur lui-même, vd. g. pour 
voir en arrière. . 

« ÂBAMIKÂBAWIW, ok, (v. n.) à 

se retourne Sur lui-méwe étant 

debout. La terminaison kâbawiw 
indique l'action d’étre debout. 

ÂBASÂBIW, ok, (vu. n} ü se re- 

lourne pour voir, il regarde en ar- 
r'ière. 

CÂBASÂBAMEWw, (0. a) TTAM, Mr 
WEW, TCHIKEW, en regardant en 
arrière il le voit. 

CÂBAMUSrawew, (0. 4.) Tam, Tâ- 
KEW, TCHIKEW, Ü se reiourne sur 
lui, v.g. je poursuis un animal, 
tout à eoup S'il se retourne vers 
mot, je dirais, n'’âbamustâk. 

CÂBAMUTJIWAN, wa, courant 
retournant sur lui-même, v.g.une 
rivière où ü y a des remous. La 
lerminaison tjiwan indique un 
cours d’eau. 

CÂBOKKÂWAW, a (a. v.) idem. 


( 


= 


ÂBA 


(ÂBAMEYINEW, (0. 4.) TTAM, MI 
WEW, TCHIKEW, 4 y pense denou- 
veau, il le regrette. 

ÂBEWEVYImEw, Tram. à pense le 
savoir, il croit en avoir découvert 
la connaissance, il pense quil est 
ainsi. 

ÂBITTAW, (ad.) la moilié, v. g. 
âbittawaskinew., à est rempli à 
moitié, àâbittaw miyin, donne 

moi la moitié, âbittasiyaw, {a moi- 
lié du corps, âbittawikijikaw, la 
motlié du jour, midi, âbittawiti- 
biskaw, la moitié de la nuit, mi- 
nuit. 

AHÂSIW, ok, (n. r.) corneïlle, ainsi 
nommé AE son cris hd hd. 
AHUVYA !ou, ahussa!(ex.) expres- 
sion de douleur subite, dont se 
servent les hommes, les femmes 

disent o! o! 

+ À, (rac.) placer, mettre, déposer. 

AHYEW, (0. a.) STAW, YIWEW, TCHI- 
KEW, Ÿ le place, nahayew, ou, 
miyo ahyew, ÿ le place bien. 

AIHETTÂN, (ironie). Ce mot est 
difficile à comprendre, il est à peu 
près synonime de tiyakwatch et 
de appo, v.g. aîhettân kitimâke- 
yimew e matchi ayiwiyit, © le 
prend en pilié quoiqu'il soit mé- 
chant, aihettan kaskittaw, kuta- 
ka eka e ki kaskittäyit, # en 
vient pourtant à bout, et cet autre 
qui paraissait plus capable, ne l’a 
pu faire, ou, voilà bien qu'il en 
vient à bout, lui qu’on ne devait 
pas supposer capable, aihettân ni- 
pahew maskwa, o nejowisi! à a 
bien tué un ours,ce paresseux! on 
emploirait donc ce mot, quand une 
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chose arrive, ou se fait autrement, 
que naturellement on serait porté 
à le croire. Voir la racine ajiwa. 

AKAKKWAY, ak, {n. 7.) sang sue. 

AKAKK WÂTJIMIN, ak, {n. f) ca-. 
limacon. 

AKAKKVWE, (ironie, c’est à croire 
que, v. g. akakkwe ituke ke to- 
tak, c’est à croire qu'il va le faire. 

AKÂM. terminaison donnant l’idée 
de Peau, v. g. tchikakâm, proche 
de l’eau, proche du rivage, âbitta- 
wakâm, au milieu de l’eau, d'une 
rivière ou d’un lac, ayitäwakâm, 
des deux côtés de l’eau. 

x AKÂM (rac.) de l'autre côté. 
l'autre bord. 

«AKÂMIK, (ad.) de l'autre côté de 
la rivière ou du lac; otakâm, de 
ce côlé-ci 

«AKÂMASKIK, (ad.) de l'autre cé- 
té de la terre, maïs ce mot est recu 
pour dire de l'autre côté de la mer; 
vd. g. akâmaskik ituttew, ÿ va en 
Europe. 

« AKÂMÂTTIK, (ad.) de l'autre côté 
du bois, de la forét. 

«AKÂMÂSKWEYÂK, (ad.) idem ; 
N. B. âttik et âskweyaw, sont des 
lerminaisons qui indiquent le bois, 
v.g., neyâttik, ou, neyâskweyaw, 

_pointe de bois. 

«AKÂMISKUTEK 
bord du feu.. 

«AKÂMÂYIK, (ad.) de l'autre côté; 
N. B. âyik est une espèce de terme 
local, v. g., tchikâyik, proche de 
là; awasàyik, /à, plus loin. 

(AKÂMAHYEW, (v. a) STAW, vl- 
WEW, TCHIKEW, Y le place de l'au- 
tre bord. 


de 


, (ad.) de l’autre 


AKÂ 


282 


AKÂ 


«AKÂMAHAM, wok, (v.n.) &! va|t AKAMWEW, ok, (v. n.) ü s’en- 


de l'autre bord de la rivière ou du 
lac. 

« AKÂMAPIW, ok, (a. a.) il est as. 
sis de l’autre bord. 

«AKÂMASTEW, a, {a în) c'est 
placé de l'autre bord. 

«AKÂMIPEK, (ad.) de l'autre côté 
de l’eau; pek est une terminaison 
qui a la même signification que 
akâm, v. g., tchikakâm, ou, tchi- 
kipek, proche de l'eau. 

x AKAM, (rac.) plus, davantage, 
plus loin, etc. 

&« AKAMIPAYIW, ok, a, (a. a. et 
in.) ca surpasse, ca agit davanta- 
ge; N.B. payiw est une lerminai- 
son adjective très-usilée el qui se 
joint à un grand nombre de raci 
nes. | 

« AKAMOTINEW, (0.4.) NAM,NIWEW, 
NIKEW, } en prend davantage, 
plus, v. g., akamotinam wiyäs 
eyikok ka ki miyak, 7! prend plus 
de viande que je ne lui en ai don- 
née. 

«AKAMÂBITTAW, (ad) plus la 
moitié, ou, la moitié davantage, 
v. g, nijwattäy akamäbittaw ni 
tipahamäk, à me paye deux plus 
(fourrures) et demi; mitâtatasiw- 


ok akam niyânan, ÿs sont dix, 


plus cinq. 

(AKAMEYIMOW, ok, (v. n.) 
prend courage, il S'empresse, vd. q., 
akameyimow e wi ayamihât, # 
prend courage pour prier; aka- 
meyimuk tchi kiskinohamäka- 
wiyek, empressez-vous de -vous 
faire instruire. 


courage à parler. 

CAKAMIMEW, (v. a.) TTAM, MIWEW, 
TCHIKEW, Ÿ l’encourage par ses 
paroles, v. q., akamimik kit awâs- 
simissak kita nitta-atusketjik, 
encouraye tes enfants afin qu'uls 
sachent travailler. 

CAKAMEVIMEW, (0. a.) TTAM, MI- 
WEW, TCHIKEW, 0 pense qu'il a du 
courage, de l'ardeur pour, etc., il 
lui souhaite du courage. 

CAKAMIKKAWEWw, (0. a) KAM, KÂ- 
KEW, TCHIKEW, | S'encourage à 
agir sur lui. 

« AKAMÂTEw, (v. a.) TAM, idem. 

CAKAMIHEW, (v. 4.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, 4 S'occupe beaucoup de 
lui. 

CAKAMEYIMOWIN, a, {n. f.) en- 
couragement. 

(AKAMEYIMIWEVWIN, a, {(n.f. 
idem, action d'encourager. 

« AKAMINEW, (0. 4) NAM, NIWEW, . 
NIKEW, \ en prend davantage, 
plus, comme akamotinew. | 

(AKAMISIW, ok, (a. v.) il veut 
toujours en prendre davantage. 

AKASK, wok, {(n.r.) flèche qui a 
un gros. bout. 

AKASKOW, ok, (n.r.) faisant. 

+AKÂVW, (rac) sans dessein, inu- 
lilement, à peine. 

«AKÂWÂTCH, (ad.) avec peine, v. 
g, akâwâtch takusin, # arrive 
avec peine; akâwâtch pimâtisiw, 
il vit d peine. 

«AKÂWIL,*(ad.) sans dessein, sans 
raison, v.q., akâwi nakatam, 
le laisse sans raison. 


AKÂ 


€AKÂWISKAW, ok, (v 
che inutilement. 

CAKÂWUTTEW, ok, {v. n.) idem. 

«AKÂWISIW, ok, (a v.) i n'a pas 
bien son esprit, un demi fou, un 
limbré, caractère de lravers, il 
agit inutilement. 

CAKÂWÂTISIW, ok, (a. v.) idem 
N. B. Ââtisiw, est une. termi- 
naison qui désigne le caracière, 
d.g., Miyowâtisiw, à est d'un bon 
caractère; sokkâtisiw, à est d'un 
caractère fort. 

«AKÂWAN, wa, (a. 
réussit pas. 

«AKÂWAKKAMIKISIW, ok, 

v. an.) se donne de de. 
sans raison, il agit inutilement. 
«AKÂWAKKAMIKAN, wa, (a. v. 
in) ca ne donne aucun résultat, 
c'est sans dessein, cette action. N. 
B. Les terminaisons animés el ina- 
nimés, kkamikisiw, kkamikan, 
désignent l'action d'étre occupé, de 
se donner de l'occupation, ®. g., tà- 
nisi etakkamikisiyan? à quoi es- 
tu occupé? quelle agitation te don- 
nes-tu ? tânisi etakkamikan ? 
quelle nouvelle? qu'est-ce qui s’a- 

gite ? 

«AKÂWEYIMEW, 
MIWEW, TCHIKEW, 
agit sans but, 1! le MES ne 
pas avoir son esprit; 0. q., n'ta- 
kâweyimaw ata e AR 
quoiqu'il Se vante, je ne le pense 
pas capable. 

«AKÂWIMEW, (0. a.) TTAM, WIMEW, 
TOHIKEW, W lui dit celu sans avoir 
l'intention d'agir, il lui dit, sans 
l'intention de lui faire, 4, 


n.) ul mar- 


in.) ce Fi ne 


(D. ‘@.) TTAM, 
ul pense qu'ul 
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quelqu'un me promel quelque cho- 
se,eine me le donne pas, je dirais: 
n’takâäwimik, 4 m'a dit sans des- 
sein. 

CAKÂWIHEW, (0. a.) TTAM, HIWEW, 
TCHIKEW, Méme verbe que akâwi- 
mew, Mais celui-ci désigne une 
action sur, etc., landis que l'autre 
indigne la parole; v.g., on joue 
un tour à quelqu'un, on lui fait 


espérer inutilement, on dira : akâ- 
wihaw, d est frustré. 
CAKAWIPAYIW,0k, a, (a. v.) voy. 


akâwisiw, &! agit inutilewent 
CAKÂWÂTEw, (0. a.) Tam, SE. 
TGHIKEW, Ü le désire inutilement, 
sans pouvoir se le procurer; v.g., 
ata n’Vakâäwâten kita ayamiha- 
yân, pourtant je désie prier (sous 
entendu l'idée que je nagis pas 
d'après mon désir. 
« AKÂWÂTAMOWIN, a, (n. f.) dé- 
sir inutile, non suivi de l'effet. 
(AKÂWÂTAMÂwEw, (v. a.) ram, 
KEW, TCHIKEW, Ü lui envie, il lui 
désire quelque chose, sans pouvoir 
l'avoir; à. g., konata kit akâwâ- 
tamâwin, namawiya missawâtch 
ki ka ki mivitin, c'est inutilement 
que lu m'envies cela, je ne te le 
donnerai pas quand méme. 
CAKWEVIMEw, }v.a.)Tam, MIWEW, 
TCHIKEW, Même signification. 
«AKWEVITTAMÂWEW. 
idem. | 
CAKÂWÂTEYINEw, (v. a) Tram, 
MIWEW, TCHIKEW, {| pense lou- 
jours à lui, sans pouvoir l'obtenir. 
v. g., Un jeune homme qui ne peut 
avoir la fille qu'il désire. 


(v. à.) 


AKA 


«AKÂ WÂTJInEw, (v. a.) TTAW, Hi- 
WEW, TCHIKEW, ü l'entretient à 
peine, c’est à peine s'il Le fait vivre. 

CAKÂWÂTIIHUW, ok, (0. r.) # 

_ s’entretient à peine, il peut à peine 
se faire vivre. 

«AKÂ WÂTJIHISUW, ok, (v. r.) 
idem. 

«AKÂWÂSIW, ok, (v.n.) ü soupi- 
re après quelque chose, mais inu- 
tilement. 

x ÂKÂW (rac.) à l'abri, de l'autre 
côté. 

«(ÂKÂ WÂYIK, (ad.) de l'autre côté; 
v.9., àkâwâyik watjik pimuttew, 
il marche à l'abri de la montagne. 

«(AKÂWÂTTIK, (ad.) à l'abri du 
bois; v. g., âkâäwâttikwesimow, 
ou, âkäwâttikwekäbâwiw, 4 se 
tent de l’autre côté de l'arbre. 

(ÂKÂWÂSK WEYÂK, (ad.) à l'abri 
de la forét. 

(ÂKÂWATCHÂK, (ad) à l'abri 

d'une butte; v. g., äkâäwatchâk 

itâmow, ÿ se sauve à l'abri d’une 
élévation de terre. 

ÂKÂWÂMATIN, (ad.) à l'abri de 

la montagne, ou d’une colline. 

(ÂAKÂWÂSKUSIWOKKÂK, (ad. 
à l'abri du foin, de l'herbe. 

(ÂKÂWISKAMIKÂK, (ad) à l’a- 
bra de la glace. 

(ÂKÂWÂKUNAKÂK, (ad.) à l'a- 

bri de la neige. 

ÂKÂWÂWOKKÂK, (ad.) à l'abri 

du sable. 

ÂKÂWÂSUW, ok, (a. v. an.) le 

soleil est à l'abri, il est à couvert. 

(ÂKÂWÂSTE W, a, (a. v. in.) c’est 
à l'ombre, à l'abri du soleil. 


= 


= 


= 


2e 


_ 


— 


== 
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«ÂKÂWAÂSTESIMOW, ok, (v, n.) 
ü se met à l’ombre du soleil. 

CÂKÂWÂSTEPIW, OK, (v.n.)idem. 

(ÂKÂWASKWEW, ok, (v. im.) v. 

g. le soleil est à l'abri d'un nuage. 
N. B. askwe, désigne le nuage. 
ÂKÂWASTEHwEw, (v. d) HAM, 
HUWEW, HIKEW, Ÿ le met à l’om- 
bre, à l'abri. 

CÂKÂWASTEHIGAN, a, (n. f 

abri contre l’ardeur du soleil. 

ÂKÂ WASTEHUN, a, (n. f.) idem. 

ÂKÂWASTEHUW, (v. r) à se 

met à l’abri du soleil. 

CÂKÂWÂSTESKAMÂweEw, (0. a.) 
TAM, KEW, TCHIKEW, ül se met de- 
vant lui pour luicacher la lumière. 

CÂKÂWAÂSkAwWEw, (0. a.) KAM, KA- 
KEW, TCHIKEW, idem. 

t ÂKÂ WÂSTEPAKAHAM, ok, 
(v. n.) 4 se met à l'ombre avec des 
feuilles. 

AKAVÂSIW, ok, (n. f) anglais. Ce 
mot semble venir de la racine ak, 
ou, akwWwa. 

AKAYÂSIMOW, ok, (v. n.) il parle. 
anglais. . 

AKAVÂSIMOWIN, a, (n. f)langue- 
anglaise. 

AKAVAÂSIMOTOTAwEw, (v. a. 
TAM, TÂKEW, TCHIKEW, ll lui 
parle anglais. 

AKAYÂSIWASKIY, a, (n. f) An- 
gleterre. s 

AKAYÂSIWAYAMIHAW, ok, 4 
est protestant, il prie en anglais. 

AKAVÂSIWAVAMIHAÀWIN, a, 
(n. f.) le protestantisme, ou, la 
prière anglaise. 


= 
2 


( 
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x AK WÀ, (rac.) gagner le rivage, la |« AKWÂYÂPOvew, (v. a.) TAW, 


terre ferme, tirer de Peau ou du 
feu. / 

«AK WÂHWEW, (0. 0.) HAM, HUWEW, 
TCHIKEW, | le retire de l’eau ou 
du feu, v. g. akwâh askik, retire 
la chaudière du feu. 

€CAKWÂKAHWEW, (0. 4.) HAM, HU- 
WEW, TGHIKEW, idem. 


« AK WÂNEw, (0. a.) NAM, NIWEW, | 


NIKEW, à le retire avec la main, 
de l’eau ou du feu. 


«AKWÂSIPIrEw, (v. a) TAM, si 
WEW, TCHIKEW, idem, avec le bras. 


«AKWÂPIrEw, idem. 


«AKWÂYAÂSIW, (a. an.) ilest pous- 
sé vers le rivage, par le vent. 

« AK WÂVAÂSTAN, wa, (a. in.) c’est 
poussé au rivage par levent. Note: 
Les terminaisons adjective àsiw, 
âstan, indiquent l'action du vent, 
0. g. Wepâsiw, sta, emporté par 
le vent. 

CAKWÂYÂAHUKOW, ok, (a. an. 
u derive vers le rivage. 

(AKWÂVÂHUTEW, a, (a. in. 
idem. | 

« AKWÂVÂHUYEw, (v. a) TAw, 
HUWEW,TCHIKEW, { le fait deriver 
vers le rivage, comme, nâtahu- 


YIWEW, TCHIKEW, le mène à 
terre par le courant. Ces termi- 
naisons pokow, potew, poyew, 
indiquent le courant de l’eau, 'v.g. 
-wepâpokow, an. wepâpotew, in. 
il est emporté par le courant. 


AKIK, wok, (n.r.) rhume, ot aki- 
kumiw, ok, # a lerhume, kit 
akikum, ak, {a morve, senikiku- 
mew, Ok, à se mouche. 


x AKT, (rac.) compter, évaluer. 


CAKIMEW, (v. à) TTAM, MIWEw, 
TCHIKEW, Ü le compte, v. g. aki- 
mewokotemiwäwa, ÿs comptent 
leurs chevaux, ekusi itakimew, 
c'est ainsi qu'il l’évalue, iyiniwok 
mistahi akittamok maskikiya, 
les sauvages donnent une grande 
valeur aux médecines, tânisi ita- 
kitchikeyan ? comment comptes- 
tu ? 


« AKITTAMÂwEw, (v. 4.) TAM, KEW, 
TCHIKEW, Ô! lui compte, ùl lui éva- 
lue, v. g. tâneyikok itakittamäâ- 
wiyan kit’em ? quel prix me fais- 
tu ton cheval? nemitano tattwat- 
tay kit itikittamâtin, je ce le fais 
quarante plus (fourrures). 


yew, à va le quérir en le faisant|« AKITTAMOWIN, a, {n.f.) lac- 


deriver sur l'eau. Note: Ces termi- 
naisons, hukow, hutew, hu- 
yew, indiquent une action sur 
Peau. 

«AKWÂVÂPOKOW ok, (a. an 
il est entrainé à terre par le cou- 
rant de l’eau. 

«AKWÂYÂPOTEW, a, (a în) 

idem. 


tion de compter. 


«AKITTÂSUW, ok, (v. n.) ü comp - 
te, \l calcule. 
« AKITTÂSU WIN, a, (7. f.) calcule. 


«AKITTÂSUWINIKKEW, ok, 
(v. n.) d fait des calcules. 


«AKITTÂSUWINIKKEWIN, a, 
(n. f) l'action de faire des calcules. 
20 


AKI 


CAKINE, (continuation de la méme 
racine) à la suite les uns des 
autres, alternativement. 


(AKINEPAYIW, ok, a, (». v. an. 
et in.) ca arrive l’un après l’autre. 

CAKINEPA YISTAWEWw, (v.@.) TAM, 
TÂKEW, TCHIKEW, l les passe l’un 
après l’autre, (comme en les comp- 
tant) à cheval. 

CAKINEHWEW, (0. a.) HAM, HUWEW, 
TCHIKEW, 4 les passe l’un après 
l'autre, sur l'eau. 

(AKINEYÂBAMEw, (v. à.) TAM, 
KEW, TCHIKEW, dl les passe en les 
regardant l’un après l’autre, com- 
me en les comptant. 

CAKINEHEW, (0. 4.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, il agit sur lui alterna- 
livement. 

CAKINESKAWEW, (v. a.) KAM, KÂ- 
KEW, TCHIKEW, 0 les passe l’un 
après l’autre. 

(AKINEXNEW, (©. 4.) NAM, NIWEW, 
TCHIKEW, ©! le prend avecla main 
lun après l’autre, v. g. quelqu'un 
qui tourne les feuilles d'un livre. 

x AK, (rac.) pardessus, encore, des- 
sus, une chose qui est collée, qui 
est appliquée Sur une autre. 

(AKOKKEW, ok, a, (a. v. an. et 
in.) c'est collé à quelque chose ; 
d. ÿ, pikiw nitta akokkew, [a 
gomme colle facilement. 

«AKOKKEMOW, ok, a, (a. v. an. 
et in.) ça tient à, etc. 

CAKOKKEHEW, (v. a) TTAW, Hi- 
WEW, TCHIKEW, Ÿ le colle, il l’ap- 
plique. 

CAKOKKATEW, (0. a.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, 2dem. 
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(AKOKKATCHIGAN, a, (n.f) ce 
qui sert à coller. 

«(AKOKKÂBÂWEW, ok, a, (a. v. 
an. et in.) l’eau se colle, s'attache 
à lui, où à cela. 

CAKOKKÂBÂW AyEew, (0. a.) TAW, 
YIWEW, TCHIKEW, à le colle à, 
l'applique à, etc., à l'aide d’un li- 
quide. oi 

CAKOKKWÂrTEw, (0. a.) TAM, sr- 
WEW, TCHIKEW, à le coud à, il le 
pose dessus à l’aide de l'aiguille. 

«(AKOKKWÂTCHIGAN, ak, (n. 
[.) tavelle, ainsi nommée parceque 
ordinairement on la coud à une 
autre piéce. 

CAKUPITEW, (0. a.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, 0! lui attache, il le ban- 
de, ù le panse, \ lui applique une 
emplätre. 

CAKUPISUW, ok, (a. v.) il est ban- 
dé, pansé, \ s'attache une empld- 
ire. 

CAKUPISU WIN, a, (n. f.) empli- 
tre, attache, bände. 

C(AKOKKASWEWw, (0. a) SAM, sI- 
WEW, TCHIKEW, Ÿ le fait coller au 
moyen dela chaleur, du feu. 


TCAKOKKASU W, ok, (a an.) il est 


collé, étant brülé. 

CAKOKKATEW, a, (a. in.) idem. 
N.Les terminaisons adjectivessuw, 
tew, indiquent l’action du feu. 

« AKOSKAWEW, (v. 4.) KAM, KÂKEW, 
TCHIKEW, à le fait coller à, par 
une pression, v. g., en S'appuyant 
dessus. 

CAKOW, ok, (v. n.) i s'approche 
comme voulant se coller. 

(AKOPAYIHUVW, ok, (v. n) idem- 
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«AKOKKAWEW, (v. a.) KAM, KÂKEW, | ( AKWAMOKHEw, (v. a.) TTAW, Hi- 


TCHIKEW, à se colle à lui, il Le ca- 
jole, comme en se collant à sa per- 
sonne. On emploie aussi ce mot 
pour dire: 1 lui fail des basses- 
ses, des flatteries, pour le gagner ; 
ayakokkawew. 

«AKOKKÂSUW, ok, (v. n.) il fait 
des bassesses, des flatteries. 


(AKOKKAHEW, (0. a.) TTAW, HI- 
WEW, TCHIKEW, Voy. akokkawew. 


«AKOKKASAMÂWEW, (v a) 
comme on dirai : à lur fait coller, 
en le brûlant. On emploie ce mot 
quand quelqu'un par ses médeci- 
nes ou sortiléges s'efforce de se 
faire aimer d’une personne. 


« AKOKKASAMÂSUW, ok, (v. n.) 
il fait des sortiléges pour se faire 
aimer. 

«AKOKIW, ok, (a. an.) ü s'y colle, 
il s’y joint, v. g., deux arbres qui 
en croissant, Se joignent, se réu- 
nissent. 

«AKOKIN, wa, (a. in.) idem. 


« AKOPAYIW, ok, a, (a. vw. an. et 
in.) idem. 


« AK WAMOW, ok, a, (a. v. an. et|. 


in.) ça tient à, etc. N. mow est 
une terminaison adjective animée 
et inanimée indiquant que ca tient 
à, etc. attaché à, etc. C’est aussi 
une terminaison verbale indiquant 
la parole, v. g., àtjimow, ÿ racon- 
te; kisimow, # parle en colère. 
C'est aussi une terminaison de 
verbe impersonnel, v. q., paske- 
mow, chemin qui fourche ; kista- 
tamow, chemin battu. 


WEW, TCHIKEW, Ÿ le fait tenir d, 
elc., il le fixe à quelque chose. 

«CAKWÂKUNEW, ok. (a. v.) la 
neige colle sur lui. 

CAKOMOW, ok, (a. v.) v. g. un ca- 
nard qui se tient sur l'eau, (y pa- 
raissant comme collé.) 

€CAKUSTAHWEWw, (v. 4) HAM, Hu- 
WEW, TCHIKEW, l le fixe à, etc., 
v. g., un bouton à un habit. 

CAKUSTAHAMÂwEw, (v. a.) TAM, 
KEW, TCHIKEW, lui pose, il lui 
fte. 

CAKOSIW, ok, (a. v.) i est fixé sur, 
elc., v. g., quelqu'un qui est sur 
son cheval, où encore mieux, un 
oiseau qui est perché; v. g, Kâkâ- 
siw ka akosit, le corbeau qui est 
perche. 

€ AKOTCHIN, wok, (a. an.) ü est 
suspendu à, etc.; ®%. q., atchâkus. 
sak kijikokakotchinwok, les étoi- 
les sont suspendues au ciel. 


«AKOTTIN, wa, (a. in.) c'est sus- 

pendu. Cependant cet adjectif est 

plus usité pour dire quelque chose 

qui est dans l’eau, v. g., sâsay 

wiyâs akottin askikok, /a viande 

est déjà dans la chaudière (dans 

l'eau pour bouillir.) 

CAKOTEW, (0. a) TAM, SIWEWw, 
TCHIKEW, | le pend, il le suspend, 
il l'accroche à. 

CAKOTEW, a, (a. in.) c'est pendu, 
suspendu. 

ÇAKOTCHIMOW, ok, (a. v.) i se 
lient collé, serré à quelque chose. 

(AKONEW, (v. da.) NAM, NIWEw, 
TCHIKEW, ü le serre Sur lui, com- 


AKW 


me voulant ly coller, vd. q., une 
mère qui serre Son enfant sur son 
sein. 

N. B. Les quelques mots qui 
suivent, semble dériver de la mé- 
me racine, quoiqu'ayant une si- 
gnificahion différente, ds donnent 
pourtant une idée de quelque cho- 
se qui est suspendu, qui tient à la 
surface, qui surnage, ele. 

« AK WÂKUSIW, ok, (a. an.) il est 
moisi, gülé, vd. g, des provisions 
couvertes d'une mousse blanche, 
eic. 

«AKWÂKUTEW, a, (a. in.) c'est 
most. 

« AK WÂKUSIN, wok, (a. an.)idem. 

«AK WÂKUTTIN, wa, (a. in.) idem. 

C(AKWÂKUPAYIW, ok, a, (an. et 
in.) idem. | 

CAR WÂKUPAYIHEw, (0.a.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, ÿ le fait noircir. 

(AKWÂKUPIY, a, (n. f) herbe 
verte et sale qui couvre certains 
lacs en élé. 

«AKWÂKUPISÂKAHIGAN HET 
f.) lac vert (couvert d'herbe verte). 

CAKOTÂYOW, (v. im.) quand la 
neige est pendue aux arbres ou 
à autre chose. 

«AKOYÉÈSIK WA, (v. im.) glace en 
tas, amoncelée, (bourguignon). 

CAKUP, ak, à, {n. an. et in) cou- 
verte, couverture. Ce mot a la 
qualité d'animé quand on parle 
d'objets couverts de poil. Pour des 
robes de buffles on dirait : akupak. 

+ÂK, K (rac.) amertume, dpreté, 
douleur, méchanceté. N. Dans cet- 
te racine, tantôt il y a deux k et 


288 


ÂKW 


d'autres fois un seul. Je n'en con. 

nais pas la cause. 

ÂKKOnEw, (0. a.) rraw, HIWEW, 

TCHIKEW, Ü le torture, il le tour- 

mente, \ lui fait souffrir une gran- 

de douleur. 1 

CÂKKUSIW, ok, (0. a.) ü est ma- 

lade; kiwinew, ok, ÿ se meurt. 

ÂKKUSIWIN, a, (n. f.) la mala- 

die; kiwinewin, a, la dernière 

agonie ; nanântok itâspinew, 1! a 

différentes maladies. N. La termi- 

naison pinew indique la maladie. 

ÂKKWÂPPINEW, OK, (a. v.) à 

a un mal très-douloureux. 

C(ÂKWAN, wa, (a. in.) c'est péni- 
ble, dur, cruel. 

CÂKWÂTISIW, ok, (a. a.) à est 
cruel, farouche, barbare ; âkwâs- 
timow, un chien féroce. 

CÂKWÂTAN, wa, (a. ôn.) c’est dur. 
cruel. 

CÂKWÂTEYINEw, (v. a.) Tram, 
MIWEW, TOHIKEW, 0 le trouve fé- 
roce, cruel. 

CÂKOTONÂMOW, ok, (v. n.) ü a 
unton de voix colère, sévère, féroce. 

CÂKWÂSTEW, (v. im.) il fait très- 

chaud. N. La terminaison âstew 

indique la chaleur ; nipâhâstew, 
chaleur tuante. 

ÂKWÂKATOSUW, ok, (a. v.) à 

est durer en séchant. 

ÂKWÂKATOTEW, a, {a. v.) c’est 

durci, ete. 

ÂKWATCHIW, ok, (a. a.) à a 

froid, il est gelé, il est durci par le 

froid. 

CÂKWATIN, wa, (a. in.) c'est dur- 
c? par le feoid. k 
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(ÂKWEKISIW, ok, (a. a.) à est 
durci, il est amoindri par la sé- 
eheresse. 

(ÂKWEKAN, wa, (a. in.) idem. 

«ÂKOTEWISIW, ok, (a. a.) il est 
cruel, rude, dur. 

(AKOTEWAN, wa, (a. in.) idem. 

AKWÂWAÂN, a, {n. r.) grille, écha- 
faudage pour faire sécher la vian- 
de: 

x ÂKWÂ (rac.) profondément, en- 
foncé bien avant, loin. 

CÂKWÂTCH, (ad.) profondément, 
loin, en avant ; v. g., âkwâtchis- 
payiw, ça s'enfonce lin avant ; 
on dirait aussi: sâsay osâm âk- 
wâtchispayiw, laffaire est déjà 
trop avancé ; àkwâtch ni pimiti- 
sahwaw, je le poursuis loin; âk- 
wâtch payipaham, ÿ le perce bien 
avant ; âkwâkijikaw, jour avan- 
cé; àkwâtibiskaw, nuit avancé ; 
il signifie aussi: avec peine, com- 
me akâwâtch; v. g., âkwâtch 
pimâ'isiw, à vit à peine, ou, sa 
vie vient de loin, par ex. quelqu'un 
qui s'échappe avec peine d'un dan- 
ger ; sâsay âkwâtch kiskeyittam, 
ul sait déjà beaucoup ; âkwâtch 
kinakatchihitin, je suis beaucoup 
accoulumé à ta facon. 

CÂKWÂSIN, wok, (a a.) il est 
beaucoup enfoncé, il est beaucoup 
arrivé loin. 

CÂKWÂTTIN, wa; (a. in.) idem. 

CÂKWÂSImEw, (v. a.) c’est avee 
peine qu'il le fait vivre. 

CÂKWÂSK, (ad.) au devant, par 
devant. 

CÂKWÂSKkAwWEwW, (0. a.) KAM, KÂ- 
KEW, TCHIKEW. Ÿ! lui coupe le che- 
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min pour passer devant lui; v. g., 
_kakwe âkwäâskaw mayowes wâ- 
yo e ayât, tâche de lui couper 
chemin avant qu'il soit loin. 
(ÂKWÂSKAM, (ad.) davantage, 
plus ; v. gqg., äkwâskam musta- 
winam, ÿ en désire davantage. 
(ÂKWASKISPAYIW, ok, a, (a. 
v. an. el in.}1l, ou, ca agit comme 
voulant couper chemin, voulant 
passer par devant. 
CÂKWASKINEW, (v. a.) Nam, NI- 
WEW, NIKEW, à le lient dans ses 
bras, il le tient à brassées; v. q.. 
âbittasiyaw âkwaskinaw, # est 
tenu par le milieu du corps. 
CÂKWASKITIxEw, (0. a.) NaM, NE 
WEW, NIKEW, dem. 
(ÂKWASKISkAWEw, (0. a.) KAM, 
KÂKEW, TCHIKEW, Ÿ lui coupe le 
chemin en passant devant lui, en 
faisant un détour. 
x AKWAN, (rac.) couvrir, abriter, 
mettre un couvercle. 
CAKWANÂHWEW, (v. a.) HAM, Hu- 
WEW, HIKEW, Ü le couvre, recou- 
vre. 
CAKWANINEW, (v. 
WEW, NIKEW, 24m. 
CAKWANÂSIMEW, (v. a.) TTITAW, 
SIMIWEW, SITCHIKEW, idem. 
«AKWANÂHUW, ok, (v. r.) il se 
couvre. 
«AKWANÂHUWIN, a, (n. f.) cou- 
verture, chale, couverte. 
«AKWANÂRYEW, (0. a.) sraw, 
YIWEW, TCHIKEW, % le place en le 
couvrant. 


&.) NAM, NI- 


| AKWANÂBOnwew, (v. a.) HA, 


HUWEW, HIKEW, d le couvre, v. q., 
un vase. 


AKW 


«AKWANÂBOHIGAN, a, (n. f.) 
couvercle d'un vase, d'une chau 
dière, etc. 
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ment, v. g. mustuswok misiwe 
akoskamok askïy, les bufjfles 
couvrent la terre. 


(AKWANÂBOWESIN,wok,| x AKWEB, (rac.) embarrassant, 


(a. a.) uw est couvert. 
«AKWANÂBOWETTIN, wa, (a. 
in.) idem. 
«AKWANÂKKWEW, ok, (v. n.] 
il se couvre le visage. 
CAKWANÂKKWEHwWEw,  HAM, 
HUWEW, HIKEW, Ou, akokkweh- 
wew, ou, akokkwepitew, # lui 
‘couvre le visage. 
«AKWANÂKKWEPIrEw, (v. à.) 
TAM, SIWEW, TCHIKEW,, | lui 
bande le visage. 
«AKWANÂKKWEPISUWIN, a, 
(n. f.) couverture du visage. 
«(AKAWÂYIK, (ad.) à l'abri, à 
couvert, v. g. akawäyik pimut- 
tew, à marche à l'abri, akawâtik, 
à l’abri du bois, de la forét, aka- 
wâmatin, à l'abri dela montagne, 
akawâtin, à l'abri de la colline. 
CAKAWÂBIKKWEW, ok, (a. v.) 
il a les yeux couverts. 
t(AKAWÂBIKKWEHwEw, (v. a.) 
HAM, HUWEW, HIKEW, Y lui couvre 
la vue. s 
« AKAWÂKKWEPIrEw, (v. a.) 
TAM, SIWEW, TCHIKEW, 4 lui bande 
. les yeux. 
« AKAWÂWESIMOW, ok, (a. v.) 
ül:se met à l'abri de quelque chose. 
«AKAWÂWESsIMEw, (v. a) Tri- 
TAW, MIWEW, TCHIKEW, (| le place 
à l'abri. 
CAKOSIMOW, ok, (a. v.) comme, 
akawâwesimow. 
CAKOSKAWEW, (0. 4.) KAM, KÂKEW, 
TOHIKEW, Y le couvre complète- 


qui prend beaucoup de place, 
beaucoup, en grande quantité. 

«AKWEBÉS,(ad.)quandon a beau- 
coup de choses, jusqu'à en étre 
embarrassé, v. g. akwébés n’ta- 
yâwâäwok kinusewok, j'ai des 
poissons en abondance. 

«AK WEBISIW, ok, (a. a.) tk est 
embarrassant, et,ilestembarrassé, 
il a beaucoup de choses qui Vem- 
barrassent, v. g. awiyak weyo- 
sitji mistahi akwebisiw mâna, 
celui qui est riche a beaucoup de 
choses à son usage. 

« AKWEBAN, wa, (a. 
embarrassant. 

«AK WEBEYIMEW, (v. @.) TTAM, 
MIWEW, TOHIKEW* | le trouve em- 
barrassant. 

«AK WEPAPIW, ok, (a. v.) test 
embarrassant, v. g. quelqu'un qui 
occupe trop de place. 

(AKWEPASTEW,. a, (a: v. in.) 
c’est embarrassant par le volume, 
elc. : 

CAKWEPINEW, (0. da.) NAM, NI- 
WEW, NIKEW, ü ne sait trop com- 
ment le. placer à cause de lem- 
barras. 

x AKWAN, (rac.) la méme quecelle 
ci-dessus, à couvert, etc. 

CAKWANOKIJOWEW, ok, (v.n:) 
il parle à mots couverts, 1 parle 
en paraboles. 

«AKWANOKIJWÂTEw, (vu. a.) 
TAM, SIWEW, TCHIKEW, 0 lui parle 
à mots couverts, en paraboles. 


in.) c’est 


AKW 
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AMA 


« AKWANOKIJOWEWIN, a, (7. |« ÂJIWAN, wa, (a. in.) ça n'arrive 


f.) parole à couvert, parabole. 
xAÂKWETTAW, (rac.) doubler, 
mettre l’un sur l'autre, 

(ÂKWETTÂW Auvyew, (0. a.) sTAW, 
YIWEW, TOHIKEW, Y les mel l'un 
sur Pautre, 

«ÂKWETTÂWIKWÂrEw, (v. à.) 
TAM, SIWEW, TOHIKEW, l Îles coud 
Pun sur l’autre, 1 le double. 

«(ÂAKWETTÂWESKISINEW, ok, 
(v. n.) à met double paire de sau- 
liers, ou, ayâkwettâäweskisinew, 
(Red.) 

«ÂKWETTÂWESÂKEW, ok, (v. 
n.) à met double habit, capot. 

« ÂK WETTÂWEWEYONISEW, 
ok,(v. n.)\ revet double habille- 
ment. 

-CÂK WETTÂ WAPIW, ok, (a. 7.) 
v. g. mustusweyänak âkwetta- 
wapiwok, les robes de buffles sont 
en tas les unes sur les autres. 

«ÂK WETTÂÀ WASTE W. a, (a. in.) 
c'est doublé, c'est l'un sur Pautre. 

x ÂKUST, (rac.) tremper dans l'eau, 
mouiller. 

-«ÂAKUSTIMEW, (0. 4.)TAW, MIWEW, 

TOHIKEW, Ôl le met dans l’eau. 

ÂAKUSTÂBÂWÂvEw, (0. a.) TAW, 

YIWEW, TCHIKEW, idem. 

«ÂAKUSTIMOW, ok, (n. a.) à est 
mouillé. 

«ÀAKUSTIN, wa, (a. 
mourllé. 

xÂJIW, (rac.) incapable, qui ne 
réussit pas. 

CAJIWISIW, ok, (a. a.) üne réus- 
sit pas, (synonimes) nayoyuWw, 
akawisiw. 
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pas, ça ne réussil pas, nama aji- 
Wan, ça arrive toujours, sans 


faute, v. 4. ekuyikok mânanama 


àjiwan eka kitchi mispuk, c’est 
le lemps qu'il neige sans faute. 

CÂJIWEVYIMEw, (0. a.) TTAM, Mr- 
WEW, TCHIKEW, 0 le pense inca- 
pable de faire telle chose, de réus- 
sir; etc., nama kekway n’tâjiwe- 
yimaw Kijemanito, je pense 
Dieu capable de réussir en toutes 
choses. 

«(ÂMAK, wok, (n. r.) aiguille pour 
lacer les raquettes. 

x AM, (rac.) faire fuir, faire peur. 

«QAMÂMEW, (0. 4) TAM, MIWEW, 
TOHIKEW, À le fail fuir, vd. g. quel- 
qu'un qui veut approcher un ani- 
mal sauvage, et en faisant quel- 
que bruit, ile fait fuir, ul l'épou- 
vante. 

CAMÂEW, (0. a.) TTAW, HIWEW, 
TOHIKEW, dem. 
«AMÂHAMÂwEw, (0. a.) Tan, 
KEW, TOHIKEW, 0 lui fait fuir, à 
est la cause que lPanimal d'un 

autre fuit. 

«AMÂ WEHAMÂwEw, (0. a.) Tam, 

| KEW, TCHIKEW, dem. 

«(AMÂTAMÂWEW, (v. a.) idem. 

«(AMÂWEKAHIKEW, ok, (v. ind.) 
il le fait fuir, en frappant avee 
une hache. 

«(AMÂWEsSwEw, (0. 4)SAM, SIWEW, 
siKEW, 0 le fait fuir en tirant du 
fusil. 

(AMATISUW, ok, (v. n.) \ est aux 
aguéls, il craint quelque surprise, 
il est sur ses gardes. 
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(«AMATISU WIN, a, (0. 
d'être Surpris. 
(AMATISUSTAWEw, (v. @.) TAM, 
TÂKEW, TCHIKEW, | craint quel- 
que surprise de sa part, à se 
garde contre lui. 
CAMATISUSTAMÂwEw, (v. a.) 
TAM, KEW, ,TCHIKEW, Ü est aux 
aguêls sur Son comple, v. g. eoko 
iskwew amatisustamâwew. oko. 
sissa, celte fmme craint pour son 
fils. Note. Toute cette racine in- 
dique qu'on est effrayé, qu'on est 
aux aguels parce qu'on a VU, où 
qu'on croit avoir vu quelque 
chose; ce qui est bien différent 
d'un autre mot, astâsiw, qui pa- 
rait signifier la méme chose. et 
qui cependant est bien différent. 
x ÂMAT, (rac.) monter une côte, 
une élévation, hauteur. 
«ÂMATCHIWEW, ON OME, NE 
monte une côte, une colline. Note. 
La terminaison tchiwew, indique 
une colline, montagne, v. g. nit 
tatchiwew, à descend une colline. 
ÂMATCHIWEYAW, (a. in.) c’est 
en montant, c'est une hauteur. 
(ÂMATCHIWETCHAW, (a. in) 
c’est une hauleur de terre, qui va 
en montant. 


[.) crainte 


«ÂMATCHIWEHEw, (0. a.) TTAW, 


HIWEW, HIKEW, | le monte. 

C(ÂMATCHIWEPITEw, (0. a.)TAM, 
SIWEW, TCHIKEW, 0 le monte en 
le tirant à lui. 

« ÂMATCHIWETISAHwEw, (vd. a.) 
HAM, HUWEW, HIKEW, Ÿ le fait 
monter promplement. 

(ÂMATCHIWEWIN, a, (n. f.) une 
montée. 
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t ÂMATCHIWESKANAW, a, (n: 
[.) chemin pour monter. 

CÂMATIN, terminaison qui désigne 
une montagne, butte, colline, v. g. 
takkutchâmatin, sur la monta- 
gne, awasâmatin, de l'autre côté 
de la butte, astamâmatin, de ce 
côlé de la colline; alors ces mots 
sont des adverbes, et ne se décli- 
nent pas. 

AMATITTE, (ad.) de côté et d'au- 

tres, comme, pikonata ite. 


ÂMI, (ad.) presque, kekâtch, ce mot 


se met toujours entre le pronom 
et le verbe, et il ne: s'emploie ja- 
mais seul comme kekâtch, v. g. 
n’tâmi miyik, # me le donne 
presque, \ a été sur le point de 
me le donner, wâbaniyik, kita 
âmi takusinwok, demain ils ar- 
riveront presque (probablement.) 


AMISK, wok, (n. r.) castor. 


CAMISKOWIW, ok, (a. a.) il est 
castor. 

CAMISROWAN, wa, (a. in.) c’est 
du castor. 


(AMISKWEYÂN, ak, (n. f.) peau 
de castor, avec le poil. N. La ter- 
minaison Weyân désigne ‘une peau 
avec son poil, et ce nom ainsi for. 
mé a la qualité des noms animés; 
0. g., mustusweyän ak, peaur 
de buffles avec le poil; osekamisk, 
wok, castor éparé, dépécé; awe- 
tis, ak, petit castor; poyawesis, 
ak, castor d'un an; patamisk, 
wok, castor de deux ans; nâbe- 
misk, Wok, le castor mäle; noje- 
misk, wok. {a femelle. 

ÂMIW, ok, (v. n.) le poisson fraie. 


ÂMI 
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ÀÂMIWIN, a, (n. f.) le temps du] ( ANAKWÂKKaAwWEw, (0. 4.) KaM, 


fraieage. 

ÂMOW, ok, (n. r.) abeille, grosse 
quépe. 

ANAKKÂTCH, (ad.) N. Il est très- 
difficile de traduire ce mot, qui 
veut dire à peu près: quelque chose 
qu'on regrette, et qui, quoique de 
peu de valeur, cependant a sa va- 
leur dans la position où ça se trou- 
ve. Des exemples feront mieux 
comprendre. Anakkâtch ki webi- 
naw eoko mistikus, c’est regret- 
table que tu rejettes ce petit bois 
(sous-entendu) quoique de peu de 
valeur, pourtant il aurait élé uti- 
le; anakkâtch eoko! ça vaut 
mieux que rien, c'est toujours 
quelque chose; o miyopimäâtisiyi, 
anakkâtch ka kikkamât, c’est 
pourtant un bon vivant, c’est re- 
grettable qu'il le dispute ; anak- 
kâtch ni wanittàân, je regrette de 
Pavoir perdu, quoique ce n'était 
pas grand'chose; anakkâtch ki 
webinaw, eyiwek ki ka ki âbat- 
Jitta; c'est regrettable que tu le 
rejeltes, tu aurais pu l’en servir; 
anakkâtch ni wi-miyikottäy, 
c’est regrettable que la chose soit 
arrivée ainsi, pourtant dl voulait 
me donner cela. 

ANAKATCHAY ! (ex.) admiration 
pour quelque chose d'extraordinai- 
re; v. g., anakatchäy tâpwe mi- 
sikitiw kitem! combien ton che: 
val est gros ! A 

ANAKKWAY, ak, (n. r.) manche 
d'un habit; n’otanakkwäân, j'ai 
des manches; kiskanakkwäy, ak, 
manche coupée, rognée. 


il 


KÂKEW, TCHIKEW, © lui fait des 
manches. 

x ANÂSK, (rac.) étendre quelque 
chose par terre, ec. 

«ANÂSKEW, ok, (v. n.) ü étend 
quelque chose par terre. 

«ANÂSKATTEw, (v. a.) TAM, SI- 
WEW, TCHIKEW, Ÿ lui étend quel- 
que chose par terre, pour s'asseoir 
ou se coucher. 

« ANÂSKATTOWEW, 
idem. 

«ANÂSKASUW, ok, (v. n.) ÿ se 
met un tapis sous lui, il élend 
quelque chose par terre pour 
servir de tapis, ou de lit. 

«ANÂSKATTEW, a, (a. in.) c’est 
tapissé, la place est préparé pour 
s'y asseoir, où pour s’y Coucher. 

«ANÂSKASUN, ak, (n. f.) tapis, 
pièce pour metre sous soi. 

ANÂH, (pro.) celui là ; v. g., anâh 
nistes ka petchâstamuttet, celui- 
là mon frère qui s'avance ; eoko- 
ni ânihi ka pakamahwäât, c’est ce- 
lui-là qu'il a frappé. 

« ANIKI, (pro. pl. an.) ceux-là ; v. 
g., eokonik aniki ka ki nipattä- 
ketjik, ce sont ceux là qui ont fait 
un meurtre; aniki eka ka wi- 
ayamihâtjik, ceux qui ne veulent 
pas prier. 

ANDÉ, ou, ANDA, (ad.) par là, en 
quelque part; v. g., andè ka as- 
tek ki mokkumäân, c'est en quel- 
que part par là qu'est ion couteau. 

ANT, (ad.) (après le mot) pour donner 
plus de force à ce que l'on dit; 
v. g., täpwe ani, c’est bien vrai; 
ota ani, c’est ici; ni wi-ituttân 


TWÂKEW, 


ANI 


ni, Je veux y aller assurément: 
ki wittamâtinawaw ani, je. vous 
le dis donc. Ce mot sert à faire af- 
firmer plus fortement ce que l’on 
avance. 

ANIYÉ, (ad.) On emploie ce mot à 
peu près comme ani; v. g., ot- 
âkkusittäy aniyé, & Eh malade 
en effet alors; sipwettew aniyé, 
le voilà parti donc; takusin aniyé, 
le voilà donc arrivé. On l'entend 
aussi dire quelquefois devant le 
Mot; v. g., aniyé ka wâbamak, 
alors que je l'ai vu. 

ANATA, (ad.) (après le mot) assuré- 
ment, vroiment, comme kusha ; 
d. g., Wiya anata, c’est lui assu- 
rément. 

ÂNIHUW, Ok, (0. n.)  dépérit, à 
Maigril, par exemple un animal 
après avoir trop travaillé. 

CÂNIHUnew, (0. a.) TTAW, HIWEW. 
TCHIKEW, | le fait dépérir. 

x AN , (rac.) penser autrement, con- 


tredire, désobéir ; âniseyimew, 
tiam, ânisistäwew, tam, # Le 
désapprouve. 


CÂNIMEw, (0. a.) Tran, MIWEW, 
TCHIKEW, Ÿ le réprouve par ses 
Paroles, 1! n'approuve pas sa con- 
duile, d. g., quelqu'un qui dirait : 
Je n'approuve pas sa conduile, moi 
je ne ferais pas ainsi. 


{ 
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ÂNEYImEw. (0. 4.) TTAM, MIWEw, 
TCHIKEW, Ü napprouve pas sa 
conduile, dans sa pensée; v. qe 
n 'vâneyitten niya, e0oko nama 
ekusi ni pa toten, je n° approuve 
Pas cela, je ne ferais pas ainsi. 

« ÂNWE Yluew. etc., idem. 
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ÂNITrawEw, (v. à.) TTAM, TTÂ- 
Ar TCHIKEW, 0! lui désobéit, ùl 
n'approuve pas ses paroles; v. 9; 
awiyak ayânittawätji ayamihe- 
wiyiniwa tâbiskotch e ânittawât 
Kije manitowa, celui qui déso- 
béil au prétre, désobéit à Dieu. 
«(ÂNW ETTAwWEw, etc., idem. 

« ÂNIKKEMOW, Ok, (v. n.) à ré- 
prouve, ùl DATE ee 

( ÂNWETTÂKE WIN. a; (n. f.) dé- 
sobéissance. 

CÂNITTAMOWIN, a, (n, [.) idem. 

« ÂNIKKEMOWIN, a, (n.f.) idem. 

« ÂNISIHEw, (0. 4.) TTAW, HIWEw, 

TCHIKEW, 4 en détruit l'effet. On 

emploie ce mot quand quelqu'un 
par ses médecines détruit leffet 
d'un poison ou d'un Sorlilége, etc. 

ÂNISITCHIGAN, a, (n° NEO 

tre-poison, remède co RU v. 

g., Ayamihewinanatâwihuwina 

ânisitchiganiwiwa pâstähuwin e 

àkkusiskâäkuyak, les sacrements 

sont des contrepoisons contre le 
péché qui nous rend malade. 

« ÂNISIHIWEWIN, a, (n.f.)idem. 

ANIMA, (pro. in.) celui-là; eoko 
anima ki mokkumân, c’est ton 
couteau celui-là. 

ANIEHI, (pro. in. pl.) ceux-là ;: v. 4: 
OKON anihi ki mokkumâna, ce 
sont vos couteaux ceux-la. 

ANTSIKIS, (ad.) c’est pourquoi, 

donc ; comme, tasipwa, tesikote ; 

vd. g., anisikis ki miyin, donc tu 

me le donnes; anisikis namawiya 

ki ka sipwetlân, ainsi tu ne par- 
tiras pas; anisikis namawiya ki 
wi-ayamihân, eka k’o pe kiski- 
nohamäâkusiyan, donc, ainsi, tu 


( 
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ne veux pas prier, puisque lu ne 
viens pas l’instruire. 

x ÂNISK,(rac.)l'un après l’autre, à la 
suite, unir à la suite l'un après 
Pautre, unir un bout à l'autre. 
ÂNISKÂTCH, (ad.) ou, ayânis- 
kâtch, successivement, v. g. takki 
âniskâtch ki pe-ayäwok ayami- 
hewiyiniwok, les prétres se sont 
toujours succédés. 
ÂNISKUTCH, ou, ayäniskutch, 
{ad.) idem. 
ÂNISKÂWISIW, ok, {a. an.) ü 
est bout à bout, il se succède. 
«ÂNISKAWAW, a, (a. in.) c’est 
bout & bout. 
ÂNISKUSIN, wok, (a. a.) idem. 
ÂNISKUTTIN, wa, (a. in.) idem. 
ÂNISKAMUW, ok, a, (a. a. ini) 
il se tient bout à boul. 
(ÂANISKAMOKHEW, (0. 0.) TTAW, 
HIWEW, TOHIKEW, ü l’attache bout 
à bout. 
(ÂNISKOHEW, (v. a.) TTAW, Hi- 
WEW, TCHIKEW,  l’allonge en y 
ajoutant, ou, âniskohyew, etc. 
ÂNISKI, (ad.) voy. âniskâtch. 
ÂNISKESTAMÂwEw, (v. a. TAM, 
KEW, TCHIKEW, ü vient après lui, 
il le remplace. 
«ANISKESKAWEW, (0. 4.) KAM, KÂ- 
KEW, TCHIKEW, 0 le remplace. 
ÂNISKESKAMÂwEw, (0. a.) TAM, 
KEW, TCHIKEW, 0 le Rwattache, il 
le Lui agrajfe. 
ANISKUKWÂTEw, (v. a.) TAM, 
SIWEW, TCHIKEW, joint les bouts 
en cousant. Note. La terminaison 
kwâtew, désigne l’action de l'ai- 
quille. 
(ÂNISKAWAHUW, ok, (v. r.) ü 
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s’'agraife, i s'attache. 


(ÂNISKAWAHUTCHIGAN, a, 


(n. f.) agraffe, aussi, dé pour cou- 
dre, mais on dit plus souvent kas- 
kikwâsunâbisk, fer pour coudre. 


«ÂNISKAMÂN, ak, (n. f.) épin- 


glette, agralfe. 


(ANISKAMÂSUW, ok, (v. 7.) w 


_s'agraffe, à s'attache. 


«ÂNISKOSÂN, ak, progenitus, des- 


cendant. 


« ANISKOSÂNIWIN, a, progéni- 


lure. 


«ANISKOSÂNIKKAWEW, ides 


cend de sa race. 


«ANISKOTTEW, (v. &,) TTAM, SI- 


WEW, TOHIKEW, ü l’attache boul 
à bout. 


«ÂNISKOPITEw, (0. a.) TAM, SI- 


WEW, TCHIKEW, idem. 


ANITTUYŸ, a, {n. r.) dard fait avec 


un bois. 


ANOTCH, (ad.) cependant, comme, 


atawiya. 


ANOTCH, (ad.) aujourd'hui, à pré- 


sent, v. g. anotch ka kijikâk, 
aujourd'hui, en ce jour, anotch 
piko, tout présentement, anotch 
ki wittamâtin, je viens de te le 
dire, anotch ikke, tout dernière- 
ment, anotch ikke ka nipit, c’est 
tout dernièrement qu'il est mort, 
anotch piko ka takusik, sâsay 
ka wi-kiwet, ne fait que d'ar- 
river, déjà ti veut s'en aller, 
anotch iteyittäkwan ka ponäba- 
mak, ny a qu'un instant que 
j'ai cessé de le voir. 

xÂP, (rac.) détacher, détortller, 
aller en arrière, retourner sur, elc. 
voy. la méme racine ab. 


ÂPA 
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CÂPARWEW, (0. a.) 'HAM, HUWEW, | ÂPEHUW, ok, (0. n.) à se venge, 


HIKEW, ÿ le dénoue, il le détache, 
il le détortille, v. g. quelqu'un qui 
défait un habit. 
CÂPAHAMÂwEw, (0. a.) ram, KEW, 
TCHIKEW, 0! [ui dénoue, etc. 
CÂPÂKKAWIHEwW, (v. a.) TTAW, 
HIWEW, HIKEW, ü le quérit, il le 
fail revenir à lui, v. g. quelqu'un 
qui aurait perdu la raison et qu'on 
remeilrait dans son bon sens. 
CÂPÂKKAWIHUW. OC D, 010) EL 
est guéri, il revient à sonbonsens, 
recouvre la raison. 
(ÂPÂKKAWIMEw, (0. a.) Tram, 
MIWEW, TCHIKEW, | l'apaise par 
ses paroles, il le calme, il le remet 
dans son premier état. 
(ÂPÂKKAWISIW, ok, (a. a.)ül 
est mieux, ù est revenu à lui. 
(ÂPÂKKAWAN, wa, (a. in.) c'est 
revenu aussi bien qu'auparavant. 
(ÂPUKKAYAW, ( v. im.) le froid 
cesse tout à coup. 
(ÂPÂSTEW, (0. im.) à fait une 
chaleur brûlante. 
(ÂPATOPAYIW, ok, (v. n.) il re- 
vient de la querre. Note. Cette ter- 
minaison topayiw, désigne la 
guerre, vd. g. nantopayiw, À va 
en guerre, kiwetopayiw, 4 s’en 
rivient de la guerre, mais on se 
Sert de celle dernière manière de 
parler seulement quand on à tué 
quelqu'un au combat. 
CAPASÂBIW, ok, il regarde en ar- 
rière. 
( APASÂBAMEw,TTAM, il le regarde 


en tournant la vue en arrière. 
CAPAMOTIIWAN, remous. 


ù prend sa revanche. 

ÂPEHUPAYIW, a, (v. n.) âpehu- 

magan,ou.âpehupagan, ca agit en 

revanche. 

CÂPEHUSTAMÂwEx, (v. a.) TAM, . 
KEW, TCHIKEW, üprend la revan- 
che d'un autre. 

CÂPISISSIN, wok, (v. n.)i est res- 

suscité, il revient à la vie. 

ÂPISISIMEw, (0. a.) TTAW, MIWEW,. 

TOHIKEW, il le ressuscile. 

ÂPISISINOKIIKAW, a, (n. f.) 

Jour de la résurrection, Pâques. 

CÂAPUTTEW, ok, (v. n.) à revient 
de la chasse emportant de la 
viande. 

CÂPENAWEW, (0. 4.) NAM, NÂKEW, 
TCHIKEW, Ÿ le reconnait, ù le 
trouve pareil, il letrouve sembla- 
ble. 

«ÂPENÂKUSIW, ok, (a. a.) ü est 

reconnaissable. | 
ÂPEWEYIuew, (0. a.) TTAM, Mt 
WEW, TCHIKEW, ‘croit qu'il est 
capable . de produire tel effet, 
vd. g. quelqu'un qui me soigne et 
en qui j'ai la confiance qu'il me 
guérira, je dirai : n'tâpeweyi- 
maw ; une médecine, à l'effet de 
laquelle je crois, je dis : n'tàpe- 
weyitten eoko maskikiy; n'tâpe- 
weyitten ayamihâwin, je décou- 
vre la vérité de la religion, j'ai 
confiance dans la religion. 

ÂPEWEYITTÂKUSIW, ok, (a. 

a.) ü est reconnaissable, vd. g. e 

wäbattamut Kijemanito ot ojit. 

Jigana,semâk âpeweyittäkusiw 

eittât, en voyant les œuvres de 

Dieu, on reconnait qu'il existe. 
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«ÂPEWEYITTÂKWAN, wa, (a. |«APIHEw, (0. 4) TTAW, HIWEW, 


in.) c'est compréhensible, v. g. 
âpeweyittäkwan ayamihäwin, /a 
religion est compréhensible pour 
ce qu’elle est. 

APAKKWÂTIS, ak, {n. r.) chauve- 
souris. 

APAPPEW, ok, (v.n.)ù soupire, 
il gémit. 

APIKUSIS, ak, (n. r.) souris. 

x AP, (rac.) s'asseoir dessus, se pla- 
cer dessus. 

CAPIKKEW, ok, (v.n.)  natte, ou, 
al fait des nattes ; c’est sans doute 
parce qu'on s'en sert comme de 
tapis, pour s'asseoir dessus. 

CAPIKKÂTEw, (0. 4.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, 0 le nalle, v.q., apikkä- 
tam pasastehigan, ÿ natte un 
fouet. 

«APIKKÂTAMÂwEw, (v. a.) TaM, 
KEW, TCHIKEW, 0 le natle pour 

2 lui. | 

«APIKKEPAYIW, (a. a. et in.) ça 
se nalte, ca se méle, mais on di 
mieux, wànapikkepayiw. 

« APIKKÂN, a, (n. f.)barre de canot. 

«APIKKAN, a, (n f)collier, (aussi 
le collier dont on se sert pour por- 
ter à dos.) 

€ APIW, ok, (a. a.) ilest, il est assis, 
il est dans une telle position, v. g. 
apiw tchi? est-ce qu’il est là ? na- 
MaAWIYA APIW, Y n'y est pas, Wà- 
baki nama n1 ka apin, demain je 
serai absent, pittuke mina api, 
entre et assis-lo1. 

«4 ASTE W, a, (a. in.) c’est la. 

«{APIWIN, a, (n. f.) siége, nikân 
apiwin, siége d'honneur. 


TCHIKEW, à l’asseoit, il le fait as- 
seoir. 

CAPTWINEYAW, (v. im.) à y a 
siége, c'est un Siége. 

CAPTWINIKKÂTEw, (0. a.) TAM. 
SIWEW, TCHIKEW, © lui prépare 
un siége. 

+APA, (rac) couvrir, poser une 
couverlure à une bâtisse. 

CAPAKKWEW, ok, (v. n.) i fait 
un abri contre le mauvais temps, 
il pose une couverture. 

CAPAKKWEWIN, a, (n.f) l'ac- 
tion de couvrir. 

« APAKKWÂSUW, ok, (v. r.) 4 
s'abrite, il se met à couvert. 

«APAKKWÂSUN, a, {n. f) cou- 
verture, abri, c'est ainsi qu'on 
appelle aussi les loges des sauva- 
ges, ou, mikiwâp, a. 

«(APAKKWAV, a, (n. f.) idem. 

«APASUY, a, (n. f) perche pour 
bätir les loges, grandes perches 
sur lesquelles sont étendues les 
loges. 

«APAKKWÂTEW, (0. a.) TAM, sI- 
WEW, TCHIKEW, 4 lui fait un abri, 
une couveriure. 

(CAPISWEW, (0. a.) SAM, SUWEW, 
SIKEW, le fait chauffer au feu. 
CAPISUW, ok,-(v. r.) 

au feu. 

CAPITTEW, a, (a. in.) ca chauffe 
au feu. 

CAPÂWATEW, ok, (v. n.) idem. 

«APISITESUW, ok, (v. r.) ü se 
chauffe les pieds. 

«APIKKWESUW, ok, (v.r.) se 
chauffe levisage. 


il se chauffe 


API 


« APIKKUTESU W, ok, (v.r.) il se 
chauffe le nez. 
« APITCHITCHESUW. 0k, (v. r) 
il se chauf}e les mains. 
C(APITONESUW, ok, (v. r.) ü se 
chauffe la bouche. 
CAPIPITUNESUW, ok, (v. r.) ü 
se chauffe les bras. 
(APITITTIMANESUW, ok, (v. r.) 
ù se chauffe les épaules. 
(APIPISKWANESU W, ok, (v.r.) 
il se chauffe le dos. 
(APASKIKANESUW, ok, ÿ se 
chauffe l'estomac. 
xÂPIK, (rac.) ouvrir, détacher, 
voy. âpahwew. 
«ÂPIKKUNEW, (0. 4.) NAM. MIWEW, 
NIKEW, dl le détache. 
(ÂPIKKUPITEw, (v. a) TAM, sr 
WEW, TCHIKEW, dem. 
(ÂPIKKUW, ok, (v. r})i se déta- 
che, ül.se délivre de ce qui le Le- 
nait attaché, 1l.défait ses liens. 
(ÂPIKUKWAHWEW, (0. a.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, ÿ l’ouvre avec 
une clef. 
«ÂAPIKUKWAHIGAN, a, (n. j.) 
clef. 
«ÂPIKKWAHIKÂSUW, ok, (v. 
a.) ul est ouvert par la clef. 
«ÂPIKKWAHIKÂTEW, a, (a. in.) 
idem. 
APPIN, a, (n. r.) parchemin. 
APPINEGIN, wa, (n. f.) peau de 
parchemin. N. La terminaison 
egin désigne une peau, une étoffe, 
indienne, quelque chose de mince; 
v. g., mikkwegin, drap rouge ; 
masinahiganegin, feuille de li- 
vre, papier, elc. 
+ APTS, (rac.) un peu, petit. 
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CAPISIS, (ad.) un peu; ayâpisis, 
emanis. 

« APISISIW, ok, (a. a.) il est petit, 
il n’est pas gros. 

« APISÂSIN, wa, (a. in.) c’est petit. 

CAPISISIHEW, (0. 4.) TTAW, HIWEW, 
TOHIKEW, 0 le fait petit. 

« APISÂSITTAW, 4! fait cette chose 
pelile. 

(APISTIMOSUS, ak, (n. f.) che- 
vreuil, petit orignal. 

(APISTATIKKUS, ak, (n. f.) ca- 
bri. 

(APISTATIMUS, ak, (n. f. petit 
cheval, ou petit chien. 

«APISTIKÂKÂKIS, ak, (n. f:) Pie 
de france, petit corbeau, (ainsi de 
suite, en mettant la racine apisti 
devant le mot ; v. g., apistimasi- 
nahigan, petit livre; apisti tchi- 
kahigan, une petite hache, etc. 

(APTSISTIK WE Y A W, a, (v. im.) 
il y a rivière avec un petit cours. 
N. La terminaison stikweyaw dé- 
signe un cours d’eau; misistikwe- 
yaw, y a grand cours d’eau. 

CAPISOTTAKA W, a, (v. im.) ü y 
a petit bois, pour dire: c’est un 
petit canot. 

x APPITISIW., ok, (a. a.) v. g., quel- 
qu'un qui a reçu un Coup qui à 
rendu sa chair noire. 

CAPPITTEW, a, c’est noir. 

«APPITÂBIW, ok, (a. a.) il a l'œil 
noir par un COUP. 

CAPPITTEHWEW, (0. 4) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, Y lui fait une mar- 
que en le frappant. 

«APPITTÂBAHWEW, (0. a.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, À lui rend la fi- 
gure noire par Un Coup. 


APP 


(APPITTEWEBAHwWEw, (v. à. 
HAM, HUWEW, HIKEW, © le rend 
noir en lui donnant un coup. 

APPO, (ad.) ou (vel.) Ce mot a trois 
significations, v. g., 1° niya appo 
kiya, moi ou toi; appo ni ka ni- 
pân, ou bien je vais dormir ; api 
appo nibâwi, reste assis ow de- 
bout ; 20 appo kiya, c’est comme 
tu voudras; appo wiya, c’est com- 
mc 1 voudra, c’est son affaire ; 30 
appo niya ni pa ki toten, méme 
moi je pourrais le faire; appo 
kiya, ki säkweyimon, méme toi, 
ca-te répugne. 

APPOTCHIKAYE, ou, appotchi- 
ka, (ad.) même, jusques; v. 9. 
appotchikaye mamiyiyat,eka ka 
Wi-MIyiyan, uw vas jusqu'à lui 
donner, el moi,lu ne veux pas me 
le donner ; appo tchika nama ki 
Wi-ayamihân, méme toi tu ne 
VEUX pas prier. 

APPONÂNI, (ad. ironie) pourtant 
{verumiamen); v. g., apponâni ke 
ayimisit, pourtant ce n’est pas lui 
qui aura la peine ! par ex. quel- 
qu'un me commande une chose 
pénible, en me disant qu’elle est 
facile, je lui dirai: ù nest pas 
difficile pour lui de me dire que la 
chose est facile, vu qu'il n'y tou- 
chera pas, et que moi seul je dois 
en souffrir ; apponäni ke ayimi- 

t: sit! c'est presque comme iyekama, 
qu'on verra plus loin; apponâni 
ke atusket, puisque ce n’est, pas 
lui qui travaillera ; apponâni ke 
pekiwet, Ü n'y a pas de crainte 
qu'il revienne. 
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x APUT, (rac.) mettre à l'envers, 
tourner sur le côté contraire. 

€ APUTINEW, (0. 4) NAM, NIWEW, 
NIKEW, Ü le tourne à l'envers, par. 
ex. un habit; aputinam oskuta- 
käy, i tourne son habit à l'envers. 

(APUTAHYEW, (0. da.) STAW, YI- 
WEW, TCHIKEW, idem. 

CAPUTCHIPITEw, (v. a.) TAM, s1- 
WEW, TCHIKEW, ÿ le lourne à 
Penvers en le tirant. 

€APUTISIN, wok, (a. a.) ÿ est 
tourné à l'envers. 

CAPUTITTIN, wa, (a. in.) idem. 

CAPUTAPIW, ok, (a. a.) idem. 

CAPUTASTEW, a, (a. in.) idem. 

CAPUTAHYAW, a, (a. in.) idem. 

+APWE, (rac. avoir chaud, faire 
chaud. 

CAP WESIW, ok, (a. a.)il a chaud, 
il sue. 

CAPWEYAW, (v. 
chaud. 

CAPWESIHEW, (0. à.) TTAW, Hi- 
WEW, TOHIKEW, Ÿ le fait suer, il 
le fait avoir chaud. 

CAPWEKKASWEw, (v. &.) SAM, 
SUWEW, SIKEW, Ÿ le fait avoir 
chaud, 1 le fait suer. 

CAPWEKKASUW, ok, (a a.) à 
brûle par la chaleur, il sue par le 
feu. 

CAP WEKKATTEW, a, (a. in.) à 


im} AT ant 


… fait chaud à en suer, kisowikkat- 


tew, a. 

CAPWESKAwWEwW, ou, AP WESIS- 
KAWEW, KAM, KÂKEW, TCHIKEW, 
ù le fait suer; mikko apweskâ 
kuw, à sue du sang. 

(AP WESIPAVIHEW, (0. a.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, idem. 
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x AÂPWÂNÂSK, wok, (n. r.) bro- 
che pour faire rotir de la viande. 
«ÂPWÂNÂSKOKKEW, ok, (v.n.) 


ASA 


» ASÂMIKKAwEw, (v. a.) Tam, 
KEW, TCHIKEW, 0 lui fait des ra- 
queites. 


il fait des broches pour faire rotir| x ASAMEW, (v. a.) TTAM, KKEW, 


de la viande. 

x ASAWÂB, (rac.) il regarde atten- 
tivement. 

« ASAVWYÂBAMEW, (0. 4.) TTAM, MI- 
WEW, TCHIREW, Ü le regarde au 
loin comme pour le voir venir. 

«ASAWÂBIWIN, a, (n. f.) place 
d'où on regarde au loin, observa- 
toire. 

x ASW, (rac.) guetlter, surveiller. 

« ASWAHWEW, (0. 4.) HUWEW, HAM, 
HiKEw, Ü le quelle, il l'attend en 
cachette; v. g., n'taswahwaw e 
wi-paskiswok, je le guelle pour 
le tirer; aswahuk mahiganak, 
guettez les loups. 

CASWAHUWEWIN. a, (n. f.) pla- 
ce d’où l’on guette, d'où l’on sur- 
veille. On appelle ainsi les bastions 
d'un fort. 

«ASWEYIMEW, (0. @) TTAM, mI- 
WEW, TOHIKEW, l se lient Sur ses 
gardes à son égard, il le surveille; 
v. g., asweyitta eka kita sisikut- 
chihikuyan nipuwin,prends gar- 
de que la mort ne le surprenne ; 
asweyitta, ketattawe, ki ka mi- 
tâten, prends garde, tu pourrais 
bien le regrelter ; takki n’Vaswe 
yitten, je suis loujours sur mes 
qardes. 

x ABUIVY, ak, (n. r.) aviron, rame, 
piwâbiskabuiy, ak, pelle de fer. 

x ASÂM, ak, (n. r.) raquette. 

« ASÂMIKKEW, ok, (v. n.) à fait 

des raquettes. 


TCHIKEW, lui donne à manger. 
Ce verbe est irrégulier. Asattuwok, 
üls s’entredonnent à manger. 

CASATTUWIN, a, (n. f.) Paction 
de se donner à manyer. 

CASAKKEWIN, a, (n. f.) l’action 
de donner à manger. 

x ASÂSTEW, (v. a.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, 0 le laloue. 

CASÂSUW, ok, (v. r.) ü se taloue. 
« ASÂSU WIN, a, (n. f.) tatouage. 

x ASÂ WI, ou, ASO, (ad.) de main 
en main; v.g., asawi miyituwok, 
als se Le donnent de main en main; 
aso âtjimustätuwok, ils se racon- 
tent la chose ; ayâÂsowipayiw, ça 
se communique de main en main. 

« ASOSKAMÂwEw, (0. a.) TAM, KEW, 
TCHIKEW, 0 lui communique; v. 
9, asoskamâtuwok âkkusiwin, 
ils se communiquent la maladie ; 
Adam ki ki asoskamâäkunow 
pâstähuwin, Adam nous a com- 
muniqué le péché. 

(€ ASOSTAWEW, (0. 4.) TAM, TÂKEW, 
TDHIKEW, dem. | 

«ASOSTAMÂwEw, (v. 
KEW, TCHIKEW, idem. 

« ASOSKAMÂTU WIN, a, (n. f. 
mutuelle communication. 

«ASOSKAMÂKEWIN, a, (n. f.) 
communication. 

x ASA, ou, AYASA, ou, ASA- 
WÂTCH, AYASAWÂTCH, (ad.) 
(malo animo, de industria), v. g., 
asa totam, à fait cela tout de tra- 
vers (par exprès); ayasawâtch 


a.) TAM, 


ÂSW 


pikiskwew, ÿ parle de travers, 
en mauvais sens; ayasawâtch 
ituttew, va du mauvais côté ; 
pikonata ite ; un enfant qui dit ses 
prières lout de travers, je dirai : 
ayasawâtch itwew, à dit mal. 

x ÂSWAY, (ad.)awasite, plus loin, 
pardessus; v. g,âswäy kit astân, 
lu le mets plus loin, trop loin; 
quelqu'un en priant passe des 
mots, Âswäy itwew. 

CÂSWESkAwWEw, (v. a.) Ka, KÂ- 
KEW, TCHIKEW, Ÿ le dépasse, il va 
plus loin qu'il n'est; âswäy wi- 
kiwok, üs demeurent plus loin. 

« ÂASWEPAYIW, ok, à, (a. in.) ça 
va trop loin, ca agit trop. 

x AS, (rac.) en tas, en monceaux. 

« ASEYAS, (ad.) en masse, ensem- 
ble; v. g., aseyas pakitinamok 
ot ayâniwâwa, ÿs mettent en tas 
leurs effeis; mâmawi. 

« ASAHYEW, STAW, YIWEW, TCHI- 
TOHIKEW, (0. a.) \ le mel en tas; 
vd. g., asahyewok pakkwejigana, 
us mettent en tas les pains. 

€ ASAPIW, ok, (a. a.) il est en mon- 
ceau; v. g., asapiwok assiniyak, 
les pierres sont en monceau. 

(ASASTEW, a, (a in.) c'est en 
monceau; asastewa mitchet mit- 
ta, ü y a beaucoup de bois en 
monceau. 

« ASIKÂBAWIW, ok, (v. n.) il est 
debout en monceau; v. g., misiwe 
asikâbawiwok mustuswok, Les 
buffles sont partout en masse, en 
foule, comme formant des mon- 
ceaux. 

«ASIKÂBAWISrAwWEwW, (0. a.) TAM, 
TÂKEW, TCHIKEW, Q. g. asikäba- 
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wWistawewok, üs se tiennent en 
foule autour de lui. 

CASIPAYIW, ok, a, (4. a. et in.) 
c'est en Monceau. 

© ASÂSEW, ok, (a. 4.) ü est en Las, 
v. g. kona asäsiw, la neige est en 
monceau, mawasakwäâsiw. 

« ASÂSTAN, wa, (a. in.) ou, asât- 
tin, wa, idem. 

€ ASÂTTIN, wa, (a. in.) émoussé, 
qui ne coupe pas. 

UASINEW, (0. 4.) NAM, NIWEW, NI 
KEW, 0 le met en tas. 

CASITISAHWEW, (0. 4) HAM, HU- 
WEW, HIRKEW, 4 les fait rassem- 
bler en foule ; synonime, mâwasa- 
kutisahwew. 


Qt ASITIIMEW, ok, (v. n.) ils s’as- 


semblent en foule, v. q.les poissons. 


« ASÂPOKOW, ok, (a. a.) ü se ras- 
semble en tas, par le courant. 

« ASÂP TEW.,a, (a. in.) idem. 

« ASÂHOKOW, ok, (a. a.) idem. 

« ASÂHOTE W, a, (a. in.) idem. 

x ASAYAWEVW, ok, (a. a.)il est 
nu jusqu’à la ceinture. 

« ASAYAWEPTITEw, (vu. a.) TAM, 
SIWEW, TCHIKEW, Y le met nu 
jusqu'à la ceinture, en tirant ses 
habits. 

«ASAYA WEPIW, ok, (a. a.) il est 
assis nu jusqu'à la ceinture: 

« ASAVAWESIN, wok, (a a.) 
est couché nu jusqu'à la ceinture. 

x ASAWE, ou, isawe, (n. 7.) la par- 


tie coupanlte, ou, tranchante d'une 
chose, v. g. isawe otchi pakamah, 


frappe le avec le tranchant. 
«ASAWESIW, ok, (a. a.) ou, isa. 
wesiw, d est Fes coupant. 
2 


ASA 


«ASAWEYAW, a, (a. in.) ou, isa- 
weyaw, c’esl coupant. 


«ASAWEKANAKISIW, ok, (@. a.) 


ou, isawekanakisiw, ©. g. un ani- 
mal maigre dont le dos a l'air cou- 
pant. 

«ASAWEKANAKAN, wa, (a. in.) 
vd. g. un os qui serail en forme de 
tranchant, 

«ASAWEKRKUTEW, (0. 4.) TAM, SI- 
WEW, TCHIKEW, ÿ} le coupe en 
forme de tranchant, ou, isawek- 
kutew. 

«ASAWEHEW, (v. 


il le fait en forme de tranchant. 

« ASAWESwWEWw, (v.&.) SAM, SIWEW, 
SIKEW, OU, isawWeswew, elC., ou, 
ayisaweswew, etc., ÿ le taille en 
forme de coupant.  . 

« ASAWESK, wa, (n. f.) ou, isa- 
wesk, wa, épée, sabre, el, isawes- 
kokkumän. 

«ASAWEK, wok, (n. f.) ou, isa- 
wek, wok, aiguille carrée. 

« ASAWENEW, (0. &) NAM, NIWEW, 
NIKEW, où, isawenew, elc., à le 
tourne sur La partie tranchante. 

«ASAWEPU W, ok, (v. n.) 1! man- 
ge en coupant la viande auprès de 
sabouche. Note. La terminaison 
puw, désigne l'action de manger. 

« ASAWEPWÂGAN, a, {n. f.) îns- 
trument pour couper la viande 
auprès de la bouche, c'est le cou- 
teau, mokkumäân, qu’on appelle 
quelque fois ainsi. 

xASSAN, (rac.) dur, compacte, 
pressé, solide. 

«ASSANISIW, ok, fa. a.) ü est 
dur, solide, ayant été pressé. 
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@.) TTAW, HI- 
WEW, HIKEW, ou, isawehew, elc., 


ASS 


CASSANAVAVW, a, (a. in.) 1dem. 

C(ASSANIKNEW, (v. 4.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, à le durcit, v.g. assani- 
new pakkwejigana, © durcil la 
pdie (en la pétrissant) avec la 
main. 

CASSANISKAWEW, (0. @.) KAM, 
KEW, TCHIREW, 4 le durcit en le 
foulant avec les pieds. 

C(ASSANIWEPAHWEw, (v. 4.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, dl le durcit en le 
frappant. 

&ASSANTW, oh, (a. a.) la sève 
cesse, Pécorce se solidifie à l'arbre, 
v. g. assaniwok mistikwok, les 
arbres n'ont plus de sève. 

€ ASSANISKAW, (v. im.) u ny a 
plus de sève. 

CASSINIY, ak, (n. f.)pierre, roche, 
rocher, on dit aussi: kiniputchi- 
gan, ak, pour affiler. 

CASSINIWIW, ok, (a. a.) à est 
pierre. 

(€ ASSINISKAW , (v. êm.) c’esi pier- 
reux. Note. La particule âbisk, 
désigne la pierre ou le fer, v. g. 
kiskâbiskaw., rocher coupé 

«ASSINIBWÂTIS, ak, (n. f.) Assi- 
niboine, les Sioux des rochers. 

x ASSONÉ, (ad.) beaucoup, trop, 
principalement, osâm, vd. g. ni 
fMnatchipimäâtisin maka assoné 
kiya, je suis méchant, mais prin- 
cipalement loi, assoné ekwa ma- 
yipayiw, ça va très mal à pré- 
sent, assoné ekwa ni wissake- 
yitten, à présent je souffre beau- 
coup d'avantage, Kkissinoban otà- 
kusik, maka assoné anotch, Ÿ 
faisait très froid hier, mais prin- 
cipalement aujourd'hui, assoné 


ASS 
totam, ÿ fait plus, d'avantage, 
assoné ekwa matchi ayiwiw, # 
esi irès méchant à présent. 

(ASSOPAYIW, ok, à, (a. a. elin.) 
ca agit trop, ça va trop loin. 
(ASSONEHWEW, (0. 0.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, 0 agii trop sur lui, 
vd. g. quelqu'un qui tire un animal 
et le manque en itrant plus loin. 
«ASSONEPAVISTAWEW, (0. à.) 
TAM, TÂKEW, TCHIKEW, le de- 
passe ‘op, kâsispupayistawew. 
€(ASSONESKAWEwW, (0. &.) KAM, 
KÂKEW, TCHIKEW, 2dem. 
« ASSONESKU VU W, ok, (@. a.) w 
a irop mangé. 
x ASÉ, (rac.)en reculunt, aller en 
arrière. 
(ASEPAYIW, ok, à, (a. a. ei in.) 
ça va. en arrière. 
«ASÂKEW, ok, écrevisse, parce 
qu’il va en reculant. 
4 ASETTEW, ok, (v. n.) ti va en 
arrière, 1 marche en arrière. 
« ASEPATTAW, ok, (v. n.) i court 
en arrière, à reculons. 
4 ASSEPTW, ok, (a. a) il va en ar- 
rière étant assis. 
« ASEKÂBA WIW, ok, (v. n.) üre- 
cule étant debout. 
« ASEPITEwW, (v. a.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, Ÿ le lire à reculons, 
asewepahiwew, ham, le lance 
en arrière. 
« ASETISAHWEW, (0. a.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, \ l'envoie en arrière. 
«ASEVYAKKINEW, (0. a.) NAM, NI- 
WEW, NIKEW, ül le fait reculer en 
le poussant. 
«<ASETJIMEW, ok, (v. n.) ü va en 
‘arrière en ramant. 
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« ASEYÂHUKOW, ok, (a. a.) à 


s'en va en arrière dans l’eau. 

CASEVÂHUTEW, a, (a. in.) idem. 

©ASEYÂPOKOW, ok, (a a) 
derive au courant, en arrière. 

«ASEYÂPOTEW, a, (a. in.) idem. 

«ASEVÂSIW, ok, (a. a.) il vaàre- 
culons par le veni. 

CASEYÂSTAN, wa, (a. in.) idem. 

(ASESIN, wok, (a. a.) étant cou- 
ché il va en arrière. 

CASETTIN, wa, (a. in.) idem. 

CASEWEVW, ok, (v. n.)ü retourne 
sur Ses pas. 

CASETTAMEW, ok, (v. n}j ü re- 
tourne sur son chemin. 

«© ASEHÂTTEw, (0. a.) TTAM, SIWEW, 
TCHIKEW, {| Su sa piste en relour- 

nani sur le chemin. 

« ASETAHÂTTEW, etc., idem. 

(ASESKAWEW, (0. a.) KAM, KÂKEW, 
TCHICEW, Ü! le fait reculer. 

(ASETTAMEVYIMEW, (v. a.) TTAM, 
MIWEW, TG IKEW, { relourne sur 
ses pensées par rapport à lui. | 

(«ASSENEW, (D da.) NAM, NIWEW, NI- 
KEW, Ü le repousse, 1 le rejette, il 
le reprouve, v. g. ayamihâwin 
assenam, | rejeile la religion, il 
rente la prière. 

(ASSENAMÂwWEwW, (v. a) TAM, 
KEW, TCHIKEW, lui rejette, 1 lui 
refuse, ù lui méprise. 

(ASEHYEW, (0. 4.) STAW, YIWEW, 
TCHITCHIKEW, ÿ le place en arrière, 
à reculons. 

(ASESIN, a, (n.f.) le dessus du 
soulrer. 

x ASKAMEW, (0. 4.) TTAM, MIWEW, 
TCHIKEW, Ü le quélte, v. g. quel- 
qu'un qui altend en cachette un 


ÂSK 
autre pour le frapper, il se met en 
embuscade pour l’'attendre. 


CÂSKAMÂwEw, (0. a) TAM, KEW, 
TCOHIKEW, dem. 


(ASKATAW, ok, (v.n.) se mettre en 


rang pour surveiller. On se sert 
de ce mot quand les sauvages se 
mettent cn ligne de deux côtés 
pour faire entrer les buffles dans 
un parc. 

x ASITIT, (ad.) ou, asitchi, avec, 
vd. g., Kiya asitji ki sim, toi avec 
ion frère; sipwettew asitji ote- 
ma, 4! part avec son cheval. Mais 
dans ces phrases: le frappe avec 
un béton, il le coupe avec un cou- 
leau; on se sert de otchi, v. g, 
pakamahwew mistik otchi, mok- 
kumân otchi manisam. On dirait 
aussi: mokkumân manisikâkew, 
tchikahigan otchi tchikahikew, 
ou, tchikahigan tchikahikâkew, 
il büche avec une hache. Voy. au 
Dict. Francais Cris, le mot Avec. 

(€ ASITJIMEW, (0. 4.) TTAM, MIWEw, 
TCHIKEW, Ü le mel au méme rang, 
par ex. une personne sur le comp- 
te de laquelle on parle mal, avec 
une autre, on dirait: asitjimaw, 
ilest joint à lui dans sa conduite. 

(ASITJIPAYIW, ok, à, (a a. et 
in.) ça va avec, ca se joint, ça se 
réunit à. 

(€ ASITAPIW, ok, (a. a.) il est assis 
avec d'autres. 

CASITASTE W, a, (a. in.) idem. 

UASITINEW, (0. &) NAM, NIWEW, 
NIKEW, 0! le méle avec. 

CASISUY, a, (n. f.) tranche de fer, 
pièce de fer pour briser la glace. 
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(ASITÂSKWATAnwEw, (0. a.) 
HAM, HUWEW, HIKEW, Ÿ le cloue à 
une autre pièce. 

CASITASKAMIK, (ad.) auprès de: 
la terre, sur la terre, avec la terre. 

CASITASKAMIKIKEW, (0. a.) Nam, 
NIWEW, NIKEW, Ÿ le tient sur la 
terre, ü le tient contre terre, il lui 
fait mordre la poussière. 

x AST, ASE, ASA, (rac.) gâté, pour-- 
ri, en putréfaction. 

CASIPTJISKIW, ok, (n. f.) animal 
mort seul en pourriture. 

«ASITAMEK, wok, {n. f.) poisson 
mort, déjà gâlé. 

CASA WI, à, (n.f.) œuf gûté, pourri. 

CASISIVY, a, (n./f) grandes herbes 
sales qui poussent au fond des 
lacs et des rivières. 

X AJIGAN, ak, (n. r.) nippe, bas, 
chausson. 
CAJIKEW, ok, (a. a.) ü a des bas 

aux pieds. 

CAJIKEHEW, (0. 4.) TTAW, HIWEW, 
TOHIKEW, Ÿ lui met des bas aux 
pieds. 

CAJIKEKKAWEwW, (v. a.) KAM, KÂ- 
KEW, TCHIKEW, idem. 

x ÂSIHEW, (0. a.) TTAW, HIWEW, H1. 
KEW, Ü lui porte malheur, v. g. 
quelqu'un qui apercevrait un étre 
Où une chose extraordinaire, et 
que de là il supposerait qu'il va 
lui arriver quelgwaccident, par 
ex. la mort d'un parent, on dirait: 
eoko n’Vâsihik, ow, n’'tâsihikun; 
àsihik otema, son cheval lui porte. 
malheur. 

€ ÂSIHUW, ok, (v. r.) il lui arrive 

quelque chose, d'où il prévoit que 

quelqw accident va tomber sur lui: 


ÂSI « 

‘äsiwisiw, © porte malheur; àsi- 
Wan, ça porte malheur. 

*ÂSITÂSKAMIK, wa, (n. r.) sorte 
de mousse très-mince auprès des 
lacs. 

€ AJISKIY, a, (n.) terre, boue, pous- 
‘Sière; 0. q., A ma terre, 
mon champ}; nâtajiskiwew, à va 
chercher de la terre, Be la boue, 
du mortier. 

«AJISKIWIW, ok, (4. a.) il est ter. 
re, poussière; v. q., kit ajiskiwin, 
ekusi mina kâwi ki ka ajiski- 
Win, pulvis est et in pulverem re- 
verteris. 

« AJISKIWAN, wa, (a. in.) c’est ter- 
re, poussière. 

x ÂSIVÂN, ak, (n. r.) brayais ; 
tâsiyäniw, # a un brayais. 

x ÂSITCH, ÂSITE, (rac.) qui de- 
passe, qui va plus loin. 

«ÂSITEPAVYIW, ok, a, (a. a. etin.) 

ca dépasse, ca va plus loin. 

ÂSITEPAYISrawEw, (0. a.) Tam, 

TÂKEW, TOHIKEW, 0 le dépasse à 

cheval, miyäskäwew. 

4 ÂSITEMEW, (0. &) TTAM, MIWEW, 
TCHIKEW, d lui raisonne, il le con- 
tredit, il lui réplique; naskwewo- 
Jjimew, v. g., âsitemew ottâwiya, 
il raisonne à son père. 

«ÂSITEMOW, Ok, (0. n.) ü raison- 

ne, contr cat DAS A dv, 

ÂSITEMUW, a, (v. im.) ca dé- 

passe, ca se croise en dépassant, 

v.g., deux chemins qui se croisent, 

âsitemuwa meskanâäwa. 

« ÂSITESIN, wok, (a. a) à dépas- 
se, il se croise étant couché. 

« ÂSITETTIN, wa, (a. in.) ca dépas- 
se en se croisant. 
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CASITESIMEW, (0. à.) TITAW, Mir- 
WEW, TCHIKEW, 4 le fait dépasser, 
croiser, en le placant. 


CÂSITESKawWEw, (0. a.) KAM, KÂ- 
KEW, TCHIKEW, Ÿ le passe en se 
rencontrant; v.g., âsiteskâtuwok, 
ls se croisent. 


CÂSISkAwWEw, (0. a.) KAM, KÂKEW, 
TCHIKEW, Ÿ arrive avant lui, il le 
dépasse, par ex. je pars avec quel- 
qu'un qui passant par un autre 
chemin arrive avant moi à la pla- 
ce désignée, je dirai : n’tâsiskâk ; 
âsiskâkuw nipuwin, la mort ar- 
rive avant, c’est-à-dire sans qu’il 
s'y atiendil. 


CÂSISKUN, (ad.) en avant, parde- 
vant, au devant; %. g., âsiskun 
totam, comme quelqu'un qui agit 
en cachelle, pour profiter seul d'u- 
ne bonne occasion; Ââsiskun ki 
totawin, uw veux chercher à me 
supplanter. 


( 


= 


ÂSISKUNAMÂwEw, (0. a.) Tam, 
KEW, TOHIKEW, Ÿ le supplante, à 
arrive avant lui, à le déprive 
d'une bonne occasion; ®.:g., ni 
wWi-atâäwâtäy mistatimwa, maka 
Paul n’tâsiskunamäâk, je voulais 
acheter un cheval, mais Paul m'en 
a frustré Poccasion; Ki wi-miyi- 
ti, maka ki sim kit âsiskuna- 
mâk, Je voulais te le donner, mais 
ton frère cadet l'en a frustré, 
fraudulante supplantavit te; Ja- 
cob ki âsiskunamâäwew ostesa 
Esaüwa, Jacob a supplanté son 
frère aîné Esaü. 
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x AJTWA, () (rac) traverser une ri- |« AJIWAYEw, (v. a.) Taw, YIWEW,., 


vière. TCHIKEW, 4 le met dans un sac; 
QAJIWÂHAM, wok, (v. n) à tra-| %.9.,ajiwäy k’ospwâgan kit aph- 
verse une étendue d'eau. pitik, mets ia pipe dans ton sac; 


QAJIWAKÂMEHAM, wok, {v. n)| 0tâmaskinahew, etc. 
ua CAJIWATCHIGAN, a, (n. f:) sac, 


jè u 
«AJIWAHU%Ew, (0. a) TAW, vI. dt pour y renfermer quelque 


WEW, TCHIKEW, Ü le traverse, il le |. AJIWASUW, ok, 
fait traverser. 
«AJIWAHAMÂwEw, (0. a.) TA, 


KEW, TCHIKEW, Ü le lui traverse. 


(a: ai) teste 
dans un sac, un trou; v. g., aji- 
Wasuw mabigan. le loup esi dans 


à son trou; nama hekwas ajiwa- 
CAJIWAHUNAN, a, (nf) traver-|  Suw v’ospwâganik, # n'y à rien 


sée, lieu où on traverse. dans ma pipe. 
CAJTWAHUW, ok, (v. r.) i se tra-|« AJIWATEW, a, (a. in.) c'est ren- 
verse. fermé dedans ; v. g., nijo mon- 


CAJIWAKÂSIW, ok, (v.r.; idem.|  sassiniya ajiwatewa ni pâskisi- 
CAJIWAKÂMEMUW, a, (v. im)| Sanik, deux balles sont dans mon 


chemin où se trouve la traverse. fusil. À 
«AJIWAWÂSIW, ok, (a. a.) il tra- | (AJLWATASUW, ok, (v. n.) à le 
verse par le vent. presse en le mettant dans un sac ; 
«AJIWAWÂSTAN, wa, (a in)| ajiwäyiwew, asâänaskihew. 
idem. x ASOMEW, (v. &) TAM, MIWEW, 
CAJIWAHUKOW, ok, (a a.) |  TCHIKEW, ÿ épie l'occasion favora- 
traverse par le courant. ble soit pour le disputer ow le 


CAJIWAHUTEW, a, (a. in.) idem.| frapper, il prend la résolution 
« AJTIWÂPOKOW, ok, (a.a.) il tra-| pour le, etc. ; asweyimew, Ü l’at- 

verse emporté par le courant. tend, il l'épie; vd. q., n'Vasomaw 
&« AJTWAPOTEW, a, (a. in.) idem.| mayo nando isitji, ni wi-naskwe- 
CAJIWISKUTTE W, ok, (v. n.) 4|  ojimaw, je l'attends, aussüiôt qu'il 


traverse Sur la glace. va me dire quelque Sue ‘4 suis 
CAJOGAN, a, (n. f.) pont. pour lui répliquer. 
CAJOGANIKKEW, ok, (v. n.) 4|CASWEVYIMEw, TTAM, MIWEW, 

fait un pont. TCHIKEW; # l’épie, Ü cherche l'oc- 


CAJOGANIKKAWEW, (v. a.) Tam,| Casion de le surprendre. 
KEW, TCHIKEW, 4 lui fait un pont. |\ ASOTAMÂvwEew, (0. 4.) TAM, KEW, 
x AJIWAY, tr de metire dedans, | TOHIKEW, à lui promet; v. q., kit 


4 dans un sac. asoth in kitchi wiljewitän, je 
PE TN Me LA Le promeis d'aller avec.toi; asoia- 
(*) Par oubli, cette racine n’est pas pla-|  mâwin kitchi miyiyan, promels- 


cée dans son crire alphabétique. moi de me le donner. 
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(ASOTAM, wok, (v. n) à promet; 
v. g.,asota ekwa eka ekusi kitchi 
totaman, promets de ne plus faire 
cela. + 

« ASOTAMO WIN, a, {n. f.) promes- 
se, vœu; v. g., awivak piyeku- 
naki ot asotamowin pâstähuw, 
celui qui manque à son vœu fait 
un péché. 

x ÂSUW, ok, (v. r.) il s'appuie sur, 
étant debout ou assis, ou, i im- 
pose les mains. 

© ÂSUTOTAwWEw, (v. a.) TAM, KEW, 

TCHIKEW, | s'appuie sur lui, ou, 
il lui impose les mains; vd. g,, mis- 
ik âsutotam, à s'appuie sur un 
bois; âsutotawin, appuies-toi sur 
moi. N. Les indiens emploient 
aussi ces mots pour dire: imposer 
les mains. 

ÂSUKÂBAWIW, ok, (v. n) à 

s'appuie sur, elc., étant debout. 

ÂSUKÂBAWISrawew, (0. a.) 
TAM, KEW, TCHIKEW, © s'appuie 
sur lui étant debout. 
ÂSOsIMEW, (v. a.) TITAW, MIWEW, 
TCHIKEW. il l'appuie, ou, il le fait 
appuyer, vd. qg., en posant quel. 
qu'un le long d’un mur, l'y acco- 
tant, je dirai: n’'lâsosimaw. ou, 
un malade que je relève un peu 
pour le lenir assis avec quelque 
chose pour s'appuyer, n't'âsosi- 
maw. | 

«ÂSOSIN, wok, (a. a.) il est ap- 
puyé élant couché. 

« ÂSOSIMOW, ok, (a. a.) idem 

(ÂSOTTIN, wa, (a. in) idem. 

xXÂSKAW, (ad.) ou, âskawi, ou, 
ayâskawi, quelques fois, de temps 
en temps, v.g. àskaw piko ka 
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pikiskwet, ce n'est que quelques 

fois qu'il parle, e ati-wâbamât, 

pâskiswew ayäskawi, à mesure 
qu'il les voit, il les tire. 

«AYÂSKAWE YImEw, (v.a.) TTAM, 
MIWEW, TCHIKEW, Ÿ pense quel- 
ques fois à l'ui. 

«AYÂSKAWAÂTISIW, à est d'un 
caractère à n'agir que quelques 
fois. 

«AYÂSKAWÂTAN, wa, (a. in.) 
idem. 

x ASK, (rac.) cru, de couleur verte. 

CASKITIW, ‘ok, (a. a.) i est cru, 
v. g. eoko sisib namawiya kisi- 
suw,eyäbitch askitiw, ce canard 
n'est pas cuit, il est encore cru. 

CASKITIN, wa, (a. in.) c'est cru. 

CASKIN, wa, (a. in.) idem, v. q. 
kikaskin n’t’asamik, à me donne 
à manger cru. 

CASKEGIN, wa, (n.f) peau crue, 
qui n'esi pas encore tannée. 

«ASKIWIYAÀS, a, (n. fi viande 
crue. 

« ASKÂSKUSIY, a, (n. f.) bois vert. 

« ASKÂWEW, ok, (v. n.) il mange 
des œufs crus. Note. La terminai- 
son âwew, désigne les œufs. 

CASKIPUW, ok, (v. n.)ù mange 
Cru: 

CASKIPUYEw, ({v. a.) lui fait 
manger cru. 

CASKIPWAW, a, (n. f.) (racine 
sauvage) c'est ainsi que générale- 
ment on appelle les patates ou 
pommes de terre. 

(ASKITTAK, wa, (n. f.) épinette 

sur laquelle 1 y a une mousse 

verte. 
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t ASKITAKKISIW, ok, (a. a) à 
est vert, non sec; aussi, il est de 
couleur verte. 

« ASKITAKKAW, a, (a. in.) c'est 
verk. 

« ASKIPETAKISIW, ok, (a a. 
idem. 

{ ASKIPETAKAW, a, (a. in.)idem. 

x ASKIV, a, (n. r.) terre, univers. 
waskitaskamik, sur la terre, ici- 
bas. La terminaison skamik, dé. 
signe la terre, ekute otaskiw, 
c'est là qu'est son pays, nama 
nando n’otaskin, je n'ai pas de 
contrée propre, misiwe k’otaskin, 
toute la terre est ta patrie. 

« ASKTWINIKKEW, ok, (v. n)1 
a Pour SON pays, v. g. moniyâk 
n'taskiwinikkân, au Canada est 
mon pays. N. C'est de cette ra- 
cine que viennent les expressions 
suivantes : wetaskiw, à fait la 
paix avec lui, ce qui veut dire : à 
a la même terre que lui, owetas- 
kimâgana, celui avec qui il a fait 
la paix, wetaskiwemew, #! à la 
même patrie que lui, il lui est 
compatriote, owetaskiwimâgana, 
Son compatriote. 

« ASKTYA, (n. f) mousse. N. Ce mot 
n'est pas usilé au singulier. 

x ASKIK, wok, {n. r.) chaudière, 
mistikwaskik, chaudière de bois, 
tambour. 

* ASKIMEW, ok, (v. n.) à lace des 
raqueiles. 


© ASKIMÂrTEw, (v. a.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, 4 le lace, il le tisse. 

CASKIMÂTAMÂwew, (0. à.) TAM, 
KEW, TCHIKEW, 1! lui lace. 


ASK 


x ASKAWIW, (v. im.) ü y a mare, 


mais cela s'entend seulement quand 
dans la glace, il y a des places où 
l'eau n’est pas gelée. 


x ASKUNAW, ok, {(v. n.) il barre 


une rivière avec des bois pour y 
prendre le poisson, ca paraitrait 
venir de la racine askamâwew. à 
l'épie, mais le mot askunaw, ne 
doit se dire que quand on parle 
de poisson. 


CASKUNÂTEw, (v. a) TAM, SIWEW, 


TCHIKEW,  l'épie pour le sur- 
prendre, le frapper, si c'est du 
poisson, parce qu'il n'y a que les 
poissons qu'on prend dans ces bar- 
rières. 


x ASKOKEW, ok, (v. n.) ü suit, il 


marche à la suite, derrière. 


CASKOWEW, (v. a.) TTAM, KEW, 


TCHIKEW, ü le Suit, il marche 
après lui, askottuwok, üs mar 
chent l’un après l’autre, awiyak e 
askowit namawiya kita waniti- 
biskokkew, celui qui me suit ne 
marche pas dans les ténèbres. 


CASKOWISKAWEW, (v. a) TA, 


KEW, TCHIKEW, Al est après lui, à 
est précédé par lui, cela s'entend 
seulement pour l’âge, v. g. awah 
n'laskowiskâk,celui-civient après 
moi, ou, je suis son frère aîné, 
ou, n’ostesiskawaw. 


CASKUTCH, ou, ayaskutch (ad.) 


lun après l'autre, après, tour à 
tour, vicissim, voy. iyaskutch, 
0. g. kiya ayaskutch pikiskwe, 
parle à ton tour. 


x ASKOTAWISKAW, ok, (v. n.) 


ù revient avec rien, quelqu'un qui 
va à la chasse et n'apporte rien, 


ASK 


0. g. tattwaw miyâtjiyän n’Vas- 
kotawiskân, toutes les fois que je 
vais à la chasse je ne rapporte 
rien. 

{ ASKOTAWISIW, ok, idem. 

x ASP, (rac.) se servir de quelque 
chose pour agir, à l'aide de, au 
pouvoir de, mettre dessus, appli- 
quer sur. 

&ASPAHYEW, (0. a.)STAW, YIWEW, 
TCHIKEW, à le met pardessus, ù le 
couvre, il l'étend sur, v.g. une 
nappe sur une table. 


« ASPASTÂGAN, a, (n. f.) nappe, | 


tablier. 

« ASPASKUSÂWÀN, a, (n. f)ce à 
laide duquel on fume du tabac, 
quelque chose pour méler avec le 
tabac. 

€(ASPAKUW, ok, (v. r.) il se cou 
vre à l'aide de, etc., v. g. nijo 
mustusweyänak n’t'aspakun, je 
me couvre avec deux robes. Note. 
La terminaison kuw, désigne lac 
ion d'étendre quelque chose sur 
soi, moyäbitasekuw, ÿ se couvre 
en mMmellant sa couverture à l’en- 
vers. 

(ASPAHÂKEMOW, ok, (v. n.) d 
demande à l'aide de, etc., il espère 
en, v. g.e ittât Kijemanito n’t’as- 
pahâkemowän tchi kitimâkeyi 
mit, Dieu élant, j'espère qu'il me 
prendra en pitié; il a confiance. 

«ASPAHÂKEMOWIN, a, (n. f. 
confiance. 

€ ASPAHÂKEMOTOrawew, (0. a.) 
TAM, KEW, TCHIKEW, Ÿ & Confiance 
en lui, v. g. aspahâäkemototaw 
kitchitwaw Marie, ekusi Kije- 
manitowa ki ka kitimâkeyimi- 
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Koyiwa, mets ta confiance en Ma- 
rie et Dieu aura pitié de toi. 
CASPEVYIMOW, ok, (v. n.) il a con: 
fiance. 
CASPEYIMO WIN, a, confiance. 


CASPEVIMEwW, (v. à. TTAM, Mi-- 


WEW, TCHIKEW, Ÿ pense qu'il a 
‘ confiance. 
CASPEYIMOTOTAwWEw, (v. a.) TAM, 
TÂKEW, TCHIKEW, À @ confiance en 
lui. 


CASPI-KÂKISIMOW, ok, (v. n.} à 
supplie aw nom de, etc., au moyen 
de, elc. 


« ASPI-KÂKISIMOTOrawEw, (v 
QG.) TAM, TÂKEW, TOHIKEW, à le 
supplie au moyen de, au nom de, 
0. g. okijewâtisiwiniyiw ot aspi- 
kâkisimototawâtiay, à le sup- 
pliail au nom de sa charité, ki 
kosis Jesus-Christ kit aspi-kâki- 
simototâtin, je den supplie au 
nom de Jésus-Christ ton fils. 

CASPATOTEw, (0. a.) TAM, sIWEW, 
TCHIKEW, le fait travailler au 
moyen de tel prix. | 

CASPIMEW, (0. a.) TAM, MIWEW, 
TCHIKEW, (idem) d lui promet 
tant, v.g. tâneyikok kit aspimik? 
combien l’a-t-il promis ? 

CASPAPIW, ok, (v.n.) met quel- 
que chose sous lui, pour s'y as- 
seoir, ou, ù s'asseoit à l'aide de 
quelque chose. 

CASPAPIWIN, a, (n. f.) selle pour 
aller à cheval. | 

€ASPISKWESIMOW, ok, (v. n.) 
il met quelque chose sous sa tête. 

CASPISKWESIMO WIN, a, oreil- 
ler. 
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«ASPISKWESIMOWINIKKEW 
Ok, (v. n.) il prépare un oreiller. 
CAPISKWESIMOWINIKKawEw, 
etc., (v. a.) il lui prépare un oreil- 
ler. ; 

«ASPÂBOWEW, ok, (v. n.) à as- 
saisonne sa nourriture au moyen 
(HE MPLE. 

« ASPÂBOWÂTEw, (0. d.) TAM, st- 
WEW, TCHIKEW, \ l’assaisonne au 
moyen de, elc., avec, 0. g. PIMIY 
n'taspâäbowâten, je l'assaisonne 
avec de la graisse. 


«ASPATCHIKEW, ok, (v. n.) à 
mange en y joignant d'autre chose, 
v. g. miyosiw pakkwejigan, kis- 
pin e aspatchikek totosäbu-wipi- 
miy,le pain est bon sionle mange 
avec du beurre, namakekway as- 
patchikew, à mange sec, maigre, 
sans avoir du gras pour y joindre. 


«ASPATCHIKE WIN, a, (n. f) ac 


compagnement avec de la graisse. 


({ASPISKOYEw, (0. a.) TAW, yvI- 
WEW, TCOHIKEW, % met quelque 
chose sur ‘lui, v. q. meitre quel- 
ques pièces entre le dos du cheval 
el la selle | 

(ASPISROSUNW ok a Na Ma 
un coussin sur lui. 

€ ASPISKOTE W, a, (a. in.) idem. 

(ASPISKOTCHIGAN, ak, (n. f.) 
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minikkwân, je bois avec un plat, 
où mieux : ni minikkwâkân oyâ- 
gan. Cet adverbe signifie aussi, à 
méme; v.q., askikwa aspi-mi- 
nikkwew, il boit à méme la chau- 
dière. 

x ÂSPIS, ou, AYÂSPIS, (ad.) de 
loin en loin, de distance en distan- 
ce; v. g., ayâspis piko koniwiw, 
ü n'y a de la neige que gar places. 
Il signifie aussi quelquefois la mé- 
me chose que àskaw ; v. g., ayâs- 
pis piko ekwa wissakeyittam, 7 
ne souffre à présent que par inter- 
vales. 

x ASPIHEW, (0. 4.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, ül le rend jaloux en ne 
lui donnant pas autant qu'aux 
autres, 1 lui fait injustice; Kije- 
manito nama awiya aspihew, 
Dieu ne fait injustice à personne 
(dans la distribution de ses dons). 

x ASPIN, (ad.) depuis, par après, 
depuis ce temps-là ; v. g., kayâs 
aspin ka wabamak, à y a long- 
temps depuis que je lai vu ; aspin 
namawiya otchi pe-kiwew, de- 
puis, i n'esi pas revenu ; ekusi 
ichi aspin? esl-ce ainsi depuis ? 
est-ce ainsi qu'il a disparu? 

x ASPO, (rac.) avare, garder tout 
pour soi. 


coussin qu'on met entre le dos du | ASPONISIW, ok, (a. a.) ül est égo- 


cheval et la selle. 

€ ASPINEW, (0. 4.) NAM, NIWEW, Ni- 
KEW, 4 le prend au moyen de, cic. 

€ ASPIKINÂGAN, a, {n. f.) four- 
reau de fusil. 

(€ ASPL, (ad.) au moyen de, à l'aide 
de, ele. ; v%.g., oyâgan n’aspi- 


iste, il garde tout pour lui; v. q., 
quelqu'un qui a de quoi manger, 
el ne veut rien donner à ceux qui 
ont faim. 

CASPONEYIMOW, ok, {v. n) w 
esl égoiste, Ù ne pense que pour 
lui-méme. 


ASP 


€ASPONEYIMOTOrTawEw, (0. a) 
TAM, TÂKEW, TCHIKEW, l est 
égoiste envers lui. 

«ASPONEYIMOWIN, a, .) 
égoisme. 

€ ASPONEVIMEw, (0. a.) TTAM, Mi- 
WEW, TCHIKEW, 4 le trouve égo- 
iste. 

«ASPONÂKÂTCH, (ad. en avare, 
en égoiste ; v. g., asponâkâtch to 
tam, ?/ agit en égoisie. 

x ASTAM, (rac.) en deca, par ici, 
plus proche. 

CASTAM, (0. 2me pers. ‘de l'impé- 
ratlif sing.) viens ! astamitik, plur. 
venez! Ce verbe n'a que ces deux 
personnes. 

« ASTAMAPIW, ok, (a. a.) il pré- 
senie sa face; v. g., e astamapit, 
en sa présence; otchiskawapiw. 

(ASTAMAPIWIN, a, (n. f.) pré. 
sence. 

CASTAMEYIMEw, (0. a.) Tram, mi- 
WEW, TCHIKEW, Ü le pense moins, 
il a une idée moindre de lui, ul a 
une faible idée de lui; astamiwo 
keyimew, ttam, & le croit moin- 
dre ; astamiwokeyimow, ou, mi- 
suw, 4 se croit moindre ; astami- 
wokeyimowin, basse idée de soi 
même. 

€ ASTAMISIN, wok, (a a.) à est 
couché en deca, par ici. 

(« ASTAMITTIN, wa, (a. in.) idem. 

€ ASTAMISIMEW, (0. 4.) TITTAW, .MI- 
WEW, TCHIKEW, Ü le place, ou, il 
le couche en deca. 

© ASTAMIK, (ad.) moins, moindre, 
dernier, le plus bas; v. g., asta- 
mik kimiwan ekwa, à pleut 
moins à présent; mâmawiyes 


(n. 
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astamik eoko iyiniw, c’est le der. 
nier des hommes. 

CASTAMEYIKOK, (ad.) idem; v. 
g., astameyikok kissin, © fait 
moins froid; astameyikok mat- 
chi-pimâtisiw, à est moins mé- 
chant; astameyikokés, un peu 
moins. 

CASTAMITA, (ad) par ici, (plus 
proche); astamite, par là, (plus 
loin) ; v. g., astamita pe-api, viens 
l’asseoir par ici. 

(€ ASTAMISPI, (ad.) depuis ce temps 
là, (on indique que c’est après tel 
lemps); v. g., astamispi nama- 
wikkâtch ekusi totam, depuis ce 
temps-là à ne fait jamais cela. 

« ASTAMÂTTIK, (ad.) de ce côté-ci 
du bois, de la forét. 

« ASTAMÂSKWEVYAW,(ad.) idem. 
« ASTAMÂMATIN, (ad.) de ce côté- 
ci de la colline, de la moniagne. 

x ASTÂSIW, ok, (v. n.) il a peur, 
ù craini quelque surprise; v. q., 
konata kit astâsin, u ie fais peur 
sans raison ; ekawiya astâsi, na- 
mawiya ekusi ki ka ioiâtin, ne 
crains pas, je ne te ferai pas ainsi. 

«€ ASTÂSTWIN, a, (n. f.) crainte an- 
iacipée. 

« ASTÂHEW, (0 a.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, Ù le itent dans la crain- 
ie, 0. q., quelqu'un qui se méfiera 
toujours de moi, je dirai: n'as 
tänaw, quelqu'un doni je me mé- 
fie, me ienant sur mes gardes à 
son égard, je dirai: n’Vastähik. 
kit astäbin, mâskuichnamawiya 
ki täpwewokeyitien, je me défie 
de lor, peut-être tu was pas la foi; 
astâähiwewok eokonik iyiniwok, 


AST 


on se défie de ces gens, ou, ds don- 
nent à craindre. 

« ASTÂHU WIN, a, (n. f.) crainte 
faite par soi-même. 

«€ ASTÂAHUW, ok, (v. r.) ü se cause 
des craintes. 

x ÂST, (rac.) cesser d’être, d'exister. 

ÂSTAWEW, a, (a.in.) c'est éteint. 

ÂSTAWEHwWEw, (0 à.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, ü! l’éleint. 
ÂSTEPAYIW, ok, a, (a. a. et in.) 
Ca cesse. 

ÂSTESIN, wok, (a. a.) à cesse 
d'étre fatiqué. 

ÂSTEYOTIN, (v. im.) il cesse de 
venter. 

ÂSTEMATCHIHUW, (v. r.)ül ces- 
se déprouver telle douleur. N. 
Ainsi de suite en ajoutant le mot 
convenable à la racine àst. 

x ASTÂWEW, ok, (v. n.) 4 pose 
des plumes aux flèches. 

(ASTÂ WÂTEw, (0. 4.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, ©! lui pose des plumes ; 
v.y., n'tastäwâten ni nipisima, 
Je pose des plumes à mes flèches. 
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x AST, (rac.) garder en réserve, con- 
server. 

« ASTÂ WINITTAW, ok, (v. n.) à 
met du bois de chauffage dans la 
loge ou la maison, en tas, pour le 
feu. 

« ASTÂ WINITTÂN, a, (n. f.) tas de 
bois tout prét dans la loge ou la 
maison. 

€ ASTOPATEW, (v. 4.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, 0! lui met un liquide en 
réserve, il lui réserve de quoi boire. 

€ ASTOPASUW, ok, (v. 7.) ü! se ré. 
serve de quoi boire. 
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€ ASTWAW, ok, (v. n.) il met en 
réserve de quoi manger. 

« ASTWÂ WIN, a, (n. f.) réserve de 
provisions. 

CASTOwEw, (v. a.) il lui réserve de 
quoi manger. Note. On se sert aus- 
si de ce mot pour dire: \ parie 
avec lui, il met avec lui au jeu; 
v. g., astwâtutàk, parions ; n’t- 
em kit astwâtin, je parie mon 
cheval avec toi. 

« ASTWÂKEW, ok, (v.n.)ù parie, 
il met au jeu; v. g., kakiyaw ot 
ayâna astwâkew, ÿ met tout son 
bien au jeu. 

«ASTWÂKEWIN, a, (n. f.) pari. 

€ ASTWÂTU WIN, a, (n. f.) idem. 

CASTUSWEW, ok, (v. n.) à met 
de la viande en cache, v. q., quel- 
qu'un fait chasse et cache sa vian- 
de pour revenir la quérir plus : 
tard. 

€ ASTUSWE WIN, a, (n. f.) action 
de mettre de la viande en cache. 

«ASTUSWÂTEw, (0. &.) TAM, si- 
WEW, TCHIKEW, ül le met en cache 

" (l'animal qu'il a tué.) 

CASTATIIKUW, ok, (v. n.) il} met 
quelque chose en cache, en dépüt. 

«€ ASTATIJIKU WIN, a, (n. f.) dé- 
pôt, réserve, cache. 

x ASTIS, ak, (n. r.) milaine ; 1ye- 
kastis, ak, gant. 

x ASTIS, sa, (n. r.) nerfs des reins. 
pour les autres nerfs on dit : ot- 
chestatäy, a. 

«ASTIN WÂN, a, (n.f.) nerf prépa- 
ré pour coudre. 

«ASTINWÂNIKKEW, ok, (v. n.) 
il prépare des nerfs pour coudre. 
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«ASTINWÂNIKKAwEw, (v. a)|«ATÂMIK, ou, itâmik, (ad.) au 


TAM, KEW, TCHIKEW, Y lui prépa- 
re des nerfs à coudre. 

x ASTOTIN, a, (n. r.) bonnet, cha- 
peau, capuchon. 

x ASTOYUW, ok, (v. n.) à fait un 
canot. 

(ASTOYAWEW, (0. a.) TAM, KEW, 
TOHIKEW, 4 lui fait un canot. 

x ASTINEPIW, ok, (v. n.) elle cou- 
ve, elle demeure sur ses œufs, ou, 
kikatchistwâänepiw. 

x ÂTA, ou, ATAWIYA, (ad.) ce- 

pendant, pourtant; v. g., atawiya 

ni wi-kakwe ayamihân, je veux 
cependant prier; sâsäy ki wâba- 
mew âta, à l’a pouriant déjà vu. 

Si je demande à quelqu'un: sâsäy 

ichi ki ki toten ? as-tu déjà fait 

cela? 1 pourrait me répondre : 
âta, ce qui veut dire: je l'ai fait 
cependant, malgré que ce n’est 
peut-être pas bien fait; âta tchi 
ki kiskisin? as-tu bien ton esprit 

à toi? âta, je l'ai pourtant. 

ÂTAKUSHA, (ad.) pourtant, ce- 
pendant ; v. g., âtakusha sâsäy 
ki ki miyitiu, mais je te l'ai déjà 
donné; âtakusha k’oskijikun eka 
ka wâbattaman, fu as pourtant 
des yeux et lu ne vois pas. 

x ATAK, wok, {n. r.) étoile. 

(ATCHAKUS, ak, (n. f.) petite 
étoile. 

x ATÂM, ou, ITÂM, (rac.) au fond, 
dans l'intérieur. Note. Il est indif- 
férent de dire atâm, ou, itâm, 
dans tous les mots qui ont cette 
racine. 

«ATÂMIWEW, ok a, c’est profond, 
ou, atâmâgan., , 


_ 
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fond, v. g. atâmik wâtik, au fond 
d’un trou. 

«ATÂMIPERK, (ad.) au fond de 
Peau. 

«ATÂMASKAMIK, (ad) atâmas- 
kamikok, au fond de la terre. 

«ATÂMÂKUNAK, (ad.) au fond de 
la neige. 

« ATÂMÂTTIK, (ad.) ou, atämâttak, 
ou, atâmâmâskweyaw, au fond 
du bois, au fond de la forét. 

« ATÂMASKAW, (ad.) ou, atâmas- 
kusiwok, au fond du foin. 

«ATÂMUSKIWOKAW, (ad.) au 
fond de la boue. 

x ATÂMIMEW, (0. a.) TAM, MIWEW, 
TCHIKEW, Ÿ le soupçonne, ù dit 
que c'est lui qui a fait cela. 

(QATÂMEVIMEW, (0. 4) TTAM, Mi- 
WEW, TCHIKEW, ÿ le soupconne, 
il le pense avoir fait cela, vd. g. 
n'tatâmeyimaw kitchi totawit, 
je soupçonne que c'est lui qui ma 
fait cela, n’Patâmeyitten, ecko 
otchi k’o âkkusiyän, 7e pense que 
c'est pour cela que je suis malade. 

« ATAMEYITTÂKUSIW, ok, (a. 
a.) on peut le soupconner, i mé- 
rile qu'on le soupconne. 

« ATÂMEYITTAKWAN, wa, (a. 
in.) idem. 

x ATAMEXK, wok, (n. r.) poisson 
mort seul, pourri, asikinusew, 
asatamek, idem. 

x ATAM, (rac.) content, satisfait. 

(ATAMINAW, ok, (a. a.) ilest con- 
tent. 

« ATAMINÂ WIN, a, (n. f.) conten- 
tement. 
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« ATAMIMEW, (0. 0.) TTAM, MIWEW, | ATÂWEWIKAMIK, wa, (n. fl 


TCHIKEW, 0 le contente en lui di- 
sant telle chose. 

« ATAMIHIWEW, ok, (v. ind.) ül 
coniente, ù faii plaisir à quel- 
‘qu'un. 

« ATAMIHIWE WIN, a, (n. f.)l’ac- 
tion de faire plaisir. 

« ATAMTIHEW, (v. @.)TTAW, HIWEW, 
TOHIREW, 0 lui fail plaisir. 

« ATAMISKAWEW, (v. a.) TAM, 
KEW, TCHIKEW, w le salue. Noie. 
Le vrai sens de ce moi est: \ agit 
sur lui pour lui faire plaisir. 

«(ATAMISKÂTU WIN, a, (n. f.) sa- 
lut réciproque. 

« ATAMISKÂKE WIN, a, {n.f.) sa 
lui. 

x ATÀ, (rac) acheter, vendre. 

€ ATÂMEW, (v. a.) il lui achète, et, il 
lui vend. Le sens de la phrase fait 
comprendre, vd. g. ki ka atâmitin 
kit em, je vais lacheter ion che- 
val, Ki ka atâmitin n’iem, je 
vais te vendre mon cheval, atà- 
min, achète de mot. 

«ATÂWEW,0k, (v. n.)iachète, ou, 
vendre, trailer. 

«ATÂWE WIN, a, (n. f.) vente, ou. 
achai. 

€ ATTÂTU WIN, a, (n.f.) vente mu- 
tuelle. 

QATTÂTUW, ok, (v. m) s’entre 
vendre, ki ka attâtunänow,e vais 
te vendre, ettu vas m'acheter. 

C(ATÂWÂKEW, ok, (v.n.)i achète 
au moyen de, etc. vd. g. atàèwäkew 
otema, 2! achète quelque chose en 
vendant son cheval. 

«ATÂWEWIVYINIW, ok, (n. f.) 
marchand, vendeur. | 


magasin, ekawiyaatâäwewikami- 
kokâtamuk n’otiâwiy o wâskahi- 
gan, ne faites pas une maison de 
vente de la maison de mon Père. 

« ATÂ WESTAMÂwEw, (0. a.) Tam, 
KEW, TCHIKEW, Ÿ vend, ou, 
achète pour lui. 

« ATÂ WÂTIrrEw, (0. a.) idem, v.9. 
alâwestamäwin mokkumân, 
achète pour moi un couteau, ki ka 
atäwâtittitin kitem, je vais ven- 
dre ion cheval pour tot. 

«ATÂMÂGAN, ak, {n. f.) acheteur, 
vendeur. 

CATÂWÂGAN, ak, (n. f. ce dont 
on se sert pour acheler où pour 
vendre, cependant on entend cela 
plus généralement de la pelleterie. 

x ATAW, (rac.) mépriser, dédai- 
gner. 

Ç(ATAWEVYIMEW, vd. &.) TTAM, Mi- 
WEW, TOHIKEW, le dédaigne, w 
ne le trouve pas de son goût. 

CATAWITTAWEW, (0. G.) TTAM, TÂ- 
KEW, TÂTCHIKEW, Ùl (lui) méprise 
ses paroles. 

Ç(ATAWIKAWEW, (0. 4.) NAM, Na- 
KEW, NATCHIKEW, Ÿ! le méprise en 
le regardant. 

«ATAWEYITTÂAKUSIW, ok, (a 
a.) à est méprisable. 

«ATAWEYITTÂKWAN, wa, (a. 
in.) idem. 

CATAWEYITTAMOWIN, a, (n. 
[.) mépris, dédain. 

«ATAWEYITCHIKÂSUW, ok, (a. 
a.) il est méprisé. 

« ATAWEYITCHIKÂTEW, a, (a. 
in.) idem. 


ATT 


XATTAY, ak, (n. r.) plus, pellete- 
rie, fourrure, v.g. tantaitwattay | - 
ki tipahen ? combien de plus le 
paye-iu? uistwailayesiw nikik- 
kweyân, la peau de louire est de 
trois plus, nijwaitayeyaw, c’est 
de deux plus, manatawâganew, 
Ok, ÿ/ {ravaille la pelleierie. 

«ATCHAÂS, sak, peites pelirieries. 

x ATÂ WIKAW, (v. im.) le crépus- 
Cule. 

x ÂTT, (rac.) mellre dans une autre 
position, changer de place, refaire 
de nouveau. 


(ATTARHYEW, (0. a.) STAW, YIWEW, | 


TCHITCHIKEW, 4 le change de 
place, v. g. taneki k'o âttastäyan 
ki wâskahigan ? pourquoi as-iu 
changé de place ta maison ? 
QÂTTINEW, (0. &.) NAM, NIWEW, NI. 
KEW, Ÿ le mei das une autre 
place, v. g. âitin kit awässimis, 
change de place ion enfant 
(ÂTTAPIrew, (v. a.) TAM, sTWEw, 
TCHIKEW, Y l'altache de nouveau. 
(CÂTCHI, (ad.) ou, ayätchi, de nou: 
veau, d'avantage, de plus en plus, 
0. g. alta e kitahamâwok, âtchi 
ni sasibittâk, plus je lui défends. 
plus il me désobéit, e säkihit Kije- 
manito âtchi wi-sâäkihaw, quand 
on aime Dieu, on ‘voudrait l'aimer 
encore davantage. 
€ ÂTCHIPIKO, (ad) idem, v. g. ata 
e nanatawihuyäa âtchipiko ni 
wissakeyitten, j'ai beau me soi. 
gner, je souffre d'avantage. 
CÂTCHIW, ok, (v. n.) ÿ change de 
. position. 
€ ÂTCHIWIN, a, (n. f.) changement 
de position. 
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« ÂTCHESUW, Ok, (a a.) elle porte 
de nouveau, elle porte peiil, cela 
s'eniend ïs animaux, quoique 
quelques foïs on dit cela des fem- 
mes, lrès grossièrement; pwâwiw, 
S’eniend pour toutes espèces de fe- 
melles. 

© ÂTCHIMOW, ok ,(v. n) raconte. 

« ÂTCHIMO WIN, a, (n.f. hisioire, 

nouvelle. 

ÂTCHImew, (v. &.) MIWEw, ül le 

raconte, il fait son hisioire, il parle 
de lui. 

ÂTOTAM, (v. a. in.) TCHIKEW, îl 

raconte cela. 

ÂTCHIMISU W, ok, (o. r.) ü s’a- 

voue, Ü se confesse, ayamihewäât- 
Chimisuw, à se confesse sacra- 
mentellement. 

ÂTCHIMISU WIN, a, {n. f:) con. 

fession, aveu, ayamihewâichimi. 

SUWIU, confession sacramentelle. 

ÂTCHIMISUSrawEw, (v. a.) TAM, 

TÂKEW, TÂTCHIKEW, Ÿ se confesse 

d lui. 

ÂTCHIHEW, (0. a.) rTaw, HIWEW, 
TCHIKEW, {le refait de nouveau. 
ÂTCHIWESIW, ok, (a. a.) à se 

refaut, ü devient meilleur. 

CÂTCHIWETTIN, wa, dem. 

CÂTCHEYIuEw,, (0. a.) TTAM, Mi 
WEW, TCHIKEW, à pense de nou. 
veau à lui. 

«ÂTYEYImMEvw., (0. a.) TTAM, MIWEW, 
TCHIKEW, change d'idée sur son 
compte. 

CÂTOTEW, (v. 4.) TAM, SrWEw, 

TCHIKEW, Ü le raconte, 1 en fait 

l'histoire. Note. Il n'y a que la for- 

me inanimée qui soit usilée, v. g. 

atoia ka totaman, raconte ce que 
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lu as fait, nama kekway ni ki} x ATCHIT, (rac.) en sens contraire, 


atoten, je n'ai rien à raconter. 

(«ÂTOTIKUSIW, ok, (a. a.)on ra 
conte de lui. 

(ÂTOTÂKWAN, wa, (in.) on ra- 
conie que, eic. 

«ÂTAYOKKEW, ok, (v. n.) ü ra- 
conte des contes, des fables. 

«ÂTAYOKKE WIN, a, (n.f.) l'ac- 
lion de raconter des contes. 

(ÂTAYOKKAN, ak, (n. f.) conte, 
fable. Note. On appelle ainsi, aus- 
si les génies fabuleux, ce qu'on 
pourrait appeller les dieux des In- 
diens. 

(ÂTAYOKKAwEw, (v. &) Kaw, 
KEW, TCHIKEW, 0! lui raconte des 
contes, des récits fabuleux. 

(ÂTTOKEW, ok, (0. n.) ü change 
sa demeure de place. 

(ÂTTOKEWIN, a, (n.f.) l'action 
de changer de place sa demeure. 

(ÂTTOKAMIK, (ad.) ou, ayâtto- 
kamik, dans une autre demeure, 
dans une maison étrangére. 

« ÂTCHIYINIW, ok, (n. f.} ou plus 
communément ayâtchiyiniw, 
homme étranser, c'est ainsi que 
les Cris appellent les Pieds Noirs, 
el généralement tous ceux qu'ils 
regardent comme leurs ennemns. 

(ÂVYÂTCHATIM, wok, (n. f.) chien 
ou chevalétranger. Note. Ainsi de 
suile en mettant Âvâtch devant le 
mot, v. g. âyâtchi mokkumän, 
couteau étranger, âyâtchi oyä- 
gan, plat étranger. : 

x ÂTTÂTCHISTAWEW, (0. a.) TAM, 
TÂKEW, TCHIKEW, Ÿ# «à honte de 
lui, nepewisistawew. 


la tête en bas. 

€ ATCHITCHIW, ok, (a. a.) il a la 
léle en bas, v. g. Kkitchitwaw 
Pierre ki atchistahâäskwâtaw, S4, 
Pierre a été cloué la tête en bas. 

(ATCHITCHAYAW, à, (a. in.) 
c'est la téle en bas. 

« ATCHITAPIW, ok, (a. a) est 
placé la téte en bas. 

« ATCHISTASTE W, a, (a. in.) c'est 
placé la tête en bas. 

€ ATCHITISIN, wok, (a. a.) ü est 
couché la tête en bas. 

CATCHITTIN, wa, (a. in.) idem. 

« ATCHTAHYEW, (0. a.) STAW, vI- 
WEW, TCHIKEW, # le place la téte 
en bas. 

€ ATCHITINEw, (v.a.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, 4! le tient la tête en bas. 

x ATTAN, ak, (n. r.) bracelet, gros 
anneau. 

€ ATCHANIS, ak, (n. f) jonc, an- 
neau. | 

x ATCHAKÀS, ak, (n. f.) foutreau, 
petit animal à belle fourrure. N. 
B. Il faut se rappeler que ce nom 
vient du mot impudique, witta- 
käy,(sua genitalia,) qui à l’indéfini 
et au diminulif fait atchakâs, ou, 
attakâs ; mais on dit plus décem- 
ment, sàkwesiw, ok. 

x ATIBIS, ak, (n.r.) babiche de cuir. 

x ATCHÂBIY, ak, (n. r.) arc. 

x ÂTIT, (pro.) ou, AYÂTIT, quel 
ques-uns. Ce mot est toujours au 
pluriel, v. g., âtit ayamihäwok, 
maka ayâtit piko miyo-pimâtisi. 
Wok, ÿ en est quelques-uns qui 
prient, mais il y en a très-peu qui 
vivent bien. 
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x ÂTTIK, terminaison indiquant le 
bois; v.g., maskawâttik, bois dur, 
Chêne, waskwayâttik, bois de 
bouleau. 

* ATIM, wok, (n. r.) chien. N.B.La 
terminaison atim, ou, astim, dé- 
Signe toujours le chien; v. g, mis- 
latim, gros chien (le cheval); 
matchatim, ou, matchastiin, 
mauvais chien ! (imprée.) Pour di. 
re mon chien, ton chien, ete, il 
faut dire : nt em, ak, kit'em, 
ak, otema, etc., qui veut dire aus- 
Si: mon cheval, etc. Cette dernière 
eæpression ne S'emploie qu'avec le 
pronom possessif; et la première 
(alim) s'emploie toujours sans ce 
pronom. 

* ATIMAN, ak, (n. r.) corde qui 
sert à lier les raquettes aux pieds. 


€ ATIMAPIW, Ok, (a. a.) il est as- 
sis le dos tourné. | 

(ATIMASTEW, a, (a. in.) idem. 

CATIMAPISrawEw, (v. à.) Tan, 
TÂKEW, TÂTCHIKEW, ül lui RU 
le dos étant assis. 

CATIMIPAYIW, ok, a, (a. a. et 
in.) c'est tourné en sens contrair e} 
d.g., atimipayiwok otettapiwok, 
les cavaliers tournent le dos. 

CATIMAHYEW, (v. a.) STAW, YIWEW, 
TCHIKEW, Ÿ le place le dos tourné. 

« ATINEW, (D. a.) TTam, MIWEW, 
TCHIKEW, {l le rejoint. 

CAT IMINEnwe, HAM, elc., idem. 

CATIKKEMOW, GX # D il.re- 
Joint. 

(ATIMINEHIKEW, Ok, (v. ind.) 
idem. 

x ATITIKK WÂMIW, Ok, (v. in.) 
il se couche sans souper. 

x ATIMIW, ok, (a. a.) ü est lassé, 
faliqué, nestuw. 

X ATISUW, ok, (a. a.) ül est mür, 
ou, il est nt parceque ce qui est 
mür change de couleur comme s’il 
élail teint. 

CATITTE W, a, (a. in.) c’est mür, 
ou teint. 

CATISwWEw, (0. a.) sam, SUWEW, SI- 
KEW, {l le leint, le fait mürir. 

CATISIGAN, a, (n. f.) teinture. 

CATISÂWIYEw, Traw, YIWEW, 
TCHIKEW, | leint des AP pour 
les souliers. Âwiy, désigne ces 
sortes de plumes; v. q., mikkwa- 
nAWiY, ak, plume teinte en rouge. 

« ATISÂWEYAN. a, (n. f.) teinture. 

« ATISIKÂSUW, ok, (a. a.) on l'a 
teint. 

CATISIKÂTEW, : (a. in.) idem. 


x ATI, (ad. toujours accompagnant 
un verbe) commencer ; v. g.,ati- 
MIYO-ayaw, à commence à aller 
mieux; ekwa n'tati-nissototten, 
à présent je commence à ur 
dre; ati-nipiw, à s’en va mou- 
rant; ati-tibiskaw, ÿ s’en va nuit. 
N. B. On peut aussi le mettre après 
: le mot; v. g., nipaw ati, ÿ com- 
mence à dormir ; mitiisuk ati, ou, 
ati mitjisuk, commencez loujours 
à manger ; mâtji, gn’on verra plus 
loin a la méme signification. 

x ATIM, (rac.) tourner le dos, tour 
né en sens contraire. 

CATIMIKÂBAWIW, ok, (v. n.} à 
tourne le dos étant debout. , 

CATIMIKÂBAWISrawew, (v. a.) 
TAM, TÂKEW, TÂTCHIKEW, à lui 
tourne le dos étant debout. 


ATT 


x ATTIK, wok, (n r) caribou; 
mayattik, wok, caribou dégénéré 
(mouton). 

«ATIKKWEYÂN, ak, (n.f) peau 
de caribou avec le poil. 

« ATIKK WEGIN, wa, (n. f.) peau 
de caribou en Mis Où tan- 
née. 

x ATIKKAMEK, wok, (n.) poisson 
blanc. N. B. Il est probable que ce 
nom est formé du motattik, ca- 
ribou, et la terminaison mek, qui 
désigne le poisson ; nojemek, /a 
femelle du poisson. 

x ATOHUW, ok, (v. r.) ü s’étouffe 
en voulant avaler quelque chose. 

« ATOHUYEw, (0. 4.) TTAW, YIWEW, 
TCHIREW, Ôl le fait éloujfer. 

x ATOTEw, (©. 4.) TAM, SIWEW, 
TOHIREW, € le commande, il lui 
donne de l'occupation. Il n'y a que 
la forme animée qui soit usilée. 

« ATUSKEW, ok, (0. n.) il travaille. 

« ATUSKE WIN, a, {n. f.) ouvrage, 
travail. 

6 ATUSKEMO W, ok, (a. n.) 1! don- 

ne de l'ouvrage à faire, il emploie; 

».g., atuskemow kitchi ojittamât 

tchikahigan, à! fait faire une ha- 

che; sâsäy ni ki atuskemon kit- 
chi pe-nâtikawiyân, j'ai déja don- 
né des ordres pour qu'on vienne 
me chercher; ni wi-atuskemon 
kitchi ayamihestamât n’ottâwiy, 
je veux demander,ou, commander 
des prières pour mon pere. 

ATUSKEMO WIN, a, {n. 

ploiement, occupation. 

«ATUSKAWEw, (0. 4.) TAM, KEW, 
TGHIKEW, ÿl travaille pour lui. 
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CATUSKAHEW, (0. à.) TTAW, Hi- 
WEW, TOHIKEW, 4 le fait travail- 
ler. 

x ATUS, a, (n. r.) fléche; 
petite fléche. 

x ATUSPIY, a, (n. r.) bois dont les 
sauvages se servent pour vomitif, 
aune. 


x ATOSPUW, ok, (v. n.) se sert 
d'un plat, etc., pour manger; v.g., 
nama kekway n’Patospun, je n'ai 
rien pour y metire mon manger ; 
nandomaw kisik kila atosput, on 
l'appelle, en méme temps qu'il ap- 
porte son plat. 

CATOSPUWIN, a, (n. f.) l'action 
de manger avec un plat. 

« ATOSPOYÂGAN, a, (n. f.) plat 
pour manger. 

CATOSPURYEW, (v 4.) TAW, YIWEW, 
TCHIKEW, 0 lui sert à manger dans 
un plat. 

«© ATOSPWÂTEw, etc., 

x ATCHI, (rac.) en deca, moins. 
quelques fois aussi, ca veut dire : 
davantage. 

CATCHITCH, (ad.) moins; v. g., 
atchitch miyew, ÿ lui en donne 
moins (que ce qu'il lui avait pro- 
mis); abittaw n1 wi-miyik, maka 
atchitch ni miyik, # voulait m'en 
donner la moitié, mais il m'en a 
donné moins. 

« ATCHITCHIPAYIW, pi ALAR 
et in.) à devient sh boNe î 'dimi- 
nue. Les sauvages disent; atchit- 
chipipon. l'hiver dépasse la moitié. 

CATCHITCHIHUW, ok, (v. r.) à 
se partage mal sa moitié, \ se 
donne moins. 


atusis, à, 


idem. 


ATC 


« ATCHIWIHEW, (0. a.) TTAW, HI- 

 WEW, TCHIKEW, ©! le rend moin- 
dre, plus petit, de moindre dimen- 
sion; v.g., wi-atchiwiwittäwok 
wikiwâwa, is veulent faire plus 
petites leurs demeures. 

CATCHIWIYEWw, eic., (v. a.) dem. 

« ATCHIWIKEW, (v. à) HAM, NI- 
WEW, NIKEW, idem; v. q., kakwe 
ekwa atchiwina ki matchipimä- 
tisiwis, täche daméhorer ta 
mauvaise vie. 

«ATCHIWIKKUTEw, (v. a.) TAM, 
SIWEW, TCHIKEW, ÿ l’amincit, 0 
l’'amoindrit avec le conteau ou la 
varloppe. 

« ATCHIWIKKAHWEW, (0. a.) HAM, 
HUWEW, HIKEW,  l'amoindrit 
avec la hache. 

(ATCHIWIKKASWwEw, (v. a.) SAM, 
SIWEW, TCHIKEW, Ÿ l’amoindrit 
par le feu. 

« ATCHIWISswEw, etc, avec le ci- 
Seau. 

€(ATCHIWIPAVYIW, ok, a, (a. a. 
el in.) ca devient plus petit, v. q., 
dés poissons séchés deviennent plus 
petils, on dit : atchiwipayiwok ; 
atchiwipayiw ni maskawisiwin, 
ma force diminue. 

« ATCHIVAW, (ad.) un instant, un 
moment,synonyme de kanak ; v. q., 
atchiyaw ni witjewaw, je l’ac- 
compagne un instant; ni ka si- 
pwettân atchiyaw n’teyitten, 
pour un instant je pense partir ; 
atchiyaw ki sipwettew,maka se- 
mâk pe-kiwew, # n'a parti qu'un 
instant, 1 est revenu de suite ; 
atchiyaw nimiskawaw,kiyipa ni 
wanihaw, je ne l'ai trouvé que 
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pour le perdre de suite; atchista- 
winatew, ÿ le lue presque. 
x ATCHITCHÂBIW, ok, (v. n.) à 
regarde de travers. 
CATCHITCHÂBAMEw, (0. a.)TTAM, 
KEW, TCOHIKEW, Y le regarde de 
travers. 


*XÂTTÂSKUSImEw, (v. a.) Traw, 


MIWEW, TCHIKEW, Ÿ l'accroche 
dans un embarras, v.q., quelqu'un 
qui porte un objet sur son dos, et 
en passant sous quelque chose ly 
accroche. 

(ÂTTISIN, wok, (a. a.) i ne peut 
y passer, l’espace est trop petit 
pour son corps. 

CÂTTUTTIN, wa, (a. én.) c'est trop 
étroit, ca n'offre pas assez d’es- 
pace. 

x ÂTTATCHISrawWEw, (0. a.) Tan, 
TÂKEW, TCHIKEW, # en @ honte, 
nepewesistawew. 

x ATOTCAI, {ad.) à dire vrai; v. 
g., atotchi nisokkamâtam ko 
kwatakittât, 4 ne faut pas s'éton- 
ner qu'il souffre puisqu'il favorise 
son mal, pittaw. 

€ATOTCHIPAYIW, ok, a, (a. a. 
elin.) ca agit plus qu'il ne faut, 
tatchipayiw, kâsispopayiw. 

x AY! AV !{ex.) remerciement. Sou- 
vent on le joint à l'adverbe winâk- 
koma qui veut encore dire la mé- 
me chose; v. g., ày! äy! winâk- 
koma, ki nanäskumitin, merci! 
merci, je te remercie. 

x AVÂH, k, (pro. an.) un je ne sais 
qui, celui dont on ne peut pas se 
rappeler le nom dans le moment ; 
v. g., matchi ayissak, les mauvais 
êtres. 


AYI 


« AVI, (pro. in.) un je ne sais quoi, 
ce qu'on ne peul nommer de suite 
Note. Pour cette forme il n'y a pas 
de pluriel. 


«AVIK, (ad.) dans une telle place 


qu'on ne peut nommer de suite. 
x AVAKASK, (rac.) large, de gran- 
de étendue. 


t«AYAKASKISIW, ok, 
est large ; v. g., osâm ayakaski- 


siw kotâbânâsk, 14 voiture ‘est 


trop large. 

« AYAKASKAW, a, (a in.) c’est 
large ; v. g., ayakaskaw meska- 
naw, chemin large; mistahi aya- 
kaskâyiw oskutâkäy,son habit est 
très-large. 

«AYAKASKÂBISKISIW, ok, (a. 
a.) il est fait avec un fer ou une 
pierre l'irge. 

« AYAKASKÂBISKAW, a, (a. in.) 
idem. 

(AYAKASKIGAMAVW, a, (a. in.) 
lac large. 

« AYAKASTIKWEYAW, 
in.) rivière au lit large, 

« AVAKASKTIHEw, (0. a.) Traw, 
HIWEW, TCHIKEW, Ü l'élargit, àl le 
fait lärge. 

« AYAKASKAHEw, ete, 

CAYAKASKISwEw, (v. a.) sam, 
SUWEW, SIKEW, Ü le découpe, ül le 
taille large. 

{AYAKASKAHWEWw, (v. a) Ham, 
HUWEW, HIKEW, Ü le coupe large 
avec la hache, 

*XAYÂK WÂMAS, (ad.) trop. 
Voy. piyis; v. g., ayâkwâmas 
osâm mistahi ni totâk, 
fait trop, je ne puis plus CA tenir. 


a, (a. 


idem. 
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« AYÂK WÂMIwew, (0. a.) TTAM, 
MIWEW, TCHIKEW, {| l'encour age. 

« AYÂK WÂMEYIuew, (0. a.) TTAM, 
MIWEW, TCHIKEW, Ÿ te pense en- 
Couragé. | 

CAYÂKWÂMEYITTAM, wok, (v. 
n.) i est encouragé. 

x AYAMI,(rac.) parler, s'entretenir 
avec. Note. Le plus souvent cette 
racine s'entend pour les choses de 
la Reliyion, comme on va le voir. 

CAYAMIW, ok, (v. n.) à parle (pi- 
kiskwew); v. g., awiyak mista- 
hi eyamit, watakame kiyâskiw. 
quelqu'un qui parle beaucoup est 
exposé à mentir. 

CAYAMIWIN, a, (n. f.) parole (pi- 
kiskwewin). 

CA YAMIHEW, (0. 4.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, à lui parle; v. g., ek- 
weyâk anotch ni pe- ayamihik, 
ce n'est qu'aujourd'hui qu'il est 
venu me parler. Note. Ayamihew, 
voudrait aussi dire en religion, ül 
le prie, mais ce n'est presque pas 
usité; ayamittaw, qui est Le verbe 
actif inanimé, est recu pour vou- 
loir dire; ille lit; v. g., kit aya- 
mittân masinahigan, {uw lis une 
lettre ou un livre, quoique vérita- 
blement ça veuille dire: tu parles 
à un livre; ekawiya ayamittâk 
matchi masinahigana, ne lisez 
pas les mauvais livres. 

CAYAMIHITUW, ok, (v. m.) à 
s'entreparle; v. g., kayas otchi 
namawiya  Wi-ayamihituwok, 
depuis longtemps ils ne veulent se: 
parler. 

a, (n. f.) pour 

parler. 


AVA 


“CA YAMITTowWEwW, (v.a) TTWATTAW, 
TTWÂKEW, TTWÂTCHIKEW, 1 lui 
ll, v. g., une lettre; v. g., ki ka 
ayamittwâtin ki masinahigan, 
je vais te lire ta lettre; anotch ki 
Wi-ayamittwâtinäwaw  k'etwe- 
magak manito masinahigan, au- 
Jourd'hui je veux vous bre ce que 
dit la sainte Ecriture; nama 
kwayask kit ayamittwâkowa- 
wok-manito masinahigan eoko- 
nik, ceux là ne vous lisent pas 
correctement la sainte Ecriture. 

« AYAMITTÂKUSIW, ok, (a. a.) 
il déclame. Ce mot ne s'emploie que 
pour les sorciers où jongleurs qui 
font bes discours superstitieux 
avant de commencer leurs sortilè- 
ges; vd. g., matwe ayamittäkusi- 
wok mitewok, on entend les sor- 
ciers faire leurs harangues ; iyi- 
niwok wa-matotisitwâwi, aya. 
mittäkusiwok, quand les Indiens 
se font Suer, üls font la harangue. 
Note. Cette manière de parler s'en- 
tend toujours dans le sens super- 
Slülieux. On ne pourrait pas dire 
du prêtre : ayamittâkusiw, ÿ fai 
un discours. 

«A VAMIHAW, ok, (v. n.) prie, 
il est de la religion, ou, ayamihe- 
wWijittwaw, ok; v. g., awiyak ka 
mitoni eyamihät,  kwayask 
meskanaw mittimew, 4 ny a 
que celui qui prie bien, qui 
suit le droit chemin; otaya- 
mihaw, ok, /e priant, le chrétien; 
otayamitchikew, ok, idem. Ce mot 
vient du verbe plus haut, ayami- 
hew; 0. g.,namawiya kakiyaw 
©otayamihâwok kita wâbamewok 
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Kijemanitowa, tous Les priants 
ne verront pas Dieu; nâspitch ki- 
timâkisiw awiyak eka eyamit. 
chiketji, & est digne de Compas - 
Sion, celui qui ne prie pas. 


CAYAMIHÂ WIN, a, (n. [.) prière, 


la religion. 

« AYAMITCHIKEWIN, a (Te) 
idem. 

CAYAMIHEWIITTWÂWIN, a, 
(n. f.) idem. N. B. Toutes les fois 
que ld racine ayamihe est devant 
un nom, où Une particule compo. 
silive, ou un adjectif, cela désigne 
un objet de la religion, où qui a 
rapport à la prière. 

CAYAMIHÂHEw, (0. à.) HIWEw, 
elc., 1 le fait prier, ü lui fait 
prendre la religion. 

( A YAMITCHIK Enevw, elc. idem ; 
vd. g., Kije manito ki miyew ota- 
yamihewiyinima kita ayamihä:- 
hâyit kakiyaw ayisiyiniwa, Dieu 
a donné à ses prétres de faire pri- 
er tous les hommes. Ad 

CAYAMIHE WIYINIW, ok, (n. f.] 
le prêtre, l’homme de la religion ; 
kitchi ayamihewiyiniw, ok, Le 
grand prêtre, lévéque; Mâämawi- 
yes kitchi ayamihewiyiniw, Le 
très-grand prétre, le pape. On dit 
aussi : ka peyakut kitchi ayami- 
hewiyiniw, le seul grand prétre. 
N. B. Les ministres protestants 
se font appeler ayamihewoki- 
maw, le chef, ou, le bourgeois de 
la prière. 

CAYAMIHEWISKWEW, ok, (n. 
[.) la femme de la religion, sœur. 


CAYAMIHEWIYINIWIWIN, a, 


(n. f:) lOrdre, la prétrise. Note. 


AVYA 


Au catéchisme on dit: ayamihe- 


wiyinijihituwin, mais je pense| 


que le premier mot exprime mieux. 

(AYAMIHEWIVYINIWIHEW, (tv 
a.) HIWEW, \ le fait prêtre ; v. q., 
kitchi ayamihewiyiniw piko ki- 
ta ki ayamihewiyiniwihew awi- 
ya, l’évéque seul peut faire prétre 
quelqu'un. 

« AVAMIHEWI-SASKAMOWIN, 
(n. f.) ou, saskamun, communion. 

«AVAMIHEWIKITTUWIN, a, 
(n. f.) mariage. 

(AVAMIHEWI -NAKAMOWIN, 
a, (n.f.)ou, nakamun, a, cantique. 

€(AVAMIHE WIKAMIK, wa, (n. f.) 
maison de prière, de la religion, 
Eglise. 
AYAMIHEWIKIJIKAW, a, {n. 
[.) le jour de la prière, Dimanche; 
0. g., tattwaw ayamihewikijikä- 
ki, n'tawi witjjayamihâmaäkkan 
ayamihewiyiniw Lamessikketji, 
tous les jours de Dimanche, tu 
prieras avec le prétre disant la 
meSse; witj-ayamihämew, ÿ prie 
avec lui, ou, \ est de la méme re- 
ligion que lui. 

AVAMIHESIKÂTIJIKÂASU WIN, 

a, le baptéme. 

« AYVAMIHESIKAHÂTrawWEw, (v. 
G.) TTAM, TÂKEW, TÂTCHIKEW, 
le baptise. 

C(AVAMIHEWITOTAwEw, (v. à.) 
TAM, TÂKEW, TCHIKEW, Ù lui fait 
quelque rite de la religion, v. q., 
iskweyâtch ayamihewitotawaw, 
il est administré, in articulo mor- 
Lis. 

«AYAMIHESTAMÂwEw, (v. a) 
TAM, KEW, TCHIKEW, Ÿ prie, il in 


( 
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lercède pour lui, v. g. Kijikok. 

eyâtyik kit 'ayamihestamâkono- 

Wok, ceux qui sont au ciel inter- 

cèdent pour nous. 

«AYAMIHESTESTAMÂwEw, (v. 
G.) TAM, KEW, TCHIKEW. Y le prie 
pour lui, v: g. kitchitwaw Marie 
ki kosis Jesus ayamihestesta- 
mâwinân, Sainte Marie prie ton 
fils Jésus pour nous. 

N. B. C’est pour cela qu'à la fin du 
Confiteor au lieu de, kitchi aya- 
mihestamâwiyäk, on devrait dire, 
kitchi ayamihestestamäwiyäk 
tebeyitchiket, etc., de prier pour 
nous le Seigneur. 

On dit, ayamihestamâtam, ok, Ÿ 
prie sur cela, à le bénit. 

«AVAMIHE WÂTTIK, wok, (n. f.) 
bois de la prière, la croix, vd. g. 
Katolik otayamihâwok manôâtji- 
hewok ayamihewâttikwa, les Ca- 
tholiques vénèrent la croix. 

« AYAMIHE WÂTTIKOKEW, ok, 

(v. n.) il fait le signe de la croix, 

v. g. eka kwayask ka ayamit- 

chiketjik nama wi-ayamihewât- 

tikokewok, ceux qui n’ont pas la 
vraie religion ne veulent pas faire: 
le signe de la croix. 

AVAMIHEWÂTTIKOKEWIN, 

a, {n. f.) signe de la croix, .v.g: 

ayamihäwinik takki nikân as- 

tew ayamihewâttikokewin, dans 
la religion le signe de la croix est 
toujours mis en avant. : 

«AYAMIHE WÂTTIKOKkAwWEW, (0. 
a.) KAM, KÂKEW, TCHIKEW, ü lui 
fait le signe de la croix. 

«AYAMIHEWÂTTIKONAMÀ- 
WEW, (0. &.) TAM,KEW, TCHIKEW, 


ee 
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ou, ayamihewâttikototawew, w 
fait sur Lui le signe de la croix, v. 
g. ayamihewiyiniw e ayamihe- 
wâttikonamâtak nipiy, ekusi 
ayamihewâbuttaw, le prétre en 
faisant le signe de la croix sur 
l'eau, ên fait de l’eau sainte. 

«AVYAMIHEWÂTTIKON A M À. 
SUW, ok, (v. r.) ou, ayamihe 
wWâttikokâsuw, ok, ü se signe du 
signe de la croix. 

(AYAMIHEWÂTTIKONAMASU- 
WIN, a, (n. f.) ou, ayamihewäât 
tikokâsuwin, à, l'action de se si- 
gner soi-même. 

«AYAMIHÂKKÂSUW, ok, (v. n.) 
ou, ayamitchikekkâsuw, ok, # 
fait semblant de prier, il singe la 
religion, hypocrite. 

«AYAMIHEMIN, ak, {n. f.) (ne se 
dit qwau pluriel) les graines de la 
prière, chapelet, v. g. nt akimâ 
wok ayamiheminak, je compte 
les graines de la prière, je dis le 
chapelet, akimâtânik ayamihe- 
minak, disons le chapelet, on dit 

aussi, ayamihemikisissak, mais 
c'est peu usilé, on dirait aussi, 
ayaminakinew, ÿ compte des 
graines. 

«AYAMIHEWÂBU Y, a, (n. f.) eau 
bénite, vd. g. piyettukeyani aya- 
mihewikamikok  otinamokkan 
ayamihewäâbuiïy, ekusi ayami- 
hewâttikokâkekkan, quand tu 
entres dans l'église, prends de l’eau 
bénile et signe toi avec. 

«AYAMIHESTCHIKÂSUW, ok, 
(a. a.) ou, ayamihewitotchikâ- 
suw, ok, on lui a fait des prières, 
on a fait quelques rites sacrés sur 
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lui, v. y. un enfant qu'on vient de 
baptiser , on dirait, sâsäy ayami- 
hewitotchikâsuw, on a déjà fait 
les choses saintes sur lui, names- 
kwa ayamihestchikâtew oma 
wâskâhigan, cette maison n'est 
pas encore bénite, N. B. On ap- 
pelle aussi ayamihâäwin, a, Les 
prières quon récile ordinaire 
ment, comme on S'en sert tou- 
Jours dans ce sens au pluriel, il 
n'y a pas d'ambiguité, pour dire 
la religion en générale, c’est tou- 
jours ayamihâwin, ow, ayami- 
hewijittwâwin, /a croyance chré- 
lienne,  ayamihewitäpwewoke- 
yittamowin. 

(AVAMIHE-MASINAHIGAN, a, 
(n. f.) hvre de prières. 

«(AVAMIHE-KISKINOHAMÂKE- 
WIN, à, (n. f.) instruction reli- 
gieuse. 

«AYAMIHE WÂTISIW, ok, (a. a.) 
il est pieux, religieux. 

«AVAMIHEWÂTISIWIN, a, (n. 
f.) piété, caractère religieux. 

x AYAK, wok, {(n r.) ayakus, ak, 
petit oiseau qui crie la nuit. 

xAYAP, (rac.) quantité, 
nombre, succession d'objets. 


CAVAPIY, ak, (n.f.) rets, filet, ain- 
si appelés à cause dugrand nom- 
bre de mailles dont ils sont formés, 
manayapew, ok, à visite le rets, 
nâtayapew, # va quérir le rets, 
misahayapew, ÿ raccommode le 
filet, nakwâtew, à le prend dans 
un filet, nakwâsuw, à est pris 
dans un filet, pakitawaw, à tend 
un rels. 


grand 
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tAYAPIKKEW, ok, (v. n.) 5 fait « AYATAMUW, Ok, à, (a.a. et in.) 
un rels. ça lient solidement, difficile à ar- 
€AYAPIKKAwWEwW, (0. a.) Kam, KkÂ-| racher. | 
KEW, TCHIKEW,Ù lui fait un rets.|« AYÂTAMUnEw, (v. a.) Traw, HI- 
« AYAPÂTTIK, wa, (n. f.) bouée WEW, TCHIKEW, } de fixe solide- 
attachée le long du filet pour lal ment. 
tenir dans l’eau. « AVÂTAHYyEw, (d. a.) STAW, vr- 
«AYAPIPAYIW, OK, (HN ter WEW, TCHIKEW, À le place solide- 
in.) c'est une succession d'objets. ment, v. qg. ayâtastaw owâskâhi- 
(AYAPATINAW, (v. im.) üya gan, # place solidement sa de- 
des bultes, ou des collines. meure. 
CAYAPIGAMAW, (v. im.) ü y a[(AYÂTAPIW, ok, (a. a.) il est so- 
une Succession de lacs, plusieurs hdement assis, placé, v. g. quel- 
lacs séparés par de petits détroits.| qu'un qui est à cheval on lui dira: 


« AYAPANAKAW, {v. im.) ü yal ayâtapiekakitchi nitchipayiyan, 
des îles, proche l’une de l'autre. liens-loi bien assis pour ne pas 


tomber. 
« EAN M D te 0 1 (o. «AYÂTASTEW, a, (d. in.) c'est 


: : , solidement placé. | 
LA AP ASIE MN ANT Re ee AYÂTASKISUW, ok, (a. a.) il 
lis bouquets de bois qui se succè- 


À esl solidement planté, v. g. osâm 
dent de proche en proche, ü y a L , 
; , mistahi ayâtaskisuw eoko mis- 
des iles de bois. 


FRA en tik, nama ni ki manipitaw, ce 
Note. Signification des lerminaisons Ru est trop solidement planté, je 
ci-dessus, atinaw colline, butte, 


ne peux l’arracher. 
monlagne, vd. g. ispatinaw, haute |, AYÂTAPIrEw. (0. a.) Tam, sr. 
colline, samaw, lac, v. g. misiga- WEW, TOHIKEW, © l'attache soli- 
MawW, c'est grand 1 tikweyaw, ARE D, 
ile, eau, âskweyaw, bois, forét, |, AYÂTAPISUW, ok, (a. a.) il est 
voy. à la fin de la Lite À. 


hé, attaché solidement. 
* AYÂT, (rae.) solide, fort, qui est | AYÂTAPITEW. a, (a. in.) idem. 
bien attaché. 


« AYÂTEYIuew, de G.) TTAM, MI- 
CAYÂTISIW, ok, (a. a.) il est d'un WEW, TCHIKEW, ÿ le pense à le 
caractère solide, fort. 


trouve d'un caractère fort, solide, 

(AYÂTAN, Wa, (a. in.) ça tient| v. g. peyakwaw nando etwetji, 

bien, c'est solide, 0. 9. e ayâtak| ayâtevittam, quand il a dit une 
wäskähigan nama kita kawâs- 


chose,une fois, il y tient. 
tan, une maison solide ne ser a pas |« AYÂTASOwEw. (v. a ) ayâsomew, 
den AU par le vent. 


TTAM, MIWEW, TCHIKEW, à lui dit 
» AVATISIWIN, a, (n. [.) solidité, | de veiller sur lui-même, 0. 9. Kit 
force de caractère. 


ayäsomitin ekawiya ekusi tota- 


AYÂ 


mokkan, je te le répète fortement, 
ne fais pas cela,ou. je l'avertis, etc., 
ata Kijemanito ki ayâtasomew, 
Adama, eka kita mitjiyit, pour- 


tant Dieu avait bien averti Adam | 


de ne pas en manger. 

x AVÂTCH, (rac.) étranger, d'un 
autre pays, différent. 

« AYÂTCHIVINIW, ok, (n. f.) 
homme étranger, autre ennemi, 
c'est ainsi que les Cris appellent 
les Pieds-Noirs, les Gens du : Sang 
el les Piéganes. 

« AYÂTCHEYIuew, (U. a.) TTAM, 
MIWEW, TCHIKEW, ül le pense, il le 
trouve étranger, différent; pitu- 
teyimew, idem. 

CAYÂTCHIrAwWÈËw, (0. a.) Nam, NÂ- 
KEW, NÂTCHIKEW, en le regardant 
dl le trouve différent, ayâtchâba. 
mew. 

CAYÂTCHIrrawEw, (v. a.) TTAM, 
TTÂKEW, TTÂTCHIKEW, il le trouve 
différent, étranger, en l'entendant 
Parler ow crier ; pitusittawew, 
idem. 

« AVYÂTCHATIM, WOk, (n. f.) chien, 
où cheval étranger, ou bien, ayâ- 
tchi-mistatim. N. B. Ainsi de sui 
te en mellant la racine ayâtch de- 
vant; v. g., ayâtchi-wäskähigan, 
maison différente ; ayättokamik, 
une autre demeure, une maison 
étrangère ; ayâtchi-mokkumän, 
couteau étranger. 

x AV, (rac.) avoir, posséder. 

CAVYÂWEW, (0. d.) AW, YÂWIWEWw. 
YÂTCHIKEW, à l’a, il le possède : 
0. g., nama awiyak mistatim 
n'Vayâwaw, je n'ai pas de che- 
val. 
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CAYAW, ok, (inan.) il a cela: v. Le 
nama kekwäy ayâwok, ÿs n’ont 
rien. 

CAYAW, ok, (verbe étre) il est: v. 
9, MIYO ayaw, i] est bien : tande 
eyäyan? où es-tu? misiwe ayaw 

 Kije manito, Dieu est partout. 


« AYÂN, ak, a, (n. f.) avoir, effets, 
Marchandises, butin. N. B. Il faut 
bien faire attention que ce mot 
ayân, employé à lanimé, est le 
MOË poli pour dire :  geni- 
lalia viri sive mulieris. On dit: 
n'tayân, ak, otayäna, CiCacie. 

CAVYÂ WIN, a, (n. f.) action d'étre. 
Aussi: effets, avoir. 

CA YONIS, ak, a, (n. f.) avoir, effets, 
marchandises. 

CAYOWINIS, ak, 4, (n. [.) idem. 
N. B. On se sert principalement de 
ces deux mots, pour parler de 
marchandise. : 


x AYÂBEW, ok, (n. r.) yâbew, ok, 
méle. On se sert de cette expression 
Seulement pour quelques animaux: 
0. g., ayàbew moswa, l'orignal 
mâle ; ayâbewäâwâskejiw, Le cerf: 
ayâbe-mustus, le taureau. Pour 
les autres on dit: nâbew 


X A YA, (rac.) recouvrir, enterrer. 
@AYAHWEW, (0. 4.) HAM, HUWEW, 


HIKEW, ÿ! le couvre avec de la ter. 
re, 11 le renchausse. 


€CAYAPAKIKEW, (v. a.) NAM, NI- 
WEW, NIKEW, 0l le couvre avec des 
feuilles. 


CAYATÂWOKKIxEw, (0. a.) Nam, 
NIWEW, NIKEW, le couvre avec 
de la terre, de la boue, du mortier. 
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CAYVAKUNEHwEw, (v. &.) HAM, 
HNWEW, HIKEW, ül le met au fond 
de la neige, il le couvre de neige. 

(AYASITTAKINEW, (0. a.) Nam, 
NIWEW, NIKEW, 4 le couvre avec 
des branches d’épinettes. 

« AYASKUSIWOKIKEW, Nam, NI- 
WEW, NIKEW, ÿ le couvre avec du 
foin. 

«AVASKIKEwW, (v. a.) idem. 

AYÂSOWI,: où, AYAÂSO, (ad. 
voy. la rac. ÀÂso. 

x AYE, (rac.) perdre la vitesse qu'il 
avait d'abord, perdre de ce qu'on 
étant. 

«AVEPAYIW, ok. a, (a. a. etin.) 
ça va en diminuant. | 

CAVEKUTCHIN, wok, (a. a.) 1 
perd de sa vitesse, v. g., un che- 
val. 

(AVEKUTEW, a, (a. in.) ça perd 
de sa vitesse, v. q., un boulet. 

CAVYEK, ak, {n. f.) grenouille. 

« AYEKIS, ak, (n.'f.) petite gre- 
nouille. 

C(AYEKIWIPISIM, wok, {n. f. 
mois d'avril, la lune des grenouil- 
les. 

€AVENIW, ok, (a. a.) 1 nest pas 
mangeur, ù est sobre, il mange 
très-peu. 

(AYENOSEW, ok, elle est stérile. 

CAVENOSEWIN, stérilité. 

€ AYESKUSIW, ok, (a. a.) à est 
fatigué, lassé. 

CAVEYIMUW, ok, (v. n.) à éter- 
nue. Mais on dit plus souvent: 
tchatchâmuw, ok, ou, tchatchä- 
musuw, Ok. 

X*AVEKKWE, wok, (n. r.) mâle 
Coupé, eviralus; v. g., ayekkwe- 
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watim, cheval, ou chien coupé; 
ayekkwe-mustus, taureau coupé. 
Aussi,on appelle ainsi celui quin’est 
ni mâle ni femelle, ou plutôt : qui 
utrumque sexzum habent, Herma- 
phrodite. 

x AVIK, wok, (n. r.) fourmi. 

CAYIKUS, ak, (n. f.) petite fourmi. * 

x AVIM, (rac.) difficile, pénible. 

€AVIMÂTCH, (ad.) difficilement, 
avec peine, avec difficulté; v. g.. 
ayimâtch pimâtisiw, à vit, mais 
c'est bien juste; ayimâtch taku- 
sin, Ÿ arrive avec peine; ayimâtch 
n'vayaäwâttäy mistatim ka n’ia- 
Wi-nipit, avec difficulté, j'étais ve- 
nu à bout d'avoir un cheval, et 
voulà qu'il va mourir. 

CAYIMISIW, ok, (a. a.) Cet adjec- 
if a deux sens. 1° Difficile, d'un . 
earactère pénible ; vd. g., ayimisi- 
wok kita nipahitjik, #s sont diffi- 
ciles à tuer; kit ayimisin nama- 
wikkâtch ki ponihin, {uw es en- 
nuyeux, tu ne me laisses jamais 
tranquille; tâpwe mistahi ayimi- 
siwok oki awâssissak, ces enfants 
sont très-difficiles (tanants). 

2 souffre, a de la peine, de la 
misère; v. g., nâspitch ni ki ayi- 
misinân, nous avons eu beaucoup 
de misère; kakiyaw avyisiyiniw 
ayimisiw waskitaskamik, tout 
homme a de la misère sur la terre; 
ayimisiw e wi-pimâtjihut, 4 @ 
de la difficulté à se faire vivre. 

(AVIMAN, wa, (a. in.) c'est péni- 
ble, c'est difficile, c’est mauvais: 
vd. g., ayiman kessiki, c’est péni- 
ble quand il fait froid; nama ke- 
kwäy ayiman kitchi ayamihâk, 
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ce n'est pas difficile d'être de la re- 
ligion! ayiman, nama ni ki to- 
ten, c’est difficile, je ne puis le 
faire; ayiman pimâtisiwin, (a vie 
est pénible. 

« AYIMISIWIN, a, (n. f.) difficulté, 
souffrance, misère; v. g., mitchen- 
wa ayimisiwina ota askik, % y a 
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ki pe-ayimimitin, je viens le 
demander une chose qu'il va 
le coûter de m'accorder, ou, je 
viens te faire de la misère par mes 
paroles; tâpwe kit ayimimin 
oma ka nandotamâwiyan, {u me 
mets dans l'embarras par ce que 
tu me demandes. 


bien des misères sur la terre. CA VIMOMEW, (v. a.) TAM, MIWEW, 


« AYVIMAKKAMIKAN, (a. in.)c’est 
par trop difficile. « 

(AVYIMANOK, (ad. dans une place 
difficile, dangereuse; vd. g., ayi- 
manôk k'otitenânow, nous som- 
mes arrivés dans une place dange- 
reuse. 

(A VIMIHEW, (v. 4.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, lui cause de la misè- 
re, de la peine, du trouble; v. q., 
eka wi-totamani ki ka ayimihi- 
tin, si {u ne veux pas faire cela, 
je vais te faire de la misère (tu vas 
l'en souvenir); n'tayimisihikonâ- 
nak n’tawâssimissinânak, nos 
enfants nous causent du trouble ; 
matjikutitän, ki ka ayamihikun 


TCHIKEW, Ù parle de lui, il s’entre- 
tient sur son compte. D'après la 
racine on devrait prendre ce mot 
en mauvaise part. Son vrai sens 
est: médire de‘quelqu'un, surtout 
sion le fait précéder de matchi; 
v. g., awena ka ayimomäyek ? 
quel est celui dont vous parlez ? 
kekwäy ka ayimotamek? de 
quoi vous entretenez vous ? 
ki wi ayimotamâtinäwaw peyak 
kekwäy, je veux vous en- 
tretenir d'une chose; matchi-ayi- 
momew, à en parle mal, il médit 
de lui; konata matchi ayimo- 
mew, ü en parle mal, gratis, ù le 
calomnie. 


ki kiiskwewin, {u vas voir, ta fo- | AYIMWEW, ok, (v. n.) i médit; 


he te causera du trouble. 

CA YIMIHISU W, ok, (v. r.) à se 
fait de la misère, de la peine, il se 
donne de la souffrance; v. q., Je 
sus-Christ mistahi ki ayimihi- 
hisuw e wi-pimâtjihikoyak, Jé- 
sus-Christ s’est fait beaucoup souf- 
frir. pour nous sauver. 


konata ayimwew, # calomnie ; 


0. g., Kispin nama ki miweyitte- 


nâäwaw kita ayimomikawiyek, 
kistawaw ekawiya mâna ayim- 
wek, si vous n'éles pas contents 
qu'on parle mal de vous, vous 
aussi ne parlez pas mal des 
autres. 


« AYIMIHISU WIN, a, (n. f.)action| (AVIMWEWIN, a, (n. f: médi- 


de se faire souffrir. 
€ AVIMIMEW, (v. a.) MIWEWw, À lui 


sance ; Kkonata ayimwewin, ca- 
lomnie. 


cause du trouble, de l'embarras, |« AYIMOWEW, ok, (v.n.) synony- 


par ce qui lui dit, ow par les 
choses qu’il lui demande; v. g., 


me de ayimiwew, plus haut. Il 
parle de manière à causer de l’em- 


AYI 


barras à ceux qui l'entendent, 1! 
cause du trouble, de la peine. 

«AVIS !'(ex.) qu'y faire, au reste; 
vd. g.,ayis nama ni ki toten! guy 
faire ! je ne puis en venir à bout! 
ayis wi-sipwettew, qu'y faire ! à 
veut partir! ayis nama kekwäy 
n’Payäu kitamiyitân,.qu'yfaire ! 
je n'ai rien à te donner ? 

x AVYISIPIY, à, (n. r.) bouillon 
clair, rien que de l'eau, qui wa 
goût que de l'eau. 

«AYISIPTWOKISIW, ok, (a. a.) 
il n'a goût que d'eau. 

x AYISÂ WÂTCH, ou, ayäsâäwâtch 
(ad.) dans le sens contraire, oppo- 
sé au bon sens, v. gqg. ayàäsà- 
wâtch itwew, Ÿ parle contre le 
bon sens, ayisäwâtch ni naskwe- 
wojimik, à me répond tout de 
travers. 


x AVI, (rac.) imiter, ressembler. 


€AVYISINAWEW, (v. a.) NAM, NÂ- 
KEW, NATCHIKEW, 0! limite, à! fait 
comme lui, il le prend pour mo- 
dèle, v. g. ekawiya ayisinâäkuk 
metchi ayiwitjik, ki ka asoska- 
mâkowâwok o matchi pimâtisi- 
winiwa,nimilez pasles méchants 
ils vous communiqueront leur 
mauvaise vie, miyokekway wi- 
yâbattamani, kakwe ayisina- 
mokkan, quand tu vois le bien, 
täche de limiter. 

«AYISINÂKEW, ok, (v. n.) il fait 
le singe, otayisinäkesk, ak, un 
singe. 

{« AVISITOTTAWEwW, (v. a.) TTAM, 
TTÂKEW, TCHIKEW, ©! imite sa 
voir, son cri, v.g.kakiyaw awiya 
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ki ayisitottawew, © est capable 
d'imiler la voix de tout chacun. 

CA VISIHEW, (0. 4.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, 0! le fait en imitant un 
modèle, v. g. wejihatwâwi otàbä- 
näskwok, kakwe ayisihik ka 
miyositjik, quand tu fais des 
traineaux tâche d'imiter ceux qui 
sont beaux. 


CAVYISITIIGAN, a, (n. f.) modèle. 

€CAVYISIHIWEWIN, a, imitation. 

CAVISIVINIW, ok, (n.f.) homme, 
(homo) étre ressemblant.v.g. Kïje- 
manito ki ojihew ayisiyiniwa e 
Wwi-ayisihisut, Dieu a fait l’homme 
à sa ressemblance. 

CAYISIYINIWIW, ok, (a a.)il 
est homme. 

«(AVYISIYINIWAN, wa, 
c’est humain. 

(A V'ISLYINIMW WIN a ne 
humanité. 

« AYITISÂWÂTEW, (v. à.) TAM, si- 
WEW, TCHIKEW, Ü le taille sur un 
modèle. 


CAYIKIKUÜTEw, (0. a.) TAM, sI- 
WEW, TCHIKEW, ! le découpe sur 
un modèle. 

C(AVIKIKKAHWEW, (0. a.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, À l'équarril avec 
la hache sur un modèle. 

+AYITAW, (ad.)des deux côtés, 
des deux bords, v. g. ayitaw ni- 
bâwiwok, is sont debout des deux 
côtés. 

«AVYITOWINISKEW, ok, (v. n.) 
il se sert de ses deux bras, v. g. 
quelqu'un qui se sert aussi bien 
de la maïîn gauche que de la droite. 


(a. in.) 


f.) 


AL 


CAYITOWIKEw, (0. a.) NAM, Nr. 
WEW, NIKEW, \ le tient des deux 
côtés. 

CAYITÂWAKÂM, (ad.) des deux 
bords de la rivière ou du lac. 

«(AYITÂWATINAW, (ad.) des 
deux côtés de la butte, de la mon- 
lagne. 

«AYITÂWÂMATINAW, (ad.) id. 

(AYITÂWAPIW, ok, (a. a.) il est 
aux deux côtés. 

{ AYITÂ WISIN, wok, (a. a.) il est 
couché aux deux côtés. 

_AYITA WITTIN, Wa luin. 10. 

CAYITÂWAHYEw, (0. a.) sTaw, 
YIWEW, TOHIKEW, d le place aux 
deux côlés. 

x AVIW, (rac.) plus, beaucoup, da- 
vantage, Surpasser. | 

(AYIWAÂK, (ad.) plus, davantage, 
trop, v. g. ayiwâk matchi pimä- 
tisiw, ça Surpasse comme il est 
méchant, ayiwâk ni sâkihaw, je 
l'aime beaucoup, ayiwâk kit âta- 
mihin, éu me fais beaucoup plai- 
Sir, ekwa ayiwâk âkkusiw, à 
présent il est malade davantage. 

« AYIWÂHUTCH, (ad.) idem. 

«(AYIWÂKES, (ad. dim. très usi- 
té,) un peu plus, v. g. ayiwâkes 
nt ati-miyo ayân, je commence à 

aller mieux, anotch ayiwâkes 
kissin, ajourd’huiil fait un peu 
plus froid. 

« AYIWÂKESIS, (double dim. v. g. 
ayiwäkesis kakwe miyin, tâche 
de n'en donner un petit peu plus. 

«AYIWÂKIKKIN ! (ex.) c'est ter- 
rible ! c'est extraordinaire! ça 
arrive étrangement, vd. g. ayiwä- 
kikkin eyikok e kinosit! c’est 
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étonnant comme il est grand ! ayi- 
wâkikkin eji wiyinot ! comme it 
est gras ! ayiwâkikkin ki wissa- 
kahun ! que tu me fais du mal ! 
ayiwäkikkin ka wi-isit! n'est.ce 
Pas trop étrange, ce qwil ose me 
dire ! on dit aussi par emphase, 
ayiwäkikkinoban! c’est par trop 
terrible ! ÿ 


« AYIWÂWISIW, OK Ta. a sa 
manière d'agir surpasse, domine, 
il en fait plus que les autres. 


(AYIWAN, wa, (a. in.) ca sur- 
passe. 


CAYIWÂKIPAYIW, ok, a, (a. a. 
el in.) ça surpasse, Surnuméraire, 
y en a plus qu'il n'en faut, vd. g. 
ayiwâkipayiwok mistatimwok, 
y a plus de chevaux qu'il n'en 
faut, kit ayiwäkipayin, tu es de 
trop, takki mana ayiwâkipayiw 
ka mayâtak eyikok ka miwäâsik, 
y a presque toujours plus de 
mal que de bien, ayiwâkipayiyi- 
wa omatchitotamowina,ses mau- 
vases aclions sont en très grand 
nombre. 


CAYIWÂKIPAYIHEv, (v.0.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, Y lui est de 
trop, ü lui est surnuméraire; v. q., 
n'tayiwâkipayihikonâänak n’ta- 
tuskeyâganinak, nos travailleurs 
nous sont en trop grand nombre ; 
kit ayiwâkipayihikunânaw osâ- 
mitonewin, vous avez trop de 
langue. 


CAYIWÂKAHWEW, (0. a.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, \ le coupe trop avec 
la hache. 


AVI 


«AYIWÂKISwEW, (v. 4.) SAM, SI- 
WEW, SIKEW, à le taille, ou, le 
brüle trop. 

«AYIWÂKISkAWEwW, (0. a.) KAM, 
KÂKEW, TCHIKEW, à marche plus 
loin que lui. 

«AYIWÂKÂTISIW, ok, (a. a.) à 
est d'un caractère supérieur. 

« AYIWÂKAM ? (a. in.) sorte d'in- 
terrogation. Ce n’est pas chose rare 
que. etc., ©. g., ayiwäkam na € 
totak ? est-ce chose rare qu'il fasse 
cela? nama ayiwâkam ekusi ik- 
kin, ca arrive souvent. 

« AYIWÂKEYIMOW, ok, (a. a.) 
ou, ayiwäkeyimisuw, ok, à se 
pense beaucoup, il S'estime trop, il 
est orgueilleux. 

« AYIWÂKEYIMOTOTAWEwW, (0. 
a.) TAM, TÂKEW, TCHIKEW, Ü Se 
pense au dessus de lui, il s'estime 
plus que lui; v. g., okijikowok e 
ki ayiwâkeyimototawâtjik Kije 
manitowa.,ki matchustehwäâwok, 
les anges ayant eu de l'orgueil con- 
tre Dieu, ont été jetés dans le feu. 

«AYIWÂKEYIMEw, (v. a.) TTAM, 
MIWEW, TCHIREW, il le pense beau- 
coup, il l'estime davantage ; vd. 9, 
ayiwâkeyittamuk ayamihävwin 
eyikok kakiyawkekwäy, estimez 
la religion plus que tout auire 
chose; awiyak eka ayiwäkeyi- 
mitji ispitchi ottäwiya, etc., elc., 
nama tchi nitta-witjewis, celui 
qui ne m'estime pas plus que son 
père, etc., n'est pas digne d'être 
avec moi. | 

«AYIWÂWEVYImEw, etc., idem. 

«AYIWÂWEYIMOW, ok, ou, 


LA 
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AYIWÂWEYIMISUW,0k, com- 
me ayiwäkeyimow, etc. 

«AYIWEYIMOW, ok, ou, AY: 

WEYIMISIW, ok, idem. 

«AYIWÂKEYIMOWIN, a, (n. f 

ou, AYIWÂKEYIMISU WIN, a, 
amour propre, vaine gloire. 

€ AYIWEYIMEW, (0. &) TTAM, MI- 

WEW, TCHIKEW, Comme, ayIWä- 
keyimew. 

«AYIWISKAWEW, (0. a.) KAM, KÂ- 
KEW, TCHIREW, 0 le Surpasse, v. 
g.. à est plus haut, plus grand que 
lui; kisim mistahi kitayiwiskâk, 
ton frére cadet est bien plus grand 
que toi; Saül ki ayiwiskawew 
kakiyaw Judawiyiniwa, Saül 
lemportait par la tale sur tous 
les hommes de Juda. 

AVYIWIREw, (0. 4.) TTAW, HIWEW, 
HIKEW, à l'emporte sur lui, ü en 
fait davantage; v. g., kispin ayli- 
wihiyani ki ka paskivâwin n?- 
em, sû tu en fais plus que moi, tu 
me gagneras mon cheval. 

AYIWIPEW, a, (v. im.) l'eau 
surabonde, déborde; ©. g., kaki- 
yaw sipiya ayiwipewa, toutes les 
rivières débordent. 

AVYIWÂKIPEW, a, (v. im.) idem. 

AYIWÂKIMEW, (0. a) TTAM, Mi- 
WEW, TOHIREW, © lui dit beau 
COUp. 

AVYIWÂKAKKIMEWw, (0. 4.) TTAM, 
MIWEW, TOHIREW, à le compte en 
surnuméraire. 

AVYIWIW, ok, (v. n.) est une sor- 
te de verbe autiliaire, comme it- 
tiw, ayaw. Les exemples vont le 
démontrer; %. g., MmiyOo ayiWiW, 
il est bon; matchi ayiwiw, # est 
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méchant; kitchi ayiwiw, # est 
noble, il a de grandes qualités; 
ata nama ki kitchi ayiwin, kit- 
chi kisteyimoyan, pourtant tu 
nes pas noble pour l'énorqueillir ; 
omatchi ayiwiwok, {es méchants; 
omiyo ayiwiwiwok, les bons. 
“CAYIWIWIN, a, (n. f.) caractère, 
action, d'être, kitchiayiwiwin, a, 
noblesse, grandeur. 
«CAYOWITWEWEw“Ew, (v a.) 
TTAM, MIWEW, TCHIKEW, © l'ac- 
cable par ses paroles. 
x AV, (rac.) cesser, s'apaiser, arré- 
Ler. 


€CAYOWÂSTIN, (v. im.) le vent 


cesse. 
«AVOWEBIVW, ok, (v. n.) ü se re- 
pose. 
«AYOWEBIWIN, a, (n. f.) repos. 


CAYO WEBIHEw, (v. a.) TTrAW, xi- 
WEW, TCHIKEW, # le fait reposer. 

x AYOSKAN, ak, fruit, framboise. 
N. B. Ce mot semble veñir de l'ad- 
Jectif yoskaw, mou, tendre, qui 
au rédoublement fait, ayoskaw, 
d'où ayoskan. 

x AY! AY ! {(ex.) remerciement: on 
dit aussi, ay! ay! winâkkoma! 
merci! merci! 

+AWI! ou, hâw! (ex.) voyons ! 
allons! v. g. hâw ! sipwettetân ! 
voyons ! partons! hâw! itwe! 
voyons, dis ! 

x AWÂHEW, ok, (v. n.) ÿ prend 
courage. Note. Quoique je pense 
que ce verbe ail tous scs Lemps, 
cependant w n'est usité qn'aux 
premières personnes impératives, 
v.. g. awähe! prends courage, 
awâhek, prenez courage. 
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AWAN, brume, vapeur, kaska- 
wokkamikaw. 

XAWAS, (rac. et ad.) plus loin, 
plus anciennement, dv. g. si je dis 
à quelqu'un Fire Loi, je dirai, 
awâs ! quiest une sorte de re 
quin'a que les deux premières 
personnes de l'impératif, awasitik, 
relirez-vous! on dit aussi, awa- 
site, relire-loi. 

CAWASITE, (ad.) plus loin, v. g. 
awasite n’tawi api, vas l’asseoir 
plus loin, awasite ituttewok, is 
vont plus loin. 

CAWASISPI, (ad.) plus ancienne- 
ment, auparavant, vd. g. awasispi 
OÙIw eyiyok niya, # existe 
avant moi, awasispi ni ki wâba- 
MaW, auparavant cela je l'ai vu. 

« « AWASISPIS, se (dimin.) idem. 

« AWASÂVYIK, | d.) de l'autre côté, 
de Pautre bor "1 

CAWASEYIGOK, (ad.) davantage, 
plus, v. g. awaseyigok wiyä iyi- 
nisiw ispitchi uiya, à est plus 
sage que Moi, awaseyisok ekwa 
ati-kissin, ÿ commence à faire 
plus froid à présent, awaseyigok 
n'tati Miyo ayân, je commence à 
aller mieux. 

«AWASEVIKOKÉS, (ad.) (dimin ) 
idem. 

CAWASEW, (ad. de l'autre. côté 
d’une pointe, dans une rivière ou 
un lac. 

&«AWASÂMATIN, (ad.) de l'autre 
côté d’une colline, d'une montagne. 

A WASÂBISK, (ad.) de l'autre côté 
d'un rocher. On se sert de cette 
expression pour dire: de l'autre 
côté des Montagnes Rocheuses. 


AWA 


CAWASEWEVW, ok, ÿ disparait 
de l'autre côté, v. g. quelqu'un en 
canot délournant une pointe; sÀ. 
say pisim awasewew, le soleil a 
déjà disparu de l'autre côté, c’est- 
à-dire il est couché, aspin e awa- 
sewet, c'est ainsi qu'ü a disparu 
de l'autre côté. 

x ÂWASUW, ok, (v. r.) il se chauffe 
au feu. 

CÂWATEW, a, (a. in.) y a un 
bon feu. 

CÂWASUWIN, a. (n. f) l'action de 
se chauffer. 

CÂ WASUHEw, (0. à ) TTAW, HIWEW, 
HIKEW, 4 le fait chaufjer. 

x AWA, (rac.) charroyer, porter un 
fardeau. 

(AWATEW, (0. &) TAW, SIWEW, 
TCHIKEW, Ü le charroïe, il le trans- 
porte. 

€ AWATÂSUW, ok, (v. n.) il char- 
roie. 

«AWATÂSU WIN, a, (n. f:) action 
de charroyer. 

{AWATOWATEW, ok, (v. n.) 4 
porte sur son dos. N.B. La ter- 
minaison towatew, désigne l’ac- 
lion de portier surison dos, v. q. 
nâtowatew, i va quérir sur son 
dos. 

€AWATCHITÂBEW, ok, (v. a) à 
charroie au moyen d'une voiture. 

« AWATOPEW, ok, (v. n.) 4 char- 
roie de l'eau. 

CA WASIPEW, ok, idem; ainsi de 
suile en joignant les terminaisons 
convenables à la racine awa. 

x AWÂH, (pro.) celui-ci v. g.awâh 
ki simis, celui-ci ton frère cadet ; 
plur. oki, v. g. oki kistesak, 
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ceux-ci les frères plus vieux, eoko 
awâh k'ottawiy, c’est celui-ci ton 
vore 

x AWÂHITA, ou, awehita, ow, 
awihita, (pro. dem.) le voici, v. g. 
awihita kit’em, le voici ton che- 
val, awehita ki kâwiy, voici ta 
mère. 

(AWÂHITE, ou,awehite, cu, awi- 
hite, (pro. dem.) le votlà, v. g. 
awähite ka petchastamuttet, Le 
voilà qui vient, awihite ka noku- 
sit, le voilà qui apparaît. L'ina- 
nimé est oma-ita, le voici, cma- 
ite, Le voilà. 

x AWÂSIS, ak, (n. r.) enfant, apis- 
tawâsis, a, un petit enfant. 

CAWÂSISSIWIW, ok, (a. a.) il est 
enfant. Ü 

AWÂSISSIMIMEw, (v. a.) il l'a 
pour enfant. 

CAWAÂSISSIWIWIN, a, (n. f.) en- 
fance, kâwi-awâsissiwiw, il est en 
enfance. 

«AWÂSISIKKÂSUW, ok, (v. n.} 
ül fait l'enfant. N. B. Le mot awäâ- 
sis est usité quand on adresse la 
parole en préchant, n’Vawassimis- 
sitik ! mes enfants. 

€«AWENA? (pro. interr.) qui ? 
quel ? lequel ?v. g. awena k'otté- 
wiy/ qui est ion père? awena 
ka takusik? qui est arrivé ? awe- 
na ituke, je ne sais qui, awena 
kiya ? qui es-tu ? ou, ewenawi- 
yan ? awenawikwe, dubitatur 
quis est, awenawiwâkwenik, du- 
bitatur qui sunt. 

(AWENIKI, (pro. interr. plur.) v. 
g. awentki eokonik ? quels sont 
ceux-ci ? 


ÂWE 

XÂWE, (rac.) commencer à re- 
connaitre, à déviner la significa- 
lion de, etc. 

« ÂWAN. (ad.) ca fait reconnaître, 
ca Ur a découvrir. 

€ ÂWENAWEW, (0. 4.) NAM, NÂKEW. 
NÂTCHIKEW, commence à le 
réconnailre, au premier abord, 
ü ne le reconnaissait pas, v. q. 
ni wi-dwenawaw awâh, # me 
semble que je le reconnais. 

CA WETTAWEW, (v. à.) TTAM, Tri- 
KEW, TTÂTCHIKEW, Ÿ croit le re: 
connaître au son de sa voix. 

CÂWEVYIuew, TTAM, MIWEW, ToHr- 
KEW, d Coïhmence à le reconnat- 
tre dans sa pensée, il en découvre 
la signification, le sens. 

« À WETCHIGAN, a, chose, à laide 
de laquelle on ur e une autre 
chose, c'est le mot dont se servent 

des protestants pour- dire : para- 
boles. 

(ÂWENÂKUSIW, ok, & est re- 
connaissable en apparaissant, on 
croit le reconnaitre, en l'aperce- 
vant. 

« ÂWENÂKWAN, Wa, (iran.) 

€ AWETTAKUSIW, +3 on croit, 
On S'imagine le reconnaitre auson 
de sa voix, c'est lui, c'est sa voir. 

« ÂWETTÂKWAN. Wa, inan. 

N. üUnya que l'usage, qui puisse bien 
faire saisir celle racine, voyez 
âbeyimew et ses dérivés, qui ont 
beaucoup de ressemblance avec 
âweyimew, etc. 

x AWESKTI, cu, aweska (pro.) a 
beaucoup rapport avec awäâhita 
ci-dessus, v. g. aweski eoko, Le 
voici loul-ü-coup pendant que, etc. 
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Celte manière de parler donne l'i- 
dée que quelque chose arrive tout- 
d-coup, pendant qu'on ne s'y at- 
tend pas, v. g. ni pe-kiwa, awes- 
ki ka nakiskawok, je m'en re- 
venais, el voici que je le ren- 
conire, awesk’awäh ki apiw, er 
voici He On le trouve bien là , Kije- 
manito opapâmutta nit ARE 
chiganik tepwâtew Adama AWeS- 
ki eokoni ki mâtuyiwa, Dieu se 
Promenait dans le jardin, il ap- 
pella Adam, et voilà que celui- 
Cù était à pleurer. 

CAWESK-OMA (pro. inan.) idem. 

x* À WETISIS, ak, (n. 1.) petit cas- 
lor. 

x AWIVAK, (pro. quelqu'un ; au 
pluriel, ce mot se change en âti {, 
el, ayâtit, quelques-uns: ces ex- 
pressions veulent aussi dire, celui 
qui, elc., ceux qui, ete., v. g. mat- 
wäân tchi awiyak ni ka miska- 
WaW, je ne Sais si je trouverai 
MAD un, tande ke miskawäâyak 
awiyak ? Où trouverons-nous 
quelqu'un ? nama awiyak, per- 
sonne, nama awiyak ki kaskit- 
Law, personne ne l'a pu faire, awi- 
yak ENEr ask tiyotaki watakame 
miyo miskamäsuw, celui qui fait 
bien, trouve bien, PAR aw1- 
yak patiikovishs ata tchi aya- 
mibôt, ekusi âtit p'ko ayamihä. 
Wok, Te ayâtit kita pikhko- 
huwok, tout chacun pourtant à 
été destiné par Dieu pour prier, et 
Ünyen a que quelques uns qui 
prient, el peu se sauveront, mit- 
chet awivak, plusieurs. 

x À WI, (rac.) pr As d, elc. 


L2 


AWI 


«{AWIHEW, (0. a.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, 2} lui préte, il lui fail 
s'en servir; v. g., nametchi ki ka 
ki awihin kit'em? ne me préle- 
rais-tu pas ton cheval? 

«AWIHÂSUW, ok, (v. n) à em- 
prunie. 

‘« AWIHÂSUmEw, (0. a.) il emprun- 

te de lui; v. g., ki pe-awihâsu- 


mitin ki tchikahigan, je viens 


Pemprunter ta hache. 

€AWIW, ok, (a. a.) il y arrive jus- 
Le, tàpwew. 

«AWAN, wa, (a. in.) ca arrive jus- 
te, ikkin. 

(AWIW, 6k, (v. n.) #4 s'en,sert; 
v. g., nama kekwäy n’t’awin, je 
nai rien dont je puisse me servir; 
awi eoko, sers-ioi de cela; ke- 
kwäy ka awiyek? de quoi vous 
servez-vous ? Ce verbe neutre s'em- 
ploie quelquefois pour la forme 
animée el inanimée; v. g., nijo 
emikkwânak n’tawin, je me sers 
de deux cuillères; kiyâm omok- 
kumäân ki ka awiwân, c’est égal, 
tu vas le servir de son couteau : 
ot awiwiniw, Ok, à en fait usage; 
v. g., ayanhihewiyiniw otawiwi- 
niw pakkweïjigana kita Lames. 
siket, le prétre se sert de pain 
pour dure la messe; Kïijemanito 
nama kekwäy ki otawiwiniw 
kitchi ojitchiket, Dieu ne s'est ser- 
vi de rien pour opérer; nama 
n'otawiwinin nzspliun, je n'ai 
pas l'usage de mon bras. 

xAWOKKÂN, ak, (n. r.) esclave 


« AWOKKEW, ok, (a. a.) il est es- 
clave. 
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CAWOKKÂNIWIW, AN NET A 
idem. 

CAWOKKÂTEw, (0. a.) TAM, STWEW, 
TCHIKEW, le fait esclave. 

x AWENIBAN, (ex.) de désappoin- 
lement, c'en est fail ! v. g., aweni- 
ban n’tem! c'en est fait de mon 
cheval ! aweniban ekwa ke wâba. 
mak! c'enest fait pour moi de le 
voir dorénavant! aweniban ke 
takusik? c'en est fait, il n'arrive 
pas ! 


FE 


Signe du subjonctif, vu que; V9 
e wissakeyittamân, vu que je 
souffre; e sâkihitân, vu que je 
l'aime ; e ki wi-sipwettet, vu 
qu’il a voulu partir. 

ENH-ENTH, (ad.) affirmation, oui ; 
d. g., nametchi ki wi-witjewin.? 
enh-enh, namawiya, ne veux tu 
pas venir avec moi? oui, non, 
c'est à-dire oui, je ne veux pas ; 
nametchi ki wi-ayamihân ? enh- 
enh, namawiya, ne veux-lu pas 
prier? oui, non, c'est-à-dire, oui, 
je ne veux pas; ki wi mivin tchi? 
enh-enh, veux-tu me le donner ? 
OU. 

EKA, (ad.) signe de la négation de. 
vant le subjonctif ; v. g., eka wi- 
ayamihâyani, nama ki ka wâba- 
maw Kijemanito, si {uw ne veux 
pas prier, lu ne verras pas Dieu; 
eka e ki wâbamak, vu que je n'ai 
pu ie voir; nakatàäkkan-eka wi- 
pimuttetji, laisse-le, S'il ne veux 
pas marcher. N. B. En mettant la 
négation namawiya avant eka, ce 


\ 
? 
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qui fait deux négations, alors cela | EKASKAMIK, wok, (n. f.) ce mot, 


devient une affirmation; vd. g., 
namawiya eka kitchi wâbamak, 
ou, namawiya eka ni ka wäba- 
maw, à faut que je le voie; na- 
mawiya eka ni ka kiskeyitten, 
il faut que je l'apprenne. 
EKAWIYA, ou, EKA, {ad.) signe 
du prohibitif. Noli. v.g., ekawiya 
ekusi tota, ne fais pas ainsi; eka 
pikiskwe, ne parle pas; ù se dit 
seul; v. g., ekawiya, ne fais pas, 
noi; mais eka ne se dit pas seul. 
Aussi dans ces tournures de phra- 
ses: ekawiya ekusi ni ka itik, 
qu'ilne me dise pas ainsi; eka- 
wiya ni ka wâbamaw ni wi-kik- 
kâmaw, que je ne le vois pas, je 
veux le disputer; ekawiya awi- 
yak kita matchi ayimomaw, 
qu'on ne dise de mal de personne. 
Note. Je pense qu'on dirait aussi, 
avec la négation, v.g, ekawiya 
maka namawiya ki ka wi-toten, 
prends bien garde de ne pas le 
faire; ekawiya maka, nama ki 
ka atuskân kispin ki wi-mitJisun, 
ne limagine pas ne pas travailler, 
si lu veux manger. 

EKAM, ou, EKAMNA, (ad.) ou, 
eyakam, v. g. ekam wiya mi- 
yaw, taneki nama ni pa miyika- 
win? on lui en a bien donné, 
pourquoi ne men donnerail-on 
pas? eyakam ki totam, ni ka ki 
toten, puisqu'il le fait bien, mot 
aussi je pourrai donc le faire ; 
ekamna wiya miyiyât, eka ka 
wi-miyit ? à lui en donne bien à 
lui, pourquoi ne m'en donnerail- 
al pas? 


quoique usité, n'est pas Cris, ce 
sont les blancs qui ont forgé ce 
mot de : osikamisk, castor éparé, 
découpé et séché; de la racine 
osik, qui signifie quelque chose 
qui devient petit en séchant. 


EKUSLE, (ad.) ainsi; v. g, ekusi ni 


toten mâna, c’est ainsi que je fais 
ordinairement ; ekusi tchi? est- 
ce ainsi? namawiya ekusi, ce 
n'est pas ainsi; ekusi iji, ainsi, 
ainsi, sic. sic.; ekusi ituke, c’est 
tout probable; ekusi âni, c’est 
ainsi, c'est assez; ekusi ka iji- 
mipit, c'est ainsi qu'il est mort. 


EKUSPI, (ad.) alors, dans ce temps- 


là ; v. g., ekuspi ni miyo-ayât- 
täy, J'étais bien alors ; ekuspi Je- 
sus ka ki pe-ituttet waskitaska- 
mik, c’est alors que Jésus est venu 
sur la terre; ekuspi Jesus ekusi 
ki itew owitjewägana, dans ce 
temps-là Jésus dit à ses disciples. 
Ce mot s'emploie tres-rarement 
pour un temps fulur; v. g., ekus- 
pi ki ka mitâten, c’est alors que 
tu regretteras. On dirait peut-être 
mieux: tcheskwa ki ka mitâten. 


EKUTÀ, (ad. c'est là (plus proche); 


vd. g., ekuta ayamihewikamikok 
ayaw, c’est la, dans lEglise qu'il 
est. 


EKUTÉ, (ad.) c'est là (plus loin); 


v. g., ekute kitchi kijikok ke wä- 
bamâyak Kijemanito, c’est là, 
dans le ciel que nous verrons Dieu. 


EKOTOWA, (pro.) c'est de cette 


chose, c'est de cette sorte-là, de 
cette espèce. C’est la racine eoko, 
c'est lui, c'est cela, comme on dit: 
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oma, cela; omalowa, de cette 
chose; v. q., ekotowik ka wissa- 
keyittak, c'est dans cette partie 
qui souffre; omatowik ka piku- 
payik, c’est dans cette partie que 
c’est cassé. En employant ces ex- 
pressions, à faut désigner, indi- 
quer de la main, la chose dont on 
parle ; eyäbitch tchi ekotowa ? 
est-ce encore du pareil? omato- 
wWikkumäân, de cette espèce de coû- 
teau; keyäbitch ekotowa ka ki 
miyiyan, c’est encore de la méme 
espèce que tu m'avais donnée. 


& EKOTOWIWIW, ok, (a. a.) à 
est de celle espèce, v. q., on de- 
mande à quelqu'un S'il est de telle 
nation, il dirait: namawiya n’te- 
kotowiwin, je ne suis pas de cette 
espèce. Si. Jean-Baptiste répon- 
dant aux Juifs: namawiya n’te- 
kotowiwin ka iteyimiyek, je ne 
suis pas celui que vous me pensez; 
ekotowiwäbâre ka âwenawivek, 
si j'élais ce que vous vous mépre- 
nez Sur Mon compte. 


«EKOTOWIKKÂN, ak, (pro) de 
celle sorle de gens; v. g., ekoto- 
wikkânak ka matchi-ayiwitjik 
mâna, c’est ordinairement cette 
espèce de gens qui sont méchants. 


x EOKO, ou, EWOKO, (pro) ce, 
cet, celle, c'est lui, celui-ci, v. g., 
eoko ka wanihak n’t’em, c'est le 
cheval que j'ai perdu; ewoko ni- 
sim, C'est mon frère cadet; eoko 
Kiïjemanito ka ojittât kakiyaw 
kekwäy, c'est Dieu qui a tout fai; 
eoko ayisiyiniw, cet homme. 

« EOKONIK, (pro. plur.) ces, celles. 


EKW 


Ceux-ci; v. g., eokonik ka ki wä-- 
bamakik, ce sont eux que j'ai vus. 


(EOKO, (pro. inan.) c'est cela, ce, 


cel, celle; v. q., eoko ni mokku- 
maân, c’est mon couteau; eoko. 
wâskâhigan, cette maison. 


CEOKONTI, (pro. plur. inan.) ces 


choses, ces, etc. 


EOKOTCEHT, (ad.) c’est pour cela, 


c'est pourquoi, par rapport à cela; 
v. g., eokotchi Kk’o pe-ituiteyân, 
c'est pour cela que je suis venu ; 
eokotchi kit âkkusin, c’est par 
rapport à cela que tu es malade; 
eokotchi kitchi kakwe ayami- 
bâk kijikok kitchi ituttek, c’est 
pourquoi on doit tâcher de prier 
pour aller au ciel. 


EKOVYIGOK, (ad.) assez, autant, 


c'est assez ; v. qg., ekoyigok ki 
weyotisin, {uw es assez riche; eko- 
yigok, ni kispun, c’est assez, je: 
suis rassasié; ekoyigok kita ta- 
kusin, c’est alors qu'il arrivera ; 
poni-kimiwaki, ekoyigok ni ka 
sipwettân, quand il cessera de 
pleuvoir, c'est alors que je parti- 
rai; ekoyigok kâkebâtisiw eku- 
si kitchi totak, ÿ est assez insen- 
sé pour faire cela. 


EOKWEKKA Î (ex.) comme aspin, 


aweniban, eokwekkäban ! 


EK WA, (ad) allons, voyons, à pré- 


sent, à celte heure; v. g., ekwa 
kiwe, allons, va-t-en; ki ka kis- 
kinohamâtin ekwa, je vais lin- 
struire à présent; ekwa piyis ki 
kaskiltân, voilà qu'enfin tu en es 
venu à bout. 


EKWEYÂK, (ad.) la première fois; 


v.g., ekweyâk ki wâbamitin, c'est 


EKA 


la première fois que je te vois ; 


namawiya ekweyâk ikkin, ce | 


n'est pas la première fois que ca 
arrive; ekweyàk tchi totam eoko? 
(éronie.) est-ce la première fois 
qu'il fait cela? ekweyâk ni wissa 
keyitten, c’est la première fois que 
J'ai tant souffert; ekweyâk taku 
sin, ne fait que d'arriver. On dit 
aussi pitcheyäk. 

C(EKAVUTCH, (ad.) idem : 

EMÂNIS, (ad.) un peu, apisis, (peu 
usilé.) 

x EMIKKWÂN, ak, (n. 7.) cuillère. 

x ESEKAVY, ak, (n. r.) pou de 
bois. 

«ENS, ak, (n. 
ge. 

«ENSIS, ak, (n. f.) petite coquille. 

x ENSKEW, ok, (v. n.) ÿ brise les 
loges de castor ou de rat pour les 
tuer. Ce mot est usité seulement 
pour la chasse en hiver. 

«ENSKÂTew, (2. a.) TAM, SIWEw, 
TOHIKEW, 9! brise la loge du cas. 
tor (il Le travaille). 

-« ENSKÂGAN, a, (n.f.) instrument 
Pour briser les loges, etc. 

x ESKAN, ak, (n.r.) corne, panage, 
corne de la tête; ot eskaniw, à a 
un panage. 

x ESIGAN, a, (n. r.) une partie, ou 
une moilié; vd. g. esiganegin, une 
moitié de peau; esigan niyaw ka 
mojittâyân, c'est dans une moitié, 
un côté de mon corps que je le res- 
sens. 

x ESIKKAWEW, (0. 4.) KAM, KÂKEW, 
KÂTCHIKEW, à l'importune, il le 
fatigue, 1 est toujours après lui ; 
. g., ponih, ekawiya takki esik- 


r.) coquille, coquilla- 
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kaw, laïsse-le tranquille, ne l'im- 
Porltune pas toujours ; kâkike 

aatchi manito esikkawew ayisi- 
yiniwa, le démon est loujours au. 
tour de l’homme à le tourmenter ; 
kekwäy oma ka esikkaman ? 
qu'est-ce que tu fais là? ou, qu’est- 
ce dont tu l’occupes? On dit aussi 
ce mot d’un homme, vd. q, qui se- 
rail à importuner une femme pour 
la faire consentir au mal. 

(ESTMEW, (0. à.) TTAM, MIWEw, 
TCHIKEW, est toujours à l’impor- 
tuner, le fatiguer par ses paroles ; 
v. g., tâneki takki k’otchi esimi- 
yan? pourquoi es-lu toujours à 
m'imporluner ? 

x ESIHEW, (0. a.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, Ÿ l'attend, il règle sa 
marche de manière à pouvoir étre 
rejoint par lui, : 

ESK WA. {ad.) Ce mot s'emploie rare- 
ment seul. On dit: nam'eskwa, ou, 
namawiya eskwa, pas encore ; v. 
g.,nam'eskwa kakiyawiyiniwok 
ayamihäwok, les indiens ne sont 
pas encore tous priants. Cette ex- 
pression signifie aussi: pendant 
que, tandis que ; v. g., eskwa ota 
ayâtwaw, pendant qu'ils sont en- 
core ici; eskwa eyâbitch e pimä- 
tisiyek, kakwe kesinâteyimisuk, 
tandis que vous vivez, tächez de 
vous repentir. 

x ESÂHAMÂN, ak, (n. f) cuillère 
de coquillage. 

CESÂHAMÂWE W, (v. a.) à le fait 
manger avec une cuillère de co- 
quillage. 

ETCHIKA ! (ex) donc; v. g., si- 
pwettew etchika-ni, (ergo), c’est 


ETC 


donc bien vrai qu'il est parti! mais 
il est donc parti! etchikani na- 
mawiya ki wi-ayamihân! {u ne 
veux donc pas prier! Note. Ce ni 
est pour ni, qui S’unit au mot; 
v. g., etchikâni, ou, etchika âni 
namawiya nika ki wâäbamaw ! 
je ne pourrai donc pas le voir! 


«ETCHIKA AWÂH! (ex. el pro.) 


c’est donc lui! v. g., etchikawâh 
ka matwe-nipit! cest donc lui 
qu'on dit étre mort! 

«ETCHIKA OMA! (ex. et pro. in.) 
c'est donc cela! ». qg., etchika oma 
ka ki wanittâyän ! c’est donc cela, 
ou, c’est bien vrai, c’est cela que j'a- 
vais perdu! 

x ET, (rac.) faire une marque en 
frappant dessus, ou en touchant 
de quelque manière, imprimer 
Sur, elc., eic. 

«ETÂHWEW, (0. 4) HAM, HUWEW, 
HIKEW, Ÿ lui fait une marque, 
une incision en le frappant, en le 
touchant, v. g., avec un cachet, 
un sceau; etâham masinahigan, 
il imprime une marque sur le pa- 
pier, ayetahwew. 

«ETÂNEHWEW, (0. a.) HAM, Hu- 
WEW, HIKEW, 4 fail une marque. 
elc., sur le bois, ayetânehwew, 
(redoub.) 

ETISIW, ok, (a. a.) ü est marqué 
(d’après l'idée que donne la racine), 
ayetisiw, (redoub.) 

« ETAN, wa, (a. in) idem, ayetan, 
(redoub.) 

(ETISKIW, ok, (a. a.) à y a sa 
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kiw ; 0. g., mistahi ayetiskiwok 
mahiganak, # y «a beaucoup de 
pistes de loups; namawiya mwà- 
si ayetiskiwok wäâbistânissak, 2 
y à peu de vestiges de martres. 

ETATO, (ad ) voy. akâwâtch, à pet. 
ne, avec difficullé, avec répugnan- 
ce; v. g., pakakkam etato ki mi- 
yin, probablement c'est avec peine, 
répugnance, que tu me le donnes ; 

+ elato takusin, c’est avec peine 
qu'il a pu arriver ; etato mitjisu- 
Wok, 1s ont à peine de quoi man- 
ger. 

« ETATO WISIW, ok, (a a.) il ex- 
isle à peine, il vit à peine, il est à 
l'extrémité, ou, etato pimâtisiw ; 
ekawiya pehu kitchi etatowisi- 
yan, kita âtjimisuyan, n’attends 
pas que tu sois à l'extrémité pour 
le confesser ; etato Yeyew, à res- 
pire à peine. 

«ETATOWEVYIMEW, (0. 4.) TTAaM, 
MIWEW, TCHIKEW, Ÿ le pense à 
l'extrémité, ou, etattweyimew. 

EYÂBITCH, (ad.) voy. keyâbitch, 
encore, de nouveau, davantage ; 
v. g., eyâbitch ni wi-mitjisun, Je 
veux manger encore; eyabitch 
tchi kit âkkusin ? es-tu encore 
malade ? eyâbitch tchi? encore? 
eyäbitch tchi Jesus-Chrit kita 
pe-ituttew waskitaskamik ? Jésus- 
Christ viendra-t-il encore sur la 
terre? eyâbitch ituke, sans dou- 
Le, encore ; eyàbitch peyakwanôk 
kit ayân, {u es encore à la même 
place. 


piste, il imprime la marque de son | EYIGOK, (ad.) quand ; v. g., eyi- 


pied sur, etc. Ce mot s'emploie plus 


souvent au redoublement, ayetis- 


gok wâbamatji, quand tu le ver- 
ras; eyigok miyoskamiki, quand 
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il sera printemps ; plus que, v. q., 
eyigok kakiyaw iskwewok kit 
iteyittâkusin; plus que toutes les 
femmes tu es digne; nawatch ki 
kinosin eyigok niya, {u es plus 
grand que mot; nawatch.anotch 
kissin eyigok otâkusik, # fai 
plus froid aujourdhui qu'hier ; 
autant que, aussi que ; 0. g., Na- 
mawiya ekoyigok ayâwok aka. 
yasiw otayamihâwok eyigok ka- 
tolik ot ayamihâwok, ÿ ny a pas 
autant de protestants que de ca- 
tholiques; namawiya ekoyigok 
ki maskawisin eyigok wiya, {u 
nes pas aussi fort que lui; eyigok 
kejewâusit, tant il est charitable! 
«EYIGOKKWEVYIMEwW, (v. a.) 
TTAM, MIWEW, TCHIKEW,  l’en- 
courage, ü l'exhorte, v. g. kit eyi- 
gokkweyimitinäwaw kita kana- 
weyittamek manitowi-pikiskwe- 
win, je vous encourage à conser- 
ver la parole divine. 

« EYIGOKK WE YIMOTOrawEw, 
(v a.) TAM, TÂKEW, TÂTCHIKEW, 
idem. 

« EYIGOKKWEYIMOW, ok, 
prend courage, il est courageux, 
v. g. eyigokkweyimuk ayiwâk 
kita sâäkihâvek Kijemanito, pre- 
nez courage, où, tâchez d'aimer 
Dieu davantage, kayâs akayâsi- 
wok mistahi ki eyigokkweyi- 
mowok e wi-paskewitâtjik Kato- 
lik ayamihâwin, anciennement 
les Anglais se sont efforcés d’aban- 
donner la religion catholique, eyi- 
gokkweyimuk anotch kitchi ki- 
jittâyek, efforcez-vous de le termi- 
ner aujourd hui. 
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EYIWEK, ou, keyiwek,(ad.) (mot, 


le plus usité, dans lalangue Crise, 
el qui a une foule de significations 
assez difficiles à faire comprendre, 
cependant l'usage le fait bientôt 
saisir.) 0 Cest éqal ce est 
pas simal, néanmoins on peut 
trouver mieux, pourtant ce n'est 
pas si mal, v. g. eyiwek ki ka 
miyitin,je vais te le donner pour- 

tant (quoique je n’en ai pas envie) 
mistahi kissin anotch, maka eyi- 
wek ni ka sipwettân, à fait très 
froid aujourd'hui, mais c'est égal 
je vais partir lout de même, eyi- 
wek tchi ni ka ki ayamihân ? 
est-ce que je peux prier ? SOUS en- 
tendu, (malgré que je me pense 
incapable). Réponse: eyiwek mana 
maka, bien certainement ; eyiwek 
ki miyoayäsin tchi ? es-tu un peu 
mieux cependant ? enh, enh, eyi 

wek, oui, un peu, eyiwek apisis 
ni kiskeyitten ekwa ayamihä- 
win, tout de même je connais un 
peu la religion à présent, voy. Wi- 
yaite, ou, oyatte, qui ont à peu 
près la méme sigruiñcation. 

! É! EY! expression de découra: 
gement, de regret, v. g. é! él! ey! 
ki pistahutin! est-il possible! je 
l'ai blessé par mégarde! él éley! 
kakiyaw ki nipinânow ! c'en est 
fait, nous sommes tous morts ! 


EZA, (ad.) il parait que, etc., on dit, 


on rapporte, etc. v. g. Kiya eza 
ka kimotiyan, à paraît que c'est 
Loi qui as volé,nama eza ayiman, 
ca ne parait pas trop difficile, 
nama eza kisopwew anotch, w 
ne fait pas très chaud aujourd hui; 
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on dil aussi, weza, pour eza. Cette 
expression s'emploie aussi dans la 
narration, vd. g. Jesus, eza omisi 
ilew owitjewâgana, Jésus disait 
ainsi à ses disciples. nipiw eza, à 
parail qu'il est mort, mitch A 
wok eza mustuswok, on dit qu'il 
y a beaucoup de bufles. 


Remarques. 


10 Les Get H ne se trouvent pas 
avoir place dans ce dictionnaire, par 
ordre alphabétique, parce que le son 
du k se confond avec le S au com: 
mencement des mots, et le son de 
celle dernière lettre est toujours le 
plus sensible. Très souvent au mi. 
lieu du mot, et surtout à La fin, 
le son du g est très prononcé, et alors 
nous PAPA En SErVONS, vd. 6. Mmasina- 
higan, livre, ichikahigan, hache, 
c'est la He chose pour l'H. 


20 La lettre I qui va suivre est Le 
commencement, on pourrait dire, 
d'une méme racine, qui donne à peu 
Pr partout la même idée, ;ji ainsi, 

ik, it, qui veulent dire ainsi, de 
celle en de cette espèce, faisuns, 
OU agissant de telle manière. On 
Pourrail joindre presque toutes les 
terminaisons des verbes et des ad- 
Jectifs à cette racine générale, î, et 
former autant de mots qui seraient 
formés seulement de ceux que nous 
NOUS contentons d'indiquer. 


39 En Cris üil n'y à pas de mot qui 
commence par la lettre J, mais sou- 
vent je l'emploie dans le corps du 
Mol, quand je pense que c’est le son 
de cette leitre qui y domine. 
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H! (ex) tiens ! vois! quand on 
veut Montrer un objet, v g. ïih! 
wWäbatta eji-miwâsik ! vois com- 
me c'est beau! 

X ÎKK, (rac.) baisser, devenir moin- 
dre. 


CIKKÂPASK, wa, (n. f) fougère. 


© IKKIPAYIW, ok, a, (4. à. et in.) 
ca baisse, ca Ex ient moindre, ça 
s'écoule pour disparaitre, v. g. une 
enflure, ikkipayiw, ça désenfle, e 
ki ikkipayik waskitaskamik., 
quand ca été desséché sur la terre. 

« IKKIPA YInew, (0. 4.) TTAW, Hi- 
WEW, TCHIKEW, À le fait s'écouler, 
ül le fait d'imitiuer. il le fait désen. 
fler, v. g. pitane ikkipayittyân 
eoko sipiy ! que ne puis je dessé- 
cher cette rivière !.sâsay ni ki ik- 
kipayihaw ni sikkipim, j'ai déjà 
fait désenfler mon clou. 

CIKKASTEW, a, (a. in.) c'est des. 
séché ; cela s'entend généralement : 
l'eau baisse, v. g. kakiyaw sâka- 
higana ikkastewa, fous Les lacs 
sont bas, ati- ikkastew Sipiy, la 
rivière commence à baisser. 


CIKKAHWEW, (v. a.) HAM, HUWEW, 
HIKEW, 0 le fait baisser en étant 
l'eau, v. g. nama awiyak kita ki 
ikkaham kitchigami, personne 
ne pourra diminuer, faire baisser 
la mer. 

CIKKAHIKÂSUW, ok, (a a.) #l 
est diminué, v. g. une chaudière, 
on dirait, n " ikkahwaw askik, je 
fais phrsSU l'eau dans la ce 
dière, ikkahikâsuw, Le contenu de 
la chaudière est baissé, moindre. 


IKK 


CIKKAHIKÂTE W, a, (a. in.) c’est 
baissé, diminué. | 
CIKKIKEw, (v. a.) Na, NIWEW, NI- 
KEW, Comme ikkahwew, seule- 
ment qu'ici on indique l’action de 

la main par new. 

: CIKKÂTJIWASUW, ok, (a. a.) à 
a diminué en bouüllant, v. g. une 
chaudière. 

(IKKÂTIJIWATTEW, a, (a. in.) 
item. 

Note. Les terminaisons âtjiwasuw, 
âtjiwattew, désignent l'action du 
feu sur quelque chose qui bouille. 

« IKKÂTJIWAswEw, (D. a.) saw, 
SUWEW, SIKEW, 9! le fuit diminuer 
en le faisant bouillir. 

CIKKATAWAW, a, {n. f.) petite 
prairie entourée de bois, ow plutôt 
marais à foin, où il y a de l'eau 
par fois, place où anciennement il 
y avail beaucoup d'eau, et qui à 
présent est desséchée ou presque 
desséchée. 


(IKKATAWASKAW, a, (n. f. et 
a. in.) là où l'eau a baissé, a dis- 
Paru, et où il y a du foin à la 
place. 

«IKKÂKUTTEW, (v. im.) la neige 
baisse en fondant. 

CIKKWÂKUNEW, (v. im.) idem. 

CIKKISIKUTTEW,(v. im.) la glace 
diminue en fondant. 

CIKKISKAWEW, (0. 4) KAM,KÂKEw., 
TCHIKEW, Comme ikkahwew, ex. 


cepté qu'ici c’est l'action du pied | 


_ qui est indiqué. 

CIKKEYIMEW, (v. a) Tram, mi- 
WEW, TCHIKEW, 4 languit sur son 
compte, en pensant à lui, v. g. je 
vois quelqu'un qui souffre beau- 
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Coup, les minutes me paraissent 
des heures, en le voyant ainsi souf- 
frir, je dirai nv ikkeyimaw, je 
languis, je souffre pour lui, ikke- 
yittam eka mayo e takusiniyik, 
d trouve le temps long de ce qu'il 
n'arrive pas,ekawiva ikkeyimin, 
ne me lrouve pas. trop long 
auprès de toi, ekawiya ikkeyit- 
amokkan kinwes ki wi-ayami. 
hitin, ne frouve pas le temps 
long, ou, ne l’ennuie pas, je veux 
le parler longtemps, ekawiya ïik- 
keyittamuk eyamihâweku, ne 
trouvez pas le temps long quand 
vous priez, osâm e ikkevittak, 
piyis kiwew, s’'ennuyant trop, à 
la fin il s'en est allé 

CIKKIMIW, ok, (a. a.) l'eau baisse, 
là où il se trouve piacé, v. g. quel- 
qu'un debout dans un étang, si 
Peau baisse il peut dire n°t ikki- 
min. 

IKKIN, (v. im) ça arrive, v. g. 
nama wikkâtch ekusi ikkin, ça 
n'arrive jamais ainsi, ikkiki kita 
ayiman, si Ça arrive ce sera pé- 
nible, wiikkiki kivâm kita ik- 
kin, arrivera qué pourra, pitane 
1kkik! puisse cela arriver! ayi- 
wâk ikkin ! événement terrible, 
que c'est terrible ! 

IKKÂBAMEW, (0. a.) TTAM, KEW, 
TCHIKEW, 4 le regardeen colère. 

x IKKW A, 0k, (n. r.) pou, vermine, 
n'otikkumin, j'ai des pous, otik- 
kumâtew, il lui délruit ses pous, 
il lui tue ses pous. 

x ISAWÂNAKEYIuew, tua. 
TTAM, MIWEW, TCHIKEW, Ÿ! est ja- 
loux de lui. 


ISA 


«ISAWÂNAKEYI M OTOrawew, 
(v. a.) TAM, TÂKEW, TÂTCHIKEW, 
idem. 

(ISAWÂNAKEYIMOW, ok, (v. 
n.) ü est jalout, voy. sawânake- 
YIMOW. 

x ISÀ, (rac.) malgré lui, avec peine, 
se faire violence. 

«ISÂHUW, ok, (v. r.) ü se modère, 
il se retient, il se corrige, mais en 
se faisant violence, d. g. namawi- 
ya ki isähuw, ÿ ne peut se corri- 
ger, ü ne peut venir à bout de tel 
défaut, ayis namawiya ni ki isà- 
hun, qu'y faire, je ne puis men 
corriger, je ne puis n'en empécher. 

QISÂHEW, (v. a) TTAW, HIWEW, HI- 
KEW, le modère, il le corrige, à 
l’'empéche de faire telle chose, mais 
ce n’est qu'en lui faisant une sorte 
de violence. 

« ISÂTCH, ou, IYISÂTCH, malgré 
lui, avec peine, à contre cœur, d.g: 
iyisätchituttew, y va à contre 
cœur, ekawiya iyisâtch tota, ne 
fais pas cela à contre cœur. 

x ISÂ W, (rac.) carré. 

«IS À WESIW, ok, (a. a.) il esl 
carré, AYISAWESLW. 

(ISÂWEYAW, a, (a. in.) c'est car- 
ré, AYISAWEYAW. 

(ISÂWEK, wok, aiguille carrée, ou, 
asäwek, wok. 

(ISÂAWESwEw, (0. 4.) SAM, SUWEW, 
SIKEW, ® le taille carré avec un 
couteau, Ou, Un ciseau. 

«ISÂWENEW, (v. 4) NAM, NIWEW, 
NIKEW, ÿ le tient avec la main par 
la partie currée, ou, coupante, 
vOy. la racine asâwe, qui est la 
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méme que celle-ci pour la signifi- 
calion. 

CISÂWEHEW, (0. a.) TTAW, HIWEW, 
HIKEW, le fait carré. N.B. Tous 
ces mots se disent plus. souvent 
avec le redoublement, ayis, etc. 
C’est pour cela probablement qu'on 
dit indifféremment isâwe, ou, ayi- 
sawe. 

x IS et IT, (rac.) ainsi; de cette ma- 
nière, de cette forme, de cetle fa- 
con. 

CISE, ou, IJT, devant le verbe, ainsi, 
comme ça, v. g. ekusi iji, c’est 
ainsi, eji kijewâtisit, étant ainsi 
charitable, awâsis'ka 1ji-miyosit, 
l'enfant qui est sibeau,eji matchi- 
kijikâk, nama ni ka sipwettân, 
vü qu'il fait ainsi mauvais temps, 
je ne partirai pas, eji-kâkebâti- 
sit ! comme il est insensé! tchist! 
eji-pikupayik ni mokkumän ! 
vois donc, comme mon couteau est 
brisé! ekusi piko nt iji-kiske- 
yitten, jene le sais que de celte 
manière, Jesus-CGhr:st ki pe-itut- 
tew waskitaskamik eji-manito- 
wit mina eji-ayisiyiniwit, Jésus- 
Christ est venu sur la terre comme 
Dieu et comme homme, eji-atchà- 
kowik mina ej'-owiyawik, en 
âme et en corps. 

« IJITCHITCHE YIW, ok, (v. n.) 
étend la main vers. 

CIJITCHITCHE YISTAWEW, (0. a) 
TAM, TÂKEW, TÂTCHIKEW, à élend 
la main vers lui. 

«IJITCHITCHE YITOTAwWEw, 
a.) etc. 1dem. 

QISIW, ok, sorte de verbe auxili- 
aire, comme, ittiw, ayaw, est. 


(D. 
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CISEWIN, a, (n. f.) étre, otisiwin, 
son étre. 

UISIHEW, (0. a.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, Ù le fait ainsi, de cette 
facon, v. g. ekusi iji kakwe isit- 
ta, tâche de le faire ainsi, Kije- 
manito kakiyaw ayisiyiniwa ki 
ijihew kita naspitâäkut, Dieu a 
fait tous les hommes de manière à 
lui ressembler. 

CISIMEwW, (0. a.) TTAM, MIWEW, 
TCHIKEW, (peu: usilé), il lui parle 
ains1. 

CISISIMEW,'(v. &.) TITAW, MIWEW, 
TCHIKEW, 0 le place ainsi, 1 le 
couche de telle manière, vd. g. ni 
ka kakwe ïjittitän ni pikiskwe- 
win kitchi miyottaman, je vais 
tächer de diriger mon discours, 
afin que tu en sois content. 

« ISIN, wok, (a. a.) il est couché 
il est étendu par terre de cette fa- 
con. 

(IJITTIN, wa, (a. in.) c’est placé 
de telle facon, ca va, ca se dirige 
de telle manière, v. q. tânisi ejit- 
tik eoko pikiskwewin ? comment 
va, ou, comment se prononce celle 
parole ? 

« LJTTTIN, wa, (a. in) ca se dirige 
de tel côté, v. g. un cours d’eau, 
kakiyaw sipiya ekute ijittinwa, 
toutes les rivières coulent de ce 
côté, tande ka ïjittik eoko sipiy ? 
où coule celte rivière ? 

« IJISTIKWEVAW, a, idem, eau 
qui coule de ce côté. 

(€ ISIGAMAW, (v. im.) ü y a un lac 
de telle forme. 

« ISASTAW, ok, (v. n.) il a des ob- 
Jets de superstition, 1 a des objets 
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de telle facon. N. B. Dans certains 
mots c’est is, et dans d'autres 1], 
selon la prononciation. 

CISASTÂ WIN, a, tous les objets et 
formes de Superstitions des sau- 
vages v.g. nama k:kway n’ot 
isastâäwinin, je n'ai aucun objet 
de superstilion, kekway tchi kit 
isastân ? fais-tu ou, as-lu des 
choses superstilieuses. 

« IJTHIKÂTEW, (v. a.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW,' le nomme ainsi, v. q. 
tânisi ka ijihikâsiyan ? comment. 
m'as-tu nommé ? On dit aussi: iji- 
nikâtew. 

«DJIHIKÂSUW, ok, (a. a) i s'ap- 
pelle ainsi. 

(IJIHIKÂTEW, a, ça se nomme 
ainsi, v. g. tänisi ejihikâtek e ne- 
hivâwek ? comment ca se nomme- 
t-il en Cris ? 

CISINAWEW, (v. a.) NAM, NÂKEW, 
NÂTCHIKEW, \ levoit de cette facon, 
ou, de telle manière, d.g. quelqu'un 
voyant un homme pense que c’est 
une femme, ü en a la vue d’une 
femme, iskwewa ijinawew, Je 
vois un objet au loin, je pense que 
c'est un ours, maskwa n° ijina- 
waw. Tânisi ejinaman eoko ? 
quelle vue as-tu de cela? qu'eslt- 
ce que tu penses de cela ? mek- 
wâtch e nipayân, ekusi nt iji- 
nettäy, pendant que je dormais il 
me semblait voir ainsi, kekwäy 
ka ijinaman ? que penses-tu voir? 

«DINÂKUSIW, ok, (a a.) ü à 
telle apparence, il a telle ressem- 
blance, v. g.mwetchiijinâäkusiw, 
ù est pareil absolument, tânisi 
ennâkusit kit’em, quelle appa- 
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rence a ton cheval, ou, quelle cou- 
leur est ton cheval? ekusi ot iji- 
nâkusi, avait cette couleur, na- 
mawikkâtch ni wâbamaw ayisi- 
yiniw ejinâkusit, je n'ai jamais 
vu un homme d'une telle appa- 
rence, tàbiskotch osima ijinâku- 
siw, à est semblable à sa sœur 
cadette. 

« IINÂKWAN, wa, {a. ên.) ca telle 
apparence, v. g. ekusi ejinäkwa- 
nobani ni masinahigana, mes 
livres étaient semblables à cela, 
tâsisi ejinâäkwak meskanaw 2? 
comment est le chemin ? namawi- 
ya peyakwan kaäkiyaw ijinâ 
kwanwa totamowina, toutes les 
actions ne sont pas semblables. 


ISP 


religion, v. g. peyak piko ki ojit- 
taw ïijittwâwin, eoko Katolik 
kejihikâteyik, # n’a fait qu'une 
religion, c'est celle qui s'appelle 
catholique. 


CIJIWIREw, ou mieux, IJIWIYEw, 


(V. 4.) TAW, YIWEW, OU, HIWEW, 
TCHIKEW, # l’emmène de cette fa- 
Con, 0. g. Wiya eza ka ijiwiyât 
ekute, Ÿ parait que c'est lui qui 
l'a emmené de ce côté-là,ijiwiyew, 
otâbânäskok, & le transporte ainsi 
en voilure, tandawik ka ïjiwitä- 
yan kit âbatjitjigana ? comment 
transportes-lu tes outils ? 


CIJIPUyEew, (0. a.) TAW, YIWEW, 


TCHIKEW, 4 le scie de telle facon. 


CIJIKKÜTTrEw, (v. à) TTAM, 
TCHIKEW, 0 le varlope ainsi, il le 
coupe ainsi avec un couteau. 

CIJIKAHWEW, (v. 4.) HAM, HUWEW, 
HIKEW, Ôl le découpe de cette ma- 
nière avec une hache. 

CISPINEW, ok, (a a.) il a une 


CIJINÂKOHEW, (v. a.) TTAW, Hr- 
WEW, TCHIKEW, ül le fait paraître 
ainsi, v. g. Jesus-Christ ki ijinâ- 
kuttaw o kijewâtisiwin e nipus- 
tamâwât ayisiviniwa,  Jésus- 
Christ a fait parattre ainsi sa cha- 


rité en mourant pour les hommes, 
tânisi ka ejinâkutchiket mek- 
wâtch e ayât waskitaskamik ? 
qu'a-t-ùl fait paraitre pendant 
qu'il était sur la terre ? 
CIJINÂKOHUW, ok, (v. r.) à. ap- 
parail ainsi, v. g. Jesus ki ijinâ- 
kohuw kitimâkisiwinik, Jésus a 
apparu dans la pauvreté. 


{LJITTWAW, ok, (v. n.) 1 a une 


telle facon d'agir; cela s'entend 
aussi pour la religion, v. 9. tânisi 
ejittwâyan kiya ? de quelle reli. 
gion es-tu? ni Katolik ijittwân, 
je suis catholique. 


&IJITEWÂWIN, a, (n. f.) facon 


d'agir; ayamihewijittwâwin, la 


telle maladie. Note. La terminai- 
son new indique la maladie, la 
mort; v.g., kakiyaw metchine- 
wok, ds sont tous détruits par la 
maladie; tânisi espineyan ? quel 
mal as-tu? misiweiji-n’tispinân, 
J'ai toutes sortes de maladies; ka- : 
kiyaw ekusi ispinewok, ÿs ont 
tous celle maladie, ou, ùs meu- 
rent tous de telle maladie. 


CISPINEMEW, (0. a.) TTAM, MIWEW, 


TCHIKEW, ü} lui dit toutes sortes 
d'injures; misiwe iji ki mâmat- 
chi ispinemaw, on l’a ainsi acca- 
blé d'injures, d’outrages. 


CISPITEVIMEW, (v. a.) TTAM, M1- 


WEW, TCHIKEW, î! en fait une telle 


leve 


estimation; v. g., ka iji-ispitevi- 
mak n'ottâwiy kit ij-sâkihitin, 
autant j'estime mon père, autant 
Je l'aime; Kije manito ki ispite 
yimew ayisiyiniwa pâskatch e 
mekit opeyakosâna, Dieu à fait 
un tel'estime des hommes, jusqu'à 
donner son fils unique ; n’t'ispite- 
yit'en ki pâskisigan, je fais une 
telle estimation de ton fusil; (aussi 
cest Une sorle de serment) ; 
d. g., espiteyimak Kije manito, 
J'en prends Dieu à lémoin, ou, en 
autant que j'estime Dieu, kit aso 
tamätin, je te le promets. 


(ISPITEYITTAKUSIW, ok, (a. 
à.) ül est estimable à telle valeur is 
tâneyigok  espiteyittâkusit ki 
Mustusum}? à quelle valeur esti- 
mes-lu ton bœuf? namawiya mis- 
tahi ispiteyittäkusiw, à n'est pas 
de grande valeur. 


(ISPITEYITTÂKWAN, Wa, (à. 
in.) c'est de telle valeur; v. AE 
pâstähuwina namawiya kaki- 
yYaW peyakwan ispiteyittâäkwan- 
Wa, lous les péchés n'ont pas le 
méme degré de malice, ne sont pas 
pareils. 


€ ISPISLW, ok, (a. a.) il est d'une 
valeur, d'un tel. caractère, d’une 
telle capacité; v. 4. nama ayiwâk 
ni ki ispisin, je ne puis faire plus; 
eyigok espisiyan, autant que tu 
es capable; eyigok e ispisit eoko 
askik, en autant que cette chau- 
dière peut contenir ; n’tispisin, je 
vais loujours; v. q., ISpisi, vas 
toujours, continue ; n’Vispisin ata 
e Wi-ayamihâyân, je tâche da- 
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vancer toujours un peu tout enr 
voulant étre de la religion. 

(ISPITCHAW, a, (a. in.) c'est d'u- 
ne telle grandeur, d'une telle ca- 
pacilé; v.g., tâneyigok espitchâk 
ki wâskâhigan, de quelle gran- 
deur est ta maison? espitchâk as- 
Kiy,en autant que la terre est gran- 
de ; newonisk ispitchaw, c’est de 
quatre brasses; ayâtit ayiwâkes 
ispiichâwa, ÿ y en a d'autres qui 
contiennent plus. 

(ISPITCHOTEHIW, ok, (a. «.) au- 
tant qu'il à de cœur; v. 9., espit- 
chotehiyek säkihik Jesus; aimez 
Jésus de tout votre cœur. 

« ISPITCHOTATCHÂKUW, ok, 
(a. a) autant qu'il a d'âme: »v. HR 
espitchotatchäkuyän ki sakihi- 
tin, je l'aime de toute mon dme. 

CISPISIW, ok, (a. a.) à est hauk, 
élevé; v. g., namawiya ispisiw 
kit askikum, ia chaudière west 
pas haute; mistahi ispisiw kit 
em, {on cheval est très-clevé. 

CISPAW, à, (a. in.) c'est haut, éle. 
vé; 0. g., wäskâhigan ka ispâk, 
une maison qui est élevée. 

CISPAHYEW, (0. 4.) STAW, YIWEW.. 
TGOHIKEW, # Pélève, il le met plus 
haut. 

€ ISPAPIW, ok, (a. a.) 1 est assis 
haut, dans une place élevée ; 1SDa- 
piwok ÿs sont entassés les uns sur 
les autres jusques très-haut. 

CISPAPIWIN, a, (n. f.) siége élevé. 

CISPASTE W, a, (a. in.) c'est élevé. 
0. g., quelque chose entassée de 
manière à faire une élévation. 

CISPATINAW, a, {n. f.) il ya une 
haute colline, montagne élevce, 


ISP 3 
«ISPATCHAW, a, (n. f. et a. in.) 


terre élevée. 

«ISPATASKAMIKAW, a, (n. f. el 
a. in.) idem. 

«ISPATAWOKKAW, {n. f. el a. 
in.) idem. 

«ISPASKAW, a, (n. f. et a. in.) 
herbe haute, foin grand. 

«ISPÂSKWEYAW, a, (n. f. el a 
in.) lisières de bois élevés. 

«ISPT, (ad.) aussitôt que, alors, 
quand ; %. g., ispl € wâbamäât, 
mâtuw, aussitôt qu'il le vit, à 
pleura; ispi Jesus ka tchistähàs- 
kwâtit, quand Jésus à été cruci- 
fié; ispi Marie ka âtamiskäkut 
okijikowa, quand Marie a élé 
saluée par l'ange ; ispi e ponipa- 
yik, quand ça été terminé. Note. 
Cette expression ne paraît devoir 
s'appliquer qu'à un temps passé, 

«ISPITCH, ou, ISPITCHI, (ad.) 
voy. eyigok, en attendant, autant 
que; v. g, nawatch kisopwew 
anotch ispitchi otâkusik, 0 fait 
plus chaud aujourd'hui qu'hier ; 
ispitchi pimutte, missawâtch ki 
kaatamittin, marche toujours, je 
te rejoindrai quand bien même, 
espiitchi maskawisiyân, autant 
que j'ai de force, de toute maforce, 
Kijemanito espitchi kitimäkeyi- 
mât ayisiyiniwa ki mekiw oko- 
sissa, Dieu a aimé tant les hommes 
qu'il a donné son fus, nawatch 
kitchi nipiyek ispitchiekusi kita 
totamek, vous devez préférer 
mourir que de faire cela, ispitch 
eka kita mitjisuyân, kiyâm na- 
ma ni ka pittwâu, je prèfére ne 
pas fumer plutôt que de ne pas 
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manger, ispitchi ayamihäsi, kiyi- 
pa ni ka pe-kiwân, prie un peu 
en attendant, je vais revenir bien- 
tôt, ispitchi mitjisu kiya, niya 
wiya ni wi-atuskân, mange lou- 
jours, loi, pour moije veux tra: 
vailler ; on dit aussi : ispisi, 0. g. 
ispisi nipâsi, en attendant dors 
un peu. 


CISPAYIW, ok, a,(v. im.) ca ar- 


rive, ça va ainsi, voy. ikkin, v. g. 
kispin ekusi ispayiki, si en ar- 
rive ainsi, ispayiyiw nista kitchi 
nipit, Lui aussi son temps est ar- 
rivé de mourir, tânisi espayiyan ? 
qu'as-tu? que lest-ù arrivé? Ta- 
ma nando n’lispayin, ÿ ne m'est 
rien arrivé, kekway ka ispayik ? 
qu'est-it arrivé ? 


N. B. Ce mot veut dire aussi aller à 


cheval de telle facon, puisque les 
terminaisons en payiw, outre plu- 
sieurs autres significations, dési- 
gnent l'action d'aller à cheval, d.q. 
tande wa-ispayiyan ? où veuæ-lu 
aller à cheval? ispatinäk ni wi-. 
ispayin, je veux aller sur la butte. 


(ISPAYIWIN, a, (n. f.)événement, 


et action d'aller à cheval. 


CISPAHEW, (0. a.) TTAW, HIWEW, 


remKEw, à le mène, il le dirige, 
v. g. wâyo ni ki ispahâwok mis- 
tatimwok., j'ai mené les chevaux 
loin. 


CISPATTAW, ok, (v. n.) t coure 


en telle direction, v. g. wâbaki 
maskutek ni ka ispattân, demain 
j'irai à la prairie en courant, 
wâyo ki ispâttäwok e wi-aiimât- 
jik, üs ont couru loin pour les 
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rejoindre, tande espattâäyan ? où | « ITATCHAW, a, (a. in.) la terre 


coures-lu ? 


CISPAYIHEw, (0. a.) TTAW, HIWEW, 
TCOHIKEW,\ le fait aller de telle ma- 
nièreil lui fait arriver telle chose 
ainsi, d. g. tânisi espayittâyan 
eoko, eka ka kijittâyan ? com- 
ment agis-lu avec cela que tu ne 
peux le finir ? ‘âÂnisiespayittäyan 
kiteyaniy, eka e ki itweyan ? 
comment tournes-ilu la langue, 
pour ne pouvoir le dire? N. B. La 
Suile est la méme racine en it au 
lieu de ïs et ij. 

x IT, (rac.) ainsi, de cette manière. 

CITÂBAMEW, (0. 4.) TTAM, MIWEW. 
TOHIKEW, # le regarde ainsi. Ce 
mot s'emploie plus souvent dans 
les choses imaginaires, et les son- 
ges, v. g. tânisi etâbattaman ti. 
biskok ? qu'as-tu vu la nuit der. 
nière ? nama nando nt .itâbat- 
ten, je n'ai rien vu, tânisi etâba- 
miyan ? comment me trouves-lu? 


« ITÂBAMINÂKUSIW, Ok, (a. a.} 


il a telle apparence, v. g. misiwe 
itâbaminâkusiwok mustuswok, 
les buffles paraissent de tous côtés. 

« ITÂBAMINÂK WAN. Wa, (a. in. 
ça telle apparence, v. g. eyigok 
itäbaminâäkwak maskutek mi- 
siwe ayâwok, autant que la vue 
peut s'étendre dans la prairie, il y 
en à partout. 

(ITÂBISKAW, a, (a. in.) le rocher 
est de lelle façon, v.g. wâyoitäbis- 
kaw assiniy watjiy, La montagne 
rocheuse s'étend loin, lânisi età- 
biskâk eoko piwäbisk ? comment 
est fait ce fer. 


est de cette forme; v. g., tânisi 
etatchâk ekute? comment est la 
terre par là ? 

« ITÂSKWEVAW.a, (a. in.) lisières 
de bois, disposées de telle manière : 
vd. g., maskut-k ekusi mana itâs-. 
kweyaw, dans la prairie c'est 
ainsi qu'apparait la forét, ou, c'est 
ainsi que les arbres sont disposés. 

CITÂB, (ad.) voy. tcheskwa, attends 
Un peu, dans un autre lemps, en- 
coreun moment, viendra un temps; 
0. g., tb ki ka mivyitin, attends 
un peu, je le le donnerai; ïilâb 
nama ekusi ki ka iteyitten, vien- 
dra un temps que Lu ne penseras 
pas comme ça; tcheskwa itâb, 
ni wi-ituttân, altends encore un 
peu, je veux y aller. 

CITÂTJIHUW, ok, (v. r.) à se con- 
d'uit ainsi; v. g., kwayask itâtji- 
huwok, ts se conduisent bien. 

CITÂTIIHUWIN, a, (n. f.) condui- 
le: v. g., MIO itâtjihuwin, bon. 
ne conduite ; matchi itâtjihuwin, 
mauvaise conduite. 

« ITÂTISIW, ok, (a. 
ijâtiihuw. 

CITÂTISLWIN, a, (n. f.) comme 
itâtjihuwin. 

CITÂTIIHEw, (0. 4.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, 0 l'élève ainsi, il le forme 
de cette manière. 

«ITÂTJIMOW, ok, (v. n.) 4 racon- 
le ainsi, Ù rapporte ainsi; v. q., 
iân'si etâtjimoyan ? qu'est-ce que 
tu racontes ? 

CITÂTJIMO WIN, a, (n. f.) rapport 
ainsi. 


a.) comme 
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QITÂTIJIMEW, (v. a.) TTAM, MIWEW, 
TCHIKEW, à le raconte ainsi, i en 
fait ainsi l'histoire. 

(ITASINAHWEW, (0. &.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, l le décrit ainsi, il 
le dépeint ainsi. 

«ITASINAHIKÂSUW, ok, (a. a.) 
il est marqué ainsi, écrit, ou peint. 

«ITASINAHIKÂTEW, a, (a. in.) 
c'est écrit ainsi, c’est peint de cette 
manière. 

CITAKKAMIKISIW, ok, (a. a.) ü 
est occupé à telle chose ; (mais ça 
suppose quil fait beaucoup de 
bruit, de train) tânisi etakkami 
kisiyan ? que fais-tu? ou, quel 
commerce mènes-iu ? 

(ITAKKAMIKAN, wa, (a. in.) üy 
a un tel train, trouble; v. q., na- 
ma ui kiskeyitten tânisi ke itak 
kamikanokwe, je ne sais trop ce 
qui va en arriver; tânisi etaKkka- 
mikak? qu'est-ce qu'il y a? quelle 
nouvelle ? nametchi ki kiskevit- 
ten etakkamikak? ne sais Lu pas 
ce qui se passe ? 

(ITASIKKAWEW, kkam, #4 est 
occupé auprès de lui. 

« ITASSIW, ok, (a a.) ü est d’un 
tel nombre; v. g., nijitano itassi- 
wok, ds sont vingt; tantatto etas- 
sivan? quel nombre formes-tu ? 
(sous-entendu) y compris ceux qui 
sont avec loi, vd. g., un père avec 
ses enfants ; tantatto itassitwaw 
kit awâssimissak? quel nombre 
forment tes enfants ? etassik was- 
kitaskamik, K. Marie ka-mâma- 
wiyes kitchitwäâwisit, autant 
qu'on est Sur la terre, c'est la Sie 
Vierge Marie qui est la plus sainte. 


3 ITA 
CITATTIN, wa, (a. in.) c'est de tel 


nombre; v. g., mitâtat itattiniyi- 
wa Kijemanilo ot itäsowewina, 
les commandements de Dieu sont 
au nombre de dix ; tantatto etatti- 
ki ayamihewinanâtâäwihuwina ? 
combien y a-t-il de sacrements ? 
tepakuk itattinwa, à y en a sept. 

CITASI, (prépo.) devant le verbe, 
Synonyme de otami, il est occupé à; 
d. g°, itasi-kivukew, ÿ est à faire 
visite; itasi-metawew, 1 est à 
Jouer; itasi-kiskinohamäkew, à 
est à enseigner. 

CITAKINEW, (0. 4) TTAM, MIWEW, 
TCHIKEW, ü l'estime a un tel prix; 
d.g., tâäneyigok itakimat kit’em ? 
quel prix fais-lu ton cheval ? njj- 
watiäy n'Vitakitten oma, j'estime 
cela deux plus {fourrures). 

CITÂMUW, ok, (0. n) ü s'enfuit, dl 
se sauve ainsi. La terminaison in- 
dique la fuite avec la peur, l'épou- 
vante; v. g., tande ke itâmuyan 
ekuspi? où l'enfuiras-tw alors? 
tabasiyämuwok kakivaw, üs se 
sauvent {ous avec épouvante. 

CITÂMU WIN, a, (n. f.) fuite. 

CITÂMUREw, (0. 4) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, 0 le fuit fuir ainsi, dans 
la frayeur. 

« ITAMOW, ok, a, (a. à. et in.) c’est 
fixé ainsi. 

(ITAMOHEW, (0. 4.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, Ù le fixe ainsi, il le fait 
aller ainsi; v. q., tâuisi etamot- 
tâyan eoko ? comment as-tu fixé 
cela ? Kwayask itamotchikew 
meskanaw, ÿ fait un chemin 
droit, correct. 
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«FTAMUVW, a, (v. èm.) chemin qui 
va dans telle direction; v. g., eoko 
meskanaw sipik itamuw, ce che- 
min va à la rivière; kitchi Kkiji- 
kok ka itamuk, chemin qui mène 
au ciel ; tandè etamuk ? où mène 
ce chemin ? 

« [TASIMEWw, (0. a.) TTAM, MIWEW, 
TCHIKEW, voy. itasi, auquel. on 
ajoute mew, \ est à l'entretenir 
avec importunilé. 


«ITASUWEW, ok, (v. n.) ou, ita- 
siwew, ok, # juge ainsi, il décide 
ainsi. 

«ITASUWE WIN, a, (n. f.) ou, ita- 
siwewin, à, Jugement, lois, déci- 
sion; Kijemanito ot itasuwewin, 
la loi de Dieu. 

«ITASUWÂTEw, (d. a) TAM, si- 
WEW, TCHIKEW, Y décide ainsi sur 
son sort ; v. g., kitchi kosäwepi- 
tit ki itasuwâtaw, w a été jugé 
à étre pendu. 

CITATÂMUW, ok, (v. n.) i parle 
telle langue; v. g., tânisi etatà- 
muyan ? quelle langue parles-tu ? 
misiWwe iji n’Vitatämun, je parle 
toutes les langues. 

« ITATEVYIMEw, (0. à.) TTAM, mi- 
WEW, TOHIKEW, 4 le pense là; v. 
g, misiwe kitchi itateyimâyak 
Kijemanito, nous devons penser 
Dieu partout; ota itateyimâtäk, 
mellons-nous en sa présence ; 

.ekute n’titateyimaw, je le pense 
là. 

(ÏTAHYEW, (v. à.) STAW, YIWEW, 
TCHIKEW, Ü le place ainsi; v. g., 
ayamihewiviniwok ki itahvyik- 
wok Kijemanitowa kitchi kâssi- 
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namäâketjik,les prétres ont été mis 
par Dieu pour pardonner. 

CITAHYISUW, ok, (®. 7.) ÿ se pla- 
ce bien, \ se met bien. Cela s'en- 
tend de quelqu'un qui se croit 
beaucoup, qui s'estime. 

CITAPIW, ok, (a. a) il est assis 
ainst. 

CITASTEW, a, (a. in.) c'est placé 
ainsi, c’est là ainsi. 

«ITÂTA WIW, ok, (v. n.) ou, itâta- 
wWew, ok, 4 marche sur un bois 
ainsi, par ex. quelqu'un qui mar- 


cherait sur une corde. N. B. La 
lerminaison àttawiw, ou, àtta- 


wew, indique qu'on marche sur 
un objet élevé en l'air; v. g., pi- 
mâttawiw, ÿ se promène sur, par 
ex. sur l'échafaudage d’une bätisse. 
C(ITÂSKUXNEW, (v. a.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, 0 l'offre ; v. g., itäskunew 
ospwâgana, Ÿ offre, il présente le 
calumet. Cela s'entend de la cou- 
tume superstilieuse des sauvages 
de présenter le calumet à leurs gé 
nies, d’où est venu le mot généri- 
que itâskunikew, ok. 
(ITÂSKUNAMÂwEw, (v. a.) Tam, 
KEW, TOHIKEW, ! lui offre, à lun 
présente, (comme ci-dessus). 
CITATJIKANIKEW, ok, {v. n.) 
lire au blanc. Mais on dit plus sou- 
vent kutahäskwew. 
CITASEW, ok, (v.n.) elle garde ses 
œufs, elle couve. 

x ITA, (ad.) ici; v. q., ita ka wâba- 
mak, où je l'ai vu. 
CITE, (ad.) là ; v. g., ite ka wäâba- 

mit Kijemanito, [4 où on voit 


Dieu. 
24 
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« ITEKKE, (ad.) de ce côté-là ; 
g., tande itekke ituttew? de quel 
côté est-ù allé? 

(ITEKKESKAWEW, (0. a.) KAM, KÂ- 
KEW, TCHIKEW, l le suit de ce cü- 

té; v..g., tânisi ki ki itekkes- 
kawaw ? par quel côté Geo) 
as-tu suivi ? 

«ITAKÂM, (ad.) de tel bord de la 
rivière où du lac; ®v.gq., tande ita- 
kâm ki pimuttän ? par quel côté 
de la rivière as-tu passé? sakâk 
itekke, par la direction du bois; 
paskwâk itekke, dans la direction 
de la prairie. 

CITAWEW, ok, (a. a.) 1 a tel poil, 
telle couleur; v. g., tânisi etawet 
kit’em ? quelle couleur a ton che- 
val ? 

CLTOWEW OK: TD er) TA Dane 
une telle langue ; v. g., Ka itowe- 
vek, pitane nista itoweyän! que 
ne puis-je parler votre langue ! 

(«ITATEW, (0. G.) TAM, SIWEW, TCHI- 
KEW, ü le porte ainsi, il le trans- 
porie de telle manière; v. g.,n 
kwitate itaten, Je ne Je ie 
comment porter cela; tânisi ituke 
ke itatamân ntayânissa, Je ne 
sais comment je placeraimes effets 
pour les transporter. 

CITTAW, ok, (v. n.) 1 existe, il est; 
v. g., takki ki ittaw Kijemanito, 
Dieu n'a pas eu de commencement; 
namawiya ittàwok, ds n'existent 
plus, üs sont morts; sâsäy nama 
ittaw, w n'est plus, ou, namatew ; 
ittâtwäwi se sul y a des 
bufiles. 

«ITTÂ WIN, a, {n. f:) existence. 
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CITTAKUN, wa, (a. in.) 1 y en'a, 
0. g. ittakunwa tchi mitta ? y a- 
t-il du bois ? namawiya ittakun, 
ou, namatakun, # n'y en a pas. 
eyâbitch nijo kijikâwa ittakun- 
Wa, y a encore deux jours. 

CITOWA, (pro.) voy. ekotowa, de 
celle espèce, de la même sorte, v. 
g. miyin itowa ka ki miyiyan, 
donne-moti en de la méme espèce 
que lu m'a déjà donnée. 

(ITOWIKKÀN, ak, (pro.) de cette 
méme espèce de gens. 

CITEYIMEW, (0. 4.) TTAM, MIWEW, 
TOHIKEW, Ÿ le pense ainsi, il le 
veut ainsi, v. g. ni ka witjewaw 
kit ileyimitin, je pense aller avec 
Loi, où, je vais aller avec lui, je te 
pense, ekawiya ekusi iteyim, ne 
pense pas cela de lui, tânisi ite- 
vittamek ? qu’en pensez-vous ? 
nama nando nteyitten, je ne 
pense rien, kispin kit iteyitten, 
où, iteyittamani, si {u veux, wâ- 
bakki ni ka sipwettân n'eyitten, 
Je pense partir demain, nama 
ekusi iteyittlamok, ÿs ne pensent 
pas ainsi, ki ïiteyittamoguban 
ekuspi, sans doute qu’il a dû pen- 
ser ainsi alors, nametchi ekwa 
kit iteyitten tchi ayamihâyan ? 
ne penses-tu pas prier à présent ? 
tâpwe, ekusi n'teyitten, cest 
vrai, J'y pense. 

CITE YIMOWIN, a, (n. f.) vouloir, 
volonté. d 

CITE VITOHIGAN, a (n. f.) idem. 

« ITEYITCHIKÂSUW, ok, (a. a.) 
il est pensé, on pense ainsi de lui. 

(ITEYITCHIKÂTEW, a, (a. in.) 
c'est pensé, c’est voulu. 
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«ITEYIMOW, ok, (v. n.) ÿ pense 
vers, etc., ù soupire après,eic., vd. 
g. kitchi kijikok iteyimotän, di- 
rigeons nos pensées vers le ciel, 
tande iteyimoyek ? où avez-vous 

| intention d'aller ? wâyo n°’ iteyi- 
monân, nous avons intention d'al- 
ler loin. 


(ITEGAMIW. ok, a, (v. im.) v. g. le 
thé qui commence à se faire, na- 
mawâtch itegamiw, ce liquide 
n'est pas fait, ou, n’est pas ce qu'il 
doit étre. 

« Irew, (0. a.) TAM, SIWEW, ü lui 
dit. Note. Je ne connais que ces 
trois formes à ce verbe qui est ür- 
régulier, it fait à l'impératif, isi, 
dis-Lui, -isik, dis leur, itik, dites 
lui, itikuk, dites. leur, v. g. eoko 
ka ki itamân, c’est ce que je disais, 

«ITCHIKÂSUW, (adj. ani) ü est 
dit. 

«ITCHIKÂTEW, (adj- ina) c’est 
dut. 

«ITWEWESIN, wok, (a. a.) on 
l'entend venir avec bruit. 

«ITWEWETTIN, wa, (a in.) 
idem, par ex. le vent qu'on entend 
venir. 

«(ITWENAM, ok, (v. n.) on l'entend 
marcher avec fracas. 

CQJTWEWEKHEw, (0. a.) TTAW, Hi- 
WEW, TOHIKEW, d fait un bruil 
avec lui par son moyen, 0. g. 
tânisi etwewettâyan ekute ? quel 
bruit fais tu par-la ? 

«ITEHWEW, (0. @.) HAM, HUWEW, 
HIKEW, ÿ le brasse, v. g. ïiteha 
mitjimäbuiy, brasse le bouillon. 

« [TINEW, (V0. &.) NAM, NIWEW, NI- 
Key, ü le lient avec la main de 
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telle manière, d. g. ekusi itina ki 
mokkumäân, tiens ton couteau de 
celle manière. . 


(ITWEW, ok, (v. n.) d dit, v. g. 
kekwäy k’etweyan ? que dis-tu? 
CITWEWIN, a, {n. f:) dire, parole. 
CITWEHEW, (0. a )TTAW, HIWEW, 
HIKEW, 0 lui fait dire. 
CITWEWINEW, (0, a.) TTAM, Mr- 
WEW, TOHIKEW, il est sans cesse à 
lui en dire, à l'importuner. 
«ITWÂSUW, ok, (a. a.) il s'ima- 
gine, (ironie) v, g. n'Vayamihân 
itwâsuw, # s'imagine prier, sous- 
entendu, tandis qu'il ne prie pas 
véritablement, ni kaskittâän itwà- 
suw, ÿ Simagine en être capable, 
kit itwâsun, éu l’imagines cela. 
CQITWÂTEW, a, (a. in.) c'est comp- 
té pour cela,pour cette fin, v. g. 
eoko tchitchikahigan e itwâtek? 
est-ce ce qu'on appelle unc hache ? 
CITWÂTEwW, (v. a.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, | le compte pour cette 
fin, v. g. otâbânâsk tchi e itwä- 
tat ? la comptes-tu pour un trai- 
neau? tànisi etwâtaman eoko ? à 
quoi comptes-tu cela ? 
(ITISAHWEW, (0. à.) HAM, HUWEW, 
HIKEW, Ô le, fait partir, ul l'envoie, 
v. g. ka itisahut n’ottâwiy, ekusi 
nista kit itisahutinâäwaw, comme 
mon père m'a envoyé, ainsi je VOUS 
envoie, ki ki itisahen tchi? as-tu 
envoyé cela ? 
(ITISAHAMÂwEwW, (v. a.) Tam, 
KEW, TCHIKEW, 0 lui envoie, v. g. 
peyak masinahigan kit itisaha- 
mâtin, je l'envoie une lettre. : 
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« ITISAHAMÂKEWIN, a, (n. f) 
envoi. 

«ITISAHAMÂTUWIN, a, envoi 
muluel, rapport, correspondance. 

« ITITTAWEW, (0. a.) TTAM, TTÂKEW, 
TTÂTCHIKEW, Ù l'entend ainsi, il 
le comprend ainsi, v. 9. kwayask 
ichi kititittawaw ? le comprends- 
tu bien ? lânisi itittawivan ? com- 
ment entends-lu ce que je dis ? 
tânisi itittaman eoko ? comment 
comprends-lu cela ? comment l'en- 
tends-tu ? 

« ITITTÂKUSIW, ok, (a. a.) il est 
compris ainsi, ü est saisi de celte 
facon. 

« ITITTÂK WAN, (a. in.) c'est com- 
pris ainsi, v. g. Kkekwäy ka itit- 
tâkwak ? qu'est-ce qu'on entend ? 

« ITUTTE W, ok, (v. n.) 1 y va, v. 
g. tande etutteyan ? où vas-tu? 

« ITUTTE WIN, a, (n./f.) action d'al 
ler. 

« ITÜTTAHEW, (0. 4.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, {| l'y mène. 

« ITUTTATWÂWEW, (v. a) à le 
mène pour lui, ou, plutôt il lui ap- 
porte, ou, ituttatowew. 

« ITUTTATESTAMÂWEW, (v. a.) 
il le mène pour lui. 

€ ITTIKITIW, ok, (a. a.) il est d'une 
telle grosseur, g'andeur, dimen- 
Sion, \ 0. kakiyaw peyakwan 
ittikitiwok, us sont tous de la 
méme dimension. 

« ITOWÂN, (pro.) voy. ILOWA, v. 4. 
nama itowân, ce n’est pas de cette 
espèce. 

N. B. Ainsi d'une multitude d'autres 
mois qu'on peut former par ces 
racines, 1s, jj, it. 
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(ITISKÂKE W, ok, # cause un tel 
effet sur le corps, v. g. de la nour- 
rilure. 

x ISKA, (ad.) répond à eza, on dit, 
il parait que; mais ce mot ne s'em- 
ploie ordinairement que dans la 
narration des songes, de ce que 
l'on croit «voir vu dans le som- 
meil, v. g. iska ekusi n'tikwa, 4 
me semble qu'il me parlait ainsi ; 
cet adverbe influe sur la forme du 
verbe, el veut un a à la fin pour 
donner une forme dubitative, 
0. g. iska ni wâbamâwa, # me 
semblait le voir. 

CISKÂNTI, (ad) c'est à peu près la 
méme signification que iska ci-des- 
SUS, el exprime une espèce de 
doute, avec la lettre à à la fin du 
verbe, iskani tâpwewa;, apparem- 
ment quu di vrai, ü faut 
donc que ça soit ainsi, ïs- 
kâni nakiskawewa, 1 faut croire 
qu'apparemment il l'a rencontré, 
iskâni âkkusiwa, eka k'ope-itut- 
tet, apparemment qu'ilest malade, 
puisqu'il ne vient pas. 

CISKÂWÂTOH, (ad.) idem. 

ISKÂYIWAÂK. (ex.) c’est terrible ! 
cest effrayant! 

X ISK, (rac.) perdre prise, perdre 
courage, être lassé. 

CISKIW, ok, (v. n.) il lâche PEINE 
ne pouvant tenir plus longtemps, 
0. g. piyis Moïse iskiw kinwes 
ospituna ispimik e itinak, à la 
fin Moise fut lassé de tenir long- 
temps les bras élevés. 

CISKAHEW, (0. 4.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, le falique, il le lasse. 
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CISKASTWAW, ok, (v.'n.) ü perd 
courage, il perd palience, il ne 
peut plus y tenir, v. g. kwetakit- 
tâyeku, ekawiya  iskastwäâk, 
quand vous souffrez ne perdez pas 
courage. 

CISKISIN, wok, (a. a.) il est fati- 
gui d'être couché. 

€ ISKITTIN,, wa, (a. în.) idem. 

(ISKAKUSIW, ok, (a. a.) i est 
lassé d'être perché là,d’étre placé 
au haut de quelge chose. 

CISKAPIW, ok, (a. a.) il est fati 
gué d'être assis, vd. q. quelqu'un 
qui est à cheval. 

(ISKIKÂBAWIW, ok, (a. a.) à 
est lassé de rester debout. 

(ISKÂBIW, ok, (a. a.) il est fati- 
gué de regarder. 

CISKÂBAMEW, (0. a.) TTAM, KEW, 
TCHIKEW, Ü est fatigué. de le re- 
garder. 

(ISKÂGANEW, ok, (a. a.) ü est 
lassé dans ses os. 

CISKÂBÂWEW, ok, (a. a.) il est 
lassé d’être dans l'eau. 


«(ISKÂKUNEW, ok, ÿ est fatigué 


d'être dans la neige. 

CISKIMIW, ok, (v. n.) ü perd fond 
(dans l'eau), ou, iyàwaskenam. 
(ISKÂMWÂNISIN, wok, (a. a.) à 
parait à peine de l'autre côté de la 

bulle. | 

(ISKÂMWÂTINA W, a, (n. f. et a. 
in.) bulle qui paraît à peine, qui 
semble baisser. 

(ISKANAPIW, ok, ({v. n.) ü ne 
marche pas ce jour-là, vd. g., quel- 
qu'un qui est en voyage, el qui 
arréle pour se reposer, un jour où 
plusieurs; v. g., ayamihewikiji- 
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_ kâki iskanapik, le dimanche ar 
rêlez votre marche; anotch na- 
ma ni wi-pitchinân, ni wi-iska- 
napinân, aujourd'hui nous ne 
voulons pas lever le camp, mais 
nous voulons nous arréter. 

«ISKANAPIWIN, a, (n.f.) repos, 
un ow plusieurs jours de repos 
dans la marche. 

(ISKANAPIHEW, (0. a.) TTAW, Hi- 
WEW, TCHIKEW, {| arréte sa mar- 
che pour Se reposer un jour ow 
plusieurs. 

CISKITCOHE W, ok, (a. a.) le cœur 
lui fait défaut, le cœur lui tombe, 
il a une douleur au cœur. 

CISKIKEPIW, ok, (a. a.) à est 
lassé dans tous ses membres. 

CISKAKUTTE W, a, (a. in) ça finit 
par lomber, parceque ca y «a élé 
trop longlemps attaché. 

CISKAKUTTIN, wa, (a. in.) idem. 

CISKIPEW, ok, a, (v. im.) l'eau 
monte. On dirait: n'Viskipân, l’eau 
monte là où je suis; v. g., kaki- 
yaw ayisiyiniwok ki iskipewok, 
tous les hommes furent submergés; 
ekuspi misiwe ki iskipew askïy, 
alors toute la terre ful couverte 
d'eau. 

CISKIPE WIN, a, (n.f.) déluge, eau 

_ qui monte. 

(ISKIPETTAW, ok, (v.n) t fait 

monter l'eau; v. g., Kijemanito 
ki iskipettaw askiy, Dieu a sub- 
mergé la terre. 

x ISK, (rac.) jusques-là, jusqu'à un 
Lel point. 

(ISKO, (ad.) jusques, tant que; v. 
g., isko pâskwäâk, jusqu’à la prai- 
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rie; isko anotch, jusqu'aujour- 
dhui; isko pimâtisiyeku, tant 
que vous vivrez ; isko kitchi wâ- 
bamitän, jusqu'à ce que je te vois; 
isko kita poni-askiwik, jusqu’à la 
fin du monde; isko iskweyâtch, 
jusqu'à la fin, jusqu'au dernier. 
C(ISKUPEW, ok, (a. a.) id est dans 
l'eau jusqu'à une cerlaine hau- 
leur; v. g., nitchikwanik n’Vis- 
kupân, j'ai de l'eau jusqu'au ge- 
nou. : 

« ISKUNEW. (0. a.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, Y en «a de reste; v. q., na- 
ma kekwäy iskunam, ÿ n'a rien 
eu de reste; nama kekwäy isku- 
nikew, dépense tout ; nama 
awiyak kita iskunaw, à n’y aura 
personne d'épargné, tous y passe- 
ront; tantatto eyäbitch kit isku- 
nâwok ayamihewiminak ? com- 
bien te reste t-\l encore de chape- 
lets? täneyiyok ka iskunaman ? 
combien en as-tu de reste? 

« ISKUPAYIW, ok, a, (a. a. et in.) 
il y en a de surplus, qui reste ; v. 
g., mitchet iskupayiw, ok, ÿ y 
en a beaucoup de surplus; nama 
kekwäy iskupayiw, # n’y à rien 
de reste, de surplus. 
CISKWAMEW, (0. 4.) STAM, MIWEW, 
TOHIKEW, ü en & de surplus (ce 
qu'il mange); v.g.,nama kekwäy 
iskwastam, à a tout mangé; pak- 
ki iskwamew kinosewa, 1! laisse 
une partie du poisson qu'il mange 
«ISKWÂSTCHIGAN, a, (n.f.) res- 
te de nourriture; v. g., eyiwek 
mâna atimusissak mitjiwok te- 
beyimikutwaw ot iskwäâstchiea- 
niyiwa, oui, mais les petits chiens 


ISK 


mangent les restes de leurs mai- 
tres. 


CISKWÂSTAnEw, voy.Iskwamew. 
x ISKW, (rac.) le dernier, à la fin, 


en dernier lieu, au dernier rang. 


(ISKWEYÂTCE, (ad.) à la fin, en 


dernier lieu, la dernière fois ; v. 
g.,iskweyâtch ka ki wäbattuyak, 
la dernière fois que nous nous 
sommes vus; aspin iskweyâtch, 
depuis la dernière fois; iskwe- 
yâtch ka ayamihewikijikâk, la 
dernière fois qu'il a été dimanche; 
iskweyâtch ekwa ki miyitin, 
c’est pour la dernière fois que je. 
l'en donne; iskweyâtch ka taku- 
sik, le dernier arrivé. 


CISKWEVAÂNIK, (ad.) au dernier 


rang, au bout ; v. q., iskweyânik 
mitjisuwinâttikok, aw bout de la 
table; iskweyânik iteyittäkusiw, 
c'est le dernier des hommes ; 1s- 
kweyänik n'tawi-api, vas lasseoir 
au dernier rang. 


C(ISKWATÂM, (ad.) tout de suite, 


pas de sitôt, (sans, ou avec la né- 


gation) ; v. g., iskwatâm ke ta- 


kusik, à n'arrivera pas de sitôt, 
ou, namawiya iskwalâm kita ta- 
kusin ; nametchi iskwatâm o ka 
ki kiitta? n'aurait-il pas pu le 
finir de suite? ata iskwatâm o ka 
ki kaskitta, l'aurait pu cepen- 
dant de suite. 


(ISKWATÂMUW, ok, (v. n.) à 


rend le dernier soupir. 


(ISK WATÂMISIW, ok, (a. a.) à 


est ardent pour les mauvaises cho- 
ses, comme quelqu'un qui pren- 
drait tout ce qui lui tombe sous la 
main. 


ISK 


CISK WÂHEw, (0. a.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, 0 l'anéantit, d détruit 
tout jusqu'au dernier. On dit aussi 
d'une manière générale : il en tue 
un grand nombre; v. g., iskwà- 
hew mustuswa, à} lue beaucoup 
de buffles; iskwâttaw mitjima, 
il fait beaucoup de provisions; 
Kijemanito ki wi-iskwähew ayi- 
siyiniwa, Dieu voulut anéantir 
les hommes. 

« ISK WETCHITCOHÂNIS, a, (n. fl 
le petit doigt de la main; le dernier 
doigt. 

CISKWEW, ok, (n.f.) femme, l'être 
en dernier lieu. Comme là où 
n'y a pas la religion chrélienne, 
la femme est toujours la dernière, 
il convenait à sa condition d’es- 
clave, que le mot qui la désigne, 
eut une telle signification. Quel- 
ques fois on se sert de ce mot pour 
désigner les femelles des animaux, 
comme on se sert du motnâbew,ou, 
ayäbew, pour les mâles de bêtes ; 

.g.,iskwewi-mustus, vache, etc., 
quoique le vrai mot soil onitjà- 
niw, la femelle du bujfle. 

(ISKWEWIW, ok, (a. a.) elle est 
femme, c'est une femelle. 

(ISKWE WIN, a, {n. f.) l’étre fémi- 
nèn. Mais ce mot s'entend presque 
toujours mal (genitalia mulieris), 
le sexe féminin; dt iskwewin, son 
sexe féminin. 

CISKWESIS, ak, (n. f.) petite fem. 
me, petite fille. 

«ISK WESISSIWIW, ok, (a a.) 

-c'est une petite fille. 

«ISKWESIS, ak, (n. f.) ou, iskwe- 

sissikkâu, ak, orges. 


309 


INT 


CISPOKUSIW, ok, (a. a.) à a un 
tel goût. 

CISPOKWAN, wa, (1. in.) ca a un 
tel gout. | 

IVÂMITTAW, (ad) beaucoup, en 
grand nombre. à 


x IYASKUTCH, (ad.) à la suite, 
lun après l'autre, à tour de rôle; 
vd. g., nivaskutch, à mon tour; 
kiyaskutch, à ton tour; wiyas- 
kutch, à son tour; plur. niyas- 
kutchinân, kiyaskutchinow, ki- 
yaskutchiwaw,  wiyaskutchi- 
waw, où, niyaskwatam, kiyas- 
kwatam, wiyaskwatam ; plur. 
niyaskwataminân, kiyaskwata- 
minow, kiyaskwatamiwaw, wi- 
vaskwatamiwaw. 

IYÂWASKENAM, wok, (v.n.) voy. 
Iskimiw, à perd fond dans l’eau. 

x IYEK AW, a, (n. r.) sable. 


(IYEKÂWISKAW, a, (n. f. et a. 
in.) place où il y a du sable. 

IYEKAMÀ, (ad. ironie) démenti, né- 
gation, c’est à croire, comme si! 
ce nest pas, v. g., on demande à 
quelqu'un: kiya tchi ka totaman? 
est-ce toi qui as fait cela? 1 ré- 
pondra par ce démenti: ïyekama, 
c'est à croire que c’est moi; 1ye- 
kama ke mivitân, c’est à croire 
que je vais te le donner; iyekama 
ekusi etwet, 4 n'a pas dit cela; 
iyekama mâtuyân, Je ne pleure 
pas; iyekama watjekkam, ça ne 
se fera pas vite; iyekama kissin, 
c'est à croire qu'il fait froid, il ne 
fait pas froid. 

x IYIK, (rac.) à l'écart, jeler de cô- 
té, s'éloigner. | 
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(IYIKATETTE W, ok, (v. n.) 4 sel IVIPETINAW, (v. im.) il y a col: 
relire un peu. line, montagne en pente. 
CIVIKAW, ok, (v. n.) & s’absente, | « IYIPETINAW, a, (n. f.) colline, 
il va un peu au loin. montagne en pente. 
CIYIKATTEW, ok, (v. n.) idem; | «IVYIPETINEW, (0. a.) NAM, NIWEW, 
v. g., iyikâttewok mistatimwok. NIKEW, 0! lincline, il le fait pen- 
les chevaux sont éloignés, s'éloi. | cher avec la main. 
gnent un peu. «IVIPEPITEw, (v. a.) TAM, SIWEW, 
(IYIKA WIN, a, (n. f.) absence, pe-|  TCHIKEW, À le fait pencher par un 
lit éloignement. effort de son bras. 
(IYIKÂTTE WIN, a, (n. f) idem. | (IVIPESKAwWEw, (0. a.) KAM, KÂ- 
CIYIKAPAYIW, ok, a, (v. n) ü|  KEw, KÂTCHIKEW, | le fait pen- 
s'absente à cheval. cher au moyen de son pied. 
CIYIKÂTENEw, (v. a.) Nam, nr |( IYIPESsIMEw, (0. a.) TITAW, Mi: 
WEW, NIKEW, 0 l'éloigne, il le met|  wew, TCHIKEW, ü le pose à terre 
de côlé. de manière qu'il soit penché. 
CIVIKÂTETISAnwEw, (0. a.) Ha, | « IYIPESIN, wok, (a. a.) il est à 
HUWEW, HIKEW, ÿ l'envoie plus| terre, il est couché, penché. 
loin, au côté. 


(IYIPETTIN, wa, (a. in.) idem. 
CIYIKÂTENAMA we, (0. a.) man, | « IYIPESKWEYIW, ok, a, (v. n} 
KEW, TCHIKEW, Ÿ l’éloigne de lui: 


il penche la téle. 
d. g., iyikâtenamâäwinân ka ma-|IYIPATTAW, ok, (v. n.) à va le 
yâtak, éloignez de nous ce qui est 


trot, ou, il va l’amble. 
mal, délivrez-nous du mal. TIVAWIS, (ad.) tout,enlièrement,dans: 
x [YIKITCHIKÂ WIW., Ok, (a. a.)|. le méme temps; v. g., IYaWis n’0- 
ou, yikitchikâwiw, ÿ est noncha- tinen, je le prends lout; iyawis 
lant, paresseux. sipwetlewok, is sont tous partis; 
CIYIKITOHIK À WIWIN, a, (n. f)|  iyawis kiitew, c’est tout brülé: 
nonchalance, paresse. iyawis, c'est fini; iyawis miyew, 
( IYIKITOHIKAWOKE YImev, 0. il lui donne tout ; iyawis takusin, 
QG.) TTAM, MIWEW, TCHIKEW, à le| \ arrive à telle place sans s'arré- 
croil paresseux. ter, d'un seul trait. 
x IVIPE, (rac.) aller en pente, incli- | TYIPPIW, ok, (a. a.) id est agile, 
naison. prompt à faire quelque chose. 
«IYIPEPIW, ok, (a. a.) à! est en|TYIPPINÉ, (ad.) très, beaucoup, ab- 
pente, 1 penche. solument, certainement, principa- 
LA EN D AE A in.) ca va en| lement ; D. g., iyippinê miyo-pi- 
pente. mâtisiw, 4 vi très-bien ; 1yippi- 
(IVIPESKANAW, a, (n. f.) che-|  nè kitimâkisiw, & fai beaucoup 
min en pente. pitié. (Celle expression est un plus 
CIVIPEMUW, a, (a. in.) idem. que Superlatif); v. g, iyippinè 
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kissin, à fait plus que froid; ivip- 
pinê kisiwâsiw, ÿ est on ne peut 
plus fäché. 
x IYE, (rac.) sale, malpropre. 
«IVEPÂHAN, wa, (a.in.) ou mieux: 
pakâttahan, c’est exposé au vent. 
(IVEKWASKWAN, (v. im.) le 
temps est couvert, nébuleux. 
«IYEPÂTISIW, ok, (a. a.) à est 
sale, malpropre. 
«IYEPÂTAN, wa, (a. in.) c'est sale, 
malpropre. 
«IYEPÂTAKKAMIKISIW, ok, (a. 
a.) à fait toutes sortes de salelés. 
UI[VEPÂTAKKAMIKAN, wa, (a. 
in.) dy a, elc. 
«IYEPÂTCOHIHEW, (0. a.) TTAW, 
HIWEW, HIKEW, ül le salil. 


« IYEPÂTE YIuEw, (0. a.) TTAM, M1- 
WEW, TCOHIKEW, 0! le trouve, il le 
pense sale, malpropre. 

«IVEPÂTISkAwWEW, (0. 4.) KAM, KÂ- 
KEW, KÂTCHIKEW, 4! le salit en le 
foulant aux pieds. 

«IYEPÂTINEw, (0. 4.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, ü le salit en le touchant. 

x IYEWANISIW, ok, (a. a.) il est 
dans la disette, il souffre de la fa- 
mine. 

(IVEWANISIWIN, a, {n. f.) diset- 
te, famine. 1-06 

CIVEWANISIHEw, (Drama w, 
HIWEW, HIKEW, Ü le met" ddns la 
disette. Lo 

(IYEWANISIHISUW, ok,'(v. r.} 
il jeûne, il fait pénilence, ou, ki- 
hikusimow. 

CIYE WANISIHISU WIN, a, (n.f.) 
jeûne. 


XIYEWAHWEW, (0. &.) HAM, HU | pur. 
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WEW, HIKEW, à le broie, il le pile, 
il le réduit en poudre. 

«(IVEWAHIKEW, ok, (v. n.) 
pile. On dit ce mot quand on broie 
la viande sèche pour en faire de la 
viande pulée. 

C(IYVEWAHIGAN, ak, (n. f.) vian- 

\ des-pilées. 

IVYIKÂMEW, (v. a.) TTAM, MIWEW, 
TCHIKEW, Ù le dispute. 

IYIKÂ WAN, (v. im.) ü y a du fri- 
mas. 

IYIKWAWAN, [v. im.) idem. 

IYIKOPIWIW, (v. im.) ü y a de la 
brume, (kaskawan). 

IVIKOPIWIPISIM, (n. f.) mois du 
frimas, novembre. 

IYIKEWATEW, (0. 4.) TAM, SIWEW, 
TOHIKEW, à ne lui laisse rien à 
manger. 

x LYIMOW, ok, (v. n.)ül se décou- 
rage. 

(IYIMOWIN, a, (n. f.) décourage- 
ment. 

«IYIMOHEw, (0. a) TTAW, HIWEW, 
ToHIREW, Ÿ le décourage. 

CIYIMOMEW, (v. a) TTAM, MIWEW, 
TrcHiKEw, Ù le décourage par ce 
qu'il lui dit. 

«IYIMOTOTAwWEwW, (0. 4.) TAM, TÂ- 
KEW, TÂTCHIKEW, Ü se décourage 
sur Lui, sur son compie ;, 0. g., Kit 
ivimototâtin,osâm nama kekwäy 
ki ki kiskeyitten, je me décou- 
rage avec toi, (lu ne VEUX Pas ap- 
prendre. 

IYIK WOK, (7. 
gorge. 

xIYIN, (rac.) 


r.) glandes à la 


principal, premier, 


IYI 


« IVINATO, ou, N'TOK, (ad.) vrai- 
ment, tout-à-fait, beaucoup. C’est 
la racine 1iyin, plus loin; ®. g., 
n’t0k kissin anotch, à fait vrai- 
ment froid aujourd'hui, iyenato 
ayamihewiyiniw, le vrai prétre ; 
iyenato ayamihâwin, la vraie re- 
ligion; iyinato naspitâätuwok, üs 
se ressemblent on ne peut plus; 
iyenato wemistikosiw, un pur 
francais, un français de France ; 
iyenato osäwa-soniyaw, de l'or 
pur; ivenato pimâtisiwin, la vé. 
ritable vie; ni wiyas iyenato 
mitjiwiniwiw, mina ni mikkum 
iyenato minikkwewiniwiw, ma 
chair est vraiment une nourriture 
et mon sang Un vrai breuvage; 
iyenato nipiy, de la vraie eau; 
iyenato sominâbüiv,du vrai vin. 


€IYINIW, ok, (n. f.) l’homme, vir. 
D'après la racine, cela veut dire Le 
principal étre, l’étre au naturel, le 
vrai étre. Les sauvages s'appellent 
iyiniwok, non pas qu'ils se pré- 
tendent étre les premiers des hom. 
mes, mais des hommes au naturel, 
qui sont encore dans l’état de na- 
ture. Comme on voyait plus haut 
au mot iyenato, qui vient de la 
même racine, on disait; iyenato 
nipiy, de la vraie eau, eau pure, 
eau naturelle; ainsi on dit: 1ye- 
nato aYisiyiIniW, OU, 1yiniW, un 
vrai homme, homme au naturel; 
iyenato IYIU1W, un vrai indien, 
un pur indien. Telle est l'explica- 
tion que je pense élre la seule 
vraie, pour la racine iyin, ow, 
iyen, d'où iyenato iyiniw, etc. ; 
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iyiniwok, les sauvages, les in- 
diens. 
CIVINIAVAW, ak, (n./f.) ours noir, 
la principale espèce d'ours. 
CIYINISIW, ok, (a. a.) ü est sage. 
D'après la racine iyiniw, l'homme, 
parce que celui qui n'est pas sage, 
n'agit pas en homme, n'est pas 
homme. 
CIYINISIWIN, a, (n. f.) sagesse. 
CIVINISIHEW, (0. a.) TTAW, HIWEW, 
HIKEW, 0! le rend sage. 
CIVINISIKKATTEw, (0. a.) TTAM, 
LIWEW, HIKEW, 0 agil avec Sages- 
Se, avec finesse Sur lui, pour le 
porter à quelque chose, par ex. je 
veux engager quelqu'un à faire 
quelque chose, et j'en viens à bout, 
alors je dirai: n1 ki iyinisikkat- 
taw ; kit ivinisikkatten eoko, 
k'o kaskittâäyan, {u sais l'y pren- 
dre, c'est pour cela que tu en viens 
à bout; iyinisikkattew, ko tâ- 
pwettâkut, à sait s’y prendre pour 
obtenir cela de lui. | 
CIVINIWIW, ok, (a. a.) il est gué- 
ri, c’est-à-dire il est homme, il est 
remis à son état naturel. 
CAVINIWIWIN, à, (n.f.) guérison. 
CIVINIKKAHEW, (0. &.) TTAW, Hi- 
WEW, TCHIKEW, {il le guérit, c’est- 
à-dire il le remet à son état pre- 
MAICTION } 
«IYINISKÂTÂSK, wok, (n. f.) es- 
pèce de racine sucrée, qu'on appel- 
le queue «le rat. 
CIVINIKINUSEW, ok, (n. f.) bro- 
chet, poisson premier. 
«IVINISIB, ak, (n. f) canard de 
France, canard de la principale 
espèce. Et ainsi des autres mots ou 


es di 
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terminaisons qui auraient la racti- 
ne 1yIn. 

IVYISÂTCH, (ad) voy. Akäwâtch, 
malgré lui, avec peine, à contre 
cœur; v. g., iyisâtch atuskew, 
il travaille malgré lui; ekawiya 
iyisâtch tota, ne le fais pas à con- 
tre-cœur; namawiya iyisätch ki 
wi-ayamihähitin, je ne veux pas 
te faire prier malgré toi; nama. 
wiya iyisâtch atuskew, dl éra- 
vaille de bon cœur. 

IYITTEW, (v. im.) la terre com 
mence à se découvrir, à étre dé: 
pouillée de la neige. 

x IYIWE, (ad.) exprès, à pro; os, à 
dessein, mais avec un esprit de 
contrariélé, v. q., par ex. quelqu'un 


mécontent, parce qu'il wa pas en- 


vie de faire une chose, cependant 
il le fait par boutade; v. q., iyi- 
we mitjisuw, à mange à contre- 
temps; iyiwe ni totâk, 4 fait ex- 
près pour me faire cela, c'est à 
dessein qu'il me traile ainsi; 1yi- 
we sipwettewok, üs partent par 
boutade, quoiqu'ils n'aient pas 
envie de partir. 

« INIWEHUW, ok, (v. r.) ü s’ha- 
sarde, il s'abandonne au mal, ou, 
au pérûl, \jelte son corps, vd. qg.e 
ki kikkâmikut ottâwiya, n’tawi- 
iyiwehuw, ayant été disputé par 
son père, il a élé se jeter dans le 
péril. 

« IYIWEHUWIN, a, (n. f.) aban- 

_ don de soi-même. 

«IYIWEHEW, (0. 4.)TTAW, HIWEW, 
MIKEW, l le fait jeter dans le pérul. 

«IYIWETOTAwWEw, (v. à.) 
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TÂREW, TCHIKEW, © lui fait cela à 
dessein pour le contrarier. 

+IVIWEKUTCHIN, wok, (a. a.) 
il pend à côté, v. g. des poissons 
qui seraient suspendus hors du 
lonneau. 

(IYIWEKUTTEW, a, (a. in.) c'est 
suspendu, ca pend, v. g. un habit 
déchiré dont les lambeaux pendent. 

CIYIWEKUSsIMEW, (v. a.) TITAW, 
MIWEW, TCHIKEW, Ÿ le fait trat- 
ner en le pendant, ou, suspendant. 

ISTCH, (ex.) vois! arréte ! v. q. Je 
vois quelqu'un qui marche, el je 
lui crie darréter, je dis, istch ! 
holà, arréte. 


K 


Â ! (ex.) indique qu'on entend, 

où qu'on comprend ce qu'on nous 
dit, oui ! en effet ! c'est vrai! v. g. 
je dis à quelqu'un, tande ïitutte- 
yan ? où vas-tu? il me répond : 
sipiy, à la rivière; je dis: kà l'oui! 
c’est vrai. IL n'y a que l'usage qui 
fasse bien saisir cette manière de 
parler, ainsi que les autres sui- 
vantes. Aussi quand on raconlie 
quelque chose, et que de temps en 
temps on dit Kkà, c'est pour encou- 
rager celui qui parle. 

KÂH! (ex.) prononcez très-long et 
comme en trainant, cela indique 
qu'on saisit bien ce quon entend 
dire ouraconter ; c’est une manière 
banale de faire voir à celui qui 
nous parle, qu'on l'écoute, qu'on 
préte attention à ce qu'il dit. Cela 
répond un peu à l'expression Ca- 


KA 


nadienne, oui donc! v. g. lon che- 
val est mort déjà, sâsay nipiw 
kit'em, Je répond, Kkäâh ! nama- 
Wiya ekusi n'iteyittetay, oui 
donc! je ne le pensais pas.  Crite 
expression paraît vouloir dire la 
méme chose que la première, mais 
y a une grande différence. 

KA, (pro.) qui, que, devant le sub 
Jonchif, v. g. mistatim ka miyosit, 
le cheval qui est beau, mokkumân 
katakkunaman, le couteau que 
lu tiens en ta main, ka kanâtât- 
châkwet Marie, Marie qui est 
pure. 

KA, signe du futur, v. g. ni ka it. 
wân, je dirai, ki ka nipinâäwaw, 
vous mourrez. Îl faut remarquer 
qu'à la première personne on pro- 
nonce ga, quoique j'écrive ka pour 
suivre la régularité,aux troisièmes 
personnes ka se change en kita, 
ou, kata. 

KA, signe du conditionnel, v.q. o ka 
wiltamawäâttäy. # devrait lui 
avouer, Oo ka sipwettättiäwaw, ts 
devraient bien partir, o ka ki 
ayamihâttäwaw semâk, ÿs au- 
raient bien mieux fait de prier 
tout de suite. 

+KÂKÂKIW, ok, (n. r) ainsi 
nommé d'après son cri, kâ, kâ, Kâ, 
corbeau. | 

«KÂKÂKISIB, ak, (n. f.) cormo- 
ran, canard-corbeau. 

KÂKAVYE, (prép.) done, c'est pour 
quoi, voy. anisikis, v. g. kâkaye 
miyo-ayaw ko atusket, à faut 
donc qu'il soit mieux puisqu'il tra- 
vaille ; quelqu'un dit à un autre 
devant moi, kit ayamihân etchi 
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kâni ekwa? tu prie done à pré- 
sent ? je dirai, kâkaye pe-kiski. 
nohamäâkusit, c’est visible puis- 
qu'il vient se faire instruire, Kije- 
manito mistahi sâkinew ayisi- 
yiniwa, kakaye Ki nipustamà- 
wew, Dieu aime beaucoup les hom- 
mes, puisqu'il est mort pour eux. 

KÂKAYÂNI, (prép.) comme kâ- 
kaye. l 

x KÂKK, (rac.) rude, raboteux, dur 
au toucher. 

«KÂKKISIW, ok, (a. a.) ü est rude. 

«KÂKKASEW, ok, (a. a.) à a la 
peau rude 

«KÂKKAW, a, (a. in.) c'est rude, 
raboteux. 

« KÂKITCHIKISIW, ok, (a a.} 
idem. NVOME 

«KÂKITCHIKAW, a, (a. in.)idem. 

« KÂKKEWOK, wa, {n. f.) viande 
séchée au soleil, viande rude 
autoucher. N. B. La terminaison 
wok désigne la chair, la viande. 

«KÂKKINEW, (0. d.) NAM, NIWEW. 
NIREW, Y le touche rudement. 

«KÂKKEYIMEW, (v. a.) TAM, Mr 
WEW, TCHIKEW, le trouve rude 
au toucher. 

«KÂK WA, k, (n.p.) porc-épic. N. B. 
À final fait ok pour le pluriel, 
v. g., Kàäkwok, des porc-épics. . 

«KÂK WAY, a, (n.f.)casseau, vase 
fait avec de l'écorce de bouleau. N. 
kwäy, désigne le bouleau. | 

« KÂKOMIN, a, (n. f.) graine noire, 
couverte de petiles pointes, graine 
du porc-épic. 

x KAVA, (rac.) laborieux, qui ré- 
ussit bien, expéditif. N. B. Les 
mots qui appartiennent à cetlera- 
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cine, se disent bien mieux avec le|« KÂKAYESIHEYITTÂAKU SI W, 


redoub'ement, c'est pourquoi je 
vais les écrire ainsi. 

« KÂKAVYÂWISIW, ok, (a a.) 
est laborieux, actif. 

«KÂKAYÂWAN, wa, c'est expédi- 
tif, ça réussit, v. g. kKàäkayâwan ni 
pâskisigan, mon fusil est juste, il 
porte bien. 

«KÂKAYÂWEYIMEw, (v. a.) 
TTAM, MIWEW, TCHIKEW, le 
trouve laborieux. 

« KÂKAYÂWÂTISIW, ok, (a. a.) 

_ ilest d’un caractère laborieux. 

«KÂKAYÂWÂTAN, wa, (a. in.) 
idem. 

«KÂKAYÂWÂTEYIMEw, (v a.) 
TTAM, MIWEW, TCHIKEW, d le 
trouve d'un caractère laborieux. 

« KÂKAYÂHUTTEW, ok, (a a.) 
il est bon marcheur. 

« KÂKAYATUSKEW 
il est bon travaillant. 

« KÂKAYÂWIPA YIW, ok, a, (a. 
a.et in.) c'est expéditif, ca va bien. 

«KÂKAVYÂWIMOW, ok, (a. a.) 
est grand parleur. 

« KRÂKAYÂTCHIMEW, ok, (a. 
il est bon rameur. 

x KAYE, (rac.) tromper, étre four- 
be. N. B. Les mots qui dérivent 
de cette racine se disent mivux 
avec le redoublement, comme suit : 

« KÂKAYEHISIW, ok, (ad.) il est 
fourbe, hypocrile. {La syllabe hi 
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@.) 


est peu sensible, el se change qurl- 


quefois en Vi. 

«KÂKAVYESTHEVIMEwW, (v a.) 
TTAM, MIWEW, TCHIKEW, ÿ le croit 
fourbe. 
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ok, (a. a.) ü est regardé comme 
fouurbe. 

«KÂKAYESIHEVITTÂ K WA N, 
wa, (a. in.) c'est trompeur, tv. g. 
käkayesiheyittâäkwan pisikwäâti- 
siwin, {a débauche est une chose 
trompeuse. 


« KÂKAYEHISIHEw, (v. a.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, {! le trompe. 
«KÂKAVYEHISIMEW, (v. a.) TTAM, 
MIWEW, TCHIKEW, 4 le fourbe par 

ses paroles. 

«KÂKAYEVYIPAYIW, ok, (a. a. 
coanMoestotrompeur AND La 
racine kakayesi jointe à un nom 
où un verbe, ow un adjectif, indi- 
que qu'on dit ow qu'on fait une 
chose avec tromperie, hypocrisie, 
040: 

« KÂKAYESI-AYAMIHAW, ok, 
(v. n.) td ne prie pas vraiment, 
fait l'hypocrite. 

« KÂKAYESI TIPAHIGAN, a, (n. 
f.) fausse mesure. 

«KÂKAYESI-MASINAHIGAN, a, 
mauvais livre. 

«KÂKAYESITTWÂWIN, a, {n. 
f) conduite fourbe. 

« KÂKAYESITTWAW, ok, (a. a) 
il se conduit en fourbe. 

« KÂKAYESIPIKISKWEW, ok, 
(0. n.) | parle avec ruse. 

«KÂKAYESINEnHwWEw, (v.a.) 
HAM, HUWEW, HIKEW, ÿ le triche 
dans un marché, ou, wayesine- 
hwew. 

«KÂKAVESI-TOTawEw, (vd a.) 
TAM, TÂKEW, TCHIKEW, v0y kâka- 
yesihew. 


KAK 


x KRAKEBÂTISIW, ok, (a. a) à 
n'a pas d'esprit, il a un caractère 
bouché. Ce mot vient probablement 
de la racine kepa, ou, kippaw, 
qui veut dire bouché, fermé, avec 
le redoublement ka. 

«KAKEBÂTE YImew, (0. a) TTAM, 
MIWEW, TCHIKEW, Ü le trouve fou, 
insensé. 

«KAKEBÂTISIKKEW, ok, (0. n.) 
il agit en insensé. 

« KAKEBÂTCHITTWAW, ok, id. 

« KAKEBÂTISIKKE WIN, a, (n.f.) 
folie. 

«KAKEBÂTCHITTWÂWIN, a 
(n.. f.) idem. 

« KAKEBÂTISIKKATTEw, (v. a.) 
TTAM, SIWEW, TCHIKEW,  ü 5e 
prend en insensé pour agir avec 
lui, il s'y prend mal pour le ga 
gner. 

CKAKEPITTEW, ok, (a. a.) est 
sourd, ù a les oreilles bouchées. 

+KAKESKIMEW, (0. a.) TTAM, M1- 
WEW, TCHIKEW, à le conseille, ùl 
l'avise, il l'avertit. 

« KAKESKIMIWE WIN, a, (n. f.) 
conseil, avis, voy. la racine kiski. 

«KAKESKIMOW, ok, ou, kakes- 
kikkemow, ok, (v. n.) ÿ fait des 
instructions, à donne des avis ; 
c'est le mot recu pour dire : il pré- 
che. 

« KAKESKIMO WIN, a, ou, kakes- 
kikkemowin, a, (n. f.) instruc- 
tion, sermon. 
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«KAKESKWEWIYINIW, ok, (n. 
[.) un précheur, un prédicateur. 

«KAKETTÂWEW, ok, ({v. n.) 
comme nittâwew, 1 a l’usage de 
la parole, il a la parole en bouche, 
v. g. un enfant qui a déjà bien 
l'usage de la parole, on dirait : ka- 
kettäwew. 

KAKETTÂWEYIMEw, Tram, à Le 
trouve prudent, ingénieux. 

KAKETTÀAWÂTISIW, ou, kaket- 
tâweyitlam, ÿ est prudent, homme 
de génie. 

x KÂKI, (rac.) supplier, s'humilier 
en présence de, etc., elc. 

« KAKISIMOWIN, a,{(n. f.) sup- 
plication humble. 

«KÂKISIMOW, ok, (v. n.). à sup- 
plie avec larmes, avec humilité. 

« KÂKISIMOTOrAWEw, (0. 4.)TAM, 
TÂKEW, TCHIKEW, Ô le supplie en 
s'abaissant, v. g. n’otta ki pe-kâ- 
kisimototâtin kitchi kitimâkeyi- 
miyan, mon père, je viens le Sup- 
plier d'avoir pitié de mot. 

« KÂKITOKkAWEW, (0. a.) KKAM, 
KÂKEW, TCHIKEW, 0 s’humilie de- 
vant lui, en lui faisant des bas- 
sesses, (ce dernier mot doit s'en- 
tendre à la facon du pays,) v.g. 
e ki kisiwâhât onâbema, ekwa 
pe-kâkitokkawew, ayant fait fd-. 
cher son mari, ell vient lui faire 
des bassesses. | 

« KÂKITOKKÂSUW, ok, (v. n.) 

fait des bassesses, ü reconnaît sa 

faute. 


«(KAKESK WEW, ok, (v.n.) com-| « KAKITOKKÂSUWIN, à, {n. f.): 


me kakeskikkemow. 


bassesses, humiliation,soumission" 


«KAKESKWEWIN, a, (n. f.)com-|« KÂKITJInEw, (v. a.) TTAW, HI- 


me kakeskikkemowin. 


WEW, TCHIKEW, Ÿ le,console, il le 
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supplie de. se consoler. Quelques 
fois on emploie aussi ce mot, en 
religion pour dire, il Papaise, v. q. 
Kijemanitowokosissâän ki kâkit- 
jihew ottâwiya, le fils de Dieu a 
apaisé son père, kâkitjih kisimis 
ka mâtut, console ton petit frère 
qui pleure. 

«KÂKITJIHIWEWIN, a, (n. f 
action de consoler quelqu'un qui 
pleure. 

« KÂKITJIHISU W, ok, (v. r.) à se 
console, à cesse de pleurer. 

«KAÂKITIIHISU WIN, a, (n.f.) ac- 
tion de se consoler dans les pleurs. 

UKÂKITJIMEW, (v. a.) TTAM, Mi- 
WEW, TCHIKEW, Ü lui parle en le 
consolant, (peu usité), 

« KÂKITISIW, ok, (a. a.) il est sen- 
sible v. g. quelqu'un qui a du mal, 
qui, st on le touche un peu, pous- 
sera un cr1. 

« KÂKITISIWIN, a, (n. f.) sensibi- 
hté. Voy. la racine kit. 

«KÂKITJIMO W, ok, (v. n.) ü ne 
fait que parler de son mal (il vou- 
drait le faire ressentir à tout le 
monde.) 

ADARISTIW, ok, (a. ail est 
effronté, impudent, grossier, pour 
empoigner tout ce qui lui tombe 
sous la main. 

(€ KAKISTI WIN, a, (n. f.) effronte- 
rie, impudence. 

« KARISTWEW, ok, 
parle avec effronterie. 

«KAKISTWEWIN, a, {(n. f.) pa- 
role d’effjronterie. Voy. la racine 
kist. 

x KAKÏT, (rac.) avec orgueil, vante: 
rie, 


(uv. n) à 
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CKAKTITOH, (ad. par orgueil, v. q. 
kakitch ayitew, à lui dit par or- 
gueil, il le vante, kakitch kit ayi- 
toten, ow, kit ayittin, {uw agis par 
vaine gloire. ; 

CKAKITIIMOW, ok, (v. n) à se 

.vante, ilse glorifie. Cela veut aussi 
dire : il est parleur, bavard: on 
dit aussi d'un enfant qui jase 
beaucoup, kakitjimoskiw. 

« KAKITJIMO WIN, a, (n. f.) vaine 
gloire, babillage. 

€ KAKTTITHEW, (0. à) TTAW, Hi- 
WEW, TCHIKEW, ü le rend fanfa- 
ron. 

€KAKITIJIMEw, (v. a.) etc., idem, 
par ses paroles. 

*KÂKIKE, (ad.) toujours, sans 
fin, v. g. kâkike ki ittaw Kijema- 
nito, Dieu a toujours été, Kkâkike: 
kita pimâtisinâniwan, on vivra 
Loujours. 

«KÂKIKEKKAMIK, (n. f.) (tou- 
Jours terre) nom du premier 
homme, dans les comptes des In- 
diens. 

x KAKK, (rac.) tout, entier, qui a 
toutes ses parties. 

(KAKKIVAW, (adj.) tout, lous. 
Ce motne change pas ae pluriel, 
v. g. kakkiyaw ayisiyiniw, tout 
homme, kakkiyaw  ïiyiniwok, 
tous les sauvages, kakkivaw ki 
sàäkihitinâäwaw, je vous aime tous, 
kakkiyaw ki miyitin, je te donne 
tout. 

«{KAKKISIW, ok, (a. a.) il est en- 
lier, \ n'a pas été détérioré, v. q., 
mitoni kakkisiw awah mistatim, 
ce cheval na aucuu défaut, aucun 
mal, oki ayamiheminak, miyä- 
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maw namawiya kakkisiwok, 
probablement que cechapelet n'est 
pas complel. 

« KAKKAN, wa, (a. in.) entier, 
complet, qui n’a pas de mal, d.g. 
eyâbitch kakkan eoko wâskähi- 
gan, celte maison est encore bonne, 
elle n'a pas de mal, uama kakkan 
ki masinahigan, {on livre n'est 
plus complet, il est brisé. 

« KAKKIHEW, (0. &.)TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, à le fait en entier, ül lui 
met toutes ses parties. 

4 KAKKEYIMEwW, (0. 4) TTAM, MI- 
WEW, TOHIKEW, ü le pense com- 
plet, sans mal. 

« KAKKÂTISIW, ok, (a. a.) il con- 
serve encore bien son caractère, 
sa conduite est encore entière, 
digne. 

«KAKRKÂTISIWIN, a, (n. f.) carac- 
tère conservé. 

«KAKKÂTAN,, wa, (. n.) idem. 

x KAKEK, (ad.) avec choix, vd. g. 
kakek otinam, # prend ce qu'il y 
a de meilleur. 

«KAKEKIKEW, (0. 4.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, en fait un choix, 0. g. 
kakekinew tatto ka miyosiyit, 
il prend tous les meilleurs, kake- 
kinam tatto ka misâyik, 4 choi 
sit tout ce qu'il y a de plus gros, 
mais le mot nawasunew, parail 
mieux convenir pour dire, faire le 
choix de quelqu'un pour un office. 

« KAKEKÂBAMEw, (0. a.) TTAM, 
KEW, TCHIKEW, à en fail un choix 
en regardant. 

«KAKEKEVYIMEW, (v. a.) TTAM, 
MIWEW, TCHIKEW, | en fail un 
choix dans sa pensée. 
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« KAKEKEYITTÂKUSIW, ok, (a. 
a.) ilest choisi, on fait choix de 
lui. : 

« KAKEKEYITTÂKWAN, 
(a. in.) idem. 

xKAKWE, (ad.) täâcher de, etc. 
avant ou après le verbe, v. g. ni 
kakwe toten, ou, ni ka toten 
kakwe, je vais tâcher de le faire, 
kita kâkwe ikkin, w faut que ca 
tâche d'arriver, kita kakwe sip- 
wettâniwiw, on va tächer de par- 
tir. Il s'emploie aussi seul comme 
réponse et comme interrogation, 
v.g. je dis à quelqu'un, kakwe 
miyin eoko, tâche de me donner 
cela; à me répondra; kakwe, je 
vais tâcher, sous entendu; ni ka 
toten kakwe tchi? n'est-ce pas 
que tu vas tächer ? 


«KAKWEVÂHUW, ok, (v.r.) 
se hâte de, kakwe, tdcher, et, yà- 
huw, l'emporter sur soi. 

«KAKWEYÂHUWIN, a, (n. f) 
hâte. 

«KAKWEVÂHEW, (0. a.) TTAw, 
HIWEW, TCHIKEW, 1} fini avant 
lui, de kakwe, s'eéfforcer, et yà- 
hew, l'emporter Sur lui, c’est-à- 
dire ille fait hâter, kakweyähi- 
tuwok, üs s'efforcent de se sur- 
passer, tächant de finir l'un avant 
l'autre. 

«KAKWEVYAKUXNEW, (v. a.) NAM, 
NIWEW, NIKEW, {l idche de le vi- 
per en le.secouant, V. g. UN SAC où 
un_.baril, en. sé servant, de ses 
mains. 


CKAKWEVYAKAHWEW, HAM, HU- 
WEW, HIKEW, 1 tâche de le vider, 
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en le secouant avec effort,ou en le|«  KAKWESÂPPEYINEw, (v. a.) 


frappant. s 

x KAKITJITISIW, ok, (a. a.) ü est 
lent, 1 y met du temps. 

+KAKWÂVYAK, (rac.) avoir hor- 
reur, trouver terrible, redouter. 

«(KAKWÂVAKEVYIMEw, (v. à. 
TTAM, MIWEW, ,TCHIKEW, Ÿ en &@ 
horreur, 11 le trouve affreux, à 
éprouve une grande répugnance à 
y penser, vd. g. tattwaw miyâmi- 
toneyittamâni ni kakwâvakeyit- 
ten, toutes les fois que j'y réflé- 
chis, j'en ai horreur. 


«KAKWÂVAKÂBAmEw, (v. a. 


TTAM, MIWEW, TCHIKEW, ten est, 


effrayé en le voyant. 

«(KAKWÂYAKIxAwWEw, (0 a. 
NAM, NÂKEW, NÂTCHIKEW, idem. 

« KAKWÂVAKTIHEw, (v. a.) ü lui 
fait avoir de la répugnance, ou, il 
a répugnance de lui. 

«KAKWÂYAKINEw, (v. a.) Nam, 
NIWEW, NIKEW, Ü le chatouille, 1! 
lui cause une sensation pénible. 

« KAKWÂVYAKISIW, ok, (a. a.) il 
est chatouilleux. 

«KAKWÂVAKAN, wa, (a. in.) 
c’est répuanant. 

«KAKWÂYAKISIWIN, a, (n.f.) 
chatouillement. 

« KAKWÂYAKEYITTÂKUSIW, 
ok, (a. a.) 1 est digne d'horreur. 

« KAKWÂVYAKEYITTÂKWAN, 
wa, (a. in.) idem. 

«KAKWÂYAKEYITTÂKUSI- 

.. WIN, a, (n. f.) chose horrible. 

« KAKWÂTAKISIW, ok, (a a.\ 
il est souffrant, languissant; de la 
racine kwatak. 


TTAM, MIWEW, TCHIKEW, 0 le re- 
doute. 


x KÂK WEYImEw, (v. a.) TTAM, Mi- 
WEW, TCHIKEW, Y est jaloux con- 
tre lui. Ce mot ne doit s'entendre 
que par rapport à la jalousie 
quon éprouve contre quelqu'un 
par rapport à son conjoint; %. q., 
konata ki kâkweyimin, c'est sans 
raison que lu es jaloux contre 
mot. 

«KÂKWEVYITTAM, wok, (v. n.) à 
est jaloux dans le mariage. 

«KÂKWEYITTUWOK, (v. m.) üls 
sont jaloux l’un contre l'autre. 

«KÂKWEYITTUWIN, a, (n. f.) 
Jalousie mutuelle dans le mariage. 

CKÂKWEYITTAMOWIN, an: 
[) jalousie dans le mariage. 

* KAK WETJIuew, (v. a) Traw, 
MIWEW, TCHIKEW, à le question- 
ne, \ lui demande. Voy. la racine 
kutji, essayer ; je l'essaye par mes 
paroles, ni kutjimaw, ou, ni ka- 
kwetjimaw, (qui est au redouble- 
ment); nt kakwetjipattân, ou, ni 
kutjipattân, J'essaye de courir; 
kekwäy ka pe-kakwetjimiyek ? 
que venez-vous Me questionner ? 

«(KAKWETJIKKEMOW, ok, (v. 
n.) ü demande,il questionne, il fait 
des perquisilions ; v. g., ni pe- 
kakwetjikkemon Kkispin nama- 
wiya ki ki wâäbamâwaw, je viens 
demander si vous ne l'avez pas 
vu? 

(KAK WETJIKKEMO WIN, a, {(n. 
[.) demande, question. 


«KAKWETJIHEw, (v. a) Traw, 
20 
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HIWEW, TCHIKEW, ü l'essaye, voy.|« KANAKA, (ad.) voy. iyekama ; 


kutjihew. 
«KAK WETJIPAYIW, ok, a, (a. 
a. et in.) ca demande. 


0. g., kanaka wiya ojittât, comme 
si c'était lui qui l'aurait fait, (èro- 
nie, qui dément). 


« KAK WETJISIMEw, (0. 4.) TTAM, |« KANAKÂNI, (ad.) idem ; pa. 


MIWEW, TCHIKEW, 4 Le fourbe par 
son discours, 1 le trompe; vw. g., 
namawiya ki ka ki kakwetjisi- 
maw Kijemanito, {u n'es pas ca- 
pable de tromper Dieu. Voy. tchi- 
simew. 

KÂKIKEJIK, wa, (n. f.) glace qui 
ne fond jamais, dans les savanes ; 
je crois que les sauvages appellent 
ainsi le pôle du nord, là où ü y a 
toujours de la glace. 

KÂMÂTIJIWAHAM, wok, (v. n.) à 
chante la victoire. Cela s'entend 
seulement quand au retour d'une 
bataille, et après avoir enlevé une 
ou plusieurs chevelures,les Indiens 
dansent et chantent en tenant ces 
trophées dans leurs mains. 


« KÂMÂTJIWAHIGAN, cle Lo A 
chant de victoire. 


« KAMÂTJIWISIMOW, ok, (v. n.) 
il chante la victoire en dansant. 


« KÂMÂTJIWISIMO WIN, a, (n.f.) 
chant de la victoire avec danse. 
«(KÂMÂTJIWISIMOWINIK- 
_ KEW, ok, (n. f.) il fait une danse 
de victoire avec chant. 

x KAMÂMAK, wok, (n.r.) papillon. 

x KANAK; (ad.) un instant, un mo- 
ment; voy. atchiyaw ; v. g., ka- 
nak piko nipaw, ÿ ne dort qu'un 
instant ; kanak n’Vayamihaw, je 
lui parle un moment; kanak piko 
àäkkusiw, à n'est malade qu'un 
instant. 
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kâni ke miskak, % n'y a pas de 
danger qu'il le trouve; kanakäâni 
ke miyât, ne craignez pas qu'il 
lui donne, ùü ne lui donnera 
pas. 

C€KANAKOMA, (ad. in.) v. g., ka- 
nakoma kissin, c’est à croire qu'il 
fait froid. 

©(KANAKE, (ad.) voy. seyâkes, te- 
bivâk, au moins, si du moins; 
v. g., Kkanake abittaw miyiyan, 
si au moins tu men donnais la 
moitié ; kanake apisis kakwe- 
mitjisu, au moins tdche de man- 
ger un peu; kanake eka ekusi 
totak, si au moins il ne faisait pas 
cela. 


«KANAKEKA, (ad)voy wäwâtch. 
encore, et puis encore, et puis mal- 
heureusement; v. g., kissin, ka- 
nakeka kimiwan, ÿ fait froid, et 
de plus, ü fait de la pluie; kissin 
kanakeka piwan, à! fait froid et 
de plus ù fait poudrerie de neige ; 
kimotiskiw kanakeka kiyâskis- 
kiw,ù est voleur, et pardessus tout 
ilest menteur ; Kkanakeka kisiwäâ- 
siskiw, et ce qu'il y a de pire il est 
colère ; kanakeka nama manûât- 
jimew okâwiya, e£ puis encore il 
ne respecte pas sa mère. Îl parait 
que ce mot est le plus souvent, usi- 
té en mauvaise parl, quoique on 
pourrait dire: Kijemanito kaki- 
vaw kekwäy kaskittaw, kanake- 


KAN 


307 


KAN 


ka kakiyaw wäbattam, Dieu peut|« KÂMWÂTEVITTÂKUSIW, ok, 


tout, sans compter qu'il voil tout. 

«KANAKENÀ, (ad.) idem, mais 
ironiquement, comme négation ; 
v. g., kanakenâ kita wi-ayami- 
haw, on ne doit pas s'attendre à 
le voir prier ; kanakenâ kéjewäâ- 
tisit, à s’en faut qu’il soit chari- 
table. Voy. iyekama. 

«KANAKEKKANÀ! {er.) mot usi- 
té pour rendre grâce dans les fes- 
tins de superstition. 

« KANIKA, ou, KANIKANISI,(ad.) 
si pourtant, certainement, voy. tâ- 
pika; . :g., kanika wâbamät 
ottàwiya pa-miweyittam, comme 
il serait content S'il voyait son pè- 
re ! kanika nisi ki ka miyawâte- 
nânow kitchi kijikok ! comme 
nous serons contents au ciel! ka- 
nika tâpwe kita ayiman! sans 
doute que ca va étre pénible ! 

«KANTI, (ad.) en effet, liens, oui, 
c'est vrai; v%. qg., kani tâpwe 
anotch ayamihewikijikaw, en 
effet, c'est vrai, c'est Dimanche au- 
jourd’'hui ; kani ni wiitutta, en 
effét, ou, liens oui, je voulais y al- 
ler; kani tâpwe, oui, en effet. 

+ KÂMWÂT, (rac.) étre triste, mé 
lancolique. 

«KÂMWÂTISIW, ok, (a. &.) il est 
triste, mélancolique. 

«KÂMWÂTAN, wa, (a. in) c'est 
ennuyant, mélancolique. 

«KÂMWÂTISIWIN, a, (n. f.) mé- 

| lancolie. 

« KÂMWÂTEYIMEw, (v. a.) Tram, 

MIWEW, TCHIKEW, ül le pense, ul le 

trouve mélancolique. 


(a. a.) on le trouve mélancolique. 

«KÂMWÂTEYITTÂKWAN, wa, 
(a. in.) c'est mélancolique. 

«KÂAMWÂTEYITTÂKUSIWIN.a, 
(n. f.) mélancolie. 

«KÂMWÂTAPIW, ok, (a. a.) il est 
silencieux, triste. 

« KÂMWÂTAPTWIN, a, (n.f.) si- 
lence. 

«KÂMWÂTIJIWINÂAKUSIW, ok, 
(a. a.) ù a l'air mélancolique. 

«KÂMWÂTIIWINÂAKWAN, wa, 
(a. in.) idem. 

«KÂMWÂTYITTÂKUSIW, ok, (a. 
a.) c’est triste, mélancolique de 

. l'entendre. 

« KÂMWÂTIJITTÂK WAN, wa, (a. 
in.) den, v. g., un chant mélan- 
colique. 

«KÂMWÂTIIMOW, ok, (v. n.) à 
parle de manière à exciler la tris- 
tesse, la mélancolie. 

« KÂMWÂTJIMOWIN, a, (n. fl 
discours, parole, nouvelle, propre 
à donner de la mélancolie. N. B. 
Et ainsi de suite en se servant de 
la racine Kämwâtji, on peut for- 
mer une foule de mots. suivant les 
circonstances. 

x KAN, (rac.) pur, immiaculé, pro- 
pre, net, ce que l’on garde avec 
soin, que l’on conserve bien. 

«KANÂTISIW, ok, (a. a.) à est 
pur, net, il est d'un caractère sans 
tache. 

«KANÂTAN, wa, (a. in.) c’est pro- 
pre, nel; v.g., namawiya kanâ- 
tan eoko wâskâhigan, celte mai- 
son n’est pas propre. 

« KANÂTISIWIN, a, (n. f.) pureté, 
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« KANÂTIIHUW, ok, (v.r.) is’ ha- 
bille proprement, il se revét d’ha- 
bits nets; aussi, \ met, \ rend tout 
son corps propre, Ù se purifie. 

«KANÂTIJIHEW, (0. a) TTAW, Hi- 
WEW, TCHIKEW, ! le purifie avec 
soin. 

« KANÂTEYIMEw, (v. a) TTAM, Mi- 
WEW, TCHIKEW, ÿ le croi pur, 
sans tache. 

« KANÂTE YITTÂAKUSIW, ok, (a. 
a.) il est digne d'étre pensé pur. 
«KANÂTEYITTÂAKWAN, wa, (a. 

in.) idem. 

« KANÂTEYIITÂKUSIWIN, 
(n. f.) dignité de la pureté. 

N. B. En mettant kanâtch, ou, 
kanâtji, devant un nom ou un ad- 
Jectif, un verbe, où une terminaison, 
on a un mot qui signifie ce qu'indi- 
que la racine kan, ©. g.: 

 «KANÂTJIPIMÂTISIWIN, a, {n. 

f.) vie pure. 
«KANÂTJIPIMÂTISIW, ok, (v. 

n.) Wvit purement, proprement. 

« KANÂTÂTCHÂKWEW, ok, (a. 
a.) \ a l’däme pure, sans lache. 
Cest le mol qui a été adopté pour 
exprimer lImmaculée Conception 
de Marie. 

« KANÂTÂTCHÂKWEWIN, a, 
(n. f.) dme sans tache, v. g. kanâ- 
tâtchäkwewin ki pe-kiki nitta- 
nikiw kitchitwa Marie, Marie est 
venue au monde avec l’äme imma- 
culée. 

«KANÂWEVYIuEw, (v. a.) Tram, 
MIWEW, TCHIKEW, Ÿ le garde, il 
en prend soin, il le conserve. 


à, 
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serve pour lui, 1 le garde pour un 
autre. 

«KANÂWEYITTAMÂKEWIN, a, 
(a. f.) soin d’une chose en faveur 
de quelqu'un. 

«(KANÂWEVYITTAMÂSUW, ok, 
(v. 7.) à se le garde, ù se le con- 
serve. 

«KANÂWEYITTAMÂSUWIN, a, 
(n. f.) achon de se conserver quel- 
que chose. 

«KANÂWEYITTAMOHEw, (v. a.) 
TTAW, HIWEW, TCHIKEW, 0 le lu * 
confie en soin, lui donne en 
garde. 

« KANÂ WISKOTTEHEw, où, YEW, 
idem, v. g. Jesus Christ ki kanàä- 
wiskottehew ot ayamihewiyini- 
ma ot ayamihâäwin, Jésus Christ 
a confié la garde de sa religion à 
ses prétres, le Pape ki kanawe- 
yittamohikowisiw kakiyaw kit- 
chiayamihewiyiniwa mina aya- 
mihewiviniwa, ÿ a été divi- 
nement confié au Pape le soin de 
tous les évéques et de tous les pré- 
tres. 

«KANÂWÂBANMEw, (v. a.) TTAM, 
KEW, TCHIKEW, Ù le considère, À 
le regarde avec altention, v. g. ata 
ni ki wâbamaw eoko iskwew, 
maka namawiya ni ki kanawä- 
bamaw, j'ai vu cependant cette 
femme, mais je ne lai pas regar- 
dée (attentivement.) 

(KANOTIBISKWEW, ok, (v. n.) 
ou, kanâwetibiskwew, à veille, il 
garde pendant la nuit, okanoti- 
biskwew, le gardien de nuit. 


(KANÂWEYITTAMÂÀwEw, (0. a.) |« KANOKIIKKWEW, ok, (v. n.) 


TTAM, KEW, TCHIKEW, le con- 


il garde pendant le jour. 
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«KANOKIJIKKWEWIN, a, (n.1« KANÂWIWÂSKÂHIGANE W, 


[.) garde de jour. 


ok, gardien d'une maison. 


«KANÂWASTIMWEW, ok, (v. n.)|4« KANOKEw, (0. a.) NAM, NIWEW, 


il garde les chevaux, okanâwas- 
timwew, ok, gardien de chevaux. 
« KANÂWASTIMWEWIN, a, (n. 
[.) garde des chevaux. 
«KANÂWASTIMWÂN, a, (n. f.) 
place où on garde les chevaux. 


« KANÂWIMUSTUSWEW, ok, 
(v. n.) il garde les bœufs, elc. 
«KANÂWIPIISKIWEW, ok, 


(o. n.) ü garde les bêtes, okanâwi- 
pijiskiwew, ok, berger. 

«KANÂWIPIJISKIWÂN, a, (n. 
f.) place où on garde les bétes. 

« KANÂ WI - PIJISKIWIKAMIK, 
Wa, (n. f.) bergerie. 

«KANÂWÂBÂGAN, a, ou, kanä- 
wâbâtchigan, a, (n./f.) ce dont on 
se sert pour regarder, longue-vue. 

« KANÂWÂPUKEW, ok, (v. n.) ü 
garde la maison, la demeure, v. q.) 
peyakuw e kanâwâpuket, 1 est 
seul pour garder la demeure, tâna 
ka wi-kanâwâpuket eyamihewi- 
kijikâyik, kata kakwe pe-witji- 
hiwew Lamessikkewitji kekije- 
bâyik, celui qui doit garder la 
maison le Dimanche,tächera de ve- 
nir à la messe qui se dit le matin. 

«KANAWÂPUKEWIN, a, {n. f.) 
action de garder l'habitation pen- 
dant qu'on s'absente. 

N. B. La terminaison ukew, ou, 
okew, désigne une demeure, une 

. loge, v. g. mânokew, ÿ fixe la 
loge. 

«KANÂ WISKWÂTEMIWEW,0k 
portier. 


NIKEW, ÿ! le poursuit partout, ne 
veut pas l’abandonner, étant extré- 
mement attaché à lui. 

«KANOSKAWEwW, (0. 4.) KAM, NÂ- 
KEW, KÂTCHIKEW, à s'altache à 
sa suite, il le poursuit partout, et 

. avec soin, v. g. ki wi-konoskâtin 
ekwa. je veux m'aitacher à ta 
suile à présent, ki ka wi-kanos- 
kâk meyosit manito ! je souhaite 
que le St. Esprit l'accompagne ! 
kâkike kanoskâkuw 0 kaskeyit- 
tamowin, son chagrin le poursuil 
toujours, takki kanoskäkuwok 
okisiwâsiwiniwaw, leur colère ne 
les abandonne pas, okanoskâke- 
wikijikow, ok, ange-gardien. 
KANOSIMOW, ok, (v. n.) se dé- 
sennuyer, 0. g. quelqu'un qui se- 
rail beaucoup attaché à un ami 
où à un objet qui serait son désen- 
nui, v. g. ni kanosimon e witje- 
wok ni simis, Je me désennuie en 
la compagnie de ma petile sœur, 
ni kanosimon ayamihewäâttik, la 
croix fait mon désennui, ma con- 
solation, ou, je m'aittache à la 
Croir. 

«KANOSIMOWIN, a, (n. f.) désen- 
nur. 

« KANOSIMOWINIWIW, ok, (a. 
a. etin.) ca sert de désennui (aussi) 
de défense, v. g.ayamihewâbuiy 
kanosimowiniwiw, l’eau bénite 
est une garde, défense, consolation, 
masinahigana mistahi Kkanosi- 
mowiniwiwa, les livres sont un 
grand désennui, okanosimowi- 
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niw, à l'a pour désennui, pour|« KAPÂTETISAnwEw, (v. 4.) HAM, 


consolation, v. g. n'Vayamihewi- 
minimak n’okanosimowinin, j'ai 
mon chapelel pour mon désennui, 
ma consolation, manitowimasina- 
higan okanosimowiniwok, vs 
ont les saints livres pourleur vade 
mecum. 

x KAPA, (rac.) tirer vers le rivage, 
gagner le rivage, vers le bord. 

t KAPAW, ok, (v. n.) ü touche 
terre, il aborde, 1 débarque de ca- 
not. 

« KAPÂTENEWw, (0. 4.) NAM. NIWEW, 
NIKEW, 0 le débarque du vaisseau. 
On dit aussi de méme pour tirer 
un objet du feu ou de l’eau, v. G. 
sâsäy osuw, kapaten askik, (a 
chaudière bouille déjà, tire la du 
feu, kapâtena eokoni mistikwa, 
retire ces bois de l’eau. 
«KAPÂXEW, (0. a.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, 2dem. 


« KAPATESKWEW, ok, (v. n.) 1 
relire la nourriture de la chau- 
dière ; mais ce mot ne se dit que 
quand on fait cuisine et qu'on re- 
tire de la chaudière la nourriture 
pour la manger, étant cuile, v. q. 
sâsäy tchi ki kapateskwân ? as- 
tu déja retiré la nourriture de la 
chaudière ? Il trempe la soupe, ou, 
u sert la table. 

« KAPÂTEHwEw, (0. a.) HAM, Hu- 
WEW, HIKEW, quelqu'un qui reti- 
rerait la soupe ou la viande de la 
chaudière, il le mel prét à manger. 
« KAPÂTEVYÂSKWAEBWEW, (0. a.) 
HAM, HUWEW, HIKEW, 0 le retire 
de l'eau à l'aide d'un bois. 


. debout 


HUWEW, HIKEW, à le chasse de 
l’eau, ù l'envoie vers le rivage. 


«KAPÂWIN, a, (n. f.) quai, lieu 


où l’on débarque sur le rivage. 


KÂBAWIW, ok, est une terminai- 


son qui désigne : se tenir debout, v. 
g. asikâäbawiwok, ÿs se tiennent 
en tas, itasikäbâwista- 
wew, 4 demeure debout auprès de 
lun. 


KAMIK, est une terminaison qui 


désigne une maïson, une demeure, 
habitation, v.qg.ayamihewikamik, 
maison de la prière. église, assi- 
niwikamik, habitation en pierres, 
papakiweyänikamik, fente. 


KAMAW, prononcez, gamaw, ler- 


minaison qui signifie : lac, v. g. 
kinokamaw, lac long. 


x KAPE, (ad.) tout, entièrement. 


Ce mot ne s'emploijamais seul, v. 
g. kape-kijik, tout le jour, kape- 
tibisk, toute la nuit, kape-pipon, 
tout l'hiver, etc. Je ne sache pas 
qu'on puisse employer celle ex- 
pression en d'autres sens, par ex. 
il a élé malade toute sa vie, ‘on ne 
pourrait pas dire, kape opimâti- 
siwin, mais, misakâme opimâti- 
siwin ki âkkusiw. 


« KAPE AVI, (ad.) tout le temps, v. 


g. Kkape-ayi metawew, w est tout 
le temps à jouer, kape-ayik, pen- 
dant tout le temps. 


C(KAPESIW, ok, (v.n.) ü campe, 


il arréte pour passer la nuit, wit- 
ji-kapesimew, 2 campe avec lui, 
ensemble. 


«KAPESIWIN, a, campement, ac- 
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tion de s'arréler pour passer la 
nuit. 

« KAPESIWINIKKEW, ok, (v. 
n.) ü prépare la place du campe- 
ment. 

« KAPESIWINIKKEWIN,a, (n.f.) 
action de préparer la place du 
campement. 

KÂKAPEPAYIW, ok, a, (a. a. el 
in.) il tombe en glissant ayant les 
membres écarlillés. 

KRÂSAKEW, ok, (a. a.) ü est gour- 
mand. On dit aussi : kâsakew 1!- 
tiw, à est ardent pour acquérir 
quelque chose. On dit aussi: okà- 
sakimiw, ok, c’est un vorace, in- 
capable d'étre rassasié; okâsa- 
kim, ak, espèce de vers renfermés 
dans le corps, et qui consument la 
nourriture qu'on prend. 

x KASK, (rac.) signifie quelquefois : 
couper, casser, couper court, el 
d'autres fois casindique : fermer, 
rendre obscur. 

« KASKAM, (ad.) ou, taskam, tout 
droit ; v. g., kaskamuttew, 0 fait 
chemin droit; kaskamiskuttew, 
il fait chemin droit sur la glace; 
kaskam wittamâäwew, 0 lui du 
sans préambule ; kaskam kiski- 
sam ni pikiskwewin, 4 me coupe 
la parole. Voy. soskwâtch. 

« KASKAMUTTEW, ok, {v.n.) ü 
fait chemin droit. 

« KASKAMUTTEWIN, a, f{n. 
action de faire chemin droil. 
«KASKAMUW, (v im.) chemin 
tout droit, qui coupe tout droit. 

t KASKAMAN, wa, (v. im.) qui 
coupe tout droil, la plus courte 
distance, par le plus court chemin 
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v. g., tânima mâmawiyes e kas- 
kamak, ekute tchi ituttek? 
quelle est la direction la plus 
droite pour aller là ? 

« KASKAMISKUTTEW, ok, (v.n.) 
il fait chemin droit sur la glace. 
«KASKEWEW, ok, (v. n.) à fail 
portage, afin de faire chemin droit, 
v. g., quelqu'un qui va d'un lac à 
l'autre, ou d'une rivière à l'autre, 
pour ne pas faire un chemin cro- 
che. On dirait aussi kaskewew, 
celui quiirait d'une mer à l'autre, 

en traversant le continent. 

«KASKEWEWIN, a, (n. f) action 
de faire porlage. 

« KASKAMAHAM, wok, (n. n.) ÿ 
fait chemin droit sur l'eau. Aussi: 
taskamaham, fendre l'eau tout 
droit. 

« KASKÂBAsSwEw, (v. a.) SAM, SI- 
WEW, SIKEW, à le fume, il le bou- 
cane. | 

«KASKÂBASUW, ok, (a. a.) il est 
enfumé, boucané, il est dans la 
fumée. 

« KASKÂBASU WIN, a, {n. f.) ac- 
tion d’être dans la fumée. 

« KASKÂBATTE W, a, (a. in.) c’est 
enfumé, boucané. Cet adjectif est 
aussi nom et veut dire: la fumée, 
comme le mot suivant. 

« KASKÂBATTE WIN, a, (n. f.) fu- 
mée, boucane. 

«KASKIKASWEW, (0. a.) SAM, SI- 
WEW, SIKEW, Ÿ le rend cassani, 
fragile, en le faisant trop cuire. 

« KASKIKKASUW, ok, (a. a.) 1 
est devenu fragile par la cuison, 
vd. g.. un canard trop cuit, il en est 
sec. 


KAS 
«KASKIKKATTEW, 


idem. 

(KASKATISIN, wok, (a. a) à se 
casse en tombant. 

« KASKATCHITTIN, Wa, 
idem. 

«KASKÂPITESIN, wok, (v. n.) à 
se casse les dents. 

« TE LA A EN wok, (v. 

n.) 1 se casse la jambe. 

« KASKATCHIPITUNESIN, wok, 
(0. n.) ü se casse lé bras. 

( KASKIKWESIN, Wok, (v. n.) ÿ 
se Casse le cou. 


(KASKIK WExEw, (v. a.) NAM, NI. 
WEW, NIKEW, {| lui casse le cou 
avec la main. 

« KASKIKWEPIrew, (0. a.) TAM, 
SIWEW, TCHIKEW, © lui casse Le 
cou avec le bras. 

UKASKIKEw, (v. a.) Nam, NIWEW, 
NIKEW, Ü le casse; v. q., misti- 
kussa kaskina, casse de petits 
bois. 

({KASKIPITEw, (v a.) ram, SIWEW, 
TCHIKEW, OU, kaskatchipitew, 
idem, avec le bras. 

« KASKASKATCHIGAN, de) 
l’intérieur du nez. 

( KASKATIN, wa, (a. in.) c'est fer. 
mé par le froid, c’est gelé partout; 
0. g., kakiyaw sâkahigana kas- 
katinwa, {ous les lacs sont gelés. 

« KASKATIsnEw, (D, UG.): TITAW, 
MIWEW, TOHIKEW, ÿ le fail geler, 
durcir par le HO 

« KASKATINOWIPISIM, Wok, (n. 
f.) octobre, mois où tout est fermé 
par le froid. 

(KASKAWAN, (v. im.) à y a de la 
brume. 


dc. 0in.) 


(a. in.) 
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« KASKAWÂKAMIW, (v. im.) id... 


comme Si l'atmosphère se fermait : 
cl devenait ténébreuse par la bru- 
me. 

« KASKAWANIPESTAW, (v. im.) 
l'y a brouillard. 

« KASKITIBISKAW, (v. im.) nuit 
fermée, nuit obscure. 

(KASKEYIuew, (v. à.) TTAM, MI- 
WEW, TCHIKEW, 4 s'ennuie par 
rapport à lui,ou, plutôt, il le trou- 
ve ennuyant. N. B. Ce verbe est 
peu usilé à Pactif, on ne l'emploie 
que Comme verbe neutre en disant: 

(KASKEYITTAM, wok, (v. n.) 5 
est chagrin, il s'ennuie, c'est com- 
me S'il y avait des ténèbres en son- 
esprit. 

UC KASKTHEw, (0. a.) TTAW, HIWEW, 
TOHIKEW, Ÿ en vient à bout, il le 
gagne. 

€ KASKIMEw, (v. a.) TTAM, MIWEW, 
TCHIKEW, ÿ le gagne par ses paro- 
les. 

(KASKITTAMÂEw, (0. a.) ram, 
KEW, TOHIKEW, le lui gagne, il 
lui mérite; %. g., J. C. ki ki kas- 
kiltamakonow kâkike pimâti- 
siwin, J.-C. nous a mérité la vie 
élernelle. 

« KASKIKWÂSUW, Ok, (0. a. et 
a. à.) coud, il bouche, il ferme 
une ouverture avec l'aiguille. Aussi : 
il est cousu. 

(KASKIKWÂSUWIN, a, f) 
action de coudre. 

CKASKIK WÂSUWIYINIW, ok, 
(n. f.) tailleur. 

« KASKIKWÂTEW, a, (a. in) c'est 
COUSU, 


({KASKIKWÂTEW, (v. à.) 


(n. 


TAM, 
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SIWEW, TCHIKEW, | le coud. On 
dit aussi ce mot pour : il coud ses 
habits, il les raccommode. 

« KASKIKWÂTTAMÂwEw, (v. a) 
TAM, KEW, TCHIKEW, | le coud 
pour lui; v. g., kaskikwâttamä- 
win ni maskisin, couds-moi mes 
souliers. 

« KASKIKUÜTTEwW, . g., TTAM, 
SIWEW, TCHIKEW, ü le hache, il le 
coupe menu ; vd. g., du tabac. 

« KAEKIKUTCHIGAN, a, (n. f.) 
(hachis), du tabac préparé (étant 
coupé). 

(KASKIKUTAMÂwExv, (0. a.) ram, 
KEW, TCHIKEW, # le hache, il le 
coupe pour lui. 

« KASKIK WÂSUNÂBISK, wa, (n. 
[.) dé pour coudre. 

« KASKIPIrew; (0. 4.) TAM, sIWEw, 
TCHIKEW, Ü le ferme hermétique- 
ment; v. g., un sac, en serrant 
l'ouverture avec une corde ; d'où, 

« KASKIPITÂGAN, a, (n. f) sac 
de médecines, de sortiléges. Ce sont 
des sacs faits de peaux d'ours ou 
d'autres animaux, dont les sau. 
vages se servent pour faire leurs 
sorceleries. 

© KASKIPTTÂGAN, a. {n. f.) Est 
aussi une boite de fer, dans la- 
quelle on met le tabac 

«KASKITAKAHWEW, (0. a.) HAM, 
HUWEW, TCHIKEW, Y le ferme à 
la clef. 

« KASKITESIN, ok, (a. a.) il est 
noir, lénébreux, obscur. 

« KASKITEWAW, a, (a. in.) c'est 
noir. 

« KASKITENEW, (v. a.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, 0 le noircit. 
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«KASKITEWIKKWEW.,0k, (a. a.} 
il a le visage noir. 

«KASKITEWASTIM, wok, (n. f.} 
cheval noir. 

€ KASKITEW, (n. f) poudre (point 
de pluriel). 

« KASKITEWIYÀS, ak, 
nègre, viande-noire. 

«KASKITEWISTIK WÂN, a, (n.f.) 
léle noire. Ainsi de suite en met- 
lant kaskite devant. 

x KÂSK, (rac.) gratler, frotter for- 
lement pour enlever quelque chose. 

«KÂSKINEW, (0. a.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, ÿ l’enlève avec la main en 
le frottant, en le grattant. 

« KÂSKIPITEw, (0. 4.) TAM, SIWEW. 
TCHIKEW, Ül l’égratigne, il le frotte 
durement. 

« KÂSKAHWEw, (0. à HAM, HUWEW,. 
HIKEW, ÿl le gratte, il enlève forte- 
ment ce qui est attaché; v. gq., 
kâskäskaha ki maskisina: en- 
lève, en grattant fortement ce qui 
est attaché à tes souliers. 

«KÂSKIPÂTEw, (v. a) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, le rase, il lui fait la 
barbe. 

x KASKIPASUN, a, rasoir. 

« KASKIPÂSUW, ok, (v. n.) à se 
fait la barbe. 

«KÂSKIPÂSU WIN, a, (. f.) action 
deysetraser. 

« KÂSKIPÂSIWEWIYINIW, ok, 
(n. f.) barbier. 

«KÂSKISKINEW, (0. 4.) NAM.NIWEW, 
NIKEW, 0 le défait, ü le découd. 

«KÂSKISKIPIrEw, (v. 4) Tam, 

SIWEW, TCHIKEW, Ÿ le défait, il le 

découd avec effort, presque en le: 

déchirant. 


(nf) 
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x KÂSP, (rac.) fragile, fréle, etc. 

« KÂSPISIW, ok, (a. a.) à est fra- 
gile, il ne plie pas ; vd. g., mistk e 
âkwatchit Kkâspisiw mâua: un 
bois gelé est ordinairement ns 
à casser, ne pliant pas. 

4 KÂSPAW, a, (a. in.) idem; ®. q., 
mokkumân ka kâspâk, couteau 
fragile, parcequ'il est trempé trop 
sec. 

« KÂSPINEW, (v. a.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, ü| le casse facilement avec 
la main. 

« KÂSPIPITEw, (0. 4.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, le casse facilement 
avec le bras. 

« KÂSPAMEW, (0. 4.) TTAM, MIWEW, 
TCHIKEW, ©! le casse avec ses denis, 
D. q. une noix. 

« KÂSPIKKASswEw, (0. a.) SAM, SI- 
WEW, SIKEW, Ÿ le fail cuire ou 
rôtir, de manière à le rendre bien 
sec, v. (4. kâäspikkaswew iskwesi- 
sikkâna, # fait rôtir de l'orge, 
kâspikkasam nipiya, à fait sé- 
cher des feuilles en les passant au 
feu. 

« KÂSPÂKATOSUW, ok, (a. a.) ü 
se brise étant trop séché, v. q. du 
pain trop sec tombe en miettes. 

« KASPÂKATOTEW, a, (a: in.) ça 

E, Se brise étanttrop séché, v. qg. un 
parchemin trop séché finit par se 
casser comme de l’écoree. 

«KASPAHWEW, (0. &) HAM, Hu- 
WEW, HIKEW, | le casse facile- 
ment en frappant sur lui. 

« KÂSPAWEPAHWEW, (0. &.) HAM, 
HUWEW, HIREW, de brise facile- 
ment, en lui faisant subir un choc. 

x KÂS, (rac.) coupant, aigu,piquant. 
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« KÂSISIW, (a. 
aiqu. 
«KÂSISIN, wa, (a. in.) c'est cou- 
pant, aiguisé, v. g. kâsisin ni 
mokkumân, mon couteau coupe. 
«KÂSÂKKATOSUW, ok, (4. a.) 
rude, dpre, étant trop séché. 
«KÂSÂKKATOTEW, a, (a. in.) 
idem. 
« KÂSISIHEw, (v &) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, d l'aiguise, voy. Kâwi- 
siw, kinisiw. 


a.) est coupant, 


x KÂSISP, (rac.) qui dépasse, qui 
est plus. 
« KÂSISPOSIW, ok, (a. a.) i est 


trop long, \ dépasse. 

« KÂSISPOTTIN, wa, (a. in.) idem. 

« KÂSISPOMOW, ok, a, (a. a. et 
in.) idem, v. g. eoko mistik kâsis 

. pomow. ce bois avance trop. 

«KÂSISPOHYEW, (0. a.) STAW, vI- 
WEW, TCHIKEW, le fait devancer, 
dépasser, v. g. ni kâssispohyik, 
il m'échappe,je perds l’occasion de 
le voir; on dit aussi: nijo piko 
nitemak ni kâsispohyâwok, 7e 
sauve seulement deux de mes che- 
VAUT. 

«KÂSISPOMEW, (v. a.) TTAM, MI- 
WEW, TCHIKEW, à lui coupe la pa- 
role, vd. g. ekusi ni wi-itwa maka 
sâsäy ki kâsispomin, je voulais 
dire ainsi,maïis tu as déjà dépassé 
mon discours, lu as .parlé trop 
vite, trop tôt. 

« KÂSISPOW, ok, (v. n.) à passe 
tout droit, d coupe chemin droit. 
ù dépasse l'endroit indiqué, ou, 
kâäsispopimuttew, cela s'entend de 
quelqu'un qui échappe d’un danger 
évident, v. g. wiya piko kâsis- 
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pow, il est le seul qui ait échappé, |« KAÂSSIHAMÂwEw, (v. a.) TAM, 


etato ni ki kâsispon, ntaka e 


KEW, TCHIREW, 1dem. 


kâsispohyit, c’est avec peine que | KÂSSINAMÂSUW, ok, (v. r.) à 


je me suis sauvé, par chance qu'il 
m'a fait échapper. 
« KASISPOPAYIW, ok, a, (a. a. 


fait des œuvres qui lui obliennent 
indulgence, ù s’efface ses propres 
péchés. 


et in.) ü passe tout droit, étant à |« KASSINAMASU WIN, (n. f.) in- 


cheval, ca dépasse, ca arrive trop 
vite. 

x KASS, (rac.) essuyer, purifier, etc. 
effacer. 


dulgence, pardon. 

« KÂSSINEW, (v. a.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, Ù l’efface, il l'essuie avec 
la main. 


« KÂSSIHwEw, (0. a.) HAM, HUWEW, | x KÂTTAP, (ad.) de différentes pro- 


HIKEW, 0 l’essuie, 1 le purifie. 

« KÂASSIKKWEW, ok, (v. n.) à 
s’essuie le visage, quoique ce mot 
soit recu pour dire: 1 se lave le 
visage. | 

« KASSIKKWE WIN, a, (n. f.) ac- 
tion de se laver le visage. 

« KASSITCHITCHEW, ok, (v. n.) 
ùl se lave, il s'essuie les mains. 

« KÂSSITCHITCHE WIN, a, (n. f) 
lavement des mains. 

« KÂSSIKK WÂGAN, a, (n. f.) es- 

_ suie-main, serviette. 

« KASSITCHITCHÂGAN, a, (n. f.) 
essuie-main, linge pour essuyer les 
plats. 

« KÂSSIK WExEw, (0. a.) NAM, NI- 
WEW, NIKEW, \ lui essuie, ou, 
lui lave le visage. 

« KÂSSIPA YIW, ok, a, (a. a.et in.) 
ca s'efface, ça s'essuie. 

« KASSINAMÂwEw, (0. a.) Tam, 
KEW, TCHIKEW, à lui efface. C’est 
le mot reçu pour dire, lui par- 
donne ses faules, v. g. ayamihe- 

, wikässikamäwew, 4 lui donne 
l’'absolution, ayamihewikässina- 
mâkewin, le sacrement de péni. 
Lence. 


poriions, en différentes places, v. 
g. kâttap iskusiwok, ÿs sont de 
différentes longueurs, Kâkâttap 
iskwâwa mokkumâna, couteaux 
de différentes longueurs, kâkâttap 
nakatam, à en laisse en différentes 
places, voy. nanâhwäy. 

« KÂTTAPIPAYIW, a,(ad.) tantôt 
d’une manière tantôt d'une autre. 

«KÂTTAPAHYEW, (0. a.) STAW, 
YIWEW, TCHIKEW, Ü le place en 
différentes manières. 

x KATÂTCH, (ad.) ü n'y a pas be- 
soin, ce n'est pas nécessaire, aUSSt, 
interrogation, v. g. katâtch kitchi 
pe-ituttet ? qu'avait-il besoin de 
venir ? katâtch wiya tibiyawe 
n'tawâäbamew, ÿ veut absolument 
aller le voir lui-méme, katâtch 
Kijemanito okosissa wi-mekiw, 
c'était son fils que Dieu voulant 
donner et pas d'autre, katâtch 
tchi kiya kitchi itutteyan ? faut- 
ù que ça soit toi qui y alles abso- 
lument ? namawiya atawiya ka- 
tâtch niya, pourtant ce n'est pas 
absolument nécessaire que ce soil 
moi, katâtch ituke, ce nest pas 
besoin, ce n'est pas la peine, ka- 


KAT 3 
tâtch ekusi ki wi-totäkonow 
Jésus, c’est ainsi que Jésus vou- 
lait agir avec nous, et c'est de 
cette seule facon qu'il le voulait. 

x KATAWA, (ad. "el rac.) bien, 
beau, correctement, voy. mitoni, 
kwayask, v. g. katawa totam, 
fait bien, Katawa otâni itwew, # 
dit correctement, katawa atus- 
kew, il travaille bien, nama ka- 
tawa pimâtisiw, ÿ ne vit pas bien. 

« KATAWÂSISIW, ok, (a a.) à 
est beau, joli. 

« KATAW ÂSISIN, wa, (a. in.) c'est 
beau, bien achevé. 


« KATAWÂTEYImEw, (0. @.)TTAM, 
MIWEW, TCHIKEW, le trouve 
beau, joli. 


x KÂTEw, (0. a.) TAW, SIWEW, TcHI- 
KEW, ü le cache. Ce verbe est irré- 
gulier, faisant taw à la forme ac- 
live inanimée tandis que selon la 
règle ca devrait étre tam, v. g. ni 
kâtân ni tchikahigan, je cache ma 
hache. 

«KÂTCHIKÂSUW, ok, (a. a.)ù 
est caché. 

«KÂTCHIKÂTE W, a, (a. in.) c'est 
caché. 

CKÂSUW, ok, (v. r.) à se cache. 


« KRASUSrTawEw, (v. a.) TAM, TÂ- 
KEW, TÂTCHIKEW, # se cache de 
lui, v. g. Kijemanito namawiya 
kita ki kâsustawaw, on ne peut 
se cacher de Dieu. 

« KÂTAMÂWEw, (0. 4.) TAM, KEW, 
TCHIKEW, Ül le lui cache, v. q. kiya 
ichi ka kâtamâwiyan ni masina- 
higan ? est-toi qui m'as caché 
mon livre ? 
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«KÂTOWEW, etc., idem, vw. g. 
ekawiya kekwäy kâtowin, ne 
me cache rien, oma ka ki itisk 
Tebeyitchiket, de tout ce que la 
dit le Seigneur. 

KATOPPINE W, ok, (a. a.) il a une 
maladie intérieure, comme celui 
qui aurait du sang caillé dans le 
Corps. 

x KÂTCH, (rdc) atteindre avec 
peine, avec difficulté. 

« KÂTCHITCHI, (ad. idem.) 

«KÂTCHITINEW, (v. a) NAM, NI 
WEW, NIKEW, Ÿ l'alteint assez 
difficilement avec la main, ®v. g. 
piyis ni kâtchitinen, à la fin je 
Palteins avec la main. 

« KATCHIPITEw, (v. a.) TAM, SI- 
WEW, TCHIKEW, ÿl l'alteint avec le 
bras, en le tirant avec effort. 

«KÂTCHITAHWEW, (0. a.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, # latteint en le 
frappant. 

« KÂTCHITISKAWEW, (V0. a.) KAM, 
KÂKEW, KÂTCHIKEW, Ù l’atteint 
avec le pied. 

x KAYÂÀS, (ad.) il y a longtemps, 
anciennement, depuis longtemps, 
v. g. kayâs ka askiwik, Yy a 
longtemps que la terre existe, ka- 
yâs otchi ka pehitân, 2 y a long- 
temps que je l'atlends. 

«KAVÂSIWIW, ok, (a. a.) ou, ka- 
yâäsotjiw, ok, ÿ est ancien, dgé. 

«KAYÂSIWAN, wa, (a. in.) ou, 
kayâsotjipayiw, c’est ancien. 

«KAYÂSESKAMIK, (ad.) depuis 
très longlemps. 

C(KAVATTE, (ad.) anciennement, 
d'abord, v. q. kayaite ekusi iji- 
nâkwanoban, c'était d’abord ainsi, 


KAY 


c'est ainsi que ça toujours été, ka- 


yalte namawiya ekusi opimâtisi, 


il ne vivait pas ainsi d’abord, ka- 
yatte Kijemanito ki peyakwani- 


yiwotittâäwin, l'étre de Dieu a 
toujours été le méme, kayatte 


ekusi itastew, c'est là ainsi, de 


temps immémorial, kayatte ekusi 


ni Ki iteyitten, j'avais d’abord 


pensé ainsi. 

x KAYEWOK, (ad) à la méme 
place, au méme endroit; vd. q., 
kayewok otaskiwok, üs demeu- 
rent dans le méme pays, kayewok 
mitjisuwok, ÿs mangent à la 
méme place, kayewok ayäwok, 
uls sont dans le méme endroit. 

(€ KATIKONIW, ok, (v. n.) ü dé- 
couche, à passe la nuit hors de sa 
demeure. 

x KAW, (rac.) faire succomber. jeter 
par terre, abattre. 

«t KAWIPAYIW, ok, a, (a. a etin) 
ca S'abat. 

(KAWIKEW, (v. a) NAM, NIWEw, 
NIKEW, 4 l'abat avec la main. 


« KA WIPITEw, (v. a.) TAM, SIWEw, 
TCHIKEW, 0 l’abai avec le bras. 

« KAWAHWEW, (0 &) HAM, HUWEW, 
HIKEW, Y l'abat, vd. g. un arbre ; 
v. g., tande itekke ke kawahu- 
witte mistik, nâspitchi kita aya- 
piw, du côlé que tombera l'arbre 
il y restera. 

«KAWIWEPAHWEW, (0. a.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, à le renverse par 

’ terre en le frappant, ou en cau- 
sant un choc sur lui. 

« KAWÂSEW, ok, (a. a.) il s'abat 
par le vent. 
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«KAWÂSTAN, wa, (a. in.) ca s’a- 
bal par le vent. 

«KA WATCHIW, ok, (a. a.) ü suc- 
combe au froid, il a froid; mistahi 
ni kawaichin, j'ai beaucoup froid. 

(KAWATIN, wa, (a. in.) ca suc- 
combe au froid, c'est gelé. 

CKAWATINEW, (0. a.) TAM, MI- 
WEW, TOHIKEW, ÿ le fait souffrir 
de froid, il le fait geler. 

«KA WATCHISITEWATCHI W : 
Ok, (a. a.) à a froid aux pieds. 

« KAWATCHITCHITCHE W AT- 
CHIW, ok, (a. a.) il a froid aux 
mains. Ainsi de suile en intercal- 
lant la partie du corps où on a 
froid. 

« KAWÂKKATOSUW, Ok, (a. a.) 
il Succombe sous la faim, la mai- 
greur, \ meurt de faim 

CKAWÂKKATOSUnEw, (v a.) 
TTAM, HIWEW, TCHIKEW, à le fait 
mourir de faim, aussi, ü Lui fait 
souffrir la faim. 

« KAWÂKKATOSUHISUW. ok, 
(o. r.) à se fait souffrir de la faim. 
N. B. Quelquefois on se sert de 
celle expression comme de, iyewa- 
nisihisuw, Ÿ jeûne, il se fait 
Jeüner. 

«KAWÂKKATOTEW, EAN CNET LA 
ca devient aride, sec, maigre. 

€(KAWIKKWASIW, ok, ü suc- 
combe au sommeil. 

{KA WISSIMOW, ok, (v. n.) il se 
couche, il se met au lit. 

«KA WISSIMOWIN, a, (n. f.) cou- 
HS 

«KA WISSIMOHEw, (v. a.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, tl le couche, il 
le met au lit. 
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«KA WISSIMONAHEw, etc. idem. KWÂKKWASUW, ok, (v. n) & 


«KAWISKOnYEw, (v. a.) TTAW, 
YIMEW, TCHIKREW, Ÿ l'accable sous 
le fardeau, où, il fail tomber sur 
lui une masse qui l'accable. 

«KAWISKOSUW, ok, (a. a) 
suecombe sous le fardeau; v. :, 
Jesus nistwaw ki kawiskosuw e 
nayât ayamihewâttikwa, Jésus & 
succombé trois fois sous le fardeau, 
en portant sa Croix. 


«KAWISKOTEW, a, (a. in.) ça 
écrase sous le poids. 

KÂWI, (ad) de nouveau, encore, 
vay. kittwâm ; 0. g., kâwi itwe, 
dis encore; kâwi pe-kiwew, 
s’en revient de nouveau; ki mi- 
yew, ekusi kâwi nantotamäwew, 
il lui avail donné, et il lui rede- 
mande. Kâwi s'emploie très-bien 
pour traduire certains verbes fran: 
caisqui commencent par re, el 
qui désignent une action nou 
velle, v. g., refaire, kâwi ojittaw ; 
il repart, Kàwi sipwettew. 

x KÂWIY, ak, (n. r.) poil piquant 
du porc-épic. 

KÂWIYOSANEW, ok, stérile. 

x KÂWEVYOTEHIW, ok, (a. a.) il 
n'a pas de cœur. 


«KÂWEYOKIEWÂTISIW, ok, 
(a. a.) n'a pas de charité. Il pa. 
rait que cette racine kâweyo est 
une espèce de négalion. 

KÂWISIW, ok, (a. a.) à est rude 
au toucher, v. g., une lime. 

KÂWAW, a, (a. in.) idem. ‘ 

x KWÂKKUXKEwW, (0. 4.)NAM,NIREW, 
NIKEW, à le pousse avec la main 
pour le renverser. 


perche, c'est-à-dire qu'étant dans 
un canot, ou une berge, il se serl 
d'un long bois pour faire avancer 
son embarcalion. 

x KWÂKK WASWEW, (0. 4.) SAM,SI- 
WEW, SIKEW, dl le fait passer par 
la flamme. \ 

«KWÂKKUSUW, ok, (a. a.) dl est 
en flamme. 

«(KWÂKKUTEW, a, (a. in.) c'est 
en flamme. 

x KWÂPAHWEw, (v. &) HAM, HU- 
WEW, HIREW, Ô le puise; 0. gr; 
nipiy kwâpaham, i puise de l'eau. 

«KWAPAHAMÂvwEw, (v. d:) TAM, 
KEW, TCHIKEW, Ü puise pour lui. 

«KWÂPAHIGAN, a, (n. f.) vase 
qui sert à puiser. 

«KWÂPIKEW, ok, (v. n.) ÿ puise 
de l'eau, à va chercher de l'eau. 

«KWÂPIKEWIN, a, (n. f.) action 
de puiser de l'eau: 

«KWÂPIkAWEW, (v. a.) KAM, KÂ- 
KEW, TGHIREW, ü va lui puiser de 
l'eau, il va lui quérir de l'eau. 

x KWÂSIHEw, {0. a.) TTAW, HIWEW, 
remxew, ü l’'enlève, il le dérobe. 
Cela s'entend surtout de quelqu'un . 
qui enlève une femme pour 5€ Mar 
rier avec elle. 

« KWÂSIHIWEWIN, a, (n. f.) en- 
lèvement, rapl. 

«KWÂSIHISKWEWEW, ok, (v. 
n.)il enlève une femme (rapül muli- 
erem). - 

«KWÂSIHISKWEWEWIN, a, (n. 
f.) enlèvement. 

x KWATAK, (rac.) souffrir, pâlir. 

«KWATAKIHEW, (v. a.) TTAW, HI- 
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WEW, TCHIKEW, à le fait souffrir, 
il le martyrise. 
«KWATAKITTAW, a, (v. n.) à 
souffre. 
«KWATAKITTÂWIN, a, (n. f!) 
souffrance, douleur. 


€©KWATAKISIW, ok, (a. a.) il est 
souffrant. 

(KWATAKISIWIN, a, (n.f.) souf- 

france. 

(KWATAKIKKAswEw, (v. a.) 
SAM, SIWEW, SIKEW, 4 le fait souf- 
frir en le brülant. 

€«KWATAKIHISUW, ok, (v. r.) à 

se fait souffrir, il fait des péniten- 

Ces; 0.g., aWwiyak piko e kwata- 

kihisut, kijikok kita ituttew, # 

n'y à que celui qui se fera violen- 

Ce, Où qui fera pénitence, qui ira 

au ciel; eka kwatakihisuyeku 

kakiyaw ki ka wanihunâwaw, 
si vous ne failes pénitence, vous 
périrez tous. 

KWATAKTHISU WIN, a, (n. f.) 

souffrance volontaire, pénitence. 

Pour la pénitence du cœur, la 

Componclhion, on dirait mieux : ke- 

sinâteyimisuwin, a. 

(«KWATAKIHESTAMÂwEw,  (e. 

4.) TAM, KEW, TCHIKEW, | souffre 

pour lui, à sa place; v. q., Jesus- 

Christ ki ki pe-kakwatakihesta- 

mâkonow e wi-kaskittamâkoyak 

kâkike pimâtisiwin, Jésus-Christ 
est venu souffrir pour nous, .afin 
de nous mériler la vie éternelle. 

CKWATAKÏIMEw, (0. a.) Tram, mr- 
WEW, TCHIKEW, le fait souffrir 
par ses paroles, \ le rend digne de 
püilié, 1 Pinjurie, il lui parle de 
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choses pénibles, dont il n'aime pas 
le souvenir. 

CKWATAKIMOW, ok, (v. n.) 4 
parle de souffrance. Mais ce mot 
veut dire le plus souvent: il parle 
de choses sans bon sens, il ne sait 
ce qu'il dit. 

€«KWATAKEYIuew, (v. a.) Tram. 
MIWEW, TCHIKEW, 0 le pense souf- 
frant, ou, 1! réfléchit avec douleur 
sur lui. 

€«KWATAKEYITTAM, wok, (v. n.) 
il souffre dans son cœur, dans son 
dme. 

«KWATAKEVYITTAMOWIN, a, 
(n. f.) souffrance de l'âme, peine de 
Pesprit. 

CKWATAKEYITTAMOW, ok, (v. 
n.) ü parle de ses souffrances d’es- 
prit. : 

€KWATAKIKKASUW, ok, (a. a.) 
souffre du feu; v. q., ni kwata- 
kikkasun ota, crucior in hac 
flamma. 

« KWATAKÂTCH ! malheur! excl. 

«KWATAKIKKATTEW, a, (a.in) 
idem, c’est un malheur. 

x KWÂSK, (rac.) sauter, faire ex- 
plosion, rebondir. 

«KWÂSKWEPAYIW, ok, a, (a. 
a. elin.) ca rebondit, ça rejaillit. 

«KWÂSKUSIN, wok, (a. a.) ü re- 
bondit en tombant. 

«KWÂSKUTTIN, wa, (a. in.) idem. 

CKWÂSKWExEw, (0. a.) NAM, NI- 
WEW, NIKEW, Ÿ le fait rebondir. 

«KWÂSKWEYÂSKWAnwEvw, (v. 
@.) HAM, HUWEW, HIKEW, à le fait 
rebondir, sauter à l’aide d'un bois. 

«KWÂSKWEYÂSKWAHUSUW, 
Ok, (v.r.) quelqu'un qui marche 


KWÂ 


avec des béquilles, ül se fait sauter 
à l'aide d'un bois. 

«KWÂSKWEYÂÀS EE 
a, (n. f.) béquille. nie 

« KWÂSKUTTISIS, ak, (7. ñ ) sau- 
terelle. 

+KWAYASK, (ad. et rac.) droit, 
juste, justement, sans fraude 

« KWAYASKUMEW, (v. &@.) TTAM, 
MIWEW, TCHIKEW, © lui dit la 
chose comme elle est, sans déguise- 
ment, v. g. ki ka kwayaskumi- 
tin, je vais le dire droit sans dé: 
tour. 

«KWAYASKUMIWEW, à (. 
ind. ji dit sans détour. 

« KWAYASKUMIWEWIN, a, 
f.) action de faire connaître, 
parler sans déquisement. 

«KWAYASKUTTU WOK, {v. m.) 
ils s'entendent, ils conviennent de 

. tel arrangement. 

«KWAYASKUTTU WIN, a, {n. f.) 
entente mutuelle. 

«KWAVYASKWEYIMEw, (v. a.) 
TTAM, MIWEW, TCHIKEW, à & une 
idée droite de lui, v. g. awiyak 
eka eyamihât, namawiya kita ki 
kwayaskweyimew Kijemanito- 
wa, celui qui nest pas chrétien 
ne peut avoir une idée droile 
de Dieu. 

«KWAYASKWEYITTAM, wok, 
(o.n.) à comprend, il en a l'intelli- 
| gence. | 

«KWAYASKWEYITTAMO WIN, 
a, (n. f.) intelligence, idée droite. 

« KWAKASKWEYITTAMOHEw, 
(a. a.) TTAW, HIWEW, TCHIKEW, Ü 
Lui fait comprendre, il lui en donne 
d'intelligence. 
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«KWAYASKÂTISIW, ok, (a. a. 
il est d'un caractère juste, droit. 
«KWAYASKÂTISIWIN, a, (n.f.) 

justice. 

«KWYASKWEYITTAMOYIT- 
CHIKÂSUW, ok, (a. a.) on lui a 
fait comprendre. 

«KWAYASKWEYITTAMOYIT.: 
CHIKÂTEW, a, {a. in.) c'est ren- 
du intelligible, compréhensible. 

«KWAYASKWEYITCHIK À- 
SUW, ok, (a. a.) est compré- 
hensible, v. g. Kijemanito nama- 
wiya kwayaskweyitchikâsuw, 
Dieu n’est pas compréhensible. 

«(KWAYASKWE YITCHIK À- 
TEW, a, (a. in.) c'est compréhen- 
sible, v. g. Manito nistweyakihu- 
win, namawiya kwayaskweyit- 
chikâtew, la Trinilé nest pas 
compréhensible. 

« KWAVAEKUTTAWEw, (0. a. 
TTAM, TÂKEW, TCHIKEW, Ül le com- 
pr un bien, il l'entend correcte- 
ment, Mt ta bien ses paroles. 

(KWAYASK, (dd.) droit, avec jus- 
tice, bien, tout droit, v. g. kwa:- 
yask ni wi-nâtaw, Je veux aller 
vers lui tout droit, awiyak e ka- 
nâtâtchâkwet, kwayask nâtew 
Kijemanitowa, celui qui a l'âme 
pure va vers Dieu tout droit, kwa- 
yask ki wittamâtin, Je te l'avoue 
sans détour, namawiya kwayask 
ki totawin, {uw n'agis pas bien avec 
moi, kwayask kakwe-tota, tdche 
d'agir droit, nama kwayask aya- 
mihâwok, ts ne prient pas bien, 
eoko kwayask meskanaw, c’est 
le bon chemin, namawiya kwa- 
yask kitotew, à ne lui parle pas 
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comme il faut, kwayask Kit it-[« KWATAPAHUYEw, (v. a.) TAW, 


wân, fu dis bien. 
(KWAYASKOPAVYIW, ok, a, (a. 
a..et in.) ca va droit, ça s'arrange 
bien, ca va bien, v. g. takki ânis- 
kâtch ki pe-kwayaskkopayiw 
Katolik ayamihâwin aspin Jesus 
Christ otchi, la religion catho- 
lique est venue toujours en ligne 
directe depuis Jésus-Christ. 

«KWAYASKOPAYIHEwW, (v. a.) 
TTAW, HIWEW, TCHIKEW, Ÿ le fail 
aller correctement. 

«KWAVASKAHYEW, (0. a.) STAW, 
YIWEW, TCHIKEW, Ÿ le place cor- 
reciement. Ainsi de suite, on peut 
former une foule de mots avec la 
racine kwayask, qu’il serait inu- 
lile d'énumérer ici. 

x KWAYASITEW, ok, (v. n.) 
entre dans un trou, ou, dans une 
Ouverture quelconque, mais on ne 
durait pas ainsi pour entrer par 
“une porte, elc. 

«KWAYASITEYÂMOW, Ok (U. 
n.) à s'enfuit dans son trou. 


x KWATAPIW, ok, (a. a.) ü cha 
vire, il tourne, il verse. 
«KWATASTEW, a, (a. in.) c’est 


versé sens dessus dessous. 
(KWATAPIaew, (0. a) Traw, mr 
WEW, TCHIKEW, ÿ le fait chavirer. 
(KWATAPIKEw, (0. a.) NAM, NiI- 
WEW. NIKEW, le tourne en sens 
contraire. 
«KW ATAPIWEPISkawew, (v. a.) 
KAM, KÂKEW, KÂTCHIKEW, ü le 
! fait chavirer, tourner, v. g. en 
mettant le pied sur le bord d'un 
<anot où d'une voiture. 


YIWEW, TCHIKEW, idem. 

x KEPPAW, (rac.| fermé, bouché, 
rétréci. C’est probablement la mé- 
me racine que Kipp. 

« KEBÂTISIW, Ok, (a. a.) peu usi- 
lé, 1 a un car noire bouché, il est 
insensé. Voy. kakebâtisiw, etc. 

« KEBÂTAN, Wa, (a. in.) Pr 

x KÂK WESPA N. (ad.) c’est dange- 

MAC UDARUNU kkwespan kispin e 
kitottwaw piyesiwok, c’est dange- 
reux quand le ètre gronde. 

« KÂK WESPANE YIwew, (ve a.) 
TTAM, MIWEW, TCHIKEW, Ü| le pen- 
se dangereux. 

«KÂK WESPAN EYITTÂKUSIW, 
Ok, (a. a.) il est regardé comme 
dangereux. 

«KÂKWESPANEYITTÂAKUSL 
WIN, a, (n. f.) danger. 

«KÂK WESPANEYITTÂK WAN, 
Wa, (a. in.) c’est regardé comme 
dangereux, vd. q. 

«KÂKWESPANEYITTÂKWA- 
NOK, (ad.) dans une place dange- 
reuse. 

x KEKWESÂPPINawEw, (v. a.) 
NAM, NÂKEW, NÂTCHIKEW, À le 
trouve bien faible, sans force, en le 
voyant. 

«KEKWESÂPPEYImMEw, (o. 
TTAM, MIWEW, TCHIKEW, 
dans sa pensée. 

KE, signe du subjonctif futur, v. 9. 
ke kikkâmak, que je le dispute- 
rai, sous-entendu, il faut que, etc. 
tânisi ituke ke ayikkinokwe, je 
ne sais trop ce qui arrivera, tâne- 
yigok ke nipiyak? quand mour- 
rons-nous? N. Fo le verbe 


a.) 
idem, 
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commence par e oui, alors y a|KEKO ? (pro. inter.) v. g. keko: 


élision, v. g. tänisi k’etwet? que 
va-t-il dire ? nama ni kiskevit- 
ten K'etak, je ne sais que lui dire, 
tânisi ituke k’eteyittamowâkwe- 
nik, je ne sais trop ce qu'ils pen- 
seront, ke pikok, ou, pikoki, lhi- 
ver prochain, kittwâm ke miyos- 
kamik, le printemps prochain. 
KEKASK, (ad.) vite, un peu trop 
promptement, v. g. osâm kekask 
ki pe-kiwân, {u reviens un peu 
trop vite, kekask ki sipwettän, 
tu pars un peu trop tôt, osâm ke- 
kask pittukewok, ÿs entrent un 
peu trop tôt. 
KEKÂTCH, (ad.) presque, v. g. ke- 
kâtch nipiw, d est presque mort, 
kekâtch namawiya ni wâba- 
maw, je ne le voyais presque pas, 
kekâtch ki miyitin, peu s'en faul 
que je ne te le donne, kekâtch ki 
nistâäbâwew, peu s'en est fallu 
qu'il se soit noyé, kekâteh tâbis- 
kotck, c’est presque semblable. 
KEKA-PIKO, (ad.) c'est arrivé au 
point,on dirail… elc., 0.4. keka-pi- 
ko namawiya pisiskeyittam aya- 
mihâwin.c'est arrivé au point qu'il 
ne fait plus de cas de la religion,ke- 
ka-piko ekwa ayiwâkes ati-mat- 
chipimätisiw, 4 en est au point 
qu'il devient méchant de plus en 
plus, keka-piko ni ka ki mâtun 
eyigok e kesinâteyittamän, j'en 
pleurerais, tant j'en ai du regrel, 
keka-piko ni kiwân eyigok eka 
e miweyittamân, Je suis presque 
sur le point de m'en relourner, 
tant je ne suis pas satisfail. 
xKEKKEK, wok, (n. r.) épervier. 


ayiwiyan ? qui es-tu? ou, awe- 
nâwiyan ? ou, awena kiya ? 
keko mukkumäâän eoko ? quelle 
sorte de couteau est ce? kek’wa- 
tim ka miskawâyek?: quelle es- 
pèce de cheval avez-vous trouvé? 
kekoyikkân? quelle sorte d'étre 
est-ce ? keko iyiniwok ? quelle: 
sorte de monde sont-ils ? 


KEKUTCH, (ad.) en guise, si en- 


core, au moins, au lieu de,elc., 
v. g. je demande à quelqu'un son 
beau cheval, qu'il ne veut pas me 
donner, alors je lui dirai, kispin 
eoko osâm ki säkihaw, kekutch 
kutak miyin, si {u aimes trop ce- 
lui-ci,au moins donne-mot l'autre, 
kekutch eka ekusi pimâtisitji, sù 
au moins il n'agissait pas ainst, 
voy. n'tawâtch ; kekutch waya- 
wi eka ka wi-kiyâm apiyan, sors 
dehors puisque lu ne veux pas 
étre tranquille, kekutch ekawiya 
mâtu, du moins ne pleure pas, 
kekutch wâbiyän, si du moins: 
j'avais la vue. 


KEKWASK, (ad.) aller el venir, v. 


g. kekwask pimuttew, à va el 
vient, kekwask ispayiw, ok, a, ça 
va et vient. et il va et vient à che- 
val, tattwaw kijikäki kekwask 
ni n'tawäbamaw, chaque jour je 
vais et viens pour le voir. 


x KEK WAY, a, (n. r.) chose, quel. 


que chose, v. g. mitchet kekwa- 
ya ni wanitlàn, j'ai perdu beau- 
coup de choses, kakiya kekwäy, 
toute chose, piko kekwäy, nüm- 
porte quelle chose, nama kekwäy, 
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rien, aucune chose, kekwäy ituke, 


‘Je ne sais ce qu'il y a. 
«(KEKWAVY? (pro. inter.) que ? 
quel? quille? qui? v.g. kekwäy 
ka n'tâweyittaman ? que désires- 
tu ? kekwayi ka miskaman ? 
quelle espèce de chose as-tu trouvée? 
kekwayikkâ: ? quelle sorte d'étre? 
kekwavikkänak ? quelle espèce 
de monde sont-ils ? kekwayak ? 
quels sont ceux-ci ? | 
«KEKWANOK ? {ad.) en quelle 
place ? v. g. kekwanok Ka nittä- 
wikit Jesus? en quelle place est 
né Jésus ? kekwanok ka wi-ki- 
wettatävan? comment veur-tu 
l'emporter ?kekwanok ka wissa- 
keyittaman ? où souffres-tu ? na- 
ma kekwanok ni ki apin, je ne 
puis masseoir en aucune place, 
nama kekwanok miyottwaw, 1/ 
n'agit bien en aucune facon, kek. 
wanok ituke ke nipiwâné, je ne 
sais en quelle place je mourrai. 
KESÂ marque d'étonnement, de sur- 
prise, d'admiraltion, v. g., c'est 
étrange! c'est bien étonnant! v. q. 
kerâ eyâbitch e pimâtisiyan, c’est 
bien étrange que lu vives encore, 
sous-entendu une autre phrase, 
par ex., e ki 1i-âkkusiyan, après 
avotr été ainsi malade; kesa eka 
tcheskwa e pittuket, wiya takki 
e peituttet, c'est bien étonnant 
qu'il soit si longtemps sans entrer, 
lui qui vient sans cesse ; kesa eka 
e ki âkwatchiyan, e ki iji-kissik, 
c'est bien étrange que lu ne sois 

Mpas gelé, par un semblable froid. 
KESÂOTI, (idem); v. g., kesâoti 
eka e kisiwâsit ! c'est encore bien 


étonnant quil ne se fâche pas! 
kesâoti Kijemanito eyâbitch e 
kitimâkeyimât ayisiyiniwa, eji 
matchi-ayiwivit, c'est tout à fait 
admirable, que Dieu prenne enco- 
re en pitié les hommes, quoiqu'ils 
Soient si méchants ! kesâoti eka 
ayiwâkes matchittwât, bien heu- 
reux encore, qu'il ne se conduise 
pas plus mal. 

x KESINA, (rac.) avoir du regret, 
du chagrin. 

«© KESINÂTCH, (ad.) c'est regretta- 
ble, c'est pénible ; v. g., kesinâtch 

“wanihew otema, opeyakuyittäy, 
C’est-regrettable qu’il ait perdu son 
cheval, il n'avait que celui-là. 

« KESINÂTEYIMISUW, ok, (v.7:.) 
il a regret, repentir sur lui-même, 
mitjiyâäwesiw, ok. 

« KESINÂTEVYIMISU WIN, dertn 
[.) repentir, componction du cœur, 
mitjiyäwesiwin, a. 

«KESINÂTE YIuew, (0. a.) Tram, 
MIWEW, TCHIKEW, | & du regret, 
du chagrin sur lui, il le regrette. 

« KESINÂTEYITTAM, wok, (v. n.) 
il regrette ; v. g., ni kesinâtevit- 
ten ekusi e ki ispayik, je regrette 
que cela soit arrivé ainsi. 

«KESINÂTEYITTAMOWIN, a 
(n. f.) regret, chagrin, douleur. 

« KESINÂTIJIHEw, (© a.) TTAW, mi- 
WEW, TCHIKEW, Y# le rend mal- 
heureux, \ lui cause de la peine, 
du chagrin. | 

« KESINÂTITHUW, ok, (v. 7.) ü se 
rend malheureux. 

« KESINÂTJIHUWIN, a, (n. f.) 
malheur, infortune. 
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« KESINÂTAKKAMIKISIW, ok, 
(a. a.) par son action ou samanière 
d'agir, \ cause un malheur, un 
accident. 

« KESINÂTAKKAMIKISIWIN, a, 
{n. f.) malheur, ou accident causé 
par quelqu'un. 

4 KESINÂTAKKAMIGAN, Wa, (a 
in.) à arrive un accident, un mal- 
heur. 

x KEKUTEWIAKAM, (ad.) pour 
tächer, et essayer de faire quelque 
chose; v. g., kekutewiakam ni 
ka toten, ow, ni ka kutchi toten, 
je vais néanmoins essayer de le 
faire; Kkekutewiakam ni ka ka- 
keskikkemon, néanmoins je vais 
toujours essayer de précher, sous- 
entendu, quoique je ne me pense 
pas capable. 

x KESISKOW, (prép) tout de sui- 
te, sans délai; v. g., kesiskow 
mitjisu, Mange tout de suite. N. 
B. Celle expression sert quand on 
est.pressé pour faire quelque cho- 
se, mais auparavant on voudrait 
en faire une autre qui demandr 
moins de temps; v. q.. kesiskow 
apisis pittuke, itàb ki ka kiwân. 
entre un peu auparavant, tu r'e- 
tourneras chez toi tout à l'heure ; 
kesiskow n'tawâbam ayamihe- 
wiyiniw mayowes sipwetteyan. 
vas voir de suite le prétre avant 
de partir ; kesiskow 6 ki atamis- 
kawit, ekusi aspin, m'ayant de 
suite dit adieu, il a disparu. 

x KESISKUTÂTU WOK, (v. m.) 
ils s’'avancent ensemble, ils s'élan- 
cent ensemble vrrs, ils courent à 
Passaut. 
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{KESISKUTÂTUWIN, a, (n. f) 
assaut, aclion de sr Vers ver: 

« KESIS RATE (D. a )KAM,KÂKEWw, 
KÂTCHIKEW, à arrive à temps pour 
le voir, ou le rencontrer; v. 4 
namawiya ui ki kesiskawaw, sâ- 
SdY Hipiw, je n'ai pu arriver à 
lemps pour le voir, il était déjà 
mort; kesiskawew osima, ma- 
yowes sipwettevit, i est arrivé 
assez à temps pour voir son petit 
frère avant son départ; ni kesis- 
ken ki masinahigan, j'arrive à 
lemps pour rencontrer ta lettre. 

KESWAÂN, (ad.) voy. miskawi ; na- 
hitâk, par hasard, par CHA 
0. g, keswân nakiskutâtuwok, 
par hasrrd ls se rencontrent : 
keswân takusin, par une chance, 
arrive; tâpwe mitoni keswân 
iSpayiw, en vérité Ca arrive bien 
par pur hasard; keswân tâbis- 
Kotch iteyiltamok, 4 arrive 
par hosard qu'ils ont la méme 
p'usét; namawiya keswân ki ka 
ki miskawaw, {u n'auras pas la 
chance de le trouver. 

x KEPIW. ok, (v. n.) & chancelle, il 
Se rrnverse, v. g., quelqu'un qui 
est assis el qui tombe de fatigue. 
On dit aussi : il se met au lit. 

« KEPINEw, (0.4.) Nam, NIWEW, NI- 
KEW, Ü le renverse avec la main. 

€ KEPIPIrEw, (v. a.) Tam, SIWEW, 
TCHIKEW, Ÿ le renverse par un ef. 
fort de son bras. 

€ KIPISIN, wok, (4. a.).ù se couche 
à lerre comme en tombant. 

CKEPITTIN, wa, (a. in.) idem. 

€KEPIKKWASIW, ok, (a. a.) à 
succombe au sommeil. 
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KEKIKKOHUW, ok, (v. n.) à bat|« KETCHINÂHEw, (v. a.) Traw, 


des ailes. On dit ce mot des per- 
drixæ, dans le bois, qui battent des 
ailes et font un grand bruit. 

KETCHIWÂK, (ad.) voy. tchiki ; 
mitjim, avec, à méme, quelque 
chose qui est àlamain; v. g.,ket- 
chiwâk ekute ni miskawaw, Je le 
trouve tout de suite là, il se trou: 
ve à la main, pour que je le trou- 
ve; askik ketchiwâk ni minik- 
kwäân, je bois à méme la chau- 
dière; ketchiwâk ekute ni mis- 
ken mistikwa kitchi wâskâähiga 
nikkeyân, jé trouve à cette place, 
du bois à la main pour bâtir. 

« KETINEW, (0. 4.) NAM, NIWEW, NI- 
KEW, Y lui fait mal, il lui cause 
une douleur en le touchant. 


« KETISIN, wok, (a. a.) il se fait 
mal en tombant. 


( KETISIMEW, (v &.) TITAW, MIWEW, 
TCHIKEW, # lui fait mal en le laïs- 
sant tomber à terre, ou en le je- 
tant par terre. 

« KETCHIKOMOW, ok, (v. n) à 
désigne un temps, ou un lieu; voy. 
kiskimow ; v. g., ekutakakiket- 
chikomoyän Kita wikiyân, c’est 
là que j'avais désigné la place de 
ma demeure ; ke miyoskamik ka 
ki ketchikomoyäânu kita pe-kiwe- 
yân, c'est au printemps que j'ai 
désigné pour m'en revenir. 

x KETCHINA, (ad) assurément, 
certainement, v,g. ketchina kiya 
ka otinaman, c’est certainement 
toi qui l'as pris, ketchina ki wa- 
nittân, je suis certain que tu l'as 
perdu. 


HIWEW, TCHIKEW, # le rend cer- 
lain. 

«KETCHINÂHUW, ok, (a. a) ü 
est certain, assuré. 

« KETCHINÂHU WIN, 
certitude. 

«KETCHINÂMEW, Tram, MIWEW, : 
TOHIKEW, d l assure, àl lui certifie. 

+KET, (rac.) ôter, détacher, arra- 
cher. 

« KETCHITCHITCHEPITEW, il 
lur arrache des mains. 


a, (n. 


f.) 


€ KETAHWEW, (0. a.) HAM, HUWEW, 
HIKEW, Ü l'arrache, v. gq. ôter la 
charge d'un fusil. 

{KETAHIGAN, a, (n. f. 
bourre. 

€ KETCOHIW, ok, (v. n.)  ôle ses 
habits, il se dépouille de ses ha- 
buts. 

€ KETCHI WIN, a, (n. f.) déshabil- 
lement. 

« KETCHITÂSE W, ok, (v.n.) il ôte 
ses pantalons, ou, ses milasses. 

« KETCHITÂSENEW, (0. a.) NAM, 
NIWEW, NIKEW, 4 lui Ôle ses pan- 
lalons, ou, ses mitasses. 

« KETCHITÂSEPITEw, (d. a.) TAM, 
SIWEW, TCHIKEW, 2dem, en lirant 
fortement. 

« KETASÂKE W, ok, (v. n.) il ôte 
son habit, son capot. 

« KETAYONISEW, ok, (v. n.) 
Ôle ses vélements. 

« KETA VONISEPITEw, (0. a.) TaM, 
SIWEW, TCHIKEW, Ÿ lui arrache 
ses vétements, v. g. Jesus-Christ 
ki ketayonisepitaw, Jésus-Christ 
a été dépouillé de ses vétements. 
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« KETASÂMEW, ok, v. n.) ü dé- 
chausse ses raquettes. 

« KETASKISINEW, ok, (v. n.) à 
ôte ses souliers. 

« KETASTISEW, ok, (a. n.} ü re- 
lire ses gants, ses milaines. 

« KETASTOTINEW, ok, (v. n.) 
ôle son chapeau, sin bonnet. 

«KETCHIPIPAKIWEYÂNEW, 
ok, (v. n.) i retire sachemise. 

« KETCHIKÜKEw, (v. &@) Nam, Nr 
WEW, NIKEW, W le déprend, il l’ar- 
rache de, v. q. ni ketchikunâäwok 
kinusewok ayapik otchi, j'arra- 
che les poissons du filet. 

€ KETCHIKUW, ok, (v. r.) il s’ar- 
rache, ilse déprend d'où il était 
pris et attaché. 

« KETCHIKUPITEw, (v. a.) Ta, 
SIWEW, TCHIKEW, ®! le démanche 
en l'arrachant. 


CORPTOETEU PA EMN 6 8 T0 7 
el in.) ça s’'arrache, ca se déman- 
che. 

KETCHITAHWEW, (0. 4.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, ÿ lui pose un coin, 
il le plante, ü l'enfonce en le frap- 
pant. 

« KETCHISTÂBISKAuwEw, (v. a.) 
HAM, HUWEW, HIKEW, 0. g. quel- 
qu'un qui neltoye son fusil, on dit : 
ketckistâbiskahikew, # introduit 
quelque chose dans le fusil ex 
frappant. 

KETCHIK, (ad.) v. g. eviwek ket- 
Chik miyin, donne-le-moi toujours 
sous-entendu, quoique ca te ré- 
pugne; aussi ça veut dire : Àkji- 
piko, v. g. eyiwek ata e kitaha- 
mâwok ketchik ka totak, quoi 
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que je le lui défende, de plus en 
plus il le fait. 

KETCHIWÂK, (ad) méme,. v. g. 
wiyawaw ketchiwäk,eux mêmes, 
nipik ketchiwäâk, à l’eau méme, 
ketchiwäâk sipik, à la rivière 
même, ou, à méme la rivière. 

KETOKKÂN, ainsi, de cette espèce, 
vd. g. ketokkânesiw, ÿ appartient 
à celle espèce, à celte tribu, na- 
ma ketokkân n°? iji-pimâtisin, 
Je ne vis pas ainsi. 

KETTOK, (ad.) voy. kisâtch. 

KEYÂBITCH, (ad.) encore, voy. 
eyäbitch. | 

KEVIWEK, (ad.) malgré tout, en 
tout cas, voy. eyiwek. 

x KWE, (rac.) retourner sur le côté 
Opposé, revirer. 

€KWESKINEwW, (0. a.) NAM, NI- 
WEW, NIKEW, % le tourne sur 
l'autre côté avec sa main. 

CKWESKTIPITEw, (0. a) TAM, st : 
WEW, TCHIKEW, dem, avec un 
effort du bras. 

«KWESK’'APIW, ok (r. a.)üs'as- 
sied sur le côté opposé. 

« KWESK’ASTEW, a, (a. in.) pla- 
cé Sur le revers, ou, mis de l'autre 
cote. 

«KWESKT, (ad.) de l'autre côté, le 
revers, vd. g. kweski otchi nibâwi, 
liens-loi de l'autre côté, kweski 
itina, fiens-le, par le côté opposé, 
kweski asta, mets-le de l'autre 
côté. | 

«KWESKÂYIK, (ad) de l'autre 
côté, v. g. kweskâyik wâskâhiga- 
nik, de l'autre côté de la maison, 
kweskâyik oskutäkâk, sur le re- 
vers de son habit. 
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«KWESKAKÂM, (ad.} de l'autre|« KWESKINISKEW, ok, (v. n.) à 


côté de la rivière ow du lac. 

« KWESKÂTTIK,, (ad.) de lautre 
côté du bois, ou de la forét. 

«KWESKÂBISK, (ad.) de l'autre 

côté du rocher, ou du fer. 

« KWESKÂMATIN, (ad.) de l'autre 
côté de la montagne, ou de la 
butte. 

« KWESKISIN, wok, (a. a.) il se 
tourne de bord, élant couché. 


K WESKISTAWEW, serelourne. 


vers lui. 


« KWESKITTIN, wa, (a. in) ca 
change de bord, v. g. kweskittin 
yotin, levent change. 

« KWESKISIMOW, ok, (v. n.) ü 
se tourne de bord étant couché. 

© KWESKISIMEw, (0. &.) TITAW, 
MIWEW, TCHIKEW, ül le tourne de 
bord, élant couché, vd. q. säsäy ni 
kijikkasun napate, ekwa kwes- 
kisimin, je suis déjà rôti sur un 
bord, retourne-moi sur l’autre. 

« KWESKIPAYIW, ok, a, (a. a. et 
in.) ca change, ca tourne de bord. 

I WESKIMITONEVYImEw, (v. a.) 
TTAM, MIWEW, TCHIRKEW, ÿ change 
d'idée sur son compte. 

«KWESKEYImEw, (v. a.) elc., id. 

«KWESKOWEW, ok, (v. n.) 
change de langage, ou, kweski 
pikiskwew, kweskatämow. 

«KWESKISKWEYIW, ok, (v.n | 
il tourne la tête. 

« KWESKIKÂBAWTIW, ok, (v. n.) 
il se tourne étant debout. 

4 KWESKAHYEW, (0. ad.) STAW, YI- 
WEW, TCHIKEW, le change de 
côté en le placant. 


change de main ; ainsi de suite en 
formant d’autres mots avec la ra- 
cine kweskiï. 

KETATAWE, {ad.) tout à coup, v. 
g. Kketatawe namawiya pimâti- 
siw, tout à coup il cesse de vivre, 
ketatawe takusin, à arrive sans 
qu'on s'y altende, voy. sesikutch. 

+ KETISK, (ad.) juste ce qu'il faut, 
v. g. ketisk tebipayiw, à y en a 
juste assez, ketisk takusin kitchi 
wWâbamäât, à est arrivé juste pour 
le voir, voy. ekuyigok. 

« KETISKISPAYIW, ok, a, (a. a. 
el in.) il y en a assez, ca suffit. 
«KETISKISPA VIHEW, (v.a.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, 0 le fait suffire, 

il suffit. 

« KETISKOMOW, ok, a, (a. a. et 
in.) il s'ajuste, \ se joint bien. 

«KETISKOMO WIN, a, (n. f.) ajus- 
tement. 

« KETISKOMOHEW, ou, YEW, (v.a.) 
TTAW, HIWEW, TCHIKEW, | la- 
juste, il le fait bien joindre. 

«KETISKINEW, (0. 4.) NAM. NI- 
WEW, NIKEW, Ÿ l'échappe de sa 
main, ù läche prise, il ne peut 
plus le tenir. 

«KETISPIrEw, (0. 4.) TAM, SIWEW, 
TOHIKEW, \ ldche prise sur lui, ne 
pouvant plus le tenir avec ses bras. 

« KETISKIPAVYIW, ok, à, (a. a. 
el in.) ca se défait, ca échappe, v. 
g. une poutre qui sort du tenonet 
finit par s'échapper, tomber. 

« KETISKIPAVIHEw, (v. 4.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, le fait échap- 
per, s'éloigner l'un de l’autre, v. 
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g. deux morceaux de bois qui 
élaient joints ensemble. 

* KWESKUSIW, ok, (v. nou 
siffle. Les Indiens, qui croient aux 
revenanis, pensent qu'ils sifflent 
pendant la nuit. 

(“KWESKUSImEw, (v. G.) (TTAW, 
MIWEW, TCHIKEW, | le siffle. 

* KWETIPIW, ok, (v. n.) à se re- 
lourne. 

(KWETIPINEw, (v. &.) NAM, 
WEW, NIKEW, d le tourne sur Le 
CÔLE opposé, aussi, il le tourne sens 
dessus dessous. 

KWETIPT, (ad.) voy. wâäwiyak, v. 
g. osâm kisopwew kwetipi, &/ fait 
Un peu trop chaud, osâm kwetipi 
MIsAW, c'est un peu lrop gros, 
kwetipi nama ni pisiskeyimik, 
Par trop Ü ne fait plus de cas de 
moi, kwetipi osâm ekwa kitima. 
hisuw, 4! se fait un peu trop souf- 
frûr à présent, kwetipi kusikwan, 
mMmaskutch nama ni ka ki Oppi- 
nen, C'est un peu trop lourd, pro- 
bablement que je ne pourra pas le 
lever. 

* KWEVÂT, (rac) tout prét, 
Préparé, arrangé d'avance. 
CKWEYÂTII, (ad.) davance, en 
avance, {out préparé; v. g., kwe- 
yâtji miyin, donne-le-moi de sui. 
le, OU, en avance; kweyâtji-mä- 
mitoneyimisu kitchi nipiyan, 
d'avance, pense à mourir: kwe- 
yâtji-ayamiha mayowes notte- 
kwasiyan, fais ta Prière d'avance, 
avant de lendormir ; kwe yâtji- 
wâweyi kitchi sipwetteyan, pré- 
Pare-loi d'avance Dour partir, 

voy. kisâtch. 
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CKWEYÂTEYIuew, (v. a.) TTAM,. 
MIWEW, TCHIKEW, Ÿ y pense d'a- 
vance, ou, ù le pense préparé ; 
bd. 9., meyäkwâm, kweyâteyimi- 
suk, mayowes nipiyek, je vous 
en prie, pensez bien d'avance à 
Vous, avant de mourir ; sâsäy tchi 
ki kweyâteyitten ka wi-itweyan? 
as-lu déjà réfléchi d'avance à ce 
que lu veux dire ? 

CKWEYÂTINEw, (0. a.) Nam, ni 
WEW, NIKEW, 4 le met tout prét, 
préparé. 

(KWEYÂTAHYEw, (v. à.) STAW, 
YIWEW, TCHIKEW, Ÿ l'arrange tout 
prêt, il le prépare d'avance. 

CKWEYÂTISTW, ok, (4. a) à est 
prêt, préparé. 

(KWEVÂTAN, wa, (a. in.) cest 
préparé. 

« KWEYÂTISIWIN, a, (n. f.) pré- 
paration. 

CKWEYÂTJInEw, (v. a.) TTAW, H- 
WEW, TCHIKEW, {| le prépare d’'a- 
vance; vd. qg., Wi-kweyâtjihin ki- 
a Miyo-nipiyâÂn, prépare-moi à 
bien mourir. 

(KWEYÂTEYITTÂAKUSIW, ok, 
(a. a.) il est préparé, on l'a préparé. 

« KWEYÂTEYITTÂKWAN , Wa 
(a. in.) c'est préparé. 

K WETCH ! expression de remerct- 
ment, de satisfaction (peu usilée), 
y en a assez, c’est suffisant, c’est 
très-bien, tâpwe. 

KI, signe de la seconde personne, el 
de la ère seconde pers. du pluriel ; 
0. g., ki miyosin, tu es beau; ki 
miweyittenâwaw, vous étes: con- 
lenis' ki mitjisunânow, nous 
mangeons. N. B. Quelquefois 1 
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devient kit devant une voyelle, et| KIHEW, (v. a.) TTAW, HIWEW, H1- 


Ko devant un 0; v. g., kit astân, 
tu le places; K'otinenânow, nous 
le prenons. 


KI, signe de la seconde et de la pre- 
mière seconde personne du pronom 
possessif; v. g., ki tem, ton che- 
val; ki mustusuminow, notre 
bœuf; ki wäskâhiganiwaw, vo- 
tre maison. Il fait kit devant une 
voyelle, et kK° devant un 0, et d’au- 
tres mois que l'usage apprend ; 
v.g., kitayamihewiminimak,ton 
chapelet ; K'ottäwinow, notre pè- 
re ; K'istesiwaw, votre frère aïné; 
kit ânis, £a fille. 


KI, signe du temps passé ; 0. g. ni 
ki sikâtchikâsun, j'ai été baptise. 
Note. Toutes les fois que ce ki est 
précédé par le pronom ni, ü doit 
se prononcer gl, mais je l'écris 
toujours ki, pour la régularité ; 
ki ki miyitin, je te l'ai don- 
né; ki wâbamak, si je l'avais vu: 
oka ki ayamiha, mayowes kiti- 
mâkisit, 4 aurait dû se faire chre- 
lien avant de mourir ; ki ki wâ- 


bamaw tchi? l’as-tu vu? ki taku- 


siniyani, quand lu seras arrivé. 


KI, signe de la possibilité, de la ca- 
pacilé pour faire une chose ; v. g., 
uamawiya ni ki toten, je ne puis 
le faire ; ki totamäni, si je puis le 
faire; namawiya ni ka ki itut- 
tânân, nous ne pouvons aller; ki 
ispayiki, kita miwäsin, si cela 
peut arriver ce sera bon ; nista ni 
pa ki toten, moi aussi je pourrais 
le faire; kakiyaw awiyak kita 
ki totam, {out chacun peut le faire. 


KEW, Ü le perd, à l’échappe de ses 
mains : dv. g., moswa ni kihik, 
l'orignal (que je me préparais à 
tuer) n'échappe, s'enfuit. Note. La 
forme animée de ce verbe n’est pas 
usilée, on entend toujours dire : 
ni kihikun maskwa, l'ours m'é- 
chappe; ni kihikun makkesis, /e 
renard s'enfuit de moi. 

KIHIKKEW, ok, (v. n.) t! mène 
une meute de chiens à la chasse. 

(KIHIKKE WIN, a, ({n. f.) chasse 
avec des chiens. 

(KIHIKKAHEW, (0. 4.) TTAW, Hi- 
WEW,TCHIKEW, il le mène avec lui 
pour la chasse. 

x KIHKIW, ok, (a. a) l'est quéri, 
sa plaie étant fermée. 

CKIHKIWIN, a, (n. f.) guérison 
d’une plaie, d’une blessure. 

€ KIHKIHEW, (0. a.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, il lui quérit sa plaie, sa 
blessure. à 

CKIHKEW, ok, (a. a.) comme kih- 
Kkiw. 

(KIHKAHEW, (0. 4.) TTAW, HUWEW, 
TCHIKEW, comme kihkihew. | 

€ KIHIKÜSIMOW, ok, (v. n.) 
jeûne, 1 se prive de manger; voy. 
iyewanisihisuw. N. B. C’est aussi 
l'expression dont on se sert, pour 
désigner les jeünes dans le manger 
el le boire que s'imposent les infi- 
dèles, allant passer des deux ou 
trois jours, sur une haute colline, 
sans manger, tächant d'y dormir, 
afin d'obtenir de leurs génies des 
rêves mystérieux. 

€ KIHIKUSIMO WIN, a, (n. f.) jet- 
ne. 
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« KIHTKUSIMOHEw, (v. a.) TTAWw, 
HIWEW, TCHIKEW, Ÿ! le fail jeûner. 

«€ KIHISKWEW, ok, (a. a.) il est 
fou, insensé, sa tête, sa réfleæion 
lui échappe. 

« KIHISK WE YÂTISIW, ok, (a. a.) 
il est d'un caractère fou. 

« KIHISKWEYÂTISIWIN, a, {n. 
f.) caractère insensé. 

« KIHISKWEYÂBAMOW, ok, (a. 
a.) dl est élourdi, la téle lui tourne. 

« KIHISKWEYÂBAMO WIN, a, 
(n. f.) étourdissement. 

«KIHISKWEYEYIMEw, (v a. 
TTAM, MIWEW, TCHIKEW, {| le pen- 
se fou. | 

t KIHISKWEYEVYITTAM, wok, 
(0. n.) & est comme fou, il ne sait 
de quel côté donner La téte. 

«KTHISKWEYEYITTÂKUSIW, 

Ok, (a- a.) d est regardé comme 
fou, w est digne d'étre regardé 
comme insensé. 

«KIHISKWEYEYITTÂKWAN. 
Wa, (a. n.) c'est folie. 

« KIHISKWEYAKKAMIKISIW, 
ok, (a. a.) ü fait des folies. 

" KIHISKWEYAKKAMIKISI: 
WIN, à, (n. f.) action de faire des 
folies. 

«KIHISKWEYAKKAMIKAN, 
Wa, (a. in.) dy a des folies; ®v. q. 
eoko wäâskâhiganik pesissik ki- 
hiskweyakkamikan mana, dans 
celle maison n'y a ordinairement 
que «des folies. 

€ KIFHISKWEMEWw, (0. 4.) TTAM, mi 
WEW, TOHIKEW, Ÿ le rend fou par 
ses paroles; v. qg., kakwe-poni- 
min, ki kihiskmewin, tâche de 


LS 


390 


KIH 


me laisser tranquille, tu me fats 
tourner la téte. 

« KIHISKWEHEW, (0. a.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, Ü le rend fou; 
0. g., kihiskwehikuw o matchä. 
tisiwin, son mauvais caractère le 
rend fou; ni kihiskwehikun n°- 
istikwân, ma tête nv'ôle toute idée. 


« KIHISK WESUW, ok, (a. a.) le 
feu ou la fumée l’ètourdit, lui ôte 
l'esprit, 

« KIHISKWEMOW, ok, (v. n.) à 
parle comme un insensé. 

« KIHISKWEMOWIN, a, (n. f.) 
parole folle. ' 

« KIHISKWEBEW, ok, (a. a) tl 
est fou cn buvant, c'est-à-dire, tl 
est ivre. 

«KIHISK WEBEWIN, a, fa) 
ivresse. 

« KIHISK WEBAHEW, (0. 4.) TrAW, 
HIWEW, TCHIKEW, 1! l'enivre. 

«KIHISKWEKKÂN, ak, (n. f. 
sorte de fou; voy. tchist ok1 ki- 
hiskwekkânak! voyez ces insen- 
sés ! 

« KIHISKWESIN, wok, (a. &) à 
perd la léle du coup qu’il recoit en 
tombant. 

(KIHISKWETTIN, wa, (a. 
idem. 

« KIHISK WESIMEw, (v. a.) ü l’hé- 
bête, en le jetant par terre. 

x KIHISPUW, ok, (a. a.) il est ras- 
sasvé. | à 

€ KIHISPU WIN, a, (n. f.) rassasie- 
ment. 

« KIHISPUSKUYUW, ok, (a. a.) 
il est lrès-rassasié, ayant beau- 
coup mangé. 


(n. 


in.) 
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.« KIHISPUSKUYUÜHEwW,  (v. 
sasie en le faisant beaucoup man 
ger. 

« KIHISPUYEw, (v. a) TTAW, vI 
WEW, TCHIKEW, 1 le rassasie. 

x KIK, (rac) étre attaché à, ete., te. 
nir à quelque chose, mettre à, etc. 

« KIKAMO W, ok, à, (a. a. el in.) 
ça tient, c'est attaché à, etc.; v. q., 
nama kekwäy kikamowok mi- 
kisissak, 1 n'y a plus de rassades 
qui y soient attachées; n1]o eyà 
bitch kikamowa mistikwa, 1 y a 
encore deux bois qui y tiennent; 
nama tâpwe kikamow nipit, ma 
dent ne tient pas. 


« KIKAMOHEW, ou, YEW, (v. à. 


MTAW, HIWEW, TCHIKEW, {{ le fixe 
à, elc.,  l'attache à ; v. g., sâsäy 
ni kikamohâäwok kit ayamihe- 
wiminimak,ka pikupayitjik, j'ai 
déjà fixé ton chapelet, qui était 
brisé ; mitoni kikamotta ajiskiy 
ita ka tawâk, pose bien la terre 
(le mortier) là où il y a de l’espace 

« KIKÂBOWESIN, wok, (a. a.) il 
est couvert avec quelque chose qui 
y est attaché. 

« KIKÂBOWETTIN, wa, (a. in.) 
idem. | 

« KIKÂBOWISIMEW, (0. a.) TITAW, 
MIWEW, TCHIREW, Ÿ le rempli ; 
0. g., opâskisigan Kkikäbowetti- 
taw, t charge son fusil. 

« KIKÂBOWITCHIKEW, ok, (v. 
n.) ü bourre: son fusil. 

« KIKÂBOWITCHIKE WIN, a, (n. 
f.) action de bourrer son fusil. 

« KIKÂBOWÀN, a, (n. f) bourre 
du fusil. 
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a.)|t KIKABOWEYEw, (0. &) TTAw, 
TTAW, HIWEW, TCHIKEW, 0l le ras- 


YIWEW, TCHIKEW, comme kikâbo- 
wisimew. 

«KIKÂBOWEXEw, (v. a.) NAM, NI 
:WEW, NIKEW, idem. 

«KIKASÂKEW, ok, (v. n.) il met 
son capot ou sa robe. 

«KIKASÂMEW, ok, 
chausse ses raqueltes. 

« KIKASKISINEW, ok, (v. n.) 1 
met ses souliers. 

« KIKITÂSEW, ok, (v. n.) ü met 
ses pantalons où ses milasses. 

« KIKASTISEW, ok, (v. n.) met 
ses milaines, ses gants. 

«€ KIKASTOTINEW, ok, (v. n.) 1 
mel son chapeau, son bonnet. 

« KIKAYONISEW, ok, (v. n.) w 
revét ses habillements. 

€ KIK A VONISEHEW, (0. a.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, ü le revêt de ses 
habits. 

x KIKKA, (rac.) qui paraît clarre- 
ment, qui se reconnaît facilement, 
dont on saisit la nature facile- 
ment. 

€KIKKISIW, ok, (a a.) id parait 
clairement. 

« KIKKISIWIN, a, (n.f.) vue claire 
d'une chose. 

«KIKKAW, a, (a in.) ca parait 
clairement. 

« KIKKÂNÂKUSIW, ok, (a. a.) il 
apparait clairement. 

«KIKKÂNÂKWAN, wa, (a. in.) 
idem. 

« KIKKÂNAWEW, (v. a.) NaM, NÂ- 
KEW, NÂTCHIKEW, % l'aperçoil 
clairement. 

CKIKKÂWITTAWEW, (0. d.) TTAM, 


(one de 
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TTÂKEW, TTÂTCHIKEW, À l'entend 
clairement. 

« KIKKÂWITTÂKUSIW, ok, (a. 
a.) on l'entend clairement. 

«KIKKÂ WITTÂKUSIWIN ANR. 
f.) voix claire. 

«KIKKÂWITTÂKWAN. wa, (d. 
in.) on entend cela clairement. 

€KIKKÂmEw, (0. a.) Tran. (Je ne 
connais que ces deux formes) il Le 
dispute, à le querelle. 

«KIKKÂ WIuew, (v. a.) Tram, id. 

«KIKKÂTUWOK, (v. m.) üs se 
querellent, is se disputent. 

« KIKKÂTU WIN, a, (n. f.) querel- 
le, dispute. 

« KTKKÂTASKIW, Ok, (a. a.) il est 
querelleur. 

CKIKKÂWITAM, wok, (v. n.) & 
dispute, il querelle. 

CKIKKÂAWITASKIW, ok, ‘a. a.) 
uw est querelleur. 

«KIKKÂTOWEW, ORAN Ted 

(KIKKÂYÂSOWEW, DO) 
il est brillant, resplendissant. 

«KIKKÂYÂSIW, Ok, (a. a.) idem. 

« KIKKÂYÂSTEW, (v. m.) y a 
beau clair de lune. 

CKIKKÂSPIrew, (v. a.) Tam, st- 
WEW, TCHIKEW, Ÿ en connaît le 
goût facilement. 

« KIKKÂSPOKUSIW, ok, (a. a.) 
a le goût très-sensible, on en re- 
connait facilement le goût, (il sent 
fort.) 

«KIKKÂSPOKWAN, Wa, (a. in.) 
de'suitle le goût en est reconnu, ca 
un goût fort. 

CKIKKÂMÂTrEw, (0. a.) Tram, sr 
WEW, SIKEW, {l en trouve l'odeur 
très forte. 
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(KIKKÂMÂKUSIW, ok, (a. a.) on 
le sent très-sensiblement : v. UE 
wâyo otchi kikkâmâkusiw, &/ est 
senti de loin. 

«KIKKÂMÂK WAN, wa, (a. in.) ca 
Se Sent très-fortement. 

CKIKKÂMÂSUW, ok, (a. a.) ü a 
une odeur forte; v. g., tchiste- 
maw ka kikkâmâsut, du tabac 
qui a une odeur forte. 

«KIKKÂMÂSTEW, à, (a. in.) id. , 
v. g., de la viande qui cuit, kik- 
kâmâstew wiyâs, viande qui a 
une odeur forte. 

x KIKKÂTEVImEw, (v. a.) Tram, 
MIWEW, TCHIKEW, Ü le vénère, à 
Phonore. 

« KIKKÂTE YITTAKUSIW, ok, (a. 

a.) ü est vénérable, digne d'étre 

honoré. 


C©KIKKÂTEVYITTÂK WAN, wa. (a. 


in.) idem. 

x KIKT,(prép.) avec,et; v. q., nâbew 
kiki wiwa l’homme et sa femme,ou 

l’homme avec sa femme; sipwet- 
tataw o masinahisgan kiki oma- 
sinahiganâttik, à! emporte son li- 
vre avec, OU, et Son Crayon; aya- 
mihewikijikâäwa kiki kitchikiji. 
kâwa, les dimanches et les fétes. 

«KIKAKUTCHIN, wok, (a. a.) 
s’élance de suite vers, il part com- 
me la parole. 

«KIKAKUTTIN, wok, (a. in.) id. 

« KIKINEW, (0. a.) NAM, NIWEW, NI- 
KEW, Ÿ le prend avec, sous-enten- 
dujavec d'autres choses ; v.g., ki- 
kinew ospwâgana, # prend aussi 
sa pipe avec cela. 

€ KIKISKAWEW, (0. à.) KAM, KÂKEW, 
KÂTOHIKEW, elle le porte aussi, 


KIK 


C'est-d-dire elle à quelqu'un dans 
Son Sein, elle le porte. Ce mot s'em- 
ploie aussi pour dire : je porte 
aveé mo, j'ai avec moi; v. g., ni 
kikiskawâäwok ayamiheminak.je 
porte Sur mot le chapelet ; kâkike 
kikiskamokkan K. Marie osku- 
tâkâs, porte toujours sur toi l'ha- 
bit de Marie; sâsäy kikiskâkuw 
àkkusiwin, la maladie est déjà 
avec lui, i porte déjà la maladie ; 
tâpwe miwâsin miskutâkäy ka 
kikiskaman, vraiment c'est un bel 
habit que tu portes, awâsis ka ki 
kiskawat, l'enfant que tu portes 
dans ton sein. 

{KIKOSEW, ok, (v. n.) elle porte 
un enfant, elle esl enceinte. 

«KIKOSEWIN, a, {n. f.) action 
d'être enceinte. É 

«€ KIKISIN, wok, (a. a.) à est cou. 
ché avec; vd. g., ni.kikisinin ni 
maskisina, je couche avec mes 
souliers; nipiyani namawiya ke- 
kwäy ki ka k'kisinin, quand tu 
mourras, lu nemporteras rien 
avec loi. 

«4 KIKITTIN, wa, (4. ên.) c'est placé 
avec. 


€ KIKISIMEW, (v. a.) TITaw, MIWEW, 
TCHIKEW, Ÿ le place, ül Le couche 
avec; V. g., omasinahigan kiki- 
simew, Ÿ le couche (il l'enterre) 
avec son livre; âtit iyiniwok ki- 
kisimâwok ot ospwâganiwäwa, 
on enterrer cerlains Sauvages avec 
leurs calumrits. 

« KIKIVOWÂMEW, (0. a.) Tram, Mi- 
WEW, TCHIKEW, {l le suce. 

KIKIVISINIKKE, tout vivant ; 
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0. g., kikiyinikke kisiswew, 4 
le brûle tout vif. 

* KIKKIK, (ad.) à la fin, (tandem, 
aliquando), viendra un temps; v. 
g., Kikkik ni ka kaskittân, à Ja 
fin J'en viendrai à bout; kikkik 
takusin, il arrive à la force. N.B. 
Ce mot ressemble un peu à piyis, 
mais cependant i ne veut pas dire 
tout à fait la méme chose; kik- 
kik ni pe-n’tawâbamik, 4 vient 
me voir à la force * piyis miwe- 
vitlam, à la fin il était satisfait. 

CKIKKIHEw, (v. a.) TTAW, HIWEW, 
TGHIKEW, Ü veut, à la force, le qa- 
gner, l'emporter sur lui, il s'obstine 
contre lui, espérant qu'à la fin il 
en viendra à bout. 

€ KIKKIMEw, iv. a.) Tram, MIWEW, 
TCHIKEW,  S'obstine auprès de lui 
par Ses paroles veut le persuader. 

€CKIKKITTÜWOK, (v m.) üs 
S'obstinent l'un contre l'autre à 
Soutenir, etc. 

CKIKKITTU WIN, a, (n. f.) opini: 
dtreté, obstination mutuelle dans 
les parolrs ou opinions. 

€ KTKKIKISIW, ok, (a. a.) ü s'ob- 
stine à vouloir faire prévaloir son 
sentiment. 

x KIKISEB, (n. r.) Le matin. 

(KIKISEBÂYAW, (v. im.) il est 
malin; vd. g., tattwaw kikisebâ- 
vâki, tous les matins. 

€KIKISEBANISIW, ok, (a. a.) 
voit le malin ; vd. g., wâbaki kiki- 
sebauisiyâni, demain, si je vois le 
malin. 

x KIKKUSswEw, (0. a.)sam, SUWEw, 
SIKEW, Ü le lire, mais la balle ne 
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fait qu'efleurer la peau, sans pé-|« KIMISKUYUnew, ou, YEW, (0. 


nétrer. 

«KIKK WAHWEW, (0. 4.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, le coup qu'il lui por- 
te ne fait qu'effleurer. 

«KIKKUSIN, wok, (a. a.) il ne fait 
que toucher, qu'effleurer. 

« KIKKUÜUTTIN, wa, (v. 2n.) idem. 

« KIKKWÂHÂKES, ak, (n. f) car- 
cajou, bête sauvage, aussi, 6mi- 
yâkes, ak, et, nawevimesis, ak. 

x KIMANA,(ñ.r.) foin écrasé, frotté, 
qu'on prépare pour allumer Le feu 
au campement, d'où, manikima- 
new, # prend du foin pour faire 
du feu. 

x KIM, (rac.) en secret, en cachette. 

«KIMWEW, ok, (v. n) à parle en 
secret, toul bas. 

«KIMWE WIN, a, (a. f) parole en 
secret. 

« KIMOTOWEW, ok, (v. n) comme 
kimwew, parler en secret. 

« KIMOTOWE WIN, a, (n. f.) com 
me, kimwewin, parole en secret. 

« KIMOTOWÂTEw, (0. a) TAM, sI- 
WEW, TCHIKEW, u lui parle en se- 
crel. 

(KIMAYAMIW, ok, (v. 
Kimwew. 

€ KIMIPUW, ok, (v. n.\ il! mange, 
il se rassasie en secret. 

«€ KIMIPU WIN, a, (n. f.) action de 
manger en secret. 

€ KIMIPUYEw, (0. a.) yiwew, ü le 
rassasie en secret. 

« KIMISKUYUW, ok, (v. 
mange beaucoup en secrel. 

«KIMISKUYUWIN, a, action de 
manger furlivement. 


n.) voy. 


nd 41 


a.) YIWEW, le fail beaucoup 
manger en secrel. 

«KIMIPEW, ok, (v. n.) ü boit en 
cachette. 

CKIMIPEWIN, a, (n f.) action de 
boire en cachette. 

€ KIMIPAHEW, (0. &) TTAW, Hi- 
WEW, TCHIKEW, Ÿ le fait: boire en 
Secret. 

«KIMINITCHÂGAN, ak, (n. f.} 
bâtard. 


« KIMINITCHÂGANIKKEW, ok, 
(v. n.j 1, ou, elle a un bâtard. 

« KIMINITCHÂGANIKKE WIN, 
a,(n. f.) action d’avoir des bâtards. 

« KIMINITCHÂGANIKKAWEW, (0. 
a.) KKÂKEW, Ÿ a un bdtard avec 
elle. 

« KIMISÂHUW, ok, (v.r.) à s’es- 
suie l'anus après avoir satisfait la 
naiure. 

«KIMISÂAHUWIN, a, action de, 
elc. 

« KIMTW, ok, (vu. n.) 4 déserte, ül 
s'enfuit. 

« KIMIWIN, a, ‘(n. 
fuile. 

« KIMISIW, ok, (a. a.) il agit en se- 
cret, sans faire de bruit, vd. g. 
marche sans faire de bruit, kimi- 
siw, ok, ou, kimâsiw, ok. 

«€ KIMITTAW, ok, idem. 

«KIMISIWIN, a, (n. f:) action d'a 
gir en secret. 

CKIMINEW, (0. a.) NAM, NIWEW, NI- 
KEW, à le touche en cachette. N. Ce 
mot s'entend presque toujours pour 
les mauvais attouchements. 

(KIMINIKEW, ok, (v. n.) & fait 
des attouchements. 


f) désertion, 
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« KIMINIKEWIN, a,(n. f.) attou- 
chements déshonnétes. | 

« KIMINITUWOK, (v. 
font mutuellement des altouche- 
ments. 

« KIMINITU WIN, a, (nr. 
chement mutuel 

€KIMINISUW, ok, (v 
che impudiquement. 

« KIMINISUWIN, a, (n. 
chement sur soi. 


[.) altou- 


f.} attou- 


CKIMITrAWEW, (v. a!) TTAM, Tri- 


KEW, TTÂTCHIKEW, © l'écoute en 
secret sans étre entendu par lui. 

€ KIMASKAWEwW, (v. à.) KAM, 
KEW, KÂTCHIKEW, 
lui où il agit sur lui en secret. 


KÀ- 


« KIMIKawEw, (d. e.) NaM, NÂkEw, 
NÂTCHIKEW, il le voit sans étre vu 
par lui. 

CKIMÂBAMEW, (0. &) Tram, mr 
WEW TCHIKEW, Ÿ le regarde en 
secret. 

€ KIMINATE W, à le tour mente, il 
le fail périr en secret. 


CKIMIWAN, (v. im.) il pleut. 


CKIMIWANÂBUIY, a, (n. 
de pluie. 

CKIMIWANITTAW, ok, (v. n.) 
fait pleuvoir. 

€ KIMOTCH, (ad.) en cachette, v. Q. 
kimotch sipwettew, à part secrè 
tement, kimotch nama miwevit- 
tam, il n'est pas content intérieu- 
rement. 

: CKIMOTISIW, ok, (a. a.) ü agit en 
secrel. 

€ KIMOTAN, (in.) c’est secret. 

« KIMOTISIWIN, a, (n. f) action 
d'agir en cachette, 


[.) eau 
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. r.) Ü se tou- 


ÜÙ marche sur 


KIN 


€KIMOTITIYÂ WESIW, ok, (a. a.} 
il est fâché dans son cœur. 


«© KIMOTJIYÂ WESIWIN, CRIE 
[.) colère srcrète, cachée. 
C©KIMOTIIYÂWEHEwW, (0. a.) 


TTAW, HIWEW, TOHIKEW, à le fait 
fâcher en agissant en secret. 

€ KIMOTIW, ok, (v. n) 4 vole, il 
prend en secret. 

(KIMOTAMÂwEw, (0. a.) Tan, 
KEW, TOHIKEW, Ÿ lui vole, v. q. 
awiyak kimotamävätii Witjàyi- 
siyiniwa piko kitchi tipahamä 
Wât, celui qui vole son prochain. 
ùl ii qu'il le rembourse. 

€ KIMOTIWIN, a, (vol, larcin. 


(«KIMOTAMÂKEWIN, a, (n. f. 
idem. 
« KIMOTASTIMWEW, ok, (v. n.) 


il vole des chevaux. 
« KIMOTASTIMWEWIN, a, vol 
de chevaux. 


©KIMOT'ASTIMWÂrEw, (v. a.) 
SIWEW, 4 lui vole des chevaux. 
«KIMOTAYAPEW, ok, (v. n.) 


vole des rets, c'est-à dire: il dérobe 
les poissons qui y sont pris. 

« KIMOTAYO WINISSEW, ok, 
il dérobe des étoffes, des habits, 
des marchandises. 

x KIN, (rac.) pointu, objet qui va 
en poinle, en long. 

€ KINIKISIW, ok, 
pointu, affilé. 

(€ KINIKAW, (a. in.) idem. Note. 
On se sert aussi de ce mol, en cette 
maniere, nama wikkâtch n'oti- 
nen e kinikâk ayamihewikijika- 
nok, je ne prends jamais d'objets 
avec lesquels on peut tuer, le jour du 
dimanche, c’est-à dire, je ne me 


(a. a) est 


KIN: 


sers jamais du fusil, de la hache, 
etc. etc. le dimanche, nawatch ki 
miweyittam Saül e kinikâyik 
kitchi otchinatit ispitchi kiki ivi- 
nikke kitchi otittinikut onotinä- 
gana, Saül aima mieux mourir 
par la pointe du fer que d’étre 
pris-vivant par ses ennemis. 

« KINEBIK, wok, (n. f.) couleuvre, 
misi-kinebik, serpent. 

« KINIKIKKÜTEW, (v. a.) TAM, si- 
WEW, TCHIKEW,  l’apointit avec 
le couteau, le rabot, ou la var- 
lope. 

« KINIKKAHWEW, 10. a.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, YU l’apointit avec la 
hache. 

« KINIPUYEw, (0. a.) TAW; YIWEW, 
TCHIKEW,  l'affile, ù l'aiguise 
avec une lime, une pierre, une 
meule. 

« KINIPUTAMÂwEw, (2 a.) TAM. 
KEW, TCHIKEW, 0 le lui aiguise. 

« KINIPUTCHIGAN, a, (n. f.) éns- 
trument pour affiler, lime, ou 
pierre. Note. Les sauvages appel- 
dent aussi de cette manière mais 
improprement) les pierres, alors la 
forme est animée, vd. g. kinisutchi- 
ganak mitchetiwok, ÿ y a beau- 
coup de pierres. 

«€ KINOSEW, ok, (n. f.) poisson, v. 
g. notjikinosewew, travaille le 
;oisson, \ fait la péche. Note. La 
lerminaison amek, indique le 
poisson, d. g. wâbamek, poisson 
qui est blanc; mais celui qu'on 
appelle le vrai poisson blanc, se 
nomme attikamek, wok. 

« KINOSLW, ok, (a. a.) à est long, 
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grand, v. g. witjriskusimew, 7 
est aussi grand que lui. 

CKINOWAW, a, (a. in.) c'est long, 
v. g. e Kinowâk pisâganâbiy, une 
corde longue. 

«(KINOWÂBEGAN, wa, a. in.) 
c'est long, v. q. si c'est quelque 
chose en forme de corde, ligne, v. 
g. kinowâbeganiyiw oteyaniy, 
sa langue est longue. 

«KINOWÂBEKISIW, ok, (a a) 
il est long, en forme de corde. 

«(KINOWÂBEKIYÂWEW, Ok, (a. 
a.) il a le corps long. 

CKINOKÂIEW, ok, (a. a.) il a les 
Jambes longues. 

€ KINOSIBEW, (0. à.) TTAW, : Hi: 
WEW, TCHIKEW,  l’allonge. 

€ KINOTTAHEWw, (0. a.) TTAW, Hi- 
WEW, TCHIKEW, 1dem. 

€ KINOTTAKISIW, ok, (a. a.) ce 
bois est long. 

(KINOTTAKAW, a, (a. in.) celte 
bütisse est longue. 

«KINOWÂSKUSIW, ok, (a: a. ) 
cet arbre est long. 

«KINOWÂSKWAN, wa, (a. on.) 
v. g. une perche longue. 

«KINOWÂSKISUW, ok, (a. a.) ü 
est long, élant planté, v. g. un 
arbre très-haut. 

«KINOWÂSKITEW, a, (a. 
c'est planté long. 

« KINOWÂBISKISIW, ok, (a. a) 
il est long, un fer, une pierre. 

« KINOWÂBI-KAW, a, (a. in. 
fer long. 

CKIN WEKISIW, ok, (a. a.) 
long, v. g. du drap. 

(KIN WEGAN, wa, (a. in.) idem, 
v. g. de lindienne. - 


in.) 


il est 
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«KINWEYÂN, ak, a, idèm, v. g.|« KIPPWATÂMURxawew, (v. a.) 


une robe de bufile. 

€(KINWENSAÆ, (ad. longtemps, v. 
g. kinwensh âkkusiw, il est long- 
lemps malade, nama kinwensh, 
pas longtemps. 

(KIN WENSESKAMIK,.(ad.) 
très-longtemps. : 

* KTPIW, ok. (v. n.)ù se renverse. 

« KIPIPAYIW, ok, a, (a. a. et in.) 
Ca se renverse. 

« KIPINEW, (0. 4.) NAM, NIWEW, NI- 
KEW, 0 le renverse avec la main. 

« KIPISKAWEwW, (0. 4.) KAM, KÂKEwW. 
KÂTCHIKEW, dl le renverse avec le 
pied. 

x KIPP, (rac.) fermer, boucher le 
passage, mettre un obstacle. Note. 
J'écris cette racine avec deux p, 

. mais c'est à dessein que j'écris 
avec un seul p certains mots qui 
en dérivent, et cela à cause de la 
prononciation. | 

©KIPPOKKWAswEw, a, (v. à.) 
SAM, SIWEW, SIKEW, Ÿ le ferme, ül 
empéche de couler le saug. 

: «(KIPOKKWESAMÂwEw, Ta. 
KEW, TCHIKEW, Ÿ lui arréle le 
sang, \ ferme sa blessure. 

« KIPPOKKWASIGAN, a, (n. f! 
médecine pour arréler le sang. 

« KIPATÂTTAM, wok, (a. a.) il a la 
respiralion bouchée, il étouffe, il 
perd haleine. 

« KIPATÂTTAMOWIN, a, (n. f.) 
évanouissement, gêne dans la res- 
piratlion. 

« KIPPWATÂMUW, ok, (a a.) ü 
élouf}e. 

«KIPPWATÂMUWIN, a, (n. f) 
étouffement. 


KAM, KÂKEW, KÂTCHIKEW, ül l'é- 
louffe, il Lui ôte la respiration. 

(€ KIPPWATÂMÂBAswEw, (v. a.) 
SAM, SÂWEW, SIKEw, 1 l’étouffe 
dans la fumée. 

«© KIPPWATÂMÂBASUW, ok, (a. 
a.) ü élouffe dans La fumée. 

(KIPPWATÂMÂBASUWIN,. a, 
(n. f.) action d’étouffer dans la fu- 
mée. 

( KIPPWATÂMÂBATTEW, a, (0. 
m.) 1 y à fumée épaisse. 

« KIPPWATÂMÂBATTEWIN, a, 
(n. f.) fumée étoufjante. 

(© KIPAHWEW, (0. 4.) HAM, HUWEW, 

_ HIKEW, il le ferme, il bouche une 
ouverture, il l’enferme, il l’empri- 
sonne; v. g., kipaha iskwâtem, 
ferme la porte; amisk wok nitta 
kipahamok sipivya, les castors sont 
habiles pour barrer les rivières. 

(KIPAHIGAN, a, (n. f.) barrière. 
Nota. On entend aussi par ce mot 
une barrière dans une rivière pour 
prendre les poissons. 

CKIPAHAMÂwEw, (0. 4.) TAM,KEW, | 
TOHIKEW, ÿ le lui ferme, ou, il le 
renferme. 

CKIPAHITU WIKAMIK wa, (7. f.) 
prison. 

« KIPAHIKÂSU WIKAMIK, Wa, 
(n. f.) idem. 

« KIPAHIKÂSUW, ok, (a. a)ül est 
renfermé, emprisonné. 

« KIPAHIKÂSU WIN, a, (n. f.) em- 
prisonnement. | | 

« KIPAHIKÂTE W, a, (a. in.) c'est 
renfermé, c'est fermé, barré ; v. q., 
kipahikâtewa iskwâtema, les por- 
tes sont fermées ; IAE ko kipa- 
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Hikâtek meskanaw ? pourquoi le |« KIPPITONEXEw, (v. a.) Nam, Ni- 


chemin est-il fermé ? 

« KIPPISIW, ok, (a. a.) ul est bou- 
ché, obstrué; v. g., Kippisiw n’os- 
pwâgan, ma pipe est bouchée. 

6 KIPPAW, a, (a. in.) c’est bouché, 
renfermé; v. g., oskitjiy ka kip- 
pâk, tuyau de pipe qui est bouché. 

& KTPPAPIW, ok, (a. ay il est pla 
cé, assis, de manière à barrer le 
passage ; d. g., opline n'tawi-aya, 
ki kippapin ota, va le mettre ail: 
léurs, tu embarrasses ici. 

« KIPPASTEW, a, (a. in.) ca ob- 
sirue le passage. 

« KIPPISkawEw, (v. a.) KAM, KÂ- 
KEW, KÂTCHIKEW, ©! lui bouche le 
passage, \ lui mel un obstacle, 1! 
lempéche; v. 4, nama ki pimut- 
tewok ki kippiskawâwok, ds ne 
peuvent passer, tu leur bouches le 
passage ; nipiyâni pitane eka 
kippiskâkuyân ni matchi ittiwi- 
na, quand je mourrai, plût à Dieu 
que mes péchés ne me barrent pas 
le chemin; Ki Kippiskawin, tu 
n'embarrasses. 

« KIPPISKÂKE WIN, a, (n. f) em- 
barras, obstacle. 

« KIPPISKAMO WIN, a, {n. f.) 14. 

« KIPPUSKaAwEw, (0. a.) KAm, KÂ. 
KEW, KÂTCHIKEW, | lui ferme le 
passage; v%. g., kippuskâk oki 
mistatimwok eka kita pimuttet- 
jik, barre le passage à ces che- 
vaut, afin qu'ils ne passent pas. 

4 KIPPITONEHWEWw, (v. a.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, # l'étouffe, en lui 
serrant la gorge. 

« KIPPITONEmEwW, (v. a.) ü le fait 
taire, à lui ferme la bouche. 


WEW, NIKEW, comme kippitone- 
hwew. | 

(€ KIPPITTOWEW, ok, (v. n.) il se 
tail, it se ferme la bouche. 

€ KIPPITTOWE WIN, a, (n. f.) ac- 
tion de se taire. 

CKIPPINEW, (0. a.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, 0 le ferme avec la main. 

CKIPPITTAKAHWEW, (0. 4.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, ÿ le ferme à clef. 

«KIPPITTAKAHIGAN, a, (n. f.) 
clef, comme abikkokahigan, a. 

« KIPITTAKAHIKÂSUW, ok, (a. 
a.) tl est fermé à clef. 

«KIPPITTAKAHIKÂTE W, a, (a. 
in.) idem. 

€ KIPPITCHIW, ok, (v. n.) 4 cesse 
d'agir, il arrête dans son entrepri. 
se. Ce mot s'entend pareillement au 
physique comme au moral, v. g.;, 
ekawiva kippitchi ka atuskâta- 
man ayamihâwin, ne l'arréte 
pas dans ce que tu fais pour la 
religion; awiyak eka kippitchi- 
kwe isko iskweyâtch, eoko kita 
pikkohew ot atchâkwa, celui qui 
persévérera jusqu'à la fin, c'est ce- 
lui-là qui sauvera son dme; tak- 
ki wi-kippitchiw, 4 ne cherche 
qu'à s'arréler. 

«KIPPITCHIPAYIW, ok, a, (a. 
el.in)tCa cesse, CONS arrété; MONUr 
kippitchipayiw pisimokkân,l’hor- 
loge est arrétée; ati-kippitchipa: 
viyiw o wissakeyittamowin, sa 
douleur commence à cesser; kip- 
pitchipayiyiw o yeyewin, sa res- 
piration s'arréle. 

«KIPPITCHIWIN, a, (n. f.) arrét, 
cessation. 


KIP 


:« KIPPITCHIPAYIWIN, a, (n. f) 
idem. 
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« KIPISTANIWIN a, (n. f.) saigne- 


ment du nez. 


« KIPPITCHIHEW, (0. a.) TTAW, | « KIPISTANEHwWEw, (v a.) ül le fait 


HIWEW, TCHIKEW, ÿ l'arréte dans 


ce qu il fait, il le détourne de son KISÂTCH, (ad. 


action; v. g., Josué ki kippitchi- 
hew pisimwa, Josué a arrété le 
soleil; mina ki kippitchittaw si- 
piy Jourdain, atchiyaw eka kita 
pimitjiwanivik, aussi il a arrété 
le Jourdain de couler pendant un 
temps. | 

« KIPPITCHIMEW, (v. a.) à l’arréte 
de parler. 

« KIPUSIW, ok, (a. a.) voy kippi- 
siw, il est fermé, bouché. | 

« KIPWAW, a, (a. in.) idem. 

« KIPUTCH ! ferme de mépris en- 
vers quelqu'un, v.g , insensé! fou! 
raca ! 

« KIPUTCHEYIMEW, (v. 
il le trouve insensé, fou. 

« KIPUTCHÂTISIW, ok, (a. a.) il 
est d’un caractère insensé. 

« KIPUTISAHWEW, (0. 4.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, Ÿ le chasse, il le jet- 
te dehors, à le met à la porte; v. 
g., piweyimi-kiputisahwew, 4 Le 
chasse avec mépris; ata e wi nâ- 
tak ni kiputisahuk, quoique vou- 
lant aller à lui, il me chasse ; 
n'otta,ekawiya kiputisahun, mon 
père, ne me rejelez pas de votre 
présence. 

« KIPUTISAHU WE WIN, a, (n. f. 
action de renvoyer, de chasser de 
sa présence. 

« KIPUTISAHIKE WIN, a, {n. f.) 
idem. 

KIPISTANIW, ok, (v. n.) ü saigne 
du nez. 


&.) TTAM, 


saigner du nez. 

voy. kweyâtchi, 
tout de suite, à l'instant, d'avance ; 
vd. g., kisâtch wâwevista kit itât- 
Jihuwin mayowes nipiyan, fout 
de suite (pendant qu’il est temps) 
prépare ta conduite avant de mou- 
rir; ota askik kisâtch kwataki- 
hisu, ici-bas fais pénitence d'avan- 
ce; kisâtch miyin, donne-le-moi 
de suite; kisâtch ki ka wittamä- 
tin, Je vais te le dire tout de suite; 
tcheskwa, tcheskwa ekawiya it- 
wek, maka kisâtch tofamuk aya- 
mihâwin, ne dites pas: encore un 
peu de temps, mais de suite pra- 
tiquez la religion. 

« KISÂTJTAYITTIW, ok, (a. 
agit d'avance, 
vance. 

KISÂSTOW, (ad.) on dirait que, 
eic., ca l'apparence de, etc.; voy. 
miyâmäy; ©. g, kisästow wi- 
mispun, on dirail qu'il veut nei- 
ger; Kisàstow ekusi n’teyitten, 
je pense presque ainsi; kisästow 
abittaw tibiskaw, ÿ semble qu'il 
doit étre minuit; kisâstow nama- 
wiya ki miyo-ayân, ca l'air com- 
me situ nwélais pas bien; Kisâs- 
tow mistikwok n’tijinawâäwok, 
je les vois comme des arbres; ki- 
sâstow wiya ka petchâstamuttet, 
ca parait comme si c'était lui qui 
s’avance. 

«KISÂSTOWE YIuEw, (0. a.) TTAM, 
MIWEW, TCHIKEW, 9! le pense ain- 


a.) | 
il se prépare da- 
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si, ça lui semble qu'il en doit étre|« KISÂTEw, (v. a.) Tam, srwew, 


ainsi. 

x KIS, (rac.) fini, parfait, bien fini, 
au supréme degré, avoir de l'atta. 
chement. 

« KISÂSTEW, (v. îm.) à fait très- 
chaud. 

« KISÂSIKE W, (v. im.) idem. 

« KISÂSTE WIN, a, (n. f.) grande 
chaleur. 

« KISÂSIKE WIN, a. (n. f.) idem. 

« KISÂBEWIW, ok, (a a.) dl est 
parvenu à l’âge viril, il est homme 
fat. 

« KISÂBE WI WIN, a, (n. f.) dge vi: 
ril, parfait. 

« KISÂBE WE YIMEw, (v. a.) TTAM, 
MIWEW, TCHIKEW, Ü le pense par- 
venu à l’äge vuril. 

« KISÂBE WOKE YImEw, (v.a.) etc. 
idem. 

« KISÂBE WÂTISIW, ok, (a. a.) à 
a le caractère de l’äge viril; v. q. 
eyigok ki otittamaki kisäbewâ 
tisiwin, quand nous serons parve- 
nus à l'état de l’äge parfait. 

«KISAWEW, ok, (à. a.) à a fini 
de jeter son poil, ù mue. 

«KISAWEWIN, a, (n. f) mue, 
changement de poil. 

« KISÂTCHI, (ad.) avec attache, 
avec charité ; v. g., kisâtchi me- 
kinawâtew, ÿ lui distribue de 
quoi manger, avec charité, en s’at- 
tachant à lui. 

« KISÂSPINE, (ad.) puisque, tant 
que, v.g. kisâspine e wi-itutte- 
van, kiyâm semâk sipwette, 
quant à vouloir y aller, pars donc 
de suite. 


TCHIKEW, ©! est toujours auprès: 
de lui, ü ne l'abandonne pas, v. g. 
ekawiya kisâtikuk omatchi-ayi- 
wiwok, ne vous attachez pas aux 
méchants, ketimâkisiyani, kispin 
âtjipiko ki kisâtik, ekuta otchi 
ki ka kiskeyimaw tâpwe e sâki- 
hisk, s'i demeure auprès de toi 
dans la misère tu connaîtras qu'il 
l'aime vérilablement, ni kisâten 
ayamihewikamik, j'aime à de- 
meurer auprès de l'église,ata kaki- 
yaw nakatikawiyani, niya ki ka 
kisâtitin, quoiqu'on l’abandonne 
entièrement, moi je ne l’abandon- 
nerai pas. 

€ KISÂTIJIW, ok, il est attaché à 
cétle place. 

CKISÂTEYIuEw, (v. a.) Tram, M1 
WEW, TCHIKEW, pense à rester 
auprès de lui, i s'attache à lui, il 
pense à ne pas l’abandonner. 

«KISÂTCHInEw, (v. a) TrAW, ui 
WEW, TCHIKEW, 4 le retient, it 
l'empêche de partir, v. g. en le 
payant, elc., elc. 

«© KISÂTCHIMEW, (v. a.) TTAM, Mi- 
WEW, TCHIKEW, 2deM, par ses pa- 
roles. 

€ KISEW, ok, (v. n.) elle est chari- 
able pour ses petits, elle les dé- 
fend, elle ne les abandonne pas, v. 
g. une poule. 

(KISEWIN, a, (n. f.) action de 
garder ses petits. 

(KISE-MANITO, (n. f) lesprit 
charilable, l'esprit parfait, le 
grand esprit, Dieu. 

« KISE-MANITO WIW, ok, (a. a.} 
il est Dieu. 


KIS 


401 


KIS 


« KISE-MANITOWIWIN, a, (n.f.)|« KISEWÂTISITOrawEw, (v. a.) 


divinité. 

« KISEMANITOWEVIMEw, (v. a.) 
TTAM, MIWEW, TCHIKEW, {l le pense 
Dieu, il le reconnait comme Dieu. 

«KISEMANITOKKÂTEw, (v. a.) 
TAM, SIWEW, TCHIKEW, Ÿ l'adore 
comme Dieu. 


« KISEMANITOKKÂSIWEWIN, 
a, (n. f.) adoration de la divinité. 

« KISEMANITOWOKEYImEw, (v. 
&.) TTAM, MIWEW, TCHIKEW, VOy. 
Kisemanitoweyimew. 


« KISEMANITOWOKEYIMO W, 
Ok, (v. n.) ü se pense Dieu. 


« KISEMANITOWOKEYIMO 
WIN, a, {(n. f.) action de se dire 
Dieu. | 

« KISEMANITO WOKOSIS À N I- 
WIW, ok. (a. a.) il est le fils de 
Dieu, v. g. kisemanitowikosisä- 
niwiwane, situes filius Dei, etc., 
elc. 

-« KISE-PISIM, wok, (n. f.) le grand 
mois, janvier. 

« KISEWÂTISIW, ok, (a. a.) il est 
charitable, d'un caractère parfait, 
il est compatissant. 

« KISEWÂTISLWIN, a, (n. f.) cha- 
rité, la verlu principale, la vertu 
parfaile,manitowi-kisewâtisiwin, 
charitas (la vertu théologale.) 

«4 KISEWÂTAN, wa, (a. in.) c'est 
charitable, v. g. kisewâtan eoko 
wâskähigan, cette maison est cha- 
ritable, c'est-à-dire qu'on y est pris 
en COMPASSION. 

« KISE WÂTAYIMEWw, (v. a.) TTAM, 
MIWEW, TCHIKEW, ül le croit, il le 

trouve charitable. 


TAM, TÂKEW, TÂTCHIKEW, à lui 
fait la charité. 

«KISEWÂTISIWOKE YIMEw, 
voy. Kisawâieyimew. 

«KISEWÂTISIWOKEYI MO W, 
Ok, (v. n.) ü se pense charitable. 

«KISEWÂTISIWOKEYIMO WIN 
a, (n. f.) action de se croire chari- 
table. | 

(KISEWÂTISIMEwW, (0. a.) Tram, 
MIWEW, TCHIKEW, 4! lui parle avec 
charité. 

« KISEYÂTISIW, Ok, (a. a.) com- 
me kisewâtisiw, charitable, mais 
ça veut dire plus généralement: il 
est âgé, \ est ancien, i à atteint 
l’äge où on est parfait. 

« KISEYÂTISIWIN, a, (n. f.) an- 
Cienneté, v. g. okiseyâtisiwok, Les 
anciens, seniores. 

CKISEYINIWIW, ok, (a. a.) il est 
vieux, Ou, le vieillard, homme bien 
fini (parce qu'on suppose qu'un 
vieillard doit étre bien parfait.) 

(KISEVINIWIWIN, a, vieillesse. 


« KISEYINIWOKEYImEw, (v. a.) 


TTAM, MIWEW, TCHIMEW, Ÿ le croit 
vIeuT. 

«KISEYINIWOKEVYIMOW, ok, 
(v. n.) d se croit vieux. 

« KISEYINIWOKEYIMOWIN, a, 
(n. f.) action de se croire vivux. 
(KISEAYIWIW, ok, (a. a.) à est 

d’un äge avancé, voy. Kiseyâtisiw. 
€ KISEYIMEW, (V a.)TTAM, MIWEW, 
TCHIKEW, Ù finit d'y réfléchir, 
après y avoir pensé longtemps, v. 
g. sèsäy tchi ki kiseyitten ka wi- 
totaman ? as-tu déjà jonglé ton 
affaire? nameskwa ni kiseyitten 
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tânisi ke itak, je n'ai pas encore 
fini de méditer ce que je veux lui 
dire. 

( KISISWEw, (v. 4.) SAM, SUWEW, 
SIKEW, ü le brûle, ou, il le fait 
cuire. 

(€ KISISUW, ok, (a. a.) il se brüle, 
el, il est cuit, aussi, il a la fièvre. 

« KISISUWIN, a, (n. f.) brülure, 
cuisson, fièvre. 

« KISITEW, a, .a. in.) c’est brûlé, 
c'est cuit, c’est chaud. 

« KISITE WIN, a, (n. f.) voy. Kisi- 
suwin. 

«KISÂBISKIswew, (v. a) sam, su- 
WEW, SIKEW, Ÿ le faitchaufjer au 
feu, v. g. un fer, ou une pierre. 

« KISÂBISKISU W, ok, (a. a.) il est 
chaud par le feu, v. g. un fer ou 
une pierre. 

« KISÂBISKITEW, a, (a. in) idem. 

«© KISÂGAMIswEw, (0. a.) SAM, Su- 
WEW, SIKEW, Ÿ fait chauffer un 
liquide. 

« KISÂGAMISUW, ok, (a. a.) ülest 
chaud, (un liquide). 

« KISÂGAMITE W, a, (a. in.) idem. 

« KISISAMÂwEw, (0 a.) TAM, KEw, 
TCOHIKEW, | le lui fait cuire. 

« KISÂGAMISAMÂwEw, (v. a.) 
TAM, KEW, TCHIKEW, ü le lui fait 
chaujfer, (un liquide). 

( KISÂGAMITEKKWEW, ok, (v. 
n)u boit chaud. 

«KISÂGAMITEKKWEWIN, a 
(n. f.) action de boire chaud. 

« KISISKUTE WOKISIW, ok, (a. 
a.) donne un feu ardeni, v. 9. 
minahikwâttik  kisiskutewoki- 
SiW, le’bois d’épinette donne un 
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feu ardent, cela s'entend aussi de.. 
ca le goût de feu. : | 

« KISISKUTEWOKAN, wa, (a. 
in ) ca donne un feu ardent, c'est 
un feu ardent (ca le qoût du feu.) 

€ KISIHEW, (0. 4.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, 0 le finit, il le termine. 

N. B. On peut aussi écrire : kijihew ; 
dans toute la suite de cetie racine, 
On peut aussi bien faire sonner 
] comme s. 

« KISITCHIKE WIN, a, (n. f.) fin 
d'une chose. 

€KISIHUW, ok, (v. n.) ü finit, à 
achève, ou, 

€ KISIVUW, ok, (v. n.) Ce mot s’en- 
tend plus généralement ainsi: il a 
terminé, c’est-à dire, il l’a tué, ou, 
il l’a battu, l'a brisé, selon ce 
dont on S'entrelient, v. qg. sàsäy 
nikisiyun nit'em, j'ai déjà abimé 
mon cheval, kisiyuw opâskisigan, 
ul brise son fusil. 

CKISIHU WIN, a, (n. f.) action de: 
mettre en pièces quelque chose, de 
le meltre en plus mauvais état. 

€ KISIVU WIN, a, (u. f.) idem. 

« KISITCHIKÂSUW, ok, (a. a.) ü 
est terminé, fini. 

« KISITCHIKÂTEW, a, (a. in.) id. 

«© KIJITTAMÂwEw, (0. a.) Tam, 
KEW, TCHIKEW, {| le lui finit. 

« KIJITTOWEW, (v. a.) TTWÂKEW, 
idem. 

€ KIJITTÂGAN, a, (n. f.) émulette, 
objet de superstition, idole. 

«KIITTÂGANIKKÂN, a, (n. f.) 
idem. 

«KIITTÂGANIKKEW, ok, (v.n.} 
il fait des objets de superstition. 
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«<KIJIK, wa, (n. f.) le firmament, ce|« KISIPAKAW, (v. im.) quand les 


qui paraît en l'air. 

« KITCHI-KIIK, wa, (n. f.) le ciel. 

«KDIK, wa, (n. f.) le jour, ou, ki- 
jikaw, a. LÀ 

«KIIKAW, (v. im) ü est jour, 
wâban,petâban,v.g. tous les jours, 
tattwawikijikâk, un jour, nani- 
kutita, le déclin du jour, otâk- 
wâsan, ou, atimikijikaw, jour de 
l'an, otjettowikijkaw, ow oski- 
waskiwikijikaw. 

« KIJIXANISIW, ok, (a. a.) il voil 
le jour, il passe le jour, d. g. Wà 
baki ota ni ka kijikanisin, de- 
main je passerai le jour ic. 

«KIJIKANISIWIN, a, (n. f action 
de passer le jour. 

«KIIKKWEW.,ok,(a. a.) il est,ou, 
il atant de jours,v.g. ni kanijo ki- 
jikkwân, je serai deux jours, 
Jesus e ayenânewikijikkwet ki 
wâskâsakeswaw, Jésus ayant huil 
jours fut circoncis. 

« KUIKÂHOWEW, (0. im.) souffle, 
vent, du côté que paraît le jour. 

« KIJIKÂSTE W, (v. im.) il y aclair 
de tune. 

«KIIKÂNAMÂwEw, (0. a.) Tam, 
KEW, TCHIKEW, 0 lui fait du jour, 
de la lumière, il l'éclaire. 

« KJIKÂNAMÂKEVWIN, a, (n. f!) 
action d'éclairer, de donner de la 
lumière. 

«KIJIKKAMIKISEW, ok, (a. a.) ù 
a fini avec ses occupations. 

«KIJIKKAMIKAN, wa, (a. in. 
c’est fini avec ce trouble. 

« KIIKKAMIKISIWIN, a, {(n. f. 
fin des occupations. 
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feuilles sont à leur grandeur natu- 
relle. 

« KISIPÂMATIN, (n. f.) au bout de 
la montagne, butte, ou colline. 

« KISIPATINAW, idem. 

(€ KISIPASKAMIK, {n. f) au bout 
de la terre. 

(€ KISIPASKAMIKAW, idem; ©.g. 
appo kisipaskamikâk tabasiwa- 
ne, ki ka wâbamik Kijemanito, 
quandméme tu l’enfuierais au bout 
de la terre, Dieu te verrait. 

( KISIPIGAMA W, ok, {(n. f.) bout 
d'un lac. 

«KISIPISTIKWEYAW, 
bout de la rivière. 

«KISIPÂYIK, (ad.) au bout de. 

«KISIPISIW, ok, (a. a.) id a un 
bout ; v. g., namawiya kisipisiw 
Kijemanito, Dieu n'a pas de fin, 
ou, Kisipayiw, Ok, a. 

« KISIPAN, wa, (a. in.) ca un boul, 
une fin; v. g., kwatakittâäwin 
kitchi iskutek namawiya kita 
kisipan, la souffrance (dans l'enfer) 
n'aura pas de fin. 

« KISIPAW, a, (a. in.) idem. 

« KISIPIKKUÜTEw, (v. a.) TAM, Sr 
WEW, TCHIKEW, d le coupe jus- 
qu'au bout. 

« KISIPÂSKWEYAW, a, (n. f) 
bout du bois, de la forét. 

« KISISKWE WIW, 6k, (a. a.) elle 
est parvenue à l’âge de puberté. 

« KISISKWE WIN, a, (n. f.) femme 
à l'äge de puberté. 

« KIJITEPUW, ok, {v. n)üù a fini 
de faire cuire son manger. 

«KIJITE PU WIN, a, (n. f.) cuisson 
faite, mets cuits. 


(Ray fx 


KIJ 


« KIJITEPUyew, (0. a.) TAw, vi- 
WEW, TCHIKEW, 0 lui fail cuire 
à manger. 

« KISOKEW, ok, (v. n.) i! achève 
de bâtir sa maison ou sa loge. 


«KISOPIKKEW, ok, (v. n.) fait 


fondre de la neige pour avoir de 
l'euu. 

{ KISOKE WIN, a, (7. f.) action d’a- 
chever de bülir. 

« KISOPIKKE WIN, a, (n.f.) action 
de faire fondre de la neige. 

« KISOPIKKÂTEw, (0. a.) Tam, si 
WEW, TCHIKEW, à lui fait fondre 
de la neige. 

« KISOPWEW, (0. im.) ul fait chaud. 


€ KISOPWEWIN, a, (n. f.) chaleur 
du jour. 

« KISOPWEKKATTEW, a, (a. in.) 
c'est chaud, vd. 9, une maison où 
y a grand feu. 

« KISOSIW, ok, (a. a.) ü est chaud ; 
0. g., Mustusweyânak mistahi ki- 
sOsiWok, {es peaux de buffles sont 
très-chaudes. 

«€ KISOYAW, a, (a. in.)c’est chaud ; 
v. g., Kiskutâkäy namawiya ki- 
SOyYaw, {on habit n’est pas chaud. 

«€ KISOWISIW, 6k, (a. a.) idem. 

« KISOWAWAW, a. (a. in.) idem. 

« KISONEW, (0. a.) NAM, NIWEW, NI- 
KEW, t! le réchaulfe en le touchant. 
© KISOSKAwWEw, (0. a ) KAM, KÂKEw, 

| KÂTCHIKEW, le réchauffe en se 

mettant près de lui ‘ vd. g., e ni- 

Jokkwâmik  kisoskutâtunäni- 

Wan, en couchant deux ensemble, 

on se réchauffe. 


« KISOKKWÂMIW, ok, (a. a.) à 


dort chaudement. 
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«KISIPEKIKEW, (0. a.) NAM, Ni. 
WEW, NIKEW, Ÿ le lave. 
«KISIPEKINIKEWIN, a, (n. f} 
action de laver. 
« KISIPEKINIGAN, a, (n. f) sa. 
von. 
«©KISIPEKINAMÂwEw, (0. 0.) ram, 
KEW, TCHIKEW, Ü le lui lave. 
«KISIPEKITTAKINIKEW, ok, 
(v. n.)i lave le plancher,le parquet. 
« KISIPEKITTAKINIKE WIN, a, 
(n. f.) action de lavrr le plancher; 
(© KISIPEKIKUNEWEW, ok, üse 
lave la bouche: 


«KISIPEKITCHITCHEW, à se 
lave les mains. 

x KISI, (rac.) aller avec vitesse. 

CKISIPAYIW, ok, a, (a. a. et in.) 
Ca va vile. 


€KISIKUTEW, a, (a in.) idem, 
0. g., un boulet de canon. 

CKISIPAVIHEW, (0. a.) TTAW, HI 
WEW, TCHIKEW, ü le lance à gran- 
de vitesse. 


x KISIWÂK, (ad.) proche; v. q. 
kisiwâk pe-api, viens lPasseoir | 
proche. 

«KISIWÂKIWIW, a, (a: #7) c'est 
proche. 

«KISIWÂKIWIWIN, a, (n. f. 
proximité. 

«KISIWÂKUTAHwWEw, (0. a.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, le frappe de 
proche. 

x KISINEW, (0. 4.) NAM, NIWEW, NI. 
KEW, le tanne, il le passe, (une 
peau.) 

€ KISINIKUW, ok, (v. n.) ü tanne, 
il passe du cuir, ou des peaux de 
bujlles. 


KIS 
« KISINIKU WIN, a, (n. f.) action 


de tanner, passer du cuir. 

. KISSIN, (v. im.) à fait froid. 

KISSINAW, (v. im.) idem. 

x KISISÂWISIW, ok, (a. a.) il est 
laborieux. 

« KISISÂ WISIWIN, f.) 
amour du travail. 

« KISISÂWEVIMEw, (v. a.) Tram, 
MIWEW, TCHIREW, ü le croit labo- 
rieur. | 

« KISISÂWIMOW, ok, (v. n.) à 
parle beaucoup. 

« KISISÂWIMOWIN, a, (n. f.) ac- 
thon de parler beaucoup. 

x KISISIN, wok, (a. a.) ü se blesse 
en se piquant. 

« KISITTIN, wa, (a. in) idem. 


« KISISIMEw, (0. 4.) TITAW, MIWEW, 
TCHIKEW, à le blesse en le piquant. 


den 


« KISITOTTAWEW, (v. a.) TTAM, TTÂ- 
KEW, TTÂTCHIKEW, Ÿ V@ Sur sa 
voix, Ù se dirige, d'après sa voix 
qu'il entend. 

x KISIW, (rac ) indique la colère, le 
mécontentement. Nota. Yâwesiw, 
terminaison désignant la méme 
chose. ie 


« KISIWÂSIW, ok, (a. a.) il est en 
colère. | 

« KISIWÂSIWIN, a, (n. f.) colère. 

« KISIWÂaEw, (v. a.) TTAW, HiI- 
WEW, TCHIKEW, Y le fait mettre 
en colère. Note. C’est le mot usité 
pour: il l’offense, v. g., Dieu 

« KISIWATTWAW, ok, (v.ind.) il 
fait mettre en colère. 

« KISIWATTWÂWIN, a, (n. f.) 
action de mettre en colère. 


« KISIMEW, (v. a.) TTAM, MIWEW, 
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TCHIKEW, Ÿ le choque, à le fait 
fâcher par ses paroles. 

€ KISITTU WOK, {v. m.) üs se font 
fdcher mutuellement. 


€ KISITTU WIN, a, (n. f.) action de 
se faire fâcher mutuellement. 

€ KISIWAHITUW, ok, (v. m) id. 

«KISIWÂHITU WIN, a, {n. f.) id' 

€ KISISTAWEW, (0. 4.) TAM, TÂKEW, 
TÂTCHIKEW, à conserve de la ran- 
cune contre lui, \ est mécontent 
contre lui. 


«KISISTÂKE WIN, a, (n. f) ran- 
cune. 


« KISISTÂTU WOK, {v. m.) üs ont 
de la rancune l’un contre l’autre. 

« KISISTÂTU WIN, a, (n.f.) rancu- 
ne muluelle. 

€ KISIWEW, ok, (v. n.) # a un ton 
de voix en colère. Nota. Ordinaire- 
ment ce mot veut dire: à parle 
fort, haut. 

«KISIWE WIN, a, (n. f.) voix forte. 

€ KISIMOW, ok, (v. n.) Y parle en 
colère. 

€ KISIMO WIN, a, (n. f.) parole de 
colère. 

«KISIWÂSINÂKUSIW, ok, (a. a.) 
ù a l'air fâché. 

« KISIWÂSINÂKUSIWIN, a, (n.f.) 
air fäché. 


« KISIWÂSINÂK WAN, wa, (a. in. 


idem. 

«e KISIWENÂKUSIW, ok, (a. a.) 
idem. 

« KISIWEN ÂKUSIWIN Mar 
idem. 

«KIWENÂKWAN, wa, (a. in.) id. 

« KISIWASKATEW, ok, (a. a.) 
a mal au ventre. 


KIS 
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«KISIWASKATEWIN, a, {n. f)|« KISKIswEw, (v. a.) sam, SUWEW., 


mal de ventre. 

« KISIWAPPINEW, ok, (a. a.) à 
s'impatiente contre son mal. 

« KISTWAPPINEWIN, a, {n. f.) 
impatience contre la douleur. 

€ KISIWEYIMEw, (v. a) TTAM, MI- 
WEW, TCOHIKEW, {| le pense fâché, 
mécontent. 

€ KISIWEYITTAM, wok, (a. a.) 
nest pas content, il est fâché dans 
sa pensée, ilest de mauvaise hu 
meur. 

« KISIWEVITTAMO WIN, a, (n.f.) 
pensée de colère, mécontentement. 

x KISK, (1) (rac.) coupé, séparé en 
deux, rogné. 

€ KISKAHWEw, Ham, ÿ le déchire 
en frappant. 

« KISKAPPINATEW, &/ Le déchire 
à mort, ou, kiskaiganâmew. 

« KISKISIW, ok, (a. a.) ül est coupé, 
retranché, rogné. 

« KISKISIWIN, a, (n. f. rognure. 

(KISKISIHEW, (v. a.) TTAW, HI- 
WEW, TOHIKEW, { le rend coupé, 
il le coupe. 

UKISKAW, a, (a. in.) c’est rogné, 
c'est coupé carrément ; v. q., kîs- 
kosi, berge, ou canot, qui est car- 
ré par derrière. 

« KISKITÂS, a, (n. f.) mitasse cour- 
le, fausse culotte. N. B. Les sauva- 
ges quelques fois appellent les fem- 
mes: Kiskitâsis, ak, les petites 
milasses, parceque leurs mitasses 
sont plus courtes que celles des 
hommes. 


(1) Faire attention que cette racine est 
longue, sans cela elle serait la même que 
kiskisiw, il s’en rappelle. 


TCHIKEW, Ü le coupe avec un cou- 
leau, où un ciseau, ou le feu. 

(KISKISIGAN, a, (n. f.) rognure.. 
relaille. 

« KISKISIKÂSUW, ok, (a. a.) à 
esl Coupé, rogné. 

« KISKISIKÂTEW, a, (a. in.) id. 

€ KISKATAHWEW, (0. 4.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, ÿ le coupe en deux, 
avec la hache. 

« KISKATAHIKÂSU W, ok, (a. a.) 
ul est coupé en deux par la hache. 

« KISKATAHIKÂTEW, a, (a. in.) 
idem, v. q., du bois büché. 

« KISKATAHIKEW, ok, (v. n.) & 
coupe du bois, 1 büche, quoique le 
vrai mot pour bûcher soit nikut- 
tew. 

(KISKATAHIKEWIN, a, (n. f.) 
action de couper du bois. 

«€ KISKIPAYIW, ok, a, (a. a. et in.) 
il se casse en deux, v. q., un bâton. 

(KISKIPA VIHEW, (0. a.) TTAW, HI- 
WEW, TCHIKEW, {| le casse en deux, 
il le sépare. 

{ KISKINEW, (v. &.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, {| le casse avec la main. 

« KISKIPITEw, (0. 4.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, Ü le casse avec le bras, 
u le déchire. 

CKISKIKKUTTEw, (v. a.) Tram, 
SIWEW, TCHIKEW, Ÿ le coupe en. 
deux avec un tranchant, v. g. un. 
couteau. | 

KISKIK WESIN, wok, (a. a.) üse 
casse le cou en tombant. 

(KISKIKWETTIN, wa, (a. 
ça Se casse en tombant. 

(KISKIK WEKEw, (v. a.) NAM, NI- 


in.) 
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WEW, NIKEW, à lui casse le cou, 
ou, à lux tord le cou. 

«KISKIKWEPITEw, (v. a.) TAM, 

_SIWEW, TCHIKEW, à lui casse le 
cou avec un effort du bras. 

« KISKIKWESswEw, (v. a.) Sa, 
SUWEW, SIKEW, 0 lui coupe le cou. 

« KISKISIGAN, a, (n. f.) anstru- 
ment qui sert à couper, aussi, Un 
morceau coupé, retranché, coupon. 

« KISKÂ VU W, a, (n. f.) queue cou- 
pée. 

« KISKÂYOWE W, ok, (v. a.) 4 a 
la queue coupée. 

«KISKÂVYOWEWIN,a,(n. f.)action 
d'avoir la queue coupée. 

« KISKÂYOWEswEw, (v. a.) sam, 
SUWEW, SIKEW, 4 lui coupe la 
queue avec un Ciseau. 

« KISKÂYOWETAHwEw, (v. à.) 
HAM, HUWEW, HIKEW, ÿ lui coupe 
la queue avec une hache, ou autre 
instrument, avec lequel on donne 
un coup. 

«KISKIKKASwEw, (0. 4.) SAM, SU- 
WEW, SIKEW, 0! le coupe, 1 le sé- 
pare, en le faisant brûler. 

« KISKIKKASUW, ok, (a. a.) à 
est coupé par le feu. 


« KISKIKKASUWIN, a, (n. f.) 
brisure par le feu. | 
« KISKIKKATTEW, a, (a. in.) 


c’est cassé, séparé par le feu. 

« KISKIPUYEw, (v. @.) TAW, yI- 
WEW, TCHIKEW, [€ coupe, 0 le 
sépare en deux, avec la scie ou la 
lime. 

« KISKIPUTÂ WIN, a, (n. f.) sciage 
de travers. 

« KISKIPUTCHIKEWIN, a, 
[.) idem. 


(n. 
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« KISKIPUTCKIKEWIYINIW, 
Ok, (n. f.) scieur de bois en travers. 

« KISKIPUTCHIGAN, a, (n. f.} 
godendard, scie, ce qui sert à scier 
de travers. 

€ KISKIMAN, a, (n. f.) lime. 

« KISKIMANIKKEW, ok, (v. n.) 
ù fait des limes. 

« KISKIMANIKKE WIN, a, (n. f.) 
action de faire des limes. 

« KISKISOSUW, ok, (v.7r.) à se 
coupe avec Un COULEAU. | 

« KISKISOSU WIN, a, (n. f.) cou- 
pure. 

« KISKATAHUSUW, ok, (v. r.) 4 
se coupe avec la hache. 

«KISKATAHUSUWIN, a, (n. f.} 
coupure avec la hache. 

« KISKATINAW, a, (n. f.) colline, 
butte coupée à pic, perpendiculai- 
rement. 

« KISKATCHAW, a, (n. f.) terre 
élevée, coupée à pic, v. g. mistahi 
kiskatchaw tchikakâm, c’est cou- 
pé à pic auprès de Veau. 

« KISTATCHAW, (n. f.) idem. 

« KISKÂBISKAW, a, (n. f.) rocher 
coupé à pic, fer coupé, rogné. 

« KISTÂBISK A W, a, (n. f.) idem. 

« KISKATAWOKKAVW, a, (a. in.} 
c’est escarpé, v. g. lee bords d'un 
lac ou d'une rivière. 

« KISKIMISIW, ok, (a. a.) ù est 
engourdi. 

« KISKIMISIWIN, a, engourdisse- 
ment. 

« KISKIMIPAVIW, ok, a, (a. a. el 
in.) idem. 

« KISKIMIPAYIWIN, a, (n. f.) en- 
gourdissement. 
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€ KISKTMISITE W, ok, (a. a.) à a 


les pieds engourdis. 


«KISKIMITCHITCHEW, ok, (a. 


a.) il a les mains engourdies. 


€ KISKIMATCHIW, ok, (a. a.) 
est engourdi par le froid, v. g. 
piponiyiki ayekak kiskimatchi- 
Wok, pendant l'hiver, les gre- 
nouilles sont engourdies par le 


froid. 
« KISKIMISITEWATCHIW, 


le froid. 


«KISKIMATCHIWIN, a, (n. f. 


engourdissement par le froid. 


«KISKISIS, ak, (n. f.) jument, 


chienne. 


« KISKISISSIWIW, ok, (a. a.) elle 


est Jument, elle est chienne. 
€ KISKÂNAK, wok, (n. f.) idem. 


« KISKÂNAKUS, ak, (n. f. idem, 


pelite jument, pouliche. 


«KISKÂNAKWAY, ak, manche 


courte, coupée. 


* KISK, (rac.) enseigner, connaître, 


se Souvenir, marque. 


«€ KISKISIW, ok, (v. n.) ü s’en rap- 
pelle ; on dit: wani-kiskisiw, en 
perd le souvenir, ou aussi, il perd 


connaissance, il s'évanouit. 


€ KISKISIWIN, a, (n.f.) souvenir, 


ok, 
(a. a.) ù a les pieds engourdis par 
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mémoire, wani-kiskisiwin, oubli. 


« KISKISOHEw, (0. a.) TTAW, mr 


WEW, TCHIKEW, 0 le fait souvenir, 
d, g. Mayowes âtjimisuyan, kak- 
we kiskisohisu kakivaw ki pâs- 
tahuwina, avant de te confesser 
tâche de te rappeler tous tes pé- 
chés. 

«KISKISOmEw, (v. a.) TTAM, MI- 


KIS 
Souvenir en lui disant telle chose, 
v. g.ekwa nama kekwäy ni ki 
kiskisin, matte kakwe-kiskiso- 
min, jene me souviens plus de 


rien, tâche donc de me faire sou- 
venir. 


CKISKEYIMEW, (v. à.) TTAM, Mi- 


WEW, TCHIKEW, ÿ le connaît, ùl le 
sail, v.g. Kijemanito kakiyaw 
ayisiyiniwa kiskeyimew, Dieu 
connaît tous les hommes, nama 
kiskeyittuwok, üs ne se connais- 
sent pas, kakiyaw kekwaya kis- 
keyittam, ÿ connaît toutes choses, 
nama kekwäy nikiskeyitchikân, 
Je ne sais rien. 


N. B. On emploie aussi ce mot en 


voulant parler décemment pour dé- 
Signer la copulation (copula), v. g. 
kiskeyimew nijo iskwewa, cogno- 
vi duas mulieres, ou, habuit 
copulam cum duabus mulieribus. 


(KISKEYITTAMOHEW, ÿ lui 


fait connaître. 


«KISKEYITCHIGAN, a, (n. f) 


qui sert à faire connaître. 


«KISKEYITTAMO WIN, a, (n. fl) 


connaissance. 


€ KISKIMEW, (0. 4.) TTAM, MIWEW, 


TCHIKEW, ÿ lui désigne un temps, 
un rendez vous, v. g. kiskittuwok 
ayamihewikamikok, s se sont 
donné rendez-vous à l'église, ki 
kiskimitin kitchi wâbamiyan ke 
miyoskamik nikik, je vous don- 
ne rendez-vous pour venir me 
voir chez moi au printemps, na- 
ma ki ki kiskimitin, je ne puis 
te donner rendez-vous. 


WEW, TGHIKEW, à lui rappelle le|« KISKIMOW, ok, (v. n.) ü mar- 
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que un temps, il désigne un ren- 
dez vous. 


« KISKIMO WIN, a, }n. f.) rendez-|t KISKINOWÂTJITCHIGAN, a 


VOUS. 

« KISKINOHAMÂwEw, (. a.) TaM, 
KEW, TC IKEW, 0 lui enseigne, il 
l’instruit. 

«KISKINOHAMÂKE WIN, a, {n. 


KIS 


nowâtjihik kitchi okimâwa, 
est décoré par le roi. 

* 
(n. f.) marque, signe, v. g. ayami- 
hewinanâtawihun k’etamik, kis- 
kinowâtjitchiganiwiw e nok- 
wak, Le sacrement est un signe: 
sensible. 


[.) instruction, éducation. « KISKIN OWÂSUrrawew, (v. a.) 


« KISKINOHAMÂKEWIYINIW, 
Ok, (n. f.) maître d'école, v. ‘g. 
keskinohamäkeyan, kiskinoha- 
mâwinân tchi mâwimustchike- 
yâk, maître, enseignez-nous ‘à 
prier, niyâk kiskinohikew, ok, 
ü prédit, niyâk manitowi-kiski- 


TTAM, TTÂKEW, TTÂTCHIKEW, Ÿ 
s'instruitl en l’écoutant, il dit com- 
me lui, il apprend en répétant ses 
paroles, v. g. kiskinowâsuttawin, 
répète ce que je dis, afin que tu 
apprennes, Où, fais allention, re- 
marque ce que je dis. 


nohikewin, a, prédiction, prophé- |‘ KISKINAWEW, (v. 4.) NAM,NÂKEWw, 


lie. 
« KISKINORWEW, (0. 4.) HAM, Hu- 


NÂTCHIKEW, ÿ limite, il fait com- 
me lui, ü s’instruit en le voyant 
agir. 


WEW, HIKEW, Ü le désigne, il le «KISKINOWÂBA MEW, (0. à.) 


décrit, v. g. ekusi ka ïji-kiski- 
nohwât mistatimwa, c’est ainsi 
qu'il a décrit le cheval, kiskino- 
ham mwetchi ka ki wâbattak, / 
décrit la chose, il dépeint la chose 
juste comme il l'a vue. 
«KISKINOTTAHEW, (v. a) TTAwW, 
HIWEW, TCHIKEW, le conduit, il 
le dirige, v. g. matte kwayask 
kiskinottahin ite ka wikit n’ot 
tàwiy,conduis-moi donc droit où 
demeure mon père. 
«KISKINOWÂTJIEw, (v a.) 
TTAW, HIWEW, TCHIKEW, % le 
marque, il le décore, v. g:awiyak | 
e sikâtchikâsut, kiskinowâtjihi- 
kowisiw, celui quiest baptisé, est 
marqué par Dieu, \ a un carac- 
tère divin, kiskinowâtjihew ote- 
ma, ÿ# marque son cheval, kiski- 


= 
a 


= 


TTAM, MIWEW, TCHIKEW, ?deM, 0. 
g. Mmiyo-pimâtisiyani ki ka kiski- 
nowâäbamikwok kit awâssimis- 
sak, si tu vis bien tes enfants pren- 
dront exemple sur toi. 
KISKINOWÂTEYIMEw, (v. a.} 
TTAM, MIWEW, TCHIKEW, 1! le re- 
marque, il y fail une marque dans 
sa pensée, i s'en rappelle; v. q., 
mitchet ayisiyiniwok evyâbitch 
ni kiskinowâteyimäwok, kayâs 
ka ki wâbamakik, je me rappelle 
encore plusieurs personnes, que 
J'ai vues anciennement. 
KISKISITOTAWEW, (0. 4.) Tam, 
TÂKEW, TCHIKEW, Ÿ conserve son 
souvenir, ü ne l'oublie pas; v. g., 
wani-kiskisitotawew, à l’oublie ; 
kâkike  wi-kiskisitotaw  Te- 
beyimiwet, rappelle-loi toujours 
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le Seigneur ; nama wikkâtch ki! x KISP, (rac.) épais, d'un gros vo- 


ka wanikiskisototätin, je ne Pou- 
blierai jamais. 

« KISKINÂKE WIN, a, ({n. f.) 
tation. | 

« KISKINOWÂBAKKEWIN, a 
(n. f.) idem. 

« KISKINA WÂTCH, (ad.) par imi- 
lalion, essai sur un exemple ; v.q., 
eyiwek kiskinowâtch ni ka ojit- 
tân, je vais toujours essayer de le 
faire; kiskinawâtch totam, kis 


imi- 


1 


kinawâtch ayittiw, & fait comme 


les autres ; konata kiskinawâtch 
atuskew, © fait semblant de tra- 
vailler. 

« KISKIWEHUN, a, (n. f.) pavil- 
lon, drapeau. | 

CKISKRIWEHDW OR D #2 TRS e 
décore. 

« KISKIWEHU WIN, a, (n. f.) dé- 
coralion. 

« KISKIWEHWEW, (0. 4.) HAM, Hu- 
WEW, HIKEW, | fait des marques, 
0. g., quelqu'un qui fait des mar- 
ques, des signes, pour indiquer la 
roule à ceux qui viennent après 
lui, kiskiwehikew, ok, (indéf.) 

« KISKIWEHIGAN, a, (n. f.) mar- 
que, signe. 

«KISKINOWÂBÂWAYEw, Taw, 
ul le signe avec l'eau, ü l'ondoie. 

KISIK, (ad.) en méme temps; v. q., 
mitjisuw kisik pimuttew, 1! man- 
ge et en méme temps à marche ; 
ayamihaw kisik atuskew, ÿ prie 
en travaillant ; mispun kisik ki. 
miwan, à neige et pleut en méme 
temps; kisik ni ka masinahikän, 
en méme temps je vais écrire. 


lume. 

«KISPAKISIW, ok, (a. a.) il est 
épais. 

CKISPAKISIWIN, a, (n. f.) épais- 
SATIE 

(KISPAKAW, a, (a. in.) c’est épais, 
ou, kistekipayiw. 

(KISPAKINEW, (0.a.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, 4! le rend épais. 

« KISPAKAHYEW, (0. a.) STAW, vI- 
WEW, TCHIKEW, ÿl le mel épais, il 
l'entasse. 

U(KISPAKISIHEwW, (v. a.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, | lerend épais. 

(«KISPAKEKISIW, ok, (a. a.) à 
est épais, vd. q., du drap. 

« KISPAKEKITTIN, wa, (a. “ün.) 
idem, du coton. 

« KISPAKEGIN, wa, (n. f.) drap, 

indienne, cuir épais. 

«€ KISPAKEGIN WEW, ok, (a. a.) 
elle est épaisse celte étoffe, etc. 

« KISPAKEGINWEKISIW, ok, 
(a. a.) ù a la peau épaisse. 

« KISPAKEGIN WEGAN, wa, (a. 
in.) c'est une peau épaisse, ou, 
étoffe, ele. 

« KISPAKISWEw, (v. a.) SAM, Su- 
WEW, SIKEW, Ÿ le coupe épais, et 
il le fait cuir épais. 

CKISPAKAMOW, ok, a, (a. a. et 
in.) il y en a épais, qui y est atta- 
ché; c'est d’une épaisseur considé- 
rable, v. g., Kkispakamowok ik- 
kwok Kistikwäânik, les pous sont 
out épais, sur ta léle ; misiwe 
kispakamow ajiskiy k'ikkwâga- 
nik, {w as beaucoup de terre, sur 
le visage. 

CKISPAKAMONINSPE ET ne 
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grande quantité de, etc., altaché 
à, etc. | 

« KISPAKATCHIW, ok, (a. a.) à 
est gelé profondément, v. q., le 
fleuve. | 

« KISPAKATIN, wa, (a. in.) idem; 
0. g., Sàsäy kispakatinwa sâka- 
higana, les lacs sont déjà gelés 
profondément. 

KISPEW, (ad.) si peu que, au 
moins, tant bien que mal; v. q., 
kispew ki ka mivitin. sù peu que 
J'en ai, je vais te le donner; kis- 
pew miyo kijikaw anotch, au 
moins dd fait beau temps aujour- 
d'hui; kispew namawiya kiyäs- 
kiskiw, au moins il n'est pas men- 
leur. 

x KISPEWEW, ok, (v. n.) il prend 
la défense, il va au secours. 

« KISPEWE WIN, a, (n. f.) défense 
du prochain. 

« KISPEWEKITO W, ok, (v. n.) 
prend la défense, etc., par ses pa- 
roles; v%. g., Kispin pasastehu- 
twäawi kit awâssimissak, ekawi- 
ya mana kispewekito, quand tes 
enfants sont chatiés ne prends pas 
leur défense. 

« KISPEWEKITOWIN, a, (n. f.) 
défense, secowrs donné à, etc. 

« KISPEWÂTEw, (0. a) TAM, st 
WEW, TCHIKEW, W prend sa défen- 
se, prend son parti, 1 plaide 
pour lui, v. g. pehutamïki aya- 
mihâwin, kiyâm kispewekito, 
ou, kispewâta, quand on méprise 
la religion, prends sa défense, ni 
mamisin kita kispewàsit k Marie 
kitchi kijikok, j'espère que Marie 
plaide pour moi au ciel, metchi- 
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ayimomitji mana ayisiyiniw, 
kiyâm Kkispewâtik, quand on 
parle mal de quelqu'un, prenez sa 
défense. 

«€ KISPEHUWEVW, ok, (v. n.) 
Kispewew. 

« KISPEHWEw, (v. a.) (irrégulier), 
voy. Kispewâtew. 

x KISPIN, (prép.) si, v. g. kispin 
ki miyo pimâtisin, si {u vis bien, 
kispin sâkihatji, si tu l'aimes. 


VO. 


€ KISPINATEW, (0. 4.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, le gagne, ü en fait 
l'acquisition. Note. Quelquefois ca 
voudrait dire: 1 le tue entière- 
ment. 

«KISPINATAMÂwEw, (v. à.) TAM, : 
KEW, TCHIKEW, 0 le lui acquiert, 
il le lui gagne, \ le lui obtient, il 
le Lui mérite ; vd. q., Jesus-Christ 
ki ki kispinatamäkonow kâkike 
pimâtisiwin, Jésus Chrisi nous a 
mérité la vie éternelle. 

« KIPINATAMÂSUW, ok, (o. r.) à 
mérite pour lui-méme ; v.g., aWi- 
yak tânisi ke kispinatamâsukwe, 
kita ij-miyikowisiw, selon que 
quelqu'un aura mérité, Dieu lui 
donnera. 

« KISPINATAMÂKE WIN, a, (n.f.) 
mérile pour un autre. 

«KISPINEW, ok, (v 
prompliement. | 

x KISPISIW, ok, (a. a.) ü est rude 
au toucher. 

«KISPAW, a, (a. in.) idem. 
KISTAHWEW, (0. G.) HAM, HUWEW, 
HIKEW, ê{ de tire à bout portant. 

x KIST, (rac.) former, étre un tout 
solide. 


n.) à meurt 
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« KISTAHYEW, (v. 4.) STAW, YIWEW, 
TCHIKEW, Ÿ en fait un tas, un 
monceau solide. 


« KISTÂPISKAW, a, (n. f.) rocher 


solidement assis. 


«KISTAPIW, ok, (a. a.) ül est soli- 


dement assis. 
« KISTAPIWIN, a, {n. f.) siége so 


hde, ou place de résidence, village. 


« KISTASTEW, a, (a. in.) c’est pla- 
cé solidement. 

«KISTATCHAW, a, (n. f.) éléva- 
lion de terre solide. 

« KISTASKISUW, ok, (a. a.) il est 
planté, fixé solidement. 

« KISTASKITEW, a, (a. in.) idem. 

« KISTÂSK WA PPTrEw, (v. a.) TAM, 
SIWEW, T HIKEW, % le fixe solide- 
ment en l'attachant. 

(KISTEYIMEW, (0. a.) TTAM, Mi- 
WEW, TCHIKEW, Ÿ en fait grand 
cas, il le considère beaucoup, il le 
révère, 1! le vénère. 

(KISTEYIMOW, ok, (v. r.) ül se 
croit quelque chose, il est superbe. 

€ KISTEYIMOWIN, a, (n. f.) or- 
gueil, vanilé. 

« KISTEYITTÂKUSIW, ok, (a. a.) 


il est honorable, vénérable, noble. À 


« KISTEYITTÂKUSIWIN, a, (n.f.) 
honorabilité, noblesse. 

« KISTEYITTÂK WAN, wa, (2. in.) 
cest honorable, vénérable, noble. 

« KISTEYITCHIKÂSUW, ok, (a. 
a.) il est fait honorable, noble. 

« KISTEYITCHIKÂTE Wa, (a. in.) 
ca été rendu honorable. 

« KISTOPEK, wa, (n. f.) vaste éten- 
due d’eau, place où il y a toujours 
de l'eau. 
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(KISTOPEKOK, dans une vaste 
élendue d’eau. 

CKISTIN, (v. im.) grand vent vio- 
lent, ouragan. 

« KISTUTTEW, ok, (v. n.) il mar- 
che à pas pesants, lents. 

€ KISTUTTE WIN, a, (n. f.) marche 
pesante. 

© KISTOTEW, ok, (a. a.) toute une 
famille; v. g., kistote-pitchiw, 
lève le camp avec toute sa famille; 
kistote-sipwettew, 1 part avec 
toute sa famille. 

«© KISTIKÂN, a, champ de semence. 

CKISTIKEW,0k,% sème un champ. 

« KISTIKÂrEw, Ta, 4! le sème. 

(KISTOKKAN, a, {n. f.) porte de 
loge, d’une tente. 

€ KISTOKKE W, ok, (v. n.) i pose 
une porte. 

x KISTAKÉ. (ad.) très-nombreux ; 
v. g., kistakê ayisiyiniwok taku- 
sinwok, beaucoup d'hommes sont 
arrivés. x 

(KISTAKEWOK, (a. a.) us sont 
très-nombreux. 

€ KISTAKEVYITIWOK, (a. a.) id. 

« KISTE VATIW., ok, (a. a.) idem. 

« KISTEYATIWIN, a, grand nom- 
bre. we 

(KISTATAHWEW, (v. 4.) HAM, HU- 
WEW. HIKEW, % le trace très-visi- 
blement, vd. g., quelqu'un qui mar- 
chant plusieurs fois à la même 
place, finit par tracer un chemin, 
kistataham meskanaw. 

©KISTÂBÂWÂvyEw, (0 a.) TAW, 
YIWEW, TCHIKEW, Ôl le rince, il le 
trempe dans un hquide. 

(€ KISTATAMUW, a, (a. in.) che- 
main très-tracé, qui parait bien, v. 
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g. mitoni kistatamuwa meska- 
nawa, les chemins paraissent bien. 
x KITTA, (rac.) perdre de vue, con- 
sumer, plonger dans, etc. 
CKITAW, ok, (v. n.) ü mange tout, 
il consume tout. Note. Je ne con- 
nais que la forme inanimé de ce 
verbe, el je ne Pécris qu'avec un t, 
pour la prononciation, quoiqu'il 
Semble venir de la racine kitta. 
KITÂNAWEW, ok, {v. n.) td 
mange tout ce qu'on lui sert, v. g. 
quelqu'un qui est invité au festin. 
CKITÂ WIN, a, (nf!) action de tout 
manger. 
« KITÂNAWE WIN, a, (n. [.) idem 
(KITAMWEW, {v. a.) (irrégulier), 
il le mange tout, v. g. ki wi-kita- 
mon tchi? as-tu envie de me 
manger ? 


( 


= 


(KITÂMÂwEw, (v. a.) Tam, kEw, 
TDHIKEW, ÜÙ lui consume ses pro- 
visions, 1! lui mange tout. 

CKITTÂHWEW, (0. 4.) HAN, HUWEW, 
HIKEW, 0 le plonge dans l'eau. 

CKITTÂXEW, (0. 4.) Nam, NIWEW, 
NIKEW, idem. 

(KITTÂWIPAYIW, ok, a, (a. a. 
elin.) ca enfonce dans l'eau, ça 
engloutit. 

«KITTÂ WIPAYInE w, (v. a.) 
TTAW, HIWEW, TCHIKEW, ÿ l'en: 
gloutil, il l’avale. 

x KT, (rac.) empécher, retenir. 

(KITÂHAMÂwEw, (v. a.) Tam. 
KEW TCHIKEW, Ü lui défend, à 
l’empéche, v. q. Kijemanito kita- 
hamâkew kimotiwin, Dieu dé- 
[end le vol. 
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CKITÂSOuEw, (0. a.J Tram, MIWEW, 
TGHIKEW, 0 lui défend, il l'empé- 
che. 

« KITÂHAMÂKE WIN, ANSE) 
défense. 

(KITÂHAMAVW, ok ({v. n.) ü dé- 
fend, à empéche. 

(KITÂHAMAÂVWIN, a, (n. f:) dé. 
fense. 

€ KITINEW, (0. a.) Nan. NIWEW, NI- 
KEW, Ü le retient, il l’arréte. 

(KITCHITINE W, etc., idem. 

CKITEVIMEwW, (v. a.) TTAM, MI- 
WEW, TCHIKEW. ÿ veille sur lui, il 
le garde, il en prend soin. 

CKITÂBAMEW, (0. a) TTAM, mr 
WEW, TCHIKEW, Ü le surveille, il 
le garde en le surveillant, ül Le 
considère, ou, kitânâweyimew, 
kitânâwâbamew. 

x KITIKKAWEW, (0. a.) KAM, KÂ- 
KEW, KÂTCHIKEw, ü ne le blesse 
qu'un peu, il ne fait qw'effeurer 
la peau. 

(KITIKKIMEW, (v. a.) TTAM, mr- 
WEW, TCHIKEW, ül [ur dit des pa- 
roles piquantes, il le blesse presque 
par ses paroles. | 

x KITCHIW, ok, à. a.) à fait un 
effort, il a une douleur causée par 
la trop forte tension des muscles. 

€ KITCHIWIN, a, (n. f.) effort. 

€ KITINEW, (0. 4.) NAM, NIWEW, NI- 
KEW, U le tüte, ü le palpe, il Lui 
cause de la douleur en le touchant. 

(€ KITISIW, ok, (a. a.) ou plus sou- 
vent, Kâkitisiw, ÿ est sensible, à 
éprouve facilement de la douleur 
quand on le touche. 

CKITISIWIN, a, (n. f.) ou, kâkiti- 
SiWin, à, sensibilité, douleur. 

28 
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x KITISIMOW, ok, (v. n.) & estlx KITIMÂKIrrawew, (0. a.) TTAM, 


rétif, i ne veut pas partir, il de. 
meure à la méme place. 
€ KITISIMOWIN, a, (n. f.) action 


d'être rétif, répugnance. 

« KITISIMOTOTAWEW, à! refuse 
d'agir avec, ou, sur lui. 

« KITISIMOSTAwEw, Tam, / se re. 
fuse à le prendre, à l'entreprendre. 

« KITISIMOWAÂTISIW, ok, (a. a.) 
il est d'un caractère rétif. 

« KITISIMOWÂTISIWIN, a. (n.f.) 
caractère ia 

x KITIM, (rac.) rendre malheureux, 
faire pitié, digne de compassion. 

« KITIMAHEw, (v. 
WEW, TCHIKEW, 


&.) TTAW, HiI- 
ul le rend mal- 


heureux, misérable : on pourrait | 


dire : kitimahikowisisy, ul 
afiligé par Dieu. 

« KITIMÂKISIW, ok, (a. a.) ü est 
misérable, il fail pitié, il est mort. 
n'est plus, okitimâkisiwok, Les 
malheureux. Ce mot veut dire 
quelquefois, ilest pauvre, il a aussi 
la méme signification que nipiw, 
OU, namatew, 21 est mort. 

«KITIMÂKISIWIN, a, (n. f.) mi- 
sère, pauvreté. 

«KITIMÂKAN, wa, (a. in.) ça fait 
pilié, c'est misérable, v. g. kitimä- 
kan askïy, pays pauvre. 

« KITIMÂKAKKAMIKAN, (a. in.) 
y a misère, désolation. 

« SU OUEN eu (v. a.) TTAw, 
: HIWEW, TCHIKEW, à le prend en 
— pitié, en CoMpassion. 

« KITIMÂK IxawEw, (0. a.) Nam, NÂ- 
KEW, NÂTCHIKEW, ÿ le regarde 
avec COM; assion. 


est 


TTÂKEW, TÂTCHIKEW, ü} l'écoute 
avec aitendrissemeut, son discours 
le touche. 

CKITIMÂKEYITTAMÂwEw, (v.a.) 
TAM, KEW, TCHIKEW, © le lui 
prend en pitié. 

CKITIMÂKIMEw, (d. a) TrAM, Mr- 
WEW, TCHIKEW, le rend digne 
de pilié par ses paroles, il le rend 
misérable par la facon avec la- 
quelle à lui parle. 

€CKITIMÂKIMOW, ok, (a. a.) a 
un discours qui louche, aussi, à 
a un discours insignifiant, à faire 
pitré. 

CKITIMAHISUW, ok, (v. 
rend misérable. 

CKITIMAHUW, ok, (v. r.) idem. 


€ KITIMAHISU WIN. a, (n. f) OU, 
kitimahuwin, misère volon te. 
pauvreté. 

«KITIMATTÂSUW, Ok, (v. indéf.) 
il rend misérable, il fait des mal- 
heureux. 

(KITIMATTÂSUWIN, a, {n. 
action de faire des malheureux. 

x KITISKINKEW, (v. a) Nam, NI 
WEW, NIKEW, % l’échappe de sa 
main. 


r) ü se 


f.) 


CKITISKIPITEw, (v. a) TAM, st 
WEW, TCHIKEW, % l’échappe de 
ses bras, 


€ KITISKIPAYIW, ok, a, (a. a. et 
in.) ca échappe, ca glisse à terre. 


« KITISKTPAYInEw, (v. a.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, Y le laisse 
échapper. 


+ KITCHIKISIW, ok, (a. 
encoché, il à une entaille. 


a.) à est 
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« KITCHIKISIWIN, a, (n.f.)coche, | KITA, ou, KATA, signe du futur, 


entaille. 

« KITCHIKAW, à, (a. in.) c'est en- 
coché. 

« KITCHIKIKKUTEw, (v. a.) Ta, 
SIWEW, TCHIKEW, Y y fai des 
coches avec un couteau. 


« KITCHIKAHWEW, (0. a.) Ha, 
HUWEW, HIKEW, Ü y fau des 
coches avec la hache. 

« KICHIKIPASÉS, ak, (n. f.) oies 
gras. 

« KITCHEKUSIW, ok, (v. n) ü 
monte dans une échelle, un arbre, 
elc. 

« KITCHEKUSIWIN, a, (u. f.) ac- 
lion de monter dans une échelle, 
un arbre, etc. 

® (KITCHÉKUSIWINÂTTIK, wa, 
(n. f.) échelle, escalier. 

«KITOCHEKUSITTAHEwW, (v. à. 
TTAW, HIWEW, TCHIKEW, Ÿ le fait 
monter une échelle, etc. 

« HITCHEKUSITISAHwEw, (v. a.) 
HAM, HUWEW, HIKEW, | le chasse 
en le faisant monter. 

«KITCHEKUSE W, ok, (v. n.) voy. 
Kitchekusiw. 

KITCHI, signe du subjonctif, ou, 
tchi, afin que, pour que, que, à 
faut que, pour, v. g. ki paskewok 
kitchi ‘ojittwâsutjik, üs se sont 
éloignés pour en faire une à leur 
guise,’ mitjisu tchi pimâtisiyan 
maka namawiya kitchi pimâtisi- 
yan nayestow tchi mitjisuyan, 
mange pour vivre, mais il ne faut 
pas que lu vives seulemeat pour 
manger. 

KITA, idem. 


et de la 3me personne de l'impéra- 
hf, v. g. mâskutch anotch kita 
mispun, peut-étre aujourd'hui 1 
neigera, kata ayiman, ça va étre 
difficile, kita kiwew, qu'il s’en 
aille, namawiya ota kita mitji- 
SUW, qu'iu ne mange pas ici, kita 
ki ikkin, ou, kitchi ki ikkik, ça : 
pourrait bien arriver. 

KITA WI, voy. Pitane, v. g. kitawi 
ikkin! que cela arrive! et ainsi 
de suite pour toutes les personnes 
du verbe, en faisant précéder wi 
par le pronom, v.g. ni ka wi 
miyo ayân! que je sois bien ! ki 
ka wi miyo pekiwän! plaise à 
Dieu que tu aies un bon retour ! 
kitawi ayamihaw! qu'il veuille 
prier ! 

x KITCHI, (ad. et rac.) au com- 
mencement, commencer, v. g. Na- 
mawiya ki kitchi ittaw Kijema- 
niito, Dieu n'a pas eu de commen- 
cement, e wi kitchi pikiskwet, 
quand il voulut commencer à par- 
ler, ekweyâk kitchiayamihâäwok 
ils ne font que commencer a prier, 
ekweyâk kitchi anotch, ce n’est 

que d’aujourd hui. 

KITCHIPAYIW, ok, a, (a. a. et 
in.) ca commence. 

€ KITCHISIN, wok. (a. a.) à com- 
mence. 

« KITCHITTIN, wa, (a. in.) ça 
commence, v. g. tänisi ka iji-kit- 
chittik eoko ayamihâäwin ? com- 
ment commence cette prière ? 

« KITOCHIPA YInEw, (v. a.) TTAw, 
HIWEW, TCHIKEW, | le fait com- 
mencer; v. g., kayâs Jesus-Christ 
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ka kitchipayittât ayamihâwin, | « KITCHEYITTÂKUSIW, ok, (a. 


l'y a longtemps que Jésus-Christ a 
commencé la religion. 


(« KITCHITTOWEW, ok, (v. n.) 4 
commence à parler; v.g., ekusi e 
kitchittowet, (ef aperiens os suum 
docebat eos), ayant ainsi commencé 
à parler, okiskinohamävwattä v. 

x KITCHI, (ad. et rac) beaucoup, 
d'un grand prix, saint, grand ; v. 
g ki kitchi Kijemanitominow, 
notre grand Dieu; kitchi ayisiyi- 
uiw, c'est un grand homme; ki 
kitchi iskwewiw K. Marie, Marie 
a été une grande femme; kitchi 
wâskahigan, maison d’une gran- 
de dimension, maison célèbre ; 
kitch'astim, cheval d'un grand 
prix; kitchi kijikok, dans le ciel; 
kitchi iskutek, dans l'enfer. 

« KITCHI-PIKISKWEW, ok, (v. 
n.) u fait serment, il jure. 

€ KITCHI-ITWEW, ok, (v. n.) id. 

« KITCHI-PIKISKWE WIN, a, (n. 
[.) serment. 

€ KITCHT-ITWE WIN, a, (n. f.) id. 


« KITCHI-AYAMIHEWIVINIW, 
Ok, (n. f.) le grand-prétre, l’évéque. 

« KITCHINASUW, ok, (v. n.) 
fait une chasse d'un grand prix. 

« KITCHINATEW, (0. à.) ‘ram, s1 
WEW, TOHIKEW, Y lue quelqu'un 
d'un grand prix. 

«€ KITCHINAWEW, (0. a) NA, NiI- 
WEW, NIKEW, 0! en fait grand cas 
en le regardant. 

CKITCHEYImEw, (v. a.) TTAM, mi 
WEW, TOHIKEW, 0 l’estimé beau. 
coup, l’a en grande considération. 


a.) est vénérable, considéré, es- 
limé. 

« KITCHEYITTÂKUSIWIN, a, (n. 
[.) estime, grande considération. 
«KITCHEVYITTÂKWAN, wa, (a. 

in.) c’est vénérable, estimable. 

(KUTCHITWA, (adj.) saint, véné- 
ré, (Mot qui se joint toujours au 
suivant); v. g., kitckitwa Marie, 
sainte Marie; kitchitwa Joseph, 
etc., etc. ) 

CKITCHITWAW, ok, (v. n.) ü agit 
saintement, w se conduit d'une fa- 
con vénérable. 

« KITCHITWÂ WIN, a, (n. f.) con- 
duite sainte. 

« KITCHITWÀ WIHUW, ok, (a. a.) 
ul est habillé saintement. 

« KITCHIT W À WIHU WIN, a, {n. 
f.) habit saint. 

«KITCHITWÂ WISIW, ok, (a. a.) 
il est saint, vénérable. 

« KITCHITWÀ WISIWIN, a, (7. f.) 
sainteté. 

«KITCHITWÂWISIHEw, (v. a.) 
TTAW, HIWEW, TCHIKEW, Y le rend 
saint, vénérable. 

« KITCHITWÂWAN, wa, (a. in.) 
c'est saint, vénérable ; v. g., mis- 
tahi manitowan ayamihâwin, 
eokotéhi eji-kitchitwâwak. la re- 
ligion est divine, c’est pour cela 
qu'elle est sainte. 

€ KITCHITWAW, a, (a. in.) idem. 

« KITCHITWÂ WEYImMEw, (v. a.) 
TTAM, MIWEW, TCHIKEW, Ü le pen- 
se saint. 

(KITCHITWÂWEYITTÂK U- 
SIW, ok, (a. a.) il est digne, il est 
pensé saint. 
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«KITCHITWÂ WE YITTÂK WAN, | « KITCHISTINAHOKOWIN, a 


Wa, (a, in.) c’est saint, estimable, 
vénérable. 

« KITCHAN, wa, (n. f.) lieu saint; 
kitchanok, dans un lieu saint. 
« KITCHIKÂ WISIW, ok, (a. a.) ül 

est d'un grand prix, d'une grande 
valeur. 

« KITCHIKÂ WISIWIN, a, (n. f.) 
grand prix, grande valeur. 

«KITCHIKÂ WAN, wa, (a. a.) c'est 
d’un grand prix. 

x KITTIMIW, ok, (a. a.) il est pa- 
r'esseux. 

« KITTIMIWIN, a, (n. f.) paresse. 


« KITTIMIGANEW, ok, (a. a.) pa- 


resseux jusque dans les os. 

« KITTIMIGANEWIN, a, (n. f 
grande paresse. 

« KITTIMUTTE W, ok, (a: a.) il est 
paresseux pour marcher. 

« KITTIMUTTE WIN, a, (n. f) pa- 
resse à marcher. 

€ KITTIMEVYImEw, (0. a.) TTAM, mi- 
WEW, TCHIKEW, 0 le pense pares- 

| SOUL. 

« KITTIMIGAN, ak, (n. f.) un pa- 
resseux. 

« KITTIMEVITTAM, wok, (v. n.) 
il éprouve de la paresse pour cela; 
0. g., awiyak e kittimevittak ot 
ayamihäwin kiyipa kita pâstâ- 
huw, celui qui est paresseux pour 
sa religion, bientôt tombera dans 
le péché. 

x KITCHITASKATEW, (0. a.) TAM, 

SIWEW, TCHIKEW, il le Suit toujours 
à une certaine distance. 

« KITCHISTINAHOKOW, ok, (a. 
a.) \ est arrété par le vent ou le 
mauvais temps, (il est dégradé.) 
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? 
(n. f.) retard causé par le mauvais 


Lemps. 

x KITTOK, (ad.) voy. kisâtch. 

« KITOW, ok, (v. n.) 4 donne un 
son, ü dit; v. g., namawäâtch ki- 
tow, 1 ne dit mot; tâneki eka k’o 
kitoyek? pourquoi ne dites-vous 
mot ? N.B. Ce mot sert aussi pour 
désigner tous les cris des animaux 
et des oiseaux; v.q., mistatimwok 

_kitowok, les chevaux hennissent ; 
mustuswok kitowok, les buffles 
mugissent ; pièsissak kitowok, Les 
oiseaux chantent. En parlant de 
lorignal et du cerf, on dit: säsäy 
kitowok, déjà üs crient, c’est à. 
dire ls courent le rut, ou, ls sont 
en rut; kitow se dit pareillement 
pour le bruit du tonnerre; v. q., 
piesiwok kitowok, le tonnerre 
gronde. 

€ KITO WIN, a, {n. f.) son, bruit. 

« KITOWEPA YIW, ok, a, (a. a. et 
in.) ca donne un son, un bruit. 

€ KITOWEPAYVIHEW, (0. a.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, Ü lui fait faire 
un bruit, il lui fuit donner un son. 

«© KITOTEwW, (0. a) TAM, SIWEw, 
TCHIKEW, 0 lui parle, ü lui adres- 
se la parole, (mais plus générale. 
ment ca s'entend de: il le querelle, 
il le réprimande.) 

« KITOTCHIKEW, ok, (v. n.) 4 
joue d'un instrument de musique. 

€ KITOTCHIKE WIN, a, (n. f.) ac- 
tion de jouer de la musique. 

CKITOHEW, (0. a.) TTAW, HIWEW, 
TOHIKEW, 0 le joue (un instrument 
de musique) ; v. g., nanantok ki- 
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tottaw kitotchigana, ÿ joue de 
toutes sortes d'instruments. 

(KITOTCHIGAN, a, (n. f.) instru- 
ment de musique. 

«KITOKEW, ok, (v. n.) Y garde la 
maison (un chien). 

x KITTWÂM, (ad.) voy. kâwi, de 
nouveau, encore; v.q, kittwâm 
ayamiha, prie encore; mina kit- 
twâm kiskinohamâwin, ensei- 
gne-moi encore; kâkittwäm, sou. 
vent. 

«KITTWÂMISIW, ok, (a a.) à 
agit de nouveau. 

«KITTWÂME YImMEw, (0. a.) TTAM, 
MIWEW, TCHIKEW, d pense à lui 
de nouveau. 

KITTINEW, Nam, ü y met la main. 

x KIW, (rac.) errer de côté et d'au- 
tre, étre orphelin. 

«KIWÂTISIW, ok, (a. a.) il est or- 
phelin. 

« KEWÂTAN, wa, (a. in.) c'est aban- 
donné, délaissé. 

«KIWÂTEVIMEW, (v. a.) TTAM, MI- 
WEW, TCHIKEW, ül le pense orphe- 
lin, dl le trouve délaissé. 

«KIWÂTEVYIMOW, ok, (v.r.) ül se 
trouve orphelin, abandonné, mise- 
rable. 

«KIWÂTEYITTÂAKUSIW, ok, (a. 
a.) à est comme un orphelin, un 
abandonne. 

«KIWÂTEYITTAKWAN, wa, (a. 
in.) idem. 

«(KIWÂTEYIMOWIN, a, {n. f 
action de se croire orphelin. 

«KIWÂTEYITTÂAKUSIWIN, a, 
(n. f.) etc. 

€KIWIHUW, ok, (v. n.) à est er- 
rant, sans résidence. 
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«KIWIHUWIN, a, (n. f) vie er- 


rante. 

CKIWÂHUTTEW, ok, (v. n) # 
marche de côté et d'autre, sans sa- 
voir où aller. 

CKIWÂTJIHEw, (v. a.) TTAW, HI- 
WEW, TCHIKEW, ü le rend orphelin. 

«KIWÂTJIHIKOWISIW, ok, (a. 
a.) Dieu l'a rendu orphelin. 

CKIWÂTIIHUW, ok, (v. n.) ël mè- 
ne une vie d'orphelin, errante, va- 
gabonde. 

€ KIWÂTJIPIMÂTISIW, ok, (un) 
idem. 

CKIWÂTIJIHUWIN, a, (n. f.) vie 
errante, misérable. 

«KIWÂTJIHAYIS, ak, (n. f.} va- 
gabond, mauvais garnement. 

x KIWEW, ok, (v. n.) ü s’en re- 
tourne chez lui. 

CKIWEWIN, a, (n. f.) retour. 

€KIWEHUW, ok, (v. n.) ü s'en 
relourne par eau. (Nota. En ce 
pays, ce mot sert à désigner le 
retour des Blancs en leur patrie) 

« KIWEHUYEw, (0. à.) TAW, wI- 
WEW, TCHIKEW, ül le reconduit en 
son pays. Aussi, ü le ramène par 
eau. F 

CKIWETTAHEW, (0. 4.) TAW, Hi- 
WEW, TCHIKEW, ÿ le reporte chez 
lui. 

CKIWETIN, {v. 2m.) vent du nord, 
aquilon, vent qui s’en retourne. 

€ KIWETINOK, (n. f.) du côté du 
nord. 

CKIYUTEW, ok, (v. n.) 5 fait vi- 
site, il va en visite; okiyutew, 
OK, Le visiteur. 

CKIVUKEW, ok, (v. n.) voy. Ki- 
yuiew. 


RTE 
«KIYUTEWIN, a, (a. f) visite, 


promenade chez quelqu'un. 

€ KTYUKEWIN, a, {n. f. idem. 

«KIYUTAMÂwEw, (v. a) Tam, 
KEW, TCHIKEW, 0 lui rend visite. 

€ KIVUKAwEw, (v. a.) KÂTAM, KÂ- 
KEW, KÂTCHIKEW, idem. 

x KIWÂHIKKWEYIW, ok (v. n.) 
ül penche la téte en la branlant. 
«KIWÂHIKK WÂYÂ WEYI W, 
Ok, (v. n.) à penche la téte en 

pliant le cou. 

x*KIVAKINEW, (v. a.) NAM, N- 
WEW, NIKEW, Ÿ le chatouille, il 
le fait démanger. 

«KIYAKISIW, ok, (a. a.) il aune 
démangeaison. 

« KIYAKATTAMÂvwex, (0. a.) TAM, 
KEW, TCHIKEW, ©! lui cause une 
démangeaison, v. g. un pou en 
piquant. 

«KIVAKINAM, wok, (v.n.) i fait 
du bruit en marchant, on entend 
son marcher. ù 

CKIYAKITTAÂÀ W, ok, (v. n.) i fai 
du bruit en faisant quelque chose, 
d.g. quelqu'un dans un apparte- 
ment séparé fait du bruit, on lui, 
dit: kekwäy ka kiyakittâyan ? 
quel bruit fais-tu ? 

« KIYVAKITTÂ WIN, a, (n. f.) bruit 
causé. 

x KIYÂ WESIW, ok, (a. a.) à est 
glissant. 

«KIYÂWEYAW, (a. in.) c'est glis- 
sant. + L 

x KIYÂSKIW, ok, (v. n.) 4 ment. 

« KIVÂSKIWIN, a, (n. f) men- 
songe. 

©KIYÂSKÂTJIMOW, ok, (v. n.) à 
raconte des mensonges. 
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CKIVÂSKIKKawew, (0. a KAM, 
KÂKEW, KÂTCHIKEW, ü/ Lui dit des 
mensonges. 

CKIYÂSKInew, (v. a.) TTAW, HI 
WEW, TCHIKEW, ÿ le fait mentir, 
c'est-à. dire il le fait passer pour 
avoir dit ce qu'il n'a pas dit. 

KIVA WEMA, (ad.) voy. Wâwiyak. 

kisästow, un peu trop, v. g. kiya- 

wema osâm mistahi ki kiyâs- 
kin, lu es par trop, un peu (rop 
menteur, Kiyawema osâm mista- 
hi ni totâk, & m'en fait un peu 

(Trop. 

KIYÂM, (ad.) indifférence, con. 

Sentement, élre paisible, v. g. ki- 

yâm pemitjisu, c'est tout de 

même, viens manger, kiyâm eka. 
wiya nando iteyitta, c'est égal, 
n'en pense rien, kiyâm tchi kit- 
eyitten ? y es-tu indifférent 2? na- 

mawiya kiyâm n’leyitten, je n’y 

Suis pas indifférent, kiyâm kita 

pittukewok, c'est égal, qu'ils en- 

trent. 

CKIVÂMEYIMEw, (0. a.) Tram, Mi 
WEW, TCHIKEW, Ÿ le pense sage, 
tranquille. 

«KIYÂMEWISIW, (a. a.) ü est 
tranquille, sage. 

«KIYVÂMEWISEWIN, a, (n. f.) Mo- 
destie, sagesse. 

(KIVÂTISIW, ok, {{a. a.) comme, 
kiyâmewisiw. 

«© KIYÂMÂTISIWIN, a, (n. f.) com- 
me, kiyâmewisiwin. 

« KIYÂMAPIW, 6k, (a. a.) d est 
assis tranquillement, il ne bouge 
pas. 

* KIVÂMASTEW, a, (a. in.) c'est 
tranquille, ca ne remue pas. 
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«KIYÂMIKÂBAWIW, ok, (4. a.) 
il est tranquille, debout. 

(KIVÂMIKÂBAWISrawew, (0.0.) 
TAM, TÂKEW, TÂTCHIKEW, ÿ est 
debout, tranquille, auprès de lui. 

x KIYEK AW, {ad.) péle-mêle, v.g. 
kiyekaw ayäwok, üs sont. péle- 
mêle, kiyekaw nehiyâwew mina 
wemistikojimow, à parle péle- 
méle, tantôt cris, tantôt francais. 

*KIVEKÂ WAuvevv, (v. a.) STaw, 
YIWEW, TCHIKEW, Ÿ le place péle- 
mêle. 

« KIVEKÂ WInew, (v. a.) NAM, NI- 
WEW, NIKEW, ®/ le met péle-méle. 

« KIVASU W, ÿ va à toute vitesse. 

x KIYIPA, ou, KIPA, (ad.) vile, 

_ Promplement, v. g. kiyipa kiwe, 
va-l'en vite, kipa tota, fuis cela 
prompiement. 

{ KIVIPT, ou, KIPI, (ad.) idem. 

«KIYIPIW, ok, (a a.) il agit 
promptement, avec agilité. 

« IYVIPTWIN, a, (n. f.) vilesse, ce 
qui requiert peu de temps. 

«KIYIPAN, wo, (a. In.) ca passe 

o, vie, vd. g. kiyipan ki 5imâtisiwi- 
ninOW, notre Vie passe vite. 

«KIVIPINEw, (0. a.) NAM, NIwEw, 
NIKEW, Ÿ le dépense vite, v. g. ki 
kiyipinam ka ki mivikut otti- 
Wiya, en peu de temps il avait dé 
pensé ce que lui avait donné son 
père. 

€KIVIPINEW, ok, # meurt en 
peu de temps. 

« KEYIPINE WIN, a, tn. r.) Mort 
prompte. 

x KIVOMA, (ad. et rac.) continuel- 
lement, sans cesse, v. g. ni kiyo- 
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Mma-kikkâmik, 4 est toujours à 
me quereller, me disputer. 

CKIVOMÂxEw, (0. a) Traw, mr. 
WEW, TCHIKEW, ÿ le fatique sans 
cesse, il est toujours à l'importu- 
ner, (le tanner.) 
CKIVYOMÂSkawEw, (0. a.) KAM, 
KÂKEW, KÂTCHIKEW, À est sans 
cesse à l'entour de lui, à l'impor- 
tuner. 

CKIYOMÂYEVImew, (v. a) TTAM, 
MIWEW, TCHIKEW, Ÿ/ le trouve fa: 
ligant, ennuyeux, lannant, v. g. 
ni kiyomäyeyitten oma etittâk. 
wak, je suis ennuyé d'entendre 
loujours ce bruit. 

x KIVUW, ok, (n. r.) aigle. 


CKIVUWATANTIY, a, (n. f.) belle 
plume de la queue de l'aigle. 

KIWAYAWIW, ok, (v. n.) v. g. 
Un oiseau qui plane dans les airs. 

KIVASUW, ok, (v- n.) ü se sauve 
de toutes ses forces, il s'enfuit. 

CKIVASUWIN, a, {n. f.) fuite, v. 
g. d'un animal qui est poursuivi. 

x KWIT, (rac.) étre dans le besoin, 
étre dans l'embarras, ne savoir 
comment faire. 

CKWITAMAW, ok, (v. n.) à est 
dans le besoin de quelque chose, 
0. g. ni kwitamôn mokkumän, 
je manque d'un couteau, mitchet 
kekwaya kwitamaw, à manque 
de bien des choses. 

CKWITÂWEYIuew, (0. 4.) TTAM, 
MIWEW, TCHIKEW, 0 est en besoin 
de lui, il le désire, il s'en ennuie, 
v. g. nametchi ki kwitäweyi- 
maw k'istes ? est-ce qu'il ne te 
tarde pas dè voir ton frère? ou, 
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ne trouves-lu pas que lon frère re- 
tarde ? 

«€ KWITAWI, (prép.) v. g. ni kwi- 
tawi-pehun, y a longtemps que 
J'attends, ou, je ne sais plus qu’'at- 
tendre, je suis découragé datten- 
dre si longtemps. 

« KWITATE, (prép.) v. g. kwitate 
ittiw, ü ne sait que faire, ou, à 
prend tous les moyens pour se 
rendre insupportable, kwitate to- 
tam, # nesait comment faire, 
kwitate itâmow, ine sait où fuir, 
kwitawi mitjisunâniwan, on 
manque de quoi manger, kwitate 
ituttew, à ne sait comment aller. 

KO, K’OTCHL, K’ s'écrivent de trois 
manières différentes,  K’otchi, 
quand le verbe commence par une 
consonne, k’-quand il commence 
par 0, et k'o quand il commence 
par une autre voyelle. Ces prépo- 
Sitions indiquent: c’est pour cela, 
de ce que, parce que, voy. Eokot- 
Chi, et, otchi, ces trois abrévia- 
tions sont pour : ko otchi, v. g. 
eokotchi K'otinamân, c’est pour 
cela que je l'ai pris, eka e wâba- 
mak kopekiweyän, ne l'ayant 
pas vu, cest la raison pour la- 
quelle je suis revenu, e sâkihak 
Kijemanito Kkotchi wi-atuske- 
wok, aimant Dieu, c'est pour cela 
que je veux le servir, tâneki ko 
totaman ? pourquoi astu fait 
cela? tâneki K'otchi miyiyan ? 
pourquoi me le donnes tu ? 

x KOKIW, ek, (v. n.)1 plonge dans 
Peau. 

«KOKIWIN, a, (n. f.) action de 
plonger. 
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CKOKÏIHEW, (v. a.) TYAW, HIWEW, 
TCOHIKEW, 0 le fait plonger. 

€KOKIKEW, (0. a) NAM, NIWEW, 
NIKEW, Y le plonge. 

CKOKIPTITEw, (0. a.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, 2dem. 

x KOKUS, ak, (n. r.) cochon. 
€KOKUSIWIYAS, a, (n. f.) de la 
viande de cochon. , 
(KOKUSIWIVIN, wa, (n.f.) du 

lard. 

€KOKUSIWIW, ok, (a. a.) ü est 
cochon, \ est malpropre. 

CKOKUSIWIWIN, a, (n. f.) mal- 
propreté, cochonnerie. 

x KOKKWÂWÂTISIW, ok, (a.a.) 
il est sage, chaste. 

«KOKKWÂWÂTISIWIN, a, (n.f.) 
chasteté. 

« KOKKWÂWÂTEVYIMEw, (v. a.) 
TTAM, MIWEW, TCHIKEW, 4 le 
pense chaste. 

KONATA, sans nulle raison, sans 
dessein,-(c'est le mot banal de la 
langue Crise), ou, pikonata, v. g. 
tâneki eka K'o ayamihâyan ? 
pourquoti ne pries lu pas? il ré- 
pondra: Konata, sans dessein, 
konata pikiskwew, ÿ parle pour 
ne rien die, konata ki mâmitji- 
mon, c’est sans raison que lu Le 
vantes,konata pikiskwewina, pa- 
roles inutiles, konata ki kisiwäâ- 
sin, du le fäches sans nulle raison, 
konata kititwân, tu parles sans 
dessein, ou, lu as menti. 

X KONA, (n.r.) neîge, v!'g: timi- 
koniw, il y a épais de neige, atà- 
makonak, sous la neige, konik, 
sur, ou, dans la neige, mwâko- 
new, mange de la neige. 
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€KONIWIW, ok, a, (a. a. et in) il 
ya de la neige, il est couvert de 
neige; v. g., misiwe ki koniwin, 
lu es tout couvert de neige; koni 
wiwa ki maskisina, tes souliers 
Sont couverts de neige. 

(€ KONIWAN, wa, (a. in.) c'est cou- 
vert de neige. 

x KOPPA, (rac.) salir, avilir. 

« KOPPÂTISIW. Ok, (a. a.) il est 
sale, vil, 

« KOPPÂTAN. Wa, (a. in.) idem. 

€ KOPPÂTJIaew, (v. 
WEW, TCHIKEW, Y l’avilit par ses 
actions. 

« KOPPÂTIJImEw, TTAM, MIWEW, 
TCHIKEW, ÿl l’avilit par ses paroles. 

CKOPPÂTEYIvEw, (v. il le 
trouve sale, avili. 

« KOPPÂTEVYITTÂKUSIW, 
(a. à.) il est méprisable. 

« KOPPÂTEYITTÂK WAN ; 
(a, in.) idem. 

« KOPPÂTEYITTÂAKUSIWIN, a, 
(n. f.) mépris, dégoût. 

x KOSÂPEW, ok, (v. n.) i cale 
dans Veau, il enfonce dans l'eau. 
«KOSÂPEWIN, a, (n. f) action 

d’enfoncer dans l'eau. 

CKOSÂPESKÂwEw, (0. a.) kan, KÂ- 
KEW, KÂTCHIREW, à le cale dans 
l'eau, il l’enfonce dans l'eau. 

(©KOSÂPEPIrEw, (0. a.) Tram, st 
WEW, TCHIKEW, idem. 

©KOSÂPEPAYIW, ok, a, (a. a. et 
in.) ca enfonce. 

x KOSÂWEKUTCHIN, wok, (a. 

a.) i est pendu, il est AS 

« KOSÂWEKUTTIN, Wa, (a. in.) 

idem. 


a.) 
ok, 


Wa, 


422 


G.) TTAM, HI- 


KUS 


« KOSÂW Exew, (. a)aw, NIWEW, 
NIKEW, 0] le pend, il l'accroche au 
haut de elc., ete. 

€ KOSÂ WE Prev. (v. a.) TAM, SE 
WEW, TCHIKEW, il le pend, ou, op- 
pâpekipitew. 

‘ KOSÂWEPISIWEWIN ; 
pendaison. 


a, (n.f.) 


(KOSÂWEPITÂGAN, ak, (n. f.}) 
un pendu. 

KOTÂSKEHAM, wok, (v. n.) & 
(rouve fond dans l'eau. 

x KOSÂBATTAM, wok, (v. n.) & 
fait la jonglerie. 

« KOSÂBATTAMOWIN, CAMES : 


action de faire la ours 
( KOSÂBATCHIGAN, a a, (n f.) jon- 
glerie, place où on la fait. 
KOKUSIMÂN, a, (n.f.) citrouille. 
x KUSIK WATIW, Ok, (a. a.) il est 
pesant. 


t KUSIK WATIWIN. a, (n. f.) pe- 
santeur. 
(KUSIKWAN, wa, (a. in.) c'est 


pesant. 


CKUSIKWATIHEW, (0. a) Traw, 
HIWEW, TCHIKEW, Ÿ l'appesantit, 
il le rend pesant. 

CKUSIKUxEw, elc., idem. 

€ KUSIKWATE VImEew, (v.a.) TTAM, 
MIWEW, TCHIKEW, 0! le trouve pe- 
sant. 

« de A IE KUSIW, 
ok, a.) à est regardé comme 
mas) ul est jugé pesant. 

(KUSIKWATEY [TTÂ KWAN, 
Wa, (a. in.) idem. 

« KUSIK WATISKOSOW, ok, (a. 
a.) est pesant par le fardeau 
qu'il porte. 
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« KUSIK WATISKOTE W, a, (ain) 

, Cest pesant, étant surchargé. 

« KUSIKWATISKOYEw, (v. a.) 
TAW, YIWEW, TCHIKEW, Y le rend 
pesant, en lurimposant un fardeau. 

x KUSKUKAW, ok, (a. a.) il n’est 
pas solide, 1 remue, il branle. 

« KUSKUSK À WIN, a, (n. f.) action 
de branler, de n'être pas solide. 

« KUSKUSKWAW, a, (a. in.) ça 
remue, ca branle, v. q., dans le 
manche. 

«KUSKUSKUPAYIW, ok, a, (a. 

a. et in.) ca remue. N. B. Ce mot 

est usilé pour dire: 1 se réveille, 

il sort du sommeil. 

KUSKUSKUPAYIWIN, a, (n. f. 

réveil. 

KUSKUSKUPAYIHEW, (0. à.) 

TTAW, HIWEW, TCHIKEW, 4 le fait 

branler, remuer. 

KUSKUNEW, (v. 4.) NAM, NIWEW, 

NIKEW, Ü le branle, il le remue 

avec la main. Cela veut aussi dire : 

ü l’éveille ; v. g., kuskun ekwa, 

osâm kinwes nipaw, éveille-le à 

présent, il dort trop longtemps. 

KUSKUPITEWw, (0. a.) TAM, SIWEW, 

TOHIKEW, 0 le secoue, il l'ébranle, 

en le remuant fortement. 

« KUSKUSK, a, (n. f.) les barres de 
raqueiles. 

x KUSK WE VIMEw, TTAM, MIWEW, 
TCHIKEW, à le pense redoutable, 
terrible. 

« KUSKWE YITTAMOWIN, 
épouvante, terreur. 

« KUSK WE YITTÂKUSIW, ok, à 
est épouvantable. 

KUSKWEYITTÂKWAN, 
inan. 


( 


= 
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«KUSKWEYINÂKUSIW, ok, # 


est terrible à voir. 

« KUSKWEYINÂKWAN, wa, in. 

KUSA, (à la fin du mot) certaine- 
ment, sans aucun doute; mais 
ordinairement, il doit toujours 
étre joint à quelque adverbe oupro- 
nom; 0. g., ata kusa ki ki miyi- 
tin, mais pourtant je te l'ai donné; 
ki ki otinuen kusa oma, pourtant 
certainement tu l'as pris. 

x KUSK WÂTISIW, ok, (a. a.) il 
est mélancolique, il est triste, tran- 
quille. 

« KUSK WÂTISIWIN, a, (n. f.) mé- 
lancolie, tristesse. 

«KUSKWÂTAN, wa, (a. in.) c'est 
mélancolique. 

« KUSKWÂTAKKAMIKAN, 
(a. in.) idem. 

« KUSKWAWÂTAPIW, ok, (a. a.) 
il est là assis mélancolique. On dit 
aussi aux enfants: kakwe kus- 
kwawâtapi, sois tranquille. 

« KUSKWAWÂTAPTWIN, a, (n. 
f.) place de tristesse, d’ennui. 

«KUSKWAWÂTEVIMEw, (v. a.) 
TTAM, MIWEW, TCHIKEW, 1! le croûl 
mélancolique, triste. 

x KUSPIW, ok, (v. n.)1/ fonce dans 
le bois, il s'éloigne du chemin pour 
entrer dans la forét, ü s'en va du 
côté où La terre est boisée. 

«KUSPIWIN, a, (n. f.) aclion de 
foncer dans le bois. 

« KUSPITISAHWEW, (0. @.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, ÿ le chasse du 
côté du bois. 

« KUSPIPATTAW, ok, (v. n.) use 
sauve dans le bois. 


Wa, 
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CKUSPAMUW, a, (v. im.) chemin 
qui va du côté du bois. N. B. Tous 
ces mots s'entendent aussi de quel- 
qu'un qui sort de l'eau pour gagner 
le rivage, parce que probablement, 
est supposé qu'ordinairement 
Sur les bords des rivières ou des 
lacs, l'y a des arbres. 

x KUSTÂMIkusrw, KWAN, © est 
effrayant. 

x KUSTEw, (0. a) Tam, SIWEW, 
TCHIKEW, Ü le craïnt, il en a peur; 
vd. 9, Kijemanito piko tchi kus- 
tit,ou, Kijemanito tchi kustânik- 
kâtit, 4 n'y a que Dieu qu'on doit 
craindre. 

« KUSIWEWIN, a, (n. f) crainte. 

: CKUSTAMOWIN, a, (n. f.) idem. 

«KUSTCHIGANIWIW, ok, (a. a.) 
il est à craindre, redoutable. 

€ KUSTÂTCHIW, ok, (a a.) il est 
peureux, craintif. 

€ KUSTÂTCHIWIN, a, (n. f) peur. 

€KUSTEYIMEw, (v. a.) TTAM, MI- 
WEW, TCHIKEW, Ÿ le trouve à 
craindre, 11 le pense redoutable. 

€ KUSTÂTE Yluew, ete, idem 

€KUSTÂTE YITTÂAKUSIW, ok, (a. 
a.) il est redoutable. 

(KUSTÂTEYITTÂK'WAN, wa, (a. 
in.) c’est redoutable, c'est terrible : 
0. g., kustâteyittäkwan kitchi is- 
kutew, l'enfer est une chose redou- 
table. 

« KUSPANEYIMEw, (v. a.) Tram, 
MIWEW, TGHIKEW, ÿl le redoute, il 
a peur de lui. È 

€ KUSPAN, wa, (a. in.) c'est redou- 
table. 

(“KUSPANEYITTÂKUSIW, ok, 
(a. a.) il est terrible. 
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« KUSPANEYITTÂKWAN, Wa, 
(a. in.) c’est terrible. 

« KUSTONÂMEW, (v. a.) ÿ redoute 
à parler avec lui, sous-entendu, 
Parce qu'ilinterprétera mal ses pa- 
roles. 

« KUSTONÂMOW, ok, (v. n.\ ü re 
doute l'entretien de quelqu'un. 

CKUSTONÂMOWIN, a, (n. f. 
crainte de parler avec. 

KUTAK, ak, (pro. an.) un autre ; 
0. g., kutak mivyin, donne-m'en 
un autre; namawiya kutak n’t. 
ayäwWaw, je n'en ai pas d'autre. 

KUTAK, a, (pro. in.) idem. 

x KUTAWEW, ok, (v. n.) 4 fait 
du feu, il allume le feu. 

©KUTAWINEwW, Nam, à l'enfonce 
dedans. 

€CKUTAWEWIN, a, (n. f.) action 
d'allumer le feu. 

CKUTAWÂTEw, (0. 4.) TTAM, sr- 
WEW, TCHIKEW, Ÿ lui allume du 
feu, 

(KUTAWÂGAN, ak, {n. f) allu- 
melle. 

(KUTAWÂN, wa, (n. f) place du 
feu, où l’on fait le feu. 

«KUTAWÂNÂBISK, wa, (1072) 
cheminée; piwäbiskutawânâbisk, 
Wa, poéle. 

* KUT, (rac.) essayer, tenter, goûter. 

CKUTCEIÏ, (prép.) devant le verbe, 
essayer; v. g., ni kutchi-toten, 
je vais,essayer de le faire; eyiwek 
kutchi-mitjisu apisis, essaie tou- 
Jours de manger un peu ; namet- 
chi ki wi-kutchi-ayamihân? ne 
veux-lu pas essayer de prier ? 

CKUÜTCHIW, ok, (v. n) Ce mot 
s'entend des Superstitions ; v. g., 
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quand les sauvages essaient de fai- 
re des choses merveilleuses pour 
en imposer. 

« KUTCHIWIN, a, {n. f.) essai de 
superstition. 

(€ KUTCHISTAWEW, (0. 4.) TAM, TÂ- 
KEW, TÂTCHIKEW, ©! le tente, il 
Pessaie. Aussi, ul le goûte, v. q., de 
la viande. 

« KUTEYIMEW, (v. a.) TTAM, mI- 
WEW, TCHIKEW, Ü le lente. 

«KUTCHIHEW, (0. à) TTAW, Hi- 
WEW, TCHIKEW, | le tente, il l'es- 
saie, ù essaie de le faire, d'en ve- 
nir à bout. 

«KUTCHIMEwW, (v. à.) TTAM, MI- 
WEW, TCHIKEW, % lui demande 
quelque chose comme en le tentant, 
voulant Poblenir, vd. g., je vais tou- 
jours essayer de le lui demander, 
eyiwek ni ka kutchimaw. 

« KUTCHISKÂ WE W, ok, (v. n.) 
usilé pour : \ court une course. 

«KUTCHISKÂWEWIN, a, (n. f.) 
course. 

« KUTÂHÂSKWEW, ok, (v. n.) ü 
tire au blanc. 

« KUTÂAHÂSKWE WIN, a, (n f.) tir 
au blanc. 

«KUTÂHÂSK WÂrew, (v. a.) Tam, 
SIWEW, TCHIKEW, Ÿ le tire au 
blanc, en le prenant pour le blanc. 

(« KUTISKAWEw, (v. &.) KAM, KÂ- 
KEW, KÂTCHIKEW, Ü l'essaie, v. q., 
quelqu'un qui essaie un habit. 

« KUTOWEW, ok, (v. n.) à essaie 
de parler, de dire. 

«KUTOWEVWIN, a, (n. f.) essai 
dans la parole. 

« KUTATÂMOW, ok, (v. n.) ü es- 
saie de chanter, 
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{ KUTATÂMOWIN, a, (n. f.) essai 
dans le chant. 

€ KUTCHIPPwEw, (v. a.) il le goù- 
le, 0. g., un mets. 

CKUTCHISPITEw, (0. a.) .TAM, st- 
WEW, TCHIKEW, comme, Kutchip- 
pwew. 

€ KUTCHIPAVIHEWw, (v. 4.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, ü l’avale. 

« KUTCHIPASTEME W, ok, (v.n.) 
il avale la fumée. 

« KUTTAMEW, ok, (v. n.) idem. 

x KUTIKÜSWEWw, sAM, SUWEW, sr- 
KEW, ül lui coupe iles membres, il 
lui sépare les membres du corps. 

« KUTIKUNEW, (0. 4.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, Ü lui défait. les membres, 
il les lui démet. 

€ KUTIKUSIN, wok, (a. a.) il a un 

. Membre démis. 

« KUTIKUTTIN, wa, (a. in.) e’est 
démais, défant. 

CKÜTIKUSIMEW, (0. a.) TITAW, mi- 
WEW, TCHIKEW, Ü lui démet les 
membres, ül lui disloque les mem- 
bres, 

€ KUTTEW, TTAM, ÿ l’avale. 
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Mi l'exclamation pour attirer l'at- 
tention, v. g. voyons !.…. écoute! 
.… on entend un bruit, on veut at- 
tirer l'attention de quelqu'un, v. g. 
mâ ! miyâmay matwe takusin- 
wok, écoute! probablement qu'ils 
arrivent. 
M, synonyme de appo, et, keyiwek; 
quelquefois ca répondrait à cette 
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idée : voyez donc, v. g. mâ, ka to- 
tak, à le fait bien, mû wiya mevi- 
yit! voyez donc, on .va lui don- 
ner ! aussi, comme, "avis," 0! g. 
mâwiya uipiw! qu'y faire, Ù est 
mort ! 

x MÂH, (rac.) descendre le courant 
d’une rivière, aller du côlé que va 
le courant. 

«MÂHAM, wok, (v. n.)i descend le 
courant en canot, en barge, ou en 
vaisseau. N. B. Ce mot s'entend 
ordinairement, en ce pays, de ceux 
qui font le voyage de York pour la 
Compagnie de la Baie d'Hudson, 
parce qu'on y descend toujours le 
courant,en allant,omâhamo, wok, 
celui qui descend le courant. 

«MÂHAMOWIN, a. (n. f.) l'action 
de descendre le courant. 

« MÂHABOYUW, ok, (v. n.) i des- 
cend le courant. 

«MÂHABOYUWIN, a, (n. f.) ac. 
tion de descendre le courant. 

«MÂHISKAM, wok; (v. n.) il va, il 
marche du côlé que se dirige le 
courant des rivières. N. B. Cemot 
est exclusivement employé ici pour 
dire qu'on va acheter des mar- 
chandises au fort, v. g. namesk- 
wa pe-mâhiskamwok iyiniwok, 
les sauvages ne sont pas encore 
venus trailer, anotch ni wi- 
mâhisken, aujourd'hui je vais 
aller traiter au fort. 

«MÂKISKAMO WIN, a, (n. f!) l'ac- 
tion d'aller trailer au fort. 

«MÂHISKAMOTTAHEW, (0. 
TTAW, HIWEW, TCHIKEW, Ÿ le 
porle au fort comme objet de 
traile paur échanger, v. g. kek- 


a.) 


420 


MÂM 


wäy ka wi-mäâhiskamottatäyan ? 
que veux-tu porter en traite ? wà- 
bistânak ni wi-mâhiskamottahä- 
wok, ce sont des martres. que je 
veux porter. 
MÂHISKAMOSKANAW, a, (n. 
f.) chemin par où on va en traite 
au fort. 
MÂHUTTEW, ok, (v. n.) 4 mar. 
che du côté que descend la rivière. 
MÂHUTTE WIN, a, (n. f.) marche 
dans la direction du courant. 
MÂHUTTAKHEW, (0. a.) TTAW, HI 
WEW, T HIKEW, 0 le mène, il le 
transporte dans la direction du 
courant. 
MÂHUTTESKANAW, a, {n. f.} 
chemin qui va dans la direction 
du courant. 
MÂHÂBUYEw, (0. a.) TTAW, vi: 
WEW, TCHIKEW, Y le fait descen- 
dre, ou, à le transporte par eau à 
la dérive. 
MÂHÂBOKOW, ok, (a. a.) üs’en 
va à le dérive avec le courant. 
MÂHÂBOTEW, a, (a. in.) idem. 
MÂHUNÂN, a, (n. f.) place, lieu 
au bas du courant, au bout d'une 
rivière. N. B. C'est ainsi que les 
gens de ce pays appellent York, 
parce que c’est la place où ancien- 
nement on allait quérir les mar- 
chandises en descendant le cou- 
rant. 
€ MÂMIRK, (ad.) en bas du courant, 
du côté d'en bas, v. g. mâmik is- 
pitchiwok, üs lèvent le camp du 
côté d'en bas (du courant) mâmik 
iyiniwok, les sauvages d'en bas, 
mâmik ottutiewok, ÿs arrivent 
d'en bas. 
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« MÂMITÂK, (ad.) du côté du bas 
du courant, v. g. kakiyaw, mus- 
tuswok mâmitâk ayâwok, rous 
les buflles sont par en bas. 

€MÂMITÂK IJL, (ad.) idem. 

€ MÂMIWIW, (v. m.) il y a direc- 
lion du courant, d'une rivière, v. 
g. kKakiyaweokoni sipiya mâmi. 
wiwa pakisimotäk, {outes ces ri- 
vières ont leur cours, vers le soleil 
couchant, tande ka iji mâmiwik 
eokosipiy ? en quelle direction 
cetle rivière a-t-elle son cours. ? 

x MAHIGAN, ak, (n 


CMAHIGANIWIW, 
loup. 


r.) loup. 
(a. a.) ù est 


«MAHIGANIWEYAÂN, ak, MAT 
peau de loup avec le poil. 
« MAHIGANÂTTIK, Wa; .(n. af.) 


Saule blanc, arbre du loup. 

x-MÂKA, (ad.) mais, se dit avant 
où après le mot, v.g. mâka Jesus 
Omisi itew, mais Jésus lui dit 
ainsi, kiya maka tânisi kit evit- 
ten ? mais toi, qu'en penses-tu ? 
mânamâka, assurément, certaine- 
ment. 

« MÂKA MINA, (ad.) encore, de 
nouveau, v. g. maka mina ka 
mâtut, le voilà encore qui pleure, 
mâka mina ituke ki kisiwâsin, 
tu e$ Sans doute encore en colère, 
maka mina wi-mispun, voilà en- 
core qu'il veut neiger. 

«MÂKA ÂWÂH, (ad.-et pro.) mais 

‘le voilà encore! v. g. mâka âwâh 
ka pe-mikuskâtjimit, le voilà en- 
core qui vient me fatiquer. 

« MÂKA OMA, idem, (inan.) v. g. 
mâka oma ka wi otttikuyân, 
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voilà encore la méme affaire qui 
veut m'arriver. 

x MÂHAWÂH ! mais pourtant lui, 
voy. Mâ, comme, Mâwiya, 0. g. 
mâhawäh Uyotak, eyiwek kiya 
mina ki pa toten, Awi-méme peut 
le faire, aussi toi, tu Le pourrais, 
OU, à! le fait bien 2 pourquoi ne 
le pourrais-tu pas? mâhawäâh 
eyamihât, méme lui, il prie. 

« MÂHWISTA. idem, voy. Appo- 
wWiya, el mâkeyakam. vga he 
Wisla miyiyât, méme à lui, dl Lui 
donne 

« MÂHOMA, idem, (inan.) vd. g. mâ- 
homa ka ils, même ca arrive. 

« MÂH EKA ! (ex.) c'en est fait! ce 
mot esi composé de ma ci- dessus, 
el de eka, signe de négation, v. 9. 
mâheka ni ka wâbamaw! c'en 
est fait je ne le verrai pas! mâh 
eka tchi pimäâtisit ! c'en est fait ül 
ne vivra pas ! voy. Mânéka. 

«MÂKEYAKAM, voy. Mäwista ec 
Appowiya, v. g. mâkeyakam 
mâmiyeyât, eka ka wi miyit, 
voilà qu'il en donne pourtant à 
quelqu'un, et puis moi, sans vou- 
loir men donner, mâkeyakam 
mâmitjisut eka ka wi-assamit, 
pourtant 0 est à manger, pour- 
quoine m'en donne-t-ùl pas ? 

«MÂKAHITTAM, idem. 

* MAK, (rac.) mettre dans la peine, 
dans lembarras, presser sous la 
main ou le pied, effrayer, saisir 
par la peur. | 

CMÂKOEw, (0. 4.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, lle met dans lembar- 
ras, en le pressant trop, comme en 
le serrant, il le pousse à bout, aux 
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- dernières extrémités ,v. g. mâko- 
hew o notinâgana, ÿ! réduit à 
Texirémité son ennemi, mâkohi- 


kowisiw, il est comme pressé par |- 


Dieu, (il ne sais où fuir) tcheskwa 
ki ka mâkohikun ki matchiavi- 
win, attends, la mauvaise con- 
duite te jouera de mauvais tours. 
mistahi kimâkohikmaskwa, un, 
terrible alerte lui a été donnée par 
un ours. (L'usage fera comprendre 
la juste signification de ce mot et 
de tous ceux qui en dérivent.). 

« MÂKOHIWEWIN, e, {v. f.) ac- 
tion de faire peur, de jeter dans 
l'embarras. 

« MAKOxEw, (0. a) Nax, NE. 
NIREW, Ü le presse, il le serre avec 
la main, il le tient serré dans sa 
main, v. g. mâkonam otchitchi- 
yiw, il lui serre la main, nama- 
wiya ni ki mäâkonikän, je ne 
puis rien tenir avec la main, mäâ- 
konikepayiw, ÿ crispe les mains. 

« MÂKONIKEWIN, a, {n. f.) ser- 
rement avec les mains, action de 
tenir quelque chose dans la main 
en le serrant. 

« MÂKOSKAwWEw, (0. a.) Kaw, ri- 
KEW, KÂTCHIKEW, dl le presse sous 
les pieds, il le foule aux pieds, v. 
g. kitchitwaw Michel ki mâkus- 
kawew maichi manitowa e mat- 
chustehwäât, S£ Michel foula aux 
pieds le démon en le jetant dans 
le feu, mâkoskam ajiskiy, 1 foule 
de la terre avec ses pieds. 

« MÂKWEYIuEw, (0. a.) TrAM, ur 
WEW, TCHIKEW, 1{ le pense dans 
l'embarras. ou, il le trouve capa- 
ble de mettre dans l'embarras. 


428 


<MÂKWEYITTAM, wok, (v. n.) iZ 
est dans un grand embarras, il ne 
sait que faire, il est aux aboïs, ü « 
son éspri comme serré, pres! 
sous le poids d'une peur, d'un em 
barras où d'une douleur, t. g_ 


poni-askiwiyiki mistahi kita : 


mâäkweyittamwok omatchi pimä- 
tisiwok, à la fin du monde les mé- 
chants seront dans un terrible em - 
barras, mäkweyittâganiwiw ma- 
Da ispie wi-nipik, on est ordi- 
nairement dans une grande peine 
d'esprit quand il faut mourir. 
|: MÂKWEYITTAMOWIN, a, {n. 
| [.) embarras, peine intérieure. 
|« MÂKWEYIMOWIN, a, {n. f) 
|  voy. Mâäkweyittamowin. 
« MÂKWÂMOW, ok, (v. n.) ü s'en- 
fuit avec épouvanie, commepressé, 
foulé sous la peur. 
« MÂKWÂMOWIN, 2. (n. f.) fuite 
Drécipitée. 
| MÂK WATCHTW, ok, (a. a.) ü a 
froid, il est comme serré par le 
froid. 
« MÂKWATCHIWIN, 
| avoir grand froid. 
,s MiKWÂKKATOSUW, ok, (a. a.} 
il est pressé par la faim. 

« MiKWÂKKATOTEW, a, (a. in.) 
c'est durci, pressé, v. g. un mor- 
ceau de cuir qu'on a mouillé, et 
qui étant sec, a durei. j 

| MÂKWAPPIrEw, (0. a) Ta, SE 
WEW, TCHIKEW, à l'atiache forte- 
ment, en le serrant. La 

« MÂK WAPPISUW, ok, (a. a) i 
est altaché tres-serré. de 

« MÂKWAPPISUWIN, } a, (n. f.} 
lien très-serré. re 4e 
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4 MÂKWAPPITEW, a, (a. imhaest ( MAKKÂPITEW, ok, (a. a.) il a 
Bié fortement. des dents larges. 
«MÂKUPIrevw. (0. &.) TAM, SIWEW, | « MAKKÂBIW, Ok, (a. a.) il a de 
TCHIKEW., il le presse en le Wrant. | grands yeux. 
« MÂKUPAYIW, Ok, a, (a. a. etin.)|« MAKKITTAWOKAY, a, fief.) 
Ça se presse. ca se, foule. grande oreille. 
« MÂKWATCHIGANIKAN, 2 a, (n. | MAKKITTAWOK AYEW, ok, (a. 
[.) pince, tenaille. a.) il a de grandes oreilles. 
« MÂKWATCHIGAN, a, n. f.)|  MAKKIKWEYAWEW. ok, , (a. 
presse. a.) ii a un gros cou. 
«MÂKWAMEw, {0 a.) Tram, mr | MAKKITOTOSIMEW, ok, (a. a.) 
WEW, TCHIKEW, Ÿ l'écrase avec ses| elle a de grosses mamelles. 
dents, il le mord. (MAKKITCHITCHEW, ok, (4. a.) 
tMÂMÂKWAKKEW, ok, (v. n.)| ia de grandes mains. 
il écrase avec les dents (MAKKIKASEW, ok, (a. a.) ü a 
«MÂKOKKAswew, (v. a.) SUWEW, | de grandes griffes. 
SIKEW, Ü le brûle beaucoup. «MAKKÂYOWEW, ok, (a. a.) à 
« MÂKOKKASUW. ok, (a. a.) ilest| a une queur large. 
très-brülé. « MAKKIKÂTEW, Ok; (4. &) 4 a 
« MÂKOKKATTEW. Ok, (a.in.) id.| de grosses jambes. 
” MÂK WA, plur. Mi Ok, (2. r.)|« MAKKISITEW. ok, (a. a.)il a de 
huard. grands pieds. 
* MAK, (rac.) gros, grand, large. «MAKKATÂTTAM, WOk, (v. n) 2! 
(MAKKIGAMAW, (v. im.) large pousse un grand soupir. 
bassin d’eau. « MAKKATÂMOW, OK, (0. n.) id. 
(MAKKISTIKWEYAW, ({v. im.) |« MAKK ATÂTTAMO WIN. 2: (n. 
rivière large. [.) grand soupir. 
«MAKKISIW, ok, (a. a.)ü est gros. | « MAKKATÂMOWIN, a, (n. f.) id 
€MAKKISIWIN, a, (n. f.) grosseur. | « MAKKISKAW, ok, (a. a.) il est 
(MAKKAW a, (a in.) cest gros,| nombreux. 
d'une grande dimension. (MAKKISKAM, wok, (v. n.) La 
{MAKKISTIKWAÂN, a, (n. f.) téte| trace de ses pas est large; v. 0. 
grosse. mistahi ayaw mâmakkiskam, 
« MAKKISTIKWÂNEW, Ok, (a.| l'ours gris a une piste large. 
a.) il a une grosse téle. (MAKKISKAMOWIN, a, (x. f.) 
{MAKKITESKANEW, ok, (a. a.)| large trace de pied. 
il a de larges cornes. (MAKKAK, wa, (n. f.) baril, ton- 
« MAKKIKKWEW, ok, (a. a.) il al neau, cuvette; mistahi makkak, 
la figure large. . Un grand tonneau; v. g., tântatto 
« MAKKITONEW, ok, (a. a.) ü al makkak pakkwejiganak ki wi- 
la bouche large. miyin? Goraien, ge barils de bled 
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veux-lu me donner? nijo makkak, 
deux barils seulement. 

MAKKAKKWÂBISK, wa, (n.f. 
cercle de fer de baril, ou de ton- 
neau. 

MAKKASKAW, a, (n. 
herbe large. 

MAKKASK WA VW, a, (7. f.) grand 
nuage. 

MAKKÂSKAW, a, {n. f.) grande 
vague, gros flot. 

MAKKÂHAN, a, (7. f.) idem. 

MAKUSEHEW, MEW, (v. a.) 
lPinvite, il lui fait un grand festin, 
il l’invile à beaucoup manger. 

MAKUSEW, ok, (v. n) 1 fait 
un grand festin. 

MAKUSEWIN, a, 
copieux. 

x MAKKA Y, ak, (n. r.) expression 
de mépris; v. g., matchi makka- 
yak! ah! les mauvais gas! wini- 
kunewimakkäy! ah! le vilain, 
bouche puante. C’est le seul jure- 
ment des sauvages, avec matchas- 


_ 


f) foin, 


= 
= 
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{n. f.) festin 
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tim, mauvais chien! On dit aussi: 


makkaye makkäy! le vilain ! 

« MAKKAVYEYIMEw, (v. a.) TTAM, 
MIWEW, TCHIKEW, Ôl le trouve vi- 
lain, vaurien. 

x MAKKESÏIS, ak, (n. r.) renard. 


x MAKAHIrrawew, (v. a.) il le dé-| 


couvre, 1! Ôte la neige où autre 
chose qui le couvre. Voy. Pânah- 
Wew. 

( MAKAHIPÂN, a, net 2nSHru- 
ment qui sert pour rejeter, net. 
toyer, pelleter. Voy. Akwâhisku- 
pau. 

x MÂMÂSIS, (ad.) faire quelque cho- 
se Sans soin, Sans précaution, à La 
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hâte. Voy. Tebiyâk ; v. g., tâpwe- 
mâmâsis kit ojittân, en vérité tu 
le fais sans soin; mâmâsis masi- 
nahikew, i écrit sans aucune pré- 
caution. 

€ MANJIMÂTITW, ok, (v. n.) il agit 
avec négligence, sans soin; v. q., 
maujimâtjiwok ata e wi-kiskino- 
hamäâketjik, en voulant enseigner, 
ils le font mul, avec négligence ; 
manjimâtjiw kekwäy tivotaki, % 
est très-maladroit dans ce. qu'il 
fait. 

€MANJIMÂTIIWIN, a, (n. f.) mal- 
adresse, négligence. 

x MÂMASKA, (rac.) admirer avec 
étonnement, faire des choses extra- 
ordinaires, miraculeuses. 

«MÂMASKÂTCH ! (ex.) c'est éton- 
nant! c’est merveilleux! v. g., mâ- 
maskâtch eji-kakebâtisit! c’est 
étonnant comme il est fou! mû- 
maskâtch kK’etwevan! c’est éton- 
nant ce que tu dis; mâmaskâtch 
ka itâbattamân! c’est merveilleux 
ce que j'ai vu! mâmaskâtch eji- 
kisopwek! c’est étrange comme il 
fait chaud. 

«MÂMASKÂTCHIKKIN, (v. im.) 
ca arrive d'une manière étrange. 

«MÂMASKÂTJITCHIKEW, ok, 

_ (0. n.) À fait du merveilleux. 

«MÂMASKÂTIJITCHIKE WIN, a, 
(n. f.) merveille. 

«MÂMASKÂTCHAVYITTIW, ok, 
(a. a.) ü a une conduite étrange. 

« MÂMASKÂTCHA YITTIWIN, a, 
(n. f.) conduite étrange. 

«MÂMASKÂTEw, (v. a.) TAM, sI- 
WEW, TCHIKEW, à le trouve étran- 
ge, ùü l'admire ; v. g., ni mâmas- 
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kâtâwok iviniwok eyikok e kiti: [« MÂMASKÂTCHINAKW AN, wa, 


mâkisitjik, je ne puis m'empécher 


(a. in.) idem. 


. de trouver étrange combien les sau- |« MÂ MASKÂTE VITT À KUS!1 W, 


vages font pitié; ki mâmaskâti- 
tin ka tottaman, je te trouvé étran- 
ge que lu ais fait cela. 

UMÂMASKÂTEYIMEw, (v à.) 
TTAM, MIWEW, TCHIKEW, | le pen- 
se élonnant, merveilleux, étrange ; 
0. q., kakiyaw mâmaskâteyime- 
wok e wäbattakik o mamâtâwi- 
siwiniyu, {ous furent dans l'admi- 
ralion & Son Sujet en voyant sa 
puissance ; kitchi mâmaskâteyit- 
tamak eji-kijewâtisit Jesus, nous 
devons étre dans l'admiration pour 
la charité de Jésus. 

« MÂMASKÂT IKUSIW, ok, (a. a 
il est admirable, étonnant. 

« MÂMASKÂTIKUSIWIN, a, (n.f.) 
admiration. 

« MÂMASKÂTIK WAN, Wa, (a. in.) 
chose étonnante, merveilleuse. 

(MÂMASKÂTCHINawWEw, (v. a.) 
NAM, NÂKEW, NÂTCHIKEW, #! le re- 
garde avec étonnement, avec ad. 
miration. 

©NÂMASKÂTCHÂBA me, 
TTAM, KEW. TCHIKEW, re 


(v. a.) 


« MÂMASK ATCHErra we, (v. a.)| 


TTAM, TTÂKEW, TTÂTCHIKEW, 
Lécoutes il Pontet avec admira- 
tion. 
© MÂMASKÂSIrTawew, (v. a.) éd. 
«MÂMASKÂTCHITTÂ KUSI W, 


Ok, (a. a.) on le pense ën ange. 
admirable. 

«MÂMASKÂTEYITT À K WA N, 
Wa, (a. in.) idem. 

(MÂMASKÂTIKOKKÂSUW, ok, 
(v. n.) fait l'insolent il fait sem- 
blant d'être quelque chose. 

« MÂMASKÂTIKOKKÂSU WI N, 
a, (n. f.) insolence, impudence, 
pour se faire passer pour quelque 
chose de merveilleux. 

x MÂMÂPPINEW, ok, (0. n.) à se 
plaint par la douleur. 

(MÂMÂPPINEWIN, a, (n. f:) 
plainte causée par la douleur. 

x MÂMÂT, (rac.) puissant, extraor- 
dinaire. 

CMÂMÂTTÂAKUnmew, (v. a.) TTAM, 
MIWEW, TOHIKEW, ÿ le glorifie, il 
lui donne des louanges sur sa 
puissance. 

CMÂMÂTTÂAKUSIW, ok, (a. a.)il 

est glorieux, exallé, reconnaissant, 

0. . ni ka mâmâttâkusin iyini- 

wok eyigok kakiyaw ayamihät- 

wâwi, je serai glorieux, quand 
tous les sauvages prieront, tchesk- 

Wa omiyopimätisiwok kita mä- 

mâttâkusiwok kitchi kijikok, ur 

Jour viendra que les bons seront 

glorieux dans le ciel. 


Ok, (a. a.) il a une voix, un cril« MÂMÂTTÂKUSIWIN, a, {a F4 


étrange. 
{MÂMASKÂTCHITTÂKUSIWIN. 
a, (n. f.) voir, cri étrange. 
«MÂMASKÂTCH INÂKUSIW, Ok, 
(a. a.) il a une figure étrange. 


gte ire, exaltation. 

« MÂMÂTTÂK WAN. wa, (a in. 
c'est glorieux, c'est triomphal, v. 
g. mâmâttäkwan Katolik aya- 
mihäwin, la religion catholique 


MÂM 
est glorieuse, mâmâttäkwanok, 
dans la gloire. 

« MÂMÂTTÂWÂKÂTCH! (ex.) c’est 
merveilleux, c'est miraculeux; v. 
g., mâmättâwâkâtch ayitotam, 

.… td fait des choses merveilleuses. 

€ MÂMÂTTA WI-TOTAM. wok, (v. 
n.) il fait des chosses merveilleu- 
ses, étonnantes, il fait des miracles. 

« MÂMÂTTAWIIJ ITJIKEW, ok, 
(v. n.) à agit merveilleusement. 

© MÂMÂTTA WIPAYIW, ok, a, (a. 
&. elin.) ca arrive d’une manière 
miraculeuse ; %. q., ispi Jesus- 
Christ ka iskwatâmot, mistahi 
kimâmäâttawipayiviw, FAT Jé! 
sus-Christ rendit le dernier soupir, 
il se passa des choses étonnantes. 

« MÂMÂTTÂK WE YImew, (0400) 


TTAM, MIWEW, TCHIKEW. Voy. Mâ- 


mâttäkumew. 


«MÂMÂTTÂWEYIMEw, (v. a.) 


TTAM, MIWEW, TCHIKEW,Ü le pense 


admirable, puissant, merveilleux. 
« MÂMITTEYIMÉVW, ete. idem. 
« MÂMITTEYITTÂKUSIW, ok, (a. 


a.) \ est in de gloire, il est glo- 


rieux; ©. g., kKita mâmittevittä- 
kusiw w Ep etc gioire 
soit au Père, ete. 

€MÂMITTE YITTÂ KUSIWIN PTE 
(n. f.) gloire, exaltation. 

€ MÂMÂTTÂ Wlnew, (v. a.) TTAW, 
HIWEW, TOHIKEW, ÿ le rend puis- 
sant, il le rend capable de faire des 
merveilles ; v. g., Kijemanito ki 
mâmâttâwihew ayamihewiyini- 
wa kita kâssinamowäâyit ayisiyi- 
niwa omatchitotamowiniyivwa, 
Dieu a donné le pouvoir aux pré- 
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tres, de pardonner les péchés des 

hommes. 

CMÂMÂTTÂAWIHIWEWIN, a, (x. 
[.) pouvoir, puissance qu’on de. 

« MÂMÂTTA WIHIKOWIN, a, (n. 
[.) pouvoir qu'on recoit. 

« MÂMÂTTÀ WIHIKO WISIW, ok, 
(a. à.) ü recoit un pouvoir du ciel: 
0. g., ni mâmâttâäwihikowisin 
n'itatchâk kitchi paskewiyak, 
mina kâwi kita witjewok, j'ai 
reçu le pouvoir d'en haut de lais- 
ser mon âme, el de la reprendre 
de nouveau. 

CMÂMÂTTÂ WIHIKOWISIWIN 4 
(n. f.) pouvoir d'en haut. 

« MÂMÂTTA WISIW. ok, (a. a.) à 
est puissant, Surnalturel. 
©MÂMÂTTAWISIWIN, a, {n. f!) 

puissance surnaturelle. 

«@MÂMÂTTAWAN, wa, (a. in.) c’est 
surnalurel. 

CMÂMITJIMEwW, (0. a.) TTAM, Mi- 
WEW, TOHIKEW, Ÿ le glorifie, ù le 
louange, à le vante. 

©MÂMIYOMEVW, etc., idem. 

« MÂMITJIMIKUSIW, ok, (a. a.) 
il aime qu'on lui donne des louan- 
ges. £ 

« MÂMITJIMOW, Ok,1{u. r)#%l: se 
vante, ü se ERTEe des louanges. 

« MÂMITJIMISUW, OK, (0. r.) 2. 

« MÂMITIIMO WIN, a) (nf van, 
lerte, parole d'amour-propre. 

«MÂMITJIMISU WIN, a, (n. f.) ia. 

« MÂMITTISIW, Ok, dé a.) ù est 
superbe, vaniteux. | 

«MÂMITTISIWIN EX 
té, fol orqueil. 

« MÂMIYÂKÂTIJIMOW, ok, (v. n.) 

grand jaseur, bavard. 


(n. f.) vani- 


MÂM 

«MÂMIYÂKÂTIJIMO WIN, a, (n.f.) 
discours de paroles inutiles. 

«MÂMIVÂKÂTJIuew, (v. a.)TTaM, 
MIWEW, TCHIKEW, à l’ennuie, le 
fatique par ses paroles inutiles, ou 
bizarres. 

MAMEN, (ad.) de place en place, par 
endroit; v. 4, mamen piko ko- 
niwiw, ü ny a de la neige que 
dans certaines places; mâmamen 
ni kiskisin, je ne m'en souviens 
qu'en partie. Voy. Âspis, Ayâspis. 

MAMEKKUSIW, ok, (a. a.) 0 est 
travaillant, laborieux. 

«MAMEKKUSIWIN, a, {n. f.) ar- 
deur au travail. 

MÂMIYWÉ, (ad.) très-bien, avec 
facilité; v. g., ekwa mâmiywe ni 
pimuttân, à présent je puis bien 
marcher; namawiya mâmiywe 
ni ki kaskihun, ce n’est pas avec 
facilité que j'en suis venu à bout; 
namawiya mâmiywe pimâtisiw, 
ù vit avec difficulté; mâmiywe 
anotch kita ki takusinwok, 
pourrait arriver très-bien aujour- 
d'hui. 

MAMEKKUTCHINEW, ok, (a. a.) 
il est tout nu, 1 n'a point de véte- 
ment. Cela s'entend aussi d'avoir 
les jambes nues. 

« MÂMEKKUTCHINE WIN, a, (n. 
[.) dénüment, nudité. 

MÂMESKUTCH, (ad.) alternative- 
ment, tour à tour, tantôt d'une fa- 
con et tantôt d'une autre. N. B. 
C’est leredoublement de meskutch. 
Voy. plus loin. 

MAMEYÂWEYIuEw, (v. a.) Tram, 

* MIWEW, TCHIKEW, # lui va bien 
de lui faire cela (en bonne où mau- 


433 


MAM 


vaise part). On dit:.mameyâwe- 
yimew eokoni iskwewa, ÿ a de 
mauvais désirs pour cette femme. 

x MAMISIW, ok, (v. n.) i a confji- 
ance, il se confie en. N. B. Ce ver. 
be, quoique neutre, sert aussi à 
lanimé, et à l'inanimé; v. g, ni 
mamisin K. Marie kitchi wi-aya- 

_mihestamâwit, je mets ma confi- 
ance en Marie, afin qu'elle prie 
pour moi; namawiya awiyak ni 
mamisin kitchi otchikkamâvwit, 
je n'ai personne en qui je mets ma 
confiance pour m'aider; kekwäy 
ke mamisiyan eka ayamihâyan? 
dans quoi mettras-lu ta confiance, 
situ n'es pas chrélien? ni mami- 
sin ni pâskisigan tchi naskwäâ- 
yän, je me repose Sur mon fusil 
pour me défendre. 

« MAMISIWIN, a, (n. f.) confiance, 
espoir en, Sur, elc. 

« MAMISITOTAWEW, (v. a.) TAM, 
TÂKEW, TÂTCHIKEW, à met sa con. 
fiance en lui, à se repose sur lui 
pour étre secouru; vd. g., ata kwe- 
takittâyaki ekawiya poni-mami- 
sitotawâtäk Kijemanito, quoique 
dans les souffrances, ne cessons pas 
d'avoir confiance en Dieu. 

« MAMISITOTÂKE WIN, a, (n. f.) 

confiance en quelqu'un. 

« MAMISITOTAMOWIN, a, (n. f.) 
confiance en quelque chose. 

«MAMISIWÂTEw, (v. a.) TAM, Si- 
WEW, TCHIKEW, comme mâmisi- 
totawew. | 

«MAMISEYIMEW, (v. &) TTAM, MI- 


WEW, TCHIKEW, en pensant à lui, 
il lui donne sa confiance. 


MAM 


MAMIK, (ad.) Ce mot ne s'emploie 
ordinairement qu'avec la négation: 
». g., namawiya mamik atuskew, 
ne travaille pas pour la peine ; 
namawäâtch mamik ki pe-ayami- 
hân, tune viens presque pas prier; 
namawiya mamik otchi kisiwâ- 
siw, à se fâche pour un rien ; na- 
ma mamik pikiskwew, à dit des 
riens, des niaiseries. Voy. nama 
téhatchek. 

x MAMWESAKKIW, ok, (v. n.) 
il ôte tous ses habits. 

« MAMWESAKKIWIN, a, (n. f.) 
action d’ôter ses habits. 

« MAMWESAKKIKEw, (v.a.) Nam, 
NIWEW, NIKEW, Y le depouille de 
de ses habits, tl le met nu. 

« MAMWESAKKIPITEw, (vw. à.) 
TAM, SIWEW, TCHIKEW, © lui @- 
rache ses habits, àl le met nu. 

x MÂMÂ WI, ou, MÂMAW, (ad.) 
ensemble, dans le méme temps, v. 
g. mâmäwi ayâwok, Üs sont en- 
semble, ekawiya mâmäwi pi- 
kiskwek, ne parlez pas lous en- 
semble, mâmaw takusinwok, ts 
arrivent en méme temps, mâmäâ- 
w1 etasitjik iyiniwok ni kiskeyi. 
mâwok, je connais tous les sau- 
vages. 

« MÂMÂ WIPAYIW, ok, a, (a. a. 
etin.) Ca arrive en méme lemps. 
ca se réunit ensemble. 

« MÂMÂ WIPAYIWIN, fe) 
coincidence d'événements. 

« MÂMOKKAMÂwEw, (0. a.) ram. 
KEW, TCHIKEW, Ü S'assemble, il se 
réunit pour l'altaquer, v. g. mâ- 
mokkamâwaw e wi-nipahit, on 
s’assemble pour de tuer. 
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©MÂMOKKAMÂTUWOK, (v. m) 
ils s'assemblent pous s’entr'aider, 
vd. g. kiyipan kekwäy kitchi ki- 
jitâk kispin e mâmokkamôâtuk, 
on a vite fuit quelque chose si on 
se réunit pour Ss’entr'aider. 

€ MÂMOKKAMÂTU WIN, a, (n.f!) 
union pour s'entr'aider. 

CMÂMAWIHEw, (0. a.) TTAW, Hi- 
WEW, TCHIKEW, {| le réunit, \ le 
met ensemble. 

©QMÂMÂWAHYEW, (0. a.) srAw, 
YIWEW, TCHIKEW, il le place en- 
semble. 

«MÂMÂWIHITUW, ok, (v. m.) 
(parole impudique), il commet la 
fornication, mâmâwihituwok, 
funt una caro. 

« MÂMÂWIHITUWIN, a, f.) 
fornication. 

«MÂMÂWINEwW, (0. a.) NAM, Nr 
WEW, NIKEW, le met ensemble, 
le réunit, v g. mâmäwinam 
kakiyaw mikiwâppa, # réunit 
énsemble toutes les loges. 

CMÂMÂWITISAHWEW, (0. a.) HAM, 
HUWEW. HIKEW, Ÿ le mène( il le 
conduit ensemble. 

« MÂMÂWIYÉS, (ad) superlatif, le 
plus, très, v.g. mâmâwiyes miyo- 
pimäâtisiw, s'est le meilleur vivant, 
mâmâwiyes kiya ka sâkihitân. 
c'est toi que j'aime le plus, mâ- 
mâvwiyes ka ayimeyittamân, ce 
que je trouve le plus pénible, mâ- 
mâwiyes ka iyinisit, Le plus sage, 
ayamihâwin eoko mâmâwiyes 
ka abatak, la religion, c'est la 
chose la plus utile. 

x MAMISKOM“Ew, (v. a.) TAM, M:- 
WEW, TCHIKEW, ÿ en parle, 


(n. 


MAM 


parle de lui, v. g. awenâ ka ma- 
DEN de qui parlez- 
vous ? ekawiya eoko mamisko- 
tamuk, ne parlez pas de cela. 

-« MAMISKOTAMÂwew, (v. à.) 
TAM, KEW, TCHIKEW, lui en 
parle, il l'entretient de quelque 
chose, v. G. ki wi-mamiskotamä- 
tinâwaw kimotiwin, je vEUT vOUS 
parler du vol, ekawiya eoko kit- 
twâm mamiskotamâwin, ne me 
parle plus de cela, manitowi masi- 
nahiganik nama mamiskotchi- 
kâteyiw kakiyaw kekwaya ka 
mâmâttawi-totak  Kijemanito, 
les merveilles que Dieu à faites 
ne sont pas toutes rapportées dans 
la Bible. 

4 MÂMAWINÂTCH, (ad.) sans que 
cela le regarde, v. g. quelqu'un 
qui vient s'ingérer d'une affaire 
qui ne le regarde pas, où qui 
prend ce quine luiappartient pas, 
(ac) de mâwineskam, voy. celle 
racine. 

MAMETCH, (expression que l'usage 
seul pourra faire comprendre) ; 
parler trop d'avance, avancer, ou 
dire quelque chose à contre-lemps, 
0. g. mametch kit ayitwän, {u 
parles trop à contre-lemps, lu dis 
des choses qui te porteront mal- 
chance, mametch kit ayitoten, 
bu fais trop d'avance, par ex. si 
quelqu'un faisait le cercueil d'un 
autre qui n’est pas encore mort. 

+MANA, (rac) faire allention, 
prendre garde, avoir soin, respec- 
ler. 

« MANÂTIJIHEW, (0. 4.) TTAW, HI- 
WEW, TCHIKEW, à Le respecle ; cela 
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veut dire aussi, il le ménage, À 
prend garde de le gaspiller, v.g. 
osâm mistahi ki manâtjihâwok 
kit emak, fu ménages trop les 
chevaux, mitoni manâtjitta ki 
masinahigana, prends soin de tes 
livres, nama awiya manatjihew, 
ul n'a d'égards pour personne. 
«MANÂTJITCHIKEW, ok, (v. n.) 
il est ménager, soigneux, il épar- 
qne. 


«MANÂTIJIrrowEw, (v. a.) TTWÀ- 


KEwW, d le lui conserve, il le but 
épargne. 

«MANÂTJImEw, (v. a.) TTAM, MI- 
WEW, TCHIKEW, ÿ le respecte, il le 
ménage dans ses paroles. On se 
sert de ce mot-pour parler du 
gendre avec son beau-père el sa 
belle-mère qui ont honte de separ- 
ler, manâtjittuwok, üs ne 5e 
parlent pas. 

«MANÂTIJIMÂGAN, ak, (n. f.) ce- 
lui à qui on ne parle pas par 
honte c'est-à-dire le gendre avec 
son beau père et sa belle-mère, el 
vice versé, v. g. namawiya ni ki 
ayamihäwok ni manätjimâga- 
nak, je n'ose parler à Ceux que je 
ménage. 

«MANÂTOrawWEw, (0. d.) TAM, TÂ- 
KEW, TÂTCHIKEW, Ü le traile avec 
égard, respect, 0. ÿ. manâtotaw 
kiseyiniw, traile avec respect le 
vicillard, tâpwe nama ki manâ- 
toten, en vérité lu ne prends pas 
garde à ce que lu fais. 

«MANÂTISIW, ok, (a. a) w est 
respectueux, poli, il prend garde 
à sa conduile. 


MAN 136 | MAN | 
(MANÂSKWEW, Ok, (0. n) à 


s'arme, Ü prend ses armes. 

« MANASKWE WIN, a, (n, f.) ar 
mure, défense. | 

« MANÂSK WETOrawEw, (v. a.) 
TAM,TÂKEV, TÂTCHIKEW, a s'arme, 
il Se met en ‘free contre lui. 

«MAN AYAPEW, ok, (v. n.) à vi- 
Site son filet. 

« MANAVAPEWIN. di" (MU) 
lion de, etc. 

UMANAKTSrew, (0. a.) TAM, SI- 
WEW, TCHIKEW, { lui sert à man- 
qer. 

« MANAKISUW, Ok, (v. n.)  par-. 
lage le manger. | 

« MANAKISU WIN, a, (n. f.) par- 
lage de la nourriture. 

« MANAHISKIWEYW, ok, (v. n.) 
il ramasse de La & gomme. 


«e MANAHISKIWE WIN. a$ (TNT) 
action de ramasser, etc. 
« MANASKUSIWEW. Ok, (v. n.) 


il coupe du foin. 


(MANASKUSIWE WIN, a, (n. f) 
action de couper le foin. 

« MANASKUSIWÂGAN, GS La 
instr ument pour NN Vafé le foin, 
faulx. 

(MANÂWEW, OK, (0. n.) ü ra: 
masse des œufs. 

MANÂWEWIN, a, (n. [.) chasse. 
aux œufs. 

{“MANÂWAÂN, a, (n. f.) place où on. 
ramasse des œufs. 

«MANIKK WAMIVW, ok, (v. n.) 
enlève l'écorce d'un ar dre 

« MANIKKUMÂ rev, (0. a.) TAM, 

SIWEW, TCHIKEW, | lui enléve son. 

écorce. 


« MANÂTISIWIN, a,!f(n. f.) respect, 
politesse. N. B. Ainsi de suite en 
Mmeliant manâ, devant une foule 
de mots qui peuvent lui convenir, 
0.9. Mana kimoti, mana kiyâski, 
prends garde de voler, prends 
garde de mentir, nana mana 
matCchi itwew, # ne prend pas 
garde de mal parler, mana pikisk- 
wâuiwan kouata ayamihewika- 
mikok, on prend garde de parler 
inutilement dans l’église. 

x MAN, (rac.) prendre de, eic.,.en- 


lever, tirer de, etc. 
CMANAHUW, ok, (v. n.) à prend 
pour lui. 
(MANAHUWIN, a, (n. f.) appro- 
priation, dépouilles. 
(MANAHIGAN, a, (n. f.) ce qu'on 
enlève, la créme. 


CMANAHWEW, (v. a Q.) HAM, HUWEW, 
HIKEW, 0 l'enlève, comme si on 
Ôtait la créme. 

(MANAHIPIMEW, Ok, (0. n.) à 
enlève la’ graisse qui surnage. 

« MANAHIPIME WIN, RACE LRQ A 
aclion d'enlever la graisse. 

« MANAHIPIMÂTEw, (0. aq.) TA, 
SIWEW, TCHIKEW, ÿ en prend la 
crême. 

(MANINEW, (0. a.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, Ÿ Made avec fé main. 

« MANIP Try. (0. a.) {TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, PAIE en ART un 
effort du Hi as, il larrache. 

« MANIKKUMAÂNEW. Ok, (v. n.) 
il prend un Couteau, à s'arme d'un 
couteau. 

« MAN ITCHIKAHIGANEW, ok, 
(0. n.) à prend une hache. 


MAN 
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«MANIKKWÂMIWIN,o, (n.f.) en-|« MANESTWIN, a, {n. f.)pauvreté, 


lèvement de l'écorce. 
€CMANATCHISTrEw, (0 a.) TAM, si 
WEW, TCHIKEW, ü lui prend son 
butin. N. B. Cela s'entend quand 
quelqu'un revenant de la querre, 


se laisse prendre. le butin qu'u a 


fait sur l'ennemi. 


&« MANISWEW, (v. a.) SAM, SUWEW, 
SIKEW, Ÿ le coupe avec un ci- 


seau où un couteau, (aussi: chd- 
trer, castration.) 
«MANIKKAHWEW, (0. a.) FAM, 


HUWEW, HIKEW, en fait partir 
un morceau avec la hache. 

« MANISIKE WIN, a, 
de couper, (moisson. 


(MANISIGAN, a (n. f.) instrument 
pour couper, faucille. 

« MANIKWEYÂWEswew, (v. a) 
SAM, SUWEW, SIKEW, t lui coupe 
le cou. 

« MANIPAYIW, ok, a, 
in.) ü s’arrache de, etc., 
tache de, etc. 

« MANISOWÂTEw, (v. a.) TAM, SI 
WEW, TCHIKEW, ÿ lui coupe. 

«MANISTIKWÂNESswEw, (v. a.) 
SAM, SUWEW, SIKEW, 1 lui coupe 
la léte, il lui ôte la tête. 

UMANIWATEW, (0. @.) TAM, sr 
WEW, TCHIKEW, { le pille, il prend 
son bien après l'avoir tué. 

« MANITAWÂGANEW, Ok, (v.n.) 
il amasse de la pelleterie. 

U(MANESTIW, ok, (a. a.) il est pau- 
vre, 1 manque de, etc. 

(MANEWISIW, ok, (a. 

(MANEWAN, wa, (a. 
pauvre, stérile. 


(n. f.) action 


(anale 
ul se dé. 


a.) idem. 
in.) c’est 


besoin, manque. 

x MÂNÂ (ad.) ordinairement, (c'est 
le mot banal de la langue Crise, 
qu'on a toujours à la bouche. 

CMÂNÂ MÂKA, (ad.) certainement. 

« MÂNÂPIKO, (ad.) on dirait que, 


elc., ete, v. g. mânâpiko wi-mis- 
pun, on dirait qu'il va neïger, 


sn eoko, on dirait bien 
que € est lui. 

«MÂNEKA ! (ex. )désappointement, 
maneka kitchi pimâtisit ! c'en 
est fait, il ne vivra pas ! mâneka 
ni ka wâbamaw ! c’en est fait, je 
ne le verrai pas ! * 

«MÂNÉ, (ad.) voy. Mânäpiko, et- 
Chikâni, miyâämaw. 

«MANOM-Â ! (ex) trop! v. g: 
mauo-mà kimiwanoban ! i} pleut 
par trop un peu; \ va bien encore 
pleuvoir. 

«MÂNINAKISK ! (ad.) et puis 
donc! encore et puis encore! com- 
posé de mâni et nakisk, ce n’est 
pas pour un instant. 

« MANINÂK-ITUKE! maninä&k 
na ? maninâk tchi ? (ex.) est-ce 
possible ! serait-\ passible? ce 
n'est pas possible ! v. g. maninâk 
tchi ki ka pakamahuk ? serait-il 
possible qu’il te frapperait ? voy. 
Wesämik. 

+ MANITO, (rac.) divin, sarnatu- 
rel, esprit divin, v.g. Kijemanito, 
PEsprit parfait, Dieu, matchi Ma- 
nito, le mauvais esprit, le diable. 

€MANTITO WIW, ok, (a. a.) il est 
divin, surnaturel, il est Dieu, v. g. 

€MANITOWAN, wa, (a. in.) c'est 
Surnaturel, divin, v. g. ayamihe- 
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wijittwâwin iveppine manilo-|« MANITOWÂTEw, (v. a.) TAM, SI- 


wan, la religion est très divine. 

MANITO WIWIN, a, (n. f.) divi- 

nité, kijemanitowiwin. 

« MANITOWÂTISIW, ok, (a. a.) 
il est religieux, dévot. 

« MANITOWÂTAN, wa, (a. in.) 

idem, v. g. eoko masinahigahi- 

gan manitowäâlan, ce livre est re- 
hgieux, dévot. 

MANITOWÂTISIWIN, a, dévo- 
lion, piété. 

« MANITOKKEW, ok, (v. 
rend un culte idolätre. 

«MANITOKKE WIN, a, (n. f.) ido- 
latrie. 

«MANITOKKÂTEw, (v. a.) Ta, 
SIWEW, TCHIKEW, Ÿ# l'adore, ou 
plutôt, il le fait Dieu, il en fait un 
Dieu. 

« MANITOKKÂSUW, ok. (v. n.) à 
fait le devin, il fait des sortiléges, 
des Superstitions, il fait le jongleur. 

« MÂNITOKKÂSU WIN, AAA 
sortilége, jonglerie, superstition. 

«MANITOKKÂN, a, idole, amu- 
letle. 

« MANITOWOKOSISSÂN, ak, (n. 
f.) le fils de Dieu. 

€MANITOWÂKÂTCH, (ad.) divi- 
nement, Surnaturellement. 

€ MANITOBA.pour Manitowapaw, 
ou, en Sauteux, Manitowabân, 

Délroil, surnaturel, divin. C'est le 
nom donné à la nouvelle province 

. dc la Rivière Rouge. 

MANITO WEYIvEw, (0. @.) TTAM, 
MIWEW, TCHIKEW, 0! lepense Dieu, 
divin. 

« MANITOWEYITTAMOWIN, a, 

(n. f.) pensée surnalurelle. 


a. 
= 


À 


n.) à 


Æ 


WEW, TCHIKEW, {! l’a pour Dieu. 

CMANITTOWOKEYIMEw, (v. a.) 
TTAM, MIWEW, TCHIKEW, {| le croit 
Dieu 

CMANITOWOKEYIMOW, ok, 
(v. r.) 2 se pense divin, capable de 
faire du surnaturel. 

«MANITOWOKEYIMOWIN, a 
(n. f.) action de se croire divin. 

« MANITOWATÂMO W, ok, (v.n.) 
il chante d'une manière superstt- 
lieuse. 

«MANITOWATÂAMOWIN, a, {n. 
f.) chant superstilieux. 

€ MANITO WEGIN, wa, (7. f. drap, 
étoffe principale, surnaturelle. | 

« MANITOPIWÂBISK, wa, (n.f.) 
acier, fer divin. 

« MANITOSKÂTÂSK, wok, (n. f.) 
racine Surnaturelle, carotte à mo- 
reau, (poison.) 

« MANITOWEYÂN, ak, (n. f.) cou- 
verture de drap. 

€MANITUS, ak, (n. f.) insecte. 

«MA NITO WIMASINAHIGAN, a, 
(n. f.) l'Écriture Sainte, le livre 
divin: 

«MANITOMIN, ak, (n. f.) graine 
noire. 

« MANITOMINÂTTIK, wa, (n. fl 
arbre de la graine noire. 

N. B. En mettant la racine manito, 
devant des noms ou des terminai- 
sons, qui y conviennent, on forme 
une mulliltude de mots qui ont 
rapport à la divinité. 

+ MÂNOTEW, ok, (v. n.) il va en 
promenade en une autre place, 
omânotewiw, Ÿ est promeneur, 


1 


MÂN 


omänotekkawew, # va en pro- 
menade chez lui. 

«MÂNOTEWIN, a, (n. f.) prome- 
nade. 

+ MÂSIHEW, (v. a.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, Ù se prend Corps à corps 
avec lui, 1 lutte avec lui 

«MÂSITTAW, ok, (v. n.) ÿ tra- 
vaille à cela. 

« MÂSIHITU WOK, (v. m.) üs lut- 
lent corps à corps. 

« MÂSIHITU WIN, a, {(n./f) lutte 
Corps à Corps. 

« MÂSIKKEW, ok, (v. n.) à prend 
Corps à Corps. 

« MÂSIKKE WIN, a, (n. f.) prise 
corps à corps. 

+ MANISTÂN, ak, (n. r.) brebis. 

« MANISTÂNIS, ak, (n.f.) agneau. 

+ MÂNOKEW, ok, (v. n.) il fie la 
tente, la loge. . 

«MÂNOKEWIN, a, ({n. f.) action 
de fixer, etc., la lente. 

« MÂNOKÂTEw, (v. a.) TAM, Si- 
WEW, TCHIKEW, 1! le plante, v. q. 
une tente, une loge. 

« MANSIKISK, ak, (n. f.) cèdre, 
cyprès. 

«MANSIKISKAW, (v. im.) ü ya 
beaucoup de cèdres. 

MASAKAYVY, a, (n. r.) peau du corps 
humain, n'asakay, ma peau, wa 
sakay, sa peau. 

MASÂN, ak, (n. r.) ortie. 

MASANAK, (ad.) de tous côtés, de 
toutes direction. 


+ MASASK, (rac) dépouiller entiè-| 


rement, raser. 

« MASASKUXKEW, ( 0. Ga.) NM, Ni- 
WEW, NIKEW, ü le dépouille com- 
plètement. 
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€ MASASKUVAWEW, etc. idem. 

€ MASASKUPITrEw, (0. a.) TAM, sI- 
WEW, TCHIKEW,  larrache en- 
lièrement. 

(«MASASKUKK Aswew, 
SAM, SUWEW, SIKEW, 
entièrement. 

(MASASKUKKASUW, ok, (a. a.) 
il est tout brülé. 

({«MASASKUKKATEW, ok, (@.in.) 
idem. 

«MASASKUKKUSIN, wok, (a. a] 
il est brisé complètement. 

«MASASKUKKUTTIN, wa, (a.in.) 
idem. 

« MASASKUPAYIW, ok, a, (a. a. 
et in.) entièrement détruit, rasé. 

x MASIN, (rac.) écrire, tirer des li- 
gnes, peindre, faire des marques 
sur le papier. 

«MASINAHWEW, (0. @.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, il l'écrit, il le mar-- 
que. 

«MASINAHIKEW, ok, (v. n.) ce 
mot a plusieurs significations; 1° 
il écrit; 20 ü prend à crédit; 39 
il s'engage. La suite de la phrase 
fait toujours comprendre à quelle 
signification on doit s'arréler, v. 
g. kwayask ki masinahikân, tv 
écris bien, misiahi ki masinahi- 
kân, {u es beaucoup endelté, tane: 
vikok isko ki masinahikân, jus- 
qu'à quel temps es-tu engagé ? 

«MASINAHIKEWIN, a, fn. f). 

écriture, dette, engagement. 

«MASINAHIKERHEW, (v à.) TTAW, 
HIWEW, TCHIREW, Ÿ{ le fail écrire, 
il le fait prendre à crédit, il l'en- 
gage. 


RENNprr ve 
11: lenbrule 
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« MASINAHIGAN, CRMETR 
lettre. 

({MASINAHIGANÂTTIK, wa, (n. 
[.} crayon. 

CMASINAHIGANÂBISKUS, ae tn. 
[.) plume de fer, crayon d'ardoise. 

(MASINAHIGANÂBUIY ; a, (n.f.) 
encre. 

(MASINAHIGANEGIN, wa, (n.f.) 
papier. 


[.) livre, 


« MASINAHIKE WIYINIW, ok, 
(n. f.) écrivain, scribe. 
OMASINAHIKESIS, ak, (x. f) 


commis. 

(© MASINAHAMÂwEw, (v. a.) TAM, 
KEW, TCHIKEW, à lui écrit. 

_ doit, à est en dette avec lui. 

« MASINAHAMÂTU WIN, a a, (n.f.) 
commerce de lettres réciproques. 

(© MASINÂSUW, ok, (a. a.) il a des 
marques, il be de différentes cou- 
leurs, par ex. un cheval tacheté. 

« MASINÂSUWATIM, Wok, (n. f.) 
cheval caille. 

« MASINÂSTEW, a, (a. in.) Ü y a 
différentes couleurs. c’est fleuri. 

« MASINÂSU WIN, a, (We 
que, couleur. 

« MASINAHIKÂSUW, ok, (a. a 
il est écrit, peint. 

« MASINAHIKÂTEW, a, 
c'est écrit, peint. 

« MASINAHIKÂKKEVW, Ok, (v. 
n.) il écrit avec, ou au moyen de, 
elc. 

« MASINAHAMÂKE WIN, A. (taf) 
crédit à quelqu'un, une litre. 

(“ MASINEGIN, wa, (n. f.) papier, 


indienne. 


(« MASINÂSKIswew, 


Mmar- 


(a... 1n.) 


(v. a.) SAM, 
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SUWEW, SIKEW, Ü l’étampe, ül le 
marque avec du feu. 

« MASINÂSKISIGAN, a, (nf) in. 
strument pour étamper. 

«MASINÂSKISIKE WIN 4, (237 
étlampement. 

(€ MASINISTAHWEW, (v. a.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, Ÿ le décrit, à le 
fait en fleurs, il le brode. 

€ MASINIK WÂrew, (v. a.) TAM, SI- 
WEW, TCHIKEW, Ÿ le brode à l’ai- 
quille. 

« MASINIKWÂTCHIGANE Y À- 
PTY, a, (n. f) ruban tout étroit, 
sorte degrosfil pour broder, (mirét). 

« MASINIKKUTEw, (v. a.) TAM, SI- 
WEW, TCHIKEW, ÿ le découpe, il 
le sculpte. 

(MASINIKKWEHwEw, (0. a.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, Ü lui peint la fi- 
qure. 

«MASINIKK WEHUSUW, ok, (v. 
r.) t se peint le visage. 

€ MASINIPEHwEw, (v. a 
WEW, HIKEW, À n peint. 

(© MASINIPEHIGAN, a, (n. f.) peun- 
Lure. 

« MASINIPEHIGANÂTTIK, 
in. f.) pinceau. 

« MASINISÂWAÂN, a, (n.f.) modèle, 
patron dépeint, vd. q., sur du pa: 
pier. 

x MÂSK, (rac.) inf me, défectueux. 

t MÂSKISIW, ok, (a. a.) il est in- 
firme. d 

«MÂSKAW, a, (a. in.) c'est défec- 
tueux, difforme. 

« MÂSKISIWIN, a, (n. f.) infirmite. 
difformité. 

«MÂSKIPAYIW, ok, a, 
in.) ü est boiteux. 


.) HAM, HU- 


Wa, 


(a. à. et 


MÂS 
«MÂSKIGAN, a, (n. f.) os difforme, 


l'estomac ; n'âskigan, mon esto- 
mac; Wâskigan, son estomac. 

€ MÂSKIGANEW, ok, (a. a.) ül est 
infirme dans l'estomac. 

€©MÂSKAKKÂN, a, (nf) instru- 
ment usé, estropié, qui n'est plus 
bon à rien. 

©MÂSKIKÂTEW, ok, (4. a.) à est 
infirme dans les jambes. il est boi- 
leux. 

«MÂSKIKIW, ok, (a. a.) à croît en 
défectuosités, il grandit infirme. 

€ MÂSKIKIN, wa, (a. in.) idem. 

«MÂSKIPITUNE W, ok, (a. a.) ü 
a le bras infirme. 

« MÂSKISITE W, ok, (a. a.) ü a le 
pied infirme. 

« MÂSKITCHITCHEW, ok, (a. a.) 
il a la main infirme. 

€©MÂSKINITTÂA WIKIW, Ok, (a. a.) 
il nait avec une difformité. 

« MÂSKISK, ak, (n. f.) cèdre. Voy. 
mânsikisk. 

x MASK AE, (0. 4.) TTAM, MIWEW, 
TOHIKEW, ü le pulle, il le dépouille. 

{MASKATCHIHEwW, (0. a.) Traw, 
HIWEW, TCHIKEW, dem, il lui le 
par violence. 

« MASKATCHIHTWEWIN, a, (n. 
f.) pillage, action d'éler avec vio- 
lence. 

«MÂSKATTWEW, ok, (v. n.) à 
prend par force. 

« MASKATTWEWIN, a, 
prise par force. 

xMASKAW, (rac.) fort, solide, 
dur, ele. 

« MASKAWISIW, ok, (a. a.) il est 
fort. 

€ MASKA WISIWIN, a, (n. f.) force. 


(n. 


[.) 
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(MASKAWAW, a, (a. in) c'est 


fort, solide. 

MASKAWÂGAMIW, a, (v. im.) 

c'est une liqueur forte. 

MASKAWÂKUNAKAW, (v. im.) 

la neige est forte, dure. 

MASKAWÂPEGAN, wa, (a. in.) 

c'est fort,solide, en parlant de cor: 
de, fil, etc. 

« MASK AW À PISKUSIW, Ok, (a. 
a.) iles! fort,résistable, (en parlant 
du fer.) 

« MASKAWÂPISKAW, a, (a. in.) 
c'est un fer solide. 

« MASKAWÂSKUSTW, ok, (a. a.) 
c'est un bois fort, solide. 

« MASKAWÂSK WAN, wa, (a. in ) 
idem. 

«MASKAWÂTTIK, wok, wa, (n. f.] 
bois dur, chéne. 

«MASKAWÂTISEW, ok, (a. a.) à 
a un caractère fort. 

«MASKAWÂTISIWIEN, a, (in. f.) 
force de caractère. 

€(MASKAWAHYEW, (0. a.) STAW, 
HYIWEW, TCHIKEW, 4 le place soli- 
dement. 

« MASKAWIHEW, (0. a.) TTAW, Hi- 
WEW, TCHIKEW, ÿ le rend fort. 
(MASKAWIKKAswEw, (v. a.) 
SAM, SUWEW, SIKEW, à le durcit 

au feu. 

« MASKA WIKKASUW, ok, (a. a.) 
il est durer au feu. 

«MASKAWIKKAÏTE W, a, (a.in.) 
c'est durci au feu. 

©(MASKAWEVYImEw, (v. 
pense fort. 

«MASKAWEYITTAM, wok, (v. n.) 
ùl est résolu, décidé fortement. 


en 
= 


Æ 


= 


Œ)OUPTe 


MAS 44 


« MASKAWEYITTAMOWIN, a, 
(n. f.) résolution décidée. 
«MASKAWIPIWÂBISK, wa, “us 


(aciers ler due 

«MASKA WITEHEW, ok, (a. a.) ül 
a le cœur dur. 

.( MASKA WITEHE WIN, a, (n. f.) 
dureté du cœur. 

« MASKA WITEHEnEw, etc. 
durcit le cœur. 

{MASKAWISKIWOKAW, (v.im.) 
boue, gomme, liquide durei. 

«MASKAWATCHIW, ok, 
ul est durci par le froid. 

(MASKAWATIN, wa, (a. in.) c'est 
durci par le froid. 

{MASKAWATIMEW, (0. a.) TTAW, 
MIWEW, TCHIKEW, Y le durcit au 
froid. 

x MASK WA, (au plur.) 
(n. r.) ours. 

(MASKWEVÂN, ak, (n. f.\ peau 
d'ours. N. B. La terminaison ask 
indique loujours l'ours ; v.q., osà- 

* wask, ours jaune ; wâbask, ours 
blanc. 

€MASKOMIN, a, (n. 
d'ours. 

x MASKIKKIY, a, (n. 
ne, racine, herbe. 

©MASKIKKIWIYINIW, ok, 
médecin. 

€ MASKIKKIWIYINIWIW, 
(a. a.) il est médecin. 

(MASKIKKIWIPAK, wa, 
feuille médicinale. 

{MASKIKKIWOGAN, wa, (a. in.) 
odeur de médecine. | 

«MASKIKKIWÂBUIY, a,{n. f.) 
potage médicinal, c'est ainsi que 
les sauvages appellent Le thé. 


il lui 


(2. 8) 


maskwok, 


[.) graine 
r.) Mmédeci- 


(n.f.) 


ok, 
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MASKIKIWIPOK WA, (n. f.} 
feuille de thé. 

x MASKIMUT, 2, (n. r.) sac, pache. 
N. B. La terminaison wat indique: 
un Sac; v. g., mistatimowat, sac 
à cheval ; mistikowat, sac de Fa 
boîte. 

€MASKIMUTTIKKEW, ok, (v.n.) 
il fait un sac. 

x MASKISIN, a, (n. r.) soulier. 


{MASKISINIKKEW, ok, (u. n.) 
elle fait des souliers. 
CMASKISINIKKAwWEw, (v. a.) elle 


fait des souliers pour lui. 

* MASKUSIY, a, (n 1.) foin, herbe. 

MASKUSIKKEW, ok, (v. n.) à 

fait du foin. 

MASKUSIKKÀN, a, (n 

de foin (mulon).: 

MASKUSIWIN, a, {n. f.) folle 

avoine, riz Sauvage. 

{MASKUSISKAW, (v. im.) fl y a 
beaucoup de foin. 

€MASKUSIWIKAMIK, wa, (n. f 
cabane en foin. 

« MASKUSIWASTOTIN, a, (n. 
chapeau de paille, ou de foin. 

x MASKUTEW, a, (n. r.) prairie; 
paskwaw, désert. 

€MASKUÜTEWIW, ok, a, (a. a. et 
in.) Ü y a prairie. 

€{MASKUTEWAN, wa, (a. in.) id. 

€MASKUTE WIYINIW, ok, (n.f) 
homme des prairies. 

« MASKUTEWIMUSTUS, wok, 
(n. f.) bœuf des prairies, bufle. 

x MASKEK, wa, (n. 7.) marais, 
marécage, D tremblant, sa: 
vane. 

UCMASKEKOWIW, a, (a in.) ou, 
maskekaskaw, à y a marais. 


= 
= 


= 
= 


. [.) meule 


( 


= 
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« 


MAS 


« MASKEKO WIYINIW, ok, {n. f.) 
homme des marais, les Maskégons, 
ou, Maskekowok. 

{ MASKEKOPAK, wa. (n. f.) feuille 
des marais, thé sauvage. 

« MASKEKOWASKAMIK, wa, (n. 
[.) mousse des savanes. 

MÂSKUTCH, (ad.) peut-étre. 

x MASTA, (rac.) par après. 

« MASTAW, (ad.) par après, depuis, 
après; 0. g., mastaw takusin, à 
arrive après. Voy. mwestes. 

« MASTAMEW, ok, (v. n.) ü y passe 
par après, comme si quelqu'un 
élait déjà passé dans un chemin 
el qu'un autre y passe après lui. 

€MASTATTEW, (0. 4.) TTAW, À y 
passe après lui. 

(Les trois mots suivants sont des 
paroles impudiques.) 

x MATE W, (v. a.) facit actum cot- 
lus cum La 

€ MASIWEW, ok, (v. n.) facit illud. 

« MASIWEWIN, a, (n. f.) copula- 
Lio, fornicatio. 

MÂSKWEMUTÀS, a, (n. r.) sac fait 
avec loule la peau de l'animal, 
sans coulure. 

x MÂTÂMEW, ok, (0. n.) ü arrive. 
il tombe sur une piste. 

«MÂTÂ WISIW, ok, (v.n.) à tombe, 
ù arrive sur 1 Érhtre 

« MÂTÂHEw, (v. a.) TTAW, 1! pre 
Sur sa piste, ses pas. 

« MÂTÂTTUYUW. Ok, (0. n.) à ar- 
rive Sur une piste. 

« MÂTÂBESKUTEWEYAW, (n. 
[.) prairie qui s'avance sur, (mis- 
sion de St. Paul des Cris). 

x MÂTAHIKEW, ok, (v- n.) elle 
gralte, elle ôle le poil de la peau. 
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« MÂTAHIGAN, a, (n. f.) grattoir, 
instrument pour EPA le poil. 

« MÂTAHwE vw, (0. &.) HAM, HUWEW, 
HIKEW, 0 le dépouille du poil en 
grattant. 

CMÂTTAHE, (0. a.) rraw, HIWEW, 
TGHIKEW, # lui donne son butin, 
ses eJfets, comme en présent. 

« MÂTTAHITUWOK, (UNIS 
S'entredonnent leurs effets. 

« MÂTTAHITU WIN, a, (n. f.) pré- 
sents muluels. 

MÂTAYAK, (ad.) 
ment. ga Kiyipa. 

MATÉ ! (e&.) voyons ! allons! v. q., 
maté ! kutchitota, voyons! tâche 
de le faire; matè ekwa sipwet- 
tetâk, voyons! partons à présent : 
mate ! ni ka wâbatten, allons ! je 
vais le voir. 

| MATAY, a, (n. r.) ventre; n'atäy, 
mon venire; Walàäy, son ventre ; 
mistatayew, ok, à a un gros ven- 
tre. 

x MÂTIN, {rac:) partager. 

«MÂTINAWEW, ok, (v.n.) ü par- 
Lage la nourriture, ou, manaki- 
sw, Ok. 

«MÂTINAWEWIN, a, (n 
tage de la nourriture. 

«© MÂTINAMÂwE%w, (0. a.) TAM, KEW, 
TCHIKEW, WU lui partage, il leur di- 
vise, en portions égales. 

«MÂTINAMÂKE WIN, a, 

partage, division. 


vite, promple- 


Li DAT 


(n. 


f) 


MÂTAKUSxawew, (0. a.) KÂKEw, 
KAM, KÂTCHIKEW, u le foule à ses 
pieds. 


x MÂTCH, (rac.) commencer. 
€@MÂTCHIPAYIW, ok, a, (a. a. et 
in.) td (ca) commence 


MÂT 


« MÂTCHIPAYIHEW, (0. a.) TTAW, 
HIWEW, HIKEW, 0! le commence. 

« MÂTCHIHEW, etc. idem. 

« MÂTCHI-ATUSKEW, ok, (v. n.) 
il commence à travailler. 

«MÂTCHI-MITIISUW, ok, (v. n.) 
il commence à manger. Ainsi de 
suite en se Servant de la racine 
mâtchi. 

« MÂTCHIPAYIWIN, a, (7. f.) com- 
mencement. 

MÂTJISTAN, (v. im.) la glace part 
et dérive dans une rivière. On di- 
rait pakkuskwäâhan, pour un lac. 

x MÂTIswEw, (0. a.) SAM, SUWEW, 
SIKEW, à lui fail une incision. 

« MÂTISOWÂTEw, (0. a.) TAM, si 
WEW, TCHIKEW, 24em. 

x MÂTJIW, ok, (v. n.) ü va à la 
chasse. 

€ MÂTIJIWIN, a, (n. f.) chasse. 

«€ MÂTIJIPITCHIW, ok, (v. n.)ù va 
à la chasse en bande, en levant le 
camp. and 

« MÂTJIPITCHIWIN, a, (n. f) 
grande chasse. par tout un camp. 

x MÂTJIW, ok, (v. n.) ü se remue, 
il change de place. 

€ MÂTJISrawew, etc. (v. a. à le 
remue. 

«MÂTTAPIW, ok, (v. n.) il change 
de position. 

« MÂTTAPIWIN, a, (n. f.) change- 
ment de position. 

«MÂTCHIKÂBAWIW, ok, (v. n.) 
ü change de position, étant debout. 

© MÂTTINEW, (0. a.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, 0! le change de position. 

x MÂTAPPINE WIN, a, (n. 
commencement de maladie. 
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«MÂTAPPINEW, ok, (v. n.) à 
commence à étre malade. 

« MÂTAMATCHIHU W, ok, (v. n.) 
il commence à sentir la douleur. 

x MATTÂMIN, ak, (n.r.) bled d'in- 
de, maïs. 

(MATOKAP, a, (n. r.) 
pement. 

x MATOTISIW, ok, (v. r.) ü se fait 
suer, il prend des bains de vapeur. 

« MATOTISÂN, a. (n. f.) ou, mato- 
hisänikamik, cabane pour suer, 
(suerie). 

« MATOTISIKKEW, ok, (v. n.) 2! 
prépare une cabane à vapeur. 

(€ MATOTISIKKAwEw, etc., (a. à.) 
il lui prépare une tente à vapeur, 
ul lui fait une suerie. 

MATCHIMUTÀ WIN, a, (n. f.) bra- 
voure. 

(€ MATCHIMUTAW, ok, (a. a.) c’est 
un brave, un soldat, okitchitat, 
ok. 

x MATCH, (rac.) mauvais, mal, en 
mauvaise part. C’est la méme si- 
gnilication que mäy. 

« MATCHÂYIWIW, ok, (a. a.) 
est méchant, pécheur. 

« MATCHÂYIWIWIN, a, {n. f.) 
méchanceté, péché, faute. 

« MATCHÂYIWAN, wa, (a. ün.) 
c'est mauvais. 

« MATCHÂTISIW, ok, (a. a.) il est 
d'un Mauvais caractère. 

« MATCHÂTISIWIN, a, {(n. 
mauvais caractère. 

€ MATCHÂTJIMOW, ok, (v. n.) & 
raconte de mauvaises nouvelles. 

« MATCHÂTJIMOWIN, a, ({n. f.) 
mauvaise nouvelle. 


DIeUT Cam- 


f.) 


MAT 


« MATCHÂBISKUSIW, ok, (a. a.) 
fer mal fait. 

( MATCHÂBISKWAN, Wa, (a. in.) 
idem. > 
«MATCHÂSKUSIW, ok, (a. a.) 

bois, arbre mal fait, mauvais bois. 
«MATCHÂSKWAN, wa, (a. in.) 
idem. 
« MATCHÂSPINEW, ok, (a. 
a une mauvaise maladie. 
(MATCHÂSPINE WIN, a, (n. f.) 
mauvaise maladie. 

« MATCHÂTTIK, wa, (n. f.) mau. 
vais arbre. * 

CMATCHEGIN, wa, (n. f.) tente, 


loge. 
« MA TCHE YITTÂKUSTW. ok, (a. 


a. }ibwest ee üÜ n'a pas 
d'honneur. 

t MATCHEITTAKWAN wa, (a. 

n.) c'est vil, bas, HAE 

« MATCHEY Ie (0. a.) TTAM, 
MIWEW, TCHIKEW, 0 le méprise, 1 
le dédaïigne. 

« MATCHE YITTAMOWIN, a, (n. 
f.) mépris, dédain. 

CMATCHEYIMIWE WIN, a, (n.f.) 
idem. 

(MATCHT-ATCHÂK, wok, (n 
mauvais esprit. 

« MATCHI-ÂTJIuEw, etc., 
mal de lui. 

(MATCHI-AYIMWEW, ok, (v.n.) 
il médit. 

«MATCHI-AYIMWEWIN, a, 
f.) médisance. 

«MATCHI- a etc., il mé- 
dit de lui. 

«MATCHI-ÂBATIJIHEw, (v. à.) 
TTAW, HIWEW, TCHIKEW, à en use 
mal, il le profane. 


A ME 


ii 


il parle 


(n. 
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€ MATCHI-ITWEW, ok, (v. n.) à 
parle mal, 1l blasphéme. | 
CMATCHIPAYIW, ok, (a a. et 
in.) ca va mal. 
@MATCHIPAYIWIN, a, (n. 4 
mauvaise affaire. 
€MATCOHIHUW, ok, (> n.) d ne 


réussit pas. 

CMATCHIHU WIN, a, n. f) mau- 
vais SUCCÈS. 

(MATCHIHEW, (0. a.) Traw, Hr- 
WEW, TCHIKEW, 0 lui fait mal, à 
en abuse. 

€ MATCHIKIUIKAW, a, (n. [3 
mauvais jour, mauvais temps. 

© MATCHIKOSISSÂN, ak, (n. f.) 
mauvais fils. 

«MATCHIKOSISSÂANIWI W, 
(a. a.) dl est mauvais fils. 

« MATCHINÂKUSIW, CON 
il a une mauvaise apparence. 


ok, 


« MATCHINÂKWAN, wa, (a. a.) 
idem. 
«MATCHIKKWEW, ok, (a. a.) à 


a une mauvaise fiqure. 

€MATCHIKKWEYIW, ok, (v. n.) 
u fait des grimaces. 

« MATCHIMÂKUSIW, ok, (a. a.} 
il a une mauvaise odeur. 

«MATCHIMAKWAN, wa, (a. in.) 
idem. 

« me HIMITONEVYITCHIGAN, 

(n. f.) mauvaise pensée. 

« MATGHIMITON EYITTAM,wok, 
(v. n.) il a de mauvaises pensées. 

(MATCHIMITONEYIMEw, etc. 
(v. a.) il pense mal Sur son compte. 

€ MATCHI-MANITOW, ok, (n. f.) 
le démon, diable. 

€MATCHI-MANITOWIW, ok, (a. 
a.) est de 


MAT 


« MATCHT-MANITO WAN, wa, (a. 

in.) idem. 

« MATCHIPOKUSIW, ok, (a. a. 
il a un mauvais goût. 

« MATCHIPOK WAN, wa, (a. in.) 
idem. 

« MATCHIPOKUSIWIN, a, (n. f.) 
mauvais qoût. 

« MATCHISPITEw, (v. 4.) TAM, sI- 
WEW, TCHIKEW, Ÿ y trouve un 
mauvais goût. 

« MATCHITEHEW, ok, (a. a.) a 
un MAUVAIS CŒUT. | 

« MATCHITEHEWIN, a, (n. f.) 
mauvais cœur, cruauté. 

« MATCHITTIW, ok, (v. n.) à se 
conduit mal, il pèche. 

«€ MATCHITTIWIN, a, (n.f.) mau- 
vaise conduite, péché. 

{ MATCHITONEW, ok, (a. a.) ül 
a une mauvaise langue. 

«MATCHITONEWIN, a, {n. f.) 
mauvaise langue. 

« MATCHITOTAM, wok, (v. n.) à 
fait mal, il pèche. 

« MATCHITOTAMO WIN, a, {n. f.) 
mauvaise action, péché. 

(€ MATCHITOTAWEW ,etc., (v.a.) 
ül lui fait tort, mal. 

€ MATCHITTWAW, ok, (a. a.) à 
a une mauvaise facon d'agir. 

€MATCHITTWÂWIN, a, (n. f.) 
mauvaise facon de se conduire. 

« MATCHIW, ok, (a.a.) ou, matchi- 
WiW, Ok, à est mauvais. 

« MATCHAN, wa, (a în. 
mauvais. 

« MATCHIKONÂS, ak, (n. f.) mau- 
vais gamin, bon à rien. 

« MATCHIKONËÂS, à, (n. f.) saleté, 
balayures. 


— 


c’est 


446 


MÂT 

« MATCHIKONÂSIWIW, ok, (a. 
a.) c'est un Mauvais gas. 

« MATCHIKONÂSIWAN, wa, (a. 
in.) c'est de la saloperie. 

(MATCHASTIM, wok, (n. f) mau- 
vais chien ! (Parole usitée pour ju- 
rer, ou, insulter quelqu'un.) 

(« MATCHIKASTE W, ok, (a. a.) ü 
est superbe, fanfaron, orgueilleux. 

(MATCHIKASTEWIN, a, (n. f) 
fanfaronade, orgueil.- 

(€ MATCHUSTEPAYIW, ok a, (a. 
a. et in.) il tombe, il se jette dans 
le feu. | 

(€ MATCHUSTERWEW, (0. @.) Ham, 
HUWEW, HIKEW, Ô le jette dans le 
feu. 

(« MATCHUSTEW EBIKEw, (0. à.) 
NAM, NIWEW, NIKEW, 246M. 

€©MATCHAKIMEw, (0. a.) TTAM, 
MIWEW, TCHIKEW, | le condamne. 

{ MATCHAKIMIWEWIN, a, (n. 
[.) condamnation. 

MÂTIJIKUTITÂN ! (ex.) tu verras ! 
v. g. mâtjikutitân ! namawiya 
kita pekiwew, {u verras bien, ül 
ne reviendra pas, mâtjikutitän ! 
ki ka wâbatten, attends ! lu vas 
VONT. 

CMÂTJIKUTII ! idem. 

MÂTJIKA! ou, MÂTIKA ! ah! 
vois ! je te le disais bien, v. g. 
mâtjika ! namawiya, ayiman, 
ah vois! je te disais que ce n’était 
pas pénible. 

+MÂTUW, ok, (v.n.) il pleure. 

«MÂTUWIN, a,(n. f.) action de 
pleurer. 

« MOHEw, (0. a.) HIWEW, le fail 

pleurer. 
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jemanitowa  mattonewokeyi- 
mew, Ÿ s’en prend à Dieu du mal 
qui lui arrive, mattonewokeyit- 
tam ayamihâwin, à en accuse la 
religion. 

(MATTONETOTAWE W, etc. 
voy. Mattonehew. 

+ MATWÂN, ? (ad.) je ne sais si ? 
0. g. matwân anotch kita pe- 
kiwew, je ne sais s'il va revenir 
aujourd hui. | 

«MATWÂN TCHI ? idem, v. g. 
matwân tchi miweyittam ? je ne 
sais s’il est content ? 

CMATWE ? idem, v. g. matwe ni 
ka miyaw, je ne sais pas trop si 
je lui donnerai. 

U©MATOTÂNT? idem, v. g. matwân 
kita totam ? je ne sais s’il le fera ? 
matwân tchi anotch kita taku- 
sin ? j'en doute qu'il arrive au- 
Jourd'hui, matwe wi-ayamihaw ? 
(ironie) c’est à croire qu'il veuille 
prier, matotâni ni ka mivik ? 7e 
ne sais S'ù voudra me le donner ? 
comme réponse on dit: matwân- 
tchi, je ne sais trop. 

+ MATWE, (rac) entendre, on dit. 

(MATWEPAYIW, ok, a, (a a. et 
in.) d (ca) fait un bruit par un 
COUP, Une SCCOUSSe. 

CMATWEHWEW, (0. à.) HAM, Hu- 
WEW, HIKEW, % lui fait rendre un 
son, un bruit en le frappant. 

(MATWEKKASUW, 0k, (a a.) 
le bruit du feu qui pétille. 

«MATWEKKATTEW, (a. in.) id. 

CMATWETIIWAN, (v. im.) le 
bruit de l'eau qui coule. | 

CMATWEKITOW, ok, (v. n.) on 
l'entend hennir, beugler, crier. 


CMÂWIKKÂTEw, (v. a.) TAM, sr- 
WEW, TCHIKEW, 4 le pleure, il 
pleure après lui. 

«(MÂWIKKÂSIWEW,ok, (v. ind.) 
il pleure les morts, eic. N. B. Ce- 
la s'entend quand quelqu'un vou- 
lant former un parti de guerre, va 
Pleurer, auprès des guerriers, 
leurs parents tués par l'ennemi. 

« MÂ WIKKÂSIWE WIN, afy(rref.) 
pleurs pour les morts. 

« MÂWEYIMEw, (0. a.) TTAM, mr- 
WEW, TCHIKEW, le jnuss ie 
le chagrin. 

«MÂWIMOW, ok, (v. n.) il se la- 
mente avec larmes. 

«MÂWIMOWIN, a, (n. f.) lamen- 
tation. 

CMÂWIMUSTawEw, (0. a) TaM, 
TÂKEW, TCHIKEW, Ÿ le supplie 
avec larmes. 

CMAWIMUSTCHIKEW, ok, (v. 
indéf.) u supplie, il prie. 

« MÂ WIMUSTCHIKE WIN, a, (n. 
[.) Supplication, prière. 

+MATTONÉ, (rac.) sans raison, à 
propos de rien. 

CMATTONEHEW, (0. 4.) TTAW, Hi- 
WEW, TCHIKEW, ÿ s’en prend à 
lui sans raison. , 

(MATTONEHwWEw, (0. a.) Ham, 
HUWEW, HIKEW, ÿ le frappe à pro- 
pos de rien, v. g. i décharge sa 
colère Sur quelqu'un qui n’est pas 
coupable. 

« MATTONEM“Ew, etc. (v. a.) 
s'en prend à lui, ü le dispute à 
lort, quoiqu'i sache qu'il n'est 
pas coupable. 

« MATTONE WOKEYImEw, (v. a.) 
TTAM, MIWEW, TCHIKEW, ©. 9. Ki- 


MAT 


« MATWEMÂTU W, ok, (v. n.) on, 
l'entend pleurer. 

« MATWEMEw, (v. a.) Tram, etc., 
il le croque en faisant un bruit 
avec ses dents. 

« MATWEKK WÂMIW, ok, (v. n) 
il ronfle en dormant. 

« MATWESKAWEW, (0. &.) KAM, 
KÂKEW, KÂTCHIKEW, à lui fail 
rendre un son, en mettant le pied 
sur lui. 

« MATWESKWATCHIW, ok, (a. 
a.) v. g. un arbre ou la glace qui 
résonne en se fendant, par le froid. 

«(MATWESKWATIN, wa, (a. in.) 
ca résonne par le froid. 

« MAT WESIN, wok, (a. a.) il fait 
du bruit en tombant. 

« MATWETTIN. wa, (a. in.) idem. 


« MATWESIMEW, (0. a.) TTITAW, 
SIMIWEW, SITCHIKEW, © lui fait 
rendre un son, en le jetant par 
terre. 

« MATWEWEW, (v. im.) on en- 
tend une détonation de fusil. 


« MATWESIKEW, ok, (v. n.) on 
l'entend tirer du fusil. 

« MATWEWESTIN, {v. im.) on 
entend le vent siffler. N. B. Ainsi 
de suite, en mettant la racine 
matwe, devant une foule de mots, 
outerminaisons, elc. On peut aus- 
sila mettre après, car on dit aussi 
bien : kimiwan matwe, que : 
matwe kimiwan, on entend pleu- 
voir, itWwâniwiw matwe, ou, 
matwe itwâniwiw, on entend 
dire, etc. 

x MÂW, (rac.) ramasser, recueillir, 
Mettre ensemble. 


448 


MÂW 

«MÂ WI, (adv.) ensemble, mais plus 
usité, MAMAWI, VOy. ce Mol. 

«MÂWISUW, ok, (v. n.) à cueille 
des graines. 

«MÂWISUWIN, a, (n. f.) récolte 
des graines. 

«MÂWISWÂTEw, iv. a.) TAM, si- 
WEW, SIKEW, | ramasse des 
graines sur cet arbre. 

CMÂWÂTIIHEW, (v. a.) TTAW, Hi: 
WEW, TCHIKEW, {l les assemble, il 
les ramasse. 

CQMÂWÂTJIHITUmEw, etc., (v. a.) 
il les appelle pour les rassembler. 

€MÂWÂTJIHITU WIN, a, (n. f.) 
assemblée, congrégation. 

«MÂWÂTIIHITU WOK, (v. m.) is 
s'assemblent 

«MÂWÂTJIMITTEW, ok, (v. n.) 
il amasse du bois de chauffage. 

« MÂWÂTJITCHIKE W, ok, (v. in.) 
il amasse, il fait une souscription. 

«MÂWÂTJITCHIKEWIN, a, (n. 
f.) collection. 

x MÂWÂSAKUKWÂrEw, (v. a.} 
TAM, SIWEW, TCHIKEW, 0! les coud 
ensemble. 

«MÂWÂSAKUNEW, (v. a.) NAM, 
NIWEW, NIKEW, les ramasse 
avec la main. 

«MÂWÂSAKUWEPAnwEw, (v.a.} 
HAM, HUWEW, HIKEW, Ÿ les ra- 
masse en Las, comme du foin. 

« MÂWÂSAKUPIrEw, (0. a.) TAM, 
SIWEW, TCHIKEW, {rer ensemble. 
«MÂWÂSAKUPAYIW, ok, a, (a. 

a. etin.) ca s’'assemble. 

«MÂWÂSAKUPAYIHEwW, (v. a.) 
TTAW, HIWEW, HIKEW, lle pousse 
à se meltre ensemble. 

«MÂWÂSAKUTISAHWEW, (v. a.) 


e 


MÂW 


_ HAM, HUWEW, HIKEW, ü les chasse, 
il les poursuit pour les faire 
mettre ensemble. 

« MÂWÂSAKUSENAM, wok, v.n.) 
il les ramasse en tas, comme la 
braise, les charbons. fs 

«MÂWÂSAK W Auyew, (v. a.) 
STAW, YIWEW, TCHIKEW, les 
met ensemble. 

«MÂWÂSAKWAPPIrEw, (v. à.) 
TAM, SIWEW, TCHIKEW, les at- 
tache ensemble, en bottes, etc. 

x MAWINEHIKE W. ok, (v. ind.) 
il provoque, \ attaque, (he chal- 
lenges.) 

« MAWINEHIKEWIN, a, (n. f.) 
provocalion. 

« MAWINEHwEw, (v. 4.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, 0 le provoque. 

«MÂWIVYA ! {ex.) qu'y faire! voy. 
Ayis! 

MÂWAÂTII, (ad) principalement, 
très-grand, vd. g. mâäwâtji nikân, 
ou, mawâtjioskatch, au commen- 
cement de tout. 

XMAY, (rac.) comme : la racine 
match, mauvais, méchant ; à peu 
près tous les mots qui sont formés 
par la dernière, peuvent se former 
avec la première. 


««MAVYÂTISIW, ok, (a. a.) quoique 


ce mot veuille dire il est d'un 
mauvais caractère, on Temploie 
presque toujours pour dire: il est 
laid, difforme. 
« MAYÂTISIWIN, a, (n. f.) laideur. 
«MAVYÂTAN, wa, (a. in.) c'est laid, 
mauvais. 


« MAYINÂKUSIW, ok, (a. a.) il a 


mauvaise apparence. 
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«MAYINÂKWAN, wa, (a ün.) 
c'est mauvais. 

{MAYIKKWEW, ok, (a. a.) vi. 
laine figure, il fait des grimaces. 

C(MAVYAKUSIW, ok, (a. a.) il est 
malchanceux. 

C(MAVAKUSIWIN, a (n. f.) mal: 
chance. 


(MAVAKWAN, wa, (a. in.) c’est 
malchanceux. 

(MAYAKUSKAWEwW, (0. a.) KAM, 
etc., ul lui porte mauvaise chance. 

C(MAYAK WAMEW, (v. a.) idem. 

« MAYIPAYIW, ok, a, (a. a. et 
in.) dl (ca) réussit mal, ca va mal. 

«MAYIPAYIWIN, a, (n. f.) mau- 
vaise affaire. | 

€MAVYIPAVIHEW, (0. 4.) TTAW, HI- 
WEW, TCHIKEW, ÿ lui cause une 
mauvaise affaire. 

« MAYÂSOnmEw, (v. a.) il Lui donne 
de mauvais avis. 

C(MAVATTIK, wok, (n. f) mouton. 

(MAVYEVYIMEw, (0. &@) TTAM, M:I- 
WEW, TCHIKEW, Ÿ le méprise, ü 
n'en fait pas de cas, \ se révolte 
contre lui. 

(MAVEVYITCHIKE W, ok, (v.ind.) 
il se révolle contre, etc. 

t MAYEYITCHIKE WIN, a, (n. f.) 
révolle, rébellion. 

« MAYEYITTÂKUSIW, OK, (a. a.) 
il est méprisable. 

«MAVEYITTÂKWAN, wa, (a. in.) 
c'est méprisable. 

«MAYEVITTAMOWIN, a, {(n. f.) 
mépris, dédain. 

«MAYI-AYÂW, ok, (a. a.) il est 
dans une mauvaise position, il a 
un malheur. 


MAY 


€CMAYI-AVYÂ WIN, a, (n. f.) cala- 
milé, malheur. 

(€ MAYITOTAwWEw, etc., (v. a.) il lui 
cause du mal. 

€ MAYITOTAM, wok, (v. n.) à fait 
mal, il pèche. 

CMAYITOTAMOWIN, a, 
mauvaise action, péché. 

« MA YIMITES, ak, (n. f) hard. 

«MAVYÂBISIW, ok, (n. f) sorte de 
Cygne, (brayard) oie grise. 

CMAYINIKWAN, (v. im.) marche 
difficile, chemin difficile, rude. 

(MAVISKWAN, (v. im.) quand la 
glace est raboteuse, et offre une 
marche difficile. | 

(MAVATCHAW, a, (n. f.) mau- 
vais terrain, raboteux. 

{MAVYASKAMIKA W, a, {n. f.) id. 

(MAYATINAW, a, {n.f.) mauvaise 
montagne. 

€ MAYINEW, (0. &.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, Ÿ le tient, ùl le saisit mal. 

€ MAYINIKEW, ok, (». n.) ü est 
gauche, il ne sait pas s'y prendre. 

€ MAYINIKEWIN, a, {n. f.) gau- 
cherie, maladresse. 

« MA YINAWEW, (0. 4.) NAM, NÂKEW, 
NÂTCHIKEW, le regarde d’un 
mauvais œil. 

CMAYISKAWEW, (0 à.) KAM, KÂ- 
KEW, KÂTCHIKEW, | lui fail une 
mauvaise pression. 

CMAYÂBIW, ok, (a a.) il voit mal, 
il a mauvaise vue. 

€MAYAPIW, ok, (a. a.) ü est mal 
assis. 

CMAYASTEW, a, (a. in.) c’est mal 
placé. 

* MAYO, (ad.) aussitôt que, etc. ; 
0.9. mayo e wâbamit, aussitôt 
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qu'il me vit; mayoe kikiji-mitji- 
sut Wayawiw, aussitôt qu'il eut 
fini de manger, il sortit; eki aya- 
mihât mayo, etc., aussitôt qu’il 
eut prié. : 

MAYEYAW, (ad.) voy. miyâämaw. 
kisâstow. 

MAYOWÉS. (ad.) ou, mayawès, 
avant, avant que, elc., vd. g., ma- 
yowês takusik, avant qu'il arri. 
ve; mayawês nipik, avant de 
mourir. | 

MWAÂSI, (ad.) peu, pas beaucoup : 
0.g., namawiya ni misken mwâ- « 
si, je n'en trouve pas beaucoup, 
ou, namawiya Mmwâsi nimisken; 
näamawiya mwäâsi pikiskwew, 
il parle peu. Ce mot ne parait pas 
s'employer sans la négation. Com- 
me réponse on dit: nama mwâsi, 
peu, pas beaucoup. 

MWÂKUNEW, ok, (v. n.) i mange : 
de la neige. 

x MAWASKEW, ok, (v. n.) il va 
en promenade dans un pays étran- 
ger. 

«MAWASKÂrEw, (v. a.) TAM, SI- 
‘WEW, TCHIKEW, il va le visiter, en 
pays étranger. 

CMAWASKAWEW, etc., (v.a.) id. 

x MEKIW, ok, (v. n.) 2 donne. 

CMEKTWIN, a, (n.f) don, présent. 
Voy. Miyew. 

« MEKINAWÂTEw, (0. a.) TAM, si- 
WEW, TCHIKEW, Ÿ lui en donne, il 
lui en fait partage, il lui donne à 
manger. | 

«MEKINAWEW, ok, (v.n ) il don- 
ne à manger. 

(MEKINAWEWIN, a, (n. f.) pré- 
sent de nourriture. 


MEK 


« MEKASTIMOWEW, ok, (v. n.) 
il donne un cheval. 

« MEKASTIMW ÂTew, etc. 
il. lui donne un cheval. 

x MEK WA, (rac.) pendant, durant, 
au milieu, dans. 

t MEKWÂNOK ,(ad.) au milieu de, 
eic., parmi. 

« MEKWÂYIK, (adv.) idem. 

«MEKWÂKAMIK, (ad.) au milieu 
des maisons, des habilations. 

(MEKWA-KTJIKAW, (ad.) pen- 

dant le jour. 

MEK WA-TIBISKAW, (ad 

dant la nuit. 

t(MEKWA-AVI STYININÂK. (ad.) 
parmi les hommes. 

« MEGWA-PIMÂTISIT, 
dant qu’il vit. 

C(MEGWA-MITIISU W, ok, (v. 7.) 
il est à manger. 

«MEGWA AYAMIHAW. ok, (v.n.) 
il est à prier. 

« MEGWÂSIN, wok, (v. n.) ü arri- 
ve juste au moment. Cela s'entend 
surtout quand quelqu'un arrive 
juste au moment où on est pour se 
mettre à table. 

«MEK WÂSKkAwWEw, (v. a.) KAM, KÂ. 
KEW, KÂTCHIKEW, Ÿ arrive pen 
dant qu'il est encore là 

«MEKWAÂSAKÀK, (ad.) au milieu 
de la forét. | 

« MEK WÂTTIK, (ad.) idem. 

« MEK WÂTCH, (ad.) pendant, dans 
ce temps, alors; v. g., mekwâtch 
e pikiskwet, pendant qu'il parle; 
ui kaskeyitten mekwâtch, Je suis 
triste dans ce temps ; mekwâtch 
omiweyitte, alors \ était content. 

xMEMEKKWESIW, ok, (n. #.) 


(v. a.) 


= 
= 


.) pen- 


(0. n.) pen- 
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petits êtres, nains, génies qui de- 
meurent dans l'eau et dans la ter- 
re. 

MEMUTCEH, (ad.) visiblement, clai- 
rement; v. g., mémutch witra- 
mâwew, 0 lui avoue clairement ; 
memutch nokusiw, à parait vi- 
siblement. 

x MENISK, a, {n. r,) rempart pour 
se défendre contre l'ennemi; haïe, 
menikkân, a, ou, menigan, a. 

€ MENISKEW, ok, (v. n.) ü fait un 
rempart. 

« MENISK Â TE w, (0. a.) TAW, SIWEW, 
TCHIKEW, Ÿ re e de remparts. 

x MESKANAW, a, (n. r.) chemin, 
sentier. N. B. Tamuw ef muvw, 

- sont deux terminaisons qui dési- 
gnent l'idée de chemin; ®. g., mi- 
‘yomuw, c'est un bon chemin; 
ekute ka itamuk, c’est là que ce 
chemin mène. Aussi, skanaw, v. 
g., kekoskanaw ? quel chemin ? 

x MESKUT, (rac) changer, en 
échange, en retour. 

« MESKÜTCH, (ad.) en échange, en 
retour; v. q., kekwäy meskutch 
ke miyiyan? que me donneras-tu 
en retour? meskutch eoko otina, 
prends cela à la place; nawatch 
ota askik tchi kwatakittâyak 
ekusi meskutch kitchikijikok ki- 
ta miyawâtamak, ÿ vaut mieux 
souffrir 1ici-bas, afin qu'en retour, 
nous nous réjouissions au ciel. 

« MÂMESKUTCH, (ad.) chacun son 
tour. 

«MESKUTONEW, (0. a.) NAM, NI- 
WEW, NIK2W, ü le change, il l’é- 
change; v. g, meskutonam ot 
ayowinissa, ÿ change ses habits ; 


MES 


mes&utonew otema, ÿŸ échange 
son cheval. 

« MESKUTONAMÂKE WIN, a, (n. 
f.) échange de part et d'autre. 

« MESKUTONAMÂwEw, etc., (a. 
a.) à lui échange. 

« MESKUTONAMÂTU WOK, (v.m.) 
ils s’échangent. 

« MESKUTAnYEw, (0. a.) STAW, vi- 
WEW, TCHIKEW, le change de 
place. 

« MESKUTCHIMOW, ok, (a. a. et 
in.) à (ca) change de nature, de 
couleur, ou de subslance. 

# MESKÜTCHIMOHEw, (v.a.)TrAw, 
HIWEW, TCHIKEW, 4 le change de 
nature, comme kweskimohew. 
ce qui veut dire aussi: il le fixe 
autrement, il en met un autre à 
la place ; v. g., meskutchimohew 
mistatimwa, à met un autre che. 
val à la voiture, ou, il l'attèle à 
une aulre voilure. 

« MESKUTASÂKEW, ok, (v. n.) à 
change d'habit. 

« MESKUTAYOWINISSEW, ok, 
(v. n.) 1 change ses hardes. 

« MESKUTCHIPAPIKIWEYÀ- 
NEW, ok, (v. n.) ÿ change de 
chemise. 

* MESKUTASKISINE W, ok, (v. 
n.) change de souliers. 

* MESKUÜTCHIPAYIW, ok, a, (a. 
a. el in.) \ (ca) change de facon 
d'étre. 

4 MESKUÜTCHIPAYIWIN, a, (nf. 
changement. N. B. Ainsi de suite 
en mettant la racine meskut de- 
vant les mots où parties de mots 
qui peuvent lui convenir. 
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X MESTAN, ak, (n. r.) sève des ar- 
bres. 


(MESTANIWIW, ok, a, (a. a. et 


in.) dl y a de la sève; nv. g., Sàsäy 
mestaniwiwok misikwok, Les 
arbres sont déjà en sève. 


(© MESTASUW, ok, (v. n.) à enlève 


l'écorce des arbres, et il mange la 
sève. 

(MESTANIPIWEYAÂN, a, (n. f.) 
duvet des oiseaux. 

x MEST, (rac.) dépenser, détruire 
entièrement. 

(© MESTINEW, (0. a.) NAM, NIWEW, 
NIREW, Ü le dépense tout ; kakiyaw 
ki mestinew osoniyâma, ÿ! a tout 
dépensé son argent. 

« MESTINISUW, ok, (v. r.) à se 
ruine, 1 se mel avec rien. 

({MESTCHIPAYIW, ok, a, (a. a. et 
in.) à (ca) est tout ruiné, dépensé ; 
d. ÿ., Sàsäy ni mitjimina mes- 
tchipayiwa, mes provisions sont 
déjà dépensées. 

CMESTIKKAswEw, (0. 4.) SAM, su- 
WEW, SIKEW, 0 le consume, il le 
brûle entièrement. 

CMESTASKIswew,etc (0. a.)idem. 

« MESTÂSKISUW, ok, (a. a.) à 
est consumé, est brülé entière- 
ment. 

« MESTÂSKITEW, a, (4. in.) idem. 

« MESTÂSUW, ok, (a. a.) il est tout 
fondu par le feu ou le soleil. 

(MESTÂTTE W, a, (a. in.) idem. 

« MESTÂSPUW, ok, (a. a.) il n'est 
pas rassasié, n'a pas assez de 
ce qu'on lui a donné à manger. 


€ MESTISIN, wok, (a. a.) il est tout 


usé, dépensé, vd. q. un habit. 
9 1 


{ MESTITIN, wa, c’est usé. 


MET 


x METT, méme racine que mest, etc. 
peut-être qu'elle dit un peu plus. 

«© METCHIHEW, (0. a.) TTAW, HI- 
WEW, TOHIKEW, à le détruit, 
l'anéantit. 

« METCHITTÂSUW, ok, (v. n.)ù 
fait une destruction. 

« METCHITTÂSU WIN, a, (n. f.) 
destruction. 

« METCHINE WIN, a, (n. f.) des- 
truction par la maladie. 

« METCHINE WOK, (a. a.) ils sont 
détruits par la maladie. 

« METTISIN, wok, (a. a.) il est dé- 
truit, usé entièrement. 

« METTITIN, wa, (a. in.) idem. 


« METCHIKKAsSwEw, (0. a.) SAM, 
SUWEW, SIKEW, Ü le brüle tout, 
entièrement. 


« METCHIKAHWEW, (v. &G.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, à le coupe tout 
avec la hache. 


« METCHIPAYIW, ok, a, (a. a. et 
in.) il est tout détruil, usé, v. q. 
la peinture qui est emportée d’un 
meuble. N. B. Ainsi de suite, en 
metlant les racines mest, ou mett, 
on peut former un grand nombre 
d'autres mots, v. g. metchi sip- 
wettewok, is sont tous partis, 
metchi-pakittin, c’est tout tombé, 
metchi-nipiwok, ts sont tous 
morts, metchipitew, tam, le 
déchire tout, metchi wanik'ski- 
eiw, ü: a tout oublié, metchi- 
kitaw, à a tout mangé, ni met- 
chi-nakatikwok, s m'ont tous 
abandonné. 

METCHIKAWIHEW, TTaw, le 
fait tout couler, v. g. metchika- 
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wiltaw omikkum, 2! répand tout 
son sang. 

METCHIKKAWIW, ok, a, 1, ou, 
ca s'écoule lout. 

METCHIKAWIKKWEW, % perd 

"Lont son sang. 

MEY, a, ou, MIY, a, (n.r.) ordure, 
excrément, v. g. mistatimomiya, 
excréments du cheval, mustuso- 
miya, la fiente du bœuf, ayisiyi- 
niwomiy, excrément de l'homme. 

x METAWEW, ok, (v. n.) ü s’a- 
muse, il joue, il joue au jeu de 
hasard. 

« METAWÂGAN, a, {n. f.) jouet. 

«METAWÂKEW, ok (v. ind.) ül 
joue avec, il en fait un jouet. 

«METAWAÂKÂTEw, (0. a.) TAM, sI- 
WEW, TCHIKEW, se fait un jouet 
de lui. 

«METAWÂTEw, (v. a.) TAM, sI- 
WEW, TCHIKEW, Ÿ le met au jeu. 

« METAWÂTOTrawEw, etc., (v. a.) 
idem. 

METUKE ! (ironie) v. g. metuke 
ni ka miyaw, c’est à croire que je 
vais lui donner ! c'est-à-dire, je 
ne suis pas assez fou pour lui 
donner, metuke nama ni ka mi- 
yaw, jene puis mempécher de 
lui donner, voy. Iyekama. 

MEYANKWÂM! (ex.) fais atten- 
tion! dorénavant, v. g. meyank- 
wâm ekawiya ekusi tota, fais-y 
allention, ne fais plus cela, me- 
yankwâm'! pe-nisokkamäwin,Je 
l'en prie, viens & MON  SeCOUrS, 
wittamâwâkkan, meyankwâm, 
n'oublie pas de lui dire, prends-y 
garde. 


MWE 


MWETCHI, (adv.) au moment de, 
elc., juste au moment, dans le 
temps, v. g. mwetchi e wi-mitji- 
suyân, comme j'allais manger. 
mwetchi e wi-pâskiswok, taba- 
Siw, juste au moment de le tirer, 
il a fui, mwetchi ketwet, c’est 
comme ça qu'il a dit, mwetchi 
ekusi, c’est juste comme ca, k’eta- 
kimâwate ki,tjâyisiyiniw, ekusi 
mwetchi ki ka itakamikawin, 
comme tu jugeras ton prochain, 
c'est ainsi que lu seras jugé. 

x MWES, (rac.) faire quelque chose 

| après coup, après le temps voulu. 

{MWESTAS, (ad.) après, v. 9. 
mwestas pikiskwekkan, {u par- 
leras après, mwestas takusin, 
arrive après. 

UMWESISKkAwWEw, (v. a.) KAM, KÂ- 
KEW, KÂTCHIKEW, à arrive après 
qu'il est déjà parti, ilmanque l'oc- 
casionde le rencontrer, v. g.mwe- 
siskam Lamesse, ÿ arrive après 
qu2 la messe est terminée. 

« MWESTINEw, (0. 4.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, Ül veut le saisir, mais il le 
manque. 

€MWESTAMEW, (0. a) TAM, mi- 
WEW, TCHIKEW, \ veut le saisir 
avec la bouche, mais il le manque. 


UMWESTAHWEW, (0. 4.) HAM, HU- 
WEW HIKEW, 0 le manque en vou- 
lant le frapper. 


UMWESTASISIN, wok, (v. n.) # 
arrive après temps. 

CMWESTÂTEYIuew, (v. a.) Tram, 
MIWEW, TCHIKEW, Ü est ennuyé de 
le voir toujours dans cet état. 

CMWESTÂSITrawüw, (0. a.) TTAM, 
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TTÂKEW, TCHIKEW, à es! ennuyé, 
fatigué de l'entendre. 

« MWESTÂSITTÂKUSIW, DATE 
a.) ü a un discours ennuyant. 

(© MWESTÂSITTÂK WAN, wa, (a. 

in.) c'est ennuyant d'entendre 
ainsi. 

*x MIKKIW, ok, (v. n.) on dit ce 

mot, quand les femmes, avec un 
0$ aigu, enlèvent la viande qui est 
encore collée à la peau de l'animal, 
ce qu'on appelle dans le pays: elle 
Ôte la macque. Sd 

€MIKKIKWAN, a, (n. f.) os aigu 
dont on se sert pour gratter les 
peaur. 

UMIKKITEwW, (v. a.) TAM, SIWEW, 
TOHIKEW, elle le gratte, pour enle- 
ver la macque, elle l’écharne. 

x MIKISIW, ok, (n. r.) aigle. 

€ MIKISIWIPISIM, (n. f.) février, 
mois de l'aigle. 

MIKIWÂP, a, (n. r.) loge, tente. de 
Cuir. 


x MIKKAWIKIW, ok, (v. n.) ü. 
va vile, il court fort. 


(MIKKAWIKIWIN, à, (n.f.) ac- 
tion de courir fort, célérite. 


_x MIKISKAW, a, (v. im.) commen- 


cement de lhiver, espace entre 
lautomne et l'hiver. 
x MIKISIS, ak, (2. r.) rassade. 
©MIKISIKKATTEW, (v. a.) TTAM, 
elle lui pose des rassades. 


1 MIKISIYÂGAN, a, (n. f.) as$iette, 


toute sorte de faïence. 
x MIKISIMOW, ok,"{v. n.) à aboie. 
(MIKISIMO WIN, a, (n. f.) aboie- 
ment. 
UMIKITEW, (v. a) TAM, SIWEWw, 


MIK 


TCHIKEW, Ÿ| aboie après lui, voy. 
Okkokkâtew. 

x MIKITIK, wa, (n. r.) los placé 
en avant du genou, la rotule. 

x MIKWAN, ak, (n. r.) plume. 

«MIKWANÂWIY, ak, {n.f.) plu- 
mes préparées pour orner les sou- 
liers. 

x MIKWASIWAÂN, ak, (n. r.) ani- 
mal sauvage apprivoisé. 

«MIKWASIWEW, ok, (a a.) 
est apprivoisé. 

« MIKWASIWÂTEw, etc., (v. a.) 
il l'apprivoise. 

x MIKK, (rac.) ce qui est rouge. 

«MIKKO, wa, (n. f.) le sang. 

«MIKKOWIW, ok, (a. a.) w a du 
sang sur lui, v. g. misiwe mikko 
wiw, à est couvert de sang, en- 
sanglanté. 

« MIKKOWAN, a, (a. in.) ü y a du 
sang Sur, etc., ensanglanté. 

«MIKKWEVÂPIY, a, (n. f.) (corde 
rouge) veine. 

(MIKKOSIW, 
rouge. 

« MIKKOSIWIN, a, (n. f)rougeur. 

«MIKKWÂW, a, (a in) cest 
rouge. 

«MIKKOWIHEW, (0. a) TAAW, HI- 
WEW, HIKEW, Ü l'ensanglante. 

« MIKKOHEw, etc., (v. a.) idem. 

« MIKKOPA YIW, ok, a, (a. a. ei 
in.) il (ça) rougit, devient rouge. 
«MIKKOKKWEW, ok, (a. a.) a 

la figure rouge. 
« MIKKOKKWEPAYIW, ok, (v. 
n.) la rougeur lui vient au visage. 
«MIKKWASEW, ok, (a. a.) il a la 


OK, (a. d] 11° est 
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«MIKKWASEWIN, a, (n. f.) rou- 
geole. : k 

« MIKOTCHITCHEW, ok, (a. a.) 
il a les mains rouges, ou, Cou- 
vertes de sang. 

« MIKKOKÂTEW, ok, (a. a) da 
les jambes rouges. 

« MIKKOKKWAYAWEW, 
(a. a )ila le cou rouge. 

« MIKKOMIN, a, (n. f) graine 
rouge. 

«MIKKOSITEW, ok, (a. a.) a 
les pieds rouges. 

«MIKKOSIKKWEW, ok, (v. n. 
il crache du sang. 

« MIKKOWÂSPINEWIN, a, (n. 
f.) maladie de sang, hémorrhagie. 

« MIKKOWÂSPINEW, ok, (a. a.) 
il a une hémorrhagie. 

« MIKKOWATÂMOW, ok, (a. a.) 
il a du sang dans la bouche. 

« MIKKWÂGAMLW, lv. im.) liqui- 
de rouge. 

« MIKKWÂGAMIWISIPIY, (n. f) 
Rivière Rouge. 

« MIKKWÂPEMAK, wa, (n. f.} 
saule rouge, hard rouge. 

«MIKKWÂPISKITEW, a, (a in.) 
fer rougi au feu. 

«MIKKWASK WAN, (v. im.) nuage 
rouge. 

« MIKKWÂSUW, ok, (a. a.) le $o- 
lei est rouge. 

« MIKK WÂSTE W, a, (a. in.) temps 
rouge, ciel rouge. 

«MIKKWÂBAN, (v. im) aurore 
rouge. ‘ 

« MIKK WÂBUIY, a, (n.f.) bouillon 
rouge. 


ok, 


peau rouge, à a la rougeole, les! MIKKWEGIN, wa, (n. f.) étoffe, 


fièvres scarlatines. 


ou, drap rouge. 


MIK 


{MIKKWATISÂWIVEW, ok, (v. 
n.) il teint en rouge. 


« MIKKWATOW, ok, (n.f.) cham- 
pignon rouge. La terminaison atow 


désigne le champignon ; v. 4 
wâbatow, champignon blanc. 


MIKKAMEw, (0. a.) TTAM, à Lui fait 
des chiquenaudes, à linsulte, à 


lui donne des nasardes. 

MIKOSIS, ak, (n.r)un fils.  ” 

«* MIKOSISSIMAW, ok, (a. a.) on le 
regarde comme fils. 

« MIKOSISSIKK À WIN, ak, (n. f.) 
un fils adoptif. * 

* MIKUSK, (rac.) imporlun, étri- 
vant, elc. 

« MIKUSKÂTISIW, ok, (4. a.) à 
est importun, ennuyant. 

« MIK USKÂTISIWIN, a, (n. f.) 1m- 
porlunité. d 
{MIKUSKÂTAN, wa, (a. in.) c'est 

étrivant, taquinant. 

« MIKUSKÂTCHIHEw, (v.a.) TTAW, 
HIWEW, TOHIKEW,  l’importune, 
il le tourmente, il le taquine. 

“MIKUSKÂTCHIMEw, etc. (v. a.) 
idem. 

« MIKUSKATCHIHIWE WIN. ‘a, 
in. f.) taquinerie, importunite. 

« MIKUSKÂTCHIHITUWOK, (D. 
m.) ds se cherchent querelle. 

« MIKUSKÂSITTÂAKUSIW. ok, (a. 
a.) il cause un bruit importun. 
©MIKUSKÂSITTÂAKUSIWIN ira 

(2. f.) bruit ennuyant. 


s 


Sr, 


© NB. On trouvera à la fin du Diction: 
naire tous les noms des différentes parties 
du corps, dans une même liste. 
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« MIKUSKÂTE YIuew, etc., (v, a.) 
il le trouve importun. 

(MIKUSKÂTEYITTAM, wok, (v. 
n.) à est ennuyé, faliqué. 

« MIKUSKÂTE YITTAMInew, etc., 
(v. a.) à! lui donne du trouble, de 
l'embarras, il le tracasse. 

x MIKWEYAW, a, (n. r.) le cou: 
nikweyaw, mon cou; okweyaw, 
son cou. 

* MIMIKUxew, (v. a.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, t! le frotte dans ses mains. 

€MIMIKUPÂTINEw, etc, (v. a.) tl 
le frotte dans l'eau. 

(MIMIKÜUPITEw, (v. a.) TA, si- 
WEW,T HIKEW, # le frotte en l'éti. 
rant. 

« MIMIKWÂBIW, ok, (v. n.) à se 
frotte les yeux. 

x MIMINIK, WOK, (n. r.) sorte de 
canard. 

MINA, (conj.) et, encore, aussi, se 
met devant comme après le mot : 
0. g., niya mina, moi aussi: mi- 
na mMiyin, donne-m'en encore ; 
iskutew mina nipiy, le feu et 
l'eau. 

* MINAHEw, etc., (v. a.) il l'abreu- 
ve, il le fait boire. 

CMINIKKWAHEw, etc., (v. a.) td. 

MINIKKWÂTrEw, (v. a.) Tam, si. 

WEW, TCHIKEW, à le boit. 

MINIKKWE W, ok, (v. n.) i! boit. 

MINIKKWEWIN, a, (n. f.) le 

boire. 

MINAHIWEW, ok, (v. ind.) à 

donne à boire. 

« MINIKKWÂGAN, a, (n. f.) instru- 
ment pour boire, vase, pot. 

«MINIKKWÂTC HIGAN, a, (n. f.) 


idem. 


2 
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« MINIKKWÂHASTIMWEW, ok,|MINOnwEw, Ham, | la gouverne 


(v. n.) il fait bovre les chevaux. 

x MIN, a, (n. r.) fruit, graine. Ce 
mot s'emploie toujours aw dimi- 
nutif, minis, a; n'tâmisuw, Y va 
cueillir des graines ; pâsiminew, 
il fait sécher des graines; pâsi- 
minân, a, graines séchées. 

« MINISÂTTIK, wok, (n. f.) arbre 
fruitier. 

« MINISIWIW, ok, a, (a. a.) por- 
te des fruits. 

« MINISIWAN, wa, (a. in.) idem. 
x MINAHIK, wok, (n. r.) épinelte, 
pin. st 
« MINAHIKUSKA W, a, (v. im.) 

y a beaucoup d'épinettes. 

x MINE WÂTIM, a, (n.r.) pointe de 
terre, ou de rocher, dans un lac 
ou une rivière. 

« MINEWÂTIMIWIW, (a. a. et in.) 
il y a une pointe, neyaw. 

x MINAHUW, ok, (v. n.) à fait 
chasse, il tue quelque chose; on-- 
taminahuw, le chasseur. 


«€ MINAHU WIN, a, (n. f.) chasse, 
ce qui à été pris à la chasse. 

x MINISTIK, wa, (n. r.) île. 

« MINISTIKOWIW, (a. a. etin.)il 
y aile. - 

« MINISTIKOMINAHIKUSKAW, 
(n. f.) île d'épinettes. 

« MINISTIK WÂBISK, wa, (n. f.) 
île de pierres. 

« MINISTIKWÂBISKAW, (v. im.) 
il y a ile de pierres. 

« MINISTIKWÂSKWEYAW, (v. 
im.) d y a île de bois. 

« MINISTIKWÂ WOKKAVW, 
im.) \ y a Île de sable. 


(v. 


bien, minowepahwew, ham. 
+ MINWEK, a, {n. r.) sorte de ra- 
cine odoriférante. 
x MIPIT, à, (n. r.) dent; nipit, ma. 
dent; wipit, sa dent. 
+MIPWÂM, a, (n. r.) fesse; nip- 
wâm, ma fesse; opwâm, sa fesse. 
«MIPWÂME WOK, a, (n. f) viande 
de la fesse. 


+ MISAHWEW. (0. G.) HAM, HUWEW, 
HIREW, \ le raccommode. 


« MISAHAMÂWEW, Eté ve ÿ 
lui raccommode. 


(MISAHAVAPEW, ok, {v. n.) à 
raccommode un filet. 

+ MIS, (rac.) gros, de grande dimen- 
sion, beaucoup, entièrement. 

« MISI, (adv.) beaucoup, très ; v. g., 
misi-kimiwan, ÿ pleut beaucoup; 
misi-yotin, à vente beaucoup ; 
misi-abweyaw, très-chaud; mi- 
si-mitjisuw, # mange beaucoup. 

« MISISÂK, wok, (n. f.) taon, grosse 
mouche. 

« MISISÂKUSK AW, (v. im.) dy a 
beaucoup de taons. 

« MISIGAMAW, a, (v. 2m.) grande 
étendue d'eau, grand lac. 

« MISISTIKWEVYAW, a, (v. im.) 
grande rivière. 

« MISAKKAMIK! {(ex.) ü y en a 
beaucoup. 

« MISATCH ! (ex.) idem. 

« MISAKKAMIKISIW, ok, (a a.) 
il est très-nombreux. 

« MISÂSKWAT, a, {n. f.) poirier 
sauvage: 

«MISÂSKWATTÂTTIK, wok, (n. 
f.) le bois du poirter. 
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« MISÂSK WATOMIN, a, (n.f.)fruit|« MISÂHEw, (0. a.) TTAW, HIWEW, 
du poirier sauvage. HIKEW, 0 le fait plus gros, il l’élar- 

«MISAKÂMÉ, (adv.) d’un bout à| ait. 
l'autre, tout le long. MISASKENAM, wok, (v.n.) à trou- 

« MISAKÂMEPA YIW, Ok, a, (a. ve fond dans l'eau. 
et in.) à (ca) va d’un Rte à . MISAKAW, ok, (v. n.) ü arrive au 
tre. port, \ aborde. 

«© MISAKÂMENEw, (0. a.) Nan, NE | « MISSA WÂTCH, quand méme, et 
WEW, NIKEW, Ü le prend, il le tou-| malgré, quand bien même, v. 9. 
che d’un bout à l'autre. misssawäâtch ata eka iteyittaman 

«© MISAKÂMESkawew, (0. a.) ü les] ni kaitu ttân, quand méme tu ne 
passe, il passe auprès d'eux d'un| le voudrais pas j'irai. 
bout à l'autre. + MISAWIW, ok, (a. a.) ilest cor- 

« MISAKÂMEnwEw, etc., idem. rigé, Ü n'y retournera pas. 

« MISAKÂMEHAM. Wok, (v. n.) ü|1« MISAWÂTISIW, ok, (a. a.) idem. , 
va, tout le long sur l’eau. € MISAWIWIN, a, (n. f.) correc- 

« MISISITÂN, a, (n. f.) le grosorteil.|  ÿjon. 

( MISITCHICHÂN, a (nf ] le pouce. « MISAWÂTISIWIN, a, (n. f.) id 

CMISITTA W, ok, (v. n.) 5! fait, ou|, MISAWIHEw, MEW, etc. (v. a.) à 
il a beaucoup de provisions. le corrige, il lui en fait assez pour 

(MISIYABISKAW, (n. f.) rouille lui ôter l'envie d'y retourner. 


sur le fer. CMISAWIHUW, ok, (v. r.) à se 
(MISABIWINAN, a, (n. f) paupi- corrige à ses SR de 


ère. + MISIHEW, MEw, (0. a.) dl le trahit, 
CMISOTTAKAW, a, (n. f) grand| y fait connaître. 


He MISIKKEMOW, ok, à trahit. 
Dee a TN A RTE MISIKKEMO WIN, a, trahison. 

DST RS MISIMEw, (v. a.) il le mâche; v. 

| . g 

©MISIKITIW, ok, CON PARCS PTE e 0 pikiwa, 1 mäche de la 

gros, gomme. Note. Faites attention 
€ MISIKITI WIN, a, (n. f.) grosseur. qwici les deux t sont longs. 
UMISAW, a, (a. in.) c'est gros. { MISIMISKIWEW, ok, (v. n.) à 
€ MISAMIW, ok, (v. n.) ü force. mâche de la gomme. 
(MISAMIHEw, ou, WIYEW, il le fait| » MISIWE, (adv.) partout. 

forcer, à le force. « MISIWEPAYIW, ok, a, (a. a. et 
« MITTAMImew, OU, ei idem. | in.) il (ca) se répand partout. 
(© MITTAMIW, ck, (v. n.) 4 force. |« MISITTEPAYIW, ok, a, (a. a. et. 
« MITTAMIWIN, a, (n.f.) action de| in.) idem. 

forcer, effort. CMISIWESKAW, ok, (v. r.) il s’é- 
© MISAMIWIN, a, (n. f.) idem. lève tout entier, v. g, comme la 
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Ste Vierge, dans sa glorieuse As- 
somption, ki misiweskaw. 

« MISIWE YÂ WIHU W, ok, (v. r.) 
idem. 

«MISIWESIW, ok, (a. a.) west 
entier, intègre. 

« MISIWE YA W, a, (a. in.) idem. 

« MISIWESIWIN, a,{n. f.) totali- 
té, intégrité. 

«MISIWEYÂTTIK, wa, (n f. 
toute une pièce de marchandise, 
bois tout entier. 

« MISIWEPAYIHEW, (0. a.) TTAW, 

, HIWEW, TCHIKEW, Ÿ lavale, ul 
l'engloutit tout entier. 

« MISIWEPAYITCHIGAN, a, (n. 
f.) pilule. 

« MISIWESKAMIK, (ad.) par toule 
la terre. 

« MISITESKAMIK, (ad.) idem. 

x MISIWANÂTISIW, ok, (a. a.) il 
est gâté, abimé, détruit. 


« MISIWANÂTAN, wa, (a n.) 
c'est gûté, gaspillé. Mi 
«MISIWANÂTISIWIN, a, (n. f.) 


gaspillage. | 

« MISIWANÂTIJITCHIKEW, ok, 
(v. ind.) ll gaspille, 1 gâte, ùl 
abuse. 

« MISIWANÂTJITCHIKE WIN, 
a, (n. f.) gaspillage. 

«MISIWANÂTIJIHEw, (v. a.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, Ÿ le gâle, 1 le 
gaspille, il en abuse. 

« MISIWANÂTJIuEw, etc., (v. a) 
ille perd dans $a réputation, ù 
parle mal de lui. 1 

+ MISIW, ok, (v. n.)i salisfait ses 
besoins naturels (il che.) 

« MITCHITEw, (v. a.) TAM, etc., 
chie sur lui. 
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x MISIHYVEW, ok, (n. 
perdrix, poule, coq. 

x MISKAWEW, (U @.) KAM, KÂKEW, 
KÂTCHIKEW, ÿ le trouve. 

€ MISKAWE YImMEw, (v. a.) TTAM, 
etc., il le découvre en recherchant. 

« MISKAWÂHEW, (0. a.)TTAW, etc. 

idem. 

(€ MISK WE VIMEw, 

eiC. cdem. 

« MISKAWÂSUMEW, à lui rap- 
pèlle à la mémoire, il lui fait sou: 
vend, miskumew. 

x MISK WAMIY, ak, (n. r.) glace. 

« MISK WAMISSA, (n. f.) gréle. 

x MISKUNEW, (0. 4.) NAM, NIWEW, 
NIREW, le trouve en cherchant 
avec Sa Man. 

« MISKAWÂWEW, ok, (v. n.) à 
trouve des œufs. 

« MISKASTIMWEW, ok, (v. n.) 0 
trouve un, ou, des chevaux. 

CMISKAWI, (ad.) par hasard, par 
chance. 

«MISKAWÂKÂTCH, (ad.) idem. 

x MISKINÂK, wok, (n. r.) tortue. 


x MISKATTIK, wa, (n. r.) le front, 
n'iskattik, mon front, oskattik, 
son front. 

XIMISTF as (nr) le’ pied, nisit, 

mon pied, osit, son pied. 

x MISKIUTIK, wa, (n r.) l'œil, n’is- 

kijik, mon œil, oskijik, son œil. 

x MISKIWAN, a, (n. r.) le nez, . 
niskiwan, mon nez, oskiwan, 
son nez. 

+ MISKUTÂKAY, a, (n. r.) habit, 
n’iskutâkay, mon habit, oskutâ- 
kay, son habit. 

+ MISPAVAW, a, (n.r.) ospayaw, 


T.) grosse 


(v. a.) TTAM, 
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a, l'enveloppe du petit dans le 
ventre de Sa mère. 

+MISPIKAY, ak, (n.r.) le côté, 
(plat côté.) 

+ MISPIKEGAN, a, (n. r.) côte du 
corps. 

+ MISPISKWAN, a, (n. r.) le dos, 
n'ispiskwan, mon dos, ospisk- 
Wan, son dos. 

+ MISPITUN, a, (n. r.) le bras, 
n'ispitun, mon bras, ospitun, son 
bras. 

+ MISTIK WÂN, a, {n. r.) la téte, 
n'istikwâu, ma téle, ostikwän, 
sa léle. 

«MISTIKWÂNIGAN, a, {n. f.) os 
de la téle. 

+ MISPUN, (v. im.) il neige. 

« MISPUNITTAW, ok, (v. n.) ü 
fait neiger. 

+ MIST, (rac.) gros, beaucoup. 

« MISTAEHI (adv.) beaucoup, très. 

« MISTANASK, wok, (n. f.) blai- 
reau. 

« MISTÂKESIW, ok, (n. f.}) gros 
loup, animal imaginaire des sau- 
vages. 

« MISTÂ YA, k, (n. f.) gros étre, 
OUrS gris. 

« MISTÂPISKIKKUMÂN, a, (n. f.) 
lame de couteau. 

« MISTAHIPAK, wa, (n. f) chou. 
« MISTASKUSIMIN, a, (n.f.) na- 
vel sauvage, racine de prairie. 

« MISTATAYEPPINEW, ok, hy- 
dropique. 

« MISTATAVYEPPINEWIN, a, hy- 
dropisie. 

« MISTÂBUS, wok, 
hièvres des prairies. 


(n. f.) gros 
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(MISTATAVYEW, ok, (a. a.) il a les 
venire gros. 

€ MISTATIM, wok, (n. f.) cheval, 
gros chien. N. B. Ce mot ne s’em- 
ploie que d'une manière indéfinie. 
Pour dire: mon cheval, ton che: 
val, etc., il faut dire : n’t’em, ak, 
kit'em, ak, son cheval, otema, 
J'ai uncheval, n’otemin. Voy. la 
Grammaire. 

«MISTATCHÂGANIS, ak, (n. f) 
petit loup. 

«MISTAHIKKUMÂN, a 
gros, ou, grand couteau. 

€ MISTAHITCHIKAHIGAN, a, (n. 
[.) grosse hache. 

(«MISTAHI OSI, a, (n. f.) grand 
canot. 

«MISTÂBEW, ok, (n. f.) un homme 
gros. 

« MISTÂVÂBEW, ok, (n. f.) gros 
mäûle du bœuf, ou de l'orignal,ou du 
cerf. N. B. Ainsi de suite en met- 
tant mistahi devant un nom, un 
verbe, où un adjectif, on formera 
un grand nombre d’autres mots, 
sur le méme plan que ceux ci- 
dessus, v. g. mistahi ayisiyiniw, 
un grand homme, ou un homme 
fait, mistahi pikiskweskiw, 
est grand parleur. 

+ MISTAYIK, wok, (n.f.) crapaud, 
grosse grenouille. 

« MISTAHIT - KISKIPUTCHIGAN, 
a, (n. [.) godendard. 

«MISTÂPISKAN, a, (n.f.) méchoti- 
re; ni tâpiskan, ma mâchoire. 

(€ MISTAKAY, a, (n. f.) cheveux; 
n'istakäây, a, mes cheveux. 

(MISTAMEK, wok, {(n. f) gros 
poisson, baleine. 


(To 
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CMISTASKIK, wok, (n. f.) grande| + MIswEw, (v. a.) sam, SUWEW, sr- 


chaudière, chaudron. 


KEW, ül le blesse. 


MISPUxEw, (v. a.) il ne lui donne |« MISWÂGAN, ak, (n. f.) blessé. 


rien à manger. 

+ MISCHÂS, ak, (n. r.) ami, frère, 
cousin, n'istchâs, ak, mon ami, 
wistchâsa, son ami. 

+MISTIK, wok, wa, (n. r.) arbre, 
morceau de bois, pièce de bois. 

«MISTIKOWEMIKKWÂN, 
(n. v.) cuillère de bois. 

« MISTIKOTCHIMÂN, a, (n. f. 
barge. 

« MISTIKOSI, à, (n. f:) barge, ca- 
not de bois. 

( MISTIKOKAMIK, wa, (n. f.) ca- 
bane de bois. 

€ MISTIKOMIN, a, (n. f.) gland. 

« MISTIKOMINÂTTIK, wok, (n.f.) 
chéne. 

« MISTIKOPAKÂN, a, (n.f:) gland. 

« MISTIKONÂBEW, ok, (n. f.) 
charpentier. 

« MISTIKOWEW, ok, (a. a.) à est 
d'u”bois. 

«© MISTIKOWAN, wa, (a. in.) c’est 
bons. 

« MISTIKOWANEHIGAN, a, (n.f.) 
piége, trappe de bois. 

«MISTIKOWAT, a, (n. f.) boite, 
cassette. 

« MISTIKOWATTIKEW, ok, (v. 
n.) td fait une boite. : 

« MISTIKO WATTIKAwWEw, etc., (v. 
a.) à lui fait une caisse de bois. 
«MISTIKWASKIK, wa, ({n. f.) 

chaudière de bois, le tambour sau- 
vage. 
« MISTIK WASKISIN, a, (n. f.) 


ak, 


« MISWÂGANIWIW, ok, (a. a.) il 
est blessé. 

+MITÂYOW, (n. ».) arbre couver: 
de neige. 

+ MITÂNIS, ak, (n. 1.) fille; n'tâ. 
nis, ma fille. 

«MITÂNISIKKÂWIN, a, (n. f.} 
fille adoptive. 

+ MITÂKKWE, (n. ».) espace, pla- 
ce, prairie. 

«MITÂKKWEYAW, (. im.) à y & 
espace, il y a place, il y a prairie. 

CMITÂKKWEXEw, (0. a.) NaM, N1- 
WEW, NIKEW, Ü l'agrandit, v. q., 
quelqu'un qui coupe les arbres, 
pour ouvrir un champ. 

«MITÂKKWENAMÂwEw,  etc., 
(v. a.) à ur fait de la place, il lui 
ouvre de l'espace, il le met au 
large. 

+ MITÂS, ak (n. r.) peliles culottes 
qui ne couvrent que la jambe, m1- 
tasses d'homme. 

« MITÂS, a, (n. f.) mitasses de fem- 
me. 

«MITÂSIKKE W, ok, (v. n.) elle fait 
des milasses. 

« MITÂSIKKkawEw, etc., (v. a.) elle 
lui fail des mitasses. N. B. Pour 
dire: mes milasses, ses mitasses, 
elc., n’Hâs, ak, ou, nitâs, a, otâsa, 
eic. 

+ MITÂSKUSIS, ak, (n. 1.) hiron- 
delle. 

+ MITÂTAT, dix. 

« MITÂTATIW, Ok, (a. a.) test 
dix. 


soulier de bois, soulier français. | « MITÂTASIW, ok, (a. a.) idem. 
31 
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x MITÂTATWAW, dix fois. 
MITÂTATOnEw, (0. a.) TTAW, 
etc. 1 le divise en dix. 

« MITÂTATOMITANO, cent, 100. 

« MITÂTATOMITANOWAW, cent 
fois. 

« MITÂTATOMITANOWEW, ok, 
(a...) urestcent. 

« MITÂTATOMITANO AN, 
wa, (a. ?n.) c’est cent. 

+MITÀÂTEW, (v a.) TAM, SIWEW, 
rcHiREWw, ü le regrette, il le pleure. 

« MITÂTAMÂwEw, etc., (v. a.) dl le 
lui regrette. 

« MITÂTCHIW, ok, (v. n.) 4 regret 
le ce qu'il a perdu au jeu, 1! ne 
veut pas le donner. 

+MITCHET, (ad.) beaucoup, en 
grande quantité; v.g., nawatch 
mitchet, plus que, elc.; astame- 
vikok mitchet, moins que, elc.; 
apisis mitchet, pas mal (un peu 
beaucoup); kitchi mitchet, un 
très grand nombre. 

« MITCHETIS, (ad.) un peu; v. g., 
mitchetisiwok, ts sont assez nom: 
breux. 

« MITCHETIW, ok, (a. a.) 1 esi 
nombreux, il a une grande famille, 
il a beaucoup de monde, etc.; mit- 
chetiwok, ds sont en grand nom- 
bre. 

« MITCHETIWIN, a, (n. f.) grand 
nombre, multitude. 

« MITCHEN, wa, ou, MITCHE- 
TIN, wa, (a. in.) c'est nombreux. 

« MITCHETWAVW, (ad.) plusieurs 
fois. 

« MITCHETOMITANO W, plu- 
sieurs dizaines. 


{ 
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« MITÂTATIN, wa, (a. in.) c'est dix. |« MITCHETWEYAK; (ad ) de dif 


férentes manières, façons. 

« MITCHETWEYAKISIWOK, (a. 
a.) üs se divisent en plusieurs 
classes. 

« MITCHETWEYAKAN, wa, (a. 
in.) idem. 

«MITCHETWEVYAKIHEW, (v. à.) 
TTAW, HIWEW, TCHIKEW, 0 le di- 
vise en plusieurs classes, manières, 
facons. 

t MITCHETOHEW, (v. a.) TTAW, HI- 
WEW, TCHIKEW, 0 le sépare en 
plusieurs parties, et, à le multi- 
plie. 

« MITCHETOKÂTE W, ok, (a. a.) 
il a plusieurs pattes. 

«MITCHETOK WÂMIWOK, (v.n.) 
ils dorment plusieurs ensemble. 

« MITCHETOMINAK, (n. f.) plu- 
sieurs graines, rassades. 

« MITCHETOSIHIKÂTEw, (v. 4.) 
YAM, SIWEW, TOHIKEW, ÿ l'appelle 
par plusieurs noms. 

« MITCHETOKKA WEWOK, 
a.) ls sont plusieurs contre lui. 

« MITCHETOKKÂTU WOK, (v:m.) 
ils sont plusieurs à s’entr'aider. 

« MITCHETOKKAMOK, (v. n.)us 
sont plusieurs en canot, elc. 

« MITCHETOSKAMOK, (v. n.) 
leurs chemins, leurs pas, leurs 
pistes, sont nombreux. 

« MITCHETOSKANAWA, (n. f. 
plusieurs chemins. 

« MITCHETOWEW, ok, (v. n.) w 
parle plusieurs langues. 

« MITCHETWÂPITEW, ok, (a. a.) 
il a plusieurs dents. 

« MITCHÂSKUSIW, ok, (a. a.) ü 
est gros, un arbre. 
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« MITCHÂSKWAN, wa, (a. in.) 
c'est un gros bons. 

« MITCHÂBISKISIW, ok, (a a. 
c’est un gros fer. 

« MITCHÂSKUVYÂWEW, ok, (a. 
&.) il & Un g10$ corps. ‘ 

+ MITCHIKIW, ok, (n. r.) dard, 
fer pointu. 

+ MITCHITCOHIY, a, (n. r.) main, 
n'itchitchiy, ma main,otchitchiy, 
a, Sa Main. 

+ MITCHIKWAN, a,(n. r.)genou, 
n'itchikwan, a, mon genou, otchi- 
kwan, a, son genou. 

+ MITEH, a, (n. r.) le cœur, niteh, 
mon cœur, oteh, son cœur. 

« MITEHEMIN, a, (n. f.) fraise, 
mais plus communément, otehe- 
min, à, /a graine du cœur. 

+ MITEPIW, ok, (v. n.) #4 reste, il 
demeure là, les autres étant par- 
lis. 

«MITE WIKIW, ok, (v. n.) ü reste 
campé seul, sa loge reste là. 

+ MITE W, ok, (n. 7.) sorcier, hom- 
me de médecine, de sortiléges. 

«MITEWIW, ok, (a. a.) il est sor- 
Cier, eic. 

« MITE WIWIN, a, (fn. f.) ce qui 
concerne la grande médecine. 

«MITEWIKAMIK, wa, (n. f. 
tente, loge de médecine, de sorti- 
lége. 

« MITE WÂTISIW, ok, (a. a.) il est 
homme de médecine, a beau- 
coup de médecines. 

+ MITEYANIY, a, (n. r.) la lan- 
que, n'iteyaniy, ma langue, ote- 
yaniy, sa langue. 

+ MITEYIKUM, a, (n. r.) narine, 
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n'ileyikum ma narine, 
kum, a, sa narine. 

+ MITITIMAN, a, (n. r.) épaule, 
n'ititiman, a, mon épaule. otiti- 
man, son épaule. 

+ MITON, a, (n.r.) bouche, n'iton, 
ma bouche, oton, sa bouche, osà- 
mitonew, ÿ a trop de langue. 

+ MITONT ou, NE, (ad.) bien, beau- 
coup, tres. 

€MITONIW, ok, (v. n.) à fait bien 
ce qu'il fait. 

€ MITONIWIN, a, (n.f.) succès. 

€MITONEYIMEW, (0. a.)TTAM, MI 
WEW, TCHIKEW, 4 y réfléchit, 0 le 
médite. 

« MITONEYITTAM, wok, (v. n.) à 
médite, 1 réfléchit. 

« MITONE YIMISU W, ok, (vw. r.) 
réfléchit sur lui-même 

« MITONE YIMISU WIN, a, (n. f.) 
méditation, retour Sur soi-méme. 

« MITONE YITTAMOWIN, a, (n. 
f.) méditation, réflexion. 

«MITONEYITCOHIGAN, a, (n. f.) 
pensée, raison, imagination. 

N. B. Le mot mitoni s'emploie com- 
me le mot bien en français, v. 9. 
mitoni nipiw, à est bien mort, 
mitoni mayätan, c’est bien mau- 
vais, mitoni ki kakebâtisin, /u es 
bien fou. 

+ MITOJIMIMAW, ok, (n. r.) un 
neveu, nitojim, ak, mon neveu, 
ot’ojima, son neveu. 

« MITOJIMISKWEMAW, ok, (n. 
f.) une nièce, n'itojimiskwem, ak, 
ma nièce, otojimiskwema, sa 
nièce. 


x MITOSISIMAW, ok, (n,. r.) une 


otey1- 
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tante, nitosis, ak, ma tante, oto-|« MITJIMIWAT, a, (n. f.) sac de 


sisa. sa tante. 
x MITOSKWAN, a, (n. r.) coude, 


nito-kwan, a, mon coude, otosk- 


wan, à, son coude. 

x MITATÂMIYAW, a, (n. r.) en- 
trailles. 

x MITAKISIVY, a, (n. r.) tripe, 
nitakisiy, a, Ma tripe, otakisiy, 
a, sa lripe. 

x MITATCHÂK, wok, (n. r.) dme, 
nibatchâk, mon äme, olatchâk- 
wa, son dme, ot’atchâkuw, ok, # a 
une dme, kanâtatchâäkwew, ok, 
il a l’âme pure. 

x MITJISU W, ok, (v. n.) 4 mange. 

« MITJISU WIN, a, (n. f.) action de 
manger, nourriture, Witjimit]jisu - 
mew, à mange avec l'ui. 

« MOWEW, (v. a.) il le mange (un 
étre animé.) 

€ MITJIW, ok, (v. a.) il le mange 
(inanimé.) 

« MITJIWIN, a, (n. f.) nourriture, 
provisions. 

€ MITIJIM, a, idem. 

« MITJIMIKKE W, ok, (v. n.) 1 fait 
des provisions. 

«MITJISUWÂTEwW, (v. a.) TAM, 
c’est là qu'il mange, qu’il prend sa 
nourriture. 

« MITJISUHEw, etc., à le fait man- 
ger. 

«MITJISUKKawEw, etc., (v. a.) 
idem. 

« MITJIMÂBUIY, a, (n. f.) bouillon, 
soupe. 

« MITJIMÂBUKKE W, ok, v. n.) ü 
fait de la soupe. 

« MITJIMÂBUKKÂKEW.,ok, (v.n.) 
il en fait de la soupe. 


provisions, ou, sac pour contenir 
des provisions. | 

(MITJIMIKKATTAM, wok, (v. n.} 
il met des appas à ses pièges. 

(€ MITJIMIKATCHIGAN, a, )n. f.} 
appas pour les picges. 

€ MITJIMIKAMIK, wa, (n. f.) han- 
gar, magasin de vivres. 

« MITJIMIKAMIKÂTAM, wok, (v. 
n.) \en fait un magasin de vivres. 

«€ MITJISUKKÂSUW, ok, (v. n.) & 
fait semblant de manger. 

€ MITJISUWINÂTTIK, wa, (n.f.) 
table pour manger. 

«(MITJISUWINÂTTIKAKWANA- 
HIGAN, {n. f.) nappe. 

CMITJISUWIKAMIK, wa, (n. f.} 
auberge, hôtel. 

x MITJIM, (rac.) retenir, tenir, en- 
chaïner, attacher. 


€ MITJIMIKEW, (v. a.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, ÿ le lie, ille retient. 

€ MITIJIMIW, ok, (v. n.) ü se sai- 
sit à quelque chose, ü se tient at- 
taché à, etc. 

CMITIJIMOYUW, ok, (a. a.) il est 
pris, 1 ne peut s'arracher. 

CMITIIMITISIW, ok, (a. a.) idem, 
ou, Ù s'y lient sans vouloir lächer 
prise. 

CMITIJIMEYIuEw, etc., (v. a.) à a 
une idée fixe sur lui. d 

CMITIIME YITTAM, wok, (v. n.) à 
neläche pas, il n'abandonne pas 
celle pensée, ce plan. | 

«MITJIMÂSKWAHWEw, (0. à) 
HAM, HUWEW, HIKEW, 0 le lie, ul 
lPenchaîine fortement. À 

« MITJIMAPPITEW, (v. 4.) TAM, St- 
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WEW, TCHIKEW, idem, 
mitjimâäskwahwew. 

« MITJTIMAPPISUW, ok, (a. a.) il 
est lié fortement. 

{ MITIJIMEHIGAN, à, {(n. f.) gond. 
penture, charnière. 

« MITJIMIKWÂTCHIGAN, a, (n. 
f.) ancre. 

( MITJIMINIGAN, ‘a, (n. f.) anse, 

- manche. 

«MITJIYÂ WESIW, ok, (e. a) il a 
du repentir, test fäché d'avoir 
fait cela. 

« MITJIYÂWEMOW, ok, (a a. 
idem. 

«MITJIYVÂ WESIWIN, a, (n. f.) 
repentir, chagrin. 

« MITJ IVÂWEYITTAMOWIN, a, 
(n. f.) idem. 

« MITJIYÂWEYITTAM, wok, (0. 
n.) se repent, il est chagrin. 

«€ MITJIMUSIN, wok, (a. a.) il est 
accroché, il est échoué, il est pris. 

€ MITJIMUTTIN, wa, (a. in.) c'est 
échoué, v. q.un canot quis’échoue. 

« MITJIMWÂTIJI, (ad.) sans retour. 
Pour toujours, v. g. mitjimwätji 
ekute ayaw, ü est là pour tou- 
jours, sâsäy mitjimwäâtji ekusi 
itâtjihuw, à en a déjà l'habitude 
invétlérée, mitjimwâtji ni kiske- 
yimaw, je le connais depuis long- 
demps, mitjimwäâtji otchi, de 
lemps immémorial, mitjimwâtji 
otch1 itâtisiw, 4 s’est toujours 
conduit ainsi. 

«€ MITJIMUTIT, (ad) idem. 

« MITJIMUSKIWEW, ok (a a.) 
il s'embourbe. 

« MITJIMUSKIWOKAW, a, (n. f.) 
bourbier. 


comme, 


— 
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«MITJIMÂKÂTCH, (conj.) encore, 
de plus. Voy. Wâwâtch. 

«MITJIMÂSKWAHIGAN, carcan. 

«MITJIMASKWÂHWEW, » à le 
prend dans un carcan. 

+ MITTAWEW, ok, (v. n.) iest 
mécontent de ce qu'on ne lui en 
donne pas assez. 

CMITTAWE WIN, a, (n.f.) boude- 
rie à cause de la nourriture. 

«MITTAWAMEWw, etc., (v. à.) il est 
mécontent contre lui à cause de la 
nourrilure. 

+ MITOTOSIM, ak, (n. r.) mamelle ; 
n’itotosim, ak, ma mamelle; oto- 
tosima, sa mamelle. 


« MITOTOSIMOSTIK WÂN, a, (n. 
f.) le bout de la mamelle, mamelon. 

+ MITTÂWOKA Y, a, (n.r.) oreille; 
n'ittàâwokäy, a, mon oreille; ot- 
tàâwokäy, a, son oreille. 

x MITTI, (n. r.) fait mitta au plur. 
bois de chauffage; nâtjimittew, 
ok, à va chercher du bois; mû- 
wâtjimitlew, ok, à amasse du 
bois, etc. 

+MITTIKOKKAN, a, (n. 
dessous de l'époule. 

+ MITTIMEW, ok, (v.n.) à suit un 
chemin ou un sentier. 

€ MITTIMEYIuEw, etc., (v. a.) à 
s'attache à ses idées. 

€ MITTIMEYITTAM, wok, (v. n.) 
ul suit celte idée, cette pensée. 

« MITTITTEW, (0. a.) TAM, etc:, til 
marche sur ses pas, ù suit sa 
pisle. 

+ MITTIMOYEW, ok, (n. r.) wieil- 
le femme. 

€ MITTUT, a, (n.7.) radeau. 


TEE 


MIT 


L] 


« MITTUTIKKEW, ok, (v. n.) w 
fait un radeanu. 

« MITTOKIW ÂP, a, (n. f.) cabane 
de bois. | 

MITTIKKÂN, a, (n. f.) une pile de 
bons. 

+ MITUS, a, (n. r.) arbre, tremble, 
peuplier. 

+MIW AT, à, (n.f.) sac; niwat, a, 
mon sac; WiWat, a, Son sac. 

€MIWATTIKEW, ok, (v. n.) 21 fait 
un Sac. 

+ MIVÂMÂÀ, (ad.) sans doute, pro- 
bablement. 

« MIYÂMAY ,'(ad.) idem. 

+ MIVYÂuEw, (0. a.) TTAM, MIWEW, 
TOHIKEW, 4 le sent, il le flaire. 

«© MIVÂKUSIW, ok, (a. a.) il a une 
senteur. 

«MIYÂKWAN, wa, (a. in.) ca a 
une senceur. 

« MIYÂKUSIWIN, a, (n.f.)senteur. 

(MIYAKUHUVWIN, a, ou, miya- 
kubun, a, parfum. 

«MIYÂSAMÂwEw, etc., (v. a.) à 
lui fait bruler, 1 l'encense. 

« MIVÂswEw, (v. a.) SAM, SUWEW. 
SIKEW, # le fait brüler comme 
odeur. 

« MIYÂSIGAN, a, (n. f.) parfum 
qu'on brüle. 

«MIYÂMÂKUSIW, ok, (a. a.) ü a 
une odeur. 

«MIYÂMÂKWAN, wa, (a. in.) ça 
répand une odeur. 

MIYÂMITTAW, voy. mitchet. 

MIYÂNÂKOTE ! (ex.) peut-il se fai- 
re ? faut-il que, etc., est-ce possi- 
ble! vw. g., miyânâkotè awiyak 
kekebâtisit ! faut-il qu'il y ai 
quelqu'un assez fou? miyänâko- 
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té piyetchâki! peut-il y avoir si 
loin ! 

+MIYÂNAM, wok, (v. n.) il vient 
de passer, sa piste est fraiche; v. 
g.,oskenam. idem, La terminaison 
nam, 202, indique les pas, les tra: 
ces, etc; v. g., Kayâsenam, ses tra- 
ces sont vieilles. 
« MIYÂNIKWAN, wa, (a. in.) c’est 
une trace fraîche, chemin frais. 
MIYÂSKkAWEW, (0. 0.) KAM, KÂKEW, 
KÂTCHIKEW, 0 le dépasse. 

+MIYÂ WÂTEW, (0. da.) TAM, SI- 
WEW, TCHIKEW, Ü en est content, 
satisfait, dl le glorifie. 

«MIYÂWÂTAM, wok, (v. n.) à est 
Joyeux. 

«MIYÂWÂTAMOWIN, a, (n. f.) 
joie, plaisir. 

« MIYÂWAÂSIW, ok, (a. a.) à est 
content. 

« MIYÂWÂTIKUSIW, ok, (a. a.) 
idem. 

«MIYÂWÂTIKWAN, wa, (a. in.) 
c'est plaisant, agréable. 

«MIYÂWÂTIKUSIWIN, a, (n. f.) 
contentement. 

x MIYÂ WESIW, ok, (a. a.) il a du 
poil. 

«MIYÂWEVAW, a, (a in.) c'est 
poilu. 

MIvew, (v. a.) YIWEWw, 0 lui donne. 

x MIVAW, a, {n. r.) le corps; n'i- 
YAW, MON Corps; WiyawW, Son 
corps ; OWIYAWIW, À & Un Corps; 
kinoyâäwew, à a un long corps, 
ou, kinowâbekiyâwew, ok. 

x MIYEY, ak, (n. r.) loche. 

+MIVIY, a, (n. r.) pus, poslume. 

€MIYIWIW, ok, (a. a.) ù a de la 
postume. 


MIY 


MIYOSKAMIW, (v. im.) w est 
printemps; miyoskamik, le prin- 
temps dernier; ke miyoskamik, 
le printemps prochain. 

x MIYISTOWEW, ok, (a. a.) il a 
de la barbe, il est barbu. 

« MIYISTOWÀN, a, (n. f:) barbe ; 
ni miyistowân, ma barbe. 

x MIYITTIP, a, (a r.) cervelle; n'i- 
yitlip, ma cervelle; wivittip, sa 
cervelle. 

x MIYITCHIMIN, ak, (n. f.) pois. 

«MIYITCHIMINÂTTIK, wa, (n.f.) 
lige de pois. 

x MIVO, (rac.) tout ce qui a rapport 
à la bonté, beauté, perfection, jus- 
lice, etc. 

« MIVOSIHEW, (0.a.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, Ÿ le fait beau, ü le fait 
bien. 

« MIYOSITCHIGAN, a, (n. f.) belle 
créalure. 

« MIYOSIW, ok, (4. a.) il est beau. 

« MIYOSIWIN, a, (n. f.) beauté. 

«MIYWÂSIN, wa, (a. in.) cest 
beau. L 

« MIYOPAYIW, ok, a, (a. a. elin) 
il (ca) réussit bien, ca va bien. 

«MIYOPAYIWIN, a, (n. f.) succès. 

€ MIY WE VYIMEW, (0. a.) TTAM, MI- 
WEW, TCHIKEW, Ùl l'aime, il l’esli- 
me, il le pense beau. 

«MIY WEYITTAM, wok, (v. n.) il 
est content. 

« MIY WEYITTAMO WIN, a, (n.f.) 
contentement, salisfaction. 

« MIYONAWEW, (0.4.) NAM, NÂKEW, 
NÂTCHIKEW, il le voit beau. 

« MIYONAM, wok, (v. n.) 1 a bon 

pied, il marche bien, ce chemin lui 
offre un bon marcher. 
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«MIYOAYAW. ok, (a. a.) à est 
bien, il va mieux. 

« MIYOAYÂ WIN, a, {n. f.) prospé- 
rité, bien-étre. 

€ MIVOAYIWIW, ok, (a. a.) ul est : 
bon, il se conduit bien. 

€MIYOAVYIWIWIN, a, {n. f.) bon- 
té, bonne conduite. 

« MIYOWÂTISIW, ok, (a. a.) il est 
bon, u se conduit bien. 

« MIYOWÂTISIWIN, a, (x. f.) bon- 
lé, bonne conduite. 

CMIYOW, ok; (v. n.) il fait bien ce 
qui fuil. 

«MIYOWIN, a, {n. f.) dextérité, 
adresse. 

€ MIYOKIJIK AW, à, (v. 2m.) à fait 
un beau temps, d fait un beau 
jour. 

« MIYOTIBISKAW, a, (v. 
fait une belle nuit. 

« MIYOKTJ WÂrew, etc., (v. a.)ùl 
lui parle avec bonté. 

«MIYOKANAWÂBAMmEW, (v. a.) 
TraAM,etC..ù le regarde avec bonté. 

«MIYOKKWÂMIW, ck, (v. n.) 
dort bien. 

«MIYOKKWÂMIWIN, a, (n. f. 
bon sommeil. 

«MEWYOKÂMOW, ok, (a. a.) à est 
bien gras. 

«€ MIYOTTAWEW, (v. 4.) TTAM, TTÂ- 
KEW, TTÂTCHIKEW, à l'écoute avec 


im.) 


plaisir. 

«MIVOxEw, ete., (v. a.) ou mieux, 
minonew, à le place bien. 

«© MIVOwEw, etc. (v. a.) où mieux, : 
minomew. à le redresse par la 
parole, il le place dans la droiture, 

« MIYWÂSOMEw, etc., (v. a.) ou, 
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minwâsomew, il lui donne del« MIYOWATCHAW, a, (n. f) bon 
bons conseils. lerrain. 
t MIY WÂrTew, ou, Mminowâtew, id. | « MIYOSKAMIKAW, (n. [.) idem. 
« MIYOKKWE W. ok, (a. à.) il a|« MIYWÂBEWIW ie (a. a) est 
une bonne fiqure. bel homme. 
€MIY OKKWENAKUSIW, ok, (a. | « MIYOSKWEWIW, Ok, (a. a.) elle 
a.) dem. est belle femme. 
« MIYVOMÂKUSIW. Ok, (a. a.) ü al« MIYOTTÂKUSIW, Ok, (a. a.) il 
une bonne odeur. a une belle voix. 
“MIYOMÂKUSIWIN, a, (n f.)l« MIYOWÂTÂMOW, ok, (a. a.) id. 
bonne odeur, parfum. « MIYOTTAKUSIWIN, a\ (MT) 
(MIYOMÂKWAN, wa, (a. in) cal belle voix, beau son. 
une bonne odeur. « MIYOWÂTÂMO WIN, a LAN NP) 
« MIYVOMÂTrEw, elc., (v. a.) ien| beau chant, harmonie. 
_aime l'odeur. «© MIVOTEHEW, ok, (a. a.) il a un 
€ MIYOMOW, ok, a, (a. a. et in.) il] bon cœur. 
(Ca) s'ajuste bien, ©. g., deux pie- |« MIYOTEHE WIN, a, (n. f.) bonté 
ces de bois. du cœur. 
© MIYOMOEw, (v. a.) TTAW, Hi | MIVOTOTawEw, (0. à.) TAM, TÂ- 
WEW, TCHIREW, ÿ/ l'ajuste bien. KEW, TÂTCHIKEW, lui fait du 
L bien. 
ne ae es à ns à 
«MIYOWATAMUW, a, (a. än.) a. | 97e a0ton. FINE 
«MIYOMUTCHIKEW, ok, (v. énd) |‘ NV ST ra 
il trace bien le chemin, il le dirige. HE î 
« MIYOWATAMUTCHIK EW. ok, « MIVOITTIW IN, da, (n. 1 un bon 
(v. ind.) idem. Fe | , 
« MIYOMATJIHUW, ok, (a. a) &l' MIY OTTWAW, Ok, (a. a.) idem. 
est bien. il est en bonne santé. «* MIYOTTWA WIN, a nd [) 
4 MIYONÂKOuEw, ©. à.) Tyaw, | MIYOHUW, ok, (a. a.) il est bien 
HIWEW, TCHIKEW, à l'orne, à luil habille. 
donne une belle apparence. CMIVYOHUWIN, a, (n. f.) bel ha- 
“ MIYOPIMÂTISIW, ok, (a. a.) ü|  billement. 
est bon, il vit bien. «MIYOWEW, ok, (a. a.) il a un 
4 MIYOPIMÂTISIWIN, a, (n. f.)| beau poil. 
bonté, bonne vie. s | CMIYOWÂTJIMOW, Ok,{v. n.)4l 
« MIYVONIKWAN, a, (v. im.) bon| raconte une bonne nouvelle. 
marcher, bon chemin. CMIYOWÂTJIMOWIN, a (n. f.} 
«“MIYOSIKWAW, (v. Îm.) la glace| bonne nouvelle, v. g. Maxito-mi- 
_ Offre un bon marcher. yowâtJimowin, l'Evangice. 
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quide. 
« MIYOWÂBISKUSIW, ok, (a. a.) 
ul est bon, en parlant du fer. 
«MIYOWÂBISKAW, a, (a. in.) id. 
« MIYOWÂSKUSIW, ok, (a. a.) il 
est bon, en parlant d’un arbre, du 
bons. 


«MIYOWÂSKWAN, wa, (@ in.) 


idem. 

« MIYOWÂTTIK, wok, {n. f.) bon 
arbre. 

«MIYOWÂTIKKEW, ok, (v. n.) à 
fait son paquet, il prépare ses 
effets pour partir, décamper. 

« MIYOWÂTIKKÂTEw, (0. a.)TaM, 
etc., dl en fait son paquet. 

MIYWÂMEVW, etc., (v. a.) à le 
chasse en le mordant. 

x MIVEVEPAMÂN, a, (n. r.) pa- 
lais, le haut de la bouche. 

x MIVÂPÂKKWAN, tel. 
mousse qui lient aux arbres. 

MIYÂWEMOTTEW, ok, (n. f.) 
chenille. | 

x MIVIMÂ WISIW, ok, (a. a.)t 
est humide. 

a MIYIMÀ WISIWIN, a, (n. f.) hu- 

. midité. 

« MIYIMÂWAW, a, (a. in.) c’est 
humide. 

« MIYIMÂWINEW, (0. a.) NAM, Ni- 
WEW, NIKEW, 0! le rend humide. 
«MIYIMÂWÂBAWAvEw, (0. à.) 
TAW, YIWEW, TCHIKEW, à l'hu- 

mecte. 

«MIYIMÂWÂBÂWATEW, a, (a. 
in) c'est humecté. 

x MIWEKHEW, (0. @.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, le chasse, il le fait 
fuir. 


T2) 


469 
« MIYOWÂGAMLW, (n. f.) bon Hi-|« MIWETISAHWEW, (vd. 


MON 


a.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, 4 l'expulse, 
l'envoie à côté. 

MOHEW, (0. a.) HITTAW, HIWEW, HI- 
KEW, {| le, fait pleurer. Voy. Mä- 
tuw. 

x MOKÂSIW, ok, (n. r.) butor, hé- 
ron. 

x MOKKU, (rac.) couper, tailler, 
sculpter, varloper. 

« MOKKUMÂN, a, (n.f.) couteau. 

«MOKKUMÂNÂBISK, wa, (n. f.) 
lame de couteau. 

«MOKKUMÂNATUS, a, (n. f.) fer 
de flèche. 

C(MOKKÜTEw, (v. a.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, 0! le découpe, à le var- 
lope. 

« MOKKUTCHIGAN, a, (n. f.) ins- 
trument à varloper, varlope, r a- 
bot. 

« MOKKUTÂGAN, a, (n. f.)couteau 
croche. 

«MOKKUTCHIKE WIYINIW,ok, 


(n. f.) charpentier, menuisier. 


‘« MOKKUTCKIKE WIKAMIK, 


Wa, (v. a.) boutique de menuisier. 

MOMINEW, ok, {v. n.) ! mange 
des fruits. 

xMONAHWEW, (0. &G.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, ÿ le creuse, il le dé- 
terre. 

« MONATCHÂPIKAnHwEw, (v. a.) 
HAM, etc., ou, monahitchipik- 
kwâhwew, # arrache des racines, 
ou, monatchâpikkew. 

€MONAJISKIWE W, ok, (v. n.) t 
creuse la terre, il béche la terre. . 

«MONÂTIKKÂTEw, (v. a.) TAM, s1- 
WEW, TCHIKEW, 4 le déterre, il le 
Creusr. 


MON 


« MONAHIKKÂKEW, ok, (v. ind.) | MOSAWATAnwE, ete. 


il s'en sert pour creuser la terre. 
«MONAHIKKÂG AN, a, (n.f.) 
pelle, instrument pour creuser. 
«MONAHIPÂN, a, (n. f.) puits, 

trou creusé, où tt y a de l'eau. 

(@MONAHIPEW, ok, (v n.) à 
creuse un puits. 

x MONIYÀ, Montréal, Canada, mo 
niyâk otuttew, à vient :du Cana- 
da. 

€ MONIYÂ WIW, ok, (a. a.) à est 
Canadien, il est étranger au pays. 

«€ MONIVYANS, ak, (n.f.) étranser, 
homme du Canada, nouveau ar- 
rive. 


UCMONIYANSIWIW, ok, (a a.) 
il est nouveau, arrivé, ou, il est 
gauche, maladroit. 

CMONIYÂ WIYINIW, ok, {n. f. 
Canadien. 

« MONIYÂSKWEW, ok, {n. f. Ca- 
nadienne. 


x MONSWA, Monswok pour le pl. 
(n. r.) orignal. 

€ MONSWEGIN, wa, (n. 
d’orignal. 

€ MONSOMIN, a, (n. f.) graine d'o- 
rignal. 

(« MONSASSINIY, a, (n. 
(pierre d'orignal.) 

« MONSOPIYESIS, ak, (n 
oiseau à mouche. 

MONJAK, (adv.) toujours (peu usi- 
té.) 

MONJAKKIKEW, (0. a.) Nam, NI- 

WEW, NIKEW, Ü| RUE ül le r'e- 
chenle) 

x MOSAHWEW, (0. a.) HAM, HUWEW, 
HIKEW, À fait de la prairie, dé: 
blayer, nettoyer. 


[.) peau 


[.) balle, 


GARUAE 
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, dem. 

x MONSÂGAMIW, a, ta in.) dé. 

quide pur. À 

MONSÂBUIY, a, {n. f.) idem. 

« MONSÂBEW, ok, (n. f) homme 
seul, veuf. 

(MONSISKWEW, ok, (n 
me seule, v£uve. 

x MOSIS, (ad) clairement, visible. 
ment. 


.f.) fem- 


L« MOSISÉ, (ad.) idem. 
« MOSESRATEV. Ok, (a. a.) il est 
nu. 
« MOSESKATE WIN, a, (n. f. nu- 
dilé. 
{MOSESKATEXNEw, (v. à.) NAM, 


NIWEW, NIKEW, 0! le met nu, il le 
dépouille. 

(MOSESKATEPITEw, (à. a) Ta, 
SIWEW, TCHIKEW, # lui arrache 
ses habits. 

« MOSISEPITUNEW, ok, (a. a.) 
il a les bras nus. 

€ MOSISESITEW, ok, (a. a.) il a 
les pieds nus. 

« MOSISESTIKWÂNEW, ok, (a. 

a.) ü a la téle nue. 

x MOSKIPAYIW, ok, (a. a. et in.) 
flotter Sur, etc., Surnaqger, Ca 7e- 
soud, Ca apparait, ca sort,v.g.com- 
me quelque mal sur le corps. 

€ MOSKIPEW, ok, (v. n.) ü sur- 
nage. Voy. Pekupew. 

CMOSKAHIPEW, ok, (v. n.) idem. 

€ MOSKIPEPAYIW, ok, (a. a. et 
in.) idem. 

« MOSKAHIPEPAYIW, ok, 
a. el in.) idem. 

€ MOSKISTAWEW, (0. a.) TAM, TA 
KEW, TÂTCHIKEW, {| fonce sur lui, 
il s’élance sur lui. 


a, (a. 


MOS 


« MOSKUMEMOW, ok, (v. n.) ü| 


pleure de faim. 

«MOSKUWÂTEwW, (0. a.) TAM, Si- 
WEW, TCHIKEW, Ü pleure après 
lui. 

€CMOSKWEYITTAM, wok, (v. n.) 
sa douleur éclate., son chagrin se 
fait jour. 

« MOSKUYÂWESIW, ok, (a. a) 
idem. 

« MOSKUHEW, MEwW, (v. a.) ü le 
touche, il l'affecte, ül le touche jus- 
qu'aux larmes. 

«MOSKITJIWAN, wa, (n. f.) une 
fontaine, une source d’eau. 

« MOSKITJIWANIPEK, wa, (n.f.) 
idem. 

«MOSKINEW, (0. 4.) NaM, NIWEW, 
NIKEW, à le découvre, il le fai 
voir à découvert. 

«MOSKIPITEw, (0. a.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, l le lire à jour. 

«MOSKIW, ok, (v. n.) id se décou- 
vre, \ se montre. 

« MOSKINEW, ok a, (a. a. et in.) 
il est rempli jusqu'au faite. 

« MOSKINAHEW, (0. vd.) TTAW, HI 
WEW. TOHIKEW, à le remplil qus- 
qu'au faite. 

x MONJIHEw, (0.a.) TTAW,HIWEW, 
TCHIKEW, à le sent, il le ressent, 
(tant au physique qu'au moral.) 

« MONJIHU W, ok, {vur.) d éprouve 
une sensalion. 

« MONJITTOYUW, ok.(v.r.) idem, 

« MONJITTÂ WIN, a, (n. f.) sensa- 
tion. 

« MOJIHU WIN, a, (n. f.) idem, 

MUSIWÂK, (ad.) pas de sitôt. Voy. 

. Mayo (nama mayo) v. g. nama- 
wâtch musiwâk tchi miyoska. 
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mik, cen’est pas de sitôt qu'ilsera 
printemps. 

+ MUSTCHI, (ad. et rac.) ou, mu- 
tchi, à nu, à découvert, sans mMé- 
lange, au jour, simplement. 

« MUSTAWÂN, c’est sans mélange- 

« MUSTASKUSÂWEW, ok, (v.n.) 
il fume sans mélange, id fume le 
tabac pur. 

« MUSTAHWEW, (0. &@.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, à lui touche à nu, 
il le saisit à nu. 

« MUSTINEw, (0. &.) NAM, NIWEW; 
NIKEW, ü le saisit avec la main 
nue. 

« MUSTARYEW, (U. a.) ,STAW, 
WEW, TCHIKEW, à le fail connai. 
tre, il le met à nu. j 

« MUSTÂBUIY, a, (n. f.) liquide 
pur, sans mélange, de l'alcool. 

« MUSTÂGAMIW, a, (a. in.) idem. 


« MUSTÂWEYIMEw, (v. a.) TAM, 
NIWEW, TOHIKEW, ü le désire, À 
soupire après lui. 

«MUSTAWINAWEwW, (0. @.) NAM, 
NÂKEW, NÂTCHIKEW, Ÿ le désire 
en le voyant. 

« MUSTAWEYITTAMÂWE W, 
etc. (v. a.) il lui désire. 

«MUSTAWINAMÂWEW, elc. 
lui envie. 

« MUSTUTTEW, ok, (v. n.) il mar- 

“che à pied, il va à-pied. 

« MUTCHIK, (ad.) à terre, à terre 
nue. 

« MUSTASKAMIK, (ad.) idem. 

« MUS TASKAMIKISIN, wok, (a. 
a.) il est étendu sur la terre nue. 

« MUTCHITON, (ad.) de vive voix. 

« MUTCHIMIYEW, (v. a.) ül lui 


ME 


MUS 


donne tout simplement, sans au- 
cun échange. 

+ MUSTUS, wok, (n.r.) bœuf, bufle. 

{MUSTUSWEGIN, wa, (n. 0 
peau tannée du bufile. 

«MUSTUSWEYAÂN,. ak, (n.f.) 
peau de buflle avec le poil, robe. 

« MUSTUSUS, ak, (n. f.) veau, pe- 
lit du bison. | 

« MUSTUSOK AMIK, Wa, (n. f.) 
élable, demeure des bœufs. 

+ MUÜTCHOWIW, ok, (a. a.) il est 
imbécile, niaïs. 

«MUTCHOWÂTISIW, ok. (a. a.) 
idem. 

€ MUTCHOWIWIN, a, (n. f.) imbé- 
culité. 

« MUTCHOWÂTISIWIN Ha LOT) 
idem. 

€ MUTCHOWEYImEvw, (v. G.) TTAM, 
MIWEW, CHHIKEW, ÿ le pense im- 
bécile. 

* MOTEYÂBISK, wa, (n. f.) bou- 
teille. 

x MOTTE W, ok, (2. r.) ver, insecte. 

* MOYÂBITCH, (adv.) à l'envers, 
en sens contraire. 

« MOYÂBITASEKUW. Ok, (v. n.) 
il porte ses habits à l'envers. 

(MOYAÂBITARYEW, (0. a.) sraw. 
YIWEW, TCHIKEW, 2! le met à l’en- 
vers. 

MOYAWEW, ok. 

X MOYISIW, ok, (v. 7.) à soupcon- 
ne, se doute de quelque chose. 

@MOYEVYIMEwW, (v. a) Tram, mi 


WEW, TCHIKEW, à & des soupcons 


sur lui. 
« MOYISIWIN, a, (n. f.) SOUpPCOn. 


« MOYEYITTAMOWIN, a, (n. f.) 


idem. 
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CMOYITTAwWEwW, TTAM, à croit l'en- 


tendre, il est presque certain. 
x MOWEW, :WIWEW, (v. a.) il le 
mange (un être animé). 


CMITITW, ok, (v. a.) ü le mange 


(un étre inanimé). 


CMOWÂKUNEW, ok, (v. n.) ou 


Mieux, mwâkunew, ok, à! mange 
de la neige. 


N 


Ni l'(ex.) pour faire préter l’atten- 


lion; liens! voilà! ». g., nâ! 
ki mokkumân, tiens ! voilà ton 
couteau; nâl! otina, tiens! prends- 
Le. 


NÂH? (interr.) quand quelqu'un ne 


répond pas de Suite à la question ; 
v. g., nametchi ki ki mitjisun ? 
as-tu mangé? S'il ne répond pas 
je lui dirai: nâh? n'’est.ce pas? 
Aussi de cette manière : nametchi 
ki wi-ayamihân? ne veux-tu pas 
prier ? 

NÂ ? (interr.) comme tchi ? mais peu 
usilé; v g., ki miyo ayän nâ? 
es-lu bien ? 

NÂ-NÂ! (ex) de surprise, propre 
aux femmes seules. 

x NAH, (rac.) étre habile à, etc., 
étre aple à, etc., bien. 

CNAHIW, ok, (a. a.) il est habile, 
il est adroïit. 

€NAHIWIN, à, (n. 
adresse. 

«NAHÂSIWEW, Ok, (0. n.) 2 est 
adroit à tirer de l'arc. 

«NAHÂSIWE WIN, a, (n. f.) adres- 
se à tirer de l'arc. 


f.) habileté, 


NAH 
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« NAHÂSIW, ok, (a. a.) à est habile | « NAHEYITTAMOWIN, a, (n. f) 


à connaître, à découvrir. 

« NAHÂBAMINÂKUSIW, ok, (a. 
a.) il a belle apparence. 

(NAHÂBAMINÂKWAN, wa, (a. 
in.) idem: 
UNAHAKHYEW, (0. a.) STAW, YIWEW, 
TOHIKEW, À le place habilement. 
«NAHASTÂSUW, ok, (v. n.) à ar. 
range en ordre, il prépare, il ap- 
préle. 

« NAHASTÂSU WIN, a, (#. f:) pré- 

paration, apprét. 

(NAHASTEW, a, (a. in) c'est bien 

placé. 

@NAHAWASAMEW, (v. a.\ ÿ lui 
donne bien à manger. 

«NAHÂBIW, ok, (v. n.) il voit bien. 
ù a une bonne vue. 

CNAHAPTW, ok, (v. n.) i s'assied, 
ü se place bien. 

« NAHAPISTaAwEw, (0. a.)tls'assied 
auprès de lui. 

(€ NAHAPIWIN, a, {n. f.) siége. 

« NAHÂBAMEW, (0.a.)TTAM, KKEW. 
TCHIKEW, À le voil bien. 
«© NAHÂWISIW, ok, (a. a.) il est 
mince, élancé, il n'est pas gros. 
UNAHÂWAW, a, (a. in.) c’est min- 
Ce, ttc. 

CNAHINEW, (0. a.) Nam, NIWEw, 
NIKEW, Ü le place bien, il l'enterre, 
il l'inhume. 

«{ NAHINOKEVW, ok, (v. n.) ÿ in- 
hume. 

€ NAHINOKE WIN, a, (n. f.) 
mation. 

«NAKINOKEWIKAMIK, 
cre. 

(© NAHEYITTAM, wok, (v. n.) à 
est content, satisfait. 


sépul- 


inhu- 


contentement. 

{NAHEVYITTUWOK, (v. m.) üs 
font un contrat ensemble, ils con. 
viennet à l'amiable. 

€ NAHEYITTUWIN, a, (n. f.) ac- 
cord, contrat. 

€ NAHEVIMEw, (v. a.) dl est content 
de lui. 

(NAHEYIKOK, (ad.) c’est assez, 
c'est suffisant. 

(NAHEKÂTCH, (ad.) passable- 
ment, assez bien. Voy. Eyiwek. 
(NAHEKÂTWEW, ok, (v. n.) 

parle poliment. 

€ NAHITTAWEW, (v. a.) TTAM, TÂ- 
KEW, TÂTCHIKEW, l l'écoute bien, 
ùl lur obéit. 

UNAHITTAM, wok, {v. n.) à « 
bonne oreille, il entend de loin. Ce 
qui veut aussi dire: il est obéis- 
sant. 

CNAHITTAMO WIN, a, {n. f:) obé- 
issance. 


CNAHTHEW, (0. 4.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, Ü le satisfait, il le con- 
tente. 

«€ NAHIMEw, etc., (v. a.) idem, par 
ses paroles. | 


UNAHINAWEW, (0. 4.) NAM, NÂKEW, 
NÂTCHIREW, ü le voit bien. 

UNAHISKAWEW, (v. a.) KAM, KÂ- 
KEW, KÂTCHIKEW, ol lui convient ; 
v. g, eoko miskutâkäy ni nahis- 
kâkun, cet habit me convient ; na- 

: hiskâtuwok, ou,nahiskotätuwok, 
ils se conviennent, ils sont bien ac. 
couplés. 

€NAHIPAYTW, ok, a, (a. a. et in.) 
ca s'arrange bien. 


NAH 


« NAHISIMEW, (0. &.) MIWEW, TI- 
raw, etc, à le couche bien. 

« NAHISIN, wok, (a. a.) il est bien 
couche. 

« NAHITTIN, wa, (a. in.) c'est bien 
couché. 

« NAHIWEKÏIKEw, (0. a.) NAM, NI- 
WEW, NIKEW, ü le plie avec soin, 
il l'enveloppe bien. 

« NAHITIKITIW, ok, (a. a.) à est 
assez gros. 

« NAHISPITCHAW, a, (a.in.)c'est 
assez gros. 

x NAHA, (pron.) celui-là; v. g., 
naha istes, celui-là ton frère; 
nahi ite! Le voilà; nehi, (acc.); 
neki, ceux-là. 

x NAHÂKISIM, ak, (n. r.) gendre; 
ni nahâkisim, mon gendre; ona- 

__hâkisima, son gendre. 

«à NAHÂGANISKWEW, ok, (n. f.) 
bru; ninahâganiskwem,ak, ma 
bru; onahâganiskwema, sa bru. 

« NAHITÂK, (ado.) par hasard, par 
chance. Voy. Miskawi. 

x NAHIM, (v. 7.) vent de devani, 
vent contraire. 

«NAHIMAN, (v. im.) à y a vent 
contraire. 

«NAHIMISKAM, wok, (v. n.) 1 va 
contre le vent. 

x NAKAMOW, ok, (v. n.) ou, ni- 
kamow, # chante. 

«NAKAMOWIN, a, (n. f.) chant, 
nikamowin, à. 

«NAKAMUN, a, (n. f.) idem, nika- 
mun, à. 

« NAKAMUSTawEw, (v. a.) uw le 
chante, et, il lui chante, nikamus- 
tawew. 

«€ NAKAMOHEW, (0. a) TTAW, FI 


474 à 


NAK 


WEW, TGHIKEW, d le fait chanter, 
ou, nikamohew. N. B. Plus géné- 
ralement on emploie celte forme 
pour dire: 1 l'insitruit, vd. g. les 
sauvages qui enseignent la ma- 
nière de se servir des médecines 
disent: ni nakamohaw, je ui 
enseigne, je lui fais connaître. 

) NAKAMUTTAW, ok, (v. a. im.) 
0. g., Un jongleur; nakamuttaw, 
0 maskikima, # chante, il en- 
chante ses médecines. 

x NAKATCH, (rac.) accoutumé à, 
elc., connaître à fond, etc. 

(NAKATCHIHEw, (v. a.) rraw, 
HIWEW, TGHIKEW, 0 est accoutumé 
& sa façon, il le connaît à fond. 

x NAKAVA, (rac.) méme significa- 
lion que Nakatch. 

«NAKAYÂHEw, etc., (v. a.) ül l'ac- 
coulume, 1! le dompte. 

(NAKAVÂSKAWEW, (0. a.) KA, 
KÂKEW, KÂTCHIKEW, Ÿ est habitué 
à lui, il est fait à sa facon. 

« NAKAVÂTTAWEW, (0. &,) TTAM, 
TTÂKEW, TTÂTCHIKEW, ü est ac: 
coutumé à l'entendre. 

CNAKAVÂNAWEW, (v. a.) NAM, NÂ- 
KEW, NÂTCHIKEW, {| es accoutu- 
mé à le voir. 

«NAKAYÂHUTTEW, ok, (v. n.) 
il est accoutumé à marcher. 

«NAKAVÂSIW, ok, (a a.) à est 
habitué à cela. 

«NAKAVÂSIWIN, a, (n. f.) habi- 
tude. 

«NAKAYÂSITCHIKÂSUW, ok, 
(a. a.) il est dompté, formé. N. B. 
Ainsi de suite en mettant nakaya 
devant certains mots. on formera 
une foule d'autres mois; %. gq., 


NÂK 
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nakayapittwaw, il est accoutumé| + NAKKAWEWIYINIW, ok, (n. 


à fumer ; nakayâ-atuskew, il est 
formé à travailler. 

_XNÂKÂTAWEYImEw, (0.a.) TTAM, 
MIWEW, TCHIKEW, à l’examine in- 
lérieurement, il y réfléchit. 

«NÂKATÂ WÂBAMEW, (0.a.) Tram, 
KKEW, TCHIKEW, | le regarde en 
l’'examinant. 

« NÂKATÂSUrrTAwWEw, (0. a | TTAM, 
TTÂKEW, TTÂTCHIKEW, Ÿ l'écoute 
en réfléchissant à ce qu'il entend. 

«NÂKATÂWEYIMISUW, ok, (v. 
r.) ü s'examine, il fait son examen. 

€(NÂKATÂWEVYIMISUWIN, a 
(n. f.) examen de soi méme. 

«NÂKATOKKEW, ok, (v. n.) à 
examine, il fait attention. 

x NAKATEW, (0. &.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, le laisse, 1! l’abandon- 
ne. 

(€ NAKATISIMEW, (0. 4.) TTITAW, s1- 
MIWEW, il le délaisse. 


€(NAKATASKATEw, (v. a.) TA, 
etc., 4 l'abandonne dans l'embar 
ras. 

« NAKATCHIPAHEw, (0. a.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, t le laisse à la 
Course, en courant. 

{NAKATAHWEW, (0. 4.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, { le laisse sur l'eau. 

«NAKATÂAMOW, ok, (u. n) à 
laisse, ü quitte, par la frayeur. 

«NAKATÂMOTOTiwEw, (v. a.) 
TAM, TÂKEW, TÂTCHIKEW, Ù le 
laisse, 1 l’abandonne à cause de 
la peur, de la frayeur. 

«NAKATASKEW, ok, ÿ laisse la 
terre, 1l meurt. 

«NAKATASKATEW, etc., à l'a- 
bandonne, 1! le laisse sur la place. 


à 


[.) Sauteux. 

{(NAKKAWEW, ok, (v. n.)il parle 
Sauteux, otchipway, sauvages de 
la Rivière Rouge. 

{NAKKAWEMOW, ok, (v. n.) id. 

«NAKKA WEMOWIN, AURA) 
lanque Sauteuse. 

CNAKKAWEWIN, a, (n. f.) idem. 

+NAK, (rac.) rencontre, choc, re- 
pousser. 

CNAKIW, ok, (v. n.) arréle, ù 
fail un effort pour s'arréter. 

€NAKIWIN, a, (n. f.) arrét. 

CNAKÂXEW, (0. 4.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, tl le relient, il l'arréte. 

UNAKAHWEW, (v. 4.) HAM, etc., 
le rencontre sur l'eau. 

© NAKIHEW, (0. 4.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, ül le relient, il le réprime. 

(NAKÂMEW, etc, (0. a.) idem, 
par ses paroles. 

(NAKIMEW, etc., idem. 

{NAKINEW, (0. 4.) NAM, NIWEW, 
il le retient. | 

UC NAKESTIW, ok, (v. n) à s'ar- 
réte, il ne veut pas avancer. 

{NAKIPAYIW, ok, (a. a. et in.) 
ça s’arréle. 

«NAKÂSIN, wok, (a. a.)i s'arréle, 
en frappant contre, etc. 

€ NAKÂTTIN, wa, (a. in.) idem. 

«NAKAVÂSIW, ok, (a: a.) il s’ar- 
réle contre le vent, le vent l’em- 
pêche d'avancer. 

{€ NAKISTAWEW, (0. a.) TAM, TÂ- 
KEW, TÂTCHIKEW, Ÿ le repousse, 
il a de la répugrance pour lui, il 
s'arrêle devant lui, il nose avan- 
cer contre lui, vd. g. nama kekway 


NAK 


nakistam, ÿ ne recule devant au- 
cune chose. 

© NAKISKAWEW, (0. &.) KAM, Ki- 
KEW, KÂTCHIKEW, ül le rencontre. 

« NAKISKÂTU WOK, (v. m.) üls se 
rencontrent. 

« NAKISKÂTU WIN, a, {n. f) ren- 
conire. 

«NAKISKÂTUMÂGAN, 
m. inan.) ca se renconire. 
NAKISKAMÂSUW, ok, (v. r.) à 
a trouvé ce qui cherchait (en 
mauvaise part.) 

« NAKÂSKAHwEw, etc., (v. a.) à 
’arréle avec quelque chose, il s'op- 
pose à son passaye. 

«NAKIPITEW, (v. a.) TAM, SIWEW, 
TCHIREW. ü larréte, vd. g. en le li- 
rant par le bras. 

«NAKOWEW, ok, (v. n.) il arrête 
en parlant, il bégaye. 

«NAKISK, (adv.) un instant, ka- 
nak. 

«(NAKWÂSUW, ok, (a. a.) à est 
pris dans un piége, où, un filet. 
«NAKWÂTEW, a, (a in.) c'est 
pris dans un piige, ou, un filet. 
«(NAKWÂTEW, (0. 4.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, Ü le prend dans un filet, 

où un piége. 

« NAKWÂKAN, a, {n. 
fatal M 

«NAKWÂKANIKKAWEW, etc., 


wa, (v. 


« 


f) fitet, 


(o. a.) met un piëge pour le 


prendre, wanihikamâwew. 
NAKE, (ad.) de biais, plus d'un cc- 
té que de l'autre, napair. 
NÂKÉ, (ad) Voy. Itâb, tcheskwa. 
NAKKAW,ok, {v. n.) Voy. Ni- 
miw, Ok, ÿ danse. 
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x NAMA, (adv.) ou, namawiya. 
non, signe de la négation, devant 
le verbe, v. g. ki wi-miyin tchi ? 
veux-tu me le donner? namatï 
non, namawiya ki kiskeyimiti- 
nâwaw, je ne VOUS connais pas. 

« NAMAWÂTCH, (ad.) ou, nama- 
wäwätch, pas du tout, rien du 
tout. 

{NAMAKEKWA V, a, (ad.) mien. 


« NAMAWIKKÂTCH, (ad.) jamais. 


«NAMESKWA, (ad.) ou, nama 
wiya eskwa, pas encore. 


« NAMESÂNI! ou, namawiva esæ 
âni! (ex.) à ne paraît pas, c'en est 
fait! vw. g. namesâni ni ka wä- 
bamaw ! je ne le verrai donc pas! 
ù n'y à aucune espérance que je le 
voie. 

(NAMATEW, ok, (a. a.) ce n'est 
pas lui, ou, il est mort, à n’est 
plus, i n'y est plus. 

«NAMATAKUN, wa, (a. in.}idem. 


«(NAMANIVYÉ! ou, namawiya 
aniye ! (ex.) c'en est fail! il ny a 
plus d'espérance ! 

«NAMANANDO, (ad.) en aucune 
place. | 

{NAMAWIYAK, (pro.) personne, 
où, namawiya awiyak. 

(NAMAYEW, ok, (u. a. et in.) ce 
n'est pas lui, ce n'est pas cela, v. 
g.uamayew n'ottâwiy, ce n'est 
pas lui qui est mon père, nama: 
yewa ni mokkumäâna, ce ne sont 
pas mes couteaux. 

«NAMAYEWIW, ok, 
n'est pas lui. 

«NAMAYEWAN, wa, (a. ür) ce 

_ n'est pas cela. 


(ai 2amce 


NAM 


«NAMAYÂKAWEYIMOW, 
(a. a.) à est impoli, effronté. 

(NAMAYÂKAWEVYIMOWIN, a. 
(n. f.) effronterie, impudence. 


ok, 


 {NAMAYETUKE (ironie).  Voy. 
Iyekama. 
(NAMATCHATCHÂM, (ad.) ou. 


nama tchâtchik, pour une chose 
de rien, pour une bagatelle, pour 
un rien, v. g. namatchâtchik ot- 
chiyâwesiw, & se fâche pour un 
rien. 

+ NAMATCHIW, ok, (a. a.) à esi 
gaucher 

(NAMATCHI WIN, a, (n. f.) la 
gauche. 

CN AMATTIN, wa, (a. in.) c’est 
gaucher : 

€ NAMATINISK, (n. f.} la main, le 
bras gauche, v. g. namattinisk 
iji, où, itekke, à Ja gauche, par La 
gauche, etc. 

{NAMANATTAM, (ad) en grand 
nombre, beaucoup, très. 

« NAMANATAKEYETIWOK, üls 
sont en très-grand nombre. | 

+ NAMEHEw, (v. a) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW,, il lombe tout à coup 
Sur ses traces, 1 aperçoit ses 
traces avant He suivi sa piste 

{NAMETTAW, ok, (v. n.) il y ades 
traces, 1 laissesa : iste dans lelieu 


où il a été, où il a demeuré.  Voy. 
__ Avyetiskiw. 
€ NAMETTÂAWIN, a, (n. f.) trace, 


vestige. 

« NAMESKANAWEW, ok, (v. n. 
ily a son chemin, il laisse ses 
traces. ses vestiges. 

€ NAMESIN, wok, (a. a.) i'y a ses 
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«NÂMISK WEYTW, ok, 


NÂM 

vestiges, v. g. trace où un animal 
Se serait couché. 
+NAMEW, ok, (n. Tr.) esturgeon. 
(“NAMEKCUS, ak, (n. f.) truite. 
! NAMEPTY, ak, (n. [.) carpe. 
(NAMESTEK, wa, (7. f.) poisson 

séché (éparé.) 
+NÂMI, (rac. | branler, balancer. 
«NÂMIW, ok, v n.) il se balance, 
il se re 


« NÂMIWIN, a, (n. f.) balancement 
« NÂMIKE YIW, ok, (. 


hu plie 
le genou, à FA lu révérence. 


« NÂMIKEYIWIN, a, (n. f.) révé- 


rence. 
CNÂMIKEYISrawew, (v. a.) TAM, 
TÂKEW, TÂTCHIREW, à] lui fait la 
révérence. 
(v. n.) 1 
incline la tête, il fait un salut. 


« NÂMISKWEYIWIN, dB } 
salut, inclination de 7 téte. 

( NÂMIKKWEYIW, ok, (dar 
ple le cou. 

( NÂMIYAWEYIW, Ok, (v. n.) il 


plie le corps, il se bxtanee le corps. 

«NÂMIPAYIW, ok, SON TT AE 
(plus or Dam ement avec le redou- 
blement,) nânâmipayiw, à (ça) 
tremble. 

«NÂMIYÂWEPAYIW, ok, (v. n.) 
il tremble de tout son corps. 

+ NÂMIWAN, (n. r.) sous Le vent, 
vent favorable. 


«NÂMIWANAW, 
vent favorable. 
«NÂMIWANÂSIW, ok, (a. 

va à la voile. 
«NÂMIWANAHAM, WOk, (v.n.)1/ 


va avec le vent. 
E pa 


(uv, im.) ii y a 


a.) à 


NÂM 
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® NAMIWANISKAM, wok, (o.n.) | « NANÂNISTCHITUWOK, (o. m 


marche avec le vent favorable. 


«NÂMIWANUTTEW, ok, (v. n.) 


idem. 


+ NANAMÂHEW, (v. a) TTAW, Hr 
remxew, à l'accoutume, il 
l'habitue, v. g. matchi nanamäâ- 
hew otawâsimissa, Ÿ donne de 


WEW, 


mauvaises habitul?s à sesaf ants. 


« NANAMÂHUW, ok, (v. r.)ù S’ac- 


coutume, se fait à cela. 
{ NANAMÂSIW, ok, (a. a.) idem. 


«NANAMAHUWIN, a, (n.f.) ha- 


birude. À 
«NANAMASIWIN, a, (n.f.) idem. 


4 NANÂPÂTCHIHEW, (0. a.) TTAW) 


HIWEW, TCHIKEW; il l'arrange,? 


le répare, il le soigne; ti ANeNe- 


fait. 

« NANÂPÂTCHIT [OWEW? etc., 
il Le Lui répare. 

+: NANÂNIS, (adv.) de tous côtés, 
en différentes places, d.4: nanânis, 
ayâwok, üs soni dispersés. Voy. 
Masanak. 

# NANÂNISTAHYEw, (0. 4.) STAW, 
YIWEW, TCHIREW, Ôl le Mel en dif- 
férentes places. 

«NANÂNISTCHIHEw, (0. a.) dl le 
partage en plusieurs parties, moTr- 
Ceaux. 

« NANÂNISTINEwW, (0. a.) NAM, NI- 
WEW, NIKEW, 0 le divise en plu- 
sieurs Morceaux. 

« NANÂNISTISswEw, (0. a.) SAM, 
SUWEW, SIKEW, il le coupe en plu- 
sieurs Morceaux. | 

«NANÂNISTCHIPIrEw, (0 à.) 
TAM, SIWEW, TCHIREW, Ÿ le dé- 
chire en pièces. | 


ils se dispersent. 
« NANÂNISTCHITU WIN, a, (n.f.) 
dispersion. 
+NANÂSKOwEw, ete., (v. a.) ü le 
remercie. 
«NANÂSKOMOWOKEYIME W, 
etc, idem. 
« NANÂSKOMOWOKEYITTAM, 
wok, (v. n.) il remercie. 
«NANÂSKOMOWOKEYIMOW, 
ok, (v. n.) idem. 
«NANÂSKOMOW, ok, (v. n.) id. 
«NANÂSKOMO WIN, a, (n. f)re- 
merciment. 
x NANÂTTEW, (v. im.) ü y a du 
mirage, apparence du temps. 
« NANÂTTE WIN, a, (n. f.) mirage. 
«NANÂTTEWEGIN, wa, (nf) 
drap rouge, écarlate. 
«NANÂTTENAWEwW, (0. @.) NA, 
NÂKEW, NÂTCHIKEW, ll le voi 
- dans un mirage. 
«NANÂTTEPAYIW, ok, a, (a. a. 
et in.) c’est brillant, c’est éclatant. 
«NANÂTTEYÂBISKAW, a, (a. 
in.) fer brillant. 
«NANÂTTEPAYIWIN, a, (n. f.) 
éclat. | 
x NANÂTAWIHEW, (v. a.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, 4 le soigne, À 
lui administre des remèdes. 
CNANÂTAWIHUW, ok, (v. ».) # 
se soigne, üprrnd des médecines. 
«NANÂTAWIHUWIN, (n. f.) re- 
mède, médecine. On dit: ayami- 
hewi-nanatâäwihuwin, sacrement, 
médecine de la religion. 


«NANÂTAWEYIMOW, ok, (dr) 


il se soigne d’une manière supers- 
titieuse. 


NAN 


«NANÂTAWEYIMOWIN, a, (n. 
f.) croyance superstitieuse à la 
guérison. 

« NANÂTAWIHIWEWIYINIW, 
Ok, (n. f.) médecin, soigneur. 

x NANÂTOK, (adv.) de différentes 
manières, de différentes sortes. 

« NANÂTOKOWISIW, ok, (a. à.) 
il appartient à différentes espèces. 
il agit de différentes manières. 

« NANÂTOKOWAN, wa, (a. in.) 
idem. | 

« NANÂTOKUSIW, ok, (a. a.) il a 
différentes apparences, couleurs. 

{NANÂTOKWASIW, ok, (a. a.) 
idem. 

) NANÂTOKWAN, Wa, (a. in.) id. 

« NANÂTOKONÂKUSIW, Ok, (a. 
a) il a différentes couleurs, il ap- 
parait de différentes manières. 

‘ NANÂTOKONÂKWAN, Wa, )a. 
in.) idem. 

(NANÂTOKOHEw, (v. a.) raw, 
HIWEW, TCHIKEW, © le fait en 
plusieurs manières. 

« NANÂTOKOSKANESIW, ok, 
(a. a.) appartient à différentes 
familles, tribus, ou nations. 

(NANÂTOKOMEW, etc., (v. a.) 
il lui parleen différentes manières. 

(NANÂTOKWÂKKOMEW, etc. 
(0. a.) West allié à lui en plusieurs 
manières. : 

«NANÂTOKUNEvw, (0. a.) NAM, NI- 
WEW, NIKEW, Ü le tient en plu- 
sieurs facons. « 

€ NANÂTOK WÂrew, (o." &.) TAM, 


“SIWEW, TCHIKEW, Ye coud de 


différentes manières. 
(NANÂTOKKWÂSUW, ok (v. n.) 
il coud en plusieurs facons. 
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(NANÂKKAW, ok, (a. a.) comme 


nanâtokowisiw. 

« NANÂKKÂWIYINIWOK, (n.f.) 
différentes tribus, nations. 

«N ANÂTOKWAPPINEW, ok, a 
(oules sortes de maladies 

« NANÂTOKKWAPPINEWIN, a, 
maladie, quien renferme plusieurs 
auires. 

{NANÂSTAKO, (adv.) cest la 
même signification que nanâtok, 
avec ious ses dérivés, v. g. nanäâs- 
takokwâtew, nanästakokunew. 
nanästakowisiw, etc. 

« NÂNÂTOMEW., i l'appelle pour 
se faire soigner par lui, supersti- 
heusement. 

NANÂYO (ad.) Voy. Mayo. nama 
nanÂyOo, comme nama mayo. 

NÂNÂWE y, (adv.) de place en 
place, les uns après les autres, v. 
g. nânâwéy astâwok, ts les placent 
de distance en distance, nânâwéy 
takusinwok, ÿs arrivent les uns 
après les autres. 

* NANEKKÂTCH, (ad.et rac.) avec 
peine, difficulié, avec souffrance. 
(NANEKKÂTISIW, ok, (a. a) 
est dans un état de Souffrance, il 
est languissant. Voy. Niyamisiw, 

Ok. 

(NANEKKÂTAN, wa, (a. in.) 
c’est languissant. 

(NANEKKÂTISIWIN, a, {n. f.) 
langueur, languissement 2 

(NANEKKÂTCHInEw, (v. a.) 
TTAW, HIWEW, TOHIKEW, ÿ/ le fait 
languir. 

UNANEKKÂTJIMEW, etc., (v.a.) 
ile fait languir, il l'ennuie par 
ses discours. | 


NAN 


480 


NAN 


«(NANEKKÂTJIMOW, ok, (v.n)|« NÂNIKKIP A YIW, ok, a, ça 


il se lamente, il se désole. 

«NANEKKÂTIJIMOWIN, a, | 
lamentation, désolation. 

«NANEKKÂTOWEW, ok, (v. n.) 
il parle avec langueur. 

«NANEKKÂTOWEWIN, a, ( 
peine à parler. 

«NANEKKÂTEYImEw, x a.) 
TTAM, MIWEW, TCHIKEW, 0 Sympa- 
thise à sa douleur, il le pense mi- 
sérable. 

« NANEKKÂTASPINEW, ok, (a. 
a.) a une maladie qui le fait 
languir. 

« NANEKKÂTASPINEWIN, a 

 (n. f.) maladie de langueur. 

«NANEKKÂTCHIPAYIW, ok, a, 

(a. a. el in.) ca va en languissant. 

x NÂNIKKIHEw, (0. a.) TTAW, Hi- 
WEW, TCHIREW, ül le presse, 0 le 
fait häter. La racine de ce mot et 
des suivants est nikk, mais elle 
est toujours employée avec le re- 
doublement. | 

« NÂNIKKImEw, etc., (v. a.) il le 
fait hâter par ses paroles. 

« NÂNIKKISIW, ok, (a. a.) il est 
empressé, \ se hâte. 

« NÂNIKKISIWIN, a, {n 
empressement. 

« NÂNIKKITISAHWEw, 
HAM, HUWEW, HIKEW, 
partir vile, \ l'envoie 
me nt. 


nf) 


1 


. f.) hâte, 


Hp Te 
uadenTau 
promplte- 


( NÂNIKKOWEW, OK, (v. n.)i a 
un ton de voix à hâter. 
( NÂNIKKITTAWEW, (da. 


3,4 A 
pense quil est en grande hâte, 
d'après ses paroles. 


presse, c'est hätant. 


n.f)|« NÂNIKKIPAYIWIN, a, (n. f.) 


grande hâte, empressement. 

x NÂNOSAM, (adv.) Voy. Nosam. 
N. B. In'y a que l'usage quipuisse 
faire saisir la vraie signification 
de ce mot; cela s'entend ordinaire- 
ment pour ce qui dure plus long- 
lemps quon ne pensait d’abord, 
vd. g. nânosam wissakeyittam, 
souffre longtemps; son mal traîne 
en langueur. 

(NÂNOSAMÂTCH, (ad 
Voy. Nosamâtch. 

«NÂNOSAMÂTCHIPAYIW, ok, 
a, (a. a. et in.) ca agit plus 
qu'on ne pensait d'abord, ca va de 
plus en plus. 

«NÂNOSAMÂTCHIWIVEW, etc. 
(v. a.) ü l'emmène pour toujours, 
quoique d'abord ù ne  parüt 
partir avec lui que pour un temps. 

«NÂNOSA WI, (ad.) comme, nâno- 
samâtch. Voy. Nosawi. 

x NÂNÂMATCHIW, ok, (a. 
tremble de froid. 

«NÂNÂMÂPISKANE WATCHIW 


.) idem. 


a.) à 


ok, (a. a.) les dents lui claquent 
par le froid. 

«(NÂNÂMASPIN EW, ok, (a. a.) tl 
est paralysé. , 

«NÂNÂMIPAYIW, ok, (v. n.)i 
tremble. 

« NÂNÂMIPA YIWIN, a ENT.) 
tremblement. 


«NÂNÂMASKAMIKIPAYIW, {v. 
n. inan.) la terre tremble. 

NANESAKKIW, ok, (v. n.) i agit 
sans dessein, il fait des riens. 


NÂN 481 NAP 
NÂNITO, (ad.) plus usité, nando. « NANWEYATCHIHITU WOK, 
D. g. nama nando, en aucune| (v.m. } üs se cherchent querelle, ils 


place, ou, aussi, ca n'y fait rien, 
n’en résulle rien, nando M 
eyitten tchi ? en penses-tu quel- 
que chose? nama nando n’t'eyit 
ten, je n'en pense rien, nama 
nando abatisiw, 4 n'est d'aucune 
utilité, nando ki wi-ituttân tchi? 
veux-lu aller quelque part ? 
nama nando ni wâbamâwok, je 
ne les ai vus en aucune place, 
nando mitâtato piponwew, ÿ a 
environ dix ans, nando ekute 
ayaw, doit étre en quelque part 
la. 

NÂNOSATCHIKEW, Ok, à en a 
de reste, de sanourriture. 

NÂNOSATCHIGAN, reste de la 
nourrilure. 

NÂNOSATTAM 1 lui en reste, ilne 
peut tout le manger. 

x NANWEVAT (rac.) importuner, 
lasser, étriver. 

(NAN WEYATISIW, ok, (a. a.) à 
est importun, il est étrivant, ùl 
cherche querelle. 

(NANWEVATAN, wa, (a. in.) id. 

(NANWEYATISTWIN, a, (n. [.) 
importunité, atlaque injuste. 

{NANWEVATCHImEw, (v. à. 
TTAW, HIWEW, TCHIKEW, ü l’im- 
portune, il Pétrive, il lui cherche 
querelle. 

« NANWEYATCH ur, (Ua. 
TTAM, MIWEW, TCHIKEW, | à l'im- 
portune, elc., par ses paroles. 

« NANWEYATWEW. Ok, (v. n.) 
il étrive par ses LATIN 

« NANWEVYATWEWIN, a, (n 
parole importune, étrivante. 


— 


rt 


da 


s'attaquent. 

(NANWEYATCHIHITU WIN Nid 
(n. f.) attaque mutuelle. 

x NAPAK et quelquefois NABAK, 
(rac.) plat, aplatir. 

€ NAPAKISIW, ok, (a. a.) ül est 
plat, uni. 

(NAPAKAVW, a, (a in.) c'est plat, 
uni. 

« NAPAKISIWIN, a, {n. 
forme. 

€ NAPAKTHEW, (0. a.) TTAW, ui- 
WEW, TCHIKEW, 4 l'aplatit, il 
l'unit. 

(NAPAKINEW, (0. a.) NAM, NIWEw, 
NIKEW, 1dem. 

{ NAPAKITTAK, wa, (n, f.) plan- 
che, madrier. 

© NAPAKÂBISKISIW, ok, (a a.) 
il est plat, en parlant du fer. 

« NAPAKÂBISKAW, a, (@ 
c'est plat, en parlant du fer. 

«NAPAKÂSKISIW, ok, (a. 
est plal, en parlant du bons. 

«NAPAKÂSKWAN, wa, (a. in.) 
idem. 

« NAPAKITTAKISIW, ok, (a. a.) 
idem 

«{NAPAKITTAKA W, a, (a.in.) id. 

(NAPAKASITTA, k, nl [.) sapin. 


da plate. 


in.) 


a.) à 


(NAPARIYÂGAN, a, (nf) vase, 
plat, assiette. 
{NAPAKASKIK, wok, (n. f. 


chaudière plate, chaudron. 

© NAPAKITCHIKAHIGAN, a, (n. 
f.) hache plate, pioche. 

«NAPAKITÂBÂNÂSK, wok, (n.f.) 
traîne, voiture plate. 

€ NAPAKIKKUrew, (v. a.) Tan, 


NAP 
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SIWEW, TCHIKEW, à l'aplatit en le|« NAPATEKÂM, (ad.) d'un seul 


varlopant. 

«{NAPAKIKAHWEW, (v. a.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, { l'aplatit en l'é- 
quarrissant. 


x NAPAT, (rac.) d’un côté, rien que |, 


d'un bord. 

« NAPATESIW, ok, (a. a) ù n’est 
que d’un côté. 

« NAPATEVAW, a, (a. in.) ce n’est 
que d'un côté. 

«NAPATE, (adv.) rien que d'un 
côté; v. g., napate kakiyaw kita 
ahyâwok, ds seront tous mis d’un 
côlé; napate iji nama pikupayiw, 
d'un côté, il n’est pas cassé. 

« NAPATEHWEWw, (0. @.) HAM, Hu- 
WEW, HIKEW, le travaille rien 
que d’un côté. 

« NAPATENEWw, (v. 4.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, ne le tient que par un 
côté, ou, il ne le tient que. d'une 
main. 

« NAPATENISKEW, ok, (vu. n.) 
ne lient que d’un bord, rien qwa- 
vec une Main, où, un bras. 

(NAPATEMU VW, a, (a. in.) chemin 
qui ne va que d’un côté. | 


«NAPATEMOW, ok, a, (a. a. et 
in.) ça ne tient que d'un côté. 

« NAPATESKISIN, (n. f.) un seul 
soulier, un bord de soulier. 

« NAPATESIN, wok, (a. a) tl ne 
tombe que d’un bord, ou, il est 
couché sur un côté. 

« NAPATETTIN, wa, (a. in.) idem. 

« NAPATEYAÂBIW, ok, (a. a.) à 
ne voit que d'un œil. 

{(NAPATEKKÂBIW, ok, (a a.) 
idem. 


côlé de la rivière ou du lac. 

«NAPATEKÂTEW, ok, (a. a.) 

n'a qu'une jambe. 

UNAPATEPITUNEW, ok, (a. a.) 

n'a qu'un bras. 

€ NAPATEPTW, ok, (». a.) 1 est 

assis d’un côté. 

{ NAPATESTEW, a, (a. in) c'est 

placé d'un côté. 

NAPATEKÂBAWIW, ok, (a. a.) 

ul est debout d’un côté. 

NAPÂWIS, et, NABÂWIS, er, NA- 
BÂWIS ITUKE, est trop tard,(il 
est bien temps), v. g. nânabâwis 
ekwa e mitâtak, ü est trop tard à 
présent, pour qu’il le regrette, na- 
pâwis ituke ka pe-ituttet, ÿ est 
trop tard pour lui de venir, nana- 
bawi, à est trop tard, après coup. 

NAPETCH, ou, NABETCH, idem. 

x NÂPEW, ok, (n.r. l’homme [vir.) 
le müle. 

(NÂPE WIW,0ok, (a. a.) ü est 
homme. 

{NAPE AYAW, ok, (n.f.)un mâle. 

«NÂPEMOW, ok, (v. n.)i parle 
viriement. 

«NÂPEWOKEYIMOW, ok, (v. r.) 
il se croit homme, ù se pense 
brave. 

« NÂPEWOKEYIMEW, elc., (v. 
a.) ille pense brave. 

« NÂPEKKÂSUW, ok, (vu. n.) 4 
fait l’homme, mais on emploie plus 
souvent ce mot pour dire: \ est 
brave. F 

«NÂPEKKÂSUWIN, a, (n. 
bravoure. 

« NÂPEMEK, wok, (n. f.) poisson 
mäle. 


( 


ES 


? 


f.) 


NÂP 

«NÂPEMIMAW, ok, (v. ind.) le 
mari. 

« NÂPEMASKWA, [.) 
l'ours müle. 

: «NÂPESTIM, wok, {n. f:) cheval 
entier, étalon, ou, chien entier. 
N. B. Ainsi de suile, en mettant 
nâpe devant pour les différentes 
espèces d'êtres, excepté pourtant 
l’orignal, le buffle, et quelques 
autres pour lesquels on dit: avà- 
bemonswa, ayäbe-mustus, etc. 

« NÂPESIB, ak, (n. f.) mdle du ca- 
nard. 

«NÂPENISKA, k, (n.f.) mâle de l'ou. 
larde, eic., ete. 


ok s(n: 


NÂPIKKWAÂN, a, (n. r ) grand bd- 


liment, vaisseau, navire. 
+NAPO, (prép.) tous les deux en- 
semble, v. g. napo ni miyikawin, 
onme les donne tous les deux, 
:. napo nipiwok, s sont morts tous 
les deux. 
€NAPWAHYEW, (0. 4.) STAW, vI- 
. WEW, TCHIKEW, YU les place tous 
les deux ensemble, il les double. 


« NAPONEW, (v. 4.) MAM, NIWEW, 


NIKEW, 0! les place tous les deux 


ensemble, etc. 

«NAPWÂKÂTEPIrEw, (v. a.) TAM, 
SIWEW, TCHIKEW, Y lui attache 
les pattes ensemble, il l'enferge. 

« NAPWÂPITEW, GC. (DC L': 

«NAPWÂKÂTEPITCHIGAN, a, 
(n f.) corde pour enferger, en- 
ferge: 

« NAPWÂPITCHIGAN, a, (n.f.) 
idem. 

«NAPOPAYIW, ok, a, (a. a. et 
in.) ça se double. 
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« NASKOTTU WOK, 


NAS 


€ NAPOTIREW, (vu. a.) NAM, NIWEW, 
KIKEW, 0 les prend tous les deux. 

(NAPWEKINEVW, (v. a.)üle plie 
en deux. 

+ NASK, (rac.) consentir, répliquer, 
répondre. 

€ NASKOMOW, ok, (v. n.) ÿ con- 
sent, il donne son consentement, 
v. g. naskomow kitchiayamihät, 
il consent à prier. 

CENASKOMO WIN, a, {n. f. consen- 
tement. 

UC NASKOMEw, elc., TTAM, (v. à.) 
lui donne une réponse favorable, 
v. g. ki naskomitin, ki ka mivyi- 
tin, Je consens à te le donner. 

({NASKOMOTOTAWEW, etc. (v. 
a.) idem. 

LE ALERTE 

s'entendent, ils font alliance, ou, 

naskomituwok. 


(« NASKOTTU WIN, a, (n. f.) alh- 
ance, entente. 
CNASKOMITU WIN, a, (n. f.) idem. 
(NASK WAHAMÂvwEw, (v. a.) 
TAM, KEW, TCHIKEW,  luirépond, 
0. g. queiqu'un qui répondrait a 
un autre en priant, ou, en chan- 
tant. 
« NASK WAHAMÂTU WOK, (v.m.) 
us se répondent. 
«NASKWAHAMÂTU WIN ,'a, (n 
[.) réponse de prière ou de chant. 
« NASKWAHAM, wok, (. n.)1 ac- 
compagne, ou, il répond au chant. 
CN ASK WE WOSIHEWw, (v. a.) 
TTAW, HIWEW, TCHIKEW, 0 lui ré- 
siste. | 
(NASKWEWOSImMEw, (0. a.) 
TTAM, MIWEW* TCHIKEW, OU, nask- 


NAS 
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wemew, #4 [ur réplique, v. g. un NASPÂTCHINÂAKUSIW, ok, (a. 


enfant qui raisonne à ses parents. 

(NASKWEWOSIMOW, ok, (v.n. 
il réplique, il répond. 

«{NASKWEWOSIMOWIN, a, (7. 
f.) réplique, réponse. 

UNASKWÂW, ok, (0. n.) ü fait re- 
sistance, il S'oppose, il se venge.* 

(NASKWÂWIN, a, (n. f.) opposi- 
lion, vengeance. 

‘« NASKOWEW, ok, ({v. n)üù s’op- 
pose, 1 parle contre, etc. 

«NASKWÂHwEw, (0. a.) HAM, Hu- 
WEW, HIKEW, # s'oppose à lui, à 
se venge de lui, ou, il le frappe en 
passant, v. q. il tire un animal 
qui passe en se sauvant, naskwä. 
hwew, à peu près comme, nawa- 
tahwew, i/ le tire au vol. 

«NASKWEXEWw, (v. @.) Nam, NI 
WEW, NIKEW, Ÿ le saisit en pas- 
sant. 

{NASKWESKANAW, place pu- 
blique. 

{NASKWE, (prép.) en passant, en 
allant, v. 4. naskwe pittukew, 4 
entre en passant. 

x NASPÂTCH, (ado. mal, con- 
traire au bien, en sens contraire, 
vd. g. naspâtch itwew, à dit mal, 
ou, il ne dit pas comme il devrait 
dire, naspâtch totam, &} fait mal, 
naspâtCh ittiw, 4 se conduit au- 
trement qu'il devrait faire. 

© NASPÂTAPTIW, ok, (a. a.) il est 
assis, il est placé en sens contraire. 

« NASPÂTASTEW, a, (a. in.) c’est 
placé à rebours. 

.CNASPÂTARHYEw, (0. a.) STAW, vI- 


— 


a) a une mauvaise apparence. 

« NASPÂTCHINÂK WAN, wa, (a. 
in.) idem. 

« NASPÂTCHINAWEW, ELC- Mn 

a.) ü le regarde mal. | 

« NASPÂTÂBAMEW, etc., (v. a.) 

il le voit d'un mauvais œil. 

« NASPÂTISIW, OK, (a. a.) aun 

caractère croche, faux. 

« NASPÂTISIWIN, a, (n. f.) faus- 
Sete 

« NASPÂTCHAYAMIHAW, ok, 
(0. n.) 4 est dans la fausse reli- 
gion. 

({NASPÂTCHAVYAMIHÀ WIN, a, 

fausse religion. 

«NASPÂTCHITEYIuEw, (v. a.) 

TTAM, @LC., à le pense faussement. 

« NASPÂTCHITEYITTAM, Wok, 
(v. n.) ü pense faussement, il se 
trompe. 

« NASPÂTCHITE YITTAMO WIN , 
a, (n. f.) fuusse pensée, fanx désir. 

« NASPÂTCHITEYI1C HIGAN, a, 
fausse volonté. 

(NASPÂTOWEW, ok, (v. nm) à 
parle faussement, il dit mal. 

« NASPÂTOWEWIN, a, (n. f.) dis 
cours faux. 

* NÂSPITCH, (ad.) nâspitchi, très, 
beaucoup, excessivement, pour 
loujours. On dit : nansitch comme 
sorte de diminutif de näspitch, 
vd. g., uâspitch sâkihew, 1 l'aime 
excessivement ; nàäspitchi sipwet- 
tew, à est parti pour toujours; 
namawiya nâspitch, ou, nama- 
wiya nänsitch, pas beaucoup. 


WEW, TCHIKEW, à le place mal,|« NÂSPITISIN, wok, (v. r.) à se 


en sens contraire. 


tue roide en tombant. 
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« NÂSPITIsimEw, etc., (v. a.) ü le|a NASPInEw, (0. a.) TTAW, HIWEW, 


tue roide, en le jetant par terre. 

«€ NÂSPITAHWEW, (0. 4.) HAM, HU- 

__ WEW, HIKEW, Ÿ le lue roide, du 

coup. N. B. Toujours ainsi, en 

mettant nâspitch devant le mot; 

dv. g., nâspitchikisiwâsiw, ou, 

nâspitchiyâwesiw, ÿ est fäâché 

sans retour. 

NÂSPITÂBISKINEw, (v. a.) NAM, 

NIWEW, NIKEW, % le ferme pour 

Loujours. 

« NÂSPITATÂMOW, ok, (0. n.) t 
souffle pour la dernière fois. 

« NÂSPITATÂMO WIN, a, (n. f.) 
dernier soupir. 

« NÂSPITCHITWEW, ok, (v. n.) 4 
dit irrévocablement. 

« NÂSPITCHITWE WIN, a, (n. f.) 

parole irrévocable. 

« NÂSPITCHIWIYASUWE WIN, 
a, (n. f.) sentence, jugement sans 
appel. 

« NÂSPITCHITEYITTAM, Wok, 
(0. n.) 4 a pris sa résolution irré- 
vocable. 

« NÂSPITCHITE YITTAMO WIN, 
a, (n. f.) résolution irrévocable. 
«NÂSPITCHITEYITCHIGAN, a, 

(n. f) volonté absolue. 

« NÂSPITCHINIPIW, ok, (a. à.) 
il est mort totalement, comme l'a- 
nimal; vd. qg., ayisiyiniw nama- 
wiya nâspitchi nipiw, l’homme 
ne meurt pas entièrement. 

« NÂSPITCHIPIKUPAYIW, ok, 

a, (a. a.) il-est cassé entièrement, 

eic. : 

x NASP, ‘rac.) imiter, ressembler, 
faire pareil. 


{ 


= 


TCHIKEW, © le fait semblable. 
UNASPISIHEWw, etc., (v. a.) idem. 
«€ NASPISIHISUW, ok, (v. r.) w 
fait à sa ressemblance. 
€ NASPISTIHISU WIN, a, (n.f.) ima- 
ge, ressemblance. 
€ NASPISTHIGAN, à, (n. f.) image. 
CNASPISITOHIGAN, a, (n. f.) id 
€ NASPITAwWEw, etc., (u. a.) à lui 

ressemble. 

«NASPITOTrawEw, etc., (v. a.) ü 
imite son parler, à dit comme lui. 

« NASPITÂTU WOK, (v. m.) üs se 
ressemblent. x 

« NASPITÂTUMAGAN, wa, (v m. 
im.) c'est pareil, ça se ressemble. 

«NASPABAmEW, etc., (v. a.) ü 
imile son regard. 

«NASPASINAHWEW, (0. &.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, ÿ l’écru, ou il le 
peint, en imitant une autre écri- 
ture, où peinture. 

« NASPASINAHIKEW, ok, (v. n.) 
il copie une écrilure, où une pein- 
Lure. 

« NASPASINAHIGAN, ak, a,(n.f.) 
image, portrait, écriture copiée. 

« NASPASINAHIKEWIN, a,(n.f. 
copie. 

«NASPIPEHEW, (V0. a.)  HAW, 
HIWEW, HIKEW, à l’imile en le 
peinturant. 

« NASPIPEHIGAN, a, (n. f.) imu- 
tation de peinture. 

«NASPIMOW, ok, (v. n.) # dit, ul 
parle à limitation. 

« NASPIMO WIN, a, (n. f.) répeti- 
tion. | 

+ NÂSIPEW, ok, (v. n.) à va vers 
l'eau. 


= 


2 
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«€ NÂSIPEWIN, a, (n. f.) rivage,|« NÂTAKWEW, ok, (v. n.) à va 


bord de l’eau. 

« NÂSIPETIMIK, (adv.) idem, au 
bord de l'eau. 

« NÂSIPESKANAW, a, (n.f.) che- 
min qui conduit à l'eau. 

« NÂSIPEMU W, a, (v. im.) idem. 

«NÂSIPETTAHEwW, (v. a) HAW, 
HIWEEN, TCHIKEW, à le porle au 
rivage. 

« NÂSIPETISAwEw, etc., (v. a.) 
il l'envoie au rivage. 

« NÂSIPEPATTAW, ak, (v. n.) ü 
court au bord de l'eau. 


NASIWEW, ok, ({v.n.) à va au 
festin. | 

x NÂT, (rac.) aller quérir, chercher, 
aller après, etc. 

« NÂTEW, (0. a.) TAM, SIWEW, TCHI- 
KEW, d va le quérir, ou, il va vers 
lui. 

UNÂTITUWOK, (v. m.) üs vont 
l'un vers l'autre. 

CNÂTAHWEW, (0. 4.) HAM, HUWEW. 
HIKEW, 4 va le quérir par eau. 
(NÂTAHATTEW, etc., (v. a.) à 

cherche ses traces. 

« NÂTAKÂM, (adv.) du côté du ri- 
vage, élant Sur l’eau. 

« NÂTAKÂMEHAM, wok, (v. n.) ü 
gagne à terre, vers le rivage. 

«NÂTAKÂMEHÂSIW, ok, {v. a.) 
il gagne terre à l’aide du vent. 

«NÂTAKÂMEYAÂSTAN, wa, (a.in.) 
le vent pousse cela vers terre. 

« NÂTAKÂSIW, ok, (v. n.) il laisse 
le large de la prairie, pour venir 
du côté du bois. 

«NÂTAKÂMEPITEw, (v. a.) Tam, 
SIWEW, TCHIKEW, Ü le tire à terre. 


Visiler ses pièges. 
UNÂTASKEW, ok, (v. n) à va 
quérir de la mousse. 
« NÂTASKUSIWEW, Ok, {0.272 
il va quérir du foin. 
UNÂTAMÂwEw, etc. (v. a.) à va 
le lui quérir. Aussi: prend sa 
défense, il entre dans son parti. 
NÂTAVAPEW, ok, {v. n.) à va 
visiter ses filets. 
NÂTIPEW, ok, (v.n.) il va quérir 
de l’eau. 
NÂTCHIMITTE W, ok, (v. n.) à 
va quérir du bois de chauffage. 
NÂTISKUTAWEW, ok, (v. n.) 
va quérir du feu. 
NÂTOWATEW, ok, (v. n.) à va 
quérir sur son dos. 
CNÂTOWATÂAmEw, etc, (v. a.) à 
va le chercher sur son dos. 
€ NÂTCHIYUSrawEw, (0. a.) TAM, 
TÂKEW, TÂTCHIKEW, Ÿ l'approche 
en se cachant, comme quelqu'un 
qui approche un animal pour le 
tirer. | 
QNÂTCHINEHAMÂwEw, etc, (v. 
a.) d va lui demander des méde- 
eines à acheter. 
«NÂTCHINEnwE ww, etc., (u. a.) à 
va l'acheter à la facon qu'on achè- 
‘ Le des médecines. 
«NÂTCHINEHIKE W, ok, (v. n.) 
il va acheler des médecines. 
€ NÂTOWEW, ok, (n. f.) froquois. 
«NÂTOWEMOW, ok, (v.n.) i par- 
le iroquois. 
«NÂTOWEMOWIN, a, (n. f.) lan- 
que 1roquoise. 
UNÂTÂTTÂMEW, etc, (v. a.) à lui 
emprunte. 


ES 


= 
= 


= 
= 
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NÂT 
« NÂTÂTTÂAMOW. ok,(v.n.) à em- 


prune. 
«NÂTÂTTÂAMOWIN, a, (n. f.) em- 
- pruni. . 


x NATONEW, (0. 4.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, ÿ le cherche. N. B. Ce mot 
et ses dérivés parattraient plutôt 
se prononcer nan que na. 

« NATÂPENEW, (0. 4.) NAM, NIWEW. 
NIKEW, ü fait des recherches sur 
lui... 

« NANATOTCHITOHAMEW, TTAM, 
il le cherehe avec la main. 

« NATONAWEW, (0. a.) NAM, NÂKEW, 
NÂTCHIKEW, Ü le cherche en regar- 
dant partout.” 


€ NATOMEW, (v. a.) TTAM, MIWEW, | 


TCHIKEW, à l'appelle vers lui, il le 
demande, il le fait venir. 

« NATOTAMÂwEw, etc., (u. a.) à 
lui demande quelque chose. 

: « NATOTAMAW, ok, (v. n.)u de- 
mande. 

«NATOTAMÂWIN, a, (n. f.) de- 
mande. 

«€ NATOTTAWEW, (0. 4.) TTAM, TTÂ- 
KEW, TTÂTCHIKEW, à l'écoute, dl 
prête attention à ce qu’il dit. Aus- 
si: il lui obéit. 

«NATOTTAM, wok, (v. n) # est 
obéissant. | 

« NATOTTAMO WIN, a, (n. f.) obé- 
issance. 

«NATÂNÂAWAmEw, etc, (v. a) 


va chercher de quoi manger au-| 


près de lui. 
« NATÂNAWEW, ok, (v. n.) il va 
quéter de quoi manger. te 
« NATOKÂTEw, etc., (v. a.) ü cher- 
che où il demeure. 
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[x N'TAWI, N'TAW, NTA, racine, 


ou plutôt préposition qui devrait 
s'écrire natawi,.mais que J'écris 
n'tawi, parceque le premier a n'est 
pas sensible, c'est un auxiliaire qui 
signifie : aller vers. 

«N'TAWÂBAMEW, (v. a.) TTAM, 
MIWEWKEW, TCHIKEW, va le 
voir. 

« N'TAMINAHEW, (v. a.) il chasse 

pour lui, etc. 

« N'TAMINAHUSTAMÂWEW, 

eic., idem. 

«N'TAMINAHUW, ok, (v. 
chasse, il va à la chasse. 

«N'TAMINAHUWIN, a, (n. 
chasse. 

«N'TAWÂMISKWEW, ok, (v. n.) 
il va à la chasse aux castors. 

(N'TAWASKWEW, ok, (v. n.) 1 
va à la chasse à l'ours. 

€ N’'TAWEYIMEW, (v. a.) TTAM, MI- 
WEW, TCHIKEW, 0 le désire, il dé- 
sire Sa présence. 

«N'TAWE YITTAMOVWIN, a, (nf) 
désir. 

« N'TAWEYITTAMÂwEw, (v. a.) 
TAM, KEW, TCHIKEW, © désire ob- 
tenir de lui. . 

« N'TAWEYITTESTAMÀ WE W, 
etc., (v. a.) ü lui désire, il le lui 
souhaile. 

« N'TAWITTEW, ok, (v. n.) ü va 
quérir du bois de chauffage, Voy. 
Nâtchimittew. 

« N'TAWIMUSTUSWEW, ok, (v. 
n.) i va à la recherche des buffles, 
des troupeaux. 

4 N'TAWASTIMWEW, ok, (v. n.} 
il va à la recherche des chevaux. 


n.) 


f.) 


NTA 


« N'TAWÂTTAW, ok, (0. n.) ü va 
en découverte. 

« N'TAWÂTCHIKEW, ok, (v. n.) 
idem. 

« N'TAWI-KISKEYInew., (oo. 
TTAM, MIWEW, TCHIKEW, Ÿ en fait 
l'expérience. 

CN'TAWI-MITIJISUW, ok, (v. n.) 
ü va manger. 

4 NTAWI-AYAMIHAW, ok, (v. 
n.) 4 va prier. N. B. On peut con- 
linuer ainsi une suite de mots en 
mettant N'tawi, ou, N'taw, ou, 
N'ta, comme auxiliaire devant le 

verbe. 

+NATOPAYIW, ok, (v. n.) i va 
en querre. 

CNATOPAYIWIN, a, (n.f.) action 
d'aller en querre. 

« NATOPAYISTAWEW, elc., (0. 
a.) il va lui faire la querre. 

« NATOPAYIWOKIMA W, Ok, (n. 
[.) chef de querre, capitaine, géné- 
ral, officier. 

« NATOPAYIWIYIN IW, ok, {n, 
Î.) guerrier. 

+ NÂTOSkAwWEw, (v. a.) KAM, Ki. 
KEW, KÂTCHIKEW, ÿ &@ recours à 
lui. 

{NÂTOSKAMÂWEW, etc., (v. a.) 
il se réfugie auprès de lui. 

« NÂTAMOTOTAWEW. etc. (v. 
a.) idem. 

x NATAHAM, wok, (v. n.)il monte 
le courant. 

€ NATAHUYyEw, (v. a.) TAW, YI- 
WEW, TCHIKEW, à! va le chercher 
en Mmoniant le courant. 

« NATAHUTTEW, Ok, (v. n) à 
Monle la rivière par terre. 

NATAHISKAM, wok, (on. ) idem. 
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t® NATIMIK, (ad.) 
rant. 
CNATIMITÂK, (ad.) du côté d'où 
vient la rivière. 
NATAKA, où plus souvent n’taka, 
(ad.) par chance, par bonheur, v: 
g- n'taka ni takkune ni pâskisi- 
San, par chance que j'avais mon 
fusil, n’taka maskawisiw, par 
bonheur pour lui qu'il est fort, 
n'taka namawiya kissinoban, ni 
ka ki âkwatchittân, par bonheur 
Pour nous qu'il ne faisait pas 
froid, nous nous serions gelés. 
NATESSÉ, (ad.) en tous cas, par 
précaution. d 


en haut du cou. 


x NÂTWAÂNEw, (a. a.) na, NIWEW, 
NIKEW, Ü le casse en deux, v. 0. 
un arbre. 

CNÂTWAPIrEw, (0. à.) TAM, SI- 
WEW, TOHIKEW, À le brise en deux, 
V. g. une corde. 

« NÂTWÂHwWEw, (v. a.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, Ü le brise en deux. 

CNÂTWAÂSkawEw, (v. a:) KAM, KÂ- 

KEW, KÂTCHIKEW, à le casse en 
deux en marchant dessus. 

ENÂTWÂsmEw, (0. a.) rmaw, etc. 
il le brise en deux en le jetant par 
terre, vd. q. une pipe. 

UNÂTWÂSIN, wok, (a. a.) à se 
casse en deux en tombant. 

« NÂTWÂTTIN, wa, (a. in.) idem. 

(NÂTWAÂPAYIW, ok, (a. a. et in.) 
idem. 

© NÂTWÂVAÂSIW, ok, (a. a.) ü est 
cassé en deux par le vent. 

« NÂTWÂYAÂSTAN, wa, (a. in.) id: 

UNÂTWÂYÂSKUSIN, wok, (a.a.) 
ü se brise en deux en tombant. 


- NÂT. 


«NÂTWAÂYASKUTTIN, wa, (a. 
in.) idem. 

+ NATWESIKEW, ok, (v. n.) 
tire du fusil comme avertissement, 
comme signal pour averlir où on 
est. 

(NATWEWESIKEW, ok, ({v. n.) 
idem. 

«NATWEWEm“Ew, etc, (v. a.) 
lui®crie, il l'appelle, le pensant 
perdu, ou, écarté. 


«NATWEWEMOW, ok, (v. n) à 


appelle au secours, étant écarté. 

+ NAYEW, 0. 4.) YATTAM, YIWEW, 
YATCHIKEW, 0 le porte sur son dos. 

« NAYATCHIKEWIYINIW, ok, 
(n. f } porte-faix. 

« NAVATCHIKE WIYINIW, ok, 
(n. f.) Les Porteurs, sauvages des 
Montagnes Rocheuses. 

«NAYVOMEW , etc., (v. a.) comme 
nayew. 

«NAVÂWASUVW, ok, (v. n.) elle 
porte un enfant sur son dos. 

« NAVÂWASUWIN, a, (n. f.) ac- 
lion de porter un enfant Sur son 
dos. 

« NA VATTAHEW, (0. a.) TAW, Hi- 
WEW. TCHIKEW, À le charge à dos, 
ul lui met un fardeau sur le dos. 

«NA YATCHIGAN, a, (n. f.) far 
deau; aussi: petit rouleau de drap 
ou de coton que les Indiens 
portent sur leurs dos, et dans le- 
quel sont renfermés quelques 
restes de leurs parents défunts, 
0. g. cheveux, morceaux d'habits, 
elc., eic. 

x NAYETTÂAWISIW, ok, (a a.) 
il est acaridtre, mal commode, dif 
ficile, contrariant, ennuyeux. 
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«NAYETTÂAWAN, wa, (a. in.) id. 

«(NAYETT À W Irrawew, (v. a.) 
TTAM, TTÂKEW, TTÂTCHIKEW, 
est contrarié en l'écoutant. 

CNAYETTÂWISIWIN, a, (n. f.) 
contrardété, importunité. 

«NAVETTÂAWEVYIMEwW, (v. a.) 
TTAM, MIWEW, TCHIKEW, le 
trouve contrariant, acariätre. 

«NAYETTÂWEVITTAM,wok, (v. 
n.) il est contrarié, mal satisfait. 

«NAYETTÂWEYITTAMOWIN, 
a,(n. f.) mécontentement, malaise. 

«NAVETTÂWEYITTAMIHE vw, (0. 
a.) TTAW, HIWEW, TCHIKEW, Ü le 
mécontente, il le contrarie. 

«NAYETTÂ WIHEW, etc., (v. a.) 
idem. 

« NAYETTÂWEYITTÂAKUSIW, 
OK, (a. a.) sa voix estcontrariante. 
OU, sa voix, Sa parole est malson- 
nante. 

« NAYETTÂWEYITTÂK WAN, 
wa, (a. in.) idem. 

«NAYETTÂWINÂKUSIW, ok, . 
(a. a.) il a une apparence vicicuse. 

«NAYETTÂAWINÂKWAN, wa, 

"(a. in.) idem. 


«NAYETTÂWIW, ok, (a. a.) il est 


géné, embarrassé dans ses actions. 
«NAVETTÂWIWIN, a, (n. f.) 
gêne, embarras. 
«NAVYETTÂOWEW, ok, (v. n.) 
parle avec gêne, difficulté. 
« NAYETTÂA WI PIKISK WE W, 
OK, (v. n.) idem. 
xNAYESTOW, (adv.) rien que 
cela. purement. (v. g.) Nayestow 
nipiy, rien que de l'eau, nayes- 
tow awâsissak kila pe-ituttewok, 


NAY 


il n'y a que les enfants qui vien- 
dront. 

«NAVESTO WE Y Imew, (v. a.) 
TTAM, MIWEW, TCHIKEW, % le 
pense unique, n'appartenant qu'à 
une espèce, ou, 1 ne pense qu'à 
lui. 

«NAVESTOWIHEW, (v. a.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, C'est (oOujours 
lui dont il se sert. Voy. Peyaku- 
hew, ou, ÿ ne le fait que de cette 
facon. 

«NA YESTOWISIW, ok, (a. a.) 
est seul de son espèce, sans mé- 
lange. 

(NAVESTOWAN, wa, (a. in.) 14. 

«NAVESTOWISIWIN, a, (n. f.) 
chose unique. 

«NAYESTO W IP AY IW, ok, a, 
(a. a. et in.) ça ne va que de cette 
facon. 

(NAVESTOWAPIW, ok, (a. a.) 
il est seul là. 

€(NAYESTOWAYAMIHAW, ok, 
(v. n.hal ne fait que prier, etc. 

x NAYIM, (v. im.) vent contraire. 

«NAVIMAN, (v. im.) ü y a vent 
contraire. | $ 

€ NAVYIMAHAM, wok, (v. n.)ü va 

contre le vent, sur l’eau. 

{NA YIMISKAM, wok, (v.n.) idem, 

par terre. 

€ NAVIMIAUTTE W, ok, (v. n.)1d. 

x NA YO, (adv.)sans dessein, inu- 
tilement. 

«NAYOWÂTCH, ou mieux, naya- 
wâs, idem, v,q. nayawäâs pe-ki- 
Wwew, \ revient sans avoir rien 
fail, après avoir fait un voyage 
nul. 
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€ NAYOSIW, ok, (a. a.) il agit inu- 
lilement, sans succès. 

CNAVOYUW, ok, (a. a.) idem. 

(NAVOWISIW, ok, (a. a.) idem. 

« NAVOSTWIN, a, (n. f.) insuccès. 

(NAYOYUWIN, a, (n. f.) idem. 

ENAYOWISIWIN, a, (n. f.) idem. 

UNAYOMEW, etc., (v. a.) à lui 
parle inutilement, c'est-à-dire, à 
lui adresse la parole à contre- 
Lemps, aussi: 1l lui dit des paroles 
qu'ilne mérite pas. 

€CNAYAWIW, ok, (e. a.) il est fa- 
ligué, lassé. 

CNAYOWAPIW, ok, (a. a.) est 
tout haletant, comme quelqu'un 
après une course. 

UCNAYAWISIW, ok, (a. a.) comme 
Nayawiw. 

NAYEKIKKÂ WISIW, ok, (a. a.) 
est prompt, vif à faire quelque 
chose. 

x NAYEYÂWISIW, ok, (a. a.) à 
est fatal, funeste, dangereux. 

«NAVYEYÂWAN, wa, (a. in.) id. 

«NAVEYÂWISIWIN, a, (n. f.) 
fatalité, malheur, danger. 


(NAYEYÂVWE VI mew, (v. à.) 
TTAM, MIWEW, TCHIKEW, à le pense 
fatal, funeste, dangereux. 

XNAYEWATCH, (adv.) entre, 
dans l’espace, v. g. nayewatch 
pimiyaw, à vole dans les airs, na- 
yewatch akotchin pisim, le soleil 
est suspendu dans l'espace, naye- 
watch nakatam, à laisse cela à 
une certaine distance. 

€NAYEWATCH KIIKAW, (ad.) 
pendant le jour; v. q.,nayewatch 
tibiskaw takusin, # arrive pen- 


NAW 


dant qu'il est encore nuit, ou, 
avant la fin de la nuit. 

NAWATCH, (ad.) plus, davantage; 
0. g., nawatch ni ka miweyitten, 
je serai plus content; nawatch 
mitchetiwok, ÿs sont plus nom- 
breux; nawatch kisiwâk, plus 
proche. | 

x NA WASU, (rac.) faire choix. 

«NA WASUXEW, (0. &.) NAM, NI- 
WEW, NIKEW, 0 le choisi. 

«NAWASUWÂBAMEw, (v. a.) 
TTAM, KKEW, TCHIKEW, 4 en fail 
choix après l'avoir considéré. 

«NAWASUWÂBAMOW, ok, (v. 
n.) à fait un choix. 

« NAWASUWÂBAMOWIN, a, (n. 
[.) choix. 

€ NAWASO, {adv.) de choix; v. g., 
nawaso mistatim, cheval de choix; 
nawaso miyo-pimâtisiw, à a une 
vie ecemplaire entre tous. 

+NÂWEVY, (adv.) à une certaine 
distance, par derrière, en suivant 
de loin; v. g., nâwëy petchâsta- 
muttew, 1 vient en arrière; nâ- 
wéy pittukew, ÿ entre après. Voy. 
Nânâwé y. 

«NÂWEYIMEW, ok, (v. n.) à 
poursuit sur le chemin lles autres 
ayant déjà levé le camp). 

«NÂWEYIMÂTEw, (0. a.) TAM, si- 
WEW, TCHIKEW, 0 va après lui sur 
le chemin. 

XNAWASWEW, ok, {v. n.) 
court après. N. B. Ce motet ses 


dérivés s'entendent presque tou- 
jours : poursuivre quelqu'un, faire 


la chasse à la course, surtout la 
course aux buflles. 
«NAWASWAÂTEW, (0. a.) TAM, SI- 
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WEW, TOHIKEW, le chasse, il le 
poursuit. 
UNAWASWEWIN, a, (n. f.) cour- 
se à la chasse 
UNAWIPÂTEw, etc., (v. a.) à le 
Doursuil, en courant, dans l'eau. 
UNAWAHwEw, etc, (v. a.) ÿ le 
poursuil, en canot. 
(NAWASWÂTITUWOK, (v. m.) 
us se font la chasse l'un à l'autre. 
(NA WATAHWEW, (0. a.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, Ÿl le tire au vol. 
(NAWATAHIKEW, ok, (v. ind.) 
il tire au vol. 
{NAWATAHIKEWIN, a, {n. f.) 
lir au vol. 
€ NAWATAMEW, (0. à.) TTAM, Mr- 
WEW, TOHIKEW, 0! le saisit avec sa 
gueule, sa bouche, ou son bec, en 
le poursuivant. 


CU NA WATIREw, (0. a } NAM, NIWEW, 
NIKEW, à l'allrape avec la main, 
v. g, quelque chose qu'on lance. 

x NA W, (rac.) penché, incliné. 

(NAWESIW, ok, (a. a.) il est pen- 
ché. 

ENAWEMOW, ok, (a. a.) idem. 

(NAWEVAW, a, (a. in.) c'est pen- 
ché. 

«NA WEXEW, (v. 4.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, 1 l'incline avec.la main. 

« NAWEPIrEw, etc., (v. a.) idem, 
avec le bras. 

«NA WEHYEw, ete., (v. a.) 4 le fait 
pencher. 

«NAWESKITEwW, (v. a.) TAM, s- 
WEW, TCHIKEW, Ü le fixe, en l'in- 
clinant. 

€ NA WESKISU W, ok, (a. a.) il est 
penché, v. g., un arbre. 


NAW 


«NAWESKITEW, a, (a. 1n.) idem, 
D. g., une tour. 

« NAWOKIW, ok, (v.r.)üù s'incline. 

« NAWOKIWIN, a, (n. f.) inclina- 
tion. 

«NAWOKISTAwWEw, (0. a.) TAM, 
TÂKEW, TÂTGHIKEW, Ü s'incline de- 
vant lui. 

UNAWOKINEw, (0. a.) NAM, NI- 
WEW, NIKEW, t l'incline, il de 
courbe. 

«NAWOKIPAYIW, ok, a, (a. a. el 
in.) ça se courbe, ça s'incline. 

« NAWOKISKWEYIW, ok, (v.n.) 
il fait un salut, il incline la tête. 

«NAWESKWEYIW, ok, (vu. n.) 
idem. 

«NAWOKISK WE VISTAWEWw, 
ete., (0. a.) ü lui fait une inclina- 
tion de têle. 

« NAWESKWEVYISTAwWEw, 
(u. a.) idem. 

« NAWOKISKWEYIWIN, a, (n f.) 
salut de têle. 

«NAWESKWEYIWIN, a, (n. f.) 
idem. 

«NAWOÔKIKÂBÂWIW, ok, (v.n.) 
il se courbe, étant debout. 

« NAWEKÂBÂAWIW, ok, (v. n.) 
idem. 

«NAWEKAPIW, ok, (v. n.) 1 se 
courbe, étant assis. 

« NAWEYÂSKUSIN, wok, (a. a.) 
il barre Le chemin, v. q., un arbre, 
qui étant à moitié tombé, obstrue 
le sentier. 

« NAWEYÂSKUTTIN, wa, (a. in.) 
idem. 

«NAWEVYÂSKOMOW, ok, a, (a. 
a et in.) idem. 


etc., 
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+NAWATIJIW, ok, (v. n.) w fait 
rôtir, à frit. 

« NAWATJIWIN, a, (n. f.) friture, 
rôti. 

CNAWATIJIHEW, (0. a.) TTAW, HI- 
WEW, TCOHIKEW, © le fail rôlir. 
Aussi: il le rôtit, quoique peu usi- 
té à la forme active, pour celle 
dernière manière. 

NÉH ! (ex. expression de surprise, 
d'étonnement, de désapprobalion, 
propre aux femmes seulement. 

x NEHIVAW, ok, (n. r.) Cris, sau- 
vage de ce nom. 

« NEHIYÂ WIW, ok, (a. a.) à est 
Cris. | | 

QNEHIYÂWEW, ok, (v.n.) il par- 
le Cris. 

« NEHIYÂWEMOW, ok, (v. n.) 

idem. 

« NEHIYÂWEWIN, a, (n. f.) lan- 

que Crise. 

« NEHIYÂWEMOWIN, 

idem. 

« NEHIYÂ WEMOTOTawEw, etc. 

(vo. a.) il lui parle Cris. 

« NEHIYÂWETOrawEw, etc., (v. 

a.) idem. 

« NEHIYÂ WETTITAW, ok, (v. a. 
in.) il le traduit en Cris. , 

«NEHIYÂWETTITOWEW, etc., 
(v. a.) ül Le lui traduit en Cris. 

« NEHIYÂ WIMASINAHIGAN, a, 
(n. f.) livre Cris. | 

« NEHIVÂ WASKIY, a, (n. f.) pays, 
terre des Cris. 

x NEKÂMISIW, ok, (a. a.) ü est le 
premier, il préside. Voy. Nikâni- 
siw, Nekâman, (ina.) 

«NEKÂMAN, wa, (a. in.) idem. 


a, (n. f.) 
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(NEPEWIHIWEWIN, a, (n. f) 


blime, confusion. 

« NEPEW Lrew, elC., (0. a.) à Jui 
fait A par ses Dpt 

« NEPEWOKEYIuew, eic., (v. a.) 
il & honte de lui. Ausse: ül le Juge 
devoir avoir honte. 

« NEPEWOKEYIMOW. Ok, (v.n.) 
il pense devoir avoir ns 

« NEPEWOKE YIMOWIN, CONTI 
[) honte de soi méme. 

« NEPEWINÂKUSIW, OK re) 
ù a l'air honteux. 

« NEPEWINÂKWAN, Wa, (a. in.) 
c'est honteux. 

(NEPEWOKE YITTÂKWAN Wa, 
(a. in.) idem. 

CN EPEWÂKÂTCH, (au ) honteu 
sement. 

« NEPEWISISrawew, HOME A TAM, 
TÂKEWw, TÂTCHIREW, il a honte de 
1 lu: 

*X NEPPEM, (adv.) à la main, pré- 
paré d'avance, tout prét. 

« NEPPEMAPTW. Ok, (a. a.) il est 
préparé d'avance. 

« NEPPEMASTEW, a, (a. in.) c'est 
préparé d'avance. 

CNEPPEMAnvE W, STAW, YIWEW, 
TOHIKEW, ü le met prét d'avance. 

€NEPPEMIW, Ok, (a. a.) il est 
prét. , 

(NEPPEMIWIN, a, (AS ) prépa 
ration. 

« NEPPEMISrawew, BIO raUNT Fa il 
se mel auprès dé lui, il se Prépa- 
re à le recevoir. 

x NESO WISIW, ok, (a. a.) à est 
faible, sans force. | 

(NESOWAN, wa, (a: in) c'est fai- 
ble, incapable. 


«NEKÂMIxEw, (0. 4) NAM>NIWEw, 
NIKEW, ÿ le prend le premier. 

« NEKÂMEY Hrew, (d. a.) Tram, 
MIWEW, TOHIKEW, ül le regarde 
comme le premier. 

(NEKÂMEYIMISUW, ok, (v. r.) 
il $e regarde comme je ba 

« NEKÂME VI AOW, ok, (v r.) 1d. 

«NEKÂMISIWIN, AIT 1 préé- 
minence. 

+ NEKT, (pron. an) ceux la, (là-bas.) 

{NEMA, (pron. in.) cette chose-là. 

CNEHUL, (pron. plur. in.) ces choses- 
la. | 

+NEMINEw, (v. G) NAM, NIWEW, 
NIKEW, 0! le présente, il l'offre, v. 
9-, Prenant quelque chose en ses 
Mains, comme le prétre à POffer- 
loire, il l'élève vers, ec. 

« NEMINAMÂ we, etc. A ro 2 AE 
lui présente, l'élè ve de s lui. 

x NEMOW, 4 (0. n.)  gronde, il 
grogne, le CHU 

UNEMOWIN, à, (n. [.) grognement 
du chien. 

« NEMOnew, elc., (0. a.) 4 le fait 
grogner. 

+ NEMITANO, quarante. 

« NEMITANOWEWOK. (a: a.) is 
sont quarante. 

« NEMIT ANOWAW, Quarante 
fois. 

x NENOWIxEw, (v. &) NAM, Nt. 

_ WEW, NIKEW, ÿ le divise en plu- 
sieurs parties. 

{ NENOWInHEw, etc. (0. a.) idem. 
x NEPEWISIW, ok, (a. a.) ü a 
honte. 

« NEPEWISIWIN. a, (n. f.\ honte. 
« NEPE Wlurw, (D. Ë TTAW, HI- 

WEW, TCHIKEW, 0 lui fait honte. 
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NES 


« NESO WISIWIN, a, (n. f) ÉAIP 
se, incapacité. 

« NESOWE YIuEw, (v. a.) TTAM, 
MIWEW, TCHIKEW, 0 le juge faible, 
incapable. 

« NESOWEYImisuw, Ok, ou, MOW, 
ok, (v. r.) il se croit incapable. 

« NESOWÂTISIW, ok, (a. a.) ül esl 
d'un caractère faible, sans énergie. 

« NESOWÂTISIWIN, a, (n f. 
manque d'énergie. 

« NESOWITEHEW, ok, (a. a.) ù a 
le cœur faible, il est sans courage. 

« NESOWITEHEWIN, a, (n. f.) 
manque de cœur, de courage. 

x NEST, (rac.) désigne la lassilude, 
la fatique, l’accablement. 

« NESTUSIW, ok, (a. a.) il est las- 
sé, fatigué, resté. 

« NESTUSIWIN, a, (n. f.) fatigue. 

« NESTUHEW, etc., (v. a.) ü le 
lasse. 

« NESTUMOW, ok, (a. 
lassé de parler. 


a.) il est 


« NESTWEYIMOW, ok, (a. a.) 


est lassé de rire ou de pleurer. 

« NESTUW, ok, (a a) comme, 
Nestusiw. 

« NESTUTTE W, ok, (a. a.) il est 
lassé de marcher. 

« NESTUTTE WIN, a, (1 
che lassanle. 

« NESTU WÂTISIW, ok, (a. a.) il 
est sans vigueur, sans force. 

« NESTWEYIMEVW, etc. (v. a.) ul 
le pense lasse. 

« NESTUKKWEKAWIW, ok, (a. 
a.) il est accablé ‘d'avoir perdu 
trop de sang. 

« NESTWÂTAKA W, ok, (a. a.) ü 
est lassé de marcher dans l'eau. 


à. f.)mar- 
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«NE WIW, ok, (a. 


NES 


« NESTWÂKUNÂMOW, ok, (a. a.) 
il est lassé d'avoir marché dans la 
neige. 

« NESTUSKIWEW, ok, (a. a.) à 
est lassé de marchir dans la boue. 

« NESTWÂSUW, ok, (a. a.) d est 
accablé de chaleur. 

« NESTUPINATEW, etc., (v. a.) 
il le fait succomber sous les coups. 

« NESTUYAWEW, ok, (a. a.) 
a le corps fatigué. 

« NESTUPITUNEW, ok, (a. a.) w 
a les bras faliqués. 

«NESTUKÂTE W, ok, (a. a.) ü a 
les jambes lassées. 

NESKAMIKAW, (v. im.) pointe 
qui s'avance dans un lac, ou une 
rivière. 

NÉTCH! expression grossière, pour 
démentir, propre aux hommes 
seulement. 

NETE, (ad.\ la-bas. 

x NÉ, (rac.) qui est en poinie. 

« NETINA W, (n. f.) colline, coleau, 
en pointe. 

«NEYAW, (n. f.) pointe de terre 
dans un lac, ou, rivière. à 

«NE WÂTIM, {(n. f.) idem. 

«NEYÂBISKAW, (n. f.) rocher en 
pointe. 

«NEYÂSKWEYAW, 
bois, Le bout de la forél. 

«NEVYÂSKWAW, idem. 

x NEYÂTTAKAW, {n. f.) bois en 
pointe, pignon d'une bâtisse. 

«NEYEGAN, a, (n. f.) étoffe, elc., 
en pointe. 

« NESKUTEWEYA, prairie 
pointe. 

+NEWO, quatre. 


pointe de 


en 


a.) ü est quatre. 
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{“NEWAW, quatre fois. 

(NE WIN, wa, (a. in.) c’est quatre. 
CNEWIHEW, (v. a.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, 0! le divise en quatre. 
“NEWAPIWOK, (a a.) üs sont 

quatre assis là. 

{NEWEYAK, en quatre manières 
(NEWEYAKISIW, ok, (aa) 1 
est de quatre facons différentes. 
(NEWEYAKAN, Wa, (G. in.) id. 
NI, devant une consonne, et n’t, ou, 
n'int, ou, n°, devant une voyelle. 
C'est le pronom de la Première 
personne du singulier et du pluriel, 
dans les verbes comme devant les 
nOMS, élant aussi le signe de la 
Îre 3me personne du pluriel, vd. q. 
ni kiwânân, nous relournons, 
ni mitjisun, je mange, n'istesi- 
nàn, notre frère aîné, n'tasamaw, 
Je lui donne à Manger, n'otinÂnâ. 
nak, nous les prenons, u't’em, 
Mon cheval, ni mokkumân, mon 
couteau. N. B. C'est toujours n 
quand le mot commence par o et 
et, où n'it, quand il commence 

parune des autres voyelles. 

X NIKAMUW, ok, (v.n.) i chante. 
Voy. Nakamuw. 

{ NIKAMUCWIN, a, (n. f.) chant. 

« NIKAMUSTAwEw, (v. &.) TAM, TÀ: 
KEW, TÂTGHIKEW, à le chante, il 
le glorifie. 

{NIKAMOHEW, eic., (v. a.) ül Le 
fait chanter, aussi, il instruit 
comment faire, il l'enseigne. 

“CNIKAMUTTAW, Ok, (v. a. in.) il 
chante cela, v. g. un Jongleur qui 
chante, ou fait ses presliges avec 
ses médecines. 


x NIKÂN, (ad.) devant, en avant, 
en premier, Premièrement, v. g. 
nikân pikiskwew, 4 parle le pre- 
Mer, nikân pittukewok, is en- 
(rent les premiers, nikân ni ki 
Wittamäâvwaw, je lui ai dit d'a- 
bvance, nikân ayamiha, première- 
ment prie, kekwäy nikân ki wi. 
itwâ ? que voulaistu dire da- 
bord ? 

€ NIKANEYITIÂKUSIW. ok, (a. 
a.) i'est le Supérieur, le premier, 
est estimé digne d'étre Le pre- 
mier. 

(NIKÂNEYITTÂK WAN, wa, (a. 
in.) c'est la Principale chose. 

« NIKÂNEYITTÂKUSIWIN, a, 
(n. f.) Supériorité, priorité. 

UNIKÂNIW, ok, (a. a.) il est Le 
Premier, il marche le Premier, il 
est à la téte. 

UNIKÂNISIW, ok, (a. a.) idem, 
nikanan, (in.). 

€ NIKÂNIWIN, a, (2. f) présidence. 

« NIKÂNISIWIN, a, (n. f.) idem. 

CNIKÂNEYIuEw, (0. a.) TTAM, MI. 
WEW, TCOHIKEW, ÿ le regarde 
Comme le premier, il le met à la 
Première place en sa pensée. 

CNIKÂNIKAT, a, (n. f.) patte de 
devant. 

«(NIKÂNIKISK EYIME W,etc., 
(v. a.) ile connait d'avance (præs- 
civil), il a la prescience de lui. 

UNIKÂNIMIK, (ad.) dans le futur, 
0. g. n1 nikânimik, dans mon 
avenir. 

CNIKANIPAYIW, ok, a, (&. 4. et 
in.) Ü va en avant, c'est le premier. 

« NIKÂNIPAYISTAWE W. ic, 
(v. a.) i va en avant de lui. 


NIK 


«NIKÂNIHEW, etc, (v.a.)ül lefait 
aller devant. 

«NIKÂNITISAHWEW, (v. a.) ül 
l'envoie en avant. 

« NIKÂANUTTEW, ok, (v. 
marche devant. 

«NIKÂNUTTAWEW, etc., (v. a.) 
il marche devant lui. 

«NIKÂNAHUW, ok, (v. n.) à va 
devant sur l’eau. 

« NIKÂNAPIW, ok, (a. a.) ü est 
assis Le premier. 

« NIKÂNAPIWIN, a, (n. f.) siège 
d'honneur. 

« NIKÂNAPIHEW, etc. (v. a.) 
le fait asseoir le premier. 

NIKIHIKUMA W, ok, (v. ind.) pa 
rent, père,.ou mère, v. g. ni niki 
hik, l’auteur de mes jours. 

+ NIKIK, wok, (n. 7.) loutre. 

« NIKIKWEYÂN, ak, (n. f.) peau 
de loutre avec le poil. 

NIKUTIS, (ad.) à l'écart, hors des 
habilations. 

NIKUT, certain (quidam.) 


NIKUTITA, (ad.) un jour, viendra 
un temps, ou, nikutik, in guodam 
loco. 

NIKUTONIK, ou, NIKUTONIK- 
KA, (adv.) idem. 

+ NIKUÜTTEW, ok, (v. n.) 1 büche 
du bois de chauffage. 

« NIKUTTAWEW, etc. (v. a.)tù 
büche pour lui. 

NIKUTON, (adv.) anciennement. 

NIKUT. Voy. Nando, v. g. nama 
nikut ni totàk, ©! ne me fait rien, 
ketchina nikut n’Vik, assuré- 
ment qu'il dit quelque chose de 
moi. 


n.) 
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xNIKOTOWA, (pron.) lun ou 
l'autre, v. g. kiyawaw nikotowa 
peyak kita ituttew, ‘y en aun 
d'entre vous qui va aller, nama- 
wiya nikotowik ni witjehiwân, 
je ne suis pas dans celle catégorie. 

« NIKOTWÂWISIW, ok, (a. a.) il 
est de cette espèce, de celte sorte. 

«NIKOTWÂWAN, wa, (a. ün. 
idem. 

+ NIKOTO WÂSIK, six. 

«€ NIKOTOWÂSIW, ok, (a. a.) 
est six. 

« NIKOTO WÂSIN, wa, (a. in.) id. 

«NIKOTOWÂSIKOWIKIJIKAW 
(n. f.) le sixième jour, samedi. 

« NIKOTO WÂSIK WAW, six fois. 

«NIKOTOWAÂSOSÂB, seize. 

« NIKOTO WÂSOMITANOW, soi- 
xante. 

NIK WATISIW, ok, (v. n.) Voy. 
Nakwatisuw, # va chercher la 
viande de la chasse. 

NIMÂHWEW, etc., (v. a.) ü me- 
nace de le frapper, il lève la main 
sur l'ur. 

+ NIMÂSKUSIN, wok, (a. a.Jüiest 
élevé du sol, il ne touche pas. 

«NIMÂSKUTTIN, wa, (a. in.) id. 

«NIMÂSK WAHWEW, (0. 4.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, Ôl l'élève en l'air, 
au bout d'un bois, ow d'une per- 
che. nl 

« NIMÂSKWEW, ok, (v. n) ü est 
armé, il a ses armes avec lui. 

«NIMÂSKWEWIN, a, (n. f.) ar- 
mure, défense. 

« NIMÂSK WÂGAN, a, (n.f.) arme 
défensive. 

« NIMÂSKWÂHEW, etc. (v. a.) dl 
l'arme, il lui donne des armes. 


| « 


: NIM 


* NIM, {rac.) porter avec soi, avoir 


des provisions de bouche, il est 


approvisionné de vivres. 

€ NIMÂWIN, a, (n. f.) approvision- 
nement de vivres, MAR de 
voyage. 

« NIMÂHEW, etc. pa a.) à lui 
donne des provisions pour le 
voyage. 

«NIMÂKISTEW, etc. , (0. a.) idem. 

€ NIMAPPITEW. 44 (vu. n.) 4 a 
Son sac à fumer avec lui. 

« NIMAKUPPEW, ok, (v. n.) 1 a 
Sa Couverle. 

€ NIMASKISIN EW, ok, (v. 
a ses souliers. 

€ NIMIPÂSKISIGANE W, Ok, (v. 
n) 1 a son fusil avec lui. 

« NIMIKKUMÂNEW, OK, }ù. n.)ù 
4 Un couteau avec lui. 

« NIMOKKUMÂNEW, Ok, (v. n.) 
idem. N. B. En mettant ie racine 
nim comme affire, et en donnant 
une lerminaison verbale à un nom, 
VOUS formerez une foule d'autres 
mots comme ceux ci- dessus; v. g. 
nimaskikkwew ,Himitchikahica- 
new, nimopew, nimastimwew, 
il à avec lui, pour le voyage, une 
chaudière, une hache, de l'eau, un 
cheval, As 

x NIMIW. Ok, (v. n.) i danse. 

« NIMIHITUW, Ok, (0. m. usité 
comme vd. n) Ÿ accompagne la 
danse. HA a 

€ NIMIWIN, à, (n. f.) danse. 

* NIMIHITU WIN, a, (n. [.) idem. 

« NIMIHITU WINIKKEW. ok, (v. 

_ n.)Ù fail une danse. 

€ N IMIHITU WIKAMIK, Wa, (v.n.) 
loge (salle) de danse. N. B. Simow 


7 


/ 
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* il danse bien ; 


« NIMITÂSIW, ok, (v. 


€ NIMITÂWAHAM, wok, (v. 


x NINIKKOWEW, ok, 


«NINIKKIwEw, etc., (v. 


NIP 


CS une terminaison qui indique 

la danse; v. g., nittäwisimow, 

ponisimow, 1! ces- 
se de danser. 

X NIMITAW, (adv.) le lointain, le 
large de la prairie, et sur Po 
0. 9, nimitaw ayâwok, üs sont 
au large. 

n.) 1 gagne 

le large, il va dune la prairie. 


(NIMITÂSIPA YIW, ok, à, (a. a. 


clin.) d gagne vers la prairie. 


(NIMITÂSIPATTAW, ok, (0. n.) 


1 court vers le large. 


« NIMITÂHAM, Wok, (v. n.) On dit 


ce mot quand certains animaux, 
comme le cerf, l’orignal, etc. . 
l'automne, laissent la forét et le 
bois fort, pour courir après les [e- 
melles. 

n.) à 
gagne vers le ne sur l’eau. 


« NIMITÂWEYÂSKWEYAW, a, 


(n. f.) pointe de bois qui s’avance 
dans la prairie. 

(DATE 
parle d'un ton à faire häter, à fai 
re presser. Voy. Nanikkowew. 


CNINIKKISIW, ok, (a. a.) il est en 
grande hâte. 
€ NINIKKISIWIN, a, (n. f.) hâte. 


a.) il le 
presse, il le hâte. 


CNINIKKATÂMOW, ok, (v. n.) à 


parle en tremblant, il parle d'un 
ton à faire hdter, ou, nanikkat4- 
moOoWw. 


x NIP, (rac.) tuer. 
€ NIPAHEW, (v. a.) TTAW, HIWEW, 


TCHIKEW, Ÿ le lue. 


NIP 


« NIPATTOWEW, (v. a) TTÂKEW, 
etc., à le lui tue. | 

« NIPATTÂKEW, ok, (v. ind.) il 
fait un meurtre. 

«NIPAHIWEW, ok, (v. ind.) id. 

« NIPATTÂKEWIN, a, (n. f.) 
meurtre. 

« NIPAHIWEWIN, a, (n. f.) idem. 


«NIPAHIMO W, ok, (v. r.) il meurt 


à force de pleurer, de rire, où de 
parler. 

« NIPAHÂBÂKWEW, ok, (v. n.) 
il meurt de soif. 

« NIPAHÂBÂK WE WIN, a, (n. f.) 
mort par la soif. 

« NIPAHÂBÂKWAHEw, etc., (v. 
a.) tb le fait mourir de soif. 

« NIPAHISIMEW, (0. a.) TITAW, SI- 


MIWEWw, etc., 0 le tue en le jetant 


par terre. 


« NIPAHISIN, wok, (v. r.) 1 se lue 
en tombant. 


« NIPAHIKOSISSEW, ok, (v. n.) 
elle tue celui qu’elle porte dans son 
sein. Pour la femme on dit généra- 
lement Osikohuw. 

« NIPAHOSEW, ok, (v. n.) idem. 

« NIPAHISUÜUW, ok, (vw. r.) ÿ se tue, 
il se donne la mort. 

«€ NIPAHISU WIN, a, (n. f.) suicide. 

« NIPAHISKOYUW, ok, (v. r.) 
se fait mourir en mangeant trop 

« NIPAHISKOYEw, .etc., (v. a.) 
le fait mourir en lui donnant trop 
à manger. 

UQNIPAHISxAwWEw, etc., (0. a.) 
le tue en se mettant sur lui. 

«NIPÂK WESIMO W, ok, (v. n.) dl 
éprouve une grande soif en dan- 
sant. 
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«NIPÂK WESIMOWIN, a, (n. f.} 
grande fête des sauvages infidèles, 
qui, pendant trois ou quatre jours 
s'occupent à danser sans boire n1. 
manger. 

€ NIPEKKOHUW, fait chasse. 

€ NIPIW,0k, (a. a.) ou, Nipuw, ok, 
il est mort. 

€ NIPIWIN, a, (n. f.) ou, Nipuwin, 
a, la mort. 

CQNIPÜUKKAwWEwW, etc, (v. a.) il fait 
semblant d'être mort, devant lui. 

« NIPUKKÂSOTOraAwEw, etc., (0. 
a.) idem. 

«NIPAHEYITTAM, wok, (v. n.) 4 
meurt de chagrin, ou d'ennui.. 

« NIPAHEYITTAMO WIN, a, (n.f.} 
chagrin mortel. 


«NIPUWÂTISIW, ok, (a. a.) il est 
comme mort, nonchalant, mort. 
bond. 

«€ NIPU WIW, ok, (a. a.) 1 est. pa- 
ralysé. 

€ NIPUWISIW, ok, (a. a.) idem. 

€ NIPUWAN, wa, (a. in.) c’est pa- 
ralysé. 

« NIPU WISIWIN, a, (n. f.) para- 
lysie. 

«NIPWÂrew, etc., (v. a.) à le tue 

par ses sorliléges, ses médecines. 

N. B. Continuation de la méme 

racine. 

CNIPAW, ok, (v. n.) uw dort. 

« NIPÂ WIN, a, (n. f.) sommeil. 

«NIPA-TIBISK, (ad.) pendant la 

nuit. 


«NIPÂYÂSTEW, (v. im.) ü y a 


clair de l'une. 


«NIPÂHUW, ok, (v. n.) à va en 


canot pendant la nuit. 


NIP 


«€ NIPEHEwW, etc., (v. a.) ù le fait 
dormir. 

CNIPEWÂBUIY, a, (n.f.) eau à 
endormir, opium. 

« NIPEPPIW, ok, (v. n.) # veille 
longtemps pendant la nuit, il reste 
longtemps sans se coucher. 

€ NIPE WIN, a, (n. f) lit, place pour 
dormir. 

€ NIPEWINIKKEW, ok, (v. n.) 4 
fait un lit. 

« N IPÂWIKAMIK, Wa, (n. f.) dor- 
toir. 

CU NIPÂTTEW, ok, (v. n.)ü marche 
pendant la nuit, ou, la nuit le 
prend pendant qu'il marche. 

CNIPÂTTE WIN, a, (n. f.) marche 
pendant la nuit. 

« NIPÂSKAW, ok, (v. n.) i rôde 
pendant la nuit. 

+ NIPÂWIW, ok, et, NIBÂWIW, 
(v. n.) à se tient debout. 

* & NIPÂAWIWIN, a, (n. f.) action de 
se tenir debout. 

«NIPÂWIREw, (0. a) Traw, 1 
WEW, TCHIKEW, ÿ le fait tenir de- 
bout. 

« NIPÂWISrawEw, (0. a.) ram, TÂ- 
KEW, TÂTCHIKEW, ü se tient de- 
bout devant lui. 

€ NIPASKUW, ok, (v. n.) il est de- 
bout sur Ses genoux. 

« NIPASKUPIW, ok, (a. a.) ü est 
assis Sur Ses Genoux. 

+NIPIN, wa, (n 1.) été; nipinôk, 
l'été dernier; ke nipik, l'été pro: 
chain : ekwa niso nipin aspin ka 
wâbamak, ÿ y a deux étés que je 
Par vu. 

€ NIPIN, (v. im.) il est été. 

€ NIPINAPIW, ok, (a. a.) il de- 
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meure à la maison pendant l'été, 
il ne va pas en voyage pendant ce 
temps. 

CNIPINISIW, ok, (a. a.) ÿ passe 
l'été, il y passe l'élé. 

€ NIPINÂVAW, plur. nipinâyak 
el, nipinâyinssak, (n. f.) oiseau 
d'été, gibier. 

€ NIPINASKAMIKAW, {v. m.) la 
terre d'été, comme dans l'été. 

+ NIPTY, à, (7. r.) feuille, (pronon- 
cez nipiy). 

CNIPISKAW, (v.-im.) 1 y a beau- 
coup de feuilles. N. B. La termi- 
naison pakaw désigne les feuilles; 
0. g., kisipakaw, Les feuilles ont 
fini de pousser. 

X NIPIY, a, (n. r.) eau. N. B. La 
lerminaison abüïy, a, dans les 
noms, désigne un liquide; v. q., 
iskutewâbüiy, eau de feu; siwä- 
büiy, vinaigre ; bâwew et pew, 
dans les verbes ; v. q., kâssiyäba- 
Wew, ça S’efface avec de l’eau; 
nâtipew, À va chercher de l'eau. 

«NIPIMINÂN, a, (n. 1.) graine 
rouge, pimbina. 

CNRC NN INNER CICR ER ON TANTSE 
mouillé, il y a de l'eau sur lui. 

(NIPIWAN, wa, (a. in.) idem. 

€ NIPIWÆHEW, (0. 4.) TTAW, HIWEW, 
TOHIKEW, W le fait eau, i y met de 
l'eau. 

« NIPIKKATTEW, (0. a.) TTAM, etc. 
il le prépare, \ l’arrange avec de 
Peau. 

(€ NIPISKAW, (0. im.) ily a beau- 
coup d’eau. 

(€ NIPIWASPINEW, ok, (a. a.) à 
est hydropique. 
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« NIPIWASPINEWIN, a, {n. f.) 
hydropiste. 

x NIPISTY, a, (n. r.) saule. 

« NIPISIYÂTTIK, wok, (n. f.) bois 

_de saule. 

NIPISIKKUBAW, (vw. im.) ü y a 

beaucoup. de saules, ou, sakikku- 

baw. 

N. B. La terminaison kkubaw in- 

-dique des touffes de saules,ou d'au- 

tres branches qui ne sont que des 

broussailles; v. g.. mikokkubaw, 
là où il y a des branches rouges. 

+ NIPISKE W, ok, (v. n.) à souffle 
C’est une des magies des jongieurs 
qui soufllent les malades, et font 
croire qu'ils arrachent du corps 
toutes sortes d'objets, fer, os, etc. 

€ NIPISKE WIN, a, (n./f) opération 
des jongleurs sur les malades, ac- 
compagnée de souflles et de chants. 

« NIPISKÂTrEw, etc., (v. a.) ÿ le 
souflle. 

x NIPITE, (ad.) en ligne, de front. 

« NIPITESIN, wok, (a. a.) il est 
étendu, couché en ligne. 

€ NIPITETTIN, wa, (a. în.) idem. 

« NIPITESIMEW, (0. à.) TITTAW, sI- 
MIWEW, @tC., ü l’étend par terre, 
il le couche en ligne. 

« NIPITEKÂBÂWIWOK, {a a.) 
us sont debout en ligne, de front. 

« NIPITEPIWOK, (a. a.) üs sont 
assis en ligne. 

« NIPITESKAWEW, etc.,(v. a.) 
ù va le long des rangs. Voy. Ak:i- 
neskawew. 

« NIPITEHYEw, ja. 
WEW, TCHIKEW, 
ligne. 

* NISIK, (ad.) tranquillement, v.g. 


= 


€.) STAW, YI- 
il le place en 
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_nisik pikiskwe, parle tranquil- 
lement, nisik pimuttew, # mar- 
che lentement. 

CNISIKKÂTCH, (ad.) idem, soi- 
gneusement. 

UNISIKKÂTISIW, ok, (a. a.) à 
est d'un caractère tranquille. 

«© NISIKKÂTISIWIN, a, tranquil- 
lité de caractère. 

(€ NISTIRKEPAYIW. ok, (v: n.) # 
va le galop. 

« NISIRREPAVYIWIEN, a, 
g@t0p. | 

+ NÏSE! (er. ) Voyez ! Ost'kwän nisi! 
quelle téie ! oskijik wa nisi ! quels 


(n. 


f) 


yeux ! K'etwewilak nisi! quel 
verbiaoe, voyez ! 
+ NISIKKATC (ad,)\. solitaire- 


ment, v. q. nisikkateh taki, ayâ- 
wok, is sont loujours seuls. | 

( NISIKKATISEW, ok, (a, a.) il est 
seul à l'écart, avec sa famille. 

(« NISIKKATISIWIN, a, (n. f.) so- 
litude, v. g. nisikkatisiwin sâkit- 
taw, 1 aime la solitude. 

+ NISK, (n. r.) la droite. Ce mot ne 
se dit pas Sans le pronom, v. g. 
ni kKitchinisk, ma droite; oki- 
tchi-nisk, sa droite. 

+ NISKÂÀ pt. niskak, (n. r.) outarde. 

«NISKIKWAN, ak, ({n.-f.), plume 
doutarde. 

«€ NISKIPISIM, (n. f.) mois de l'ou- 
tarde, mars. | 

« NISKASINIY, a, {n. f.) pierre. de 
loularde, piomb. 

« NISKIKKÂN, ak, (n. f.) outarde 
factice, leurre. 

€ NISKIMIN, a, (n. f.) graine d’ou- 
tarde, sorte de bluets. 

NISK, wok, (n. r.) partie de viande 


NIS / 
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sous l'oreille, v. g. ninisk, kinisk,|  ÿs sont deux lentes, deux loges en- 


oniskwa. 

x NISO, deux. 

€ NISIWOK, (a. a.) is sont deux, 
0. g. Sur le méme cheval. 

« NISOKÂBÂ WIWOK, (a. a.) ils 
sont deux debout. ; 

(NISWAW, (ad.) deux fois. 

€ NISOSÂB, (a. c.) douze. 

« NISOSÂBIWOK, (a. a.) ds: sont 
douze. 

€ NISITANO W, (a. c.) vingt. 

€ NISITANOWAW, (ad.) vingt fois. | 

€ NISOSTAWEW, (v. a.)üen tue. 
deux d’un seul coup. 


Le al 
(NISOKKawWEw, (0 a.) Ka, Ki | 


KEW, KÂTCOHIKEW, dl lui vient en | 
aide. | 

{NISOKKAMOK, (v. n.) üs sont 
deux dans le méme canot. La ter- 
Minaison skam,désigne : aller sur 
Veau, v. g. peyakuskam, 4 est 
Seul dans son embarcation. 

(€ NISOKKAMÂwEw, (v. a.) Ta, 
KEW, TOHIKEW, ÿ [ui porte secours. 
Voy. Otchikkamâwew. 

« NISOKKAMÂTUWOK, (v. m.) 
ils s'entr'aident. 

« NISOKKAMÂTU WIN, au T É) 
secours mutuel. 

« NISOKKAMÂKEWIN, a, (n. f.) 

_ secours, ©. g. Manitowinisokka- 
mâkewin, la grâce divine. 

(NISWAHYEW, (v. à.) STAW, vi- 
WEW, TCHIKEW, 1{ l’accouple. 

« NISOKKWÂMIWOK, {v. n.) us 
dorment deux ensemble. 

(€ NISOHEW, (v. a.) TTAW, HIWEW, 
TOHIKEW, il le divise en deux. 


« NISOKKAMIKISIWOK, (a. a. 


semble. 

«{ NISONISK, (n f.) deux brasses. 

€ NISOSITEW, ok, (a. a.) ü a deux 
pieds. 

« NISOSKÂN, (n. f.) deux bandes, 
deux tribus. 

UNISOSKANISIW, ok, (a. 
sont deux nalions. 

« NISOSKÂNEKAMIKISTW OK, 
(a. a.) idem. 

&« NISOSKISIN, (n. f.) deux paires 
de souliers. 

€ NISOSKWEWEW, ok, (a. a.) à! 
a deux femmes. 

€ NISOTEW, ok, (n. f.) jumeau. 

ENISOTEWIWOK, (a. a.) üs sont 
Jumeaux. 

« NISOTIBISKWEW, ok, (a a.) 
il est deux nuits absent. 

CNISOTESKAWEW, ok, (a. a.) il 
a deux cornes. 

CNISOWITEW, ok, (a. a.) idem. 

« NISOTTOWEW, etc., (d. a.) 1 
lui partage en deux. 

ENISOTTWÂTU WOK, v. m.) us : 
se le partagent en deux. 

€ NISOTTAK, (v. n.) deux canots, 

barges, elc. 

«€ NISOTTAKISIWOK, (a. a.) ils 

sont deux canots ensemble. 

(NISWEYAKAMUW, a, (a. in.) 

chemin double, deux chemins. 

UNISOMOW, a, (a. in.) double, v. 
g. fusil à deux canons. 

€ NISOMOWITTAK, (n. f.) fusil à 
deux coups. 

« NISWÂBISKAW, (a. in.) idem. 

« NISWEYAK, (ad.) de deux ma- 
nières. | 


a.) ds 


= 


= 
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« NISWEYAKISIW, ok, (a. a.)1l 
est en deux facons. 

C(NISWEVYAKIHUW, ok, (a. à.) 
idem. 

(NISWEVYAKAN, wa, (a. in.) c'est 
en deux facons. 

+ NISOWISIW, ‘ok, (a a.\ à est 
nonchalant, faible, incapable, im- 
puissant, ele. 


CNISOWISIWIN, a, (n. f.) inca- 
pacilé. 
(NISOWAN, wa, (a. in.) cest 


faible, sans vigueur. 

€ NISOWÂTISIW, ok, (a. a.) carac- 
tère indolent. 

« NISOWÂTISIWIN, a, (n. f.) în- 
dolence, incapacité morale. 

(NISOWEVYIMEW, (0. a.) TTAM, 
MIWEW, TCHIKEW, d le pense in- 
capable, 1! le pense sans force. 

(NISOWEYIMISU W, ok, (v. 
il s'abaisse, il s'humilie. 

+ NISIT, (rac.) comprendre, recon- 
naître. 

UCNISSITAW, (ad.) Ce mot ne pa- 
rail s'employer qu'avec la néga- 
lion, v. g. nama nissitaw, ça ne 
convient pas,namanissitaw kitchi 
pâppiyan anotch, ça ne convient 
pas que lu ries à présent. 

( NISSITA WE YIMEw, (0 à@.) TTaM, 
MIWEW, TCHIKEW, d le comprend, 
il le reconnait dans sa pensée. 

« NISSITÂ WINAWEW, (0. a.) NÂ- 
KEW, NAM, NÂTCHIKEW, le re- 
connait en le regardant. 

(NISITOTTAWEW, (0. &.) TTAM, 
TTÂKEW, TTÂTCHIKEW, d le com- 
prend, \ entend ce qu'il dit. 

{ NISSITOTTAM, wok, (v. n.) ü 
comprend. 


re) 
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(€ NISSITOTTAMO WIN, a, (n. f.) 
intelligence. 

€ NISSITOMATIJIAU W, ok, (v. r.} 
il connaît ce qu'il ressent. 

« NISSITOMEW, etc., (v. a.) à lui 
fait comprendre, ou mieux, ü lui 
fait souvenir. Voy. Miskawâso- 
mew, kiskisomew. 

CU NISSITOSIW, ok, (a. a.) il a lo- 
dorat délicat. Cependant ce mot 
est recu pour dire: ù est gras, ù 
est en bon état, il est assez gras. 

CNISSITWAW, a, c'est assez gras, 
c’est d'un assez bon goût. 

€ NISSITOSPITEW, (v. a.) TAM, SI- 
WEW, TCHIKEW, ÿ en reconnaît le 
goût. 

«NISSITOSPWEW, etc., (v. 

idem. 

« NISSITOTTÂKUSIW, ok, (a. a.) 

il est compréhensible, intelligtble. 

« NISSITOTTÂKWAN, wa, (a. in.) 

idem. 

« NISSITÂWÂKÂTISIW, ok, (a. 
a.) avec la négation seulement, v. 
g.nama nissitâwakâtisiw, à est 
idiot, incompréhensible. 

« NISSITÂWEYITTÂKUSIW, ok, 
(a. a.) il est reconnaissable. 

« NISSITÂ WE YITTÂK WAN, wa, 
(a. in.) dem. 

(NISSITOTTAMOHEW, (v. à.) 
TTAW, HIWEW, TCHIKEW, 4 lui 
fait comprendre. 

+ NISTA, (ad.) aussi, de même, pa 
reillement, ©. g. nista matchipi- - 
mâtisiw, lui aussi vit mal, nista, 
ki ka nipin, (oi aussi tu mowr- 
ras. 

+ NISTA, (pron.) moi aussi, kista, 
toi aussi, wista, lui aussi. 


a.) 
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CNISTÂKAWIYA, Kistâkawiya, |« NISTAMASTE W, a, (a. in.) c’est 


etc., v. g. n'istâkawiya kitimäâki- 
siw, 1 me ressemble, il est comme 
moi, à fait pitié, Kistâäkawiya 
nama ivinisiw, comme toi, 
n'est pas sage. 

x NISTAM, (ad.) en première place, 
premièrement, v. g. nistam taku- 
sin, ü arrive le premier, nistam 
otittew 1 arrive auprès de lui le 
premier. Voy. Nikän. 

« NISTAMA YISIYINIW, ok, {n.f. 
le premier homme. 

(NISTAMOSÂN, ak, (n.f.) premier 
né. 

«NISTAMOKOSISSÂN, ak, (n. f.) 
idem. : 

«© NISTAMOSÂNTWIW, ok, (a. a.) 
il'est Painé. 

« NISTAMOSÂNIWIWIN, a, {nf.) 
droit d’ainesse. 

« NISTAMIHEW, (v. à.) TTAW, Hi- 
WEW, TCHIKEW, à de met le pre- 
mier, il le fait le premier. 

« NISTAMIK, (ad.) en premier lieu, 
d'abord. | 

(NISTAMOKKEW, ok, (v. n.) à 
est au devant du canot, etc. 

. (NISTAMOKKE WIVYINIW, ok, 
(n. f.) pilote, celui qui veille au de- 
vant du vaisseau. 

€ NISTAMISIW, ok, (a. a.) ü est le 
premier. | 

« NISTAMAN, wa, (a. in.) idem. 

€ NISTAMISIWIN, a, (n. f.) pre- 
mière place. 

« NISTAMAKHYEW, (0. &.) STAW, v1- 

_ WEW, TCHIKEW, \ le place le pre. 
mer. 

CNISTAMAPIW, ok, (a. a.) il est 
le premier assis. 


placé en première place. 

€ NISTAMAPTWIN, a. (n. f.) pre- 
mMière place. 

« NISTAMUTTEW, ok, (v.n.) ÿ 
marche à la téte. 

UNISTÂBÂWEW, ok, (v.r.) ÿ se 
noye. 

«NISTÂBÂWE WIN, a, (nf). 

noyade. 

€ NISTÂBÂWAYEw, (v. a) TAW, 

YIWEW, TCHIKEW, ÿl le fail noyer. 

« NISTÂBÂ WA YISUW, ok, (v. r.) 
il se fait noyer exprès. 

+ NISTÂSE V [me w, (0. a.) TTAM, M1- 
WEW, TCHIKEW, Ÿ se console, 1 se 
désennuie, en pensant à lui, ou, 
en demeurant avec lui. 

« NISTÂSEYIMOW, ok, (v. r.) 
se console, \ se désennuie. 

« NISTÂSEYIMOWIN, a, (n. f.) 
contentement, consolation. 

« NISTÂSISKAWEW, (0. a.) KAM, KkÂ- 
KEW, KÂTCOHIKEW, le console, 1 
le désennuie. 

x NISTÂWÂVAW, (a. in.) confluent 
de deux rivières. 

« NISTÂ WITTIN, wa, (a. in.) id. 

« NISTÂWAMUW, a, (a. in.) jonc- 
tion de deux chemins. 

+ NISTOTE W, ok, (v. n.) 1 voyage 
seul avec sa famille. 

« NISTOTE WIN, a, {n. f.) une fa- 
mille, voyageant seule 

+ NISTO, (a. c.) trois, 3. 

€ NISTIWOK, (a. a.) is sont trois. 

(NISTIN WA, (a. in.) idem. 

(NISTWAW, (adv.) trois fons. 

« NISTOSÂB, (a. c.) treize. 

« NISTOSÂBI WOK, (a. a.) üls sont 
treize. 
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«NISTOSÂBWAW, (adv.) treise 
fois. 

€ NISTOMITANOW, (a. c.) trente. 

« NISTOSÂBOMITANOW, (a. c.) 
cent trente. 

(€ NISTOHEW, (v. a.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, { le partage en trois. 

{ NISTWAKHYEW, (v. a.) STAW, YI 
WEW, TCHIKEW, Y le met en trois 
places. 

UNISTWEVYAK, (ad.) en trois ma- 
nières. 

CNISTWEYAKISIW, ok, (a. a. 
il est trine. 


o 


) 


€ NISTWEYAKIHUW, ok, (a. a) 


idem, il est en trois facons; v. q., 
Kijemanitonisiweyakihuw, Dieu 
esl trine. 

UNISTWEYAKAN, wa, (a. in} ça 
existe de trois manières. 

(€ NISTWEYAKIKUWIN, a, (n.f.) 
trinité ; Kitchitwa-Nisitweyaki- 
huwin, la Sainte. Trinité. 

€ NISTOKÂTEW, ok, (a. a.) ü a 
trois jambes, ou pattes. 

UC NISTOKAWEWOK, (v. 
sont trois contre un. 

€ NISTOKAMOK, (v. n.) ÿs sont 
trois dans le méme canot. 

UNISTOKAMIKISIWOK, (a a.) 
üls sont trois loges, is forment un 
camp de trois loges. 

+ NITTA, (rac) propre à, ete, apte 
à, etc., habile. à, etc. ; v. q., nitta. 
pikiskwew, à sait bien parler; 
nilta-atuskew, 4 travaille bien; 
nitla-peyaku-mitjisux, il sait 
manger seul; nitla-kisiwäsiw, 
est colère; Dibla-piltwaw, il est 
déjà grand fumeur. 

€ NITTÂ WIKIW, ok, (a. a.) ü naït. 


ARERES 
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© NITTÂWIKIN, wa, 

CNITTÂWIKIWI 
sance. 

CNITTÂWIKInew, (v. a.) Traw, 
HIWEW, TCHIKEW, Ü le fait naïtre, 
elle le mel au monde. | 

€ NITTÂWIKINÂ WASUW, 
(v. n.) elle enfante. 

« NITTÂ WIKINÂ WASUWIN, a, 
(n. f.) enfantement. 

CNITTÂWIKITCHIKEW, ok, {. 
n.) \ ensemence la terre. 

r NITTÂWIKITCHIKEWIN, a, (n: 
f.) culture de la tèrre, ensemence- 
ment. 

€ NITTÂA WIKITOHIGA N,'a, (nt) 
champ ensemencé, jardin. 

Le NITTÂWEW, ok, (a.: a.) il. sait 

parler, v. q., un enfant qui sait 

déjà parler. Aussi : il est oraleur, 

bon parleur. 

€ NITTÂW EYIvew, etc:, (0.4) 

Ne pense capable de cela. 

ÿ NITTÂWIHEw, (v. u.) TTAW, HI- 
WEW, TCHIKEW, Ÿ en est capable, 
ù le peut; v. g., Kijemanito ka: 
kiyawkekwäynittâäwittaw, Dieu 
sait lout faire, où peut tout faire. 

« NITTÂHUTTEW, ok AU mal 

| | est bon marcheur. 

|& NEUÏTASINAHIKEW, ok; (0. n.) 

\n : écrit bien: 

€ NITTÂNIKAMUW, ok, {v. n.) 

. est habile à chanter. 

| « NITTÂ WISIMOW, ok, (v. n.) 

… danse bien. | 

«€ NITTÂWÂTÂKA W, ok, (v. n.) 1 

| nage habilement. 

CU NITTÂWOSEW, ok, (w: n.) elle 

| est féconde, elle n’est pas stérile. 


a, (a. in.) idem. 
N, à, (n. f:) naiïs- 


ok, 


nl 
jar 


… 
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X NITT, (rac.) descendre, jeter par 
terre. 

€ NITTINEW, (vd. a.) NAM, NIWEw, 

_ NIREW, # l'abaisse, il le descend. 

€ NITTÂSIW, ok, (a. a.) il tombe, 
il s'affaisse par le vent. 

« NITTÂSTAN, wa, (a. in.) idem. 

UNITTAKUsiw, ok, ow, sEw, ok, 
(v. n.) id descend. 

@NITTATCHIWEW, ok, (v. 
descend une côte. 

CNITTATCHIWEPAYIW, ok, a 
(v. n.)}idem, en courant. 

( NITTATCHIWEWIN, ; Lin 

MNaéscente. 


: € NITCHÂVIK, {adv.) au bas. 


€ NITTÂMATIN, (ad.) au bas d’une 
côte, colline, ou montagne. 

«NITTÂPEKINEw, Nam, & de des. 
cend au moyen d'une corde. 

€ NITTA Wluevw, TTAW, test habile 

à le. faire. 

( NILTA WITJITCHIKE WIN, a 
. habileté à faire, etc. 

€ NITCHIPAYIW, ok, a, (v. n.) à 
tombe par terre. 

«NITCHIWEBINEw, (v. à.) ‘NAM, 
NIWEW, NIREW, Ü le jette par terre. 

CNTICHIPIrEw, (v. à.) Tam, s1- 
WEW, TOHIREW, il le tire d'en haut. 
pour le faire tomber à terre. 

UC NITCHIWEPARWEW, (0. a.) HA, 
HUWEW, HIKEW, Ÿ le pousse en 
bas, en lui donnant une secousse. 

+ NITCHIRISIW, ok, (a a.) il pa- 
rait comme un point aw loin 

€ NITCHICAW, a, (a. in.) ca pa 
rail comme un point au loin. 

«O NITC HIKISKWAPIWIN, a, 
(n. f.) place où il apparaît comme 


n.) à 


? 


[.) 


) 
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des points au loin. (mproprement, 
Lac Laselle). 

+NIVA, (pron.) moi: 
QUsS1. 

UNIVÂNÂN, ou, NIVÂN, (pron.) 
nous, (moi el lui, 1re-Rme pers.) 

ENTYA WIVA, quant à moi. 

ŒNIVANAN, (a. c.) cinq. 

€NIYANANEW, ok (a. a’) is sont 
Cinq. 

@NIVÂNANIN, Wa, (4. in.) idem. 

« NIYÂNANOSÂB. (a. ©.) quinze. 

« NIY À NA N WA WT. (adv.) cing fois. 

€«NIYÂNANOMITANC PNNPA TRS ci 

cinquante. 

€NIYÂNANOSÂBOMITA INORNE 
(&. C.} cent cinquante: 

«NIYÂN: ANOSÂBIW, UK, V(a. a!) 


ils sont quinre. 


nista, moi 


« NIVANANOSABIN, wa, (a. in.) 
idem. 
+NIVASKUTCH, à mon tour; 


kiyaskutch, à ton tour; wiyas- 
kutch, à son tour. 

(NIVASKUTCHININÂN, à notre 
tour, ec. 

CN LYASKVW ATAM,kiyaskwatam, 
elc., "1dem. 

« NIYASKWATAMINAN. CHER 

+NIYÂK, (ad.) d'avance, NA 
0. g., niyâk wiltam, ÿ té prédit ; 
niyäk kiskeyittam, #4 le connaît 
d'avance. 

NIYÂN, (o. n. imp.) va, pars; ni- 
yânk, allez, partez. N. B. Ce verbe 
n'a que ces deux personnes de l'im- 
péralif. 

x NIYAMISIW, ok, | 
faible, sans force. : 

UNIVAMAN, wa, (a. in.) idem. 

€ NIVAMAW, a, (a. in.) idem. 


NOT TINESS 


NIY 


« NIYAMÂTISIW, ok, (a. a.) idem. 

({NIVAMASIN, wa, (a. in.) idem. 

(NIYAMATAN, wa, (a. in.) ide. 

N'TAWÂTCH, ou, NITAWÂTCH, 
(adv.) c’est égal. N. B. Abandonner 
un plan, une idée, une chose, mal- 
gré le regret qu'on en éprouve. Des 
exemples el l'usage feront mieux 
comprendre ; v. q., n'tawâtch na- 
Mmawiya ni wi-ituttân, je n'irai 
pas malgré le désir que j'en avais; 
n'tawätch ki ka mivitin, je vais 
Le le donner iout de méme; n'ta- 
wäâtch ka pe-ayamihäât, (éronie) à 
présent qu'il ne sait que faire, ül 
vient prier; n'tawâtch wa-kimi- 
wak, # pleut donc enfin, ü y a 
Jonglemps que ca aurait dû avoir 
lieu; n'tawâtch ekawiya nando 
itwe, c'est mieux pour loi de ne 
rien dire, etc. 

* NOK, (rac.) paraître à la vue, ap- 

paraitre, faire voir. 

€ NOKUHEW, (0. a.) TTAW, HIWEW, 
TGHIKEW, Ÿ le fait paraïtre, ül le 
rend manifeste. 

« NOKUSIW, ok, (a. a.) parait à 
la vue, il est visibie, i nait. 

CNOKWAN, wa, (a. in.) idem. 

€ NOKUSTIWIN, a, (n. f.) vue, pré. 
sence. 

« NOK UrTowew, etc., (v. a.) à lui 
fail voir, il lui manifeste. 

«NOKUTTÂ WIN, a, (n. f.) mani- 

festation. 

€NOKUHUW, ok, (v. r.) à appa- 

rail sous telle forme. 

« NOKUHUSTAwEw, etc., (v. a.) dl 
lui apparaît. 

® NOKUHUSUSrawew, etc., (v.a.) 


idem. 
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« NOKUHÂWASUVW, Ok, (v. n: 

elle accouche. 

« NOKUHÂWASUWIN, a, MN) 

accouchement. 

CNOKUSISTAwEw, etc., (0. a.) 4 

apparaît devant lui. 

(€ NOKUSISTAMÂwEw, etc., (0. a:) 

idem, ou, il le présente devant lui. 

(«NOKWANÂTIKUSIW, ok, (4.a.) 

ses {races paraissent, ses vestiges 
sont visibles. 
(NOKWANÂTIKWAN, wa, (a. 
in.) les vestiges sont visibles. 

x NOKKWÂTEw, (0. a.) ram, sr- 
WEW, TCHIKEW, le lèche. 

(NOKKWÂTCHIKEW, ok, (v. n. 
il lèche les plats. 

* NOMANAK, (ad.) un instant, v. 
g., kanak.” | 

« NOMANAKÉS, (ad.) ou, noma- 
kès, pendant quelque temps, pour 
un lemps; v. g., nomanakës pi- 
mäâtisiyäni, sè je vis encore quel- 
que temps ; nomanakês ki miyo 
ayaW, Ü a élé bien pendant quel- 
que temps. 

- NOME, (prép.) pour quelque temps, 
v. g., ni nomi Witjewaw, je vais 
un bout du chemin avec lui : nomi- 
sipwettew, { ne part qu'un peu, 
une fait qu'un bout du chemin. 

CNOMIHEW, (v. a.) TTAW, HIWEW, 

TGHIKEW, Ü le fait un peu, ü ne 
fait qu'une partie. 

€ NOMISIHEW, etc. (v. a.) idem. 

CNOMIKAHWEW, (v. a.) HAM, Hu- 

WEW, HIKEW, Ÿ ne fail que com- 
mencer à le bücher. 

€ NOMIKKUrTEw, (v. a.) TA, si- 

WEW, TCHIKEW, Ÿ le varlope un 
peu. 


ma 


NON 


+NONÂTEW, (v. a.) TAN, SIWEW, 
TCOHIKEW, il la tête, àl la suce. 

€« NONIW, ok, (v. n.) il tèle, il suce 
la mamelle. 

« NONIHEW, (v. a.) etc. elle le fait 
téter. 

«NOYEW, etc., (v. a.) elle l'allaite. 

«NOYÂ WASU WIN, a, (n. f.) allai- 
tement. 

+ NOSATTAM,wok, (v.n.) 4 ne peut 
manger tout ce qu'on lui donne. 

« NOSATCHIKEW, ok, (v. n.) ü 
ne peul tout manger. 

NOSAWI, (adv.) à la suite, v. g. 
nosawi nit itwewân, Je dis après 
lui, je le suns. 

x NOSÉS, ak, (n. r.) femelle. N. B. 
nosé devant le nom, désigne le 
genre féminin de l'animal, v. q. 


« NOSEMASKWA, ok, (n. f.) fe 
melle de l'ours. 
& NOSEMUSTUS. wok, {n f) 


vache, mais on dit mieux, onitjà.- 
niw, ok. 

« NOSEMEK, wok, (n. f.) femelle 
du poisson. 

« NOSÉSIB, ak, (n. f.) femelle du 
canard. 

« NOSÉNISKÀ, ak, (n f) femelle 
de l'outarde. 

+ NOSOSKAWEW, (v. a.) KAM, KÂ- 

KEW, KÂTCHIKEW, ÿ le poursuit, à 
s'attache à lui. 

« NOSAM, (ad.) v.g. nosam n’Vitut- 
tân, je vais plus loin que je ne 
pensais d’abord aller. 

« NOSAMÂTCH, (ad.) idem, v. g. 
nosamâtch nama ki pe-kiwew, 
il est déjà rendu si loin, qu'il ne 

_ peut revenir, nosamäâtch witje- 
wew, l'accompagne plus loin 
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qu'il ne pensait. Voy. Nanosa- 
mâtch. | 

« NOSAWÂBAMEW, etc, (v. a.) à 
le regarde s'éloigner. 

NOSPEVAW, (ad.) il y a beaucoup 
de place, mistahi tawaw. 

+ NOT, (rac.) moins, défectueuse- 
ment. 

{€ NOTTOW, (ad.) en deca, avant de 
lerminer, v. g. nottow ni pe-ki- 
Wân, je m'en reviens, avant d'ar- 
river (où je voulais aller), nottow 
ni pouittän, je l’abandonne avant 
de le finir, nottow ni kiispun, je 
cesse de manger avant d'étre .ras- 
sasié, nottow ni nakatik, # m'a 
abandonné avant le temps. 

(€ NOTTESIN, wok, (a. a.) à est 
lassé, resté. 


€ NOTTESIME W, etc., (v. a.) ü le 
lasse, il le fait rester.  - 

€ NOTTEVEYIMEW, etc., (v. a.) 
il pense que c'en estifait de lui. 

«NOTTE WE VYIMEW, etc., (v. a.) 
il le pense lassé. 

€ NOTTOWITEVIMEW, etc., (v. 
a.) idem, 1! le pense moindre. 

« NOTTÂSKOYUW, ok, (a. a.) il 
n'a pas assez mangé, i n'est pas 
rassasié. 

« NOTTÂSKOYEW, etc., (v. a.) à 
ne Le rassasie pas. 

«© NOTTEKINEW, (v. &) NAM, Ni- 
WEW, NIKEW, YŸ lui manque de 
quoi l’envelopper. 

CQNOTTEKIW, ok, (a a.) il lui 

manque de quoi s'envelopper. 

« NOTTASKINEW, ok, (a. a.) à 

n'est pas rempli. 

€ NOTTASKINARHEW, (0. &.) TTAW, 


NOT. 


HIWEW, TCOHIKEW, à nele remplit 
pas. 

{NOTTEPAYIW, ok, a, (a. a. et 
in.) ü en manque, ü n'y en a pas 
assez. 

CNOTTEnwWEWw, {v. a.) HA, uu 
WEW, HIKEW, le coùp (qu'il vou 
lait lui porter) n'arrive pus jus 
qu'à lit. 

+ NOTTÉ, {ad} avoir besoin, avoir 
envie, v. g. notte-mâtuw, 1! à en- 
die de pleurer ; ni notté pitukân, 
Jai envie d'entrer, kekwäy ka 
note ayâyan ? que désires-tu 
avoir ? 

U@NOTTEKATEW, ok, (a a 4 a 
faim, l'a besoin de manger. 

« NOTTEKWÂMIW. Ok, {a. a.) 7 
est forcé de camper, de dormir 
avant d'arriver. 

€ NOTTEKWASIW, ok, {a a.) à 
s'endort. 

€ NOTTEK WASTWIN, a, (n.f.) en- 
vie de dormir. 

« NOTTEK WASTE w, ELCR Ur.) 
il lui fait éprouver le besoin de 
dormir, il le falique jusqu'à le 
faire dormir. 

UNOTTEKATEuEw, bte, (o. a.) à 
l’'affame. 

« NOTTE YÂBÂKWEW, ok, {a. a.) 
il a soif. | 

« NOTTE YABÂKWAnew, PACALMUI 
a) l'allère. 

« NOTTEKATEWIN, a, (n. f.) da 
faim. 

« NOTTEYÂBÂKWEWIN, a, (n. 
f.) la soif. ; | 

(NOTTEYÂBÂK WETOTAM wok, 
(v. a. im.) il a soif de cela. 
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X NOT, ({rac.): tourmenter, travait- 

ler, ne pas donner de repos. 

CNOTCHIHEw, (v. à.) TTAW, HI- 
WEW, TCHIKEW, | le travaille, 4 
le puit, il le tourmente. 

€ NOTCHITCHIKEW, ok, (v. ind.) 
il chasse, il travaille la prllrterie. 

€ NOTCHIFCHIKE WIN, a, (nf) 
chasse, travaille. 

CNOTCHTATIE WOK, (v. n) ils se 
courent, 11s sont en rut. Au: 

UNOTOHIKKAwWEw, (vd. à.) KKAM, 
KKÂKEW, ele., Ü est après elle, à 
la jréquenie (en mauvaise part.) 

« NOTCHIHISKWEWEW, ok, (v. 
n.) à court les femmes. 
« NOTCHIHISKWEWE WIN, a 
(n. f.) passion pour Les femmes. 
CNOTCHIHISKWEWÂrew, ec. 
(D. a.) d fait du mul avec elle. 

€ NOTCOHIKINUSEWE W, ok, (v. 
n.) ül fail la péche. 

€ NOTISIBEW, ok, (v: n.) 4 fait la 
chasse aux canards. | 

« NOTAMISKWEW, Ok, (v. n.) 1 
fait la chasse aux castors. 

(NOTASKWEW, ok, {v: n.) 4 fait 
la chasse aux ours. 

€NOTINIKEW., Ok, (0. n.) il se bat. 


) 


UNOTINIKE WIN, à, (nf) com- 


bal, 
€ NOTINEW, (v. a.) Na, NIWEW, NI, 
KEW, 4 le but. 
€NOTINITUWOK, (v. m.) ds se 
battent. | 
NOTINITUWIN, a, (n.f.) bataille, 
combat. 
« NOTINÂGAN, (n. f ) ennemi. 
€ NOTINITUNEW, (v. a.) il se bat 
avec lui. , 


( 


ES 


NOT 


« NOTINITUMÂGAN, ak, (n. f.) 
combattant. 

« NOTINASTIMWEW, ok, (v. n.) 
il bat, il fouctte ses chiens, ou ses 
chevaux. 

€ NOTASTIMWEW, ok, {(v. n.) id. 

{€ NOTCHIMIK, (adv.) à l'écart, au 
loin, à l'extrémité; v.g., notchi- 
mik tabäsiwok, ÿs se sauvent à 


l'écart, dans le bois, hors des ha- 


bitations ; notchimik astew, c’est 
à l'écart que cela se trouve, com- 
me quelque chose qui serait au 
fond d'une chambre, dans un coin. 


+ NOTIMISIW, ok, (a. a.) ü est|- 


rond, 1l est cylindrique. 

«€ NOTIMA W, a, (a. in.) idem. 

« NOTIMÂBISKUSIW, ok, (a. à.) 
fer en forme de cylindre. Ù 

«NOTIMÂBISKWAW, wa, (a.in.) 
idem. 

« NOTIMÂSKUSIW, ok, (a. a.) à 
est rond, un bois. 

« NOTIMÂSK WAN, wa, (a. in.) id, 

« NOTIMÂTTIK, wok, (n. f.) bois 
cylindrique. $ 

«€ NOTIMÂTTIK, wa, (n. f.) idem. 

€ NOTIMEW, ok, (v. n.) ÿ marche 
sans raquettes, il ôte ses raquettes. 

X NOTUKEW, ok, {n. r.) vieille 
femme. 

{NOTUKESIW, ok, {n. f:) idem. 

€ NOTUKEWIW, ok, (a. a.) elle 
est vieille femme. 

N'TASKÂTCH, (adv.) pourtant. 

N'TÉH! (ex.) pour démentir, propre 
aux femmes seulement. 

N'TOK, (adv.) beaucoup, absolu- 
ment; nama n’tÔk, pas beaucoup. 
Voy. Tyenato, Näspitch. 
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OKT 
O 


() { Ol(ex.) expression de douleur 
propre aux femmes seulement. 
O, OT, pron. de la 3me pers. devant 
le nom, et le verbe à limparfait ; 
0. g., 0 wäskäâhigan, sa maison : 
olema, son cheval; o miyosittäy, 
il élail beau; ot âkkusi, 4 était 
malade. 
OHT, OHO, (pron. dém.) ces choses- 
ci. 


OHUW, ok, {n. r.) hibou. 


OKAW, ok, (n. r.) perche, poisson 
qu'on appelle ici: doré. 

+OKÂWIW, ok, (a a.) il a une 
mère. ; 

COKÂWimEw, etc. (0. a.) il Pa pour 
mère. 

* OKÂMINAK ASIY, a, (n. r.) ron- 
ce, épine. 

COKÂMINAKASIWÂTTIK, wa. 
(n. f.) bois, branche, couvert de 
‘ronces. 

OKÂSAKIMIW, ok, (n. f.) un glou- 
lon, Un gourmand. 

OKASKIPÂSIWEW, OK PIN T) 
barbier. 

OKI, (pron. dém.) ceux-ci. 

OKIK, wa, (n.r.) ouïes des poissons. 

OKTISKWEW, ok, (n. f.) un fou, 
un insensé. 

x OKIMA W, ok, (n. r.) chef, bour- 
geois. 

COKITCHIOKIMAW, ok, (n. f.) le 
grand chef, le roi. 

COKIMÂWIWIN, a, (n. f.) dignité 
de chef, de rot. 

COKIMÂWIW, ok, (a. a.) à! est 


chef. 
34 


OKI 


« OKIMÂKKÂrEw, (v. a.) il le fait 
chef. 

«OKIMÂWOKOSISSÂN, ak, (n.f!) 
le fils du chef. 

COKIMÂWEYIMEw, (v. a.) il le 
pense chef. 

«OKIMÂWEYITTÂKUSIW, ok, 
(a. a.) ü est digne d’être chef, il a 
les qualités d’un chef. 

« OKIMÂSKWEW, ok, (n. f.) la 
femme du chef. 

« OKITCHIOKIMÂSKWEW, ok, 
CHAR EITLES D" 

COKIMÂWIKAMIK, wa, (n. f.) pa- 
lais, maison du chef. 

«OKIMÂWASTOTIN, wa, (n. f. 
couronne, bonnet de chef. 

OKINÂN, {n. r.) groupe d'étoiles. 

OKTTCHINISK, (n.f.) sa droite, sa 
main droite, 

€OKITCHITAW, ok, (n.f.) un bra- 
ve, un soldat. 

OKISIKOW, ok, {n. f.) étre du ciel, 
ange. 

OKITCHI KISIKOW, ok, {n.f.) ar- 
change. 

+OKOKKEW, ok, (v. n.) il aboie. 

… Voy. Mikisimow. 

{ OKOKKEWIN, a, {n. f.) aboie- 
ment. 

«OKOKKÂrEw, etc. (v. a.) il aboie 
après lui. 

+ OKINIY, ak, {n. r.) graine de ro- 
sier sauvage, bouton de rose. 

©OKINIWÂTTIK, wok, (n. f.) ro- 
sier sauvage. 

OKIPAHUWEW, ok, (n. f.) geélier. 

OKISEWÂTISIW, ok, (n.f.) bien. 
faitenur. 

OKISKIWÂHIKEW, ok, (». f.) 
prophète. 
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ONIYÂNKISKEYITCHIKEW. (n 
f.) idem. 

x OKISKINOHAMÂKEW, Ok, (n. 
[.) précepteur, maître d'école. 

« OKISKINOHAMÂAWÂGANLW, 
Ok, (n. f.) il a des disciples. 

(OKISKINOHAMÂWÂGAN IMEw, 
(v. a.) i la pour son disciple. 

COKISKINOTTAHIWEW, 
(n. f.) un guide. 

OKISTAKÉ, (adv.) beaucoup. 

OKISTAKEAYISIYINIWOK, (n. 
[.) une grande multitude d'hom- 
mes. 

OKISTATOWAÂN, ak, {(n. f.) ours 
gris, mistahi-ayaw. | 

OKITIMÂKISIW, ok, (n.f.) Le pau- 
vre. 

OKITOTCHIKEW, ok, (n. f:) mu- 
sicien. 

OKUMIMAW, ok (n. f.) une grand’ 
mère. 

OKKOMISSIMAW, ok, (7. f.) oncle 
paternel. 

OKOSÂBATCHIKEW, ok, (n. f.) 
sorcier. ; 

OKOSISSIME W, etc., (v. a.) ü le 
regarde comme son fils. | 

OKOSISIMÂGAN, ak, (n. f.) petit 
qui est encore dans la coque de 
l'œuf. 

OKAWATCHIS, ak, (n.f.) buffle 
maigre, mourant. 

OKAKESKIMIWEW, ok, (n.f 
prédicateur. 

OKANÂWEPISISKIWEW, 
(n. f.) berger. 

OKANOWISKWÂTTOWEW, ok. 
(n. f.) portier. 

OKANOWISKWÂTEMIWEW, 
Ok, (n. f. idem. 


ok, 


ok, 


OKK 


x OKKUSIW, ok, (a. a.) il est rou- 
ge. | 

COKKUSIWIN, a, (n. f.) rougeur. 

COKKWAW, a, (a. in.) c'est rouge. 

OKANÂWASTIMWEW, ok, (nf. 
gardien de chevaux. 

OMA, (pron. dem. in.) ceci, cette 
chose. ” 

OMAITÉ, (pron. dém.) le voici. 

OMATOWAW, c'est de cette espèce, 
de cette sorte. 

OMATOWIK, (ad.) en cette partie, 
de celle manière. 

OMÂTJIW, ok, {n. f) un chasseur. 

OMÂMIKKWEW, ok, {n. f.) fem- 
me assiniboine, de la tribu des 4s- 
siniboines. 

OMIKIW, ok, ÿ a de la gale. 

OMIKIWIN, a, action d'avoir la 
gale. 

OMIKIY, a, gale. 

OMIKIWASPINEWIN, lèpre. 

. OMITJIMIW, ok, (v. n.) il a des 
vivres. 

OMISIKKEMOW, ok, (n. f.) un 
traître 

OMISIMIWEW, ok, (n. f) idem. 

OMISIMAW, ok, (n. f. sœur aînée. 


OMISIMAWIW , ok, (a. a.) elle est |" 


sœur aînée. 

OMISIMEW, (v. a.) il la pour sœur 
ainée. 

OMISINAWEW, ok, (v. n.) ü par 
tage à manger. 


OMISI, (ad.) ainsi, c'est ainsi. Voy. 


ekusi. 
OMASINAHIKEW, ok, (n. f.) écri. 
vain, seribe. 
OMASINAHIKESIS, ak, (n. 
commis. 


f) 
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OPP 
OMASINAHIKESISIWIW, 


(a. a.) il est commis. 

ONÂBEMIW, ok, (v. n.) elle a un 
mari. 

ONÂTAMÂKEW, OK, (nt f.) défen- 
seur. | 

ONITJÂNIW, ok, (n. r.) vache. On 
dit aussi : onitjäniwimoswa, fe- 
melle de l'orignal, onitjâniwâwas- 
kesiw, biche; c'est aussi l'expres- 
Sion pour les femelles de quelques 
autres quadrupèdes. 

ONIKIHIKUW, OK, (v. n.) i a son 
père, où sa mère. 

ONISTIMOKKEW, ok, (n. f.) pi- 
lote, celui qui est sur le devant de 
l'embarcation. 

ONIKEW, ok, (v. n.) à! porte sur 
son épaule, aussi, il fait portage. 
ONIKE WIN, a, (n. f.) portage, ac- 

lion de faire portage. 

ONIKÂTEW, (v. a.) TAM, SIWEW. 
TCOHIKEW, \ le porte sur son épaule. 

ONIKAP, a,{(n. f.) portage, dis- 
tance entre les deux eaux. 

ONIPATTAKEVW, ok, (n. f.) meur- 
trier. 

x OPP, (rac.) élever en l'air. 

COPPAHUW, ok, (v. r.) à s'élève 

en l'air, v. 4. un oiseau qui prend 

son vol. 

COPPAHUWIPISIM, (n. f.) août, 
mois où les oiseaux prennent leur 
vol, leurs plumes ayant repoussé. 

«OPPÂPEKIPITrEw, (v. a.) TAM, 
SIWEW, TCHIKEW, Y le hisse en 
Pair. 

«OPPÂBIW, ok, (v. n.) il lève les 
yeux en l'air. 

«OPPÂPITEW, etc. (v. a.) & Pe- 
lève en l'air. 


ok, 
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« OPPÂSIW, ck, (a. a) à s'entèvel« OPPWEHEW, (v. a. TTAW, HiI- 
par le vent. WEW, TCHIKEW, 1! l’excite, 1 le 

COPPÂSTAN, wa. (a. in.) idem. pousse à faire quelque chose. 

« OPPÂSK WAnwEw, (0. a.) Han, | « OPPWEMEW, etc. (v. a.) idem. 
HUWEW, HIKEW, 4 l'élève, ü lel« OPPWEPIrEw, (v. à.) TAM, SI- 
soulève à l'aide d'un bois. WEW, TCHIKEW, | le tire en le 

« OPPÂSKWEYAW. (n. f.) forét, | soulevant. 
bois qui se trouve sur un terrain OPÂSKÂWIHUWIPISIM, (n. f.) 
élevé. mois où les pelüls sorlent de la 

COPPIREW, (0. a.) NAM, NIWEW, coque, juin. 

NIKEW, \ l'élève, il le soulève. OPASKUWIPISIM, (n. f.) mois 

“OPPIW, ok, (v.n.) à se lève sur où les oiseaux jeltent leurs plumes, 
ses pieds, à se soulève. juillet. 

#OPPIPAYIW, ok, a, (a. a. etin.) OPIMÂTCHIHIWEW, Ok, 10.27%) 
ça s'élève. . sauveur, libérateur. 

« OPPISKAW, ok, (n. n.) ü s'élève OPIME, (adv.) à côté, de côté, à l'é- 
dans les airs, il fait son ascension.| cart. 

OPPISKAWIKIIKAW, (x. f.)| OPIMESKANAW. (ad.) à côté du 
Jour de l’Ascension. chemin. 

« OPPIKIW, ok, (a. a.) croit, 1 OPIMUTAKKWEW, Ok, 1358 
pousse. archer. 

4 OPPIKIWIN, a, (n. f.) croissance, OPIMUTTAHIWEW, ok (0e) 
accroissement. guide, conducteur. | 
OPPIKTHEw, (v. à) TTAW, Hi- OPIMEPAYIW, ok, a, (a. a. et in.) 
WEW, TCHIKEW, À le fait croître, ca va à côté. 

il le fait pousser, 1! en a soin, il OPITOTOWEW, Ok, (n. f.) celui. 
l'élève, v. g. un enfant. qui parle différemment, Ecossais. 

« OPPIKIHÂWASUW, ok, (v. n.)|OPPAN, a, (n. Tr.) poumon, mou. 

il élève des enfants. OPAPÂMUTTEW, ok, (n. f) un 
€ OPPIKIHÂ WASUWIN, a,(n.f.)| voyageur. 
soin, éducation des enfants. + OPPWÂM, a, (n. r.) sa cuisse, sa 

COPPINISKEYIW, ok, (vu. n)i| fesse. y 
lève la main. COPPWÂMEWOK, wa, (n. f! 

tOPPISKWEYIW, ok, (v. n.) | viande de la cuisse. 
lève la téte. « OPPWÂMIKEGAN, a, /(n.,4/4608 

COPPISIGAN, a, (n. f.) levain. de la cuisse. 

COPPAEWEW, (0. 4.) HAM, HUWEw, | ( OPPWÂMIKÂTEW, a, (n. f.) 
HIKEW, Ü l’ouvre en le soulevant.| crosse de fusil, culasse. - 

COPPAHIKEW, ok, (v. n.) touvre| x OSÂM, (ad.) (rop, surtout, ou, 
un piége, il lève la trappe. os9sÂm. 


= 


oSÀ 


«OSÂMPIKO (ad.) principalement, 
surlouk. 

«OSÂM MITCHET, (ad.) bgaucoup 
trop. 

« OSÂM APISIS, (ad.) trop peu. 

«OSÂMI, (ad.) c'est par trop. 

COSÂMEYATIW, ok, (a. a.) üs 
sont très-nombreux. 

«OSÂMEVATIN, wa, (a. in.) idem. 

«OSÂMISTW, ok, (a. a.) ü agit 
avec excès, il en fait trop. 

«OSÂMISIWIN, a, (n. f.) excès. 

COSÂMIHEW, (0. a) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, {| agit avec excès contre 
lui, ul lui en fait trop, il le pousse 
à bout. 

« OSÂMIauw, ou, HISUW, (0. r.) il se 
fait du mal, il agit très-mal contre 
lui-même. 

«OSÂMIHU WIN, a, (n. f.) excès 
envers soi-méme. 

« OSÂMIHISU WIN, a, (n. f.) idem. 

«OSÂMIPEW, ok, (v. n.) ÿ boit 
avec excès. 

« OSÂMITON, (n. /.) babillard, ba. 
vard. 

«OSÂMITONEW, ok, (a. a.) ü est 
bavard, grand jaseur. 

«OSÂMITONE WIN, a, (n. f.} ba- 
billage, bavardage. £ 

«OSÂMISKOYUW, ok, (a. a.) il a 
trop mangé. 

COSÂMIPU W, ok, (a. a.) idem 

«OSÂMIPAYIW, ok, a, (a. a. et 
in.) ça se fait avec excès, ca va 
trop loin, c'est poussé à l'excès. 

« OSÂMAKKAMIKISIW, ok, (a.a.) 
comme osàmisiW. 

«OSÂMAKKAMIKAN, wa, (a. in. 

ily a grand trouble, une grande 
perturbation. 
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«COSÂME Yimew, etc, (v. a.) à est 
exaspéré contre lui. 

«OSÂMEYITTAM, wok, (v. n.) à 
est au désespoir, il ne peut sup- 
porter celle affliclian. 

« OSÂMEYITTAMOWIN, a Un] 
désespoir. 

COSAMIuEw, etc., (v. a.) à lui en 
dit trop. 

«OSÂMEVYITTÂK WAN, wa, (a.in.) 
Ca Surpasse, c'est désespérant. 

COSÂMAKKAMIK! beaucoup, ex- 
cessivement. 

«OSÂSIKANEW, ok, (n. r.) vieille 
femme. 

x OSÂSÂAKUNÂSIN, wok, (v. n.) ÿ 
glisse sur la neige. 

« OSÂSISIN, wok, (v. n.) ü glisse. 

« OSÂSISKIWAKISIN, wok, (v.n ) 
il glisse dans la boue. 


«OSÂSISKUSIN, wok, (v. n.) ü 
glisse sur la glace. 

« OSÂSISK WAKISIN, wok, (v. n.) 
idem. 

« OSÂSISKUSIMEW, (v. @) TITAW, 
SIMIWEW, etc. 0} le fait glisser sur 
la glace. 

«OSÂSITAKISIN, wok, (v. n.) à 
glisse sur du bois. 

OSÂSUW, ok, (n. r.) neige nouvelle, 
molle. 

+ OSAW, (rac.) jaune. 

COSÂWISIW, ok, (a. a.) il est jau- 
ne. 

COSÂWAW, a, (a. in.) idem. 


« OSÂWISIWIN, a, (n. f.) couleur 


jaune. 
«COSÂWASONIYAW, ok, (n. f.) or. 
«COSÂWÂBISK, wok, (n. f.) fer 
jaune, cuivre. 


OSÂ 


«OSÂWÂBISKISIW, ok, (a. 
est jaune, du fer. 
«OSÂWÂBISKAW, 
idem. 

COSÂWÂBÂN, ak, (n. f.) bite. 

4 OSÂWÂBEW, ok, (a. a.) il a de 
la bile, il est bilicux. 

«OSÂWÂBULY, a, (n. f.) liquide 
jaune. 

(OSÂWEGIN, wa, (n. f.) étoffe jau- 
ne, indienne jaune. 

(OSÂWEKAN, wa, (a. in.) il est 
jaune, en parlant d'étojfe, d'indi- 
entre. 

« OSAWISKUSIW, ok, (a. 
buit, \l brille par le nk 

« OSÂWISK WAN. Wa, (a. in.) id. 

« OSÂ WISK WA W, (v. im.) soufre 
en pierre. 

« OSÂWAKKESIW, OK, (n. f) re- 
nard jaune. 

« OSÂWAKKWANEW, (v. 
flamme jaune. 

«OSÂWASK, wok, (n.f.) ours jau- 
ne. 

x OSEYAW, a, (a. in) cest en 
côleau, c'est une hauteur. 

(OSESIW, ok, (a. a.) il est en for- 
me de dos, de côteau. 
{ OSESKAMIK AW, (v. im.) terrain 
élevé. | 
«OSETCHAW, (v. 
forme de côteau. 
« OSETINAW, (v. im.) colline, c6 
teau. 

« OSEYÂBISKAW, (v. im.) rocher 
en forme de côteau. 

COSETTUY, a, (n. r.) la queue de 
la raquette. 

€ OSL. pl. osa,(n.r.) canot ; mistikosi, 
canot de bois ; waskwäy osi, ca- 


wa, (a in. 


a) ü 


im.) 


im.) terre en 
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(OSIKÂKATOSUW, ok, (a. 


OST 


not décorce de bouleau ; n't’os, 
mon canot; ot'os, son canot ; mi- 
sottakaw, grand canot. 

* OSAHWEW, (0. a.) HAM, HUWEW, 
HIKEW, Ü le lève, il le fait fuir. 

«€ OSISKAWEW, (v. a.) idem. 

COSAHIKEW, ok, (v. ind.) à fait 
fuir, v. g, quelqu'un qui va à la 
chasse, et qui, en faisant du br ul, 
fait A l'animal qu'il appr AE 
qu’il queite. 

OSIPIW, ok, (v. n.) il remue l'eau, 
D. {., UN casior qui nage entre 
deux eaux. 

+OST, et, OJT, (rac.) faire, créer, 
manufaclurer. 

COJIHEW, (0. a.) Traw, HIWEW, 
TOHIKEW, Ü le fait, il le crée. 

COJIHÜUMAGAN, (v. r. in.) ça se 
forme. 

COSITOCHIKEW, ok, (v. 
crée, \l opère. 

«OSITCHIKE WIN, a, (n. f.) créa 
lion, opération. 

COSITCHIGAN, ak, a, (n. 
lure. 

© OT OJIHIWE W, ok, (n. Fee cré- 
aleur. 

COSITTOWE W, (v. a.) à le lui fait. 

« OSITTAMÂwew. (v. a.) ü le fait 
à sa place. 

COSIKKIPIMIW, ok, (v. n.) à a 
un clou, enflure, un furoncle. 

+OSIKAMISK, wok, (n. f.) castor, 
éparé el sèché. De la racine osik, 
qui se rélrécit, vd. g., quelque cho- 
se, qui, en séchant, devient moin- 
gré: 


ind.) € 


[.) créa- 


a.) | 
se rélrécit en séchant. 
COSIKÂKATOTE W, a, (a. in.) id. 
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«OSIKÂSAKEW, ok, (a. a.) ü a la|« OSIMOnew, etc., (v. a.) à le fait 
peau rapetissée. fuir. | 
« OSIKASEW, ok, (a. a.) idem. « OSIMOSTAwEw, etc., (v. a.) dl se 
x OSIMIMEW, etc., (v. a.) à Val sauve de lui. 
pour frère cadet, ou sœur cadelle. | + OSISIW, ok, (v. n.) il a un beau- 
« OSIMIMÂW, ok, (n. f.) le frère| père. 
cadet, ou la sœur cadelle. COSISIMAW, ok, (n. f.) un beau- 
« OSIMIMÂ WIW, ok, (a. a.) il esl| père. 
frère cadet, ou, elle est sœur ca-|« OSISIMÂWIW, ok, (9. a.) à est 
dette. | beau-père. 
OSIKIYÂS, ak, (n. r.) lézard. x OSKÂTCHIK, wa, (n. r.) alène. 
OSIMISK, wa, (n. 7.) bourgeon. « OSKÂTCHIKU W, ok, (v. n.) ü a 
+ OSIKOHEW., (0. a.) TTAW, HIWEW,| une alène. 
_ roxKEew, à l'abime, il le ruine, | + OSKAN, a, (n. r.) os. 
lui fait grand dommage. «OSKANIWIW, ok, (a. a) w est 
« OSIKUSIMEW, (0. 4.) TITAW, SIMI-| osseux. 
wew, etc., à l'abime, il le ruine, |« OSKANIPIMIY, a, (n. f.) graisse 
en le jetant par terre. de moëlle. 
« OSIKUW, ok, {u., r.) dl se. fait | OSKATCH, (adv.) d'abord, premiè- 
mal, 1! se donne un mauvais COUP. rement. 
« OSIKUHU W, ok, (v. r.) idem, v.9. | + OSKITITY, a, (n. 7.) manche de 
une femme qui s'avorie, ele. calumet, de pipe. 
« OSIKU WIN, a, (n. f.) dffort, vio-|« OSKITIIVYÂTTIK, wa, (n. f) id. 
lent coup. OSKITTEKUM, a, (n. r) matière 
«OSIKUHU WIN, a, (n. f.) idem.| blanche qui est dans les oreilles ; 
« OSIKUSIN, wok, (a. a.) i se bri-|  niskittekum, a, krskittekum, a, 
-se en pièces en lombanl. oskittekum, a, ma, elc., la, ele. 
« OSIKUTTIN, :wa, (&. on.) idem.| sa, eic. | 
«OSIKWANAY, a, (n. r.) queue] +OSK, (rac.) nouveau, frais, neuf, 
de poisson. ÿ jeune. 
+ OSIKUSIW, ok, (v. n.) ä a une|« OSKÂYI, ak, a, (n.f.) du nouveau, 
belle-mère. du neuf. 
« OSIKUSIMAW, ok, (n. f.) une|« OSKÂYIS, ak, (n. f.) petit d'un 
belle-mère. . animal, encore dans le ventre de 
«OSITAMAW, ok, (v. n) à tombe| sa mère, où nouvellement né. On 
sur sa piste, mais i remet à un| se sert aussi de ce moi pour les pe- 
autre temps pour le poursuivre. tits des oiseaux qui ne font que 
x OSIMOW, ok, (vw. n.) il! fuit, üse|  déclore. 
sauve. Voy. Tabasiw. COSKÂYIWIW, ok, (a. a.) ü est 
« OSIMO WIN, a, (n. f.) fuile. jeune, neuf. 
« OSImew, etc., (v. a.) il le fuit. e OSKÂYIWAN, wa, (a. in.) idem. 
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«OSKÂYIWIEw, (0. a.) TTAW, HI- 
WEW, TCHIRKEW, ü le fait à neuf, 
il le rajeunit. 

« OSKÂBWASKITEW. (0. im.) ter- 
rain brûlé où l'herbe commence 
déjà à pousser. 

«OSKÂTTIK, wok, {n. f.) jeune ar. 
bre. | 

« OSKÂTTAK, WOk, (n. f.) cyprès, 
épinette de savane. 

« OSKÂTTAKAW, (v. im.) à y a sa- 
vane, elc. 

COSKISK, ak, (n. f.) jeune épinette 
rouge. 

COSKÂTASK, wok, (n. f) caroite: 
manito-oskâtâsk, carotte à mo- 
reau, poison. 

COSKÂTISIW, ok, (a. a.) à est 
Jeune. 

(OSKÂTISIWIN 4, (n. f) jeunesse. 

OSKASTIM, wok, (n. [.) jeune che- 
val, ou chien, 

“OSKANASKUSIY, a, (n. f.) gros 
foin de marais. 

OSKAKUTCHIN, wok, (a. a.) il est 
Nouveau; v, g., oskakutchin pi- 
sim, nouvelle lune. 

(OSKAKUTTIN, Wa, (&. in.) nou- 
vellement suspendu. 

COSKINIKIW, ok, (n. f.) jeune 
homme. à de 

« OSKINIKISKWEW, Ok, (n. f.) 
jeune fille. 

«(OSKÂBEW, OK, (n.f.) jeune hom- 
me. 

(OSKISKWEW, OK, (n. f.) jeune 
femme. 

COSKINIKIWIW, Ok, (a. a.) il est 
jeune homme. 

« OSKINIKISKWEWIW, ok, (a. 
a.) elle est jeune fille. 


piste fraiche. 
COSKIHUW, ok, (a. a.) à est ha- 
billé en neuf. 


(“OSKUTÂK AW, Ok, (0. n.) il a un 
habit. 


kutâkäy mon habit. 
COSKTWISIW, ok, (a. a.) il est 

neuf, jeune. | 
COSKIWAN, wa, (a. in.) idem. 


« OSKASÂKAY. a, (n.f.) habit neuf. 


herbe du printemps. 
COSKIWIYÂS, a, (n. f) viande 
fraiche. N. B. On peut mettre oski 
devant un grand nombre de mots, 
qui prendront lidée, la qualité de 
quelque chose de neuf, de nouveau, 
de jeune; v. g., oskiwâskähigan, 
maison neuve; oskegin, peau (de 


nouvelle. 

OSKUN, a, (n. r.) foie. 

OSKUTIM, a, (n.r.) digue de castor. 

+OSUW, ok, (a. a.) à bout, v. g., 
une chaudière. 

€ OTTE W, a, (a. in.) idem. 

« OSWEW, (0. a.) sam, SUWEW, SIKEW, 
il le bout. 

COSUHEW, (v. à.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, Ÿ le fait bouillir. 

«OSUTCHIKÂSUW. Ok, (a. a.) à 
est bouilli. 


« OSIKASUW, ok. (a. a.) idem. 

COSIKÂTEW, a, (a. in.) idem. 

OSPASEW, a, (n. r.) l'os aigu de 
la poitrine des oiseaux. | 


(OSKENAM, WOK, (v. n.) il y a sa. 


COSKIHUWIN à, (nf) habit neuf. 


OSKUTAKA Y, a, son habit : n'is-: 


(OSKASKUSIY, a, {n. f) jeune 


Cuir) nouvelle; oski kona, neige 


COSUTCHIKÂTEW, a, (a. in.) id. 
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+OSPWÂGAN, ak, (n. r.) calumet, |« OTÂK WANUTTEW, ok, ({v. n.) 


pipe. 

COSPWÂGANASSINIY, ak, (n.f. 
pierre pour faire les pipes, ou les 
calumets. 

OSTIKWÂNISÂBONIGAN, a, (n. 
[.) épingle. 

OSTIKWAÂNIGAN, a, (n. f.) le crd- 
ne. 

OSTIMIMAW ; ok, (n. f.) une nièce. 

OSTUSTUTAM, wok, (v. n.) à tous- 
se. 

OSTUSTUTAMOWIN, a, 
LOux. 

OSUY, a, (n. r.) queue. 

OTA, (adv.) ici. 

OTÉ, (adv.) là. 

x OTÂK, (ad.) derrière, en arrière 

« OTÂKISIW, ok, (a. a ) il est der: 
rière, ou, Olàk ayaw. 

«OTÂSKANAW, (n. f) en arrière 
sur le chemin. 

C(OTÂKETTAK, (n. f.) derrière du 
canot, de la barge, etc. 

COTÂKINÂSKWEW, ok, (v. n.) à 
bande son arc. 

COTÂKINEW, (0. 4.) NAM, NIWEW. 
NIKEW, il le tire en arrière. 

COTÂKIPIrEw, etc., (v. a.) idem. 

COTÂKAHYEW, (0.a.) STAW, YIWEW, 
TCHIKEW, {| le place en arrière. 

COTÂKEKËÂT, a, (n. f:) patte, jam- 
be de derrière. 

«OTÂKEMIK, (ado.) dans son temps 
passé; n’otâkemik, dans mon 
lemps passé. 

«OTÂKUSIK, (ad.) hier. 

« OTÂKUSIN, (v. imp ) il est soir. 

«OTÂKWÂSAN, (v. im.) idem. 

« OTÂK WANISIW, ok, (a. a.) il est 
pris par la nuit. 


(n. 


[.) 


marche sur le soir. 

« OTÂK WANUTTEWIN, a, {n. f.} 
marche pendant le soir. 

C«OTÂKUSIMITIISUW, ok, (v. n.) 
il soupe. 

«OTÂKUSIMITIISU WIN, a, (n. f.) 
Souper. 

+OTAM, (rac.) frapper, heurter. 

« OTÂMAHWEW., (0. a.) HAM, HUWEW, 
HIKEW, Ÿ le frappe. 

«COTÂMISIN, wok, (a. a.) ü se 
heurte en tombant. 

«© OTÂMITTIN, wa, (a. ên.) idem. 

COTÂMISIMEW, TITAW, SIMIWEW, 
ebc., (v. a.) il le fait heurter en le 

. jetant par terre. 

«OTÂMISKUSIN. wok, ‘(a a.) à 
se heurte en tombant sur la glace. 

«OTÂMISKUSIMEW,, etc., (v. a.) 
ü le heurte en le jetant sur la 
glace. 

« OTÂMIKK WESIN, wok, (a. a.) 
ul se heurte la figure en tombant. 

OTAKWAHAMOW, ok, (n. f 
celui qui tient le gouvernail, timo- 
nier: 

x OTTAHIPÂN, a, (n. f.) trou dans 
la glace, puits. 

€OTTAHIPEW, ok, (v. n.) c’est là 
quil prend de l'eau, i fait un 
trou pour y puiser de l'eau. 

x OTAMEW, (0. à) TAM, MIWEW, 
TOHIKEW, 4 l’allire avec la bouche, 
il l’aspire. 

(OTATTAMEW, (0. a.) TTAM, etc. 
la suce, v. g. un enfant qui tête sa 
mère. 

«OTÂTCHIKE WIMASKIKIY, a, 
médecine pour atlirer, cantharide. 
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COTAHWEW, (v. a.) HAM, HUWEW, | « OTAMAPISTAWEW, etc. {v: a.) 


HIKEW, dl le gagne au jeu. 


u est retenu auprès de lui. 


COTAKAWÂHWEW, ete., (v. a.)| x OTÂNISIW, ok, (v. n.) il a ‘une 


i le tire, il l’ôte de là, à l'aide 
d'un bâton. 

« OTÂSKUHWEW, elc., AHtoa-ri 
le lire de l'eau, ou du feu, avec 
un bois. 

COTASKUxEw, (0. a.) Nan, NIWEW, 
NIKEW, 2dem. 

«(OTÂSKWAHWEW. etc. ; (u! a.) 
idem. 

x OTAMI, (adv.) étre occupé à, elc., 
0. g. otami ayamihaw, # est oc- 
Cupé à prier, otami metawew, 
ou, Melawew otami, iest occupé 
à jouer. 

COTAMIVYUW, ok, (a. a.) il est oc- 
cupé. 

COTAMIYUWIN, a, (n. f.) oceu- 
pation. 

COTAMIHEW, (v. a.) Traw, HIWEW, 
TOHIKEW, 0 l'occupe, ù lui fail 
perdre son temps, il l'entrave, il le 
gêne. 

€OTAMIMEW, etc. (v. a.) il le re- 
lient par ses paroles. 

(OTAMAKATOSUW, ok, (a. a.) à 
est arrélé, géné par la disette. 

{©OTAMEVImEw, (v. a.) TTAM, MI- 
WEW, TCHIKEW, À est préoccupé 
de lui, sa pensée n’est qu'à cela. 

(OTAMEVYITTAMOWIN, à, (n. f.) 
préoccupation. 

COTAMINISTAWEW, (0. 4.) TA, 
TÂKEW, TÂTCHIKEW, il est oceupé 
auprès de lui. 

COTAMEVYITTÂKWAN, wa, (a. 
in.) ce qui doit occuper. 

« OTAMISIPWETTE W, ok, (a. a.) 
il est absent. 


fille. 
COTÂNISIMAW, ok, (n. f.) une 
fille. 
COTÂNISIME W, etc. (v. a.) à l'a 
pour fille. 
COTÂNISIKKAWEW, etc., (v. a.) 
idem. 
+OTÂPÂHÂGAN, ak fn: F7 ame 
mal qu'on attelle. 
COTÂBÂNÂSK, wok, (n. f.) voi- 
ture, traîne, carriole. 
« OTOTÂBÂNÂSKUW, OK 0 
il a une voiture. 
«OTÂBÂNEVYÂBIY, a, (n. f.) har- 
naïs, attelage. 
COTÂBÂNIKKEW, ok, {v. n.) 4 
prépare sa traîne, il l’'attache. 
COTÂBÂNIKKÂTEw, {0 a.) Tan, 
etc., ü le prépare, il l’'arrange sur 
la traine. 
« OTÂPE W, ok, (v. n.) traîne, il 
häle derrière lui. 


COTÂPÂTEW, (0. a.) TAM, sIWEw, 
TCHIKEW, À le traîne derrière lui. 

COTÂPE WIN, a, (n. f.) action de 
tirer, trainer derrière soi. 

COTÂBÂSUW, ok, (a. a.) il va en 
voiture, ù est assis dans une 
traine, charreite, ou, carriole. 

COTÂSIW, ok, (v. n.) il a des pan- 
talons, des culoiles. 

COTÂSIWIYEw, (0. a.) TTAW, vr- 
WEW, TCHIKEW, Ÿ lentraine 
après lui. | 

x OTÂPÂNIHUW, ok, (v. r.) dl wit 
au moyen de cela, v. g. nama 
kekwäy n’otâpânihun, Je n'ai 


OTÂ 


rien pour vivre, kekwäy Kk’otâpà: 
nihuyan ? avec quoi vis-tu ? 
« OTÂPÂNIHEW, etc., (v. a.) il le 
fait vivre, à le suppor ne 
x OTÂSIW, ok, (a. a.) il est Derie 
de ce côté, par le vent. 
:COTÂSTAN, wa, (a. in.) idem. 
x OTASTAMAPIW, ok, (a. 
est assis en face. 
« OTASTAMAPISTAWEW, etc. 
(v. à.) d'est assis en face de ne 
OTASKIW, ok, ({v. n.) c'est son 
pays, v. g. tande k’otaskiyan ? 
où est ton pays ? 

OTASINÂKKEW, ok, {v. r.) l'os 
de la poitrine, poitraul. 

x OTASTENAM, wok, (v. a. in.) à 
le bande, un fusil. 

«OTASTEHITAM, wok, (v. a. in.) 
idem. 

OTAHWEw, HAM, WU le prend, vd. g. 
des poissons dans un rets., 

OTASTISE WOK, wa, (n. f.) viande 
des reins, les filets. 

x OTTÂ WIW, ok, (v. 
père. 

« OTTÂ WIMA W, ok, 
un père. 

«COTTÂWIKKAWEW, etc , (w a.) 
ille lui donne pour père. 

« OTTÂ WIMISKAWEW, etc, (v. 
a.) il la pour père. 

«OTTÂWISKAWEW, etc.;-(v. a) 
idem. 

+ OTAVAMIHAW, ok, 
priant, un chrétien. 

« OTAYAMITCHIKEW, ok, (n. f.) 
idem. 

« OTAYAMIHESTAMÂKEW, ok, 
(n. f.) un intercesseur, un Pr E 
Jour. 


ai 


n:) Hrawun 


(n. f.) le père, 


(9. phoun 
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+OTEHIW, ok, (v. n.) à à un 
cœur, il a du courage, bon cœur. 

COTEHIWIN, à, (n. f.) compassion, 
bonté de cœur. 

OT'EMIW, ok, ({v. n.) il a des che 
vaux, ou, des chiens. 

x OTENAW, a, (n. r.) grand camp, 
ville cité. 

« OTENÂAWIEWIN, 
me. 

« OTENÂ WITTAW, ok: (v. à! in.) 
il en fait une ville. 

«OTENAPIW, ok, (a a.) ds se 
liennent en gros camp, ts sont éta- 
blis en ville. 

OTATÂ WE WIYINIW, ok, (n. f.) 
marchand, traiteur. 

OTATTAW, ok, (v.n.)u a de la pel- 
leterie. 

OTCHITCHÂK, wok, (à. r. à! grue. 

OTCHEK, wok, (n.r.) pékan. 

x OTCHEUEW, (d. &.) TTAM, MI- 
WEw, etc., ü l’embrasse. 

ÇCOFCHETTUWOK, (v. 
s'embrassent. 

€ OTCHETU WIN, a, (n. f.) embras- 
sement. 

«OTCHETU WIKIIKAW, (n. f.) 
jour de l'an, jour où on s’embrasse. 

OTCHEPPIW, ok, {a a) 4 est 
alerte, vif. 

+ OTCHEPIK, wa, (n. r.) racine. 

« OTCHEBIKO WIW, ok, (a a.)i 
a des racines. 

« OTCHEBIKOWAN, 
idem. 

OTCHEW, ok, (n 
secte, der. 

OTCHESTIW, ok, (v. n.) à met 
une jambe HobuE Pautre, 1 nie 
un pas. 


a, (n. f.) royau- 


MaAMITS 


wa, (a. in.) 


" mouche, 1n- 


OTC 


OTCHESTATAY, a, (n. 
muscle. 

«OTCHESTATAYVÂPIY, a, (n. f.) 
idem. 

x OTCHI, (prép.) parrapport, avec, 
de, depuis, v. g. Kiya otchi, par 
rapport à loi, ayamihewikamik 
otchi, de l’église (je viens), mok- 
kumân otchi, avec un couteau, 
soniyaw otchi, pour de l'argent, 
kayâs otchi, depuis longtemps, 
eok'otchi, c'est pour cela, c’est 
pourquoi, kekwäy otchi? pour 
quelle chose? pourquoi? otchi- 
sânikkawew, ù descend de sa 
race. | 

COTCHITCHIKUM, a, (n. f.) ver. 
rue. 

« OTCHITCHIKUMIW, ok, (v. n.) 
il a une verrue. 

€OTCHITOHIPAYIW, ok, a, (a. 
a. et in.)il arrive que, eic., ça 
prend place, un événement. 

€OTCHITCHIPA YIHUW, ok, (v. 
r.) il a lieu, il advient. 

«OTCHITCHIPAYIHUWIN, a 
(n. f.) événement. 

«€ OTCHIPAYIW, ok, (a. a. etin:.) 
il vient de là, c’est de là que ca 
provient. 

«(OTCHIHEW, etc., (v. a.) à le 
gagne, à le séduit, 1 le gagne à 
faire cela. 

COTCHIWISEW, (v. 4) TAW, YI- 
WEW, idem. 

COTCHIHE W, (v. a.) etc. il l'em- 
pêche, il l’'arréte de faire cela. 

COTCHIMEW, etc. (v. a.) 
pour cela qu'il lui dit. 

«OTCHIYÂ WESIW, ok, (a. 
c'est pour cela qu’il est fâcheé. 


; 


c’est 


&.) 
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coule, il répand le liquide qu'il 
contient, v. g. mistikwok otchi- 
kawiwok, les arbres coulent, don- 
nent de l'eau, eoko askik otchi- 
kawiw, cette chaudière coule. 

COTCHIKAWÂBIW, ok, (v. n.) ü 
verse des larmes. 

«OTCHIKAWÂBUIY, a, 
larme. | 

COTCHIKKAWEW, (v. a.) KAM, KÂ- 
KEW, etc., ÿ lui aide, il le secoure. 

«OTCHIKKAMÂwEw, (v. a.) TAM, 
KEW, idem. 

« OTCHINATEW, (0. à.) TAM, SI- 
wEw, etc., c'est pour cela qu'il le 
maltraite, qu'il le tue, v. g. aya- 
mihâwin otchinataw, il est mis 
à mort pour la religion. 

« OTCHIPÂSU W, ok, (v. 7.) ü se 
boutonne. 

« OTCHIPÂSEON, a, (n. f.) bouton, 
agraffe. 

« OTCHIPÂTEW, (0. a.) TAM, SI 
WEW, TCHIKEW, d le boutonne. 

«OTCHISIHIWEW, ok, (n. f.) 
trompeur, traître. 

COTGHIMIWEW, ok, (n. f.) idem. 

COTCHISIW, ok, (a. a.) ü a une 
cicalrice. 

COTCHISIKKWEW, ok, (a a.) 
idem, au visage. 

« OTCHISIEWIN, a, (n. f.) cicatrice. 
«OTCHISIKKWEVWIN, a, (n. f.) 
idem, au visage. 
«OTCHITCHIWAN, 

courant part de là. 

« OTCHIK WANAPIW, ok, (v. n.} 
il s'agencuille. 

« OTCHIKK WANAPIWIN, a, (n. 
f.) agenouillement. 


(n. 


f) 
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«OTCHIKWANAPISrawEw, (0.a.) | « OTCHIPAYIHEW, (0. a.) TTAW, 


TAM, TÂKEW, TÂTCHIKEW, © s’a- 
genouille devant lui. 

OTCHINEW, NAM, à peine il peut 
le joindre avec les mains. 

« OTCHIKKANA, {n. f.) provisions 
que les castors font pour l’hivers. 


HIWEW, TCHIKEW, 4 le fait com- 
mencer de là, ille part de cette 
date, de ce moment. 

« OTCHINEW, ok, (a a.) c’est de là 
qu'ilest malade, c'est de là que son 
mal a pris origine. 


« OTCHIK WÂrew, rAM, sIWEW, # |« OTCHINE WIN, a, (n. f.) maladie 


l'agraffe, il accroche. 

« OTCHIKWÂTCHIGAN, a,(n. f.) 
crochet pour faire joindre, agraffe. 

{ OTCHIPITEw, (v.a.) TAM, SISWEW, 
TOHIKEW, Y le tire, il le hale vers 
lui. 

«& OTCHIPITCHIGAN, a, [.) 
timon. Nu 

€ OTCHIPITIKUW, ok, (a. a.) a 
des crampes. 

« OTCHIPITIKU WIN, a, (n. f.) 

| crampe. 

«OTCHIPAKKWEW, ok, (v. n.) 
il respire la fumée du calumet. 
«OTCHISTAMÂwEw, (v. a.) Tam, 

KEW-TCHIKEW, 0] lui oblient, il lui 
fait obtenir. 
«OTCHISTAMÂKEW, (vu ind.) il 
obhent pour autrui, il fait une fa- 
veur. 
««OTCHISTAMÂKE WIN, a, (nf) 
faveur, grâce, don. 
COTCHISTIKUSIW, ok, (a. a.) à 
est à l'abri du mauvais temps. 
«€OTCHISTIKWAN, {v. im.) ya 
abri. 
COTCHISTIN, wa, (a. in.) ca fait 
eau, Veau penètre dedans. 
COTCHIW, ou, OTJIW, ok, (a. a.) 
il vient de, il lire son origine de, 
il procède de. 
«€ OTCHI WIN, a, (n. f.jorigine, com- 
_ menccment. 


(n. 


causée par, elc. 

*OTCHIWÂMIMAW, ok, {n. f.) 
un ami, un frère. 

«OTCHIWÂMITTU WOK, (v. m.) 
ils sont amis, frères. 

« OTCHIWÂMITTU WIN NN.) 
fraternité, amitié. 

«© OTCHISKAW, (v. m.) 1! porte 
Juste, d. g. un fusil. 

+ OTCHITCHÉK, (ad.) par hazard, 
par chance. 

COTCHITCHEKIPAYIW, a, (v. 
im.) ca arrive par hazard. 

OTJITAW, (adv.) à dessein, exprès, 
à propos, v.gq. otjitaw nama ni wi 
mitjisun : c’est à dessein que je ne 
veux pas manger, otjitaw totam, 
il le fait exprès, otjitaw nama nit- 
tâwew: ÿ est dans sa nature de 
ne pas beaucoup parler, otjitaw, 
ISpayiw, ça devait arriver, nama- 
wiya otjitaw ki totatin, ce n'est 
pas à dessein que je l'ai fait cela. 

OTEHEPAK, wa, (n. f.) choux. 

OTEHVYIY, a, (n. p.) paleron, plat 
de l'épaule. 

OTEYIMEW, 1! désire son arrivée. 

OT, (ad.) c’est-à-dire, par exemple. 
N. B. Ilse met toujours après le 
mot v. g. ni ka mivaw, kispin 
oti kwayask totaki: je lui donne- 
raï, c'est-à-dire s'il fait bien, kiya 
ot1 : (ot, par exemple. 
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x OTINKEW, (0. 4) NIWEW, NIKEW, 
il le prend, il S'en empare. 

«OTINAMÂSUW, ok, (v. p.})ü s'ap 
proprie ce qui ne lui appartient 
pas. 

«OTINAMÂSU WIN, a, (n. f.) ap- 
proprialion injuste | 

«OTINAMÂwEw, etc., (u. a.) à lui 
procure, il lui fait posséder. 

OTIBE YIMISU W, ok, (n.f.) hom- 
me libre. 

OTISÂBAMEW, (v. a.) TTAM, KKEW, 
TCHIKEW, W l'apercoit au loin, ü 
parvient jusqu'à le voir, il arrive 
jusqu'à telle époque. 

OTINÂSTAN, (v. im.) vue, dansune 
rivière. 

OTISIKKÂN, a, (n. p.) navet. 

OTISKAW, ok (v.n.) marche pour 
cela. 

xOTTISKAW, (age) enface, vis-à 
vis. 

« OTTISK À WISkAWEw, etc., (. a.) 
il est en face de lui,ul se rencontre 
en face avec lui. 

« OTTISKÂ WIKÂBAWIW.,0k, (v. 
n.) il est debout, en face. 

«OTTISKÂ WIKÂBAWISrAWEw , 
(v. n.) TAM, etc., 1 est debout de- 
vant lui. 

« OTTISKÂ WAPIW, ok, (a. a) il 
est assis en face. 

OTTISKÂ WASTE W, a, (ad. ina.) 

« OTITTEW, (0 à.) TTAM, SIWEW, 
TCHIKEW, parvient jusqu'à lui, 
il Le rejoint. 

« OTITTINEW, (v. 4.) NAM, MIWEW, 
NIKEW, dl le saisit, il lui fait as- 
saut. 

COTITTINIWEWIN, a, {n. f.) as 


saut. 


OWI 


COTITTINITU WOK, (v. m.) üs se 
saisissent, ds S'empoignent, ils se 
livrent un assaut. 

COTITTINITUWIN, a, 
saut mutuel. 

x OTISISIN, wok, (a. n.) il est cou- 
ché la face contre terre. 

COTITTAPISIN, wok, (a. a.) il est 
tourné la face en bas,vers la terre. 

«© OTITTAPITTIN, wa, (a. in.) id 

COTITTAPIW, ok, (a. a.) il est as- 
sis la face aire vers la terre. 

COTITTAPISTAWEW, (v. a‘) TAM, 
etc., ü se prosterne devant lui. 

OTITWESTAMÂKEVW ,: ok, (n. f.) 
un interpréle. 

OTTAHIPÂN, a, fontaine. - 

OTTAHIPEW, ok, c'est là qu'il va 
puiser. 

OTTUTTE W, ok, (v. 
telle place. 

OTTIN, wok, (n. p.) le vent. 

OTTIN, (v. imp.) il vente. 

OTTINIKEW, ok, recueillir, rece- 
voir de là. 

x OTOTEMIKKA WEW, etc. (v.a.) 
il le reconcilie avec lui. 

«(OTOTEMIMEWw, etc. 4l le regarde 
comme son parent. 

«OTOTEMIW, ok, (v. 
parents, des amis. 

COTOTEMITTU WIN a, (n. 
renté, reconciliation. 

€O'LOTEMIWE WIN, a, {n. f.) id. 

. |OTTEYIMEwW, (0. a.) TTAM,, MIWEW, 
TCHIKEW, 0 est jaloux contre lui. 

OWÂBASPINEW, ok, (n. f.) un 
lépreux. | 

x OWITJEWÂGANIW, ok, (v.n.) 
il a des compagnons, des disciples. 


In. f) as- 


n.) 1 vient de 


n.) à a des 


[.) pa- 


. OM 
COWITJEWÂGÂNIMEW, ete., (v. 


a.) ü en faitson disciple,u le prend | 


pour compagnon. 

x OWIKIMÂGANIW, ok, (v. n.) à 
a une épouse, ou, elle a un époux. 

OWIKIMÂGANIMEW,, etc... (v. 
il l'a'pour épouse, ou, elle l'a pour 
époux. 

OWIKIW, ok, (v. n.) ÿ a une mai- 
son, une demeure. 

+OVÂBAMEW, (0.a.) TTAM, KKEW, 
TCHIKEW, ül le vise, il le met en 
joue. 

«OYÂBATCHIGAN, a, (n. f.) mire 
du fusil. 

x OVAHYEW, (v. a.) STAY, KKEW, 
TCHIKEW, Ÿ le place bien, il le met 
à plomb. 

C(OYAHISUW, ok, (n. f.) forgeron. 

(OYAHISUWIKAMIK, wa, (n. f.) 
boutique de forgeron. 

OYAHWEW, (V. a.) HAM, HUWEW, 
HIKEW, Ÿ le forge. 

COYÂHEW, (0. a) TTAM, HIWEW, 
TCHIKEW, 4 lui donne l'exemple, ul 
lincite à, etc. 

«OYÂmew, etc., (v. a.) idem,par ses 
paroles. 

« OYÂSIW, ok, (a. a.) il est excité à 
agir, par l'exemple d'autrui. 

COYÂHUW, ok, (v. p.) il s'y accou- 
tume, 1 s'y habitue. Voy. nânâma- 
huw. 

COYÂGAN, a, ‘n. f.) plat, vase. 

COYÂGANIKKEW, ok, (v.n.) à 
fait des vases, des plats. 

COYAKIMEW, (0. a.) TTAM, MIWEW, 
TCHIKEW, Ÿ en fait l'examen, il 
lexamine, ce qu’il vaut. 

«OYAPPITrEw, (v. a.) TAM, SIWEw, 
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TCHIKEW,  l'attelle, il l'attache 
avec soin. 
COYASUWATEW, (v. a.) TAM, st 


WEW, TCHIKEW, ü porle son juge- 


_ ment sur lui, Voy. wivasuwä. 
tew. 

COVASUWEW, ok, (v. a.) ü ju- 
ge. 


COYASUWEWIN, a, (n. f.) juge- 
ment. 

€ OYASUWEWIYINIW, ok, (n.f.) 
juge. 

COYASUWEWIKAMIK, wa, {n. 
f.) cour de justice. 

COVAKINEW, (0. a.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, ÿ Parrange bien, avec 
soin. 

tOYAKAHWEW, (0. a.) HAM, Hu- 
WEW, HIKEW, # le polit avec la 
hache. 

(OYAKIKKUTEW, (v. a.) Ta, 
etc., ü le polit avec un couteau, 
ou, une varlope. 

COYASKINAHEW, (vd. a) TTAW. 
HIWEW, TCHIKEW, À le remplit avec 
soin. Note. Ce mot s'entend tou- 
Jours pour : il bourre sa pipe. 

«OYASKINATTOwEw, etc., (v. al) 
il lui bourre la pipe, il lui prépare 
à fumer. 

« OVYINEW, (0. 4) NAM, NIWEW, NI- 
KEW, ü l’arrange avec soin, ù le 
dispose avec précaution. 

COYIMEW, etc., (v. a.) ou, OYO- 
MEW : le destine à tel emploie, 
il lui donne telle charge. 

« OYEYIMEW, etc., (v. a.) 1 réflé- 
chit, il médite, pour voir ce qu'il. 
va en faire, à quoi à va le desti- 
ner. 


OYE 924 PAK 


(€ PAKAHAMAÂVWIN, a, (x. f.)action 
de baitre le tambour. 

(PAKAHAMÂwEw, etc., (v. a.) à 
le frappe pour lui. 

€ PAKAMÂHWEW, (v. a.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, Ÿ le frappe. 

(PAKAMIwEw, etc. (v. a.) idem, 
par ses paroles. 

« PAKAMEKAHWEw, (v. a.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, à le frappe, il le 
secoue pour en faire lomber la 
poussière. 

« PAKAMÂGAN, a, (n. f.) marteau, 
maillet. 


«(OYEVYITTAM, wok, (v. n.) il tire 
ses plans, il prend ses résolutions. 
«OVYEVYITTAMOWIN, à, (n. f.)ré. 
flexion, préméditalion. 
COYEVYIMOW, ok, (v. n.) 1 médite 
ce qu'il va faire. 
COYWÂSTrawEw, etc., (v. a.) il fait 
des prédictions sur lui. N. B. Ce 
mot el le suivant s'entendent, 
quand, quelqu'un éprouvant cer- 
laines sensations dans son corps, 
croit de là connaître l'avenir. 
«OYWÂTCHIKEW, ok, (v. n.) à 
prélend connaître l'avenir, 
éprouve des sensations qui lui dé- 
couvre l'avenir. 
«OYWÂTCHIKE WIN, 2, ARPAT.) 
prédiction de l'avenir d'après cer 
taines sensalions du corps. 
OYIK, wa, (n. p.) glande. 
OYUW, ok, (v. n.) 1 hurle. 
OVUWIN, a, (n. f.) hurlement. 
OYÉ- (adv.) oyekka, alors, dans ce 
temps-là. 


CPAKAMISIMEW, (v. &) TITAW, st 
MIWEW, TCHIKEW, le frappe, à. 
le heurte, contre, cic., en le jetant 
par terre. 

«PAKAMISIN, wok, (a. a.) # se 
heurte contre, en tombant. 

t PAKAMITTIN, wa, (a. in.) idem. 

€ PAKAMISKUsimMEw, (v. a.) TIraw, 
SIMIWEW, etc., % le frappe, ul le 
heurte contre la glace. 

€PAKAMISKUSIN, wok, (a, a.) il 
se heurte Sur la glace. L 

©tPAKAKAMISKUTTIN, wa, (a. 
in ) idem. 

«PAKAMÂPAnwEw, etc., (v.a.) 4 
le frappe au visage. | 

« PAKAMIKKWEHwEw, etc. (v. 
a.) idem. 

«PAKAMIKK WExEw, etc., (v. a.) 
idem. 

« PAKAMITONEHwEw, à! le frappe 
sur la bouche. : 

« PAKAMIVOWEW, (v. im.) vent 
subit, violent. | 

€ PAKAMIPAYIW, ok, a, (a. a. et 
in.) ça donne un coup, secousse. 


E 


P° signe du conditionnel; v. 9., 
pa miwäâsin, Ÿ serait bon; ni 

pa ki ituttân, j'y serais allé; ki 
pa miyo toten, {u ferais bien. 

PAHUSsIMEwW, TTITAW, il le voit, il 
l'aperçoit difficilement ; v. g., eta. 
tow ni pahuttitân, j'entrevois avec 
peine. 

x PAKA, (rac.) frapper, donner 
contre. 

€PAKAHAMÂW, ok, (v. n.) il frap- 
pe. Ce mot s'entend pour : frapper, 
battre le tambour. 
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« PAK AMISkawew, (0.0) kam, KÂ-|« PÂKINEw, (0. a.) NAM, NIWEwW, 


KEW, KÂTCHIKEW, { le heurte. 


« PAKAMAHIKÂSUW, ok, (a. a.)| 


il est battu, broyé, v. g., du bled. 

« PAKAMAHIKÂTEW, a, (a. in.) 
idem. 

€ PAKAMAHIKE W, ok, (v. n.) ü 

. frappe, à brote. 

« PAKAMAHIKEWIN, a, (n. f.) 
frappement. 

« PAKAMAHWÂWASUW, ok, (v. 
n.) al frappe ses enfants. 

«(PAKAMASKUSIWAKAHI- 
KEW, ok, (v. n.) 1 bat les grai- 
nes, orges, elc. 

x PAKÂN, ak, (n. r.) noix. 

« PAKÂNÂTTIK, wok, (n. f.) noise- 
lier, arbre à noix. 

+ PAKAKKAMISIW, ok, (a. a.) à! 
a bien son esprit, à est réfléchi; 
pamawiya pakakkamisiw, i n’a 
pas son esprit. 

« PAKAKKAME YImEw, etc., (v.a.) 
il le pense dans son bon sens, ou, 
pakakkeyimew, ttam. 

« PAKAKKAMEYITTAM, wok, 
(v. n.) à revient au bon sens, il 
recouvre son espril. 

PAKAKKAM, (ad.) probablement, 
sans doute. 

PAKATTÂHAN, (v. im.) c'est expo- 
sé au vent. 

+ PÂK, (rac.) enflé. 

« PÂKISIW, ok, (a. a.) à est enflé. 

« PÂKAW, a, (a. in.) idem. 

« PAKISIWIN, a, (n. f.) enflure. 

« PÂKIPAYIW, ok, a, (a. a. et in.) 
il est (c’est) enflé. 

« PÂKIPAYIWIN, a, (n. f.) enflure. 

« PÂKIPAYIHEWw, (v. a.) TTAW, H- 
WEW, TCHIKEW, à le fait enfler. 


NIKEW, ü le fait enfler en le tou- 
chant. 

« PÂKIKKWEPAYIW, ok, à, (a. 
a.) 1 a le visage enflé. 

« PÂKITONEW, ok, (a. a.) ü à la 
bouche enflée. 

«PÂKÂBIW, ok, (a. a } il a les yeux 
enflés. 

« PÂKITCHITCHEW, ok, (a. a.) à 
a les mains enflées. 

« PÂKIKÂTEW, ok, (a. a.) ü a les 
Jambes enflées. 

« PÂKISITEW, ok, (a. a.) à a les 
pieds enflés. 

«PÂKIYÂWEW, ok, (a. a.) ü a le 
corps enjlé. 

x PAKASK, (rac.) clairement, qui 
se voil, s'entend, se distingue clai- 
rement. 

«PAKASKISIW, ok, (a. a.) il pa- 
raît clairement. 

«PAKASKAW, a, (a. tu.) idem. 

« PAKASKISIWIN, à, (n.f.) clarté, 
intelligence. 

«PAKASKINAWEW, (0. 4.) NAM, NI- 
WEW, NIKÉW, ül le voit clairement. 

« PAKASKINÂKUSIW, ok, (a. a.) 
il est bien visible. 

« PAKASKINÂK WAN, wa, (a. in.) 
idem. 

« PAKASKINÂKUSIWIN, a, (n.f.) 
visibilité, vue claire de quelqu'un. 

« PAKASKÂBAMEW, (v. a.) Tram, 
MIWEW, TCHIKEW, 1 le regarde, il 
le voit visiblement. 

« PAKASKITTAWEW, (0. &.) TTAM, 
TTÂKEW, TTÂTCHIKEW, ü l'entend, 
il le comprend parfaitement. 

« PAKASKITTÂKUSIW, ok, (a.a.} 
il est bien intelligible. 
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« PAKASKITTÂKWAN, wa, (a. 
in.) idem. 

«PAKASKEVIMEw, ctc., (v. a.) à 
en a une connaissance claire el vi- 
sible. 

« PAKASKEYITTAM, wok, (v. n.) 
il en a une idée juste et claire. 

« PAKASKEYITTAMOWIN, a, 
(n. f.) connaïssance claire d'une 
chose. 

« PAKASKOWEW, ok, (v. n) w 
parle bien clairement. 

« PAKASKOWEWIN, a, (n. f.) pa- 

_role claire, intelligible. 

« PAKASKIHEW, (0. 4.) TTAW, Hi- 
WEW, TCHIKEW, ÿ le rend clair el 
visible. 

« PAKASKÂSIW, ok, (a. a.) à esi 
intelligent. 

« PAKASKÂSIWIN, a, (n. f.) ca- 
ractère intelligent. 

« PAKASKAMU VW, a, (a. in.) che- 
min qui paraît bien. 

x PAKÂSIMOW, ok, (v. r.) à se 
baigne. 

« PAKÂSIMOWIN, a, in. f.) bai- 
gnade. 

« PAKÂSImEw, etc., (v. a.) u le mel 
dans l'eau, il le fait bouillir, à le 
fait cuire dans l'eau. 

« PAKÂTTAW, ok, (v. a. în.) il fait 
cuire cela dans l’eau. 

« PAKÂTTÂ WIN, a, (n. f.) cuison, 
dans l'eau. 

« PAKÂTTÂAKOKKEW, ok, (v. n.) 
ùl fait chaudière, il fait cuire dans 
l'eau. 

« PAKÂTTÂKOKKE WIN, a, (n. f.) 
action de cuire dans l'eau. 

« PAKÂSUW, ok, (a. a.) il est cuit, 
il est bouillir. 
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« PAKÂTTE W, a. (a. in.) idem. 

«PAKÂSUWIN, a, (n. f.) cuison 
dans l'eau. 

(«PAKASTAWEHwWEw, (v. a.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, le précipite dans 
l'eau, Ù le jette dans l'eau 

«PAKASTAWEWEBINEw, (v. a.) 
NAM, NIWEW, NIKEW, 24e. 

«PAKASTAWEPAYIW, ok, a, 
la. a.) et in.) 1 tombe dans l'eau. 

x PAKKÂN, (adv.) différemment, 
autrement. Â 

«PAKKÂNISIW, ok, (a. a.) à est 
différent, d'une autre espèce. 

«PAKKÂNAN, wa, (a in.) idem 

« PAKKÂNISIWIN, a, {n. f) diffe- 
rence. | 

«PAKKÂNEYImEw, (0. a.) TTAM, 
MIWEW, TCHIKEW, ÿ le trouve dif- 
férent, 1 le pense d'une autre es- 
DÉCe. 

«PAKKÂNAnYEw, (v. à.) STAW, 
YIWEW, TOHIKEW, 4 le mel à part, 
il le place différemment. 

«PAKKÂNIHEw, (v. a.) TTAW, HI- 
WEW, TCHIKEW, Ÿ le sépare. 

x PÂKKAHAN, (v. êm.) il y a pul- 
salion du pouls. 

« PÂKKAHUKUW, ok, ({v. pass.) 
il éprouve la pulsation du pouls. 

«PÂKKAHUKUWIN, à, (n. f) 
battement du pouls. 

«(PÂKKAHUKUnew, etc. # lui 
fait battre le pouls. 

x PAKT, (rc) tomber, aller en bas, 
laisser tomber. 

€ PAKIKAWIW, ok, a, (a. a.et in.) 
il tombe en gouttes, il dégouite. 

€ PAKIKA WIWIN, a, (n.f.) goutte 
à goulle. 
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« PAKIKÂKO WINEw, (v. a.) NAM, 
NIWEW,NIKEW, ü le fait dégoutter. 

« PAKIKA WInew, etc. (v. a.) td. 

«PAKIKAWIHEW, (v. &.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, 1dem. 

« PAKIPESTAW, (v. îm ) il ne tom- 
be que quelques gouttes de pluie. 

. &«PAKIPESTAN, (v. imp.) idem. 

« PAKTISIMEW, (0. @.) TITAW, SIMI- 
WEW, TGHIKEW, Ü le laisse tomber 
par lerre. % 

« PAKISIN, wok, (a. a.) il tombe 
par ierre. 

« PAKITTIN, wa, (a. in.) idem. 

« PAKISINOWIN, a, (n. f) chute. 

« PAKISIMOW, (v. im.) le soleil ou 
la lune se couche. 

« PAKISIMÂN, a, (n. f.) sommier, 
bois qui est le sommier dans les 
piéges de bois. 

x PAKIT, (rac.) ldcher, abandon- 
ner, lâcher prise, en faire le sacri- 
fice. 

« PAKITÂPEKINEW, (v. a.) NAM, 
NIWEW, NIKEW, il le descend avec 
une corde. 

« PAKITÂPEKIPIrEw, etc. (v. a.) 
idem. 

« PAKITATAMOW, ok, (v. n) à 
rend le dernier soupir. 

« PAKITATÂMO WIN, a, (n. f.) der- 
nier SOupir. 

« PAKITAWAW, ok, (v. n.) # pé- 
che avec des filets, il tend des rets. 

« PAKITA WÂ WIN, ä,(n.f.)péche. 

« PAKITAW À WIYINIW, ok, (n. 
[.) pécheur. 

« PAKITAWESTAMÂwEw, (v. a.) 
il péche pour lui. 

« PAKITASINÂPÂN, a, (n. f.) an- 
re: 


« PAKITE YImEw, (v. aq.) TTAM, MI- 
WEW, TCHIKEW, en désespère, 1 
le livre, il en fait le sacrifice. 

C(PAKITE YITTAM, wok, (v. n.) 4 
fait le sacrifice de, v. g., pakiteyit- 
tam opimâtisiwin, ® fait le sacri- 
fice de sa vie. 

«PAKITE YITTAMO WIN, a, (n. f.) 
sacrifice, abandon. 

«(PAKITEYIMOW, ok, (v. r.) 2} 
désespère, il se livre au désespoir. 

« PAKITE YIMISU W, ok, (v.r.) 14. 

«PAKITE VYIMISU WIN, a, {(n. f.) 
abandon de soi-même. 

« PAKTTEVYIMOWIN, a, (n. f.) id. 

«PAKITEYITTAMÂwEw, (v. à.) 
TAM, KEW, TCHIKEW, Ü le lui aban- 
donne, il lui délivre, il lui remet. 

« PAKITEYITITAMÂKEWIN, a 
(n. {.) abandon, rémission. 

«PAKITEVYIMISUSTAwWEw, etc. 
(v. q.) it se livre à lui, 1 s'aban- 
donne entre ses mains. 

« PAKITINÂSUW, ok, (v. n.) à of- 
fre un sacrifice. 

« PAKITINÂSU WIN, a, (n. f.) sa- 
crifice. 

« KITCHI PAKITINÂSU WIN, St. 
Sacrifice de la Messe. 

« PAKITINÂSU WINÂTTIK, wok, 
bois du sacrifice, (n. f.) kitchitwa- 
pakitinâsuwinâttik, autel. 

« PAKITINÂSUSrawEw, erc., t lui 
offre un sacrifice. 

« PAKITINASUSTAMÂwEw, etc. 
(v. a.) il offre un sacrifice pour lui. 

« PAKITINEW, (v. a.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, ü le läche, il Le laisse aller, 

tu ile dette. 

«PAKITCHIWEBINEW, etc. # 

luiläche la bride. 


1 


PAK 


028 


PAK : 


«© PAKITINISU W, ok, (v. r.) 4 se] x PAKESSEW, ok, (v. n.) à joue 


donne en sacrifice, il se livre, ü se 
résigne. 


« PAKITINISU WIN, a, (n f. sa-| 


crifice de soi-méme. 

« PAKITINISUSTAWEW, (v. a.) 
il se livre à lui. 

« PAKITINAMÂ WE W, etc., (v. a.) 
il lui offre, il le lui abandonne. 

« PAKITINAMÂKEW, ok, (v. n.) 
il offre. 

« PAKITINAMÂKE WIN, a, (n. f.) 

.… offrande. 

« PAKITINIKEW, ok. {v. n.) 
sème. 

« PAKITINIKE WIN, a, (n. f) ac- 
tion de semer. 

« PAKITINIGAN, a, (v. f.) semence. 

« PAKITISKWEYIW, ok, (v. n.) 
il baisse la tête. 

« PAKITCHIMEW, (v. a.) MIWEw, 
etc., maledicit ei, 1l lui souhaite 
du mal. 

« PAKITCHIMOW, ok, (n. n.) ma- 
ledicit, il fait des imprécations. 

« PAKITCHIMOWIN, a, (n. f.) 
malédiction. 

« PAKITASUWÂTEW, etc. (v. a.) 
il lui souhaite du mal. 

« PAKITATÂMEW, (v. a | Tram, etc, 
sl cesse de le respirer. 

« PAKITATÂTTAM, wok, (v. n.) 1 
läche,il laisse aller sa respiration. 

« PAKITATATTAMOWIN, a, (n 
f.) abandon de la respiration. 

« PAKITCHIW, ok, (v. n.) 4 ldche 
prise. On dit aussi ce mot pour 
un oiseau qui du haut des airs 
s'élance en bas. 

« PAKITCOHIWIN, a, (n. f.) action 
de lächer prise. 


au jeu de hazard, (le jeu de main.) 

« PAKESSE WIN, a, (n. f.) jeu de 
hazard. 

PÂKKATCHI (adv.) sans retour, 
pour toujours, v. g. pâkkatchi 
sipwettew, à est parti pour tou- 
Jours, pâkkatchi itwew, ÿ ne re- 
vient pas sur ce qu’il a dit.  Voy. 
Nâspitchi. 

x PAKKEGIN, wa, (n. r.) cuir, 
peau tannée, vd. g. moswegin, cuir 
d'orignal, mustuswegin, peau de 
buffle. N. B. La terminaison, 
wegin, désigne du cuir, du drap, 
de Vindienne, qgnelque chose de 
mince, elc. 

© PAKKEGINOKKEW, 6k, (v. n.) 
il tanne, il prépare du cuir. 

(PAKKEGINOKKEWIN, a, (n. 
[.) préparation du cuir. Voy. Ke- 
sinikuw. 

x PAKK, (rac.) une partie, déta- 
cher ‘une partie moindre d'une 
plus considérable. 

U(PAKKT, (adv.) une partie, une 
portion, v. g. pakki ki ka mivyi- 
tin, je l’en donnerai une partie, 

* pakki nama miwâsin, #4 y en a 
une partie qui n'est pas bonne. 

«€ PAKKUXEWw, (0. a) NAM, NIWEW. 
NIKEW, 0 l'écorche, il lui enlève la 
peau. 

« PAKKUTCHENEW, (v. a.) ÿ 
lu ôte les entrailles, il lui arrache 
les tripes. 

«PAKKWEPAYIW, ok, a, (a. a. 
‘el'in.) un morce u qui se détache. 

(PAKKWEHWEw, (0. &.) HAN, HU- 

. WEW, HIKEW, Ÿ en détache une 
parlie en frappant dessus. 
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« PAKKWEXNEw, (0. a) NAM, NI- 
WEW, NIKEW, | en détache un 
morceau avec la main. 


«PAKKWENIGAN, a,(n. f.) mor- 


ceau détaché. 

«PAKKWATCHIPITEw, (v à.) 
TAM, SIWEW, TCOHIKEW, ÿ larra- 
che avec effort. 

+ PAKKWEPITEW, etc. {v. a.) 
il en détache un morceau avec vio 
lence, il en déchire une partie. 

« PAKK WEPITCHIGAN, a, (n. f.) 
morceau détaché, déchiré. 

«PARKKUyYawEew, (v. a.) vam, vÂ 
KEW, dl le touche, ùl lui fail une 
blessure. 

«PAKKWANIPEKIW, ok, (a. a.) 
il a une ampoule dans la main, ü 
a. la main foulée. 

«PAKKWANIPEKIWIN, a, (n. 
f }ampoule, foulure dans la main. 

«PAKKWÂTIPEHWEW, etc. 
(v. a.) u l'ui enlève la chevelure. 

« PAKKWÂTIPENEW, etc., (v.a.) 
idem. | à 

«PAKKWESswEw, (0. 4.) SAM, SU- 
WEW, SIKEW, Ül en coupe une par- 
die avec le ciseau, ou, le couteau. 

C(PAKKWEKAHWEW, (0. a.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, ü en détache un 
morceaw avec la hache. 

« PAKK WESIW, ok, (a. a.) ina 
qu'une partie, il est détaché du 
tout, on lui en ôte une partie. On 
dit: pakkwesiw pisim, la lune 
est dans un de ses quartiers, ou, 
pakkweyäsikew. 

«PAKKEYAW, a, (a. in.) à lui 
manque une partie. 

4 PAKK WESIN,wok, (a. a.) il s'en 
détache une partie en tombant. 
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«PÂKK WETTIN, wa, (a. in.) id. 

(PAKKWESIMEW, (v. a.) TITAW, 
SIMIWEW, TCHIKEW, À en fait par- 
tir un morceau, en le jetant par 
terre. 

«PAKKWESIGAN, ak, f.) 
pain, farine, bled. 

C(PAKKWESIGANIKKEW, ok, 
(v. n.)u fait du pain. 

« PAKKWESIGANÂBUIY, a, (n. 
f.) bouillie. 

« PAKK WESIGANIMIN, a, (n. f.) 
le grain de bled. 


(n. 


‘« PAKK WESIGANASKUSIY, a, 


(n. f.) paille du bled. 

« PAKK WESIGANÂTTIK, 
(n. f.) idem. 

« PAKKWESKkAWEwW, (0. a.) KAM, 
KÂKEW, KÂTCHIKEW, à en détache 
une partie avec'son pied. 

«PAKKWESOWÂTEw, (v.a.) TAM, 
STWEW, TCHIKEW, Ÿ en coupe une 
tranche, une lisière. 

«PAKKWESOWÂTCHIGAN, a, 
(n. f.) tranche. | 

x PÂKKWEHwWEw, (0. a.) HA, 
HUWEW, HIKEW, Y fait un bruit 
en le frappant, ou, en le touchant. 

«PÂKKWESTEHWEW, etc., (v. 
a.) idem, \ fait claquer son fouet 
sur lui. 

«PÂKKWESTEHIKEW, ok, (v. 
n.) ü fait claquer son fouet. 

« PÂKK WESTEHIKE WIN, a, (n. 
f.) claquement de fouet. 

x PAKKUPEW, ok, (v. n) # va 
dans l'eau, il se met dans l'eau. 

« PAKKUPE WIN, a, (n. f.) action 
d'aller à l’eau. 

(PAKKUPEPATTAW, ok, (v. n.) 
il court à l’eau. 
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PAKKWANTW, (0. n. et v. im.)|« PÂKKUTCHITCHEHWE W, 


quand les arbres étant en sève, 
l'écorce s’en détache facilement, v. 
g. sàsäy pakkwaniwok mistik- 
wok, les arbres sont déjà en sève. 

PÂKKÂHÂKK WÂN, a, (x. r.) bou- 
clier, peau de parchemin induite 
de colle qui devient impénétrable 
aux trails. 

PÂKKÂHÂKKWÂN, ak, (n. r. 
coq, poule. 

x PAKKISwWEw, (v. a.) SAM, st- 
WEW, SIKEW, Ÿ! lui fait faire ex- 
plosion, il le fait sauter par la 
poudre. 

« PAKKISUW, ok, (a a.) il fait ex. 
plosion. | 

« PAKKITTE W, a, (a. in.) idem. 

« PAKKISU WIN, a, {n. f.) explo- 
sion. 

© PAKKISAMÂW, ok, {(v mn.) ÿ 
saule par la poudre, 1 est frappé 
par une explosion de poudre. 

« PAKKISAMÂÀ WIN, a, (n. f.) ac- 
cident par une explosion. 

x PÂKK, (rac.) à sec, où il y a peu 
d’eau, asséché. 

CPÂKKWAW, (0. im.) y a peu 
d'eau. 
«PÂKKUSIW, ok, (a. a.) à est à 

SEC 

«PÂKKWÂYAW, (v. 
plat, il y a peu d'eau. 
«PÂKKUTEW, a, (a. in) c'est 
asséché. 

CPÂKKWÂnHwEw, (0. a) HAM, Hü- 
WEW, HIKEW, 0! l'asséche. 

« PÂKKUTCHITCHEHUSUW.0k, 
(0. .) à s’essuie les mains. 

« PÂKKUTCHITCHENEW, (0. a.) 
il lui essuie les mains. 


_— 


im.) c'est 


elc., (v. a.) idem, lui asséche 
les mains 

( PÂKKUTCHITCHEW, ok, (a. a.) 
il a les maïins sèches. 

« PÂKKUKK WEHUW, Ok, (v. r.) 
il s'essuie le visage. 

« PÂKKUKKWEHUN, a.(n.f.) ser. 
vielle. 

«(PÂKKUKKWEW, ét A0 QU 
s'essuie le visage. 

« PÂKKUPA YIW, ok, a, (a. a. 
in.) Ü devient sec. 

«PÂKKWATCHAW, (v. im.) ter- 
rain sec. 

« PÂKKWATASKAMIKAW, 
im.) idem. 

« PÂKKUSITEHUSUW, OK, 1070pS 
ù s'essuie les pieds. 

« PÂKKUSITEHWEW, etc, (0. 
a) nl lui essuie les pieds. 

« PÂKKWASK AMIKAW, (v. im) 
lLerrain sec. 

«PÂKKWATASKAMIK, (n. f.) dé- 
sert. 

«PÂKKWATÂMOW, ok, (0. n.)4 
a la respiration brülante, étant 
beaucoup altéré par l'exercise. 

«PÂKKWATÂTTAM, wok, (v.n.) 
idem. 

«(PÂKKWATÂMO WIN, a, (n. f.) 
respiralion brülante par la soif. 

x PÂKOMOW, ok, (v. n.) ü vomit. 

« PÂKOMOWIN, a, (n. f.) vomis- 
sement. 

«PÂKOMOKKWEW, Ok, (v. n.) ü 
vomit du sang. L 

«PÂKOMOKKWE WIN, ‘a, (n. f) 
vomissement de sang. 

(PÂKOMOHEW, etc., (v. a) dl le 
fait vomir. 
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PÂKOMOSWEW, etc., idem. 

PÂKOMOSIGAN, a, (n. f.) vomitif. 

« PÂKOMOTOT AM, etc., ÿ le vo- 
mil.  Voy. Pâpayihew. k 

+PAKKWANOW, (adv.) au ha- 
zard, sans savoir, en aveugle, par 
cœur, v.g. pakkwanow pimuttew, 
ü marche à tétons, pakkwanow 
wiltam, à raconte au hazard, 
pakkwanow kiskeyittam, le 
Sail par CŒUr. 

« PAKKWANOMEW, etc., (v. a.) 
il en parle au hazard, sans savoir. 

4 PAKKWANÂWISIW, ok, (a. a.) 
il agit au hazard. 

«PAKKWANÂWISIWIN, a, (n. 
f.) action à tätons. 

« PAKKWANOWAYIMOME W, 
etc., (v. a.) ü en parle au hazard, 
il en médit, sans savoir ce qu'il dit. 

« PAKKWANOWEYIMEW, etc., 
(v. a.) il ne connait rien sur son 
compte, il l'ignore. 

«PAKKWANOWEYITTAM,wok, 
(v. n) 4 en est ignorant. 

«PAKKWANOWE VITT A MO- 
WIN, a, (n. f.) ignorance. 

x PAK WÂTTEHwEw, (v. a.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, \ le ceinture. 

« PAK WÂTTEHU W, ok, (v. r.) à 
se ceinture. 

«PAK WÂTTEHUN, ak, (n.f.) cein- 
ture. 

«PAKWÂTTEHUNIKKEW, ok, 
(v. n.) \ fait une ceinture. 

«PAK WÂTTEHUNISkAwWEw, (v. 

. à.) CAM, Ÿ S'en Ceinture. 

« PAKWÂTTEHUSKAawEw, etc 
(v. a.) idem. 

« PAK WÂTTEHUTOTAwEw, (v. a.) 

TAM, Ù S'en Sert comme ceinture. 


+ PAK WATASKIY, a, (n. f.) terre 
déserte. 

«(PAKWATASKAMIK, {n. f.) dé- 
sert. Voy. pikwataskamik. | 

+ PAKUSEYITTÂKUSIW, ok, (a. 
v.) tt donne espérance. 

« PAKUSEYITTÂAKWAN, wa, (a. 
in.) ü y a leu d'espérer. 

« PAKUSEYImEw, etc., (v. a.) à 
attend quelque chose de lui. 

« PAKUSEYITTÂM, wok, (v. n.)ù 
espère, et, ù désire cela. 

« PAKUSEVYITTAMOWIN, a, (n. 
f.) désir, espoir. 

«PAKUSEVYIMOW, ok, (v. n.) a 
espoir. 

« PAKUSE YIMOWIN, a,(n-f.) es- 
poir, désir. | 

«PAKUSIHEW, etc., (v. a.) ü men- 
die auprès de lui. 

« PAKUSITTAW, ok, (v. n.) ilmen- 
die, il quéle. * 

« PAKUSIFTÂWIVYINIW, ok, (n. 

f[) mendiant. 

« PAKUSIHIWE W, ok, (v. ind.) 
il mendie. 

+ PÂKKISIW, ok, (a. a.) il estdur- 
ci, massif. 

«PÂKKAW, a, (a. in.) idem. 

«PÂKKAK, wok, (n. f.) ou, PÂK- 
KAKKUS, ak, étre imaginaire 
quin’a que les os et la peau, et qui: 
se plait à siffler et crier pendant 
la nuit pour épouvanter les vi- 
vants. 

+ PAKUNE, (rac.) percer, trouer. 

« PAKUNESIW, ok, (a. a.)il est 
troué, percé. 

«PAKUNEYAW, a, (a. in) idem. 

«PAKUNEHWEW, (v. &.) HAM, HU- 


72 


PAR 


932 


PÂN 


WEW, HIKEW, Ü le perce, il lui fait | « PAMIKKkaw EW, (0.4. KA, KÂKEW, 


une ouveriure. 

« PAKUNEXNEW. (v. a.) NAM, Ni- 
WEW, NIKEW, lui fait un trou 
avec la main. 

« PAKUÜNESIN, wok, (a. 
trou. 

« PAKUNEsmEw, etc. (v. 
fait un trou en le jetant par terre. 

PAKUSK WAHAN, (v. im.) la gla- 
ce du lac conehee à se briser au 
printemps. 

x PAK W À, (rac.) haïr, détester. 

nt PAKWAÂTCHIGAN. akAR. 1 
ennemi, celui qu'on nn 

« PAKWÂSTWEW. ok, (v. ind.)il 
a de la haine. 


«PAKWÂSIWEWIN, a, (n f) 
haine. 
« PAKWÂrew, (D. 4.) TAM, SIWEW, 


TCHIKEW, 0 le haüt. 

(PAKWÂTIKUSIW, ok, (a a.) # 
est abominable, détestable. 

« PAKWÂTIKWAN, Wa, (a. in.) 
c’est abominable, etc. 

« PAK WÂTIKUSIWIN MENT 
acte d'étre détesté, haï. 

« PAKWÂTITUWOK, (v. m.) ils se 
haïssent. 

PAK WÂTITU WIN, a, (n. f.) hai- 
ne mutuelle. 

x PAMIEw, (a. a.) Traw. HIWEW, 
TOHIKEW, Ÿ en prend soin, à le 
sert. 

(PAMIHIWEWIN, a. 
vice, soin. 

(PAMIHISU W, ak, (v. r.) à a soin 
de lui-même, il pourvoit pour lui- 
même. 

« PAMIHISU WIN, a, (n. f.) soin de 
soi-même. 


(n. f.) ser- 


a.) à est 


a.) ul lui 


KÂTCHIKEW, | lui donne des soins, 
il le soigne. 

CPAMISTAWEwW, (0. à.) TAM, fc 
idem, il reste auprès de lui poÛr le 
servir. 


( PANISTÂKE WIN, a, (n./f.) offi- 
ce, devoir, service. 
€ PAMINEW, (v. a.) NAM, NIWEW, 


NIKEW, 0 en prend soin. 

x PÂN, (rac. | déployer, dilater » épa- 
nouir, évaser. 

« PÂNÂKUTTEW, (v. im.) la terre 
commence à se découvrir au prin- 
temps. 

« PÂNEPIrEw, (D. 4.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, à le découvre, àl l'épa- 
nou. 

CPÂNAHWEW, (0 &.) AAM, HUWEW, 
HIKEW, Ü le découvre, il le met à 
découvert. 

(PÂNAHIKEW, ok, (v.n.) ü dé- 
couvre la terre, il ôte la neige, où il 
doit fixer sa loge. | 

CPÂNINEW, (0. &) Nam, NIWEW, 
NIKEW, 1! l’évase. 

CPÂNIHEW, (0. a) TraM, 
TCHIKEW, 4 le rend évasé. 

« PÂNESIW, ok, (a. a.) il est évasé. 

« PÂNEYA W, à, (a. in.) idem. 

« PÂNESIWIN, a, (n. f.) évasure. 

« PÂNEPAVIW, RE a, (4. à. et in.) 
c'est évasé. | 

« PÂNEYAÂGAN, 
sé, 

x PÂNÂKATAMUW, a, (TN 
chemin battu, us marqué.” 

« PÂNÂKATAMUTTAW, Ok, (v. a. 
in.) 1 fail un chemin battu, botte 
le chemin. 


HIWEW, 


a, (n. f.) vase éva- 


{ 
PÂP 


PÂPÂK, (ad.) ‘un peu. 
apisis. 

+ PAPAK, (rac.) mince, 

«{ PAPAKISIW, ok, (a. a.) à est 
mince. 

C(PAPAKAVW, à, (a. in.) idem. 

‘CPAPAKEGIN, wa, (n. f.) étoffe 

« PAPAKISIHEW (v. a.) TTAM, Hi- 
WEW, TCHIKEW, Ÿ l’amincil. 

CPAPAKIKUTEw, (v. a.) TAM, sI- 
WEW, TCHIKEW, ÿ l’amincit avec 
le couteau, ou le rabot. 

«PAPAKAHWEW, (0. &@.\ HAM, Hu- 
WEW, HIKEW, ® l’'amincit avec la 
hache. 

«PAPAKISwEw, (v. a.) sam, 
WEW, SICEW, ?! le taille mince. 

« PAPAKITTAK, wa, (n. f.) bois, 
planche minee. 

« PAPAKIWEVYÂN, a, (n:f.) che- 
mise. 

« PAPAKIWEYÂNEGIN, wa, (n. 
f.) indienne, coton. 

« PAPAKÂBISKUSIW, ok, (a. a.) 
il est mince, en parlant du fer. 

« PAPAKÂBISKWAN, Wa, (a. in.) 
idem. 

« PAPAKÂSKUSIW, ok, (a. a.) 
est mince, en parlant du bois. 

«PAPAKÂSKWAN, wa, (a. in.) 
idem. ’ 

«PAPAKEGAN, wa, (a. in.) il est 
mince, en parlant du drap, in- 
dienne, etc. 

«PAPAKEKASIN, wa, (a. in.) id. 

«PAPAKATCHIW, ok, (a. a.) &l 
est gelé mince. 

« PAPAKATIN, wa, (a. in.) idem. 

+ PAPAKWATCH,(adv.) distraire, 


SU 


033 


Voy. etato, | 


| CPAPAK WATCHIHEw, 


1 


PAPY 


watch pittwaw, à fume pour se 

distraire. 

GC TRAUE 
a.) à le distrait, il le divertit. 

«PAPAKWATEVIMEw, etc., (v. 
‘a.) il le trouve amusant, distray- 
ant. | | 

«PAPAKWATEVITTAM, wok, 
(v. n.) uw se désennuie, il se dis- 
trail. 

«PAPAKWÂTISIW, ok, (a. a)ü 
est d'un caractère amusant. 

«PAPAKWÂTISIWIN, a, {n. f! 
caractère distrayant. 

« PAPAKWATEYITTÂK USI W, 
ok, (a. a.}ù est désennuyant, amu- 
san£. 

« PAPAKWATEYITTÂKWAN, 
wa, (a. in.) idem. 

«PAPAKWATEYITTÂKUSI- 
WIN,e,(n. f.) distraction, amu- 
sement. 

+ PÂPAKUPAYIW, ok, (a, a.) la 
peau lui pèle, il a des ampoules. 

« PÂPAKUSITESIN, wok, (a a. 
il a la peau pelée aux pieds. 

« PÂPAKUKEw, etc., (0. a.) ÿ le 
pèle, \ lui fait des ampoules. 

x PAPÂ, ou, PAPÂMI, (rac.) de 
bord et d'autre, de côté et d'autre, 
v. g. papà nakamow, # va de 
côté et d'autre en chantant; papâ- 
mi kiskinohamäkew, à va en- 
seigner de tous côtés; papimi ki- 
iskwew, 4 fai des folies de bord 
et d'autre. 

«PAPÂMAHOHOW, ok, (a. a.) ü 

est porté par l'eau, de côté et d'au- 

tre. 


divertir, amuser, v. g., papak- lt PAPÂMAHOTEW, a, (a. in.) id. 


PAP 


«PAPÂMÂMOW, ok, (0. n.) à fuit 
de côté et d'autre. 

« PAPÂMATWEMOW, OK, (v.n.) 
il va de bord et d'autre en pleu- 
rant. 

«© PAPÂMÂSIW, ok, (a. a.) ü va à 
la voile. 

« PAPÂMÂTAN, wa, (a. in.) ca S'en 
va au vent. 

« PAPÂMEYIuew, (0. a.) TTAM, MI- 
WEW, TCAIKEW, Ÿ s'inquiète de 
lui, il s’en préoccupe. 

« PAPÂMEYITTAMOWIN, a, (n. 
[.) souci, inquiétude. 

PAPÂMIKKkawew, KAM, à le suit 
partout. 

« PAPÂMIPAYIW, ok, a, (v. n.) 1 
va de côté et d'autre. 

«PAPÂMIPATTAW, ok, (v. n.) à 
court de côté et d'autre. 

« PAPÂMIPATTAWIN, RAS 
course. 

« PAPÂMIYAW, ok, (v.n.) à vole 
de côlé et d'autre. 

« PAPÂMIPITCHIW, Ok, (v. n.) 1 
lève le camp de côté et d'autre. 

; PAPÂMIPITCHIWIN, dLITL-T) 
| périgrinaltion. 

« PAPÂMISKANAWEW, Ok, (v. 
n.) à fait des chemins en tous sens. 

« PAPÂMITTÂTCHIMO W, ok, (v. 
r.) ü se traîne en tous sens. 

«PAPÂMUTTEW, ok, (v. n.)  voy- 
age, va de bord et d'autre. 

«PAPÂMUTTEWIN, a, (n. f.) voy- 
age, marche. 

« PAPÂMUTTAHEw, (v. a.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, 4 le fait voya- 
ger, ille conduit de côté et d'au- 
ire. 
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il voyage, il marche de côté et 

d'autre. | 

« PAPÂMUTTATAM,wok, (v.a. in.) 
il voyage dans telle place. . 

«PAPÂMAPIWOK, ok, (a. a.) üs 
sont assis de côté et d'autre. 

© PAPÂMASTEW, a, (a. in.) idem. 

€ PAPÂMÂPOKOW, ok, (a. a.)ü 
s’en va à da derive. 

«PAPÂMÂPOTEW, a, (a. in.) id. 

«PAPÂMÂHUTTEW, ok, (v. n.) à 
rôde de côté et d'autre. 

+ PAPÂETIW, ok, (a. a.) il est pres- 
sé, il a grande hâte.  Voy. nanik: 
kisiw. A 

«PAPÂSTWIN, a, (n. f.) hdte, pré- 
cipitation. 

«PAPÂSIHEW, (0. &.) TTAM, HIWEW, 
TCHIKEW, 4 le fait häter, il le pres- 
se. 

(PAPÂSIMEw, etc, (v.a.) ÿ le 
presse par ses paroles. 

©PAPÂSEYIMEw, (v. a.) id pense 
qu'il est en grande hâte. 

« PAPÂSEYITTAM, Wok, (v. n.) il 
est inquiet et pressé. 

« PAPÂSEYITTTAMO WIN De 
[.) hdte, empressement. 

x PÂPÂTTEWIKWEW, Ok 
a.) nl a le visage tacheté. 

« PÂPÂTTE WISIW, ok, (a. a.) 1. 
est tacheté. 

«PÂPÂTTEYAVW, a, (a. in.) c'est 
tacheté. 

« PÂPÂKÂPITTESIS, ak, (n. f.) bé- 
casse, bécassine. 

© PÂPÂSTCHEW, ok, (n. f.) pie de 

bois, oiseau qui perce le bois avec 

son bec. 


CPAPÂMUTTEHUW, ok, (v. r.)| x PÂPAYIHEW, (0. a.) TTAW, Hr- 


PÂP 
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WEW, TOHIKEW, à le vomit, et, ill « PÂPPAWIW, ok, (v. r.) ü se se- 


le fait venir, il l'amène. 

« PÂPAuHEw, etc, (v. a.) idem. 

«PÂPAYIW, ok, (v. n.) ÿ vient à 
cheval. 


« PÂPIYAW, ok, (v. n.) 4 vient en 


volant. 
& PÂPATTAW, ok, (v. n} ti vient 
en courant. 


PAPEVYAK, (ad.)un à un, quelques | 


uns. 

\ x PAPÉTCHIW, ok, (a. a.) ü est 

lent, tardif. 

« PAPÉTAN, Wa, (a. in.) idem. 

« PAPÉTCHIWE YImevv, etc., (v.@.) 
il le trouve lent. 

x PAPEWEW, ok, (a. 
chanceux, heureux. 

« PAPEWEWIN, a, (n. f.) chance 
bonne fortune. 

«PAPE WESKAWEwW, (0. &.) KAM, 
KÂKEW, KÂTCHIKEW, lui porte 
chance, il lui porte bonne fortune. 

«PAPE WEKHEw, etc., (v. a.) 1 le 
rend chanceux. 

x PAPE WEm“Ew, ete., (v. a.) idem. 

x PAPESTIN, (v. im.) { y. a towr- 
billon de neige. 

« PAPESTIN, wa, (n. f.) 
banc de neige. 

« PAPESTINOWIN, (v. im.) ya 
des amas de neige. 

PAPESKUSIW, ok, (4. a.) ü est 
rude, inégal. 

« PAPESKWAW, a, (a. in.) idem. 

PAPETIKKUNEw, efc., (v. a.) ü 
attache en botte. 

«PAPETIKUNISKEW, ok, (a. a.) 
il est sans armes. 

x PÂPPAWOKEW, ok, (v. n.) ÿ 
bat des ailes, il secoue ses ailes. 


GNU EST 


amas, 


coue, pour faire tomber ce qui lui 
est attaché. 

« PÂPPAWIWIN, a, (n. f.) choc, 

_Secousse, pour s'épousseler. 

« PÂPPAWISITESIMOW, ok, (v. 
r.) ù secoue ses pieds pour en faire 
Lomber la boue, ou, la neige. 

« PÂPPAWISIMEW, (v. a.) TITAW, 
SIMIWEW, TCHIKEW, Ü le secoue, ül 
le frappe contre, pour en faire 
tomber ce qui y est attaché. 

«PÂPPAWINEW, (0. &.) NAM, NI 
WEW, NIKEW, Ül l’épousselle. 

« PÂPPA WIRE, (0. 4.) TTAW, HI- 
WEW, TCHIKEW, 1! le secoue, eic. 

« PÂPPA WIPAYITTAW, ok, (v. 
a. in.) ù le nettoie en le secouant. 

« PAPPAWEHwEw, (0. a.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, d! le nettoie en le se- 
couant. 

«PÂPPAWITAKAHWEW, (0. a.) 
HAM, HUWEW, HIKEW, à le nellote 
en le frappant contre quelque 
chose. 

«PÂPPAWIWEBINEW, (v «à: 
NAM, NIWEW, NIKEW, 0 le secoue 
pour jeter ce qui contient, vd. g., 
un sac quon secoue, elc. 

x PÂPPIW, Ok, (0. n.) à rit. 

« PÂPPIWIN, a, {n. f.) le rire. 

« PÂPPIKEWw, (vd a.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, à rit de lui. 

« PÂPPISImEw, etc., (v. a.) Ù le 
plaisante, à le raille. 

«PÂPPIWEYIMEW, (v. a.) TTAM, 
MIWEW, TOHIKEW, Ü Sen moque, 
ou, pàppinweyimew, ou, päppi- 
nottâwew. 

«PÂPPIWEYIMIWE WIN, a, (n. 
f.) moquerie. 


PÂP 
«PÂPPIWEYITTÂKUSIW, 
(a. à.) ül est risible, ridicule. 
« PAPPIWEYITTÂK WAN, 
(a. in.) idem. 


x PASAK, (rac.) collant, gluant, qu 


adhère. 
« PASAKUSTW, ok, 
gluant, il est épais. 
ŒPASAKWAW. a, AGE 
épais, LV. q., une soupe. 
« PASAKWÂBUIY, a, (n. f.) un li 
quide collant, gluant. 
€ PASAKUSKIW, Ok, (n f.) gomme 
collante. 


4 PASAKUSKIWIW, Ok, (a. a.) à 


est collant comme 7 la gomme. 

« PASAKÂBIW, Ok, (0. n.) il cligne 
les yeux. 

« PASAKÂBIWIN, a, 
d'œil. 

« PASAKWÂBIW, ok, 
ferme les yeux. 

« PASAKWÂBIPAYIW, a, (0. n.) 
idem, il s'endort. 

« PASAKWÂBIWIN. a, {n.3£) 
lion de fermer Les yeux. 

« PASAKUSKITCHÂN, AIT) 
Jus du tabac formé po la pipe. 

« PASAKUSIN, Wok, (a. a.) il est 
gluant. 

« PASAKUTTIN, Wa, (à. in.) idem. 

« PASAKUsnew. (v. a.) TITAW, e1- 
MIWEW, eic., 4 le colle en l'éten- 
dant par dis 

« PASAKUSKIWATCHIGAN, a 
(n. f.) cire à cacheter. 

(« PASAKUSKIWAnEw, etc. (0.a.) 
il le colle, il le qlue. 

«PASAKWAMOW, Ok, à, (a. a. et 
in.) il tient, il adhère, étant collé. 

« PASAK WAMOurw, Hs a.) TTAW, 


(n.. f2) clin 


Si MALE 


) 
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(a. a.) ü est 


in.) c’est 


PAS 


 HIWEW, TCHIKEW, {| l'adhère, ül le 
colle ensemble. 

« | PAST SEEN (0. a.) Han, 
HUWEW, HIKEW, dem, pasakwa- 
mohew. 

(PASAK WAHIGAN, a, (n. f.) cot- 
le, cire, glue. 

(PASAKWEWEW, ok, (a. a.) à 
a la chair gluante, v. g., un ani- 
mal ruiné, fatiqué. | 

(PASAKUSKIWEW, ok, (a. a.) 
il est embourbé. 

(PASAKUSKIWOKAW, (v. im.) 
c'est bourbeux. 

« PASAKUTCHESKIWOKAW (v. 
im.) idem, fangeux. 

x PASÂBAHwEw, etc., (v. 
frappe au visage. 

(PASASTEnvwEw, (0. a. HAM, Hu- 
WEW, HIKEW, le fouelte. 

(PASASTEHUWE WIN, a, (n. [.) 
chätiment, punition. 

« PASASTEHWÀ WASUW, ok, (v. 
n.) \ chätie, àl fouette ses enfants: 


a.) il le 


ac-|« PASASTEHWÂWASUWIN, a, 


(n. f.) action de punir les enfants. 
«PASASTEHIGAN, a, {n. f.) fouet. 
« PASASTEHIGANIKÂKE W, ok, 

(v. n.) ü s’en fait un fouet. 
(PASASTEHIGANIKEW, ok, (+. 

n.) à fait un fouet. 


« PASASTEHIGANIxAwEw, (air, 


il lui fail un fouet. 

« PASASTEPA YIxew, (v. a.) TTaAw, 
HIWEW, TCHIKEW, décrit une li. 
gne dessus avec une ficelle, une 
corde, en foueltant la partie. qu 11 
marque. 

(PASASTEPAYITCHIGAN , à, (n. 
[.) corde pour marquer, en forme 
de fouet. 


PAS 


« PASASTEPAYITCHIKEW, ok, 
(v. n.) ü tire des lignes en: ee 
lant avec une corde. 

« PASASTEPITEw, (v. a.) TAM, sI- 
WEW, TCHIKEW, ÿ décrit des lignes 
sur lui en le foueltant. 

x PASIKKWEHwEw, etc., (v. a.) 
il le frappe au visage, il je souf- 
flette. 

« PASITCHITOHEHUSUW, ok, 
(0. r.) ü se frappe dans les mains. 

« PASITCHITCHEHwEw, (v. a.) à 
le frappe dans les mains. 

« PASIKK WEPITEw, (v. à.) il lui 
bande les yeux, le visage. 

« PASIKK WExEw, etc. (vu. a.) id. 

« PASISKWEPIrEw, etc., (v. a.) ù 
lui bande la tête, il Lui met une 
couronne. 

« PASISTIK WÂNEPIrEw, etc. 
a.) idem. 

« PASISK WEXEw, etc., (v. a.) id, 

« PASISKWEPISUW, ok, (a. a.) il 
a la téle bandée, couronnée. 

« PASISK W EPISUN, a, (n. f.) ban 
deau, couronne. 

« PASITONEHwEw, etc., (v. a.) à 
lui donne un soufflet sur la bouche. 

x PASISIW, ok, (a. a.) il est creux, 
concave, cannelé, sillonné. 

« PASAW, a, (a. in.) idem. 

« PASIKISIW, ok. (a. a.) idem. 

« PASIKAW, a, (a. in.) idem. 

« PASISTWIN, a, (n. f.) sillon, rai. 
nure, concavtité. 

« PASIKISIWIN, a, (n 


"CI 


fPTUEN. 


« PASATCHAW, (v. im.) coulée, 
raveline, ravin. 
« PASÂBISKAW, (v. im.) ravin, 


fissure, ouverture dans un rocher, 
une pierre. | 


37 PAS 


« PASÂNEPAYIW. ok, a, (a. a. el 
in.) il a une fissure, une un 


« PASAKÂNEPAYTW, OK ra tan 
a. et in.) idem. 
€ PASAKIPAYIW, ok, a, (a. a. et 


in.) idem. 

« PASIKUTCHIKE W, ok, (v. n.) à 
sillonne, il fait une rainure. 

« PASIKUTCHIKE WIN, a, (n. f.) 
rainure. 

« PASIKUTCHIGAN, a, (n. f.) in. 
Strument à rainure, bouvet. 

€ PASIKUTEw, (0. 4.) TAM, SIWEw, 
TCHIKEW, | lui fait une rainure. 

« PASIPESIN, wok, (a. a.) à tour. 
ne, \ va en forme de concavité. 

(€ PASIPETTIN, wa, (a. în.) idem. 

(PASIPESTIN, (v. im.) tourbillon 
de vent, qui a l'air d’un sillon en 
effleurant la terre ou l'eau. 

«PASIPEYVOWEW, (v. im.) com- 
me Pasipestin. 

«PASIPEVAW, (v. im) ça passe 
comme un sillon. 

{« PASAHWEW, (v. 4.) HAM, HUWEW, 
HIKEW, Ü l’équarrit. 

€(PASAHIKEW, ok, 
équarrit du bois. 

« PASAHIKE WIVYINIW, ok, (n.f.) 
équarrisseur. 

(PASAHIKE WITCHIKAHIGAN, 
a, (n. f.) hache pour équarrir. 

x PASIKOW, ok, (v. r.) à se lève, 
étant assis. 

( PASIKOWIN, a, (n. 
se lever. 

€ PASIKOHEW, (0. 4.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, Ül le fait lever, il le lève. 

« PASIKONEW, (0. 4.) NAM, NIWEw, 
NIKEW, 0 le lève. 

« PASIKOTISAHwEw, (v. 


(D. ind. }ertl 


[.) action de 


@.) HAM, 


PAS 
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HUWEW, HIKEW, # le fait lever|« PÂSITCHIK WÂSKUTTIW, ok, 


brusquement. 

« PASIKOSTAWEW, (v. 4.) TAM, TÂ- 
KEW, TÂTCHIKEW, ÿ se lève en sa 
présence. Aussi, il lui résiste. 

« PASIKOPATTAW, ok, (v. n.) à 
se lève très-promptement. 

PASINAW, (ad.) et, pasinaw tchi? 
expression de doute. Je ne sais 
pas si, elc., est-ce que? ©. q., pasi- 
naw kita pe-kiwew, est dou- 
teux qu'il revienne; pasinaw tchi 
ki miyin? est-ce que tu ne me le 
donnerais pas? pasinaw ekusi 
itwew eka ketchinahutji, sans 
doute qu'il ne parlerait pas ainsi 
s'il n'était pas certain; pasinaw 
ni pa pittukân? est-ce que je 
pourrais entrer? Voy. Matwân, 
etc. 

x PASISÂWEW, ok, (v. n.) dl fait 
brûler, \ fait flamber, il met le 
feu à la prairie. 

« PASISWEWw, (v. 4) SAM, SUWEW, 
SIKEW, © le fait brûler, à l'incen- 
Le | 

« PASISUW, ok, (a. a.) à brule, 
est en feu: 

« PASITEW, a, (a. in.) il y a incen 
die... 

x PÂSITCH, (prép.) pâsitchi, par- 
dessus. 

« PASITCHIPAYIW, ok, a, (a. a. 
et in.) ca passe pardessus. 

« PÂSITCHIPEW, (v. im.) l'eau 
submerge, il y a inondation. 

« PÂSITINEW, (v. a.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, % le prend en mettant la 
main par-dessus quelque chose. 

« PÂSITAHYEW, (0. 4.) STAW, YIWEW, 
TCHIKEW, 0 le met par-dessus. 


(v. n.) à saute par-dessus. 

« PÂSITCHIWEBInew, etc. (v. a.) 
il le jette par-dessus. 

« PÂSITÂSKUW, ok, (v. n.) al pas- 
se par-dessus, v. q., une clôture. 

« PÂSITÂTTA WIW, ok, (v. n.) id. 


« PÂSITUTTEW, ok, (v. n.)ù mar- 
che par-dessus. 


« PÂSITAHWEw, (2. @.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, % passe par-dessus 
lui. 

« PÂSITCHISKAWEW, GC. IIRE 
a.) à lui passe sur le corps. 

« PÂSITCHITAKUSKEW, Ok, (v. 
n.) ü passe par-dessus. 

€ PASITATJIWEW, ok, (v. n.) ou, 
pâskitatjiwew, ok, i passe par- 
dessus, v. g., une montagne, une 
côte, etc. 

«PÂSTÂMATIIWEW, ok, (v. n.) 
ou, pâskitamatjiwew, idem. 

« PÂSITÂTJIWASUW.,ok,i seren- 
verse en bouillant, ca passe par. 
dessus, etc. 

«PÂSTÂTJIWATEW, a, (a. in.) 
ou, pâsitâtjiwatew, idem. | 

+PÂSK, (rac.) ouvrir, faire une 
ouverture, crever, éclater. 

«PÂASKÂKUNAKIW, ok. (a. a.) ül 
ne fait que de passer, sa pisle est 
fraiche. 

«PÂSKÂKUNAKIWIN, a, (n.f.) 
piste fraîche. 

«(PÂSKÂKUNAKA W, (v. im.) 
neige qui vient de tomber. 

«(PÂSKÂKUNAKIYAW, (v. im.) 
idem. 

« PÂSKÂKUNEW, ok, (a a.)üy 
a sa piste fraiche sur la neige. 


PÂS 
« PÂSKÂBIW, ok, (a. 
yeux crevés, 5 est borgne. 


« PÂSKÂWEPAHWEW. etc., (0. 
a.) il lui créve les yeux. 
« PÂSKÂ WEHU W, OK D MEL 


(le poussin) brise la coque pour en 
sortir. 

(© PÂSKÂBOWE*zw. (v. a.) Na, 
NIWEW, NIKEW, | le découvre, 

* en Ôte le couvercle. 

» PÂSKEKINIKÂSUW, OK, (a. a.) 
ul est découvert, ouvert. 

« PÂSKEKINIKÂTEW, 
idem, v. g. un livre. 

« PÂSKEKINIG A N,a, Un. 12) 
feuille d’un livre. 

«PÂSKEKINEwW, (0. 4.) NAN, NI 
WEW, NIKEW, ÿ l'ouvre, ile tour- 
ne, v. g. les feuilles d’un livre. 

« PÂSKEKINAMÂWEW, etc. (v. 
a.) ul le lui ouvre. 


a, (a. in.) 


« PÂSKITTEKUTEW, a, (a. in.) 
c'est ouvert, v. g. une porte. 
« PÂSKITTENIKÂSUW, ok, (a. 


a.) ü est ouvert. 

« PÂSKITTEN IKÂTEW, a, (a. in.) 
idem. 

« PÂSKITTENEWw, (0. 4.) NAM, -Ni- 
WEW, NIKEW, ÿ l'ouvre, v. g. une 
porte, boîte, fenétre, etc. 

« PÂSKITT E NAMÂ WE W, etc. 
(v. a. al le lui ouvre. 

«PÂSKIPAYIW, ok,a, (a. a. 
in.) ça créve, il se fail jour. 


el 


« PÂSKINEW, (0. a.) Nam, NIWEW, 
NIKEW, Ü l'ouvre, ü le découvre, 
d. g. Ôler ce qui recouvrait. 

« PÂSKIPITEw, (0. a.)TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, Y# en retire la couver- 
ture. 
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PÂS 


a.) & a les|\« PÂSKITTEPAYIW. Ok, a, (a. a. 


lin.) ca s'ouvre, ca se He 

« PASKITTE WEPAnwew, (v. à.) 
HAM, HUWEW, HIKEW, ï l’ouvre 
avec secousse. il En 

« PÂSKITONEHWEW. etc., (v.a.) 
ù lui ouvre la bouche. 

« PÂSKITONEYIW. ok, (0. n.) 4 
ouvre la bouche. 

«PÂSKINAMÂWEW. etc. (v. a.) 
il lui découvr e, ut ouvre. 

« PÂSKITCHIWANEW, etc, 

a.) à le découvre. 


(v. 


V. T.) se décou- 
dre, vd. g. quelqu'un qui est couché 
el qui éloigne ses couvertures. 

{PÂSKISIKEW, ok, (v. n.) # tire 
un coup de fusil. 

(PÂSKISIKE WIN, a, {n. f.) muni. 
hion, poudre, balles, etc. 

« PÂSKISIGAN, a, (n. 
arme à feu. 

« PÂSKISIGANIS, a, (NAT MIS to: 
let, mistahi pâskisikan, canon. 

« PÂSKISIKANÂTTIK, wa, (n.f.) 
bois, monture du fusil. 

(PÂSKISIKANÂBISK, wa, (n. f. 
fer, canon du fusil. 

« PÂSKISIKANASTOTINIS, a, 
(n. f.) capsule. 


f) fusil, 


*|« PÂSKISIKANIWANIHIK E W, 


Ok, {v. n.) à tend un fusil, il le 
place comme un piége. 
« PÂSKISOSUW, ok 
lire. 
©PÂSKISOSU WIN, a, (n. f) sui- 
cide, avec un arme à feu. 
(PÂSKISwEw, (0. 4.) SAM, suwEw, 
SIKEW, Ü le lire. 
« PÂSKAHWEWw, (v. a) HAM, HUWEW, 


(OT MA Se 


PÂS 5 


( PAS 


HIKEW, ü le casse pour l’ouvrir,|t PASKAMEWw, (v. &@.) TTAM, MiI- 


0. q. UN ŒUf. 


« PÂSKAMEW, (0. a.) TTAM, MIWEW, 


TcHIKEW, Ôl le brise avec ses dents, 
D. q. Une NOT. 

« PÂSKAHYEW, (0. a.) STAW, Y1 
WEW, TCHIKEW, ü le place ouvert, 
découvert. 

« PÂSKINOKE W, ok, (v. n.) # dé- 
fait la loge, la tente, il décampe, il 
louvre, il la détache. 

+ PASK, (rac.) fourcher, se diviser, 
séparer. 

« PASKEW, ok, (v. n.) à fourche, 
il prend une autre direction. 

« PASKE WIN, a, (n. f.) autre di- 
rection. 

« PASKEMUW, a, (a. in.) chemin 
qui fourche. | 

« PASKESTIKWEYAW, (v. im.) 
branche d'une rivière. 

« PASKETTIN, wa, (a. in.) idem. 

« PASKEWIYEw, (0. @.) TAW, YI- 
WEW, TCHIKEW, Ÿ se sépare de 
Lui pour aller d'un autre côté. 

« PASKETISAHWEW, (0. a.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, { le fait fourcher, 
il l'envoie d'un autre côté. 

« PASKETTAHEW, (0. a.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, dl l'en sépare. 

« PASKETISINEW, (0. @.) NAM, NI- 
WEW, NIKEW, dem. 

« PASKESI WIN, a, (n.f.) membre. 

« PASKESIWINEYÂBIY, a, (n. 
f.) nerf, muscle. | 

« PASKETIKWANAKISIW, 
(a. a.) ses branches s'étendent. 

«PASKETIKWANEVYAW, a, (7. 
in.) idem. 

«PASKEYAW, (v. im.) y a em- 
branchement. 


ok, 


WEW, TCHIKEW, le coupe avec 

ses dents. 

C{PASKEMEW, (0.4.) TTAM, MIWEW, 
TCHIKEW. en le mordant, il lui en- 
lève le morceau. 

(© PASKIPITEW, (v. 4.) TAM,SIWEW, 
TCHIKEW, Y le casse, v. g. une 
corde. | 

« PASKIPAYIW,.0k,.a,.(a: 0er 
in.) ca se casse, ca se rompt. 

(PASKISUW,0k, (a. a.) les étin- 
celles tombent sur lui. 

« PASKITE W, a, (a. în.) ça étin- 
celle, le feu tombe sur, etc. 

(PASKISWEW, (0. 4 | SAM, SUWEW, 
SIKEW, le coupe, 1 le sépare 
avec un couteau, où des ciseaux. 

(PASKITTOWEW, ok, (v. n.) & 
parle d'autre chose, il passe à un 
autre sujet. 

« PASKITTOWEWIN, a, {n. f.} 
une autre parole, une autre nar- 
ralion, une autre prière. 

« PASKIVÂKEW, ok, (v. n.) & 
gagne, \ est vainqueur, ù rem. 
porte sur, elc., \ domine. 

« PASKIVÂKEWIN, a, (n. f:) pré- 

. éminence, victoire, elc. 

«PASKIYAWEw, (0. &.) vaAM, yÂ. 
KEW, YÂTCHIKEW, {! le gagne, il le 
vainc, tt le domine. 

+ PASKWAW, (v. im.) prairie dé- 
serte, stérile. : 

«PASKUSIW, ok, (a. a.) il est pelé. 

C©PASKWAW, a, (a. in.) idem. 

« PASKUW, ok, (v. n.) 1 mue. N. 
B. Ce mot ne sert que pour les 
oùsPauT. 

« PASKU WIN, a, {(n. 


Oiseaux. 


f) mue des 


PAS 
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«PASKUHUWIPISIM, {n. f.) mois |« PASK WATAHIGAN, ARTE) 


où les oiseaux muent, juillet. 

« PASKUPIrEw, (2:4.) TAM, SIWEW. 
TCHIKEW, À le plume. 

«€ PASKUSwWEw, (0. &.) SAM, SUWEW, 
SIKEW. tl le tond. 

« PASK WAHAMÂWEW, etc., (v. 
a.) idem, il lui coupe les cheveux. 

(PASKWAHAMAW, ok, (v. n.) ü 
se fait couper les cheveux. 

« PASKWÂTIPESWEW, «.CtC:, vd. 
a.) il lé tond, il le rend chauve. 

t PASKUSTIKWÂNEW, ok, (a. 
a.) 1 est chauve. 

« PASKUWITTIKEW, ok, (v. n.) 
il racle le poil. 

« PASKUSKISUW, ok, (a. a.) 

« PASKUSKITE W, a, (a. in.) 

« PASKWÂSKITE W, (v. im.) forét 
brûlée, bois brülé. 

« PASK WÂSKISU W, ok, (a. a. il 
est brülé entièrement. 

« PASKUNEW, ok, (a a.) il est 
gras. Cela s'entend des animaux. 

1 PASK WESKOYUW, ok, (a. a.) 
il est rassasié de manger du gras 
Voy. Pasweskoyuw. 

(PASKWATJIY, a, (n. f.) mon- 
lagne pelée. 

( PASKWAHIKEW, ok, (v. n.)ù 
racle, il gratte le poil de la peau. 

«PASKWAHWEW, (0. 4.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, Y en racle le poil 

« PASKWAHIGAN, a, (n. f.) ins- 

‘trument, os pour racler le poil, 
graltoir, racloir. 

« PASKWATAHIKEW, ok, (v. n.) 
Voy. Paskwahikew. 

« PASKWATAHWEW, (v. a) Voy- 
Paskwahwew. 


Voy. Paskwahigan. 
x PASKTTAPIrew, (v. a.) TAM, sr- 
WEW, TOHIKEW, 4 le sangle. 
(PASKITAPISUW, 6k, (a. a.) à 
est sanglé. 
« PASKITAPITEW, a, (a. in.) id. 
({PASKITAPITCHIGAN, a, (n. f 
sangle. 


« PASKITATAYEPITEw, . (v. a.) 
TAM, SIWEW, TCHIKEW, à lui san- 
gle le ventre. 

« PASKITATA YEPITCHIGAN, a, 
(n. f.) sangle d'une selle. 

« PASKATA YEPITCHIGAN, 
While: 

PÂSKATCH, (adv.) jusqu'à, méme, 
ù. g. mistahi ni kisimaw, pâs- 
katch e matchi ïjit, je l'ai beau- 
coup fäché, jusqu'au point qu'il 
m'a insulté, pâskatch nama wi- 
mitjisuw, ÿ ne veut pas méme 
manger, ki ki sâkihikonow mis- 
tahi Jesus-Christ pâskatch e ki 
wi-nipustamâkoyak, Jésus-Christ 
nous à beaucoup aimés jusqu'à 
vouloir mourir pour nous. 


4; 


x PASP, (rac.) à travers, s’échap- 
per avec peine. 

s PASPAHAM, wok, (v. n.) ü sort, 
ou, \ entre par une ouverture, 
par un trou, v. g,un chien qui 
veut entrer dans la loge,en s'intro- 
duisant par quelqu'ouverture. 

« PASPAHAM, ÿ regarde à l'inté- 
rieur, OU, paspabiw. 

€ PASPIW, ok, (v. n} 1 échappe au 
danger. 

« PASPI WIN, a, (n. f) action d'é- 


chapper à un danger. 
36 
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: dr ER ù "VE À 
«PASPInew, (ü, a.) Naim PV | + PASWEW, (0: a.) )SAYI EUWEW, sr 


NIKEW, à le sauve du danger, il te 


sort par une issue. 

t PASPITISINE W, (v. a.) il le pre- 
sente à travers une ouverture, vd. 
4, par une fenêtre ouverte, il pré- 
sente quelque chosé. 

x PASPINEw, ok, (v.n.) à évite la 
mort avec peine, ü échappe à la 
mort. 

« PASPINATEw, etc., (uv. a.) üw le 
tue, il Lui fait courir un grand 
danger. 

« PASPINASUW, ok, (v. ind.) 
fait courir un grand danger à 
quelqu'un. 

x PASPASKÂBIW, ok, (a. a.) les 
yeux lui étincellent. 

« PASPASKITE W, à, (a. in.) le feu 
étincelle, pétille. ] 

x PASWEW, (0. &)SAM, SUWEW, SI- 
KEw, ü le fait sentir, v. g., cou- 
rant après un animal, qu'il appro- 
che en cachette, tout à coup à est 
senti par lui, et s'enfuit. 

« PASUHEw, etc., (v. a.) idem. 

HPASUMN AGE 210, 
flaire. 

« PASU WIN, a, (n. f,) odorat, flair. 

+ PASWESIN, ok, (a. a.) w esi 
rempli de gras, à est gras, hui- 
leux. 

« PASWEYAW, a, (a. in.) idem. v. 
g., dela viande qui ne contient 
que du gras. 

« PASWESKOYUW, ok. (a a.) ul 
est rassasié de manger du gras, ul 
est huilé, (il est écœuré). 

« PASWESKOYEW, etc., (v. a.) ü 
le rassasie avec du gras. 


n.) ü sent, 


KEW, | le fait sécher. 


«+ SUW, ok, (a. a.) il est sec, ari- 


de. 

«PÂSTEW, à, (4: 22.) idem. 

«PÂSTEW AKA°3 OSUW,0k, (a.a.) 
il est aride, v. ÿ., un Train dur- 
ci par la: sécheresse, Ou, UN MOr- 
seau de cuir séché très-dur. 

«PASTE WÂKATOTEW, a, (a.in.) 
idem. tv 

«PÂSTEYÂKATOSUW, 6k, (a.a.) 
idem. 

« PÂSTEYÂKATOTEW, a, (a. tn.) 
idem. 

«PÂSINÂSUW, ok, (v. n.) ÿ fait 
sécher ses habits. 
« PÂSINÂSTEwW, (0.a.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, à lui sèche ses habits. 
«PÂSTEWÂTTIK, wok, a, (n. f.) 
arbre sec. 

«PÂSTE WIMITTI, a, (n. f.) bois de 
chauffage sec. 

« PÂSIMINEW, ok, (v. n) à fait 
sécher des graines, des fruits. 

« PÂSIMINÂN, a, (n.f.) graine sé- 
chée. | 

« PÂSIPAKWEW, ok, (0. n.) ü fait 
sécher des feuilles. 

«PÂSIPAKWÂN, a, ‘n.f.) feuille 
séchée. 

« PÂSEGINWEW, ok, (v. n.)ufait 
sécher du cuir, une peau. 

« PÂSWEWOKWEW, ok, (0. n.) 
il fait sécher de la viande. 

« PÂSTEWITONEW, ok, (a. a.) il 
a la bouche sèche. 

« PÂSTEWÂBIW, ok, (a. a.) da 
les yeux séchés. 

« PÂSTEWISKIJIK WE W, ok, 
(a. a.) idem. 


PÂS 
‘A PÂSTAKIW, ok, (v. 
les lèvres. 
“PÂSTAKIWIN, a, {n. f) action 
de se lècher les lèvres. 
x PÂSWEWEW, ok, (v. n.) il fait 
écho, il fait retentir. Voy. tchist- 


n.) use lèche 


Wesin. 
(PASWEWESIN, wok, (a. a) à 
fait écho. 


1 PASWEWETTIN, wa, (a. in.) id. 


( PASWEW ETTIrowEw, Er Je 
Q.) ü lui fait écho, il lui renvoie le 
son. 

«PASWEWETOTawew, etc., 
a.) idem. 

(PASWEWEKHEw, (v. a.) TTAM, HI- 
WEW, TCHIKEW, # lui fait rendre 
un son, il le fait résonner. 

«“PASWEWEsmEw, etc., (v. a.) à 
lui fait faire l'écho, en le frappant 
contre, etc. 

+PÂST, (rac.) causer un malheur, 
commettre une grande faute, bri- 
ser, casser. N. B. [n'y a que l’usa- 
ge qui puisse faire comprendre 
toute l'énergie de cette racine. 


(v. 


«CPÂSTÂ HE, (0. a) rraw, HIWEW, 
TCHIKEW, à lui cause un malheur, 

*. tlle fait pécher, il lui fait domma- 
ge, 1 le scandalise. 

«€ PÂSTÂMEw, etc., (0. a.) à le mau- 
dit, il le blasphème, il le scandu- 
pte il médit de lui, il le calomnie. 

4 PÂSTAMTWEW. GE (v. ind.) à 
blasphème, il MERE 

€ PÂSTAHUW. Ok, (v.r.) il se cause 
un malheur, il pèche. 

«PÂSTÂHUWIN, a, {n. f) mal- 
heur, péché. 


« PÂSTAMOW, ok, ( 


d. r.)tlse cause 


043 


« PÂSTÂPAYIW. (JE À 


«PÂSTÂPAYInew. 


«e PÂSTÂSKAMÂ wew, etc., 


« PÂSTINEw., 


PAT 


malheur, par ses paroles, il blas- 
phème. 


UPÂSTÂMOWIN, a, (n. f.) parole 


fatale, blasphéme. 

(a. à. et 
in.) c’est fatal, dangereux, redou- 
table. 

ETC, LE(UR 44) 
Voy. pâstâhevw. 


« PÂSTÂPAYISxawew, etc., (v.a.) 


idem. 


CPÂSTÂKAMAW, ok;{v. n.) Voy. 
pâstâhuw. 
« PÂSTÂSIW, Ok, (a. a.) idem. 


« PÂSTASIWIN, a, (n. f.) Voy. pâs- 


tähuwin. 

(v. a.) 
0 lui porte malheur en le a sUL- 
vant. 

(0. a.) Nam, NIWEW, 
NIKEW, Ÿ le fait craquer, à le fêle, 
il le casse, v. g., une pipe dans sa 
main. 


CPÂSTIPAYIW, ok, a, (a. a. et in.) 


ù craque, il se fêles ù Se fend. 

« PÂSTISIN, wok, (a. a.) se brise, 
ù se fend en tombant. 

«PÂSTITTIN, wa, (a. in.) idem. 

«PÂSTATCHIW, ok, (a. a.) à se 
brise, àl se fend par Le froid. 

t PÂSTATTIN, Wa, (@. in.) idem. 

€ PAST ARE. (0. 4) HAM, HUWEWw, 
HIKEW, 4! le cusse en lui donnant 
un COUP. 

UPÂSTAMEW, (v. a.) Tran, MIWEW, 
TCHIKEW, À le casse avec ses dents. 

+ PAT, (rac.) manquer se tromper, 
manquer son coup. 

(PATAHWEW, (v.a.) HAM, HUWEW, 
HIKEW,, 0 le manque en voulant 
le frapper ou le tirer. 


PAT O 


É PAT 


« PATÂBAMEw, (v. 4.) TTAM, KKEW, | ( PATOTE, (ad.) à côté, hors. Voy. 


TCHIKEW, Ül le perd de vue, aussi: 
ù se trompe en le voyant. 

(PATITISAHWEW, etc., (v. a.) ü 
envoie à côté, il le perd. 

« PATITISAMÂwEw, etc., (v. a.) à 
lui fait manquer son coup. 

«PATESKENAM, wok, (v. n) ü 
perd fond étant dans l’eau. 

« PATÂBATTAMOWIN, DATE fe) 
mépris. 

(© PATÂBATTAMÂwEw, etc., (v.4.) 
ne lui remarque pas. 

« PATCHIMEw, etc., (v. a.) il se mé- 
prend en lui parlant. 

« PATCHIPAYIW, ok, a, (a. a. et 
in.) il fait une méprise, ca va à 
côté. 

« PATOTEPAYIW, ok, a, (a. a. et 
in.) il va « côté, v. g., une voiture 
qui va à côté du chemin. 

«PATOWEW, ok, 
trompe en parlant. 

« PATAHAME W, ok, (v. n.) il man- 
que le chemin. 


(Uma USE 


« PATAKIMOW, ok, (v. n.) Voy. 


pâstâämow. | 

«PATAKIMEW, etc., (v. a.) se mé- 
prend sur son compte. 

«PATASOWÂTEw, etc. (v. a.) id 
en porlant'un jugement sur lui. 

(€ PATINEW, (0. 4.) NAM, NIWEW, NI- 
KEW, le manque en voulant le 
saisir avec la main. 

« PATISKAWEW, (0. 4.) KAM, KÂKEW, 
KÂTCHIKEW, à le manque en mar- 
chant dessus, vd. g., quelqu'un qui, 
en marchant sur un pont, met le 
pied à côté. 


opime, v.g., patote pimuttew, # 
marche à côté, hors du sentier. 

«PATOTESKANAW, (ad.) à côté 
du chemin. 

(€ PATOTETCHIWAN, (v. im.) cou- 
rant qui passe hors de son lit. 

(€ PATAMEW, (0. 4.) TTAM, MIWEW, 
TCHIKEW, Ÿ le Manque en voulant 
le saisir avec sa bouche. 

(« PATASINAHWEW, (0. 4.) HAM, HU- 
WEW, NIKEW, {| se trompe en le 
marquant, 1 se méprend, en agis- 
sant sur lui. 

« PATAMISK, wok, (n. f.) castor 
qui va sur deux ans. 

{ PATASK, wok, (n.f.) ours jeune 

_ qui va Sur deux ans. 

« PATAWAÂNISIE, ak, (n.f.) idem. 

« PATAWÂTAMOW, ok, (v. n.) 4 
se irompe en chantant. 

«© PATATÂMOW, ok, {v. n.) idem. 

&©PATOTETTAWEwWw, (v. &.) TTAM, 
TTÂKEW, TTÂTCHIKEW, à se mé- 
prend sur ses paroles, il se trompe 
Sur ce qui dit, il le comprend 
mal. 

«PATCHÂYIS, ak, (n.f) animal 
qui va avoir deux hivers. 

+PATAKUSKAwWEwW, (v. a.) KaM, 
KÂKEW, KÂTCHIKEW, ü le foule aux 
pieds, il marche sur lui. 

«(PATAKUXEW, ({v. a.) NAM, Ni- 
WEW, NIKEW, ÿ le prosterne à 
terre, il le lient contre terre. 

«PATAKWAHWEW, (v. a.) Ham, 
HUWEW, HIKEW, ü le lient contre 
terre en le frappant. 

« PATAPISTAWEW, (0. a.)'TaM, etc., 
il se prosterne devant lui. 

« PATAPIW, ok, # se prosterne. 


PAT 


4 PATAPTIWIN, a, (n. f.) prosterna 

| tion 
«PATAPITISAHWEW, (v. a.) d le 
fait prosterner. 

« PATAPIHEW, etc., (v.a.) idem. 

« PATAPISKWEYIW, ok, (v. n.) 
il s'incline jusqu'à terre. 

«t PATCHAHASK AHASK, wok, 
(n.f.) oiseau qui annonce la pluie. 

x PATHTEW, (v. 4.) TAM, SIWEW, 
TOHIKEW, 0 le flambe, il le grille. 

« PATHTAW, ok! (v. a. in.) il fait 
flamber cela. 

« PATHTCHIKÂSU W, ok, (a. a.) 
il est flambé. 

« PATHTCHIKÂTEW,- 2, ia. in.) 
idem. 


PÂTIMA, (adv.) dans un autre temps. 
Voy. tcheskwa. 

+PÂTUS, (adv.) une autre fois 
(peu usité). 

«PÂTUSÂK, (adv.) dans le désert. 

+ PÂWÂMIW, ok, (v. n,) il réve, il 
songe. 

« PÂWÂMIWIN, a, (n. f.) réve, son- 
ge. 

«PÂWÂTEwW, (0. a.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, Ü réve à lui. 

«PÂWÂmEw, etc., (0. a.) idem, (peu 
ustté). 

«PÂWÂGAN, ak, (n. f.) réve, son- 
ge, génie des réves. 

« PÂWAHUTCH, (adv.) comme à 
travers un voile, à travers quelque 
chose. 

«PÂWÂYIK, (ad.) idem, ou, pâwä- 
yek. 

«PÂWINÉ, (ad.) idem. 

« PÂWANTIW, ok, (a. a.) il est mai- 
gre, n'a que la peau et les os, 
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Succombe à la maïgreur, il est dé- 
péri. 

CPÂWÂNIWIN, a, (n.f.)maigreur, 
dépérissement. 

«PÂWASKWEW, (v. im.) à pa- 
raît à travers les nuages, ,v. g., le 
soleil. 

«PÂWAPAK, (adv.) à travers la 
loge. 

« PÂWINEK WASIW, ok, (a. a.) 
il est assoupi. 

«PÂWINEKWÂMIW, OK; (274) 
idem. 

«PÂWOSsIMEW, (v. 4.) TITAW, SIMI- 
WEW, TCHIKEW, Y ne le voit que 
difficilement, comme à travers un 
voile. 

«PÂWOTITAW, ok, (v. n.) ü a la 
vue très-faible, 11 ne voit presque 
pas. 

« PÂWÂTTAW, ok, (v. n.) avec la 
négation; vd. g., namawâtch pâ- 
wâttaw, à n'entrevoit méme pas, 
ù n'en a aucune connaissance, c’est 
pire qu'un songe pour lui. 

«€ PÂ WINAWEW, (0. 4.) NAM, NÂKEW, 
NÂTCHIKEW, à le voil à travers 
quelque chose, il l'entrevoit. 

«PÂWISTIK, wa, (n. f.) rapide, 
chute d'eau. 

«PÂWISTIKOWIW, (v. im.) ü y 
a rapide, chute d’eau. 

x PAW, (rac.) faire tomber quelque 
chose en Secouant. 

«PÂWA:WEW, (0. 4.) HAM, HUWEW, 
HIKEW, 0 le fait tomber, en le se- 
couant, il l’égrène. 

«PAWIKEW, (v. a.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, ü le secoue, il l’égrène, 1 
l'épluche, v. g., un épi de bled dont 
on fait tomber les grains, une 
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branche dont on arrache les feuil- 
es, un bois dont on ôte l'écorce. 
PAWÂTAKInEw, etc., (v. a.) id. 
t PAWÂTAKIPA YIW, ok, a, (a. 
a. etin.)tùs égrène, il pèle. 
€ PAWISIMEw, (v. a.) TITAW, SIMI- 
WEW, elc., 1 le fait SA en le 
Secouant ee 


(PAWITISAHWEW, (v. a.) Ham, 


HUWEW, HIKEW, / les disperse, il 
les fait tous fuir, v. 9., Un chasseur 
qui fait fuir toutes les bêtes qui 


Sont Sur son passage, il ne laisse 
rien. 

(PAWITISAHAMÂwEw, etc, (v 
a.) 1 ne lui laisse rien pour chas. 
SET. 

(PAWITISAHIKÂTEW, a, (a. in.) 
0. ÿ, misiwe pawitisahikâtew 
eoko askïy, cette terre est toute 
désertée par les animaux de chas- 
(A 

CPAWIPAYIW, ok, a, (a. a. et in.) 
iliombe en éprouvant une secousse. 

«PAWÂSIW, ok, (a. 
par le vent. 

{PAWAÂSTAN, wa, (a. in.) idem. 

€ PAWÂHAMOYAW, (0. 1m.) nei- 
ge qui tombe des arbres. 

(PAWÂTCHAKINASIS, (n. f.) dé- 
cembre, mois où la neige tombe 
des arbres,et,tientencore aux arbres. 

CPAWIKAswEw, /v. &.) SAM, SU- 
WEW, SIKEW, Ü le brie tout ; v.q., 
pawikasam okaskitem, 4 brie 
touie sa poudre. 

{ PAWIKASIGAN, a. (n. f.) em- 
plâtre. - 

« PAWINESIW, Ok, (a. a.) il a une 
emplatre. 


a.) 1 tombe 
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« PAWINESIGAN ; à, (n. f.) empld- 
tre. 

(PAWISKAWEw, (0. a.) KAM, Ki. 
KEW, eic., 1 le fait tomber, il le- 
grène en me chant dessus. 

« PAWEYImew, etc., (0. a.) il ne le: 
connait qu'à demi. 


«PAWEYITTAM, w ok, ÿ n.) Voy. 
Pâwâttaw. | 

CPAWEYITTAMOWIN 14) TR 
SOUPCOn, demi-connaissance. 

PAYAK, virga partium genilalium. 

(PAYAKUW, ok, (+: 
Morbum, in hac parte. 

(«PAYATTÉ, (adv.) tout prét, à la 
main. Voy. Neppem. 


X PWÂÀ, (rac.) succomber sous le 
faix, étre impuissant. 


n.) patit 


« PWÂSTAWIW, Ok, (a. a.) àl est 


lent, nonchalant, incapable. 
« PWÂSTA WI WIN. a, (n. f.) non- 
chalance, incapacité. 


« PWÂSTA WE Yu, (0.a.)TTAM, 
MIWEW, TCHIKEW, Ÿ le trouve lent, 
nonchalant. 

t PWÂSTAWIPAYIW, ok, a, (a. 
a. ein.) il retarde, il Dre 

«PWÂMUW, ok, (a. a.) Voy. Pwâ- 
stawiw. 

(PWÂPITETTIN, wa, (d. in.) 
rale, un fusil, NT amorce. 

« PWASTAW MATWEWEW. (v (D. 

m.) idem, le coup ne part qu'a- 
près DOTE 


«PWÂSTAWI TAKUSIN, wa, (0. 


n.) il arrive après, en retard. 

«PWÂWATEW, OK, (v. n.) 4 est 
trop chargé, il porte un fardeau 
pesant. 
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« PWÂWATEWIN, a, (n. f.) far- 
deau pesant. 

« PWÂWATARHEw, etc. (v. a.) ü le 
charge d'un fardeau AR il le 
surcharge. 

«PWÂTAWIHEW, (0. a.) TTAW, Hi- 
WEW, TCHIKEW, Y ne peul en ve- 
nir à bout, ù est incapable de le 
faire; v. g., Kijemanito nama 
kekwäy pwâtawittaw, ÿü ny a 
rien d'impossible à Dieu. 

«PWÂWATCHIHEw, etc., 

"idem. 

« PWÂTAWIPAYIW, ok, a, (a. a 
el in.) ca manque, ca fait faillite. 

CPWÂWILW, ok, (a. a.) elle est en- 
ceinte. 

xPWÂT, ak,(n. r.) Sioux, sau- 
vages de ce nom. 

«PWÂTIWIW, ok, 
Sioux. 

©PWÂTIMOW, ok, (v. n} ÿ parle 
Sioux. 

« PWÂTIMOWIN, 
des Sioux. 

«PWÂSIMOW, ok, (v. 
Assiniboine. 

© PWÂSIMO WIN, a, (n. f.) langue 
Assiniboine. 

x PAVATTENAWEW, (0. a) Nam, 
NÂKEW, NÂTCHIKEW, ü le voit, ül 
Papercoit clairement. 

« PAYATTENÂKUSIW, ok, (a. a. 
il apparait clairement. 

« PAYATTENÂK WAN, wa, (a. in.) 
idem. 

« PA VAT TEYInew, AAA LU Mu D 
MIWEW, TCHIRKEW, à le connaît : 
fond, \ en a une idée claire. 

« PAYATTÂBAMEW, (v. a.) Tram, 
MIWEW, TCHIKEW, le regarde 


(v. 


&.) 


(a. a.) w est 


a, (n. f.) langue 


n.) ü parle 
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clairement, sans que rien ne lui en 
cache la vue. 

«PAVATETTAWEW, (v. a.) TTAM, 
TTÂKEW, TTÂTCHIKEW, à l'entend 
clairement. 

x PAYEWE, {(adv.) ou, Payewek, 
marque le doute, l'incertitude; v 
g, payewe ayamihaw, à prie 
sans avoir la foi. . 

« PAYETTAW, (ad.) idem. 

« PAYETTÂWISIW, ok, (a. a.) à 
ne croit pas qu'u doit en étre aïn- 
si, \ est incrédule, \ n'est pas 
convaincu. 


« PAYETTÂ WISIWIN, a, (n. f! 
doute, incrédulité. 
« PAYETTÂWEVYIMEwW, (v. à.) 


TTAM, MIWEW, TCHIKEW, À n'a pas 
foi, n1 confiance en lui. 

« PAYETTÂ WITITAW, ok, (v. a 
in.) à le fait sans croire que ca 
réussira. 

« PAYETTÂ WASPINEW, ok. (a. 
a.) \ n'est pas convaincu qu'il est 
malade. 

« PAYETTÂA WIHUW, ok, (v. r.) 4 
agit, il vit en incrédule. 

« PAVETTA WIHU WIN, a, (n. f.) 

manque de conviction. 

« PAYETTÂ WirrawEew, etc. (v.a.) 
il ne croit pas à ce qu'il dit. 

« PAYETTÀ WINAWEW, (0. 4.) NAM, 
NÂKEW, NÂTCHIKEW, dl ne croit pas 
à son apparence. | 

« PAYETTÀ WÂBISIN, wok, (v.n.} 
il ne croit pas à ce qu'il voit. 

x PAYIP, (rac.) percer avec une ta- 
rière, perforer d'outre en outre. 
(PAYIPAHIGAN, a; (n.f.) percoir. 
« PAYIPAHWEW* (v. G.) HAM, HU- 
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WEW, HIKEW, % le perce, il le 
transperce. 

« PAYIPAWISIW, ok, {vu n.) à 
sort du bois, de la forét, v. q., un 
animal qui laisse la forét pour 
aller dans la prairie. 

U« PA YIPISswEw, (v. 4.) SAM, SUWEW, 
SIKEW, 0! le perce en y faisant une 
fissure avec des ciseaux. 

(PA MIPISEN ee pok Nr 
percé, transpercé. 

« PAYIPAW, a, (a. in.) idem. 

x PE, ou, PETCHI, particule pré- 
fixe devant le verbe, pour lui don. 
ner le sens de venir. Quelquefois 
elle le change entièrement, et lui 
fait signifier le contraire; v. q. 
kiwew, à s'en va; pe-kiwew, 4 
s'en vient ; ituttew, # va; petchi- 
ituttew, ÿ vient. * 

« PEHEW, (0. 4.) TTAW, HIWEW, TCHI- 
KEW, 1 l'altend. 

(« PEHUW, ok, (v. n.) il attend. 


« PEHUNÂN, a, (n. f.) place où on 
attend. 

« PEHUWIN, a, (n. f.) attente, ex- 
pectation. 

x PEKATEW, ok, (v. n.) il rote. 

« PEKATEWIN, a, (a. f.) rot. 

« PEKUPEW, ok, (v. n.) 1 surgit 
de l'eau, \ reparait à la surface 
de l'eau. 

« PEKUPEWIN, a, (n f.) action de 
surgir sur l'eau. 

« PEKUPEPAYIW, ok, a, (a a. 
el in.) \ surgit. 

« PEKUPEPAVIWIN, a, (n. f.) ac- 
lion de surgir. 

« PEKUnew, etc. (v. a.) il le réveil- 
le, al le fait sortir du sommeil. 


a AT est 
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(PEKUwew, etc., (0. a.) idem, en 
lui parlant. 

«PEKUXKEWw, etc., (v, a.) idem, en 
le touchant. 

(PEKUSIN, wok, (a. a.) à se ré- 
veille en tombant. 

€ PEKUTTIN, wa, (a. in.) ça sur- 
gt, ca revient à la surface. 

«PEKWAKIW, ok, t! laisse tom- 
ber des gouites de sang, v. g.,un 
animal blessé, qui marque le che- 
min de son sang, pekwakiskam. 

CPEKOÜSIMEW, (0. a.) TITAW, sIMI* 
WEW, ete., 1! le fait S'éveiller, en 
lui causant une secousse. 

« PEKWAHWEW, etc., (v. a.) id. 

(PEKWATASKWAHHwEw, (v. 
.) HAM, HUWEW, HIKEW, à fait un 
trou, il perce un trou, v. g. dans la 
glace pour en faire venir l'eau. 

(PEKWATAMEW, etc. (v. a.) v. 
g. Un castor qui, en dessous de la 
glace, la perce pour venir dessus. 

{PEKWATAMOW, ok, (v. n.) # 
fait une ouverture pour venir à La 
la surface. | 

«PEKWATAMOWIN, a, (n. f.) 
ouverture de castor, dans la glace, 
pour sortir. 

(PEKWATCHIPAYIW, (a. a.) 
y a des trous formés dans la glace 
au printemps. 

« PEKWATASKAWEW, (v. im.) 
idem. 

« PEKWATCHAW, {v. im.) ü ya 
des trous dans la terre, v. g. au 
printemps quand il dégèle. 

«PEKWATAHWEVW, etc, (v. a ) 
Voy. Pekwataskwahwew. 

« PEK WATAHIGAN, a, (n. f.) ins- 
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trument pour creuser des trous 
dans la glace. Voy. Asisüy. 

« PE-IJITISAHWEW, (0. &@.) HAM, 
HUWEW, HIREW, {l l'envoie par ici. 

« PETCHINÂKUSIW, ok, (a a.) 
il apparaît, en venant. 

« PETCHINÂK WAN, wa, (a. in.) 
ca apparait en venant. 

« PETCHINÂTEW, (v. 4.) TAM, SI- 
WEW TCHIKEW, ÿ vient aupres de 
lui, il l'approche. 

« PE-NÂTE W, etc., (v. a.) idem. 

« PETCHIWISEW, (0. a.) TAW, Y1- 
WEW, TCHIKEW, {| l'amène. 

« PETCHIPAHEW, etc., (v. a.) td. 

« PETCHITCHIPA YIW, ok, a, (a. 
a. el in.) ca vient, vd. g., quelque 
chose qu'on aspire avec la bouche. 

« PETCHITCHIWAN, v. im.) l’eau 
qui surgit, v. g., l'eau qui vient 
d'une source. 

« PEHISPÂKINEw, (0. a.) NAM, NI- 
WEW, NIKEW, d! vient en l'élevant 

« PEITISAHWEW, (v. &.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, l'envoie de ce côlé. 

« PEKIWETAHEW, 0. @.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, Ÿ le ramène. 

« PE-NITTATCHIWEW, ok, (v. 
n.) à descend. 

« PE-NITTASKEW, ok, (v. n.) 
descend sur la terre. 

« PE-NOKUSIW, ok, (a. a) à ap- 

* parait en venant. 

« PE-NOKWAN, wa, (a. in.) idem. 

« PE-OTCHIPAYIW, ok, a, (a..a. 
et in.) ü vient de là. 

« PE-OTUTTEW, ok, (v. n.) ÿ vient 
de là. 

« PETCHÂSTAMUTTEW, ok, (v 
n.) à vient en marchant. 

« PETCHÂSTAMISKAW, ok, (v. 
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n.) vient en nageant, ou, en ra- 
mant. 


« PE-PETIKKUNAM, wok, (0. n.) 


il fait du bruit en marchant. 
« PETÂBOYUW, ok, (v. n) ilvient 
sur l’eau. 


« PETCHÂSTAMAHAM, wok, (1. 


n.) idem. 

« PETÂSIW, ok, (a. a.) d vient à 
la voile. 

« PETÂSTAN, wa, (a. in.) c'est ap: 
porté par le vent. 

« PEYÂSIW, ok, (v. n.) à descend 
des airs. 

«PEYÂSASKE W, ok, (v. v.) i des- 
cend sur la terre. 

«PEYÂSIWEPAHWEW, etc., (v. 
a.) il le descend en le frappant. 

« PEYÂSIPAYTW, ok, a, (a. a. el 
in.) ü descend, ca vient en bas. 

« PEYÂSIPAYIHEW, etc., (0. a.) 
il Le descend. 

« PEYÂSIPITE W, etc. (v.a.) idem, 
en le tirant. 

« PEsrwew, (v. a.) TAW, à l'amène, 

il l'apporte. 

« PErTowew, (v a.) TWÂKEW, 0 lui 

apporte. 

« PETAMEW, (0. &.) TTAM, MIWEW, 

TCHKEW, À l'aspire, ü lhume, ©. 

qg. un enfant qui suce le sein de sa 

mère pour en tirer le lait. 

« PETÂBAN, (v. im.) l'aurore com- 
mence à paraître- 

« PETCHIWAÂBAN, (v. im.) idem. 

« PETÂSTE W, (v. im.) idem. 

« PETATOPAYIW, ok, (v. n.) # 

revient de la querre. 

« PETCHITEHESKAWE W, (v. a.) 

il entre dans son cœur. 
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* PETCHIYÂWESKAWEW, _ (e.|« PESONÂKUSIW, ok, (a a.) à 
a.) d'entre dans son Corps. parait proche. 
(PETCHITATCHÂKOWESK A. l4 PESONÂKWAN, wa, (a. in) id. 
WEW, (v. a) à entre dans son|« PESOWISKWEYIW, Ok, (v. n.) 
_ âme. il approche la téte. 
« PETrTawEw, (0. Q.) TTAM, TTÂKEW, | « PESOWISKWESTAWEW, etc, 
TTÂTCHIKEW, il l'entend. (v. a.) à approche la téte de lui. 
« PETTAM, WOK, (v. n.) ü obéit. € PESOTTAwWEw, (v a.) TTAM, TTÂ: 
( PETTAMOWIN, (7. f.) obéissance. KEW, TTÂTCHIKEW, { le croit pro- 
« PETWEWEHAM, Wok, v.n.)on| che en entendant sa voix, 
l'entend venir sur Leau. « PESWÂBAMEw, (0. a.) TTAM, 
«PETWEWEN AM, wok, (v. n)on|  KkEw, TCHIKEW, l le voit, il le re- 
l'entend venir en marchant. ‘| garde de proche. 


(PETWEWITAM, wok, (v n.) on (PESWEYITTÂKUSIW, ok, (a. 
l'entend qui vient en parlant. a.) il est pensé proche. 


« PETWE WESIN, Wok, (a. a.) «PESWEYITTÂK WAN. wa, (a. 
Dient en faisant du bruit. Fo 

(PETWEWETTIN, wa, (a. in.jid.| °) dem. 

‘PETCHISTIMOW, (v. im) ro-| * PEKKÂTCH, (adv.) ou, PEK- 
rage, la tempête s'approche, $a- KATCHI, tranquillement, lente- 
Dance ment, (ce mot est peu usité). Voy. 

« PETÂMOW, Ok, (v. n.) il vient en Peyattik, nisikkâtch. 
fuyant. « PEKIKATISIW. Ok, (a. a.) il est 

« PETEYIYIMEW, eic., (v. a.) | lent. 

Le pense qui Vient. « PEKIKÂTAN,. Wa, (a. in.) idem. 

(PETCHIMEW, etc., (v. a) à Lelt PEKIKATISIWIN, à, (n. f) len- 
fait venir, en lui parlant, ou, en leur. 
l'appelant. (PEKIKÂTEYIMEW, etc, (v. a.) 

+ PESO, (adv.) Proche, (peu usité). | il le trouve lent. 

Voy. Kisiwâk. (PEKIKÂTEVYITTAM, Wok, (v. n.} 

« PESOSIW, Ok, (a. a.) à est pro-| 5 est ennuyé, il trouve le temps 
che. long. Voy. Pitteyittam. 

1? PESWASIN, wa, (a in) cestl« PEKIKÂTEYITTAMOWIN, a, 
proche. lenteur à se décider. 

(PESOWAN, wa, (a. in.) idem. + PEKKISIW, ok, (a a.) à est 

« PESWEYIwev, (dv. a) TTAM, MI- pur, net. 

WEW, TCHIKEW, 0! le pense proche. | « PEKKAN, wa. (a. in.) idem. 

« PESOTCHIxEw, (v. a.) Traw, ar |« PEKKISIWIN, a, (n.f.) pureté, 
WEW, TCHIKEW, à le met proche. |« PEKKÂTISIW, ok, (a a) il est 

« PESOHAMEW. Ok, (v.v.) fait| d'un caractère pur. 
des pas courts. CPEKKÂTAN wa, (a. in.) c'est pur. 
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« PEKKITEHEW, ok, (a a) il ak PESITCHIN, ok, 


le cœur pur. 

(PEKKITEHZ WIN, a, 
relé de cœur. 

« PEKKIHEW, (v. 4.) TTAW, HIWEW, 
TOHIKEW, il le purifie. 

« PEKKIHISUW, ok, (v. -r.) 4 se 
purifie. 

« PEKKIHISU WIN, a, {n. f.) puri: 
fication. 

x PES, (rac.) tirer des lignes, des 
barres, des raies. 

« PESAHWEW, (0. 4.) HAM, HUWEVW, 
HIKEW, ÿ} le raye, il le barre, 
tire des lignes sur hui. 

1 PESAKUNEHWE W, etc., (v. a.) 
il fait des barres sur la neige. 

«PESASKAMIKAHWEW, etc, 
(v. a.) tire des barres sur la 
terre. 

« PESATA WOKKAHWEW, etc., 
(v. a.) à tire des lignes sur le sable. 

_« PESEGIN, wa, {n. f.) étoffe bar 
rée avec des raes. 

« PESEGAN, (v. im.) c’est barrée. 

« PESEKKUTEw, (v. a) Tam, sI- 
WEW, TOHIKEW, 0 lui fait des can 
nelures avec un couteau, ou autre 
tranchant. 

« PESASINAHWEW, (0. @.) HAM, HU 
WEW, HIKEW, | le tire en lignes, 
il forme des barres dessus. 

(PES AHI GAN, a, (n. f.) plan, 
ligne, barre. 

« PESAHIKÂSUW, ok, (a a.) à 
est rayé, barré. 

« PESAHIKÂTE W, a, (a. in.) idem. 

«PESÂBOWEYÂN, a, (n. f.) cou- 
verlure barrée. 

«PEPESÂBOWEYÂN, a, {n. f.) 
(plus usité), couverte barrée. 


(n. f.) pu- 
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(a.r a) wilvse 
fait une blessure, il s’égratigne la 
peau, ù se déchire la peau, la 
chair, comme une raie. 

« PESITTIN, wa, (a. in.) c'est dé- 
chiré en lignes, en lisières. 

« PESEKAHWEW, (0. &.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW. Voy. Pesahwew. 
(«PEPESWE VW, etc., (v. a.) il l’in- 

cise. 

« PEPESOSUW, ok, (v. r.) à se fait 
des incisions. 

(€ PEPESUW, ok, (a. a.) 1 est incti- 
sé. + 

PEPEKISIS, ak, (n. r.) petit oi- 
seau, marillon. 

+ PESISKAW, ok, (u. n.) il va len- 

tement, il marche avec pesanteur. 

« PESISKÂPAYIW, ok, a, (a. a. 
elin.) ca va lentement. 

«(PEYÂSKAW, ok, (v. n.) à est 
lent, pesant, paresseux. 

« PÉTUTTEW, ok, (v. n.) idem. 

x PEYAK, (a. c.) un, une, un cer- 
tain, v. g. peyak kit awâssimis, 
un de tes enfants. 

« PEYAKUW, ok, (a. a.) i est'un, 
seul. | 
«(PEYAKUWIN, a, {n. f.) unité, 

solitude. 

« PEYAKUKWÂMIW, wok,(v.n.) 
il dort seul. 

«PEYVAKOKKAWEW, etc., (v.a.) 
\ est seul auprès de lui, pour le 
travailler. 

(PEYAKOKAM, wok, (v. n.) 4 est 
seul dans son canot. 

({PEYAKOKEW, ok, (v. n.) ü est 
seul dans sa maison, il demeure 
seul. 

(PEYAKOHEW, (v. a) TTAW, HI- 


+ 
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WEW, TCHIKEW, C'est toujours de 
lui qu'il se sert, il se sert toujours 
du même. 

(PEYAKWEYIuew, etc. (v. a.) à 
ne pense qu'à lui seul: 

CPEYAKWEYITTAM, wok, (v.n.) 
ü ne pense qu'à une chose. 

« PEVAK WEYITTAMWOK.,(v.n.) 
ils sont unanimes. Voy. tâbita- 
weyittamwok. 

«(PEVAKWEVYITTAMOWIN, a 
(n. f.) pensée unique, unanimité. 

(PEYAKUTCHITCHEW, ok, (a. 
a.) n'a qu'une main. 

« PEYAK WÂBIW, ok, (a. a.) ü na 
qu'un œil. 

(PEYAKWAPIW, ok, (a. a.) iest 
seul assis dans cetle place, ou, à 
est seul. 

(PEYAKOKUNEW, {n. f.) une 
bouchée. 

(PEVYAKOKUNES, {n.f.) id. (plus 
usité). 

« PEYAKOKKAMIKISIW, (a. a.) 
sa loge, sa demeure est seule, il n'y 
a que sa loge là. 

(PEYAKOKASKWEW, ok, (a. a.) 
na qu'une corne aw pied, v. g. le 
cheval. 

t PEVAKOMIN, {n..f.) 
grain. 

{PEYAKOPEHIGAN, ak, (nf. 
carte. 

(PEYAKOPEHIKEW, ok, (v. n.) 
il joue aux cartes.” 

€ PEYAKONISK, (n.f.) une brasse. 

(PEVAKONISKESIW. Ok, (G.ea.) 
iles! long d’une brasse. 

« PEYAKONISKEYAW, a, (a. in) 
c’est long d’une brasse. . 


? 


un seul 
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{PEYAKWAN, (v. im.) c'est la mé- 


me chose, c’est tout un. 

« PEYAKWÂBOYEW, ok, (v. n.) 
est seul pour ramer. 

«PEYAKOSÂB, (a.c.) onze. 

«PEYAKOSÂBIWOK, (a. a.) üs 
sont onze. 

(PEYAKOSKÂÀN, (n. f.) une tribu, 
une nation. 

«PEYAKOSKÂNESIWOK, (a. a.) 
ts sont une seule nation. 

(PEYAKUTTEW, ‘ok, (v. n.) à 
marche seul. 

C(PEYAKWEYIMISUW, ok, ({v. 
r.) West égoïste, il ne pense qu'à 
lui-méme. 

« PEYVAKWEYIMOW, ok, (v. r.} 
idem. 

(PEYAKWEVYIMOWIN, a, (n. f) 
égoisme. 

(PEYAKOWITEW, ok, (a. a.) 
n'a qu'une corne. 

« PEYAK WATTAY, (n. f.) un plus 
(fourrure). | 

« PEVAKWATTAYESIW, ok, (a. 
a.) il vaut un plus (fourrure). 

«PEVAKWATTAYEVAW, a, (a. 
in.) idem. 

« PEYAK WÂBISK, (n. f.) une me- 
sure, Chopine, ou pinte. 

«PEYAKWÂTTIK, {n. f.) une me- 
sure, une verge, wne barre de sa- 
von,.un rôle de tabac. 

«PEYAKWASKATEW, etc. (v.a.} 
il l'abandonne seul. 

(PEYAKWEGAN, (v. im.) une 
pièce d'indienne, de marchandises. 

«PEYAKWAW, (adv.) une fois. 

« PEYAKOSÂBWAVW, (ad.). onze 
fois. 
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« PEYAKOSÂBOMITA NO, cent 
dix. 

«PEYAKWANOK, (ad.) dans la 
méme place, en un seul endroit. 
«PEYAKWÂYI, (n.f.) une seule 

sorte, espèce. 

«PEYAKOYEWÂMÂN, Voy. Pe- 
yakoskân. 

« PEYAKOYEMÂN, (n. f.) idem. 

« PEYAKOYEWÂMAK, (n. f.) une 
bande, une famille. 

x PEYATTIK, ou, PEYATTAK, 
(ad.) avec soin, prendre garde, pré- 
caution, v. g., peyattüik! prends 
garde ! et, peyattik pikiskwe: 
parle tranquillement, avec  pré- 
caution. 

« PEYATTIKOWISIW, ok, (a. a.) 
il agit lentement, sans se häter.. 
«PEYATTIKOWAN, wa, (a. tn.) 

idem. 

« PEYATTIKOWÂTISIW, ok, (a. 
a.) il est d’un caractère tranquille, 

_ paisible. 

«PEYATTIKWEVYIMEw, etc. (v. 
a.) il le pense paisible. 

« PEYATTIK WEYITTAM, 
(v. n.) ilest calme, tranquille. 

« PEYATTIKWEVYITTAMOWIN, 
a, (n. f.) calme, tranquillité. 

PWEKITOW, ok, (v. n.) il pète. 

«PWEKITO WIN, a, {(n.f) pet. 


+PIK, (rac.) trouble, 
épais, embrouillé. 

PIKISIW, ok, (a. a.) est troublé, 
sale. 

« PIKAN, wa, (a. in.) idem. 

« PIKÂGAMIW, (v. im.) eau sale, 
troublée, bourbeuse. 

« PIKÂGAMISKAM, wok, (v. a. in.) 


wok, 


bourbeux, 
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ù trouble l’eau en marchant de- 
dans. 
(« PIKISKAM, wok, (v. a. in ) idem. 
«€ PIVEGANOWISIPIY, (n. f.)rivi- 
ère d'eau sale, Missouri. 
(PIKANOWIVYINIW, ok, (n. f.) 
sauvages appelés Piéganes. 


|« PIYEKANOWIYINIW, ok, (n. 


f.) idem. 

€ PIKIKEW, (0. &.) NAM, NIWEW, NI- 
KEW, le rend trouble en le tou- 
chant avec la main. 

« PIKISKAWEW, (0. 4) KAM, KÂKEW, 
KÂTCHIREW, 0! la rend troublée, v. 
g., en marchant dans l’eau. 

«PIKÂGAMITTAW, ok, (v. »."in.) 
il rend l’eau troublée, bourbeuse. 


«PIKÂGAMINAM, wok, (0. v. in.) 
idem. 

(PIKISEYAW, (v. imp.) ü y « 
brouillard, fumée épaisse, occa- 
sionnée par le froid. 

Ç(PIKISEPAYIW, (v. im.) idem. 

«PIKISEYÂBATTEW, (v. im.) id. 

«PIKTSE WIN, a, (n. f.) vapeur. 

«(PIKITTEW, (v. im.) fumée qui 
s'élève au loin. 

« PIKISESU W, ok, (a. a.) vapeur 
qui sort de son corps pendant qu'il 
se chauffe. 

«PIKISETÂMOW, ok, (v.n.)ü res- 
pire, comme la vapeur, v. q., quand 
on marche au froid, l’haleine est 
comme une vapeur. 

« PIKITTE WATÂMOW, ok, (0. n.) 
idem. x 

« PIKISETÂMO WIN, a, (n.f.) res- 
piration en fumée épaisse. 

« PIKITTEWATÂMOWIN, a, (n. 
f.) idem. 


PIK 
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+ PIKIN, (rac.) menu, réduire en] . kiwetoten pikhkok, tu es cendre. 


poudre, pulvériser. 

«€ PIKININEW, (0. @.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, Ü le réduit en poudre, en 
pelits morceaux. 

€PIKINIPITEWw, (v. 4.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, idem. 

« PIKINIWEPAHWEW, (0. @.)HAM, 
HUWEW, HIKEW, Ÿ le casse en tous 
petits morceaux. 

€ PININIHEW, (0. 4) TTAM HIWEW, 
TCHIKEW, le divise en petites 
pièces. 

« PIKINATAHWEW, etc, (v. a.) à 
le met en pièces. 

« PIKINISIW, ok, (a: a.) il est en 
poudre. 

€ PIKINAW, à, (a, in.) idem. 

« PIKINIPAYIW, ok, a, (a.a.et in.) 
ca se résoud en poudre. 
(PIKINIGANEW, ok, (v. 
tremble dans tous ses os. 

« PIKINIKKASWEW, (®.a.) SAM, SU 
WEW, SIKEW, Ÿ le réduit en cen- 
dres. 

(PIKINIKKASUW, ok, (a a)ü 
est réduit en cendres. 

«PIKINIKKATTEW, a, (a. 
idem. 

« PIKINIPAVIHEW, (0. à.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, 4 le disperse, 
en petits morceaux. 

+PIKK, (rac.) menu, fin, en pou. 
dre. 

«€ PIKHKOW, a, (n. f.) cendre. 

(€ PIKHKOWIN, (v. im.) c'est de la 
cendre, ou, il y a de la cendre. 

€ PIKHKOWIW, ok, (a.a.)il est cen- 
dreux, couvert de cendres, v. q. 


EL 


in.) 


ki pikhkowin, ekusi kâwi ki ka 


et {u retourneras en cendre. 

«PIKHKWÂBUIY, a, (n. f.) eau de 
cendre, lessive. | 

«PIKKWÂBOKKEW, ok, (v.n.) à 
fait de la lessive. 

CPIKKUS, ak, (n. f.) petit insecte, 
(brulôt). 

(PIKKASWEW, (0. 4. SAM, SUWEW, 
SIKEW, Y le réduit en cendres. 

« PIKKASUW, ok, (a. a.) il est ré- 
duit en cendres. 

(PIKKATTEW, a, (a. in.) idem. 

x PIKTW, ok, (n. f) gomme, rési- 
ne. N. B. SxiwEw, est la termi- 
naison qui désigne la gomme, v.g., 

-Misimiskiwew,  mäche de la 
gomme. 

CPIKIWIW, (v. im.) ü ya de la 
gomme. 

€ PIKIWIW, ok, (a. a.) il est gom- 
meut. 

(PIKIWAN, wa, (a. in) idem. 

©PIKIKKÂTEW, (v.a.) TAM, SIWEW, 
TOHIKEW, \ l'enduit de gomme. 


€ PIKTW EGIN, wa, (n. f.) toile cirée. 


+PIKK, (rac.) plier en deux, re- 
.courber. 

CPIKKISIW, ok, (a. a.)iüest plié, 
courbe. 

©PIKKAW, a, (a. in.) idem. 

(PIKKIPAYIW, ok, (a. a. et in.) 

. 1dem. 

« PIKKIKEYIW, ok, (v. n.) # plie 
le genou. 

« PIKKIKKESTAwEw, (v. a.) TAM, 
TAKEW, etC., ü plie le genou devant 
lui. 

€ PIKKIPITUNEW, ok, (a. a.) ü a 

le bras plié, croche. 
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€ PIKKIPITUNEnwEw, etc. (v.a.) | « PIKISKATAHWEW, etc, (v. a.) 


il lui plie le bras. 

« PIKKITCHITCHEYIW, ok, (a. 
a.) il a la main pliée, recourbée. 

« PIKKIKKUMÂN, a, (n.f) cou- 
teau fermant. 

« PIKKINEWw, (v. a) Nam, ‘NIWEW, 
NIKEW, ÿ le plie, il le recourbe, v. 
g., ü ferme son couteau. 

« PIKKTPIrEw, etc, (d. a.) il le plie 
en le tirant. 

«PIKKEKINEW, (0. ai NAM, Nr- 
WEW, NIKEW, t/ le plie double, v. 
g., un Morceau d'élofe. 

: UPIKKISKAWEW, (0. a.) KAM, KÂ- 
KEW, KÂTCHIKEW, Ÿ le fait plier 
en mettant le pied dessus. 

(«PIKKTKIW, ok, (a. a.) il pousse, 
ul croit plié, recourbé. 

« PIKKIKIN, wa, (a. in.) idem. 


«PIKKIKKISWEw, (v. a.) sam, 
SUWEW, SIKEW, Y le plie, et le re- 
<ourbe au feu. 

«PIKKIKASUW, ok, (a. a.) il est 

_ plié, recourbé au feu. 

« PIKKIKKATTEW, a, (a. in.) td. 

x PIKISK, (rac.) faible, mou, de peu 
de durée, gâté, pourri. 

« PIKISKISIW, ok, (a a.) il est 
faible, sans consistance. 

« PIKISKA W, a, (a. in.) idem, peu 
solide. 

CELRISR IS EONTNSPE MN, or. 
blesse, 0. g. ‘un morceau de drap 
qui n'est pas fort. 

« PIKISKIHEW, (0. a.) TTAW, Hi- 
WEW, TCHIKEW, le fait faible, 
sans force, sans consistance. 

« PIKISKIPITEW, etc., {v. à.) id. 

« PIKISKAHWEW, etc.,(v. a.)td. 


idem. 

(€ PIKISKISIHEW, CCM TNT. 
Cela s'entend aussi de quelque 

chose qui est tendre, facile à man- 
ger. 

CPIKISKIPAYLW, ok, a, (a. a. et 
in.) ca devient faible, etc. 

U©PIKISKASTWAW, ok, (v. n.) à 
se cond'uil sans courage, sans force, 
sans énergie. 

(PIKISKEWEW, ok, (a. a.) a 
la chaire molle, tournée, v. g. un 
animal morfondu à courir. 

« PIKISKATITIW, ok, (a a.) à 
est pourri, gâté. 

( PIKISKATIN, wa, (a. in.) idem. 

€ PIKISKATITIHEW, (v. a.) TTAwW. 
HIWEW, TCHIKEW, Y le fait pour- 
rr. 

(« PIKISKATCHIKE W, etc., (v. a.) 
idem. 

x PIKISKÂT, (rac.) accabler sous 
les soucis, déprimer, abattre, dé- 
courager. 

« PIKISKÂTCHIME W, etc., (0. a.) 
il Paltriste, iü l’abat par ses pa- 
roles. 

« PIKISKÂSOMEW, etc., (v. a.) 
idem. 

« PIKISKÂTCHIHEW, (v. a.) à 
l'attriste, le rend mélancolique. 

« PIKISKÂTEW, (0. a.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, Ü lui tarde de le voir. 

« PIKISKATE YIMEW, etc. (v. a.) 
il le pense triste, mélancolique. 

« PIKISKÂTE YITTAM, wok, (an) 
il est mélancolique, 1 s'ennuie. 

« PIKISKÂTEYITTAMOWIN, a, 
(n. f.) ennui, mélancolie. 

« PIKISKÂTAMATCHIHUW ok, 
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est ennuyé de son malaise, à cause 
de sa souffrance. | 

« PIKISKÂTAPPINEW, ok, (a. a.) 
sa maladie le rend mélancolique. 

« PIKISKRÂTISIW, ok, (a. a.) il est 
d'un caractère ennuyeux, mélan- 
colique. 

« PIKISKÂTAN, wa, (a. in.) c'est 
ennuyeux, mélancolique. 

« PIKISKÂTISI WIN, a, (n. f.) mé 
lancolie. 

« PIKISKÂSINÂKUSIW, ok, (a. 
a.) ü a l'air triste, abattu. 

« PIKISKÂSINÂK WAN, wa, (a. 
in.) idem. 

« PIKISKÂSITrAawEW, (v. à.) TTAM, 
TTÂKEW, etc., 0 devient mélanco- 
lique en l’entendant. 

« PIKISKÂSITTÂKUSIW, ok, (a. 
a.) il parle d'une manière à don- 
ner de la mélancolie, il a un ton 
de voix triste, ennuyeux. 

« PIKISKÂSITTÂKWAN, wa, (a. 
in.) le son en est triste, mélanco- 
lique. 

« PIKISKÂTEYITTÂKUSIW, ok, 
(a. a.) y a de quoi.le rendre 
triste, mélancolique. 

« PIKISKÂTIKUSIW, ok, (a. a.) 
idem. 

« PIKISKÂTEVITTÂAKUSI WIN, 
a, (n. f.) tristesse, abattement. 

« PIKISKÂTIKUSIWIN, a, (n. f.) 
idem. 

x PIKISKÂTEYITTÂKWAN, wa, 
(a. in.) c’est lamentable, mélanco- 
lique, ennuyant. 

« PIKISKÂTIKWAN, wa, (a. in) 
idem. 
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n.} %E 
parle, 1 discourt. 

« PIKISK WE WIN, à, {n. f.) pa- 
role, discours. 

«© PIKISK WÂrEw, (v. a.) TAM, sr: 
WEW, TCHIKEW, Ÿ lui parle, ül 
l’entretient. 

« PIKISK WÂTAM,wok,(v.a. in) il 
parle de cela. | 

( PIKISK WESKIW, ok, (a. a.) à 
est parleur, il parle beaucoup. 

PIKO, (adv.) seulement, excepté, 
rien que, v. g. niya piko, moi 
seulement, Kijemanito piko mâ- 
mâttâwisiw, Dieu seul est grand, 
piko kimiwaki, excepté qu'il 
pleuve, piko nipitji, excepté qu'il 
meurt, nipiy piko, rien que de 
l'eau, piko pittwaw, il ne fait que 
fumer, piko ituke kitchi mâtu- 
yan, ü faut pourtaut que tu 
pleures, piko kakiyaw tchi nipi- 
yak, ÿ faut que nous mourrions 
[ous. 

(PIKO KISPIN, (adv.) à moins 
que, v. g. piko kispin ayamihä- 
yani ki ka wabamaw Kijema- 
niito, 4 moins que lu pries, tu ne 
verras pas Dieu, ou, ce n’est qu'en 
priant que tu verras Dieu. 

PIKONATA, (adv.) sans dessein, 
sans raison, gratis. Voy. Konata, 
v. g. pikonata ki mivyitin, Je te 
le donne gratis, pikonata itwew, | 
il parle sans dessein, sans cause. 

x PIKU, et, PIKW, ‘rac.) briser, 
casser, fracasser. 

€ PIKURHWEW, (0. a.) HAM, HUWEW, 
HIKEW, 0 le casse, à le brise. 

«€ PIKUKEW, (0. &) NAM, NIWEW, NI- 
KEW, 1] le casse avec la main. 


PIK 


097 


PIK 


€ PIKUPITEw, (v. a) TAM, siWEW, | « PIKUSIMEW, (v. a.) miTaw, sr 


TCHIKEW, ül le brise comme en le 
déchirant. 


MIWEW, TCHIKEW, 4 le casse en le 
heurtant contre. | 


«PIKUNIKEW, ok, (v. ind.) it|« PIKUSIN, wok, (a. a.) à se brise 


brise. 


en tombant. 


« PIKUNIKE WIN, a, (n.f.) frac-|« PIKUTTIN, wa, (a. in.) idem. 


tion, r'uplure. 
« PIKUNISUW, ok, (v. r.) 1 se fait 
dommage, v. g., quelqu'un qu 


« PIKUSKAWEwW, (v. a.) KAm, KÂ- 
KEW, KÂTCHIKEW, le brise en 
marchant dessus. 


fait une faute, ou casse sa pro-|« PIKUSTIKWÂNESIN, wok, (d. 


messe. 


a.) al se casse la tête en tombant. 


«PIKUNISUWIN, a, (a. f) # le|« PIKUSTIKWÂNEHWEW, etc. 


casse, 1 le déchire par ses paroles. 

(€ PIKUKABWEW, (0. 4.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, | le coupe en mor- 
ceaux, il le hache. 

CPIKUPITCHIKEW, ok, (v. n.) ù 
laboure. 

« PIKUPITAJISKIWEW, ok, (v 
n.) à casse, 1 déchire la terre, à 
laboure, il brise la terre. 

«(PIKUPITCHIGAN, a, {n. f. 
charrue. 

« PIKUPITAJIS KI W À G AN, a, 
(n. f.) idem. 

« PIKWASKAMIKIPITCHIKEW 
Ok, (v. n.) ÿ laboure, ü déchire la 
lerre. 

« PIKWASKAMIKIPITCHIGAN, 
a, (n. f.) charrue. 

«PIKUPITCHIKEWIN, a, (n. f.) 
labourage. 

« PIKUPITAJISKIW E WIN, a, 
n. [.) idem. | 

« PIKUPAYIW, ok, a, (a. a. et in.) 
c'est brisé, cassé. On dit aussi ce 
mot pour : \ est couvert de plaies, 
de gales, de boutons, d'inflamma- 
tion, il a une éruption. 

« PIKUPAYIWIN, a, (n. f.) érup- 
lion, sortie de boutons. 


il lui casse la tête. 

(PIKUSWEW, (v. a.) SAM, SUWEw, 
SIKEW, | le coupe en pièces. 

(€ PIKWAMEW, (0.4.) TTAM, MIWEW, 
TCHIKEW, 0 le brise avec ses dents, 
il lui fait des incisions avec ses 
dents, v g. pikwamik maskwa, 
il a été déchiré par un ours. 

« PIKWASTEHWEW, etc.,(v. a.) 
ul le brise en le fouettant, i le dé- 
chire de coups. 


«PIKWASKISINEW, ok, (a a.) 
ses souliers sont percées. 
«PIKWATAHWEW, (0. &.) HAM, 


HUWEW, HIKEW, 4 le brise, 1 le 
casse en le frappant. 

CPIKWAHWEW, etc., (v. a.) td. 

«PIKWÂSIW, ok, (a a.) il est 
brisé par le vent. 

« PIK WAÂSTAN, wa, (a. in.) idem. 

« PIKWEYIMEW, etc., (v. a.) 
est rempli d'anxiété Sur son comp 
Le, il le pense perdu. 

« PIKWEVYITTAM, wok, (v. n.) à 
est inquiet, ùü a l'esprit tourmen- 
té, son imagination est brisée. 

«PIKWE YITTAMO WIN, a, (n.f. 
anæiété, inquiétude. 

x PIKKOHEW, [v. a.) je HI- 
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WEW, TCHIKEW, À W'acquiert, il le 


gagne, ù le sauve, il le tire du dan- 
ger, il le délivre. 

« PEKKUHIWET, ou, OPIKKU- 
HIWEW, (n. f.) un sauveur, 
libérateur. 

« PIKKUHIWE WIN, a, (n 
lut, délivrance. 

« PIKKUHUW, ok, (v. 
sauve, il se délivre. 

« PIKKUÜHU WIN, a, (n. 
délivrance. 

x PIKWATCEHI, (préfixe), 
qui est solitaire. 


f.) salut, 


« PIKWATCHI A YISIYINIW, ok 


(n. f.) homme sauvage, qui reste 
toujours seul. 

« PIK WATASTIM, 
cheval sauvage, 
dompté. 

« PIK WATCETPIJISKIW, ok, (n. 
f.) animal sauvage. 

« PIKWATOSÂN, ak, (n. f.) bd- 
tard. Voy. Kiminitchâgan. 

« PIK WATOSEW, ok, (v. n.) elle 
met au monde un bâtard. 

« PIKWATASKIVY, a, (n. f.) terre 
déserte, solitaire. 

« PIKWATASKAMIK, f.) 
sert. 

« PIKWATASKAMIKAW, (v. im.) 
ily a un désert. 

« PIKWATASK AMIKOWIW- 
WAN, (a. in.) c'est désert. 

+ PIM, (rac.) qui passe, qui a son 
Cours, envers, par, qui se croise, 


wok, (n. 
qui 


f) 


n'est pas 


(n. 


qui s'entorlille. 

N. B.-Au premier abord, il semble 
que plusieurs des mots qui sui- 
vent, n'appartiennent pas à cette 
racine, mais Ù vaut miut les 
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un 
. [.) sa- 


vie se 


désert. 


PIM 


réunir sous la méme racine, vu 
qu'ils dérivent tous de là. 

(PIMÂHUPOK, wa, {n. f.) vesce, 
(Jargeau), pois ee 

« PIMÂHWEW, (v. a.) HAM, HUWEW, 
HIKEW, À le visse, il a tord, il le 
tortille. il Le natie, OU, pimatas 
hwew. 

« PIMÂBISKUSIW, ok, (a. a.) ül 
est lors, en AE du fer. 


«PIMÂBISKAHIGAN, a, (7. f] 
écrou, visse. 
( PIMÂBISK Anwew, (0. a.) Han, 


etc., à! l’écroue, til Le visse. 

(PIMÂBISKWAW, a, (a. in.) fer 
tordu, croche. 

« PIMÂSKUSIW, ok, (a. à.) à est 
lors, de travers, en parlant d'un 
arbre, d'un bois. 

(PIMÂSK WAN, wa, (a. in.) idem. 

€ PIMIKISIW, ok, (a. a.) idem. 

CPIMIKAN, wa, (a. in.) idem. 

€PIMÂTTIK, wok, (n. f.) arbre 
lors, croche. 

€ PIMIKUTCHIGANÂTTIK, wok, 
(n. f.) colonne torse, visse de bois. 

(PIMITAKAHWEW, (0. a.) Ham, 
etc., 1/ le visse. 

CPIMITAKINEW, (0. a.) Nam, etc., 
idem. 

« PIMITAKAHIGAN, a, (n. f.) ta- 
rière. 

(«PIMITAKAHIGANIS, a, Î) 
vrille. 

CPIMITAKINIGAN, a, (n. f.) idem. 
CPIMIHEW, (0: 4.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, 4 le fait de travers. 
©PIMIKWÂTEw, (0. a.) TAM, SI 
WEW, TCHIKEW, 0 le coud de tra- 

vers. 


(n. 


_ PIM 
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« PIMIKWEYIW, ok, (u. n.) & se|« PIMÂMEYIMOW, ok, (a. a) ü est 


met le cou de travers. 

« PIMIKWEYÂAWEYIW, ok, (v. 
n.) idem. 

« PIMIK WExEw, etc., (v. a.) ü lui 
tord le cou. 

« PIMINEW, (0. 4.) NAM, NIWEW, NI- 
KEW, 0 le tord. 

« PIMINIKÂSU W, ok, (a. a.) ül est 
tordu, tortillé. 

« PIMINIKÂTEW, a, (a. in.) idem. 

« PIMINIKEPA YIW, ok, a, (a. a. 
et in.) ca S'entortille. 

« PIMINIGAN, a, (n. f.) tabac en 
rôle. 

€ PIMAHOKUW, ok, (v. n.) ù tord 
cela, v. q., une peau qu'on tanne. 

« PIMINAKK WÂN, a, (n. f.) cable, 
corde. 

« PIMINAKK WÂNIS, a, (n. f.) fi- 
celle. 

« PIMISIW, ok, (a. a.) ü est tors, 
de travers. 

« PIMAW, a, (a. in.) idem. 

«PIMAKÂM, (adv.) pâpimakâm, 
d'un bord à l'autre de la rivière 
ou du lac. node 

« PIMAKÂMEHAM, wok, (v. n.) ü 

va d'un bord à l'autre de l'eau. 

« PIMAKÂMEPISUN, a, (n. f.) bre- 
telle. 

« PIMAKÂMEPISUW, ok, (a. a.) 
il porte des bretelles. 

« PIMÂMEYIMEW, (0. a) TTAM, MI- 
WEW, TCHIKEW, | @ de l’antipa- 
thie pour lui, i est intrigué avec 

. Lui. 

« PIMÂME VITTAM, wok, (v. n.) 1 
est intriqué. ; 

« PIMÂMEWYITTAMOWIN, a, (n. 
f.) antipaihie. 


réservé, \ rose s'ingérer dans ce 
qui ne le regarde pas. 

« PIMÂME YIMOWIN, a, (n. f.) ré- 
serve, gêne. 

«© PIMÂMITTAWEW, (0. @.) TTAM, 
TTÂKEW, TTÂTCHIKEW, Ÿ l'écoute 
avec déplaisir, il prend ses paroles 
dans un mauvais sens. 

© PIMÂMINAWEW, (v. a.) NAM, NÂ- 
KEW, etc., d le regarde d’un mau- 
vais œil. 

« PIMÂTCHIHEW, (0. a.) TTAW, ui- 
WEW, TCHIKEW, # lui donne la 
vie, dl le sauve, 1 le délivre. 

« PIMÂTCHIHIWE WIN, a, (n. fi) 
salut, rédemption. 

« PIMÂTCHIHIWE W, ok, (v. ind.) 
ilest sauveur, 1 est libérateur. 

« PIMÂTCHIHU W, ok, (v. r.) à se 
fait vivre, \ se sauve. 

« PIMÂTCHIHU WIN, a, (n. f.) sa- 
lut, délivrance par soi-méme. . 

« PIMÂTISIW, ok, (a. a.) il vit. 

« PIMÂTAN, wa, (a. in.) ça vit. 

« PIMÂTISI WIN, a, (n. f.) la vie. 

« PIMÂTISISKkawEw, etc., (v. a.) à 
lui conserve la vie. 

« PIMÂTISISTawEw, etc., (0. a) à 
vit pour lui. 

« PIMÂTISIWÂTTIK, (n. f.) l'arbre 
de vie. 

« PIMÂTISIWIMISTIK, (n. f.) id. 

« PIMÂTAKAW, ok, {v. n) il mar- 
che dans l'eau. 

« PIMISKAM, wok, (v. n.) idem. 

«PIMÂTAKÂ WIN, a, (n. f.) action 
de marcher dans l’eau. 

€ PIMEVIMEW, (0.4.) TTAM, MIWEW, : 
TCHIKEW, v0y. Pimâmeyimew 

« PIMÂBOY%Ew, (v. a.) raw, il le fait 


PIM 


aller sur l'eau, il Re avec le 
courant. 

« PIMÂBOKOW. Ok, (a. a.) il flotte 
sur l'eau, à s'en va avec le cou- 
rant. 

« PIMÂBOTEW, a, (a. in.) idem. 

« PIMÂSK WE YA W. (v. im.) forét 
qui S'avance dans la plaine. 

« PIMÂHAN, (v. im.) Ca S'en va au 
vent. 

« PIMÂBATTEW, (D. 
fumée qui passe. 

« PIMÂBISKISIN, wok 
est là par terre (au 1er | 

« PIMÂBISKITTIN. Wa, (a. in.) id. 

« PIMÂSIW, ok, (a. a.) à) passe à la 
voile, il va à la voile. 

« PIMÂSIWIN. a, (n.f.) action d'al. 
ler à la voile. 

€ PIMÂSTAN, wa, (a. in.) c'est em- 
porté par le vent. 

« PIMÂSKUSIN, wok, (a. a.) il est 
étendu par terre len parlant du 
bois.) 

« PIMÂSKUTTIN, Wa, (a. in.) id. 
« PIMÂSAKÂMEPITCHIKE Wok. 
(v. ind.) il tire de bord en bord. 
«PIMÂSAKÂMEPITAM, wok, (v. 

a. in.) ü tire cela de bord en bord, 

.X PIMIY, a, (n. r) graisse, huile, 
Suif. 

CPIMIWIW, ok, (a. a.) il est grais 
sé, graisseux, huileux. 

« PIMIWISIW, ok, (a. a.) idem. 

« PIMITEW, a, (a. in.) idem. 

€ PIMIWITEW, a, (a. in.) idem. 

CPIMIKKEW, ok, (0. n.) 4 fait de 
la graisse; (quoique la signification 
reçue dans le pays soit : il méle 
de la graisse avec de la viande pi- 
lée, c'est-à-dire, il fait du pimican. 


im.) nuage de 


TU UE 
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« PIMIKKE WIN, à, (n. f.) action 
de faire du pimican, de la graisse , 
eic. 

« PIMIKKÂN, a, (n. [.) sac rempli. 
d'un mélange de graisse et de vian- 
de pilée, c’est le pimican, mot dc- 
figuré par la prononciation des: 
Blancs; c’est pour pimikkân ci- 
dessus. 

« PIMIKKÂNÂBUIY, a, (n 
pe de pimican, (rababou.) 

« PIMIKKÂNÂBOKKEW, Ok, (v. 
n.) d fait de la soupe de pimican. 

(PIMIKKÂNIWAT, a, (n. f.) sac 
de pimican. 

« PIMIWÂTTIK, Wok, (n. f.) 
vier. 


(© PIMIMINISSA, (n. f.) olives. 


(© PIMIWOKAN, (v. im.) ca le goût 
de graïsse. 
€ PIMIWAN, wa, (a. in.) c'est grais. 

seu. 


. [.) sou- 


oli- 


(PIMIWASTEW, a, (v. im) ca 
l'odeur de graisse. 
« PIMÂTTA WIW, Ok," (0. nn.) 


marche sur un bots. 

« PIMIK WÂSKUTTIW. Ok, (v.n,) 
il gambade. 

« PIMINA WASUW, ok, 
fait la cuisine, 
nourriture. 

COPIMINAWASUW, ok, (7. f.] 
cuisinier. 

« PIMINAWASU WIKAMIK, Wa, 
(n. f.) cuisine. 

« PIMINAWATEw, etc., (v. a.) #. 
lui fait cuisine, il lui fait cuire 
de quoi manger. 

« PIMIPAHEw, etc., 
porie en courant. 


(VAN ME 
il fait cuire la 


LÉ a.) il l'em- 


PIM 


« PIMIPATTWAW, ok, (v. a: in.) 
il transporte cela en courant. 

« PIMIPATTAW, ok, {vu n.) d 
court. 

« PIMIPATTÂ WIN, a, (n f.) course. 

€ PIMIPAYIW, ok, a, (a. a. et in.) 
il passe en courant, ou, ça passe. 

« PIMIPAYIWIN, a, (n. f.) course 
à cheval. 

« PIMIPAVIHEw, etc., (v. a.) ù le 
fait courir. 

« PIMIPITCHIW, ok, (vu. n.) ü 
voyage avec sa famille, il lève le 
camp de côté et d'autre. 

« PIMIPITCHI WIN, a, (n. f.) péré- 
grination. : 

« PIMISÂBOSkawEw, (v. 4.) KAM, 
etc., à passe à travers de, etc. 

« PIMISIMEW, (0. a.) TITAW, SIMI- 
WEW, TCHIKEW, Ÿ le couche par 
terre. 

« PIMISIN, wok, (a. a.) il est cou- 
.Ché, étendu sur, etc. | 

« PIMITTIN, wa, (a. in.) v. g., une 
rivière, c’est là qu’elle a son cours, 
une corde qui est tendue en telle 
direction. 

€ PIMAMUW, a, (a. in.) chemin qui 
est dans telle direction. 

« PIMISKAW, ok, (v. n.) il nage, 
0. g., un poisson dans l’eau, ou, 
un homme en canot. 

« PIMISKÂ WIN, a, (n.f.) action de 
nager, ramer. 

«€ PIMISKAWEW, (0. a.) KAM,‘etc., ü 

_ draverse son chemin. 

« PIMISKANAWEKHEw, etc., (v. à.) 
idem. 

« PIMISKANAWEW, ok, (v. n.) ü 

. éraverse, ü coupe le chemin. 
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€PIMISKUTTEW, ok, (v. n.) w 
marche sur la glace. 

CPIMITISAHWEW, (0. 4.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, Y le poursuit, © 
court après lui. 

(€ PIMITISAHIKEW, ok, (v. ind.) 
il court après que les autres sont 
partis, il poursuit. 

«PIMITISAHIKE WIN, a, (n. f.) 
poursuite. 

«PIMITÂTCHIMOW, ok, (0. n.) à 
rampe, \ se traine. 

« PIMITÂTCHIMOWIN, a, (n. f) 


rampement. 


« PIMITETTAPIW, ok, (v. n) 
passe à cheval. 

€ PIMITAKKUXEw, (v.a.) NAM, etc, 
il passe en le tenant dans ses bras. 


€PIMIWIYEW, (0. a.) YIWEW, TAW, 
TCHIKEW, Ü le porte avec lui, il le 
transporte. 

€ PIMOYUW, ok, (v. n.) il porte 
quelque chose avec lui, v. q., quel- 
qu’'objet dans son sein, dans ses 
habits. 

€ PIMOYU WIN, a, (n. f.) action de 
porter quelque chose dans ses ha- 
büts. 

« PIMITCH, (ad.) de travers, en 
travers. 

« PIMITCHIKÂBAWIW, ok, (a.a.) 
il se tient en côlé. 

« PIMITÂSKOMOW, ok, a, (a. a.el 
in.) c'est jeté en côlé. 

« PIMITÂSKOMOHEW, (0. a.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, 0 le place en 
{ravers. 

«PIMITÂSK WAunYyEw, (v. a. \STAW, 
etc., 4 le place en travers, .v..q., 
une pièce de bois. 


PIM 

« PIMITAMOW, a, (a. n.)c'est pla- 
cé en travers. | 

« PIMITAMOHEW, (0. a.) TTAW, HI- 
WEW, TCHIKEW, Ÿ le place en tra- 
vers. 

« PIMITASKAMIK, (adv.) d’un bout 
à l'autre de la terre. 

« PIMISTASKAMIKINAM, wok, 
{(v. n.) ü va d'un bout du monde à 
l’autre. 

« PIMITASKAMIKWESKAM, 
Wok, (v. n.) idem. 

«PIMITAHYEW, (0. a.) STAW, YI- 
WEW, TCHIKEW, Ÿ le place en tra- 
vers, en côté. 

« PIMITAPTIW, 6k, (a. a.) ul est assis 
en iravers. 

« PIMITASTEW, a, (a. in.) c’est 

T placé de côté. 

« PIMITATIMAN, a, (a. in.) corde 
qui attache Île bout du pied à la 
raquette. 

« PIMITCHISTINOWEHANM, 
wok, (v. n.)1i a le vent par le côté 
sur l'eau. 

« PIMITCHISTINOWESKAM, 
Wok, (v. n.) il a le vent par le côté 
Sur terre. 

€ PIMIYVAW, ok, (v. n.) i passe en 
volant. 

(PIMUTAKKWEW, ok, (v. n.) w 
tire de l'arc. 

OPIMUTAKKWEW, ok, (n.f.) ar- 
cher. 

« PIMUTAKKWÂGAN, a, (n. f. 
instrument pour tirer de l'arc, 
arc. 

«€ PIMUTTÂTAM, wok, (0. a. in) ül 
parcourt lelle distance, tel pays. 

« PIMUTTAHEW, etc. (v. a.) ü le 
fait marcher. 
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« PIMUTTATAW, ok, (v. a. in) il 
porte, il transporte cela. 

€ PIMUTTEW, ok, (v. n.) 4 mar- 
che. 

€ PIMUTTEWIN, a, (n. f.) marche, 
place pour marcher. 
« PIMUTTESKANAW, a, {n fi 
chemin baltu, chemin fréquenté. 
«PIMUTTESKANÂwIw, wan, (. 
im.) dy a chemin battu. 

« PIMUTTAHIWEW, ok, (v. ind.) 
il guide, il conduit. | 

«PIMWASINEW, ok, (v. 
lance. ù 

« PIMWÂBISKAHEw, (v. a.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, Ü lui jette des 
pierres. 

«PIMWÂBISKAHWEW, (v.4.) HAM, 
etc side. 

« PIMWASINÂTEw, etc., (v. a.) 
idem. | 

CPIMWASINAHEw, etc, (v. 
idem. 

« PIMWASINAHWEW, etc, (v. a.) 
idem. 

«PIMWÂTTIKWAmEw, etc, (v. 
a.) dl lui lance un bois. 

«PIMWÂTTIKWANÂrEw, etc., 
(v. a ) idem. 

(PIMWEW, (0. a.) MUTAM, MUWEW, 
MUTCHIKEW, | le lire avec un arc. 

(PIMWE WESTIN, (v. imp.) vent 
violent. 

(PIMWEWETTAWEW, (v.@.) TTAM, 
TTÂKEW, TTÂTCHIKEW, Ÿ l'entend 
passer. 

x PIN, (rac.) tomber en pièces, étre 
menu, fin. 

« PINAHIKKWÂN, a, (n. f.) pei. 
gne fin. 


n.) ü 


a. } 


PIN 
(PINAHIKKWÂGAN, a, (n. f) 


idem. 

: (PINAHWEW, (v. 4.) HAM, HUWEW, 
HIKEW, le peigne. 

€ PINEKUMIN, a. (n. f.) senelle. 

©PINÂWEW, ok, (v. n.) elle fait 
ses œufs, elle pond. 

«PINIYVÂWEW, ok, (v. n.) idem. 

«PINÂWE WIN, a, (n. f.) ponte. 

«PINÂSKOW, (v. im.) saison où 
les feuriles tombent. La terminai- 
son àskow indique les feuilles, v. 
g., mestâskow, les feuilles sont 
toutes tombées. 

« PINIPUYEw, (0. 4.) TAW, YIWEW, 
TCHIKEW, d le moud, il le pulvc- 
rise. 

« PINIPUTCHIGAN, a, (n. f.) mou- 
lin, ou, ce qui est moulu, le son. 

« PINIPUTCHIKEW, ok, (v. ind.) 
il moud. 

« PINIPUTCHIKE WIYINIW, ok, 
(n. f.) Meunier. 

«€ PINIPUSUW, ok, (a. a.) il est 
moulu. 

« PINIPUTE W, a, (a. in.) idem. 


« PINIPUTCHIKÂSUW, ok, (4. a.) 
idem. 

« PINIPUTCHIKÂTE W, a, (a. in.) 
idem. 

« PINIPAYIW, ok,a, (a. a. et in.) 
ça s'égrène, ca tombe en miettes. 

x PINASIWEW, ok, (v. n.) à va 
en bas de la côte. 

«PINASIWEWIN, a, (n.f.) des: 
cente, chemin qui va au bas de la 
côte, de la colline. 

- (PINASIWETCHIWAN, (v. im.) 

courant d'eau qui se jelte au bas 

de la côte. 
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(PINASIWEPAYIW, ok, a, (a. @. 
elin.) \ s'élance au bas de la côte. 

« PINASIWEPATTA W, ok, (v.n.} 
il court au bas de la côte. 

« PINASIWETTAHEw, etc., (v. a.) 
il le transporte au bas de la côte. 

PIPIK, wok, (n. r.) puce, insecte. 

PIPIKWAN, a, (n. r.) petit os ow 
bois avec. lequel on siffle, sifflet, 
flüte. 

«PIPIKWANÂTTIK, wok, (n. f.) 
bois à sifflet. 

x PIPIKUSIW, ok, (a. a.)tlestra- 
boteux, rude. 

CPIPIKWAW, a, (a. in.) 
idem. 


| « PIPIK WATETTEW, ok, (n. f.} 


crapaud. 

« PIPIKWATCHAW, (v. im.) ter- 
rain raboteur. 

CPIPIKWATINAW, (v. im.) colli- 
ne raboteuse, inégale. 

€ PIPITOHIW, ok, (n. r.)merle, où. 
Seau. 

x PIPON, (v. im.) il est hiver. 

«PTPON, wa, (n. jf.) l'hiver. N. B: 
Le pluriel est peu usité, v. q., nijo 
pipon, deux hivers, nisto pipu- 
wew, 4 a trois hivers, tantatto 
piponweyan ? combien as-tu d’hi- 
vers? tattwaw pepoki, chaque hi 
ver, piponôk, l’hiver dernier, ke: 
pipôk, l'hiver prochain. 

« PIPONÂYAW, ok, (n. f.) oiseau, 
ou, animal d'hiver. 

« PIPONISIW, 6k, (a. a.)ül hiverne. 

€ PIPONISIWIN, a, (n. f.) hiverne. 
ment, quartier d'hiver. 

« PIPONÂSKUS, ak, (n. f.) anima 
qui a déjà vu un hiver. 

« PIPONÂSKUSIWIW, ok, (a. a.) 


PIP 


\ 


il a vu un hiver, (un animal) ägé 
d'un hiver. 

x PIPUTCY, (adv.) à l'encontre, au 
devant, %. g., piputch nakiska- 
wew, à va le rencontrer. 

« PIPUTCHIwEw, (v. a.) 

« PIPUTCHEYIwEw, (v. a.) 

x PIS, (rae.) en petits morceaux, en 
pièces. x 

« PISIPESTAW, (v. im.) la pluie 
tombe fine. y 

& PISIPIrEw. (0. a.) TAM, SIWEW, 
TCOHIKEW, 4 le déchire en pièces. 

« PISIPUxEw, (v. a.) TaM, YIWEW, 
TCHIKEW, il le pulvérise. 

« PISIPAYIW, ok, a, (a. a.et in.) il 
tombe en miettes. 

« PISISTW, ok, (a. a.) il est en piè 
ces, enmuettes. 

« PISAW, a, (a. in.) idem. 

« PISISIN, wok, (a. a.) ü se casse 
en petits morceaux. 

« PISITFIN, wa, (a. in.) idem. 

« PISISIMEW, (v. a.) TITAW, simi- 
WEW, TOHIKEW, {l le casse en piè 
ces, en le frappant contre. 

« PISAWOYAW, (v. im.) c’est me- 
nu, fin comme du sable. 

« PISISÂAWÂTEw, (v. a.) TAN, sI- 
WEW, TCHIKEW, ÿ! le coupe en pe. 
lits morceaux. 

« PISARWEW, (0. a.) HAM, HUWEWw, 
HIKEW, Ü le casse en pelits mor- 
Ceaur. 

x PISAKUSIW, ok, (a. a) ü est 
abondant, il contient beaucoup, il 


est d'une grande dimension, ilrend 


beaucoup 
« PISÂK WAN, wa (a. in.) idem. 


«* PISÂKWEYInEw, (0. 4.) TTAM, | 
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MIWEW, TOCHIKEW, le rend abon-: 
dant, il le multiplie. 

«PISÂKOPAVYInEw, etc, (v. a) 
idem. 

«© PISAKOPAYIW, ok, a, (a. a. et 
in.) d.g., un sac quicontient beau- 
coup, un champ quiproduil beau- 
Coup. | 

« PISÂKOPAYIWIN. 
abondance. | 

« PISÂKUSI WIN, a, (n. f.) idem. 

€ PISÂGANAÂBIY, a, (n. (. corde. 

CPISIW, ok, (n. r.) lynx, pichou, 
chat sauvage. 

x PISIKWÂTISIW, ok, (a. a.) à 
est impudique, immoral. 

«PISIKWÂTAN, wa, (a. in.) id. 

« PISIK WÂTISIWIN, a, (n. faim 
pudicilé, immoralité. 

(PISIKWÂTISKWEW, ok, (n.f.) 
femme de mauvaises mœurs. 

« PISIK WÂSCHIYINIW, ok, (n. 

_[) personne impudique. 

« PISIKWÂTCHITOTAM, wok, 
(v. n.) 4 commet la fornication. 

« PISIK WÂTCHITOTAMO WIN L 
a, (n. f.) fornication. 

« PISIKWÂTEYImEw, (v.a.) TTAM, 
MIWEW, TCHIKEW, Ÿ le pense im- 
pudique. 


« PISIK WÂTCHI ITEVmEw, etc., 
(v. a.) la de mauvaises pensées 
pour elle. 

« PISIK WÂTCHI-IT E VITCHI- 
GAN, à, (n. f.) pensée d'impureté. 

« PISIK WÂTCHIMITO NE YIT- 
CHIGAN, a, (n. f.) idem. 

« PISIKWÂTONÂMOW, ok, (v.n.) 
il parle impudiquement. 


d, AT 
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« PISIK WÂTONÂMOWIN, a, (n. 
f.) parole impudique. 

« PISIK WÂTCHLI-ITTIW, ok, (v. 
n.) tlse conduit d'une manière im. 
pudique. 

« PISIKWÂTCHI-ITTIWIN, a, (n. 
n) action impudique 

«PISIKWÂTÂBAMEW, etc., (0. 4.) 
il Le regarde impudiquement. 

x PISIM, wok, (n.r.) soleil, lune. 
Quandon veut faire la différence, on 
dit : kijikâwipisim, le soleil, tibis- 
kâwipisim, la lune. 

« PISIMOTÂK, (adv.) du côté du 
sud. 

« PISIM, wok, (n. f.) mois, lune, 
parce que les sauvages comptent les 
mois par la lune. N. B. Voici les 
noms des douze mots. 

1o KIJE-PISIM, (le grand mois) 
janvier. 

20 MIKISIWIPISIM, (mois de l’ai- 
gle) février. 

30 NISKIPISIM, (mois del'outarde) 
mars. 

40 AYEKIPISIM, (mois de la gre 
nouille) avril. 

5o OPINIVÂWEPISIM, (mois où 
les oiseaux font leurs œufs) mai. 
6o OPÂSKÂWE HU WIPISIM, 
(mois où les pelits sortent de la 

coque) juin. 

%o OPASKOWIPISIM, (mois où les 
oiseaux muent) juillet 

8o OPPAHUWIPISIM, (mois où 
les oiseaux, leurs plumes ayantre- 
poussé, s'envolent) août. 

99 ONOTCHIHITU WIPISIM, 
(mots où les animaux sont en rut) 
septembre. 
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100 KASKATINO WIPISIM, (mois 
où il gèle) octobre. 

119 IYVEKOWIPISIM, (mois où 1} 
y à du frimas) novembre. 

1% PAWÂTCHAKINASIS, (mois 
où la neige suspendue aux arbres 
tombe) décembre. | 

« PISIMITÂSPINE W, ok, (a. a.) ü 
est lunalique. 

« PISIMITÂSPINE WIN, a, (n.f.) 
maladie des lunatiques. 

« PISIMOKKÂN, ak, (n. f.) montre, 
horloge (soleil artificiel.) 

« PISIMOKKÂNITIPAHIGAN, a, 
(n.f.)heure. Voy. Tipahipisimwän. 

« PISIMOwIw, wan, (v. 1m) 1 est 
mois; l'y a mois. 

CPISIMWEW, ok, (a a.) v. g: 
peyakopisimwew, à & un mois, 
tautatto pisimwet ? combien de 
mois a-t-Ù ? 

« PISIMWAPPINEW, ok, (a. à.) 
menstruelle, elle est malade tous 
les mois. 

« PISIMWAPPINEWIN, a, (n.f.) 
menstruatlion, maladie de tous les 
mois. 

« PISIMWEYÂBIY, ak, (n. f.) arc- 
en-ciel (corde du soleil.) 

x PISIME W, ok, (v. n.) 4 pose une 

. digne, une petite corde le long du 
bois de la raquette. 

« PISIMAN, a, (n. f.) corde qui esl 
fitée, attachée le long du bois de 
la raquette. 

« PISIMAMEYÂBLY, a, (n. f.) id. 

« PISIMÂTEW, (v. a.) ü five les ra- 
quettes avec une ligne attachée le 
long des montants. 

x PISINE, ou, PISINEY, (adv.) 
Yoy. Ekweyàâk. 


PIS 


* PISINIW, ok, (a. a.) il a quel 
que chose dans l'œil, v.g.,une sale- 
lé, un grain de sable, de la pous: 
sière. 

« PISINIHE W, SENS LP A ER) 
Jette quelque chose ri les yeux 

€ PISINTWIN, a, (n. f.) action d’a- 
voir quelque FH0SA dans l'œil. 

+ PISISIK, (adv.) seul , Simplement, 

rien que, 0. q, ARE Wiyàs, rien 

que de la viande, pisisik pe-ki- 

WeW, ü revient à dj les mains 

vides, avec rien. 

pisisik nakamow, à ne fait que 

chanter. 

PISISIKUSIW, ok, (a 

seul, il est vide. 

(PISISIKWAW, a, (a. in.) idem. 

( PISISIKAYAW, Ok, (a. a.) elle 
nest pas enceinte [elle est seule.) 

( PISISIKUTTAK, (n. f) rien que 
le bois. 

(© PISISIKAPIW, ok, (a. 
seul là. 

( PISISIKASTEW, a, (a. in.) idem. 

« PISISIK WÂBISK. "1 [.) rien que 
du fer. 

* PISISK, (rac.) remarquer, faire 
attention. 

«PISISKITrawWEw, (v. à.) TTAM, 
TTÂKEW, TTÂTCHIKEW, à fait Le 
lention à ce qu'il dit. 

(PISISKÂBAMEwW, (0. à.) TTAM, 
KKEW, TOHIKEW, {le regarde avec 
attention, il l'observe. 

(PISISKEYIuEew, (v. a.) TTAM, MI 
WEW, TOHIKEW, à fail attention à 
lui, il le remarque, il en prend 
soin. 

« PISISKEYITTAMOWIN. (AA 


allenlion, Soin. 


( 


a.) ùü est 


a.) àl est 
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(PISISKEYIMIWE WIN, a, (n. f.) 
observalion, remarque. 

(PISISKEYITTÂKUSIW, ok, (a. 
a.) i est remarquable. 

«PISISKEYITTÂK WAN, wa, (a. 
in.) c’est remarquable. 

« PISISKEYITTÂK USI WI NRER 
(n. f.) gloire, honneur. 

« PISISKITTÂKUSTW, ok, (a. a.) 
ilest digne d'être remarqué. 

« PISISKITTÂK WAN, Wa, (a. in.) 
c'est digne d'être remarqué. 

X PISISKIW, ok, (n. f.) animal, 
béle. 

« PISISKIWIW, ok, (a. 
un animal sans raison. 

(€ PISISKIWIWIN, a, {n. 
malité. 

« PISISKIWIHUW, ok, (v. r.) 4 
prend la forme d'un animal, dans 
ses habits. 

« PISISKIWITTWAW, ok, (v. n.) 
ü se conduit comme un animal. 
PISITOSIwEwW, wan, (v. im.) sor- 

cière de vent, tourbillon. 

x PISWAHWEW, (0. &.) HAM, Hu- 
WEW, HIKEW, Ü trébuche, il fait 
un faux pas en le touchant, ul le 
frappe du pied, etc. 

« PISOHEW, ete., (v. 
faire un faux pas. 

CPISIN, wok, (v. n.) ü fait un faux 
pas. 

€ PISUSKkAWEwW, (0. a.) Ka, Ki. 

KEW, KÂTCHIKEW, Ü le touche du 
picd en passant, ü trébuche con- 
tre. 

x PISKIS, (adv.) différemment, d'une 


a.) \ est 


f.) anti- 


a.) à! lui fait 


autre manière, autrement Voy. 
Pitus. 
€ PISKTTCHIHEW, (v. a.) TrAwW, Hi- 
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WEW, TCHIKEW, 0 y fait des com- 
partiments, il le divise en, etc. 

«PISKITCHÂSIN, wok, (a. a.) ül 
est divisé, ü est séparé. 

« PISKITCHE YAW, a, (a. in.) c'est 
divisé en compartiments. 

« PISKITCHIKIPAHAM, wok, (v. 
a. in.) le divise en comparti- 
ments. 

« PISKITCHIKIPAHIKÂTE W, a, 
(a. iu.) c’est divisé en comparti- 
ments. 

«PISKITTINAMÂWEW, à le lui 
met à part. 

« PISKITTÂ YA W, a, (v. üm.) c'est 
divisé en chambres, ete. 

« PISKISKIPAYIW, ok, a, (a. a. 
el in.) c'est différent, distinct. 

« PISKITCHIHU W, ok, (v. n.) w 
se distingue dans ses habils. 

« PISKITTAWEW, (0: a.) TTAM, TTÂ- 
KEW, TTÂTCHIKEW, \ l'entend dif- 
féremment. 


«PISKITTOWEW, ok, (v. n.)4 
parle une autre langue. 
« PISKITTOWE WIN, a, fn. f.) 


langue étrangère. 

« PISKISITE YIMOW, ok, (v. n.) 
il a une autre idée. 

« PISKISITE YIMO WIN, a, (n. f.) 
idée différente. 

PISK WA, plur. piskwok, (n. r.) o1- 
seau de nuit, mangeur de marin- 
goins. 

PISKUKANÂN, a, (n. r.) jointure, 
articulation. 

PISKUKKUWAW, 
son. 

x PISKUSIW, ok, (a. a.) a une 
bosse, une élévation de chair. 


v. imp.) buis- 
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« PISKUSIWIN, a, (n. f) bosse, 
élévation de la chair. 

« PISKWAW, a, (a. in.) y a une 
bosse. 

« HA ORPENNE (v. 

* raboteuse. 

« PISKWÂKUNAKAW, 
neige raboteuse. 

« PISKUPAYIW, ok, 
in.) il a une ou des bosses, 
une élévation de la chair. 

« PISKWÂWIKANEW, ok, (a. a.) 
il a une bosse sur le dos. 

« PISKWÂWIKANEW I PISIS- 
KIW, ok, (n. f.) chameau. 


«PISKWAHYEW, (0. a.) STAW, YI 
WEW, TCHIKEW, ü le mel en las, 
en monceaux, comme une bulte. 


im.) glace 
(v. im.) 


a, (a. a. et 
de a 


«PISKWATINAW, (v. im.) une 
butte. 
«PISKWATCHAW, (v. im.) ter- 


rain raboteux, par buites. 

«PISKWATANASKAHIGAN, a, 
(n. f arbre ébranché, auquel on 
n'a laissé desbranches qu'à la tête, 
mai. 

« PISKWATINASKAHWEW, (0 4.) 
HAM, HUWEW HIKEW, Ü l'ébranche. 

PISKWATCH, (adv.) Voy. Piskis, 
v.g. niya piskwatch, quant à 
moi seul. 

+ PISTE W, a, (n. r.) Pécume. 

« PISTE WATÂAMOW, ok, (0. n.) ü 
a l'écume à la bouche. 


« PISTEWATÂAMOWIN, a, (n. f.) 
écume de la bouche. 
« PISTE WÂTCHIWASWEW, (v. «.) 


SAM, SUWEW, SIKEW, & le fait 
bouillir jusquà faire venir lé- 
cume. 


PIS 
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« PISTE WÂTCHIWÂSUW. Ok, | NIKEW, d se méprend en le pre. 


(a. a.) Ü bout en écumant. 


« PISTEWÂTCHIWATEW, a, (a. |« PISTAHWEw, (v. a.) 


in.) idem. 


+ PISWESIW, ok, (a. a.) l'est lai- 
neux, MOoUu, spongieux. 

«PISWEYAW, a, (a. in.) idem. 

«PISPISKUTEWEYIK, wok, (n. 
f.) araisnée. 

«(PISWEYÂKUNAW, (v. im.) c'est 
Spongieux comme de la mie de 
pain. 

«PISWEYÂKUSIN. (v. in.) idem, 
comme de la laine. 

CPISWEVYAGAN, (v. im) étoffe, 
laine. 

«© PISWEPIW AY, a, (n. f.) duvet. 

« PISWETCHAW, (v. im.) terrain 

+ MOU. 

« PISWEPIWE YÂN, a, (n. f.) fla- 
nelle, étoffe de laine. 

(PISWEPITCHISAN, a, {n. f. 
cloupe, calfat. 

({PISWEPAKKWESIGAN, 
pain mou, spongieux. 

(€ PISWEPAYIW, ok, (a a. et în.) 
enfié, boursoufilé, etc. 

(PISWEWEYÂN, a, (n.f.) flanelle 
(dujile.) | 

+ PIS, (rac.) par mégarde, se mé- 
prendre, ne pas le faire exprès. 

« PISTCHIE, (adv.) prononcez pitchi, 
par mégarde, vd. g. ni pistchi siki- 
nen, je le renverse par mégarde, 
pistchi totam, ÿ ne le fait pas eæ- 
près. ) 

(€ PISTANEW, (0. 4.) TTAM, MIWEW, 
TCHIKEW, Ü le mord par mégarde. 
Sans l’intention de le mordre. 

« PISTIKEW, (v. a.) Nan, NIWEW, 


— 


ak, 


nant. 


HAM, HU- 
WEW, HIKEW, { Le frappe par mé. 
garde, sans le vouloir, v. g., quel- 
qu'un qui tuerait un autre par 
mégarde. | 

(PISTISKAWEW, (0. a.) KAM, KÂ- 
KEW, KÂTCHIKEW, | marche sur 
lui par mégarde. 

« PISTIswEw, (v. a.) SAM, SUWEW, 

SIKEW, Ü le coupe par méprise. 

CPISTISOSUW, ok, (v. 7.) 4 se 
Coupe par Mmégarde. 

PITA, (adv.) premièrement, d'abord, 
0. g., pita ni wi-pittwân, aupara- 
vant je veux fumer, tcheskwa 
pita! attends un peu! arréte un" 
peu! pita ayamiha mayâwes 
kâwisimoyani, prie d'abord 
avant d'aller au lit. 

(€ PITAMA, (adv.) idem. 

CPITANE! (ex) plût au ciel! Dieu 
veuille que ! utinam! v. g., pitane 
tâpwe ! plaise à Dieu qu'il en soit 
ainsi! pitane wäâbamak, que ne 
puis-je le voir! pitane ekusi ik- 
kik! ainsi soil-il! patane ! idem. 

x PITCHIPUÜUW, ok, (a. a.) il est 
empoisonné. N. B. Ce mot et ses 
dérivés doivent se rapporter à la 
racine pistchi, ou, pitchi, ci-des- 
SUS. 

€ PITCHIPU WIN, a, {n. f.) poison. 

« PITCHIPUyEew, etc., (v. a.) à 
lempoisonne. 

«PITCHIPUYIWEWIYINIW,0ok, 
(n. f.) empoisonneur. 

€ PITCHIPUYISUW, ok, (v. r.) 
s'empoisonne. | 


PTT 


€PITCHIPUWINIWIW, (v. im.) 
c’est poison. 

x PITT, (rac.) pénétrer dans l'inté- 
rieur, aller dedans. 

©PITTÂPEK, wa, (n. f.) marais 
qui communique avec un courant. 

« PITTÂPEKOSIPIY, a, (n. f) ri- 
vière presque sans courant. 


«© PITTÂPÂWAYEW, (0. &) TAW, 


YIWEW, TCHIKEW, 4 lui infuse du 

hiquide, il lui donne un lavement. 
© PITTÂHWEW, (v. 4.) HAM, HUWEW, 

HIKEW, Ü lintroduit dedans. 

« PITTÂSUW, ok, (v. n.) il charge 
son arme à feu. 

« PITTÂSU WIN, a, (n. f.) action 
de charger une arme à feu. 

.‘ PITTATWAÂN, a, (n. f.) carquois. 

«©PITTATCHÂBÂN, a, {n. f!) sac 
pour mettre l'arc. 

«€ PITTÂKIYAW, (n. f.) intérieur 

. du corps. 

(PITTÜUKAMIK, (adv.) dans la 
maison, dans l'intérieur de l'habi- 
lation. | 

« PITTUK AHÂN, a, {n.f.) pare, en- 

_clos où les sauvages font entrer les 
bujfles. 

« PITTUKAHÂNAPIW, ok, (a. a.) 
il réside au parc. 

« PITTUKAHÂNIKKEW, ok, (+. 
n.) fait un parc. 

« PITTINEW, (v. a) NAM, NIWEW, 
NIKEW, # l'introduit dedans avec 
la main. | 

(€ PITTUKEW, ok, (v. n.) ü entre. 

« PITTUKE WIN, à, (n. f.) entrée. 

« PITTUKEPATTAW, ok, (v. n.) 
il entre en courant. 

(€ PITTUKEMOW, ok, a, (a. a. et 
in.) ca entre, ca s’ajuste. 
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(€PITTÜUKEPAYIW, ok, a, (a. a. 

_ el'in.) idem. 

€PITTUÜUKAHEW, (0. a.) TTAW, Hi- 
WEW, TOHIKEW, Ü l’introduit. 

« PITTUKAWEW, (v. a.) KA, Ki- 
KEW, KÂTCHIKEW, à entre chez 
lui, i entre dans sa demeure. 

(© PITTÂSINÂN, a, {n. f) sac à 
plomb, gibecière. 

« PITTÂ WIyew, etc., (v. a.) ü le 
prend dedans, comme un poisson 
dans un rets. 

€ PITTUSKAWEWw, (v. a.) KAM, KÂ- 
KEW, KÂTCHIKEW, Ÿ le porte sur 
lui, d. g., comme un habit de des- 
SOUS. 

« PITTU WETÂS, a, (n. f.) calecon. 

« PITTU WETÂSÂN, a, (n. f.) idem. 

« PITTU WESÂK AY, a, (n. f.) ju- 
pon. 

«PITTUWETÂSEW, ok, (v. n.) ü 
porte des calecons. 

«PTITUWESÂKEW, ok, (v. n.) 
elle porte un jupon. 

€ PITTWAW, ok, (v. n.) ü fume. 

«€ PITTWAÂ WIN, a, (n. f.) action de 
fumer. 

« PITTWÂTEW, (0. a.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, Ÿ le fume. 

CPITTWÂHEW, (0. a.) TTAW, Hi. 
WEW, TCHIKEW, Ÿ le fait fumer. 

«PITTÂHAMÂwEw, etc., (v. a.) à 
lui envoie du tabac, il envoie de 
quoi fumer, comme Signe de paix. 
comme message pour des affaires 
importantes. 

€ PITTWAÂNISIB, ak, (n. f.) canard 
de la seconde espèce. 

x PITCH, (méme racine.) 

CPITCHEYAS, (adv.) ou, pitteyas, 
dedans, dans le centre ; v. g., pit 


PIT 


teyas nibâwiw, ÿ est debout dans 
le milieu. 

« PITCHÂ YIK, (adv. et nom) v. g., 
nipitchâvimik, dans mon inté- 
rieur, dedans, dans l’intérieur. 

« PITCHITCHIGAN, a, (n. f) en- 
tonnoir. 

« PITCHITCHIPÂTCHIGAN, 
(n. f) idem. 

« PITCHIKKUMÂN, a, (n.f.) gaine 
de couteau, étui. 

« PITCHIPIKK WÂN, a, (n. f. | Cor- 
me à poudre, poudrière de chasse. 

« PITCHIPIKKWEW, ok, (v. n.) 
Voy. Pittäsuw. 

« PITCHIPIKK WÂrew, (0. a.) Tan, 
SIWEW, TCHIKEW, 9 le charge, v. 
qg., une arme à feu. 

« PITCHISKANAW, (n 
chemin. | 

« PITCHIKUNEW, {n f.) intérieur 
de la bouche. 

« PITCHITON, {n. f.) idem. 

« PITCHIPIMEW, ok, {v. n) ÿ 
verse de la graisse dans, v. g., ü 
met de la graisse dans une vessie. 

« PITCHIPUYÂGAN, a, (n. f.) sor- 
Le de panier fait avec des branches, 
pour pécher. 

« PITCHIPA YIW, ok, a, (a. a. el 
in.) à tombe dedans. 

« PITCHITONESKAwWEw, elc., 
a.) il s'introduit dans sa bouche. 

« PITCHITEHESKAwWEw, etc., (0. 
a.) il entre dans son cœur. 

« PITCHIVÂ WESKkAwEw, eic., 
a.) il entre dans son corps. 

« PITCHIYAW, (n. f.) dans l’inté- 
rieur du corps. Voy. Pittäkiyaw. 

« PITCHIWEBIKEW, (0. &.) NAM, 


a, 


. [.) dans le 


(D. 


(D. 


NIWEW, NIKEW, ü le jelte dedans. 
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€ PITCHISIN, wok, (a. a.) à est 
couché, étendu dedans. 

€ PTTCHITTIN, wa, (a. in.) idem. 

« PITCHISKAWEw, (0. a) KAM, KÂ- 
KEW, KÂTOHIKEW, Ÿ entre dans 
lui, chez lui, à porte sur lui un 
habit. | 

« PITCHISKANAW, (v. imp.) dans 
le chemin, chemin qui fait le tour. 

« PITCHISKANAWEW, ok, (2.n.) 
ol fait un chemin tout autour. 

€ PITCHISKANAW ExHEw, etc. (v. 
a.) ü fait un chemin tout autour 
de lui 

CPTFCHITIKEW, (0. a.) NAM, Ni- 
WEW, NIREW, Ÿ de tire à lui, il le 
tire dedans. 

€ PITCHIPITEw, (v. 
TOHIKEW, dem. 

€ PITCHITCHIPAYIW, ok, a, (a.a. 
et in.) ça vient; v.g., ati pitchi- 
Chipayiw, ça commence à parat- 
tre, à Suinter. 

CPITCHITCHIWAN, (v.im. 
ca vient (de l’eau). 

€ PITTEGAN, (v. im.) étojffe, indi- 
enne large. 

x PITAHWEW, elc., (v. a.) ÿ défaut, 
il brise sa loge (la loge du castor.) 

«PITAHIKEW, ok, (v. n.) ü brise 
les loges du castor. 

PITCHEYAK, (adv.) Voy. Ekwe- 
yâk. 

PITTAW, (adv.) expression de dé- 
sappointement ; v. q., piltaw na- 
mâwiya ki wi-atuskâu, que veux- 
tu? tu ne veux pas travailler ? pit- 
taw namâwiya tâpwe kit ayami- 
hân, à dire vrai, lu ne pries pas ; 
pittaw osâm kissin, en vérité, t 
fait trop froid. 


&.) TAM, SIWEW, - 
Li 
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x PITCHAW, {v. imp.) c’est loin, il 
y à loin. 

« PITTAKÂMEYAW,- (v. imp.) 
partie longue d'une rivière, ou 
d'un lac. | | 

CPITTEYIMEwW, (0. @.) TTAM, Mi- 
WEW, TCHIKEW, 4 lui tarde de le 
voir, ul le pense loin. 

_CPTTTE YITTAM, wok, {v. n.) à 
lui tarde, 1 trouve le temps long, 
u s'ennuie. 

CPITTEVITTAMO WIN, a, {n. f.) 
ennui, Souci. 

€ PITCHIW, ok, (v. n.) & lève Le 
camp loin, ou mieux: 1 va cam- 
per loin (dans le méme jour). N. 
B. Prononcez pitchiw. 

« PITCHIWIN, a, (n. f.) longue dis 

#* lance faile pendant un jour, en 
levant le camp. 

€ PITCHIW, ok, {v. n.) 4 lève le 
camp, \ décampe. 

« PITCHIWIN, a, (n. f.) action de 
lever le camp, et, distance entre les 
deux campements; v.g., nijo pit- 
chiwina, deux décampements ; 
nisto pitchiwineyaw ekute tchi 
otttamik, à faut décamper trois 
fois pour arriver là, ou, trois jours 
de marche. On dit: pâpitchiw, & 
arrive en levant le camp; pepit- 
chiw, il lève le camp en venant; 
kiwepitchiw, à s’en va en levant 
le camp. 

CPITCHITTAHEW, (v. a.) TTAWw, 
HIWEW, TCHIKEW, \ le fail décam- 
pér, ü le transporte en levant le 
camp. 

«PITCHITWAW, ok, (v. ind.) ü 
transporte en levant le camp, ®. g., 
quelqu'un qui ne pouvant empor. 
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ler tout à la fois son bagage, en 
laisse une partie et retourne le 
quérir. 

© PITCHITWÂ WIN, a, (n. f.) ac- 
lion de charroyer en levant le 
camp. 

N° B. Le mot lever le camp, est 
usité dans le pays, pour parler des | 
voyages en familles, en bandes, à 
la facon de la vie nomade. 

« PITCHITINÂSTAN, (v. imp.) lon- 
gue vue dans une rivière. 

« PITTASKUSTEWEYAW,  ({v. 
imp.) longue vue dans la prairie. 

x PITIKUSIW, ok, (a. a.) à est 
irapu, court el gros, presque rond 
comme une boule. 

CPITIKWAW, a, (a.in.) idem, fait 
en boule. 

© PITIKUNEW, (0. a.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, Ü le forme, l l'arrange en 
rond, en forme de boule. 

CPITIKUNIGAN, a, (n. f.) bateau, 
ou radeau fait en rond, avec une 
loge, ou tente, pour traverser les 
rivières. 

€ PITIKÜEw, etc, (v. a.) il le fuit 
en forme de boule. 

« PITIKOTCHITOHE YIW, ok, (v. 
n.} 4 a le poing fermé. 

x PITIKKUTTAW, ok, (v. n.) à 
fait du bruit en marchant. 

CPITIKKWE W, ok, (v. n.) & fait 
du bruil en marchant, v. g., on 
entend ses pas. 

« PITIKK WE WIN, a, {n. f.) bruit 
des pas, bruit de la marche. 

x PITTU, (rac.) peler, enlever la 
peau. 

« PITTUKASIGAN, a, (n. f.) ce qui 


PT 


enlève la peau, en brûlant, vésica- 
toire. 

« PITTUKAswEw, (0. a.) SAM, SU- 
WVEW, SIKEW, t le pèle, en le brü- 
lant, il lui met un vésicatoire. 

« PITTUKASUW, ok, (a. a.) il aun 
vésicatoire. 

« PITTUNEW, (0. a.) NAM, NIWEW, 
NIYEW, il Le pèle, ille décortique. 

« PITTUNIKEWIN, a, (n. f.) dé- 

| cortication. 

« PITTUPEKIKKATTEW, a, (a. 
in.) c'est formé en vessie par un 
vésicatoire, ou le feu. 

« PITTUPEKIPAYIW, ok, a, (a. a. 
et in.) ca se forme en vessie. 

« PITTUPEKIPAYIWIN. a, (n.f.) 
enflure, vessie remplie d'eau. 

«PITTUPEKINEW, (0. 4.) NAM, NI- 
WEW, NIKEW, ü le pèle pour en 
faire sortir l'eau. 

« PITTUPITEW, (9. 4.) TAM, SIWEW, 
remKkEew, © le pèle en le déchi- 
rant, ou, en l'arrachant. 

« PITTUSIGAN, a, (n. f.) emplätre, 
vésicatoire. 

« PITTUSWEw, (0. &.) SAM, SUWEW, 
sIKEW, il le pele en le coupant. 
Voy. Pittukaswew. 

« PITTUSAKEW, ok, (a. a.) la peau 
lui pèle. 

« PITUSAKEPAYIW, ok, (a. a.) 
idem 

x PITUS, (adv.) autrement, diffé- 
remment, v. g., pitus pimâtisiw, 
il vit autrement, pitus ayamihaw, 
il est d’une autre religion. 

« PITUSÂYIK, (adv.) dans une au: 
tre place. 

« PITUS ITE, (adv.) idem. 


PÂT 

« PITUSISIW, ok, (a. a.) il est dif- 
férent. 

« PITUSAYAW, ok, a, (a. a. etin.) 
idem. 

« PITUSINAWEwW, (v. a.) NAM, NÂ- 
NATCHIKEW, à le trouve dissem- 
blable. 

« PITUSINÂKUSIW, ok, (a. a.) il 
est dissemblable. 

« PITUSINÂKWAN, wa, (a. în} 
idem. 14 

«PITUSISIWIN, a, (n. f.) diffé- 
rence. 

« PITUSINÂKUSIWIN, a, 
dissemblance. 

« PITUTEVYIMEY, (v. d.) TTAM, MI- 
WEW, TCHIKEW, il le trouve dijfé- 
rent, il le prend pour un autre, à 
lepense autre, étranger. 

« PITUSE V' Imew, etc., (v. a.) #4. 

« PITUSIWIW, ok, (a. a.) Voy. pi- 
tusisiw. 

« PITUSIWAN, wa, (a. in.) idem. 

« PITUS ISL, (adv.) d’une autrema- 
nière. 

«(PITUTOWEW, ok, (v. n.) il parle 
une autre langue. 

« PITUTOWE WIN, a, (n. f.) lan 
que étrangère. N. B. On dit aussi 
avec le redoublement sur la même 
racine : 

« PAPITUS ITEYITTAM, wok, (v. 
n.) tu diffère d'opinion. 

« PÂPITUSEYITTUWOK, (v. m.) 
ils ne s'accordent pas dans leurs 
opinions. 

« PAPITUTEYITTAMOWIN, à, 
(n. f.) dissension d'opinions. 

« PAPITUSEYITTAMOWIN, à 

(n. f.) idem. 


(n. f} 


7 


PIW 
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*xPTWÂBISK, wa, (n. r.) métal,|« PIWAN, (v. im.) à est dispersé, 


fer, acier. N. B. La terminaison 
ÂDISK, sert à désigner le fer et la 
pierre, v. g., osâwâbisk, fer jaune 
Cuivre, manitopiwâbisk, acier, 
kaskitewäâbisk, ou, kaskitewas- 
siuly, pierre noire. 

« PIWÂBISKAPPIT, a, (n f.) bri- 
quel. 

« PIWÂBISK WAPPIT, a, (n: fl) 
idem. 

« PIWÂBISKOWEMIKK WÂN, 
ak, (n.f.) cuillère de métal, de fer, 
elc. 

« PIWÂBISKOPISÂGANÂBIY, a, 
(n. f) chaine, corde de fer. 


« PIWÂBISKUS, a, (n. f.) sou. 


* « PIWÂBISKOTCHITCHÂN. a, (n. 
f.) tenailles, pinces. 


« PIWÂBISKOWIW, CKONN A EE 
est de fer, il est métallique. 

«PIWÂBISKOWAN, wa, (a. in.) 

‘idem. 

«PIWÂBISKOKUTAWÂNÂBISK 
Wa, (n. f.) poële. 

« PIWÂBISKOYÂGAN, a, (n. f. 
plat de fer blane. 

« PIWÂBISKASKIK, wok, «(n. [.) 
chaudière de fer. 

« PIWÂBISKWEVYÂBIY, a, (n. f.) 
fil de fer d'archal. 

x PIW, (rac.) de rien, qui n'a au- 
cune valeur, méprisable, reste. 
qu'on rejelte, en petits morceaux. 

« PIWASKISWEW, (v. 4.) sam, su- 
WEW, SIKEW, Ü le réduit en cen- 
dres. 

«PIWASKISUW, ok, (a. a.) ü est 
brülé en cendres. 

« PIWASKITE W, a, (a. in.) idem. 


éparpüllé, il y à tourbillon de neige 
(poudrerie.) 

« PIWASTEW, a, (a. in.) idem. 

«© PIWÂSIW, ok, (a. a.) il est dis- 
persé, éparpillé par le vent. 


f|« PIWAÂSTAN, wa, (a. in.) idem. 


« PIWATCOHIGAN, a, (n. f.) frag- 
ment, reste de nourriture, miette. 

€ PIWAMEW, (v. 4) TTaM, MIWEW, 
TCOHIKEW, Ÿ fail des miettes en 
mangeant, Ù en laisse quelque 
chose, il ne mange pas tout. 

CPIWATTAKINEWw, (v. a.) NAM, NI 
WEW, NIKEW, ÿ/ le disperse, à l'é- 
parpillle. | 

« PIWIPINEwW, etc., (v. à.) à le pou- 
dre sur, eic., il soupuudre au 
moyen de, elc. 

€ PIWASIGAN, ak, (n. f) chausse, 
bas, nippes. 

€ PIWASIKEW, ok, (v. n.) a des 
nippes. | 

« PIWASIGANIKKEW, ok, (v. n.) 
il fait des nippes. 

« PIWASIGANIKKAwWEw, etc., {v. 
a.) ü lui fait des nippes, bas, 
chausseltes. 

«PIWIKISTIKANIS, a, (n.f.)se- 
mence, grains pour semer. 

«PIWIKKÜTEW, (0. a) TAM, sI- 
WEW, TCHIKEW, Y le coupe en pe- . 
tits morceaux avec le couteau. 

« PIWIKKUTÂGAN, a, (n. f.) ripe. 

(PIWIKKUTCHIGAN, a, (n. f.) 
idem. 

« PIWITTAKAHWEW, (0. 4.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, Ü le büche en pe. 
tits Morceaux. 

(PIWITTAKAHIGAN, a, (n. f. 


copeau fait avec la hache. 
38 


PIW 


« PIWIKARWEW, etc., (v. a.) idem. 


«PIWIKAHIGAN, a, (n. f.) idem. 

«PIWIPITEW, (0. 4) TAM, SIWEW, 
TOHIKEW, de répand, il le dis- 
perse. 

€ PIWIPAYIW, ok, a, (a. a. et in.) 
il s'émiette, 1l émie. 

« PIWISIGAN,. a, (n.f.) retailles, 
restes de ce qui a élé coupé, ou dé- 
coupe. 

« PIWISswEw, (0. 4.) SAM, SUWEW, 
SIKEW, Ôl le coupe en petits mor- 
ceaur. 

(PIWISKAHWEW, (0. 4.) HAM, HU- 
wew, ü le tranche, il le hache, u 
le taille en bûche. 

«PIWISKAHIGAN, a. (n. f.) bu- 
che. 

«PIWEY, a, (n. f.) poile, laine, opi- 
waw, 1 a du poil. 

«PIWEYIMEW, (0. &@.) TTAM, MI- 
WEW, TCHIKEW, 0 le méprise. 

« PIWEYITTÂAKUSIW, ok, (a. a.) 
il est méprisable. 

« PIWEYITTÂKWAN, wa, (a. in.) 
idem. 

«PIWEYITTÂAMOWIN, a, (n. fl 
mépris. 

«PIWIREW, (0. 4.) TTAW, HIWEW, 
TOHIKEW,  l'avulit, il le rend mé- 
prisable. 

« PIWIMEw, etc, (v. a.) en parle 
avec mépris, il le rend méprisable 
par ses paroles. 


« PIWOMEW, (v. a.) TTAM, MIWEW, |. 


TCHIKEW, 24m. 

« PIWIRKAWEW, (0. &.) NAM, NÂKEW, 
NÂTOHIKEW, \W regarde avec mé- 
pris. 
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«PIWINÂKWAN, wa, (a. in.) id. 
« PIWINÂKOHUW, ok, (v. r.) 4 
se met sous une forme méprisable. 

« PIWINÂKOHU WIN, a, (n. f.)ap- 
parence méprisable, (volontaire) 

te PIWIHUWE:-0k,: (a. alta 
habits pauvres, méprisables. 

«PIWEYIMISUW, ok, (v.r.) wa 
des idées basses de lui-même, 1 est 
humble. 

€PIWEYIMOW, ok, {v. r.) idem. 

«PIWEYIMISU WIN, a, (n. f.) hu- 
milité. | | 

« PIWEYIMO WIN, a, (n. f.) idem. 

« PIWISPUN, (a. 2m.) dl neigenun 
peu. 

ŒIWÂYIS, ak, (n. f.) petit oiseau, 
petit animal, insecte. 

« PIWÂYIS, a, }n. f.) bagatellecho- 
se de rien, saloperie. 

+ PIWITAM, wok, (v.n.)isaute un 
rapide. 

x PIYAWEW, (0. a.) YAM, YÂKEw, yÂ> 
TCHIKEW, Ül l'écaille, vd. q., un pois- 
son. 

x PIVAST (rac.) contentement, satis- 
faction. 

« PIVASIW, ok, (a. a.) il est heu- 
reux, content. 

« PIVASIWIN, a, (n. f.) contente- 
ment. 

«PIVASEVIMEWw, elc., (v. a.) lle 
revoit avec plaisir. 

CPIYASEYITTAM, wok, (v. n.)4 
est heurenx, content. 

(PIVYASEYIMOW, ok, (v. n.) idem. 

« PIVASE YITTAMO WIN, a, (n.f.}. 
bonheur. 

« PIVASEVIMOWIN, a, (n. f.) id. 


«PIWINÂKUSIW, ok, (a. a.) il a| x PIVÂ WE (adv.) à part, plus loin, 


l'air méprisable. 


en avant, v. g., piyâwe takusin, 


PEN 
il'arrive en avant., piyâwe wikiw 
i demeure plus loin. 

. + PIYÂSKAW, ok, (v. n.)i va dou- 
cement, il avance lentement. 

« PIVÂSKÂ WIN, a, (n. f.) marche 
lente, trainante. 

«PIYVÂSKÂPAVYIW, ok, a, (a. a. 
et in.) cava lentement. 

x PIYEKUSIW, ok, (a. a.) à est 
fade, sec, sans goût, v. q., un mor. 
ceau de viande maigre. 

«€ PIVEKWAW, a, (a. in.) idem. 

« PIYEKUSIWIN, a, (n.f.) fadeur, 
sans goût. . 

HÉMEROUSRUYET Letcsttota) 1 
ne le rassasie qu'avec de la nour- 
riture fade, sèche, etc. 

t PIYVEKUSKUYUW, ok, (vo. n.) 1 
ne mange que des choses sèches, 
sans goût. 

x PIHYEW, ok, (n r.) perdrix des 
bots. 

« PIVESIS, ak, {n. f.) petit oiseau. 

CPIVESIW, ok, (n. f.) oiseau ima- 
ginäire ; c'est ainsi que les sauva- 
ges appellent Le tonnerre, v.g., piye- 
siwok kitowok, tonne, le ton- 
nerre gronde, piyesiwok pâskisi- 
kewok, le tonnerre tombe, la fou- 
dre éclate. 

€ PTIYEW, ok, (n. f.) idem, (peu 
usilé.) 

x PIYIS, (adv.) enfin, à la fin, .v. g. 
piyis takusin, enfin à arrive, pi- 
vis ni kaskittän, à la fin j'en 
viens à bout. 

« PIYIS ISKO ISKWEYÂTCH, 
(adv.) jusqu'à la fin, jusqu'au 
bout, v. g, isko iskweyâtch pi. 
kiswew, ÿ parle jusqu'au dernier 
moment piyis kakiyaw ki ka nipi- 
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nâwaw, viendra ün temps où il 
vous faudra tous mourir, piyis 
osâmeyittam, # en est venu au 
point de désespérer. 

x PO, (rac.) cesser d'agir, terminer. 

« POMEMEW, etc. (v. a.) ül le dis- 
suade de continuer, il lui fait ces-” 
ser ce qu'il avait entrepris. 

€ POMEW, ok, (v. n.) il cesse d'agir, 
il se décourage. 

€ POME WIN, a, {n. f.) cessation. 


«POMEYIMEW, TTAM, MIWEW, 
TOHIKEW, Ü cesse de penser à lui, 
il en abandonne la pensée. 

€ PONIHEW, etc., (v. a.) il le finit, 
aussi : 1 le laisse tranquille. 

€PONIMEW, etc., (v. a) à cesse de 
lui parler, il le laisse tranquille. 

€ PONITTAW, ok, (v. a. in) finie 
cela. 

« PONÂKKUSIW, OK a Raul 
cesse d'être malade. 

©PONÂBAMEW, (0. @&.) TTAM, Mi- 
WEW, TCHIKEW, perd la vue de 
lui, ü cesse de le voir. 

€ PONEYIMEW, (0. a) TTAM,. MI 
WEW, TCHIKEW, cesse d'y pen- 
ser, Ü en abandonne la pensée, 
aussi: 1llui pardonne, il ne lui 
conserve aucune rancune. 

« PONEYITTAMÂWEW, etC An 
a.) àl le lui pardonne. 

« PONEYITTAMÂKEWIN, a, (n 
[.) pardon, remise. 

« PONEYITTAMÂTUWOK, (v.m.) 
ils se remettent leurs offenc:s. 

« PONEYITTAMÂTU WIN, a, (n. 
f.) pardon mutuel. 

€PONI-AYAMIHEWIKIIKAW 
(v. 2m) le dimanche finit. 


? 


PON 


« PONT-A VAMIHA W, ok, (v. n.) à 
finit de prier. 

« PONI-AYAW, ok, (v. n.) ül cesse 
d'être, d'exister. 

« PONIYÂ WESIW, ok, (a a.) il 
cesse d'être fâché. 

« PONINOKUSIW, ok, 
disparait. 

«{ PONINOKWAN, wa, (a. in.) id. 

€ PONINONIW, ok, (vu. n) 1! cesse 


de téter. 

{ PONINOYEW, etc., (v. a.) elle Le 
sévre. 

« PONI-PIMÂTISIW, ok, (a. 
cesse de vivre. 

« PONTPA YIW, ok, a, (a. a. et in.) 
ca cesse, ca finit d'agir. 

« PONIWITJEWEW, etc., 
il se sépare de lui. 

CPONIVOTIN, (v. im.) le vent s’ap- 
paise. 

« POYUW, ok. (v. n.) 4 cesse d’a- 
gir, 1 se désiste. 

« POYUWIN, a, 
désistement. 

x PONEW, (0. @.) NAM NIWEW NI- 
KEW, {| alimente le feu avec lui, 
iWsen-sert comme de bois v. g., 
matchi-manito ponew owebi- 
nikowisiwa, le démon alimente 
le feu avec les damnés, (ou, les y 
jettent). 

« PONAM, wok, (v. n.) 1 alimente 
le feu, il met du bois dans Le feu. 

«© PONIKÂTEW, a, (a. in.) le feu 
est préparé, fail. 

POUS, ak, chat. 

POSÂKK WÂMIW. (ft 
dort pr ONE An 

x POSIW, OK. 


(a. a.) ü 


a.) à 


(v. a.) 


(n. f.) cessalion, 


n.) à embarque 
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dans un canot, barge, navire, et il 
monte, dans une voilure sur terre. 


«POSIWIN, a, 
ment. 


€ POSIHEW, (0. 4.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, Ü l'embarque, il le fait 
embarquer, ù le fait monter en 
voilure. 


€ POSIPAYIW, ok, a, (a. a. et in.) 
ca entre dedans, ca embarque, v 
g. posipayiw nipiv, l'eau embar- 
que, entre dedans. | 

«POSITT ÂÀSU W, ok, (v. n.) à 
charge, vd. g. un navire. 

«€ POSITTÂSU WIN, a, (n.f.) char- 
ge d'un canot, ou, action de le 
charger. 

(POSIWEBINEW, (v. a) NAM, NI- 
WEW, NIKEW,  l'embarque en le 
jetant dedans. 

€POSIWEPAHWEW, (v. a.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, Y l’embarque en 
lui donnant une secousse. 

(« POSISKISIW, ok, (a a\ ü est 
concave. | 

« POSISKAW, a, (a. in.) idem. 

« POSISKIHEW, etc, (v. a.) 
fail concave. 

POSKU, (préfite,) dans le méme 
lemps, dans le méme espace, v. g. 
posku kijik, le méme jour, posku 
pipon, dans le cours du méme hi- 
ver, posku tibisk, dans l'interval 
de la nuit, posku wâskâhigan, 
dans l'étendue de la maison, pos. 
ku sâkahigan, dans l’espace du 
lac, posku kijik takusin, # ar- 
rive le méme jour (qu'il est parti). 

x POSK, (rac.) crever, éclater, faire 
explosion. 


(n. f.) embarque- 


il le 


& 


POS 


« POSKUPAYIW, ok, a, (a. a. et 


in.) ca crève, ça éclate. 


« POSKUXEW, (v. a.) NAM, NIWEW, 


NIWEW, Y le crève avec la main. 


€ POSKWAHWEW, (0. a) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, Y le crève, il y fait 


une ouverture en le frappant. 


( POSKUSWEW, (0. a.) SAM, SUWEW, 
SIKEW, Y le créve avec un tran- 


chant, aussi: par le feu, v. g. 


quelqu'un qui créve son fusil, il 


lui fait faire explosion. 


« POSKUSIMEW, (0. a.) TITAW, SIMI- 
WEW, TCHIKEW, Y le créve, ù lui 
fail un trou, en le heurtant con- 


tre. 

€ POSKUSIW, ok, (a. a.) il est cre- 
vé, il a un trou. L 

« POSKWAW, a, (a. in.) idem. 

« POSKUSIN, wok, (a. a.) il se fait 
un trou en tombant. 

« POSKUTTIN, wa, ja. in.) idem. 

« POSKUSKAwWEw, (v. a.) KAM, KÂ- 
KEW, KÂTCHIKEW, 4 le crêve, à 
lui fait un trou en marchant sur 
lui. | 

€ POSKUPITEw, {v. a.) TAM, s1- 
WEW, TC INEW, Ü y fait une ou. 
verlure en le déchirant. 

« POSKUTEW, (v. im.) 
plosion. 

« POSKWASKISINEW, ok, (a. a.) 
ses souliers sont troués. 

€ POSKWATIPEW, ok, (a. a.) il a 
la tête fendue. 

«POSKWATIPEHWEW, etc, (v. 
a.) il Lui fait un trou dans la téte. 


uw fait ex- 


x POTÂTAKINAM, wok, (v. n.) il 


met le pied dans un trou. 
x POTÂTCHIKEW, ok, (a. Lea 
: souffle, v. g. dans un instrument. 
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« POTÂTCHIKESIS, ak Ur. 


taupe. 

€ POTOTCHIGAN, a, (n. f.) instru. 
ment pour souffler, flûte, trom- 
pelle, porte-voir. 


f.) 


«(POTÂTEw, (v. à.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, ùl le souffle, il souffle sur 
lui. 

x POTA, (adv.) (pron. indéf.) Ce 
mot donne l’idée d'une chose qui 
arrive, et à laquelle on ne S'atten- 
dait pas, v. g. potâni tâpwe, 
voilà pourtant que c'est vrai. 

CPOTCHIT, (adv.) dedans, au fond. 
d. g., potchiwâtikânik, dans la 
cave, potchipayiw, # tombe de- 
dans. 

« POTT, voilà que, etc., v.g. poti ka 
wâbamak ! voilà que je le vois(sans 
m'y attendre.) poti ni nakiska- 
Waw ! voyà que je le rencontre! 
poti tâpwe ! c’est bien vrai! 

€ POTAWAH ! Le voilà ! 

« POTANIKI ! Les voilà ! 

€ POTOMA ! (inanimé), idem. 

x PUS, (rac.) revétir, emmancher. 

« PUSISKAWEW, (v. a.) il le met, 
v. g. un habit. 

« PUSTÂBÂNIKKAHEW, etc. (. 
a.) il l'attèle à la traîne, ou, à la 
charrette. 

€ PUSTAMOHEW, (0. a.) TTAW, Hi- 
WEW, TCHIKEW, Yl’emmanche, ül 
le fixe à quelque chose, il l’attèle. 

« PUSTÂSK WAMOHEW, etc., (0. | 
a.) idem. 

« PUSTÂSÂKE W, ok, v. n.) met 
son capot, ses habits de dessus. 

« PUSTASÂKAHEVW, etc., (v. a.) 
uw lui met son habit. 


QUS 


« PUSTASÂMEW, TOR MNT) EU 
chausse ses raquettes. 

« PUSTA VONISEW, ok, (v. n.) à 
revét ses habits 

(€ PUSTAYONISAHEW, etc, (v. 
a.) u le revét d'habits. 

« PUSTASKISINE W, ok, (v. n.) ü 
mel ses souliers. 

4 PUSTASTISEW, ok, (v. n.) à met 
ses mitaines 

(PUSTASTOTINEW, ok, (v. n.) t 
met son chapeau, son bonnet. 

(« PUSTASKISINÂHEW, {v. a.) à 
lui met ses souliers. 

«€ PUSTASTISÂHEW, (v. a.) ü lui 
met ses milaines. 

«PUSTASTOTINÂHEW, (v. a.) 4 
lui met son chapeau. 

« PUSTITÂSEW, ok, (v. n.) irevét 
ses pantalons. 

« PUSTITÂSAHEW, (v. a.) à lui 
met ses pantalôns. 

«PUSTASPASTÂKANE W, ok, 
(v. n.) elle met un tablier. 

+PUTINEW, (0. a.) NAM, NIWEw, 
NIKEW, 0 Mel sa Main dedans. 

x PUTOWISIW, ok, (a a.) ü est 
gonflé, enjlé. 

€ PUTOWAW, a, (a. in.) idem. 

+PUVYAKINEW, (0. a.) NAM, NI 


WEW, NIKEW, ü le pèle, 1 l'éplu- |: 


che, 1! l'écalle. 

«{ PUYAKISwWEw, (v. a) sAM, su- 
WEW, SIKEW, Ÿ l'épluche, vd. 9. 
avec un couteau. | 

€ PUVYAKAMEW, (0. a.) TTAM, Mi- 
WEW, TCHIKEW, enlève l'écorce 
avec les dents, v. g. un castor. 

(€ PUYAKAHWEW, (0. 4.) HAM, Hu- 
WEW, HIKEW, Y l'écorce avec une 
hache. | / | 
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€PUVAKIPITEW, (v. a.) TAM, si- 
WEW., TCHIKEW, | en enlève la 
peau, l'écorce en lirant, en halant. 

+ PUYAWEW, ok, in. r.) castor 
de deux hivers. \ 

«PUVAWESIS, ak, (n. f) idem. 


S 


SARL (adv) à tous moments, 
sans cesse, Souvent. 

SAKO, (adv.) idem. 

x SÂK, (rac.) sortir, croître, pous- 
ser, commencer à paraître. 

«SÂKÂBATTEW, (v. im.) fumée 
qui s'élève. 

« SÂKÂBATTEPAYIW, (v. im.) fu- 
mée qui s'élève tout à coup. 

« SÂKAHIGAN, a, (n. f.) lac. 

«SÂKAHIGANIWIW. (v. im.) il y 
a lac, ou, c'est un lac. 

«(SÂKAHIGANIS, a, (n. f.) petit 
lac. 

« SÂKAHIGANISIS, a, (n.f.) étang. 

«SÂKASKISIW, ok, (a. a.) il ap- 
parait, il paraît comme sortir de, 
elc. 

«SÂKASKAVW, a, (a. in.) idem. 

«SÂKASKAW, (v. im.) l'herbe, le 
foin commence à pousser. 

«SÂKÂSK WAHWEW, (v. a.) Ham, 
HUWEW, HIKEW, Ÿ l'élève en l'air. 

«SÂKÂSKWAN, (v. im.) branche 
qui s'avance 

«SÂKÂSKIW, ok, (a. a.) gomme, 
résine qui sort des arbres. 

«SÂKÂSTEW, (v. im.) le soleil se 
lève, apparait. 

« SÂKÂSTENOK, (adv.) du côté de 
l'Orient. | 


| SÂK 

: 4 SÂKATCHIWEW, ok, (v. n.) à 
monte sur le sommet, 1! apparait 
sur le sommet: | 

« SÂKATCHIWETOTAwEw, (v. a.) 
TAM, TÂKEW, TCHIKEW, ÿ monte 
vers lui sur le sommet. 

« SÂKASKIN, wa, (v. im.) ca pous- 
se, ca sort de terre. 

« SÂKASKIN, (ad.) rempli, plein ; 
vd. g., Säkaskin ni miyik, ÿ me le 
donne rempli. 

« SÂKASKINEW, ok, a, (a a. et 
in.) à est plein, remph. 

«SÂKASKINAHEW, (v. a.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, 0 le remplit. 

« SÂKASKINEMÂKUSIW, ok, (a. 
a.) il est rempli avec odeur. 

« SÂKASKINEMÂKWAN, wa, (a. 
in.) idem. 

«SÂKASKINEPEW, ok, a, (a. a. 
et in.) dl est rempli d'eau. 

« SÂKASKINEPÂHEw, (0. a.) Traw, 
HIWEW, TCHIKEW, Y le remplit 
d'eau. 

. «SÂKASKINESKAwWEW, (0. a.) KAM, 
KÂKEW, KÂTCHIKEW, Ÿ le remplit 
en faisant une pression sur lui; 
vd. g., ki sâkaskineskâkun ki mat- 
chi ayiwiwin, fu es plein de ta 
méchancelé; Marie ki sâkaski- 
neskâkuw Kijemanito osâkihi- 
wewiniyu, Marie a été remplie 
par la grâce de Dieu. 

«SÂKASKINATrrowEw, etc., (v.a.) 
il Le lui remplit. 

« SÂKASKINATTAMÂwEw, etc., 

(v. a.) ul le remplit pour lui. 

SÂKASKISU W, ok, (a. a.) quel 

que chose qui est planté et dont 

on ne voi que le bout, v. q., un 
bois planté dans l’eau. 


= 
= 


A 
= 


= 
= 
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« SÂKASKITE W, a, (a. in.) idem. 

«SÂKASKINEPAYIW, ok, a, (a. 
a. al in.) ca se remplit. : 

«SÂKASKINEVYÂBATTEW, 
im.) c’est rempli de fumée. 

« SÂKEW, ok, (n. f.) écrevisse. 

« SÂKIKIW, ok, (a. a.) i sort de 
terre, \ pousse, à croit. 

«SÂKIKIN, wa, (a. in.) idem. 

«SÂKIKIWIN, a, (n. f.) croissance. 


« SÂKIPAKAW, (v. im.) les feuilles 
commencent à sortir, ca bour 
geonne. 

« SÂKITOW, ok, (v. n.) i haranque 
en public, en marchant, où à che- 
val. Ce mot s'entend aussi, quand 
un sauvage sort dehors, en restant 
debout, en marchant, ou, à che- 
val, proclame à haute voix, les 
nouvelles, les avis, elc., il fait la 
harangue. 

SÂKITO WIN, a, (n. f.) harangue. 

«SÂKITOSTAwWEW, (0. a.) TAM, TÂ- 
KEW, TÂTCHIKEW, en parlant de- 
hors, en haranguant, 1! l'apostro- 
phe. 

« SÂKITOWIYINIW, ok, (n. f.) 
héraut. 

«SÂKOWEW, ok, (v. n.) il pousse 
des cris pour s'animer, pour s’en- 

. courager, crier vival,\ applaudit, 
il pousse des cris de joie, ou, sà- 
säskwew, ok. 

«SÂKOWEWIN, a, (n. f.) applau- 
dissement, cris de joie. 

«SÂKOWÂTrEw, (v. a.) TAM,SIWEW, 
TCHIKEW. Ce mot a deux signifi- 
cations. 1° ù lPapplaudit, il le 
désigne en poussant des cris en sa 
faveur. 20 àl le raille, ul l'interpelle 


(v. 
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en poussant des cris contre lui. 


Cette dernière signification est la 


plus commune. 
(SAKIPITEw, (v. a.) TAM, SIWEW, 


TCHIKEW, Ÿ le fait pousser, à le 


fait croître. 


« SÂKISIN, wok. (a. a.) il parait, à 


projecte, il montre la tête. 
« SÂKITIN, Wa, (a. in.) idem. 


« SÂKIKUTEW, OK, (v. n-)  mon- 


tre le nez. 

(SÂKISKWEW, ok, (v.n.) il mon- 
tre la tête. 

(SAKINISKEW, ok, (v. n.) il mon- 
tre la main, etc. 

« SÂRITEYANIWEW, Ok, (v. 
il tire la langue. 

t ERA TEN IWIYIW, 

n.) idem. 
« SÂAKITEYANIW, Ok, (v. n ) id. 
t SÂKITTAWAW, (v. 1m.) embou- 


ok, (v. 


chure d'une rivière, soit qu’elle 
lombe dans un lac ou qu'elle en 


sorie. 


« SÂKITAWEHAM, WOk, (0. n.) 


arrive à l'embouchure de la rivie- 
re où du lac, en canot. 

« SÂKIWEHAM. Wok, (v. meta à 

« SÂKITAWESK AM. fans {(v. n.) 
idem, en marchant. 

« SÂKOTTEW, (v. im.) le soleil ap 
parait sur l'horizon. , 

x SÂKÂWISIW, ok, (a. a.) ul est 
élroit, peu ot rélréci. 

« SÂK À WA W. (a. in.) idem. 

« SÂKÀ WISLWIN, a a, (n. f.) étroi- 
Lesse, D 

« SARA Wine, (2 (0. a.) TTAW, ui- 
WEW, TOHIKEW, { le fait étroit. 

« SÂKA WIswEw, (0. a.) sAM, etc., 
dl le taille étroit. 
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{SÂKÂWISINAHWEW, etc., (v. 


a.) il le marque, il le Den Do 


« SÂKÂ WÂBISKUSIW. ok, (a. a.) 
‘l'est étroit, (en prit du fer.) 
« SÂKÂWÂBISKAW, a, (a. in.) id. 


« SAKAWASKUSIW, ae (a. à.) 
idem. 
« SÂKÂ WÂSKUSTW., ok, (a. a.) 


idem, (en parlant du bois.) 

(SAKÂWÂSKW AN.vw(a.in.)id. 

« SÂK À WEGASIW: OK GA 
idem, (en parlant d’étoffe, d’indi- 
enne, de drap.) 

(SÂKÂWEGAN, wa, (a. in.) idem, 

« SÂKÂWIKKWEW, ok. (a. a.) ül 
a la figure étroite. 

+SAKAW, (v. im.) bois fort, il y a 
forét. 

« SAKÂKKWAN : 
branche, nœud. 
(SAKIPAKAW, (v. 

épars. 

« SAKIKKUBAVW, (v. im.) brous- 
sailles épaisses. 

(SAKIMITUSISKAW, (v. im.) il y 
a une forèt de tr ne. 

(SAKIMINAHIKUSKAW, (v.im.) 
ily a une forét d’épinettes. 

«SAKÂSKWEYAW, (v. im.) à 7 
a forêt épaisse. 

(SAKIKWAN, a, (n. f.)nœud, ‘ex- 
croissance sur les arbres, racine 
de la branche. 

{SAKÂTIKKWAN, a, (n. f.) idem. 

( SAKIKWANIWIW, (v. im.) ü y 
a des nœuds. 

« SAKÂTIK WANIWIW, (v. 
idem. 

+SÂKT, (rac.) aimer, ne pas aimer 
& se désister d'une chose, étre 
avare 


(v.. im) # y a 


im.) feuillage 


im.) 
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«SÂKIHÂGAN, ak, (n. f.) amant, 
favori. 

«SÂHIHEW, (0. a.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, à l'aime, 1 y est alla- 
ché, il ne veut pas s’en détacher. 

«SÂKIHIWEW, ok, (v. ind) à 
aime. | 

« SÂKIHIWE WIN, a, (n.f.) amour 
pour, affection pour, etc. 

(SÂRIHIWEWINIWIW, ok a, 
(a. a. et in.) w est amour, c'est 
amour. | 

«SÂKIHIWEWISIW, ok, (a. a.) 
il est amoureux. 

«SÂKIHITU WOK, (v. m.) üs s’en- 
tr'aiment. 

« SÂKIHITU WIN, a, {n. f.) amour 
mutuel. 

«SÂKIHIKUSIW, ok, (a. a.)ül est 
aimable. 

(SÂKIHIK WAN, wa, (a. in.) idem. 

«(SÂKIHIKUSIWIN, a, (n.f.) 
amabilité. 

« SÂKIHIKOWIN, a, /n. f.) action 
d'être aimé. 

« SÂKIHIKOWISIW, ü est aimé 
par Dieu. 

«SÂKIHIKOWISIWIN, a, {n. f. 
action d'être aimé par Dieu. 

« SÂKITHISU W, ok, (v. r.)il s'aime. 

« SÂKTHISU WIN, a, (n. f) amour 
propre. 

«SÂKISIW, ok, (d. a.) il est avare, 
aime son bien. N. B. Ce mot et 
le suivant, se disent toujours avec 
le redoublement, ainsi, sâsäkisiw. 

« SÂKISIWIN, a, (n. f.) (sâsâkisi- 
win, à.) avarice, amour de son 
bien. 

SÂKITTIW, ok, (a. a.) (sâsâkittiw) 
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il a les pieds nus. Voy. la racine 
plus loin. 

x SAKK, (rac. attacher à, agraffer, 
accrocher, embarrasser dans, etc. 

« SAKKAPPITEw, (0. a.) TAM, s1- 
WEW, TCHIKEW, Ù l’altache, v. q. 
à Un poteau. 

«SAKKAPPISUW, ok, ‘(a a.) à 
est attaché à, etc. 

(SAKKAPPITEW, a, (a. in.) idem. 

«SAKKÂBÂTEw, (v. a.) TAM, si. 
WEW, TCHIKEW, l'y attache,il le 
coud à. 

«SAKKIPÂTE W, etc., (v. a.)idem. 
il le boutonne. 

«SAKKIPÂSUW, ok, (v.n.) i se 
boutonne, \ agraffe ses habits. 

« SAKKIPÂSUN, a, (n.f.) bouton, 
agraffe. Voy. Aniskamân. 

«SAKKÂSK WAHWEw, (v. 4.) 
HAM, HUWEW, HIKEW, Ü l’agraffe, 
il le boutonne, il l'attache, \ l’en- 
lace. 

«SAKKÂSKUHEW, etc., (vu. a.) 
idem, 1! l’agrajfe, etc. 

«SAKKÂSKWAHUN, a, (n. 
bouton, agraffe. 

« SAKKAMEW, (0. 4.) TTAM, MIWEW, 

5 TonKkEw, N le tient serré’ entre 
ses dents. 

©(SAKKAHWEW, (0. &.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, il le cloue. 

«(SAKKAHIGAN, a, (n. f.) clou, 
cheville. 

«SAKKAHIGANTIS, a, (n. f) petit 
clou, pointe. 

t SAKKAMOW, ok, a, (a. a. et in.) 
il y est cloué, attaché. 

«SAKKAMOHEW, (v. 4.) TTAW, HI- 
WEW, TCHIKEW, Ü l'y attache, en 
le clouant. 


f.) 
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(SAKKAMOSKkawEw, (0. a.) KkaM, |« SAKKINISKENITUWOXK, 


KÂKEW, KÂTCHIKEW, Ÿ l'altache 
en pressant dessus. 

«SAKKAPWÂN, a, (n. f.) crochet 
pour suspendre la chaudière, cre- 
matllère. 

«SAKKAPWÂNEYAÂBIY, a, (n. 
[.) corde qui sert à suspendre la 
chaudière. 

(SAKKAPWEW, ok, (v. n.) il fait 
rôtir devant le feu. 

«SAKKAPWÂTE W, etc., à le fait 
rôtir devant le feu. 

« SAKKINEW, (0. &.) NAM, NIWEW, 
NIRKEW, {| le saisit avec la main, il 
l'empoigne. 

«SAKKEVYIMEw, (0. a.) TTAM, MI 
WEW, TCOHIKEW, {| y pense encore, 
il y est attaché, il le regrette. 

« SAKKE YITTAMOWIN, a (n. f.) 
regret, attachement, v. g., nama 
kekway sakkeyittam, à n’est at- 
laché à rien. 

(SAKKITSIMEW, (v. a.) TITAW, sI- 
MIWEW, TCHIKEW, à l'embarrasse, 
il l’'empétre. 

C(SAKKITCOHIN, wok, (a. a.) il est 
embarrassé, accroché, par ses ha- 
bits. 

€SAKKIÏTTIN, wa, (a. in.) idem. 

(SAKKIKKWEXEw, etc. (v. à.) 
ü l'embrasse. 

(SAKKIKKWEPIrEw, etc., (v.a.) 
idem. 

« SAKKINISKExEvw, etc., (vu. a.)ül 
le prend par la main, sakkitchit- 
chenew., à lui tient la main. 

t SAKKINISKETAHITU WOK, (v. 
M.) üs sont bras dessus bras des- 
SOUS. 
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v. 
us se tiennent les mains. ) 

N. B. Mauvais mots : 

(SAKKISTIWOK : coëunt, copu- 
lati sunt. 

(SAKKISTIWIN, a, (n. f.) coîtus, 
Copula,ces expressions ne se disent 
que pour les chiens et les loups. 

x SAKIMEW, ok, (n r.) marin- 
goin. 

(SAKIMEWEYÂN, a, {n. f.) gaxe, 
lissu pour se défendie des marin- 
goins. x 

{SAKTMESKAW, (v. im.) y a 
beaucoup de maringoins. 

x SaKO, et, SÂKW, (rac. Tempor - 
ler Sur, elc., vaincre, surpasser, 
être abatlu, etc. 

«SÂKOTCH, (adv.) indication de 
l'impuissance, manque de résis- 
tance, d. 4. säkotch ni wi-mâtun, 
malgré moi, il faut que je pleure, 
säkotch wi-kisiwâsiw, c’est plus 
fort que lui, il faut qu'il se fäche, 
säkotch namawiya ni ki toten, 
qu'y faire? jene puis en venir à 
bout, ata e miyo itak, sâkotch 
nama ni wi-nantottâk, nonobs- 
tant mes bonnes paroles, il ne veut 
pas m'écouter. 

(SÂKOHEW, (v. a) Traw, HIWEW, 
TCHIKEW, ü le vaine, il le soumet, 
il le surpasse. | 

« SÂKOTCHIHE W, etc., (v. a.) td. 

« SÂKOMEW, etc, (v. a.)il le con- 
vainc, (peu usilé.) 

« SÂKOTCHIMEW, etc. (0. a.) id. 

«SÂKOHIWEW, ok, (v. ind.) il 
remporte ia victoire. 

«SÂKOTCHIHIWEW, ok, (v. ind.) 
idem. 
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« SÂKOTCHIMIWEW, 
ind.) 1 persuade. 

«SÂKOTTOWEW, etc., (v. a.) ü le 
lur gagne. * 

« SÂKOTTAMÂWEW, etc, (v. a.) 
il gagne la victoire pour lui. 

«SÂKOTTWAW, ok, (v. 
gagne la vicioire. 

« SÂKOTEYIMEW. etc., (v. a.) à 
le pense lâche. 

« SÂKOTEHEW, ok, (a. a) ÿ est 
lâche, son cœur est comme vaincu. 

« SÂKOTEHE WIN, a, (n. f.) lâche- 
té. 

« SÂKOTISKAWEW, (0. a.) KAM, KÂ- 
KEW, KÂTCHIKEW, à le surpasse, 
il prévaut contre lui (en luttant:) 

« SÂKOTCHIPAYIW, ok, a, (a. a. 

‘ el in.) ca prévaut. 

«SÂKWEYIMOW, ok, (v. n.) à 
hésite, 1 vacille, i éprouve de la 
répugnance. 

«SÂKWEYIMOWIN, a, (n. f.) ré. 
pugnance, hésitation. 

«(SÂKWEYIMOTOTAwWEw, (v. 
TAM, . TÂKEW, 
éprouve de la répugnance pour 
lui. 

« SÂKWEYIMOHEW, etc., (v. a.) 
il le décourage, il le rebute. 

+ SÂKKWE W, ok, (v. n ) 4 fait du 
bruit en marchant, v. q., en met- 
tant le pied sur un bois qu'il 
rompt. . 

« SÂKKWEYAW, (v. im.) quand la 
neige fait du bruit sous les pieds. 

«SAKKWEPAYIW, ok, a, com- 
me säkkwew. 

« SÂKKOPAYITTAW, ok, (v. a. 
in.) 1 fait du bruit en le cassant. 


nm) à 


a.) 
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ok, (v.|«SÂKKWEawEw, (v. a.) HAM, HU- 


WEW, HIKEW, idem. 

+SÂK WESIW, ok, (n. r.) vison, 
(foutreau). Voy. Atchakäs. 

x SÂKWATAMOW, ok, (n. 7.) 
gros épervier, o1seau Carnassier. 

x SAKASKINEW, (0. a) NAM, NI- 
WEW, NIKEW, 4 le ferme herméti- 
quement. 

USARASEISIWSmoka ah 1 se 
ferme, ou, il est fermé hermétique. 
ment. 

(SAKASKAW, a, (a. in.) idem. 

«SAKASKIPAYIW, ok, a, (a a. 
et in.) idem. 

x SÂM, (rac.) toucher, tâter. 

SÂMIxEw* (0. a) NAM, NIWEW, NI- 
KEW, le touche avec la main, À 
letäte. On dirait: matchi sâmi- 
new, \ fait de mauvais attouche- 
ments sur quelqu'un. 

« SÂMISIMEW, (0. a.) TITAW, SINA- 
WEW, TCHIKEW, le fait toucher 
sur, etc. (en le placant.) 

« SÂMISIN, wok, (@. a.) il touche à 
quelque chose étant couché, ou, 
étendu. 

«SÂMITTIN, wa, (a. in.) idem. 

« SÂMIPEW, (v. im.) ça touche à 
l'eau. 

« SÂMIPEW, ok, a, (a. a. et in.) il 
touche à l'eau. 

x SÂMISKAWEW, (v. a) KAM, KÂ- 
KEW, KÂTCHIKEW, ÿ le louche en 
mettant le pied dessus. 

«SÂMAHWEW, (0. 4.) HAM, HUWEW, 
HIKEW, à le touche avec quelque 
chose, v. g., un bois: ‘ : 

« SÂMINITUWOK, (v. m)üs s’en. 
tiouchent. Cela s'entend toujours 
dans le mauvais sens. 


+ 
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« SÂMINITU WIN, a, (n. f) atiou- 
chement mauvais. 

xSÂMAKINEw, (vd. à.) NAM, NI- 
WEW, NIKEW, ÿ le lient écrasé à 
terre, \ l’aplatit. 

(SÂMAKISkAawWEw, (0. a.) KAM, Ki. 
KEW, KÂTCHIKEW, à l’aplatit sous 
ses pieds. 

(SAMAKIPITEw, (v. a) TAM, si 
WEW, TCHIKEW,  l'aplaiit en le 
tirant. 

USAMAKISIW, ok, (a. a.) ül est 
aplati, écrasé. | 

{SAMAKAW, a, (a. in.) idem. 

(SAMAKIPAYIW, ok, a, (a. a. et 
in.) d s'aplatit, il s'écrase, à se 
baisse jusqu'à terre. 

{SAMAKIPAYIHUW, ok, (v.r.) 
i se lapit contre terre, v. g, pour 
n'être pas apercu. 

x SANASKISIW, ok, (a. a) à est 
bien joint, uni ensemble. 

€SANASKAW, a, (a. in.) idem. 
aussi; ‘un habit bien foulé. 

(SANASKIPAYIW, ok, a, (a. a. 
et in.) c’est bien uni, joint ensemble 
D. g., deux morceaux de planche 
bien collés ensemble. 

USANASKAMOW, ok, a, (a: a. et 
in.) idem. 

{SANASKAMOHEW, (0. a.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, 4 les joint bien 
ensemble. * 

« SÂNASKEGIN. a, (n. f.) étoffe 
bien fourrée, serrée. 

U(SANASKEGAN, wa, (a. in.) id. 

USANASKATOWEW, ok, (a. a.) 
est bien fourré, a le poil 
serré: 

: SANASKINEw, (v.a.) NA, NIWEW, 
NIKEW, à le joint bien ensemble. 


USANASKIHEW, (v. a) TTAwW., u- 
= WEW, TCHIKEW, idem. 


(SANASKWAHWEw, (0. a.) Nam, 
HUWEW, HIKEW, idem. 

« SANASKIPITEw, (0. a) TAM, si- 
WEW, TCHIKEW, ÿ l’unül, il l'apla- 
lit, 0. g. une traine qui passe 
Sur le foin, l’unit, l'aplatit. 

x SÂBO, et, SÂBW, (rac.) au tra- 
vers, d’un bout à l'autre, de bord 
en bord. 

(SÂBOuEw, etc., (v. a.) il Le pénè: 
tre de bord en‘ bord, par ses paro- 
les. 

« SÂBONEW, (v. a.) NAM, NIWEW, NI- 

. KEW, Y le passe au travers. 

« SÂBONIGANIS, a, (n. f.) petite 
aiguille. 

«SÂBONOKUSIW, ok, (a a) ù 
parait au travers. 

«SÂBONOK WAN, wa, (a. in.) id. 

(SÂBONIGAN, a, aiguille (ostikwä- 
nisäbonigan.) épingle. 

«SÂBOPAVIHEw, (0. a.) TTAW, HI- 
WEW, TCHIKEW, 4 le fait passer 
au travers, 1 l'envoie d'outre en 
ouire. 

«SÂBOPAYIW, ok, a, (a. a. etin.) 
ca passe d'outre en outre. 

(SABOPAYISTAwWEw, (v. a.) ram, 
TÂKEW, TÂTCHIKEW, à le trans- 
perse, v. q., passer une fléche à 
iravers le corps. ; 

(SÂBOSTAHwWEw, (0. 4.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, le coud deborden 
bord. 

«SÂBOTCHIWAN, (v. im.) l'eau 
passe de bord en bord. 

«SÂBOMIYÂSxawew, etc., (v. a.) 
ul le dépasse sans s'arréter. 

«SÂBOMIN, ak, (n. f.) groseille. 


\ 
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« SÂBOMINÂTTIK, wok, (n. 
groseillier. 
«SÂBOPEW, ok, a, (a. a. et in.) à 
est mouillé d’un travers à l'autre. 
«(SÂBOPAHEW, (0. a.) TAW, H1- 


WEW, TCHIKEW, il le mouille d’un 
travers à l’autre. 


{ SÂBOSKkAwWEwW, (0. a.) KAM, KÂ- 
KEW, KÂTCHIKEW,, {| passe à tra- 
vers. On dit: ni sâboskâkun, ça 
me purge, ca me fait aller à la 
selle. | 

« SÂBOSIGAN. a, (n. f.) purgatif. 

«SÂBOswEw, (v. a.) SAM, SUWEW, 
SIKEW, 4 le purge. 

«SÂBOSUW, ok, (5. a.) il est pur- 
gé, il a la diarrhée. 

« SÂBOSU WIN, a, (n. f.) dyssente- 
rie, diarrhée. 

©SÂBOTTAWESkawEew, (v. a.) 
KAM, KÂKEW, KÂTCHIKEW, Ÿ mar- 
che &,travers quelqu'un, cela. 

« SÂBOTAWAW, (uimi}Ta: yi a 
“une ouverture aux deux extrémi- 
Les. 

«SÂBOTTAWÂN, a, grande loge en 
long, avec une porte à chaque 
bout, employée pour les supersti- 
lions, cConjurations, elc., des sau- 
vages. 

« SABOTTAWE YA W. AN LRU TE 
y a un passage, une ouverture. 

« SÂBOTTA WESIW, OK, (da. ltd. 

«SÂBO TTAWESIWIN. LOUE) 
ouverlure, passage. 

«SÂBOWÂSTAN, wa, (a. in.) td. 

«SÂBWAÂSIW, ok, (4. a.) idem, à 
est brillant, lumineux, de bord en 
bord. ë 

« SÂBWÂSTAN, wa, (a. in.) idem. 


f) 
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(SÂBOYOWEW, ok, (4. a.) il sent 


l'air qui le pénètre, le vent le pé- 
nètre. 


« SÂBOYAWESIW. Ok, (a. a.) id. 


« SÂBOYOWEW, (v. 2m.) le vent 
passe à travers. 
{SABOWÂSUW, ok, (a. a.) à est 


transpar ent. 


« SÂBOWÂSTEW, a, (a. in.) idem. 


« SÂBWÂSUW, ok, a.) idem. 

( SÂBWÂSTEW, a, (a. in.) idem. 

« SÂBWASUWIN. a, (nf) trans- 
parence. 

« SÂBOWÂSUWIN, a, (n. f.) idem. 

« SÂBWÂSTE WIN, a, (n. f.) idem, 


(d’un objet inanimé.) 

« SÂBOKKWÂMIW, ok, (& a.) 1 
dort profondément. Voy. Posâk- 
kwâmiw. 

«SÂABOWEPINEw, (0. a.) NAM, NI- 
WEW, NIKEW, Ÿ le jette à D 

« SÂBOYAW 1H (v. n.) vole à 
Iravers, d. g., un oiseau qui s’en- 
fuit Par un trou. 

« SÂBOYAKKIW. Ok, (v n.) & 
s'introduit en passant à travers. 

« SÂBOYAKKIHEW. ECS ALAN) 
il l'y introduit à travers. 
SÂBWAmEw, (0. a.) TTAM, MI- 
WEW, TCHIKEW, Ÿ le transperce 
avec ses dents. 

«SÂBWARWEW, (0. a.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, Ÿ le perce de bord 
en bord en frappant dessus. 

«SÂBWAMOW. ok, a, (a. à. et in.) 
il passe à travers, v. q. une flèche 
qui passe de bord en ‘bord, dont 
on voi le bout de l’autre côté, 

«SÂBWÂBAwEw, (v. @.) TTAM, Mi- 
-WEW, TCHIKEW, À le vou à tra- 
vers D. ns 


SÂB 


«SÂBOxAWEW, (0. a.) NAM, NÂKEW, 
NÂTCHIKEW, t le regarde à tra 
vers. 

«SÂABWÂSKUPAYITTAW, ok, 
(v a. in.) il passe à travers à che- 
val, v. g. à travers une forél. 

xkSÂPIW, ok, (a a.) ü a dela 
force, v. g. quelqu'un qui esi con 
valescent, nama säpiw, ÿ est fai- 
ble, il est sans force. 

« SÂPIWIN, a, (n.f.) force, conva- 
lescence. 

«SÂAPIGANEW, ok, (a. a.) il a de 
la force dans ses membres. On dit 
toujours : sÂsâpiganew, ok. 

«SÂPEVYIMEW, (0. à.) TTAM, MI- 
WEW. TCHIKEW, à le croit ferme, 
résistable, il le pense capable, v. g. 
namawiya ni sâpeyitten, je n'a 
pas une grande idée de cela, je ne 
le pense pas beaucoup. 

« SÂPITCHIWAN, (v im.) rivière 
dont le courant est assez fort. 

+ SÂSÂKINIKÂTEW, ok, (a, à.) 
il a Les jambes nues. 

« SÂSÂKINIPITUNEW, ok. (a. a) 
il a les bras nus. 

« SÂSÂKIPITUNEW, ok, (a. 


idem. 


a.) 


« SÂSÂKINISTIKWAÂN, a, (mn. f)| 


téle nue. 

« SÂSÂKINISTIKWÂNE VW, 
(a. à.) it a la tête nue | 

« SÂSAKINISTIKWÂNENEVW, 
etc., (v. a.) ü lui met la téle nue, 
il lui découvre la téte. 

té SÂASÂKISITEW, ok, (a a.) ü a 
les pieds nus. 

«SÂSÂAKITTIW ok, (a. a.) idem. 

x SÂSAKUSIW, ok, (a. a.) il este 
mince, gréle, élancé." | 


ok, 
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(SÂSÂKIYAWEW, ok, (a. a.) id. 

« SÂSÂKAW, a,/(a. in.) idem. 

« SÂSÂKÂBISKUSIW, ok, (a. a.) 
idem, (du fer.) 

«SÂSÂKÂBISKWAW, a, (a. in.) 
idem. 

« SÂSÂKÂSKUSTW, ok, (a. a.) id. 
(du bois.) 

«SÂSÂKÂSKWAN, wa, 
idem, (du bois.) 

SÂSAY, (adv.) déjà, v.g. sâsäy ni 
kisittân, je l'ai déjà terminé, sâ- 
säy kuskupayiw, ü est déjà 
éveillé, sâsä7 tchi? n'est-ce pas 
déjà ? 

xSÂSESKIKKWÂN, a,(n.r) 
poële à frire, aussi: viande taillée 
en grillades. 

« SÂSESKIKKWEW, ok, (v. n. 
früt. LÉ 

« SÂSESKIKK WÂTEw, (v. a.) TAM, 
SIWEW, TCHIKEW, Ü le fait frire. 

« SÂSIPIME W, ok, (v. n.) ü réduit, 
en graisse, en faisant bouillir. 

(SÂSIPIMÂTEW, (2. a.) TAM, Si- 
WEW, TCHIKEW, {l.le réduit en 
graisse, en le faisant bouillir. 

« SÂSISIMEW, (0. a.) TITAW, SIMI- 
WEW, TCHIKEW, 0 le fait se ré- 
pandre, s'écouler, se vider, v.g. 
enjetant par terre une véssie qui 
créve, et dont le contenu se ré: 
pand. 

« SÂSISIN, wok, (a. 
pand en crevant. 

« SÂSITTIN, wa. (a. in.) idem. 

x SÂSAKITCHIPAYIW, ok, (v. 
n.) ü tombe à la renverse. 

« SÂSAKITISIN, wok, (a. a.) il est 

_ couché Sur le dos. 


(a. 4n2 
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(SÂSAKITITTIN, wa, (a. in.) c'est |« SASKATCHIPEHEW, etc. 


couché sur le dos. 
«SÂSAKITISMEWw, (v. a.) TTITAW, 

SIMTWEW, TCHIKEW, 4 le couche 

sur le dos, il le met à la reñverse. 


« SÂSAKITCHIWEBIxEw, (DR au) 
NAM, NIWEW, NIKEW, à le jette à 
la renverse. 

«SÂSAKITCHIWEPAnwEw, (v. 
4.) HAM, HUWEW, HIKEW, © le 
Jette à la renver$e enle frappant. 

_ SASIMEW, etc., (v. a.)ül le sur- 

prend, il létonne en lui parlant. 


Voy. Sisikutchimew, aussi, Sas- 
tomew. 
x SÂSIBITTAWEwW, (0. a.) Tram, 


TTÂKEW, TTÂTOHIKEW, il lui déso- 
béit. Voy. Sibittawew. 


( SASIBITTAMO WIN, a, (n. f.) dés- 
obéissance. 

x SASK AN, (v. im.) la neige dégèle, 
l'y a dégèle. 

: (SASKAKUNAKAVW, (v. im.) td. 

(SASKATCHAW, (v. im.) ü y a 
dégèle. 

+ SASKAMOW, ok, (v. n.) il Le met 
dans sa bouche, ayamihewisas- 
Kamow, | communie. 

(SASKAMO WIN, a, (n. f.) action 
de mettre dans sa bouche, ayami- 
hewisaskamowin, l& sainte com- 
munion. 

«SASKAMOYEW, etc., (v. a.) à 
lui mel dans la bouche, ayamihe- 
wisaskamoyew, il le communie. 

+SASK À TCHT, ou, SASK AT, 
(rac.) être fatigué, ennuyé. 

USASKATEYIMEw, (v. a.) Tram, 
MIWEW, TCHIKEW, ÿ est fatigué, 
ennuyé de lui. 
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(va) 
ul est ennuyé de Lande 

« SASKATCHIMITIJIW Ok, (vu. a. 
in.) il est fatiqué de manger cela, 
0. ÿ quelqu'un qui mange tou- 
jours la méme chose. N, B. Ainsi 
de suile en mettant saskatchi de- 
vant. 

XSASKAHUW, ok, (v. r.) à se 
soutient Sur un béton pour mar- 
cher. 

(SAS KAHU N, a, (n. f. bäion, 
canne pour marcher. 

({SASKAHUTTEW, ok, (v. 
marche avec un bäton. 

XSASKAHWEW, (0. 4.) HAM, Hu- 
WEW, HIKEW, ü lui mel le feu, ül 
l’'allume. | 
{ SASKASUW, ok, (a. 
lumé, enflamme. 

(SASKITEW, a, 
prend feu. | 

) SASKISwEw, (v. a.) SAM, SUWEVW, 
SIKEW, Ü l'allume, il l'enflamme. 

« SASKIsIME, (0. a.) TITAW, sIM1- 
WEW, TCHKEW,  l'allume en 
l'appliquant sur quelque chose. 

CSASKITCHIGAN, a, (n. f) alu. 
melte. Voy. Kutawâgan. 

CSASKIPAYIW, ok, (a. a. et in.) 
ul prend feu. 

x SASKATWEMOW, OK, (v. n.) 
1 pleure en poussant des sanglots. 

(SASKATWEMOWIN, a, (n f.) 
pleurs accompagnés de dis 

« SÂSÂSKWE W, Ok, (v. n) Voy. 
Sâäkowew. 

«SÂSÂSKWEWIN > a (n. f.) Voy. 
Sâkowewin. 

t SÂSKIYÂ WESIW, Ok, (a. 
est en furcur, 


HAN 


a.) est al- 


(a. in.) idem, ca 


a.) à 
enragé de colère. 
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«SÂSKIVÂWESIWIN, a, 
fureur, colère. 


« SÂSKIYVÂWEHUW, etc. 
ù le met en fureur. 

x SÂSTESIW, 6k. (a. a.)il com- 
mence à se gûter, \ a un mauvais 
goût, c’est aïgre, fade. 

« SÂSTEYAW, a, (a. in.) idem. 

«(SÂSTESIN, wok, (a. a.)il est gäté. 

« SÂSTETTIN, wa, (a. in.) idem. 

SÂSTOWEW, etc. (v. a.) à l'éton- 
ne par ses discours. Voy. Sisiku- 
tchimew. 

SASA WESKITTEW, 

+SASWEPAYIW, ok, (a a. et 
in.) ü se disperse. 

« SASWEWEBIKEwW, (v. a.) NAM, 
NIWEW, NIKEW, Y le disperse, 1 
l’éparpille, v. g. jeter üne poignée 
de grains. 

t SAS WETISAHWEW, (V. &G.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, ü les disperse, 
v. g. envoyer de bord et d'autre 
des chevaux. 

« SAS WEPAYIHEW, (v. 4.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, ÿ la jette de cô- 
lé et d'autre, il le sème. 

x SÂWÂNAKEYIMO W, ok, (v.n.) 
il est jaloux. N. B. Ce mot et ses 
dérivés sont quelque fois pronon- 
cés avec i devant, ainsi: isâwana- 
keyimow, ok. 

« SAWÂNAKEVYIMOWIN, a, (n. 
f.) jalousie. Voy. otteyittam, et, 
otteyittamowin. 

«SÂWÂNAKEYImEw, etc. 
il est jaloux contre lui. 

«SÂWÂNAKEYIMOTA Tr 4 wE w, 
(D. a.) TAM, TÂKEW, TÂTCHIKEW, 
idem. 


+SÂWAN, (n. r.) le sud. 


[OI GG) 


(v. a.) 
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in. f\[« SÂWANOK, 


SAW 


(adv.) du côté du 
sud. 

«SÂWANOTÂK, (adv.) idem. 

« SÂWANIVOTIN, (v. im.) vent du 
sud. j | 

«SÂWANAHAN, (v. im.) idem. 

«SÂWANIVOWEW, (v. im.) air, 
petit vent du sud. 

+SÂWATTOW, ok, (v. n.) il étend 
les jambes. 
«SÂWATTOSIN, «wok, (a a.) à 
étend les jambes, étant couché. 
«SÂWATTOHEw, etc., (v. a.) il lui 
étend les jambes. 

« SÂWATTOPIrEw, etc., (v. 
en les tirant. 

+SAWEVIMEW, (v. 4.) TTAM, MI- 
WEW, TCHIKEW, à lui fait du bien, 
il le bénit. | 

C(SAWEYITCHIKE W, ok, (vind.) 
ul est miséricordieux, \ fait du 
bien. 

(SAWEVITCHIKE WIN, a, (n.f.) 
miséricorde, bénédiction. 

«SAWE VITTAMO WIN, a, 
idem. 

« SAWEYIMIKOWISIW, ok, (a. 
a.) il est béni de Dieu. 

«SAWEYITTÂKUSIW, ok, (a. a.) 
il est béni. 

«SAWEYITTÂKWAN, wa, (a.in.) 
idem. 

« SAWEYITTAKUSIWIN, a, 
f.) bénédiction. 

C(SAWE YIMIKO WISIWIN, a, (7. 
f.) bénédiction du ciel. | 

«SAWEYITCHIKÂSUW, ok, (a. 
a.) u a été béni, vd. g., un chape- 
let. 

« (SAWEYITCHIKÂTEW, a, 
in.) idem. 


&.) td. 


(Naf) 


(n. 


(a. 


SAV 


SAYE, (adv.) étre sur le qui vive, 
épier, vd. g., mâna piko saye nan- 
do ni ka itikawin. je suis dans la 
crainte, comme si on allait me 
dire quelque chose. 

SEHWEW, (0. G) HAM, HUWEW, Hi- 
KEW, Ü le débouche, v. g., un tu- 
yau qui est bouché. 

SEKKE, (adv.) volontairement (pro- 
Priomotu), de soi-méme, v.g.,sek 
ke ituttew, y va de lui. méme, 
sekke ru ul le fait volontaire- 
ment. 

x SEKTHEw, (v. a.) Traw, HIWEW, 
TOHIKEW, Ÿ l'effraye, il lui fait 
peur. 

(SEKISIW, ok, (a. 
est effrayé. 

(SEKISIWIN, a, 
yeur. 

(SEKIKWASIW, ok, (a. a.) ü a 
des fr ayeurs péndan. son sommeil. 

(SEKIKWÂMIW, ok, (a. a.) id. 

« SEKINÂKUSIW, Ok, (a. a.) .11..a 
l'air d'avoir peur. 

«SEKIKEw, (0. a‘) nau, NIWEW, NI- 
KEW, Ü lui fait peur en le tou- 
chant. 

« SEKÂBAMOW, ok, 
peur en regardant. 
(SEKÂBAMEw, (0. a.) TTaM, KKEW, 
TCHIKEW, a PE? en le regar- 

dant. 

CSEKIMEW, etc., (v. a.) il lui fait 
peur en lui parlant. 

(SEKISIVEYImEw, etc. 
le pense effrayé. 

(«SEKISIYEYITTAM, Wok, (0. n.) 
ul est effrayé. 

+ SEKIPATWAW, ok, (v. 
les cheveux tressés, nattés. 


HAT | peur, fra- 


(v. n.) il () 


(Ur G:}t 


n.) à a 
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«SEKIPATWÂN, a, 


«SEKIPATowe, etc.;r(v. 


a.) il a peur, il 


SEK: 


(n. f.) tresse 
de cheveux, queue de cheveux qui 
pend derrière la tête. 

a.) à lui 
tresse les cheveux. 

+SEK, (rac.) fourrer, introduire, 
melire entre. 

(SEKUTCH, (adv.) entre, parmi, 
SOUS. 

(SEK WÂYIK, (adv.) dans un es- 
pace, entre deux objets. 
SEKUW, ok, à s'intr oduil, ou, se- 
kuyakkiw, 47 roue en sy 
glissant, sekwayik, dans un es- 

pace entre deux objets. 

«SEKUXEW, (v. &.) Nam, NIWEW, 
NIKEW, 0 l'introduit entre avec la 
main. j 

(SEKUPAYIW, ok, a, (a. a. etin:) 
c'est introduit entre. 

SEKUPAYIHEW, (v. a.) TTAW, HI- 
WEW, TCHIKEW, ÿ le fourre, il l'in- 
troduil entre quelque chose. 

€SEKUsIMEw, (v. a.) TITAW, SIMI- 
WEW, TCHIKEW, idem. 

«SEKUSIN, Wok, (a. a.) il Ss'intro- 
duit, i se fourre entre, etc. 

« SEKUTTIN. Wa, (a. in.) idem. 

(SEKUYAKKIKEw, (v. » a.) NAM, 
NIWEW, NIKEW, le fourre entre, 
il l'y introduit, etc. 

« SEKUYAKKIHEw, (v. a.) TTAw, 
HIWEW, TCHIKEW, idem. 

« SEKUYAKKIW. Ok, (v. n.) ÿ se 
fourre entre, v. g., quelqu'un qui 
s’introduit ER un {row pour & 
cacher. 

CSEKWASUÜUW, ok, (v. n.) i porte 
à Sa ceinture, v. g., o mokkumän 
sekwasuw, ÿ porte son couteau 


entre sa ceinture et son habit. 
39 
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« SEEWAMOW, ok, a, (a. a. elin.) 
ca tient, étant altaché entre. 

«SEK WAMOHEW, (0. a.) TTAW, HI- 
WEW, TCHIKEW, ÿ le fait entrer, 
en le fourrant entre. 

(SEK WÂMOW, ok, (0. n.) i s'in- 
troduit entre quelque chose, en se 
sauvant. 

SEK WAHY£W, (0. 4.) STAW, YIWEW, 
TCHIKEW, il le place entre, ete, 

« SEK WÂPITEHUW, ok, (a. a.)ül 
a quelque chose introduite entre 
ses dents, v. g,un reste de vian- 
de. . 

«SEKWEPAKAW, (v.'im.) Voy. 
Sikipakaw. 

+SEMÂK, (adv.) immédiatement, 
fout de Suite, aussitôt, v. q., se- 
mâk ni wi-sipwettân, je veux 
partir immédiatement, semäk 
wittamäwin, dis-moi de suite, se- 
mâk e wâbamât, mâtuw, aussi- 
tôt qu'il le vit, il pleura. 

« SEMÂKITTWÂW, ok, (v. n.) À 
agit de suile. 

“ SEMÂKITT WA WIN, à a, (n f.) ac- 
hion immédiate. 

«SEMÂKUTTEW, ok, (v. n.) w 
marche de suite, il passe tout 
droit, sans s'arréter. 

+SENEW, (v. a.) NAM, NIWEW, N!- 
KEW, Ÿ le tord, v. g., du linge 
mouillé. 

SENIPÂTINEw, (0.a.) Na, NIWEW, 
NIREW, 0] le presse entre ses m ins 
pour en faire sortir l'eau. 

« SENIPÂPIrEw, (0. 4.) TAM, sI- 
WEW, TCHIKEW, l le lire pour en 
faire sortir pénal 

« SENIPATISKAWEw), (0. a.) KAM, 
KÂKEW, KÂTGHIKEW, Ÿ le presse 


sous les Hi pour:en faire sortir 
l'eau. 

+SENIBÂN, ak, {n.r.) soie, ruban. 

« SENIBÂNASSABAB, ak, s(71000) 
fil de soie. 

« SENIBÂNITÂBISKÂGAN, a, Fa 
[.) mouchoir de soie. 

SESESKEYIuEw, (v. a. ta -MI- 
WEW, TCHIKEW, Ÿ en a frayeur, 1 
en a du dégout. 


SESIKIHEw, (v. a.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, 

SESINISKEW, Ok, (v. .n.) à est 

° Sans armes, Ü n'a pas ses armes 
avec lui. 

SESIK, (adv) proche, à la main. 
0. g. EUR ayaw, 0 est à la main, 
sesik miskawaw, à est facile à 
trouver. Voy. Kotehi ral 

+ SESKISIW, ok, (v. n.) à laisse le 
chemin, ou la prairie, pour s’en- 
foncer dans la fret. 

(SESKITISAHwWEw, (0. a.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, 4 l'envoie, il le 
fait fuir, dans le bois, dans un 
parc, elc. 

(SESKIKEW, (0. a.) Na, NIWEW, 
NIKREW, ÿ le met à côté, il l'ôte 
. d'une place pour le mettre à côté. 

« SESKIPIrEw, (0. 4.) TAM, sWEw, 
TCHIKEW, 1] le tire à côté, v. q., ti. 
rer un canot hors de l'eau pour 
le mettre loin du rivage. 

(SESKAHAM, wok, (v.n.) ilentre 
dans, etc., un canot, ‘v. g., dans 
un port, une baie, une embou- 
chure | 

x SESSEGAN, (v. im.) à qréle. 

« SESSEGANITTA W, ok, (v.a.in.) 
il fait gréler. 


SES | 


SESESIW, ok, (n.r.) becassine, cer- 
celle. 

x SESKEPISUN, ak, (n. r.) jarre- 
lière. 

« SESKEPITEw, (0. 4.) TAM, SIWEW, 
TOHIKEW,, Y lui attache des jar- 
rélières. 

x SESTAKWA, plur. sestakwok, 
(n. r.)laine de différentes couleurs. 

SESTOYUW, ok, (v. n.) ü met 
quelque chose entre ses habits, 
pour être chaudement vétu. 

+SEYÂKE, ou. SEYÂKES, ad.) 
au moins, tout au moins, pour lé 
moins, v. g., Seyäkes kakwe ki- 
yâmapi, au moins täche d’étre 
tranquille. 


«SEYÂKES ITUKE, (adv.) sans | 


doute, pour le moins. 

xSEYÂPITEW, ok, (v. 
montre les dents. 

«SEYÂPITEWIN, a, (n. [.) action 
de montrer les dents. 

« SEYÂPITESTawEw, CCS. | 
ül lui montre les dents. 

SHEW ! (ex. terme de mépris, fi! 

x SIKÂK, wok, (n Tr.) béle puante. 

« SIKÂKWEYÂN, ak, (n.f.) peau 
de béle puante, du putois. 

« SIKAKOMIN, a, (n. [.) graine 
noire. 

* SIK, (rac.) verser, couler, se répan- 
dre, vider, traverser, tomber à 
la renverse, s'écouler. 

CSIKATAN, (0. im.) ca se renverse 
par le vent, v. gq., l'eau qui est 
poussée par le vent, dans le canot, 
ou, hors d'une chaudière. 

CSIKAHWEW, (0. 4.) HAM, HUWEW, 
HICEW, 0l le verse, v. g., en jetant 


NAT 


au 


SIK 


avec un pol, l’eau qui est dans un 
 lonneau. 

(SIKÂHÂTTAwEw, (v. a.) TTAM, 
TTÂKEW, TTÂTCHIKEW, il verse de 
l'eausur lui, ayamihewi-sikâhât- 
tawew, 1 le baptise. 

(SIKÂHÂTTÂKE WIN, a, nf.) 
(ayamihewi-sikâähâttâkewin),bap- 
léme administré à quelqu'un. 

SIKÂHÂTCHIKÂSUW, ok, (a. a.) 
(ayamihewi-sikâähâtchikâäsuw, ji 
est baptisé. 

(SIKÂHÂTCHIKÂSU WIN, a, (n. 
f) (ayamihewi-sikâhâtchikâsu- 
win) baptéme de quelqu'un. : 

(SIKÂHÂTTÂKEW, ok, (v. ind.) 
(ayamihewi-sikâhâttâäkew) 7 
baptise. 

SIKÂWIW, ok, (a. a.) v. g., Kkaki- 
yaw sikâäwiwok, ÿs sont tous 
sortis, ils ont tous vidé la place. 

«SIKÂWIHEwW, (v. a.) TTAW, Hi- 
WEW, TCHIKEW, © lui fait vider 
la place. 

«SIKÂSIW, ok, (4. a.) ilest versé, 
renversé par le vent, vd. q. un vase. 

(SIKÂSTAN, was (a. in.) idem. 

CSIKINEW, (0. 4.) NAM, NIWEW, NI- 
KEW, \ le verse, ul le renverse. 

CSIKIPAYIHEW, (0 a.) TTAW, ni- 
WEW, TCHIKEW, ü le renverse, etc. 
comme sikinew. 

« SIKIPA YIW, ok, a, (a. a.) et in.) 
ca se renverse, ü se, elc. 

CSIKISIMEW, (v. a) TITAW, SIMI- 
WEW, TOHIKEW, \ le renverse en le 
jetant, ou, enle laissant tomber. 

CSIKIPITEW, (0. 4) TAM, SIWEw, 
TCHIKEW, Ÿ le renverse en le ti- 
rant. | 


SIK 


«© SIKÂTCHIWASUW, ok, (a. a.) 
v. g. ‘une chaudière qui en bouil- 
lant. déverse. 

«SIKÂTCHIWATEW, a, (a. in.) 
idem. 

. (SIKIPESTAW, (v. im.) la pluie 
tombe à verse. 

(SIKTWEBIKEW, (0. 4.) NAM, NI- 
WEW, NIKEW, à le renverse en le 
jetant. 

«SIKIKKWEW, ok, (v. n.) ü verse 
du sang, il renverse du sang. 

(SIKINAMÂWEW, etc , (v. a.) 
lui verse, vd. g., à boire. 

(© SIKISKAWEW, (0. 4.) KAM, KÂKEW, 
KÂTCHIKEW, | le renverse avec le 
pied, v. g. en marchant dessus. 

« SIKUNEW, (0. a.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, 0 le vide, en le renversani. 

« SIKUPAYIW, ok, a, (a. a. et, in.) 
il se vide, aussi: il est mince, 
maigre. 

€ SIKUÜNIGAN, ak, (n. f.) résidu de 
la graisse, (gretons,)ou mieux, si- 
kusâgan. 

«SIKUPÂTINEW, (0. a.) NAM, N1- 
WEW, NIKEW, YU le coule, à le 
verse à travers, v. g. couler du 
lait. 

«SIKUPÂTINIGAN, a, (n. f) cou- 
loir. 

CSIKUWEPAYInEw, (v. a.) rraw, 
HIWEW, TCHIKEW, le blule, il le 
crible. 

CSIKUWEPAYITCHIGAN, a, 
(n. f.) crible, bluteau. 

«SIKUWEYÂTCHIKUKOWI- 
HEW, (0. @.) TTAW, 0 le filtre, ül le 
coule. 

SIKUKUTEW, ok, v. 
hoquet. dE 


n.) à a le 
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x SIKÂKWAN, a, (n. [.) jarret. 
xSIK À WIHU W, ok, (v. r.) if 
porte le deuil. 


{SIKÂ WIW, ok, (a. a.) idem. 


« SIKÂ WIHU WIN, a, (n. f.) deuil. 

* SIKATCHIW, ok, (a. a.) à est 
maigre. 

(SIKATCHTWIN, a, (n. f.) mai- 
greur. 

(SIKATIMEW, etce., (v.a.) à le fait 
maigrir. 

{SIKATEVYIMEW. etc. (v. a.) ü le 
lrouve maigre. 

* SIKIW, ok, (v. n.) ü urine. 

©SIKITEW, TAM, SIWEW, TCHIKEW, 
ù pisse sur lui. 

(€ SIKIWIN, a, action d'uriner. ; 

« SIKTWINÂBUIY, a, (n. [.) urine. 

(SIKTWIKAMIK, wa, urinoir. 

* SIKKATTEW, ok, (v. n.) 4 fait 
du feu avec le briquet, il bat du 
feu. 

* SIKKÂPÂTEw, (0. @) Tam, st- 
WEW, TCHIKEW. 

« SIKKÂPAYIW,ok, a, (a. a. ei, in.) 

XSIKKAHWEW, (0. &.) HAM, Hu. 
WEW, HIKEW, l le peigne. 

(SIKKAHUÜW, ok, (v. r.) 4 se pei- 
qne. ; 

CSIKKAHUN, a, (n. f.) peigne. 

(SIKÂTISIW, ok, (a. a.) il est d'un 
caractère difficile. 

x SIKUSKAWEW, (0. a.) KAM, KÂ- 
KEW, KÂTCHIKEW, Ÿ l’écrase avec 
ses pieds, ou. sikukkawew. 

(SIKUHWEW, (0. 4.) HAM, HUWEW, 
HIKEW, Ÿ| l’écrase. | 

©(SIKUWEPAHWEW, (v. a.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, {| l’écrase en le 
frappant, en le renversant par un 
COUp. 


SIK 


« SIKUNEW,_ (v. &.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, Ü l'écrase avec la main. 

{ SIKUKOTCHIGAN, a, (n. f.) ta- 
bac haché, préparé. 

«€(SIKUKOSUW, ok, (a a.) i est 
haché, v. 9., du tabar. 

« SIKUKOTE W, a, (a. in.) idem. 

(SIKUKOTEW, (v. 4.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, % le hache en petis 
morceaux. | 

+ SIKKUW, ok, (v. n.) ü crache. 

« SIKKU WIN, a, (n. f.) salive, cra- 


chat. 
«SIKKWATEW, (v. 4) TAM, SIWEW, 


TCHIKEW, \ crache sur l'ui. 

x SIKKIMEW, etc., {v. a.) à lui 
ordonne, 1 l’encourage, il le per- 
suade, il le pousse à faire quelque 
chose. 

«SIKKIHEW, etc., (v. 
engager à, etc. 

« SIKKIMOW, oKk,.{v. n.) 1 encou- 
rage, \ persuade. 

« SIKKIMO WIN, a, {n. f.) ordre, 
encouragement. À 


a.) idem, 


(SIKIKKEMOW, ok, (v n.) 
comme, sikkimow. 

(SIKIKKEMOWIN, a, {n. f. 
ordre, persuasion. * 

« SIKKIMIWE W, ok, {v. ind.) il 


tdehe de persuader, il encourage. 
(SIKKIMIWEWIN, a, {n. f.) en- 
couragement, exhortation. 
{SIKISKAWEW, (0. a.) KAM, KÂ. 
KEW, KÂTCHIKEW, ÿ le tente, il 
l'induit à, etc., il le pousse à, etc. 
il lui donne l'exemple. 
(SIKKISKÂKEW, ok, (v. ind.) 
(matchi-sikkikâkew) à pousse au 
mal. 
«SIKKISKÂKEWIN, a, (n. f. 
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(matchi) mauvaise tentation,mau- 
vaise incitation au mal. 

x SIKKIPITEw, (0. 4.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, Y l’étend, en le tirant. 
(SIPEKIPITEW, etc., (v. a.) idem. 
«SIPEKIPAYIW, ok, a, (a a. et 

in.) ça s’étire, ca s’allonge. 

x SIKKIP, âk, (n. r.) poule d’eau. 

* SIKKIP, ak, (n. r.) clou, enflure, 
furoncle, osikkipimiw, # a un 
clou. 

* SIKKUS, ak, (n. r) hermine, be- 
letle. 

SIKIPAKAW, (v. imp.) c’est touffu, 
(des feuilles.) 

SIKKWÂTTIK, wok, (n. f.) cèdre. 

SIKWAN, {v. im.) printemps, 
quand la neige commence à fondre, 
on dit: miyoskamiw, quand les 
feuilles paraissent. 

x SIKWATAHWEW, (a. à.) HA, 
HUWEW, HIKEW,  l'écrase, 1 le 
brote. 

« SIKWATAHIKÂSU W, ok, (a. a.) 
ul est écrasé. 

«SIKWATAHIKÂTEW, a, (a. in.) 
idem. 

«SIKWATAKAHWEW, (v. a.) HAM, 
HUWEW, HIKEW. 

x SIMÂGÂN, ak, (n. r.) une épée. 
une lance. 

« SIMÂGANIKKUMAÂN, a, (n. f) 
idem. 

x SIMATCHIW, ok, (v. n.) ÿ se 
müte, il se dresse sur ses pieds, 
ses jambes, v. g., un cheval qui se 
mâle. 

« SIMATCHIKÂBAWIW, ok, (v. 
n.) idem. 

(€ SIMATINEW, (v. 4.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, 0 le dresse, il le met droit. 
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(SIMATAPIW, ok, (a. a.) à est 
assis droît. 

« SIMATCE, (prép.\ dr oùt, v. g., si- 
match pimuttew, a che droit, 
simatistikwäneyiw, il a la téte 
droite. 

* SINIK, (rac.) frictionner , [rotter, 
essuyer, enlever par le fr DR 
brosser, savonner. 

« SINIK WA we, (v. a.) HAM, Hu- 
WEW, HIKEW, 4 le polit, \ le 
frotte. | 

(SINIKUXEw, (v. a.) Nam, NIWEW, 
NIKEW, 0 le frotte avec la main. 

(SINIKUSIMOW, ok, (v. r.)& se 
frotte contre quelque chose. 

(SINIKUSIMO WIN, EN 0 
lion de se frotter contr CAT 

CSINIKUSKAwWEw, (v. : KAM, KÂ- 
KEW, KÂTCHIKEW, Ü le frotte con- 
tre, elc. L 

« SINIKUSTAW EHUSU W, ok, 
(v. r.) se frotte, v. q, üse sa. 
vonne la barbe. 

« SINIKUSTAWEHIGAN, : Mie 
f.) savonnette, brosse. 

« SINIKUSTAHwEw, (0. a.) HA, 
HUWEW, HIKEW, # lui frotte 7 
barbe avec une brosse. 

(SINIKUSTAWENEW, CIC An. 

a.) idem, avec la main. 

« SINIKUsnEw, (D. a.) TTITAW, 
SIMIWEW, TCHIKEW, Ÿ le frotte 
contre, 11 lui enlève par le frotte- 
ment, 0. q., ses Saletés. 

(SINIKUTTAKAHWEW, (v. a.) 
HAM, HUWEW, HIKEW, il le frotte, 
il le A vote lavantle blan. 
cher, le parquet. 

« SINIKUTTAHIGAN. LT) 
brosse. 


« SINIK WAHIGAN, dy: {he 
qui sert à polir, v. g., ‘une lime. 

« SINTKUSTA WENEW, etc., (v. 

@.) 41 lui passe la main, v. a sur 
la barbe. 

« SINIEUSTAMWENTSUMS Ok, (v. 

r.) à se passe la main sur n 2H NE 

(SINIKUPUyew, (v. a.) TAW, YI- 
WEW, TCHIKEW, | le polit en le 
limant, ou, en le frottant contre 
une pierre, ou quelque chose de: 
rude. 

« SINIKUPUTCHIGAN, a, (n. f.) 
lime, polissoir. 

(SINIKWÂPINEW, etc., (v. a.) 
il lui essuie les yeux. 

ac-|« SINIKWÂPINISUW, ok (v. 7.) 
\ s'essuie les yeux. 

* SIPA, (adv.) dessous, SOUS, par- 
dessous. . 

CSIPÂYIK (adv.) idem, v. g. sipa: 
pimuttew, 4 marche par dessous, 
sipäyik apiw, il est assis dessous. 

«SIPÂPIrEw, (v. a.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, À le passe, il le tire des 
SOUS, V. g., en passant une cor 1 
sous la glace. 

« SIPÂSKUPITEW, etc: (0.-a.) 
idem. 

« SIPÂPITCHIGAN, a, (n. f.) grosse 
aiguille à passer, fil, petite corde 
qu'on passe dans un ourlet. 

(SIPÂSKUPITCHIGAN, a, (n. f) 
bois, ou, corde qu'on passe par- 
dessous, v. g., pour tendre un 
réls sous la glace, sipâstam, 4 
passe dessous. 

«SIPÂYÂTTIK, (adv.) sous un ar-° 
bre. | 

(SIPÂSKUPITCHIGANEVÂPIY, 
a, (n. f.) corde pour passer dessous. 
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«SIPÂSIW, ok, (v. n.) ü passe des- 
SOUS: ne 

« SIPÂSTIK, arbre, bois, qui passe 
dessous. 

« SIPAPIW, ok, (a. a.) il est assis 
SOUS. | 
«SIPÂYÂSIW, ok, (a. a.) il passe 
dessous à la voile, ou, poussé par 

le vent. 

x SIPIY, a, (n. r.) rivière. 

€ SIPIWIW, (v. im.) il y a rivière. 

« SIPIKKÂN, a, (n. f.) canal. 

x SIP, (rac.) qui s’étire, qui s'étend, 
qui s’élargit, qui est résistant, $o- 
lide, qui dure longtemps. 

« SIPEKITÂS, a, ({n. f.) culotte de 
laine qui s’étire. 

« SIPEKISKA WOTÂS, a, (n. f.) 
idem, ou, qui est solide. 

« SIPEKIWEYÂN, a, (n. f.) étoffe 
qui s'étend. 

« SIPEKIKEW, (0. 4.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, à l'étend, il l'étire. 

«SIPEKIPITEw, (v. a.) TAM, SI- 
WEW, TOHIKEW, idem, en le tirant. 

« SIPEKIPAYIW, ok, a, (a. a. el 
in.) ca s'étend, s'étire. 

« SIPEKISKISIW, ok, (a. a.) idem. 

« SIPEKISIW, ok, (a. a.) idem. 

« SIPEKISKAW, a, (a. in.) idem. 

« SIPEKISKA WÂTIJIGAN, ak, (n. 
[.) bas, chausses de laine tricotées. 

t SIPEKAHWEW, (0. G.) HAM, Hu- 
WEW, HIKEW, Ÿ l'étire, ùl l’étend 
avec effort. | 

« SIPEKASKISIN, a, (n. f.) soulier 
de caoutchouc. 

« SIPEYÂSKWAN, (v. imp.) W y à 
éclaïrci, dans la forét, c'est-à-dire, 
les arbres ne sont pas proches les 
uns des autres. 
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« SIPEYAW, (adv.) ü y a de l'es- 
pace, v. g, dans un bons. 

CSIPEVYITCHIKEW, ok, (v. ind.) 
1 supporte, il endure. 

(SIPEYITTAM, wok, (v. n) il est 
patient. 

(€ SIPEVITTAMOWIN, a, (n. f. 
patience. 

CSIPEYIMEw, etc. (v. a.) à l’endu- 
re avec palience,ou, il le pense pa- 
tient, persévérant. 

&SIPIW,L0Kk,.(d.,4.)juib s'étend, il 
s’étire. 

« SIPIVA WESIW, ok, (a. a.) il est 
palient, persévérant. 

«SIPIVAWESIWIN, a, (n. f.) pa- 
lience, persévérance. 

« SIPIWISIW, ok, (a. a.) il est ré- 
sistable, fort. 

«€ SIPIWISIWIN, a, {n. f.) force, vi- 
queur. 

(«SIPAN, wa, (a. in.) c’est fort, ré- 
sistant, vd. g., une éloffe. 

«SIPAW, a, (a. in.) idem. 

« SIPIKKUSIW, ok, (a. a.) 0 est 
bleu. 

«SIPIKKWAW, a, (a. in.) idem. 

« SIPIKKASÂK AV, a, (n.f.) capot, 
habit bleu. 

«SIPIKK WEGIN, wa, (n./.) étoffe, 
drap bleu. 

« SIPIKK WEKISIW, ok, (a. a.) ü 
est bleu (en parlant d’étoffe, d’in- 
dienne, etc.) 

« SIPIKK WEGAN, wa, (a. in.) id. 

«SIPIKKWASIW, ok, (a. a.) ré- 
sisle longtemps au sommeil. 

« SIPINEW, ok, (a. a.) W est fort 
contre le mal, il résiste à la mala- 
die, il la supporte courageusement. 
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« SIPINISKEYIW, ok, (a. a.) ses |« SIPUTTEW, ok, (a. a.) il est re- 
bras résistent longtemps. Sistable à la marche. 

(SIPIREW, (0, a.) NaM, NIWEw, nr | X SIPWE, (préfive) qui indique : 
KEW, 1 le fait durer, exister long-| Commencer à faire quelque chose ; 
CITES TE 0. g., Sipwe-pikiskwew, 4 com- 

(SIPISIW, ok, (a. a) ü est résis-|  mence à parler: sipwe-mâtuw, à 
tant, il dure longtemps. Commence à pleurer. Voy. Ati. 

«e SIPAW, a, (a. in) idem. « SIPWEYÂSITW, ok, (a. a.) à part 

_« SIPIKIKKAW, Ok, (a. a.) il est| à la voile. 
longtemps vieux, ou, il résiste à la |t SIPWEYÂSTAN > Wa, (&. in.) c'est 
vieillesse. emporté par le vent. 

“SIPIKKISTW, ok, (a. &.) it est re- | « SIPWATCHÂKWEW. Ok, (v. n.) 
Sistable, durable. il meurt, son âme part. : 

* SIPIKKAW, a, (a. in.) idem. CSIPWEHAM, wok, (v. n.) il coma 

CSIPITTAWEw, (v. a.) ü lui désobéit.|  mence à chanter, ou, il part en ea- 
On dit toujours avec le redouble. | not. 
ment, sâsipittawew, etc. «SIPWEPAYIW, ok, à, (4.20 0PtR 

{SASIPITTAM, wok, (v. n.) à est in.) à part, ca commence. 
désobéissant. (SIPWETTAHEw, (0. à.) TTAW, HI- 

(SIPAHWEW, (v. à.) HAM, HUWEW, |. WEW, TCHIKEW, ÿ le‘ part, il l'em- 
HIKEW, V. g., étendre, dresser une| mène. 
Peau Sur un bois, faire sécher une | « SIPWEPAYIHEw, etc., (v. a.) 14. 
peau de loup sur un moule. (SIPWETTEW, Ok, (0. n.) à part. 

» SIPAHIGAN, a, (n. f) moule pour |« SIPWETTEWIN, a, (n. Lie 
faire sécher des pelleteries. part. 

(SIPASKISUW, ok, (a. a.) d est|« SIPWETISAHwEw, (v. &.) HAM, 
solidement firé. HUWEW, HIKEW, Ÿ le fait partir. 

( SIPASKTTE W, a, (a. in.)idem. | SIPEKUPTIY, a. 

« SIPÂSK WArwew, (v. a.) Ham, | « SISISKUW, ok. 

HUWEW, HIKEW, à! le bourre, v. g., | « SISIK WÂBISK A W. 
bourrer un collier de cheval. X SISIKWAN, ak, (n r.) petit sac 

(SIPÂSKWÂrew, (v. a.) TAM, sr-| de parchemin bandé, dans lequel 
WEW, TCHIKEW, idem. | Sont renfermées de petites pierres; 

(SIPUSTAHWEw, (0. a.) HAM, HU-| instrument qu'on secoue avec ca- 
WEW, HIKEW, À en joint toutes les dence, dans les conjurations. 
parties pour le fermer, v. g., lou-| x SISIKUTCH, (adv.) Subilement, 
verture d'un sac. tout à coup. | 

(SIPUTIEw, (v. a.) Na, NIWEW, | (SISISKÂTCH, (adv.) idem. | 
NIKEW, À le ferme, v. g., une porte. | « SISIKUTCHIHEw, etc., (v. a.) à 

« SIPAPPIrew, (v: a.) TAM, sIWEw, | Le surprend, à le prend à la sur- 
TCHIKEW, Ü le ferme,en l'attachant. prise. 


SIS 


“SISIKUTCHIWIvEw, etc., (v. a.) 
idem. 

_(SISIKUTCHIMEw, etc., (v. a.) il 
l’étonne, il le surprend, en luipar- 
lant. | 

(SISIKUTE YImEw, etc., (vu a.) 
est élonné en pensant à lui. 

(SISIKUÜTEYITTAM, wok, (v. n.) 
1} est étonné, surpris. 

«SISIKUTAPINEW, ok. (vu n.) à 
est malade lout à coup, ou, à 
meurt subitement. . 

x SISIB, ak, {n. r.) canard. 

€ SISIBIPIMIY, a, (n. f) graisse de 
canard. 

« SISIPÂSKWAT, a, (n. f.) sucre 
que les Indiens font avec l'érable 
bätarde,. 

* SISIPÂSKWATÂTTIK, wok, (n. 
faérable. ir 

« SISIPÂSKWATIKÂKE W, ok, 
(0. n.) 2} fait du sucre avec cela. 

(SISIPÂSKWATIKÂTEw, (v. a.) 
TAM, dl le sucre. 

«SISIPÂSK WATIkawew, etc., (v. 
à.) ü fait du sucre pour lui. 

« SISIPÂSKWATÂTTIKUSKAW, 
(0. 2m.) dl y a beaucoup d'érables. 

, (SISIBASSINIY, a, (n. f.) petit 
plomb à canard. 

« SISIBWÂ WI, a, (n. f.) œuf de ca. 
nard. | | 

( SISIBWASKIK, wok, (n.f.) chau- 
dière à thé, canard. 

(SISIBWASKIKUS, ak, 
théière. | 

« SISIPUTCHIGAN, a. 

CSISIPUYEw, (0. 4.) TAW, YIWEW, 
TCHIKEW. 

x SISOHI SAN, a, (n. r) peinture. 
Voy. Sisopekahigan, 


(nf 
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CSISOHWEW, (v. a.) HAM, HUWEW, 
HIKEW, Y le peint. 

CSISONEW, (v. a.) Nam, NIWEW, N1- 
KEW, ® le frotte, àl le. frictionne, 
Où Mieux : 

(SISOPEKIKEw, (0. a.) NAM, Nr 
WEW, NIKEW, idem. 

(SISONIGAN, a, (n. f.) friction, li- 
niment- 

€ SISOPEKINIGAN, a, (n. f.) idem. 


(SISOPEKAHWEW, (v. &.)HAM, HU- 
WEW, HIKEW, % le frotte avec un 
hquide. Aussi: il le peinture. 

(SISOPEKAHIGAN, a, {n. f.) fric- 
lion avec un liquide. Aussi: pein- 
lure. 

«SISOPEKAHIGANÂTTIK, wok, 
n. f.) pinceau. 

«SISOSKIWOKIxEw, (0. a.) Nam, 
NIWEW, NIKEW, t peiniure avec 
de la terre, ow de la chaux, ü le 
blanchit. 

«SISOSTAKAHIGAN, a, (n. 
Cire. 

(SISUTTEW, ok, (v. n.) 

(SISWEPEKAHWEW, (v. &.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, Y répand de l'eau 
sur lui. 

CSISIKIW, ok, (a. a.) il fait du feu, 
0..g., Une pierre où un briquet qui 
donne bien du feu. 

x SISONÉ, (adv.) le long de. 

€ SISONEW, (0. 4.) NAM, NIWEW, NI- 
KEW, 4 le touche tout le long. 

€ SISONEPAYIW, ok, a, (a. a. el 
in.) 1 (ga) va tout le long. 

{ SISONETCHIME W, ok, (v. n.)4l 
va tout le long, étant sur l'eau. 

€ SISONEHAM, wok, (v. n.) idem. 

€SISONESKAWEW, (v. &.) KAM, KÂ- 


f.) 


SIS 


KEW, KÂTCHIKEW, ÿ va tout le 


long de lui, de a 
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XSITTA, k, (n. r.) cyprès, espèce 
Mépsheite 


« SISONEWUTTEW, ok, (uv. n.)#l4 SITTÂPIKK WÂN, ak, (n. f) Ne 


marche le long. 

x SISIKIYÂ WATIM, wok, (n. f.) 
cheval tacheté, pivelé, mot du 
pays. 

« SISWEPA YInrw, (D. a.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, \ le répand. de 
bord et d'autre, il le sème, il le 
disperse. Voy. Saswepayihew. 

x SITTAPTTEW, (v. 4.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW,  lattache serré, il le 
serre. 

(SITTAHWEW, (0. 4.) HAM, HUWEW, 
HIKEW, l le cogne serré, v. g., en- 
foncer une cheville très- serrée, ou 
deux morceaux de bois firés ser- 
rés. 

« SITTA WISIW, ok, (a. 
roide, inflexible. 

(SITTAWAW, a, (a. in.) idem, v. 
g., empesé. 

«SITTASTÂPEW, ok, 
bande son arc fortement. 

« SITTAWAHWEW, (0. 4.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, Ÿ le rend roide, il 
Pempèse. 

« SITTAWAHIGAN, a, (n. f.) em- 
pois. 

(SITTAMOHEw, (v. a.) TTAw, Hi- 
WEW, TCHIKEW, 9 le joint ensem- 
ble fortement. 

CSITTISKAWEW, (v.4.) KAM, KÂKEW. 
KÂTCHIKEW, À leserre, il lemreëse. 
il le foule, v. qg., ni seen nr's. 
kutâkäy, mon habit me serre, me 
géne, où ni sittiskâkun niskutä- 
kä y. 


d'NTRest 


l'OMPTEN REZ 


CSITTWASPITEw, (v. a.) TAM, SI- 


WEW, TCHIKEW, © le clisse. 


« SITCHIPAYITCHIGAN, a (n. 


lon qui se forme an bout des bran- 
ches des épinettes. , 


x SITCHIPAYIW, ok, a, (a. a. et 
in.) ü se contracte, il se serre. 

(SITCHIPAVYIHEW, (v. a.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, ü le serre, il le 
contracte. 

f.) 
instrumentipour serrer, étau. 

(SITCHISIN, wok, (a. a) ilest serré, 
étant anal ë 

« SITCHITTIN, wa, (a. in.) idem. 

€ SITCHISIMEW, (0. @.) TTITAW, sI- 
MIWEW, TCHIKEW, ül le serre, ùl le 
presse. 

« SITISKAMÂTU WOK ,(v.m.) üs se 
pressent, v. g., la fi Se-DTEESee 


€ SATISKAMÂTU WIN. a, (nf) 
presse. 
CSITCHIW, ok, (v. n.) ü force, 


fait des efforts. 

«€ SITCHIWIN, a, 
forcer. 

€ SITCHIHEW, (0. a.) TTAW, HIWEW, 

‘ TCHIKEW, Ül le force, 1 le tient sous 
une pression, à lui donne du souci. 

« SITCHIWIxEw, etc., (v. a.) idem. 

+SITUNEW, (0. a.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, ü le supporte, il Pappuie, 
ou, situskawew. 

« SITUWISTW, ok, 
soutenu, appuyé. 

« SITU WIHEw, (d.: a) TTAW, HI: 
WEW, TCHIKEW, Ÿ le soutient, il 
l'appuie. | 

« SITU WIYEw, etc., (v. a.) idem. 

«SITUWÂSKUsimEw, (0. a.) TTI- 


(v.n.) action de 


(4: V4.) T 
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TAW, SIMIWEW, TCHIKEW, le «SIWISKÂTÂSK, wok, (n./f) ra 


place Sur un appui. 


cine acide. 


« SITUWÂSKUSIN, wok, (a. a.)il| x SIWITTÂGANISÂBOSIGAN, a, 


est appuyé contre. 

«SITUWÂSKUTTIN, wa, (a. in.) 
idem. 

(SITAWAHWEW, (0. 4.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, d mel des appuis 
sous lui. 

« SITAWAHIGAN, a, (n. f.) appui, 
pilier, colonne. 
«SITWÂSKWAHIGAN, a, (n.f.) 

élancon, pilier. 

«SITWÂSKWAHWEW, (0. 4.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, Y lappuie, ùl l'é- 
tanconne. 

xSIW, (rac.) acide, sucré, salé, 
aigre. 

« SIWISIW, ok, (a. a.) il est acide, 
sucré, ou, salé. 

« SIWAW, a, (a. in.) idem. 

« SIWIHEW, (0. 4) TTAW, HIWEW, 
TCHIREW, À le sale, ou, il le sucre. 

« SIWIMEW, (0. 4.) NAM, NIWEW, NI- 
KEW, 1demM. 

« SIWÂGAMIW, (v. im.) ü est su- 
cré, salé, un liquide. 

« SIWÂGAMITTAW, ok, (v. a. in.) 
il le sale, ou, il le sucre, en par- 
lant d’un liquide. 

«SIWAGAMISWEW, (v.a.) SAM, SU- 
WEW, SIKEW, ü le rend salé, ou, 
sucré, v. q., en le faisant bouillir. 

« SIWÂGAMISIGAN, a, (n. f.) ce 
qui sert à saler, ou, à sucrer. 

«SIWITTÂGAN, a, (mn. f.) sel. 

«SIWIITÂGANÂBUIY, a, (n./f.) 
saumure. 

« SIWÂBUIY, a, (n. f:) vinaigre. 

(€ SIWIPAK, wa, {(n. f.) feuilie aci- 
de, rhubarbe. 


(n. f.) sel à purger, sel d'Epsom. 
«SIWITTÂGANIKKEW, ok, .(v. 
n.) à fait du sel. 
«€ SIWITTIN, wa, (c. in.) c'est acide. 


«SIWATEW, ok, (a. a.) il sent de 
lamertume dans son corps, 1 a 
faim, il se sent l'estomac vide. 


«SIWÂSUW, ok, (a. a.) le soleil lui 
fait mal aux yeux. 


«SIWÂSTEW, 

x SIWIPITEw, (0. G.) TAM, SIWEW, 
TGHIKEW, Ü le sonne, v. g., une clo- 
che. 

«SIWEPAYIHEw, (0. a.) TTAW, Hr- 
WEW, TCHIKEW, idem. 

« SIWEPAYIW, ok, a, (a. a. et in.) 
ul (ca) sonne, 1 fait un son. 

(SIWÂWEYÂGAN, a, (n. f.) clo- 
che, clochette, ou, sisoweyâgan. 

x SOKAW, ok, (n. r.) sucre blanc. 

« SOKÂWIMAKKAK, wa, (n. f) 
baril de sucre, blanc. 

x SOKK, (rac.) fortement, ferme- 
ment, avec puissance. 

« SOKKAHÂTCH, (adv.) beaucoup, 
enfin, v. g., sokkahâtch kisiwä- 
siw, enfin ù se fâche(quoiqu'ilnen 
ait pas l'habitude), sokkahâtch 
ka totâmân ni mitâten, j'ai re- 
gret d'avoir si mal agi, tâpwe sok- 
kahâtch ki kakebâtisin, tù es 
bien insensé, sokkahâtch ki 
mayi-totawin, {uw me fais beau- 
coup de mal. 

« SOKKÂGAMIW, (v, imp.) ü est 
très-fort, (en parlant d'un liqui- 
de.) 


SOK 


« SOKKÂPEKISIW, ok, (a. a.) 
est très-fort, (en parlant d’étoffe, 
indienne, etc.) 

«SOKKÂPEKAN, wa, (a. in.) id. 
« SOKKÂBISKUSIW, ok, (a. a.) à 
est très-fort, en parlant du fer. 

« SOKKÂBISKWAN, Wa, (ain) 
idem. 

« SOKKÂSKUSIW, ok, (a. a.) ilest 
très-fort, (en parlant du bois.) 

«SOKKÂSKWAN, wa, (a. in.) id. 

« SOKKÂSKUNEW, (0. a) NAM, NI- 
WEW, NIKEW, { le bande fortement 
U-N9.s UN ATC. 

«SOKKÂTISIW, ok, (a. 
d'un caractère fort. 

« SOKKÂTAN, wa, (a. in.) idem. 

« SOKKÂTISIWIN a, (n. f.) force 
de caracière, puissance. 

« SOKKÂVOWISIW, ok, (a. 
est fort, puissant. 

« SOKKÂYOWISIWIN, ait (nr. ) 
force, puissance. 

«SOKKEGIN, wa, (n. f.) drap, in- 
dienne, étoffe forte. 

«SOKKEKISIW, ok, : (a. a.) il est 
fort, (en parlant de marchandise.) 

{SOKKEKAN, wa, (a. in.) idem. 

(SOKKÂBEWIW, ok, (a.a.) il est 
homme fort. 

t SOKKÂBEW, ok, 
fort. 

€SOKKASTWÂW, ok, (0. n.) ü se 
conduit avec force, ns COU- 
rage. 

« SOKKASTWÂÀWIN, 
force, courage. 

« SOKKAswEw, (v. a.) SAM, SUWEW, 
SIKEW, ÿ le brüle beaucoup. 

{SOKKASUW, ok, (a. a.) il est dur 
au feu. 


a)'urest 


a.) ul 


(n. f.) homme 


A Sen (a 


f. 
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CSOKKATEW, a, (a in.) idem. 

CSOKKATÂMOW, ok, (v. n.) il a 
la voix forte, il chants fort. 

(SOKKATÂMO WIN, d;\'Amemr) 
chant fort. 

« SOKKATCHÂKWEW, ok, (a. a.) 
ù a l’äme forte. 

« SOKKATCHÂK WEWIN. a, (n. 
f.) force de l'âme. 

©«SOKKATCHIW, ok, (a. 
dur au froid. 

(SOKKATIN, wa, (a. in.) idem. 

« SOKKEKUTCHIN, wok, (&.a.)il 
passe vile, v. g., un cheval qui va 
à la course. 

{SOKKEKUTTIN, wa, (a. in.) id. 
vd. g., une flèche lancée fortement. 

(SOKKWEWEKUTCHIN, wok, 

(a. a.) idem. | 

(SOKKWEWEKUTTIN, wa, (a. 
in:) idem. 

CSOKKEÏI“Ew, etc., (v. à.) il le pen- 
se fort, courageux, il se repose sur 
lui. 

(SOKKEYITTAM, wok, (v. 
est décidé fortement. 

(SOKKEYITTAMOWIN, a, (n. f.) 
résolution forte, courageuse. 

{SOKKEYIMOW, ok, (v. r.) idem, 
ou, \ se croit fort, courageux. 

CSOKKEYIMO WIN, a, {n. f.)re- 
solution forte, courageuse. 

« SOKKEYITTÂKUSIW, ok, (a. 
a.) à est fort, résistant, coura- 
geuæ. 

« SOKKEYITTÂKWAN, 
in.) idem. 

(SOKKÏI,(adv. fortement bHEUÈN, 
très, v. g., sokki mâtuw, 1! pleure 
bebibotr sokki pikiskwew, ù 
parle avec force. 


a.) À est 


MTL ER 


Wa, (a. 


SOK 


(SOKKITTÂKUSIW, ok, (a. a.) à 
a un ton de voix forte. 

« SOKKITTÂK WAN, Wa, 
ca un son fort. 

SOKKIKÂBAWIW, ok, (v. 
se lient fortement debout. 

« SOKKITEHEW, ok, (a a.) ale 
cœur fort, il esl courageux, vail- 
lant. 

«SOKKITTEHEWIN, a, (n. [.) 
force de cœur, bravoure, vaillance. 
€CSOKKAHYEW, (0. a.) srAM, YIWEW, 

| TOHIKEW, Ÿ le place solidement, 

fortement. 


(a. in.) 


n.) 


(SOKKTIHEW, (0. a) TrAw, HIWEW, 
TCHIKEW, 4 le fait solidement, for 
lement. 

« SOKKASKISUW, ok, 
est fixé so id erten | 

«SOKKASKITEW, a 

«SOKKASKIYEw, (0. a.) TAwW; vI- 
WEW, TCHIKEW, 0] le plante solide- 
ment. 

SOKKISIW, ok, (a. a.) ü est fort, 
robuste. | 

(SOKKAN, wa, (a. in.) idem, 

« SOKKISIWIN, a, (n. f.) rca 

« SOKKIYAWEW, Ok, (a. a.) il a 
un corps fort, rabusie. 

« SOKKIKÂTEW, ok, (a. 
les jambes fortes: 

€ SOKKIPITUNEW, ok, (a. 
les bras forts. 

« SOKKISTIKWÂNEW, sh. (a. a.) 
il a la tête forte. 

(SOKKITCHIWAN, (v. im.) il y a 
courant fort, rapide. 

(SOKKISTIMEW, (v. a.) TAwW, mi- 
WEW, TCHIKEW, 1! lui ajoute en- 
core de l'eau, v. g., remplir de 


(a. a.) à 


a.) ü a 


a.) 1 a 
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SOKKWEWESIN, wok, (a. 


a, (on tmainad. | 


SON 


nouveau ‘une chaudière dont le 
contenu diminue en bouillant. 

€SOKKAMISIW, ok, (a. a.) 

€ SOKKAMAW, a, (a. in.) 

JE 
fait un grand bruit, v. g', en pas- 
sant comme un coup de vent. 

« SOKKWE WETTIN, Wa, (4. à.) 
idem. 

x SOMIN, ak, (n. r.) He grappe 
de raisin. 

« SOMINÂTTIK, wok, Fa [.) vigne, 
bois de la vigne. 

« SOMINÂTTIKOKISTIKÂN, a 
(n. f.) vigne, champ de la vigne. 

« SOMINÂBUIY, a, (n. f.) vin. 

€ SOMINÂÀ BU Way, (0. a.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, Ü en fait du 
vin, 11 le change en vin. 


1 


«SOMINÂBUKKEW, OK, (v. n )1 
fait du vin. 

x SONIVAW, ok, (v. r.) argent. 

«SONIYÂ WIW, ok, (a. a.) à est 


d'argent. 

€SONTYANS, ak, (n. f.) petite pièce 
d argent. 

«SONIYÂWIKKÂrew, (v. a.) ra, 
SIWEW, TCHIKEW, Ÿ l’argente. 

« SONIYÂWIKAMIK, Wa, (n. f:) 
banque. 

«SONIYÂWAKKESIW, ok, (n. f) 
renard argenté. 

xSONISKWÂTAHWEW, (v. à.) 
HAM, HUWEW, HIKEW, À glisse des. 
SUS. 

« SONISKWÂTAHAM, wok, (v. n.) 
ul paline. . 

« SONISKWÂTAHIKEW, Ok, (v. 

n.) idem. 

« SONISK WÂTAHIGAN. SANS 

palin. 


SOP 


x SOPAMEW, (0. a.) TTAM, MIWEW, 
TCHIKEW, 0 le suce, il la léle. 

x SOSÂNASKWAW, (v. im.) c'est 
ghssant (la glace.) 

« SOSÂSKUSIW, ok, (a. a.) i est 
glacé, uni (du bois.) 

« SOSÂSKWAN, wa, (a. in.) idem. 


(SOSKUXEW, (0. 4.) NAM, NIWEW, | 


NIKEW, ü le laisse glisser, ou, ül 
lPunit, le polit avec la main. 

{SOSKUÜPAYIW, ok, a, (a. a. ei 
in.) à (ca) glisse. 

(CSOSKUPAYIHEW, (0. @.) TTAW, 
HIWEW. TCHIKEW, 4! le fait glisser. 

« SOSKUSIW, ok, (a. a.) il est glis- 
sant. 

«SOSKWAW, a, (a. in.) c'est glis- 
sant. 

« SOSKUHEW, (0. a.) TTAW, HIWEW, 
TOHIKEW, 4 le fait glissant, il le 
polit, il l’unit comme la glace. 

«SOSKWÂGAMIW, (v. im.) 
quide uni. | 

« SOSKWÂPEKISIW, ok, (a. à.) 
il est lisse, uni (marchandise) 

« SOSKWÂPEGAN, wa, (a. in.) id. 

« SOSK WÂPEGIN, wa, (n. f.) élof. 
fe unie, lisse. 

« SOSK WÂBISKUSIW, ok, (a. a) 
il est uni, lisse (du fer.) 

«SOSKWÂBISK WAN, wa, (a. in.) 
idem. 


h- 


« SOSKWÂSKUSIW, ok, (a. a.) 
idem (du bois.) 

«SOSKWÂSKWAN, wa, (a. in.) 
idem. ; 

« SOSK WEKISIW, rar (a. a.)ilest 


glacé, lisse (étoffe.) 
{SOSKWEGAN, wa, (a. in.) idem. 
« SOSKWATCHIWEW, ok, (v. n.) 
il qlisse, en descendant. 
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(SOSKWATCHIWEWIN, a, 
[) glissade. 

(SOSK WATCHIW EBINEw, (v. a. 

. NAM, NIWEW, NIKEW, à le glisse,en 
le jetant. 

(SOSKWAHWEW, (0. G.) HAM, HU- 

WEW, HIKEW, Ÿ le repasse avec 

des fers. 

(SOSK WAHIGAN), a, (n.f.) fer à 
repasser. 

(SOSKWANÂTAHwWEw, etc. Voy. 
Soniskwatahwew. 

«SOSKWANÂTAHIGAN, a. Voy 
Soniskwâtahigan. 

«SOSKWÂWEW, ok, (a. a.) a 
le poil lisse, g'issant, poli. 

«SOSKWÂTCH, (adv.) de suite, 
immédiatement, sans retard. 

x SOSOWATIM, wok, (n f.) mulet. 

(€ SOSO WIMISTATIM, wok, (n. f.) 
idem. 

€ SOSOWATIMO WIW, ok, (a. a.) 
ù est mulet. 

x SOSUW, ok, {n. 1.) dne. 

SOSIMEW, ok. 

SOSPUPAYIW, ok, a, à maigrit, 
il amineit. 

SOSPUPAYIHEW, à! le fait mai- 
grir. 

SOWÂTCH, ou, NOWÂTCH, (adv.) 
Voy. Seyäkes. 

x SOWIW.,ok,il étend les mains sur, 
elc. 

(SOWINISKEW, ok, 
étend les bras vers, etc. 

«€ SOWINISKEYIW, ok, (v. n.) id. 

«SO WINISKESTAwWEwW, (v.a.)TAM, 
TÂKEW, TÂTCHIKEW, # étend les 
bras vers lui, ou sur lui. 

(SOWITCHITCHEW, ok, 
il étend les mains vers, etc. 


(n. 


bo. n.) M! 


(0. n.) 


SOW 603 TAK 


:« SOWITCHITCHESrawEw, etc. 
(v. a.) étend lestmains vers lui, 
Sur lui, à lui impose les mains. 

(SOWAKKEW, ok, (v. n.) v. g.; 
un oiseau qui plane élant sur le 
point de Se poser, il commence à 
fermer les ailes. 

(SOWISKAWEW, (0. a.) KAM, KkÂ- 
KEW, KÂTCHIKEW. 


« TAKKIKEw, (v. a.) Nam, NIWEW, 
NIKEW, 0 le rend froid, en le tou- 
chant avec sa main froide. 

« TAKKIPISKWANEW, OK, (a. a.) 
il a le dos froid. 

(TAKKIPISKWANEWAT- 
CHIW, ok, (a. a.) ü a froid au 
dos. | 

(TAKKIPAYIW, Ok, a, (a. a. et. 
in.) à! (ca) se refroidi. 

(TAKKIPAYIHEw, (v. à.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, à le refroidit. 

CTAKKAPTW, ok, (a. à.) v. q., un 
canard cuil, qu’on laisse refroidir. 

(TAKKASTEW, a, (a. in.) idem. 

x TÂKKINEw, (0. a.) Nam, NIWEW, 
NIKEW, le touche avec la main. 

x TÂKKOnEw, (0. 4.) TAM, MIWEw. 
TCHIKEW, # parle de lui, il s’en- 
tretient sur son compte. 

TAKKI, (adv.) toujours, sans cesse. 

JAKKINÉ, (adv.) idem. 

X TAKKAMEWw, (v. a.) TTaM, mi- 
WEW, TCHIKEW, ÿ le darde, il lui 
donne un coup d'instrument poin- 
Lu, 1 le poignarde. 

€TAKKATCHIGAN, a, (n. f.) da- 
que, poignard. 

(TAKKWAMEW, (0. a.) TTAM, Mi- 
WEW, TCHIKEW, 0 le mord, il le 
lient dans ses dents. 

CTAKKWAMOHEw, (0. a.) Traw, 
HIWEW, TCHIKEW, 0 le presse, il le 
mel en Presse. 

€(TAKKWAMOTCHIGAN, a, (n. 
[.) une visse, une presse. 

(TAKKWAKEW, ok, (v. im.) à 

mord. 

x TAKISKÂTCHIKEW, ok, (o. 

ind.) ù frappe du pied. 


A 


PAS (rac.) froid, l'action du 
froid sur quelque chose. 
« TAKKISIW, ok, (a. a.) il est froid. 
« TAKKISIWIN, a, (n. f.) froideur. 
(TAKKAW, a, (a. in.) c’est froid. 
« TAKKÂYAW, ok, a, (a. a. el in.) 
ul est (c’est) froid. 
«TAKKÂBÂWAYEw, (2. a.) Taw, 
YIWEW, TCHIKEW, Ÿ le refroidit 
avec de l'eau. 
« TAKKÂBISKISIW, ok, (a. a.) ü 
est froid (du métal.) 
« TÂKKÂBISKAW, a, (a. in.) id. 
«TAKKÂSKISIW, ok, (a. a.) il est 
froid (du bois.) 
«TAKKÂSKWAN, wa, (a. in.) id. 
{TAKKIVOWEW, (v. imp.) air, 
vent frais. 
« TAKKIVOWEPAYIW, (v. im.) 
idem. 
«TAKKIGAMÂBUIY, a, (n.f) di 
quide froid. dr ji 
«TAKKIGAMÂBUKKEW, ok, (v. 
n.)ùl refroidit un liquide. 
{(TAKKIGAMIW, (v: im.) à est 
froid (du liquide.) 
{TAKKIPIY, (n f.) eau froide. 
« TAKKISIMEW, (0. 4.) TTITAW, sI- 
MIWEW, TCHIKEW, \ le rend froid. 


 TAK 

« TAKISKÂTCHIKE WIN, a, (n. f.) 
action de frapper avec le pied. 

(TAKISKAWEW, (v. a.) KAM, KÂ. 
KEW, KÂTCHIKEW, 0 le frappe du 
pied, 1 lui donne un coup de pied. 

« TAKISK ÂrEw, (v. 
‘TCHIKEW, idem. | 

x TAKAKKÂ VI, (adv.) c'est beau, 

_ cest magnifique. 

C(TAKAKKISIW, ok, (a. a.) i est 
magnifique, d'un grand prix. 

(TAKAKKAW, a, (a. in.) idem. 

CTAKAKKATIM, wok, (n. f.) beau 
cheval, excellent, etc., 

« TAKAKKEYIMEw, (v. a) TTaM, 
MIWEW, TCHIKEW, d le trouve beau, 
magnifique. . 

(TAKAKKEVYImow, ok, ou, mt 
SUW, Ok, (v. r.) à a une grande 
idée de lui méme. 

(TAKAKKEYIMOHEw,(v.a.)TTaw, 
HIWEW, TCHIKEW, Dore 
il le réconforte. 

x TAKÜTCE, (adv.) dessus, sur; v. 
g., takutch pimuttew, ÿ marche 


G.) TAM, SIWEW, 


dessus ; takutch tettapiw, à est 
assis dessus. 
©TAKUTCHAHYEW, (0. &) STAW, 


YIWEW, TCHIKEW, 0! le met dessus, 
ete. 

(TAKWAHYEW, (0. @.) STAW, vI- 
WEW, TCHIKEW, % l'ajoute, etc. 
€(TAKUNEW, (0. &.) NAM, NIWEW, 

NIKEW, dem. 
(TAKUTCHIKÂBAWIW, ok, (a. 
a.) it est debout dessus. 
«TAKUTCHIKÂBAWI STAWEW, 
(v. a) TAM, TÂKEW, TÂTCHIKEW, 
il est Aeboiit sur lui. 


TAKUTCHISIN, wok, (a. a) ül 
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est couché dessus, il est placé des- 
sus. 

[CTAKUTCHITTIN, wa, (a. in.) id. 

(€TAKUSKAwWEw, (v. a) KAM, KÂ 
KEW, KÂTCHIKEW, Ÿ marche sur 
lui, al le foule aux pieds. 

« TAKUSK Ârxw, (d.a:) TAM, SIW ni 
TCHIKEW, idem. 

« TAKUTCHÂMATIN, wa, (n f.} 
le sommet de la colline, de la mon- 
tagne. 3 

CTAKUTCHÂMATIN, (v. êm.) c'est 
le sommet de la colline, ou, sur le 
sommet de la butte, de la colline. 

CTAKUTCHÂMATCHIWEW, ok, 
(v. n.) Y monte sur le sommet de 
la butte, de la montagne. 

CTAKUÜTAPIW, ok, (a. 
dessus, elc. 

(TAKUTASTE W, a, (a. in.) idem. 

«TAKUTASTOWEW, etc., (v. a.) 
il le lui met dessus, etc. 

« TAKUTATATCHIWEW, ok, (v. 
n.) il parvient au sommet. ù 
«TAKU-MIYEW, etc., (v. a.) &, 
lui donne en surplus, il lui donne 

de plus. 


a.) il est 


« TAKUNAMÂWEW, éic.,{v."a) 
idem. 
(TAKUPITCHIW, ok, (v. n.) 


arrive avec sa loge, il s'adjoint au 
camp. 
€TAKUPISUW, ok, (a. 
lié, attaché. | 
« TAKUPITEW, a, (a. in.) idem. 
«TAKUPISUNÂBISK, wa, (n. f.} 
fers pour ehchaîner les prison 
niers, menottes. 
« TAKUPITEW, (v. 4.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, Ÿ l’'attache, il l'adjoint 
en le liant. 


a.) “al est 


TAK 


rive. 

€ TAKUSIN, wok, (v. n.) idem. 

« TÂKUSINOWIN. a, (n. f.) arri. 
vée. 

«TAKUSKEW, ok, a 
des pas, il avance, il marche. 

* TAKUSKEWIN, a, (n. f.) pas, 
marche, v.g., peyak takuskewin, 
un pas. | 

( TAKWÂSIW, ok, (a. 
rive à lavoile, ou, ROSE par le 
(PTIT RAR 

-«TAK WÂSKUW, ok, (v. 

joint à la bande, il arrive pour se 
joindre aux autres. 

€(TAKUW, ok, (v. n.) idem. . 

(«TAKUTTEW, ok, (v. n.) idem. . 

 (TAKUN, terminaison inanimée, 

qui se joint aux deux racines sui- 


vanies, v. g. namatakun, wa, 4 


n'y en a pas, ittakun, wa, Ü y en 
a; pour lan. Voy. Tew. 
« TAKUWÂTCH, (adv.) proche, de 
“proche-en ne Voy. Kisiwâk. 
« TÂTAKUSIWÂTCH, (adv.) id. 
+TAK (rac.) N. B. Cette racine est 
peu usilée, elle paraîtrait se pro- 
noncer tChak, plutôt que tak, qui 
veut dire : court, peu long. 
(TAKUKÂBAWIW, ok, (a. 
est d'une petite stature. 
CTAKUKÂTEW, ok, (a. a.) ü à 
de petites jambes. 
« TAKWAHAMEW, ok, (v. 
fait de petits pas. 
«TAKWÀÂ ASTOYUW, ok. 
« TAKUKWÂYOWEW. ok, (a. a.) 
il a le corps court. | 
««TAKUPITUNEW, ok, (a. A ùl 
a les bras courts. 


a.) il 


HEUNTE 
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«TAKUPAYIW, ok, (v. n.) ü ar. 


n.) il fait 


9) il ar- 


HNQUNSe 


“TAM 


« TAKUSIW, ok, (a. a.) il est court. 

«{TAKWAW, a, (a. in.) idem. 

fe TAKWAKIN, Wa, .(n. r.) l'au- 
lomne. 

(TAKWÂKIN, (v. 
tomne. 


« TAKWÂKOK, (adv.) l'automne 
dernier, ke takwâkik, l'automne 
prochain. 

* TAK WAHWEW, (0. a.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, Ü ë pile, il le es 
uw l'écrase. 

« TAKWAHIGAN, a, | 
lier pour piler. 

{TAK WAHEMINÂN, a, (n. f.) ce. 
rise. ge: 
(TAKWAHEMINÂNÂTTIK, wok. 

(n. f.) cerisier. 

x TAKKUKEw, (v. a.) Nan, NIWEW, 
NIKEW, Ül le lient dans ses bras. 
(TAKKUÜNIGAN, a, {n. f) ce qui 

sert & tenir, manche, anse. 

{TAKKWAHAM, wok, (v. a. in.) 
il tient le gouvernail. 

« TAKKWAHIKEW, ok, 
idem. 

« TAKK WAHAMOTAK, wa, (n.f.) 
gouvernail. 

(TAKKWAHAMWÂBUIY, a 
(n. f.) idem. 

(TAKKWAHAMWÂGAN, a, (n. 
f.) idem 

(TAKKWAHAMWÂGANÂTTIK, 
Wa, (n. f.) idem. 

+TAMASKÂPINEW, etc. (v. 
il lui graisse les yeux. : 

{ TAMASKÂPINISUW, ok, (v. r.) 
ul se graisse les yeux. 

« TAMASKUW, ok, (uv. 
graisse ies cheveux. 


im.) c'est l'au- 


n. f.) Mmor- 


(v. ind.) 


? 


a.) 


n.) d se 
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« TAMASKUXEW, (0. &.) NAM, NI- 
WEW, NIKEW, le graisse, il l'oint. 

« TAMASKUSITINE W, etc., (v. a.) 
il Lui oùnt les pieds. | 

« TAMASKUTCHITCHENEW, 
etc., (v. a.) w lui graisse les mains. 

« TAMASKU WIN, a,(n.f.)onguent, 
graisse, pommade. 

« TAMASKWÀN, a, (n. f.) idem. 

x TÂAISPI? ou, TÂNISPI? (ado. 
interr.) (passé), quand? en quel 
temps ? v. g., tâispi ki wâäbamaw? 
quand l’as-tu vu ? 

(TÂNEYIKOK ? (adv. interr.) 
(de quantité et de temps futur) 
quand? combien? v. g., tâneyi- 
kok ke wâbamat ? quand le ver- 
ras-tu ? tâneyikok ki wi-miyin ? 
combien veux-tu men donner ? 

«@TÂNDA? (adv. interr. de lieu) 
où ? (plus proche.) 

«TÂNDÉ, ? (adv. interr. de lieu) 
ou? (plus loin.) v. g., tandé we- 
tutteyan ? d’où viens-tu? tandé 
eyât ? où est-il? tända ka wanit- 

tâyan ? en quel endroit las-tu 
perdu? 

« TÂNISI? (adv. interr.) comment ? 
de quelle facon? v. g., tânisi et- 
weyan ? que distu? tânisi eji- 
nâkwak ? de quelle couleur est-ce? 

» TÂNISI ITUKE, (adv.) je ne sais 
pas, c'est douteux. 

« TÂNIKA ! (ex.) expression de dé- 
sir, de souhait, v. g, tânika 
anotch takusik! s’i arrivait au 
jourd'hui ! ou, que narrive-til 
aujourd'hui. Voy. Tàpika. 

« TÂNEKI? (adv. interr.) pour. 
quoi? 

» TÂNIPIKO, (ado.) v. g.; tânipiko 
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ke itutteyân ? je ne sais pas où il 

serait mieux d'aller. 

«&TÂNTATTO? (adv interr. de 
nombre) combien ? v. g.; tântatto 
ayisiyiniwok ki wâbamâäwok ? 
combien as-tu vu d'hommes ? tan - 
tatto etasitwaw kit’emak ? quel 
est le nombre de tes chevaux? 

«{TÂNTATTO ITUKE, (adv.) le 
nombre est incertain, je ne sais. 

TÂNIWA? (pron. interr. an.) où 
est-1l ? 

«€ TÂNIWEKA ? (pron. interr. plur. 
an.) où sont uls.? 

« TÂNIMA? (pron. interr. ‘inan.) 
où est-ce ? | 

CTÂNIMÂHI ? (pron. interr. plur. 
in.) où sont-ils ? 

+ TÂP, (rac.) étre à la place, comme 
si, etc., pareillement. 

«© TÂPÂKKOMEW, (0. 4.) TTAM, Mi- 
-WEW, TCHIKEW, 0 l'adople. . 

«TÂPÂKKOMIWEW, (v. ind.) à 
adepte, il fait parenté avec, elc. 

« TÂPÂKKOMIWE WIN, a, (n. f.} 
adoption, achon d'adopter. 

«TÂPÂKKOMIKU WIN, a, (n.f.} 
adoption, action d'élre adopté. 

« TÂPÂKKOTTUWOK, (v. m.) üs 
font parenté. 

« TÂPÂKKOTTUWIN, a, (n. f.) 
alliance. 

€ TÂPAHYEW, (0. 4.) STAW, YIWEW, 
TCHIKEW, À le remplace. | 

« TÂPÂSKUsIMEw, (0. a.) TTITAW, 
SIMIWEW, TCHIKEW, ÿ en mel un 
autre à la place, il lemmanche. 

« TÂPÂSKUSIN, wok, (a. a.) ! a 

un manche. 

TÂPÂSKUTTIN, wa, (v. ën.) id. 


| ‘TAP 

« TÂPÂSK WAHWEWw, (v. a.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, 0 [ui pose un 
manche. 

€ TÂPISIMEW, (0. 4.) TTITAW, SIMI- 
WEW, TCHIKEW, idem, aussi, 

. Penfile, il le passe dedans. 

CTÂPISIN, wok, (a. a.) il est em- 
manché, enfilé. 

© TÂPITTIN, wa, (a. in.) idem. 

t TÂPISKOTCH lades )pareillement, 
semblable. 

« TÂPITAWI, ne idem. 

«TÂPITAWEYIMEW, Bic Du.) 
il les trouve tous semblables. 

«TÂPITAWEYITTAMWOK,(v:n. 
ils ont tous La méme idée. 

«TÂPITAWIPAYIW, CH TAGR 
et in.) ü (ca)s Door ca va tout 
par eullement. 

« TÂPITAWE YITTU WOK, (v. m.) 

.s s'accordent. 

« TÂPISKOTCHInEw, (v.4.)TTaw, 
HIWEW, TCHIKEW, W l’égalise, il le 
rend pareil, v. q., il le met avec la 
méme pesanteur. 

« TPISKUTCHIPA YIW, OK 
(a. a. et in.) ca s’'emmanche, ca 
s'arrange de la méme facon. 

« TÂPIPAYIW ok, a, (a. a. ctin.) 
idem. 


«TÂPISKOTEYITCHIGAN, a, (n. 


[.) comparaison. 

«TÂPISKOTE YIme, (v. a.) TTAM, 
MIWEW, TOHIKEW, 0 le trouve pa 
reil, il le compare. 

«TÂPISK OTC HA xvew, (v. a.) 
STAW, YIWEW, TCHIKEW, les met 
semblables. « 

« TÂPISkAWEW, ‘(v. a.) KAM, KÂ- 
KEW, KÂTCHIKEW, à le porte au 
tour du cou. 
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( TÂPISKÂGAN , à, (n.f.) mouchoir. 
«e TÂPISKAMÂWEW. etc., (v: a.) 
il lui succède, il prend sa place. 


« TÂPAPIW, ok, ü prend la place 
d'un autre. 


« TÂPASTE W, à, (in.) 


«TÂPAPISTAWEW, etc. (v. a.) 
idem, à! le remplace. 

(TÂPISAHWEW, (0. à.) HAM, Hu-. 
WEW, HIKEW, il l'enfile. 

« TÂPIYÀ WEnEw, (v. &) TTAM, 
MIWEW, TCHIKEW. | 

«TÂPEYIMEW, etc, (v. a.) à de- 


vine sa pensée, c'est-à-dire sa pen- 
sée s'accorde avec la sienne, D. Q., 
ni tâpeyimaw e wi- kimit, Je de. 
vine, je soupconne qu'il veut dé 
ser Ha 

CTÂPINAwWEw, (0. a.) NAM, NÂKEW, 
NÂTCHIKEW, Ÿ le trouve semblable 
en le regardant. 

(TÂPINAKUSIW, ok, (a. 
parail semblable. 

« TÂPINÂK WAN, wa, (a. in.) id. 

« TÂPASINA WE, Un d.) HAM, 

 HUWEW, etc, copie sur lui, et, 
il le copie. 

« TÂPASINAHIGAN, a, (70 fCo- 
pie. | 

« TÂPASINAHIKE WIYIN IW.,ok, 
(n. f.) copiste. 

«TÂPITTEPISUN, ak, (n.f) pen- 
dant d'oreille. 

« TÂPITTEPISUW, Ok, (aa 4) 
porte des pendants d'oreille. 

«(TÂPITCHEPISUN, ak, (n. f) an- 
neau, pour le doigt. 

©TÂPISKUSKkawEw, (v. à.) KAM, 
KÂKEW, KÂTCHIKEW, à met lepied 
dedans. 


a.)uil 


TÂP 

* « TÂPISKUSKÂTCHIGAN, a, {n. 
f.} étrrer. 

« TÂPISKUSKÂTCHIG A NE Y À- 


BIY, a, (n.f.) bande de cuir pour 
attacher les étriers. 


« TÂPISIMINE W, 6k, (0. n.) ü en- 


file des rassades, des graines. 
« TÂPISIMINIKEW, ok, (v. n.) id. 


( TÂPISKÂGANEMINAK, Eee 2e) 
collier derassades. 


« TÂPISKIMINEW, ok, (v.n.) Voy. 
tâpisiminew. 

« TÂPITONEPITCHIGAN, 
[.) bride. 

« TÂPITONEPISUW, ok, (a. a.) j 
est bridé. 

« TÂPITONEPITCHIGA N E Y À: 
BIY, a, (n. f.)rénes de bride. 

« TÂPOWEW, ok, (v. n.) à dit pa- 
reil, ce qu'il dit s'accorde avec, 
etc., v. q., en récitant quelque ce 
ère sans se tromper. 

«*TAÂPOWEWIN, a, (n. f.} récita- 
lion par cœur. 

« TÂPOWESIMEW, (0. a.) TTITAW, 
SIMIWEW, TCHIKEW, Ü le récite pa- 
reil, par cœur. | 

«TÂPISKUYÂWEmEw, etc., (v. a) 
il le console, il Le remet dê sa peine. 

TAPASIS, (adv.) en bas, au bas. 

x TAPASIW, ok, (v. n.) ül fuit, ilse 
sauve. 

« TAPASIWIN, a, (n. f.) fuite. 


a, (7 


«TAPASIYÂMOW, ok, (v. n.) à 


fuit avec grande peur. 
« TAPASIYÂMOWIN, a, (n. f.) fuite 
avec grande peur. 
€TAPASIHEW, (0. 4.) HIWEW, etc. 
il le fait fuir, aussi : ü le fuit. 
« TAPASIWIÏSEw, etc.,.(v. a.) idem. 
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«TAPASITTAW, ok, (v. a. in) äl 
fuit cela. 


t TAPASITTA WIN, a, (n. n.) fuite 
de quelque chose. * Ja 


« TAPASISTAwWEw, (v. a.) TAM, TÂ- 
KEW, TÂTCHIKEW, à le fuit, il se 
sauve de lui. , 

x TAPATEYITTÂAKUSIW, ok, (a. 
a.) il est bas, d’une basse condi- 
lion, humble, pelit, vil. 

« TAPATTEYITTÂKWAN, 
(a. in.) idem. 

€(TAPATTEVYIMISUW, ok, (v. r.) 
il est humble, il a de basses idées 
de lui-même. 

«TAPATTEYIMISUWIN, a, (x. 
f.) humalilé, basse paul de soi- 
même. 

€(TAPATTE YIMISUS TA WE W, 
etc., (v. a.) il s'abaisse devant lui. 

« TAPATTEYIMOHEW. ét llu 
a.) ü l’abaisse, il l’humilie. 

(TAPATTEVYIMEW, (0. a.) TTAM, 
MIWEW, TCHIKEW, Ÿ @ une basse 
opinion de lui. ( 

(TAPATTISIW, ok, (a. a.) à est 
court, de basse slature, bas. 

« TAPATTAW, a, (a. in.) idem. 

« TAPATCHIKÂBAWIW, (a. a.) 
idem. et 
(TAPATTISKWE VI W, ok, (v.n.) * 

il baisse la léte. | 

« TAPATTISKWEYISTAWE W, 

etc., (v. a.) ü baisse la téte devant 

lun. 

«TAPATTEKUCHIN, wok, (a. a.) 
vd. g. un oiseau qui vole bas, pro. 

L'CRENGERL ENT 

« TAPATTEKUTTIN, wa, (a. in.) 
c'est pendu, attaché bas. 


Wa, 
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«TÂPWEWOKEYITTA MO W I- 
NIWIW, (v. im.) (ayamihewi) 

. c’est de foi. 

« TÂPWEYEYIMEw, (0. a.) TTAM, 
MIWEW, TCHIKEW, {| le pense vrai, 
vérilable. 

«TÂPWEYEYITTAMOWIN, a, 
(n. f.) croyance. 

«TÂPWEYEYITTÂKUSIW, ok, 
(a. a.) d est véritable. 

«(TÂPWEYEYITTÂKWAN, wa, 
(a."in.) idem. 


x TÂPAKWEW, ok, (0. u.) id tend 
un piège, un collet, pour prendre 
des bêtes à fourrure. 

«QTÂPAKWAÂN, a, (n. f) piége, 
trappe. | 

«(TÂPAKWÂTEW, etc., (v. a.) 
le prend au piége. 

«TÂPAKAWEW, etc., (v. a.) à 
lui tend un prége. 

TÂPIKA, (adv.) Voy. Kânika. 

+TÂPWE, (ad.) c’est vrai, en vé- 
rilé. 

«TÂPWE ITUKE, (ad.) sans doute. 

« TAPWE PIKO, (ad.) assurément, 
certainement. 

CTÂPWE PIKO ÂNI, (ad.) très. cer- 
tainement. 

(TÂPWE KANI, (adv.) véritable- 
ment, à vrai dire, en effet. 

«TÂPWEMAGAN, wa, (a. in.) c'est 
vrai, c’est la vérité. 

«TÂPWEW, ok, (v. n) ü dit vrai. 

«TÂPWE WIN, a, (# f.) la vérité. 

«TÂPWEWINIWIW, (a. a.) il est 
la vérité. 

CTÂPWETTAWEW, (v. à) TTAM, 

_ TTÂKEW, TTÂTCHIKEW, Ÿ le croûl, 
\ consent à ce qu’il dit, à l'ui obéit. 

:C(TÂPWETTAM, wok, (v. n.} à 
consent, il obéit. | 

«(TÂPWETTAMOWIN, a, (n. f.) 
consentement, assentiment. 

«TÂPWETTÂAKUSIW, ok, (a. a.) 
il est croyable. 

«TÂPWETTÂKWAN, wa, (a. în.) 
idem. | 

«(TÂPWEWOKEYIMEwW, (v. a.) 
TTAM, MIWEW, TCHIKEW, le croûl, 
il croît en lui, ü a foi en l'ui. 

«TÂPWEWOKEYITTAMOWIN, 
(n. f.) (ayamihewi) la for. 


x TÂSAHWEW, (v. a.) HAM, HUWEW, 
HIKEW, ül le repasse, il l’'aiquise. 

« TÂSAHIGAN, a, (n. f.) instru- 
ment pour aiguiser en repassant. 
TÂSIPWA, (adv.) c'est pourquoi. 
x TASINKEW, (0. @) MAM, NIWEW, 
NIKEW, ü le détend, \ lâche la dé- 

tente (d'un fusil.) 

(TASINIGAN, a, {n. f.) détente 
d'un fusil. 

x TASIKKAWEW, (v. a.) KAM, KÂ- 
KEW, KÂTCHIKEW, Ÿ est occupé à 
le travailler, v. g., kekwäy ka 
tasikkaman ? à quoi es-tu occu- 
pé à travailler ? 

TASIHEW, TTAW, à est occupé à le 
faire, ou mieux, tasikkamew, 
kkam. 

TASIMEW, TTAM, 4 est occupé à 
parler de lui. 

x TASIW, terminaison verbale, v. 
ÿ., tantatto itasiwok ? combien 
sont-us ? 

TASIPATOWÂBIW, ok. 

x TASKAMAN, (v. im.) tout droit, 
directement. Voy. Kaskaman. 
(TASKAMUTTEW, ok, (v. n.) à 

va tout droit, 1 fait chemin droit. 
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« TASKAMUTTEWIN, a, 
marche en droile ligne. 

« TASKAMIVAW, ok, (v. 
vole tout droit. 

« TASKAMIPAVYIW, ok; a; (aa. 
el in.) w (ca) va tout droit. 

« TASKAMISKUTTEW, ok, (v. n.) 
ùl fait chemin droit sur la glace. 
(TASKAMAHAM, wok, (v. mn.) & 

fait chemin droit sur l’eau. 

x TÂSK, (rac.\ fendre, séparer. 

« TÂSKIPAYIW, ok,ta, (a. a. et 
in.) îlest fendu. 

« TÂSKÂKATOSUW, ok W(2200) 
ilest fendu par la sécheresse, la 
chaleur. 

U©TÂSKÂKATOTE W, a, (a. in.) id. 

« TÂSKATAHWEW, (0. à.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, Ÿ,le fend en frap- 
pant sur lui. | 

(TÂSKINEW, (2. 4.) NAN, NIWEW, 
NIKEW, # le fend avec la main. 

€ TÂSKISIW, ok, (a. a.) il est Yen- 
- du. | 

UTÂSKAW, e, (a. in.) c'est fendu. 

(TÂSKIPUY%Ew, TAW, vIWEw, 
TCHIKEW, le fend avec la scie. 

«TÂSKIPUTCHIKE NON D. 
ind.) à scie avec la scie de iong. 

(TÂSKIPUTCHIGAN, a, in. f. 
instrument pour fendre en sciant, 
scie de long. | 

(© TÂSKISwEw, (0. 4.) SAM, SUWEW, 
SIKEW, à le coupe en le fendant 
avec le ciseau ou le couteau. 

« TÂSKAMEw, (0. a.) TTAM, MIWEW, 
TCHIKEW, 0 le fend avec les dents. 

{TÂSKIKUTEw, TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, 0 le fend avec le cou. 
leau. 

CTÂSKIKAHWEW, (0. 4.) HAM, HU- 


(n. f) 


= 


ME? 
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WEW, HIKEW, le fend avec la 
hache.  - 
(TÂSKIPIrEw, (0. 4.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, à le fend en le déchi- 
rant. 
(TÂSKIPUTCHIKEWIK A MIK, 
Wa, (n. f.) bâtisse où l’on scie. 
€©TÂSKISIKUPAYIW, ok, a, (a. 
a. el in) c'est fendu, craqué, v. q. 
la glace. mit 
« TÂSKISIKWAW, (v. 
glace est fendue. 


im.) la 

(TÂSKAHWEW, (0. &) HAN, Hu- 
WEW, HIKEW, le fend. 

x TASOW, ok, (v. n.) se redresse. 
ùl se relève. 

CTASOWIN, a, (n. f.) action de se 
redresser. 

(TASOPAYIW, ok, a, (a. a. ét in.) 
ca se redresse. 

€ TASONEW, (0. a.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, 0 le redresse avec la main. 

€TASOPITEW, (0. a.) TAM, SIWEWy 

_ TCHIKEW, Ÿ le redresse en le ti- 
rant, en faisant un effort du bras. 


.[« TASOKÂBAWIW, ok, (v. n.) à 


$e redresse étant debout. 
(TASOTESKANEW, ok, (a. a.) ül 
a les cornes droites. 


+TASSOSOW, ok, (a a.) à est 


pris au piége, est pris sous un 
fardeau, 1! est écrasé sous quelque 
chose. 

(TASSOTEW, a, (a. in.) idem. 

UTASSOYEW, (0. a) TAW, YIWEW, 
TCHIKEW, À le prend au piége, et, 
il l'accable sous une masse, un far- 
deau. 0 | 

x TASTAKATCHIW, ok,{a. a.) ü : 
est lent,il prend du temps pour agir. 
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« TÂSTÂKÂTCHIWIN, a, (n. f. 
lenteur. 

TÂSTASÂBIW, à regarde en haut. 

x TASTA WITCH, (adv.) entre, en- 
tre deux. 

« TASTA WÂYIK, (adv.) idem. 

« TASTAWISIW, ok, (g. a.) est 


entre, eic. 

« TASTAWAW, a, (a. in.) idem. 

«TASTAWIYES, (adv.) espace en- 
ÉTELNR 

« TASTAWIWEVAW, (v. im.) id. 

« TASTAWIGAMAW, (v. èm.) es- 
pace entre deux.lacs. 

«TASTAWÂPITEHIGAN, a, (n.f) 
fourche. 

« TASTAWÂPITE YA W, ok, a, (a. 
a. et in.) c’est fourchu. 

« TASTA WÂSKUTA W, ok, (v. a. 
in.) 1 le met entre deux bois. 

« TASTAWAHOKEW, ok, (v. n.) ü 
place les perches de loges pour 

fixer sa tente. 

.«TASTA WAHIG AN, a, (n. f.) 
échafaudage avec des fourches. 

x TASTAKISKWEYIW, ok, (un) 
il se tient la tête haute.  . 

«TASTAWÂKABÂWISTAWEVW, 
il est assis au milieu d'eux. 

« TASTASÂBIW, ok, (v. n.)  iève 
les yeux. 

® XTATCHÂSTAPIW, ok, (a. a.) il 
se häte, il est vif. 

*« TATCHÂSTAPIWIN, a, (n. f) 
häte, vitesse. 

« TATCHASTÂPOWEW, ok, (un) 
il parle vite, avec précipitation. | 
«TATCHASTÂPOWEWIN, a, (n. 

f.) action de parler vite. 
« TATCHIWIYEw, (0. a.) TAW, YI- 


WEW, TOHIKEW, à le surprend, ou 
le prend au dépourvu. Voy. Sisi- 
kutchihew. 

x TATCHÂMOSOW, ok, (u. n.) 
élernue. 

« TATCHÂMOSO WIN, a, (n. f.) ac- 
lion d’éternuer, élernuement. 

«TATCHÂMOSwEw, (v. 4.) SAM, SU- 
WEW, SIKEW, Ÿ le fail élernuer. 

« TATCHÂMOSIGAN, a, (n.f.) mé- 
decine pour éternuer, prise. 
N. B. Voy. Tchatchâmow, qui est 
la plus commune prononciation. 

x TÂTCHIK WÂrew, etc., (v. a.) 
pousse des cris après lui. 

«TÂTCHIKWEW, ok, (v. n.) 
crie. 

«TÂTCHIKWE WIN, a, (n. f.) cri. 

x TÂTCHIPUW, ok, (a a.) il est 
gras, à s’est remis de sa maigreur. 

«TÂTCHIPUYEW, (v. a.) ü le fait 

 engraisser de nouveau. 

TATCHIKÂTEW, ok, (a. a.) 1 est: 
boîteux, estropié. 

x TASWÂSKUW, ok, (v. r.) 4 s’é- 
tend, à se déploie. 

« TASWÂSKUPAYIHUW, ok, (v. 

r..) il s'étend de toute sa grandeur. 

«TASWEKATAHWEW, (0. 4.) HAM, 

HUWEW, HIKEW, W l’élend en frap- 

pant sur lui. 

« TASWEKITCHIHEW, (0. a.) TTAW, 

HIWEW. TCHIKEW, à le déploie, v. 

g., une couverie. 

«TASWEKAPIW, ok, (a. a.) il est 

déployé, étendu. 

«TASWEKIPA YIW, ok, a, (a. a. 
et in.) idem. 

« TASWEKASTEW, a, (a. in.) td. 

« TASWEKIPITEw, (0. &.) TAM, SI- 
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WEW, TCHIKEW, Ÿ l'étend, il le dé- 


plote. 


(TASWEKTSsIMÈwW, TTITAW, à lé- 


tend par terre. 


(TASWEKINEw, 
WEW, NIKEW, idem. 


CTASWEKAuvEw, (v. a.) STAW, YI' 


WEW, TCHIKEW, idem. 
CTASWAHYEw, etc., (0. a.) idem. 
C(TASWEKISIW, ok, (a. 

étendu, déployé. 
(TASWEKAN, wa, 


(a, in.) idem. 


x TATTAKUSIW, ok, (a. a.) à est 


uni, poli, égal. 

CTATTAK WAW, a, (a. in.) idem. 

« TATTAKWASKAMIK, (NI TAere 
rain uni. 

« TATTAKWASKAMIKAW, (D. 
Tm.) c’est un terrain uni. 

x TATCHEB, (adv.) un peu de cha- 
que, à chacun, v. qg. tatcheb mi- 


Yik, donne leur en à tousun mor- 


Ceau. | 

x TATCHISIN, wok, (a. 

ï 1r70p gros pour entrer. 

CTATCHITTIN, Wa, (4. in.) idem. 

« TATC His, (0. 4.) TTITAW, SI- 
MIWEW, TCHIKEW, ÿ ne peut le fai- 
re entrer, élant trop gros. | 

x TÂTOPTrey., (0. a.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, 0 le déchire. 

« TÂTOPAYTW. ok, à, (a. a. et di) 
ü (ca) se Po 

X TATTO, (adv.) autant que, etc. ; 
d. g., eoko tatto, c’est autant que, 
elc. ; tântatto ? Obs tatto ki- 
jikaw l'ious les jours ; tatto pi- 
sim, chaque mois. 

(TATTOKE WOK, (a. à.) is sont 
tant de bätisses, de loges. 


a.) il est 
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(0. a.) NAM, Ni- 


a.) à est 


TÂTPIHEW. 


TÂW 


(© TATTONISK, !n. f) ant de bras. 
ses. 


« T'ATTONISKESTW. ok, (a. a.) il 
a tant de brasses. 
te TATTONISKEYAW. a) Nas 


idem. 


({TATTOSKÂN ESIWOR (a. a.) ils 
Sont tant de familles, ou, nations : 
kakivaw tattoskânesitjik ayisiyi- 
niwok; toutes les nations. 

(TATTWAYESIW, ok, (a. a.) il est 
lant de plus, (fourrures.) 

(TATTWAYEYA W, a, (a. in.) id. 

CTATTWAW, (adv.) tant de fois; 
0. g., tântattwaw ? combien de 
fois? tattwaw kijikâki, chaque 
jour. : 

(TATTWEYAK, (adv.) en autant 
de manières, de facons, elc.; v. 9. 
tântattweyak ? en Ra de ma- 
nières ? 


in.) 


(terminaison) v. g., 
misiwe iji tâtpihew, ÿ/ s'en moque : 
de toutes facons. 

x TAW, (rac.) une espace dans le 
centre, au milieu, là où il y a de 
l'espace, de la place, frapper au 
cenire, au Cœur. 

(TÂWITCH, (adv.) dans le large, 
au large d'un lac, ou, d’une riviè- 
re; v.g., tâäwitch akomow, ÿ est 
posé au large, v. q., un canard ; 
tàwitch pimiskaw, il PE au 
large. 

(TÂWOKÂM, (adv.) a au mi. 
lieu de l’eau. 

(TÂWÂKUNAK, 
centre de la neige. . | 

({TÂWÂKUNAKAVW, (v. im.) 1 y 
a espace dans la neige. 


(adv.) dans le: 


TÂW 
«TÂWISIW, ok, (@ a.) ü a de es. 
pace, de la place. 
«TÂWISIWIN, a, (n. f.) espace, 
place. 
«TÂWAW., a, (a.in.) ily a de l'espace, 


d. g., quelqu'un entre dans la mai- | 


son, où la loge, on lui dit : tawaw, 
il y a de la place; comme qui di- 
rail: asseyez-vous. 

€ TÂWINEW, (v. 4.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, 4 fait de la place en l'6. 
tant, ou, le placant ailleurs. 

«TÂWINAMÂwEw, etc., (v. a.) à 
lui fail de la place, il lui ouvre un 
passage. 


UTÂWISKAWEW, (v. a.) KAM, KÂ- 
KEW, KÂTCHIKEW, tombe en 
plein dessus, il arrive en plein sur 
lui. 

«TÂWATIW, ok, (0. n.) à ouvre la 
bouche. 

« TÂWÂÀYIK, (adv.) au milieu, dans 

* le milieu. 

«©TÂ WISIN, wok, (a. a.) il a une 

espace, v q., une fissure, un trou. 

«TÂ WITTIN, wa, (a. 2n.) {dem. 

«TÂWITCOHITCHÂN, à, (n. f) 

_ doigt du milieu. 
«TÂWIVETTIN, wa, (a. in.) v. g., 
un couteau, une hache qui a une 
bréche. | 

« TÂ WIYESIN, 
ébréché. 

«TÂ WIYESsIMEwW, (v. a.) TTITAW, 
SIMIWEW, TCHIKEW, él l'ébréche. 
«TÂWIKISIN, wok, (a. a.) i se 

frappe, 1 se cogne contre quelque 
chose qui s'oppose à son passage. 
€ TÂ WIKITTIN, wa, (a. in.) idem. 

QTÂWIKISIMEW, (w. a.) TTITAW, 


wok, (4. a.) ü est 
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SIMIWEW, TCHIKEW, 4 le cogne 

contre, elc. 

«TÂWITCOHIWAN, (v. imp.) au 
milieu du courant. 

€TÂ WÂPITEW, ok, (a. a.) il a une 

espace entre les dents. 

«TÂWISTAWEW, étc., (v. a.) à 
fait de la place pour lui. 

CTÂWIKAHIKE W, ok, (v. ind.) à 
ouvre un passage avec la hache. 

« TÂWIKAHWEW, (0. 4.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, ü fait à la hache, 
un passage au milieu de lui, de 
cela. 

«TÂWIKAHIKÂSUW, ok, (a. a.) 
le passage en.est ouvert. 

«TÂWIKAHIKÂTEW, a, (a. in.) 
idem. 

« TÂWÂTCHIKWEYÂWEnwEw, 
etc., (v. a.) ü le frappe sur le cou. 

«TÂWÂSKIGAN, a, (n. f.) le milieu 
de lesiomac. On dit aussi cela 
pour: une demie brasse. 

« TÂWIPAYIW, ok, a, (a. a. et in.) 
ga fait de l'espace, il y a une ou- 
verture. 

«TÂWIPISKWANEHwEw, (v. a.) 
HAM, HUWEW, HIKEW, Ù le frappe 
sur le milieu du dos, ou, il le tire 

. au milieu du dos. 

«TÂWISTIKWÂNEnwWEw, (v. a.) 
HAM, HUWEW, HIKEW, le frappe 
en plein sur la tête. 

€ TÂWÂHWEW, (0. a.) HAM, HUWEW, 
HIKEW, 4 le frappe juste au cen- 
tre, au milieu, au cœur, à lui fait 
une blessure mortelle. | 

€TÂAWAPISrawEw, (v. a.) il lui 
fait une place pour s'asseoir. 

« TÂWAÂSTAHWEW, (0. 4.) HAM, HU- 

WEW, HIKEW. Voy. lâwâhwew. 


TÂW 
€TÂWATINAW, (v. im.) vallée, es- 
pace entre deux collines, ow mon- 
taynes. | 
«TÂWATCHAW, (v. im.) 
deux élévations de terre. 

«TÂWASKAMIK, (n. f.) le milieu 
de la terre. 

« TÂWASKAMIKA W, {v. im.) c'est 
le milieu de la terre. 

« TÂWÂSKWEYAW, 
milieu d'une forét. 

CTÂWÂTTIK, wok, (n. f:) le milieu, 
le centre d’un bois, d'un arbre. 

€TÂWIW, ok, i frappe au milieu. 
frappe juste. On dit cela quand 
quelqu'un gagne au jeu. 

x TWÀ, (rac.) faire un trou dans la 
glace. 

«TWÂHIPÂN, a, 
la glace. 

« TWÂHIGAN, a, (n. f) idem. 

€ TWÂHWEW, (0. a.) HAM, HUWEW, 
HIKEW, Ÿ y fait un trou. Cela s’en- 
tend de la glace qu'on perce jus- 
qu'à l'eau. r 

«TWÂHIPEW, Ok, (v. n.) 1 fait 
untrou dans la glace jusqu’à l'eau. 

. 4 TWÂHIPÂNIKKEW, Ok, (0. n.) 
Voy. Twâhipew. 

€(TWÂKUNESIN, wok, (a. a.) à 
enfonce dans la neige. 

CTWÂKUNEnwEw, etc., (v. n.) à 
fait un trou dans la neige. 

«TWÂSIN, wok, (a. a) il brise la 
glace sous ses pieds, il enfonce 
sous la glace. 

CTWÂSIMEW, (0. a.) TTITAW, SIMI- 
WEW, TCHIKEW, Ÿ le fait caler 
sous la glace. 

+TAYÂK WATCH, (ddv.) au con- 
traire, Voy. tiyakwatch. 


entire 


(v. im.) le 


(n. f.) trou dans 


* 
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x TÉ, (rac.) qui a du mal, de la pei- 
ne, douleur, malaise. 
« TEHISTIKWÂNEW, ok, (a. a.) 
1 a mal à la téte. 
« TEYÂBIW, ou, TEWÂBIW, ok 
(a. a.) ü a ja aux yeux. . 
«TEYÂPITEW, ou, TEWÂPI- 
TEW,0k, (a. a.) ü a mal aux 
dents. | | 
«(TEYÂSKIKANEW, ok, (a a) 
a Mal aUuT 05. | 
« TEHIPITUNEW, ok, 
mal aux bras. 
CTEHEW, ok, (a. a.) il a mal au 
Cœur. 
€TEHEWIN, a, {n. f) mal decœur. 
€TEHISIW, ok, (a. a.) il sent de la 
douleur. 
«TEYÂPAnwEw, etc, (v. 
fait mal au visage. 
«TEVAPIW, ou, TEWAPIW, ie 
(a. a.) ù 7 ed'étre assis. 
«TEYÂawEw, etc., (0. a.) dl lui fait 
mal. - " 
x TEH, (rac.) brasser. 
CTEHWEW, (0. 4.) HAM, HUWEW, HI- 
KEW, à le brasse. 


(a. a.) a 


a.) dt Lui 


TEW, éerminaison, (animé). Voy. 
takun,v. g., namatew, ÿ n'est 
plus. 


+ TEP, (rac.) assez, qui est suffisant. 


«TEPAHUNEW, (0. 4) NAM, NIWEW, 


NIKEW, à en donne à tous, il fait 
le partage de manière à pouvoir en 
donner à tous. 


|(TEPAHWEW, (0. 4.) HAM, HUWEW, 


HIKEW, 2dem. | 
« TEPAKEYITTÂKUSIW, ok, (a. 
a.) est digne de. 
«TEPAKEYITTÂKWAN, wa, (a. 
in.) idem. 


TEP 


«TEPAKEYIMOW, ok, (v.r.) w 
s'en trouve assez, il est satisfait. 

« TEPAKEYIMOWIN, a, (n. f.) sa- 
lisfaction. | 

« TEPAKIMEW, (v. a.) TTAM, NIWEW, 
TCHIKEW, il les compte tous, jus: 
qu'au bout. 

« TEPAPISTawEw, etc. (v. a.) 1} 
est assis avec lui assez longtemps. 

« TEPAPIW, ok, (a. a.) il est assis 
assez longtemps, ou, tepapiwok, 
y a.de la place pour tous les con- 
tenir. | 

« TEPASTEW, a, (a. in.) il y a as- 
sez de place pour contenir cela 

* «TEPÂSKIW, ok, (v. n.) ü arrive à 
temps. | 

« TEPÂSKISkawWEw, (v. a) KAM, 
KÂKEW, KÂTCHIKEW, {| Se rencon- 
tre avec lui à temps. 


« TEPAKKAMIKISIW, ok, (a. a.) 


il à fini avec toute son occupation. 
«TEPAKKAMIKAN, wa, (a. in.) 
c’est terminé, tout est satisfait. 

« TEPAMO W, ok, a, (a. a. et in.) 
ca lient assez. 

(TEPAMOHEwW, (0. à.) TTAW, HI 
WEW, TCHIKEW, 4 de fait tenir as- 
sez. | 

« TEPASKINEW, ok, à, (a. a.'et 
in.) à! est rempli suffisamment. 

«TEPASKINEWIN, a, (n. f.) suffi- 
sance. 

-(TEPASKINAHEW, (0. &.) TTAW, 
HIKEW; CHIKEW, à le remplit suffi- 
samment, assez. 

« TEPEYITCHIKET, /e Seigneur. 
Voy. Tibeyitchikew.' 

« TEPEYIuEw, etc., (v. a.) il est sa- 

_ fait du mal qui lui arrive, (à un 
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| auire), se réjouit du malheur 
d'autrui. 

CTEPEVYITTAM, wok, (v. n.) ilest 

satisfait, il en à assez. 

(TEPEYIMOW, ok, (v. n.) à est 
consentant. 


« TEPEYIMOWIN, a, (n. f.) con- 
sentement, assentiment. 

«TEPEYITTAMOWIN, a, (n. f.) 
satisfaction, contentement. 


€ TEPEYITTÂAKUSIW, ok, (a. a.) 
il est digne. 

«TEPEYITTÂKWAN, wa, (a. in.) 
‘idem. 

CTEPT, (préfite), qui appartient à 
la méme racine, vd. g., ni tepi mit- 
jisun, j'ai assez mangé, tepi mâ- 
tuw, 4 a assez pleuré, tepi mi- 
yaw, on lui donne assez. 

CTEPIPAYIW, ok, a, (a. a.et in.) 
u suffit, c'est assez, Ù y en a as- 
Sex. | 

CTEPIPA YIHEW, (0. 4.) TTAW, HI- 
WEW, TCHIKEW, à le fait sufjire,il 
fait en sorte qu'il y en ail assez. 

« TEPIKINKEW, (0. a) NAM, NIWEW, 
NIKEW, à en a assez pour lPenve- 
lopper. 

CTEPIKIW, ok, (a. a.) a assez 
poussé. | | 

«© TEPIKIN, wa, (a. ên. idem. 

(TEPIVIKOK, (ad.) assez, suffi- 
samment. 

« TIPIHEW, (0. a.) TTAW, HIWEW, 
‘TCHIKEW, \ le contente, 1 le satis- 
fait. 

«TEPIYÂ WEHEw, etc., (v. a.) id. 

€TEPISIW, ok, (a. a.) l'est con- 
tent. ; | 

« TEPIYVÂ WESIW, ok, (a. a.) id. 


TEP 


«TEPISIWIN, a, (n. f.) contente- 
ment, satisfaction. 

« TEPIYVÂ WESI WIN, AU) 0. 

«TEPIKKWÂMIW, ok, (a. a.) il a 
assez dormi. 

«TEPIMEw, etc., (v. a) à lui parle 
suffisamment, ou, il le contente par 
ses paroles. 

« TEPIMÂKUSIW ,0K, (a. à rem 
plit la place de son odeur. 

(TEPIMÂKWAN, wa, (a. in.) id. 

€ TEPINEW, (0. a.) NAM, NIWEW, NI- 
KEW,.\ peut y atteindre avec sa 
main. 

k TEPINA M wew, CIC QU 
lui en fournit assez. 

« TEPISKAWEW, (0. 4.) KAM, KÂKEW 
KÂTCHIKEW, Ü lui va bien, v. q.. 
ni tipiskawäwok ni wikwepä- 
nak, mes pantalons me vont bien, 
tepiskam omaskisina, ses souliers 
lui font bien. 

: «TEPISUW, ok, (a. 
fumé. 

« TEPTPE W, ok, (a. 
bu. 

« TEPIPUW, ok, 
mangé. 

« TEPISKITEHE W, ok, (a. 
le cœur fatiqué, accablé. 
CTEPIPAYIHIKUW, ok, (v. pass.) 

l'en a assez, ca lui sufit. 

(TEPITTÂKUSIW, ok, (a. 4 il 
est bien entendu. 

« TEPITTÂK WAN, Wa, (a. in.) id, 

CTEPITTAWEW, (0. a.) TTAM, rrA. 
TCHIKEW, DA bien, il saisit 
assez Sa voix, Ù l'entend suflisam- 
ment. 

CTEPISIN, wok, (a. a.) & est con- 
venable, il s'ajuste, il est juste. 


a.) À 


a.) ü a assez 
a.) il a assez 
(a. a.) il à assez 


a.) il a 
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CTEPITTIN, wa, (a. in.)id. 

CTEPISIMEW, (0. 4.) TTITAW, SIMI- 
WEW, TCHIKEW, % l'ajuste, il le 
fais joindre. | 

x TEPIYÂK, (ad) (saltem,) au 
moins, du moins, vd. g., tepiyâk 
ekawiya ekusi tota, au moîns ne 
fais pas cela, 

x TEPWEW, ok,.{v. a.) ü crie, ül 
appelle. | 

«TEPWEWIN, a, (n. f.) cri. 

CTEPWÂTEw, (0. 4.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, Ü l'appelle, il lui crie, 
aussi : ilest publié dans l'église.etc. 

(TEPWESKITTE W, ok, (v. n.) Les 
oreilles lui tintent. 

x TET, (rac.) étre dessus, etc. 

CTETTAHYEW, (0. 4.) STAW, YIWEW, 
TCHIKEW, 0 le met dessus. 

€ TETTAPTW, ok, (a. a.) ü est as- 
sis dessus, c'est-à-dire, il est à 
cheval, vd. qg., quelqu'un qui est à 

cheval. 

TETTÂPÂTEW, ok, à est à cheval 
sur lui. 

« TETTAPIWIN, ak, (n. f.) ce sur 
quoi on va à cheval, le cheval. 

«TETTAPIWIN, a, (n. f.) siége, 
chaise, banc. 

« TETTAPIHEw, etc., (v. 

| sied dessus. 

(© TETCHIK WÂSKUTTIW, ok, (v. 
n.) ü saute dessus. 


a.) à l’as- 


|« TETCHIPAYIW, ok, a. (a. a. et 


in.) il monte sur, etc. 
« TETCHIPA YIHUW, ok, (v.r} 
il s’élance dessus, il monte dessus. 
(TETCHIPAYIHUSrawEw, etc., 
(v. a.) il monte sur quelqw'un, 
etc. N. B. Ordinairement c’est em- 
ployé dans le sens impudique. 


CET 


« TETCHIWEPIRKEW, (v. a.) NA, 
NIWEW, NIKEW, ül le jelte dessus. 
TESIKOTA, ou, TESIKOTE, c’est 
pourquoi, (ad.) Voy. Tâsipwa. 

x TESIPITCHIGAN, a,(n. f.) écha- 

faud, estrade. , 
«TESIPITCHIGANIKKEW, 
(v. n.) il fait un échafaud. 
TETEPÂHAMÂwEew, etc., (v. a.) à 

met les pieds dans ses pistes, ©. &. 
d. que les traces de ses pieds sont 
de la méme grandeur que celles 
d’un autre. 


OK, 


x TETIPISKAwWEw, (0.4) KAM, KÂ- 
KEW, KÂTCHIKEW, # fait un cercle 
autour de lui en marchant. 

«TETIPE WEHAN, ok, {v. n.) i va 
en cercle Sur l'eau. 

+ TWEHUW, ok, (y. n.) ü s’'abai, 
il se pose (un oiseau.) 

« TWEHUTOTAwWEw, etc., (v. a.) 
se pose sur lui, ou, en sa présence. 

« TWEHUSTAwEw, etc., (0. a.) id. 

TIKAK, (pron.) tout chacun, n'im- 
porte qui. Voy. waniyu, piko- 

.- awiyak. | 

x TIKK, (rac.) fondre. 

«TIKKÂBISKISwEw, (v. 4.) SAM, 
SUWEW, SIKEW, Ÿ le fuit fondre, 
(du fer.) 

« TIKKÂBISKISIW, ok, (a. a.) ù 
est fondu, (du fer.) | 

« TIKKÂBISK AW, a, ja. in.) idem. 

«TIKKÂBISKISIGAN, a, {n. f. 
plomb, étain: 

«TIKKÂBÂWAYEwW, (v. a) TAW. 
YIWEW, TCHIKEW, 4 le fait fondre 
dans de l’eau, il le dissout. 

«TIKKÂBÂWEW, ok, a, (a. a. et 
in.) il fond par l’eau. 
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«TIKKÂSUW, ok, (a, a.) il est fon- 
du par le soleil. 

« TIKKÂSTE W, a, (a. a.) idem. 

CTIKKATCHITEW, a, (a. in.) la 
terre dégèle. 

(TIKKATCHAW, (v. im.) idem. 

CELKERIPANINN, 0kañ(a ares in 
il fond, ca fond. 

CTIKKISIGAN, a, (n. f.) plomb, 
étain. 

CTIKKISIW, ok, (a. a.) ù est fon- 
du, 1 se fond. 

CTIKKAW, a, (a. in.) idem. 

CTIKKISUW, ok, (a. a.) il est fon- 
du au feu. 

CTIKKITEW, a, (a. in.) idem. 

CTIKKISWEW, (v. 4.) SAM, SUWEW, 
SIKEW, | le fond au feu. 

(TIKKINEW, 0. 4.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, le fond dans sa main. 

(TIKKISKAWEW, (0. ag) KAM, KÂ- 
KEW, KÂTCHIKEW, à le fond sous 
ses pieds. 

« TIKKISAMÂWEW, etc., (v. a.). 
il le lui fond. 

€ TIKKIPISIW, ok, (a. a.) id est de 
nature à se fondre, fusible. 

CTIKKIPAW, a, (a. in.) idem, v.g. 
de la graisse de moëlle. 

(TIKKIPESWEW, (0. a.) SAM, Su- 
WEW, SIKEW, % le fait fondre, il 
le réduit en eau, v.g. de la neige 
où de la glace. 

(TIKKIPESUW, ok, (v. n.) à fait 
fondre el réduit en eau. 

CTIKKIPESUW, ok, (a. a.) à est 
fondu en eau. 

« TIKKIPESTEW, a, (a. in.) idem. 

+ TIM, (rac.) profond, creux. 

€ TIMIW, (v. üm.) l'eau est profonde, 
il y a creux. 
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(TIMASKAW, (v. im.) üy a du 
foin long, profond. 

(TIMIKUNIW, (v. im.) neige pro- 
fonde. 1 

({TIMIKUNAKAW, (0. im.) idem. 

(TIMIPAKAW, (v. im.) feuillage 
épais. 


instrument pour peser, balance, 
romaine. 

t TIPÂPISKOYEw, t &.) TAW, YI- 
WEW, TCHIKEW, Ù le pèse. 

« TIPÂTCHIMEW, etc., (v. a.) 
raconte sÛTr lui, il Le pa 

( TIPÂTOrEw, " a.) TAM, etc.. id. 

« TIPÂTCHIMOW, ok, (v. n.) ül ra- 
conte les nouvelles. 

CTIPÂTCHIMO WIN, a, (n. f\nar- 
ration. 

€ TIPAKIMEW, etc., (v. a.) à fé 
juge, il le Rue, 

« TIPAKTMOW, Ok, (v. n.) 4 juge, 
il condamne. 

« TIPÂSKUxEw, (U. a.) NAM, NI- 
WEW, NIKEW, ïl le mesure avec un 
bons. | 

{TIPAHAMÂWEW, etc., (v. a.) 
lui mesure, ou, il le ne 

« TIPÂPÂrew , (0. &.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, À . mesure avec une 
ligne. 

« TIPÂPÂN, a, (n. f.) ligne pour 
mesurer. | 

€ TIPAHTKEW, ok, (v. ind.) il me- 
sure, il paye. 

CTIPAHIKE WIN, a, (n. f.) paye- 
mené. 

CTIPAHIGAN, a, (n.f.) mesure. 

(TIPAHIKISINWÂN, a, (n. f} 
mesure pour le froid, thermo- 
mètre. 

«TIPAHIPISIMWÂN, a, (n. f.). 
cadran solaire, heure. 

«TIPAHAMÂKEW, ok, (v. ind.) u 
paye pour uu autre. 

(TIPAHAMÂKEWIN, a, {n. f.) 
payement. 

« TIPAHAMÂKESTA MÂ WE W, 
etc., (v. a.) il le rachète. 


+ TIM, (rac.) court. Voy. Tchim, 
qui est la méme racine. 

« TIMÂNASKATOTAK, wa, (n. f.) 
chicot, souche. 

€ TIMISISIW ok, (a. a.) il est court 

« TIMÂSIN, wa, (a. in.) idem. 

(TIMISISIHEW, (v. à.) TTAW, Hi- 
WEW, TCHIKEW, 4 le fait court. 

CTIMIKÂTE W, ok, (a. a.) ta les 
jambes courtes. 

(TIMIKKWEW, ok, (a. a) a la 
figure courte, étroite. 

(TIMIKKWEYÂWEW, ok: (a. a.) 
il a le cou court. 

«TIMÂASKUSIW, ok, (a. a) à est 
court, (un bois.) 

(TIMÂSK WAN, wa, (a. in.) idem. 

+TINÂSTAN, (v. im.) autant que 
la vue peut porter dans une ri- 
vière. 

x TIP, (rac.) mesurer, régler sur, 
se régler Sur, payer. 

«© TIPAHEW, (0. à.) TTAW, HIWEW, 
TOHIKEW, 0 se règle Sur lui, il le 
prend pour modèle. 

CTIPÂHÂK Ârew, (v. a.) TAM, SI- 
WEW, TCHIKEW, idem. 

€FIPÂHÂKE W, ok, (v. n.) pren 
pour morèle. 

« TIPAHWEW, (0. a.) HA, HUWE%, 
HIKEW, 0 le mesure, il le “paye 
tant. 

« TIPÂPISKOTCHIGAN, 4, (RU 


1 TIP 


« TIPAHAMÂKESTAMÂKEST A- 
MÂKE WIN, a, (n. f.) rédemption. 

«TIPAHAMÂKUSIW, ok, (a. a.) il 
désire étre payé. 

« TIPAHAMÂKUSIWIN, a, in. f.) 
récompense. 

« TIPASKINEW, ok, a, (a. a el 
in.) il est.rempli jusqu'au faite. 

(« TIPASKINEPAHEW, (0. a.) TAW, 
HIWEW. TCHIKEW, à le remplit 
avec du liquide. 

«TIPASKINAHE W, etc., (v. a.) à 

de remplit. 

« TIPINISKATEW, (v. 4.) TAM, SI- 
WEW, TCHIKEW, 0 le mesure avec 
ses bras, à la brasse. 

« TIPINEW, (0. 4.) NAM, NIWEW, NI- 
KEW, à le mesure avec la main. 

« TIPIPIPONWEW, ok, (a. a.) ü 
est en âge, il est d'âge. 

« TIPIPAYIW, ok, a, (a. a. et in.) 
c'est accompli, 1 y en a assez, 
consommalum est. 

«TIPIPAYIHEW, (0. a) TAW, Hi- 
WEW, TCHIKEW, Y l'accomplit, 1! 
le consomme, ù le finit jusqu'au 

… bout. | 

« TIPISIGAN, a, (n. f.) modele, pa- 
tron pour tailler dessus. 

«TIPIswEw, (0. a.) SAM, SUWEW, 
SIKEW, à le taille sur un modèle. 

« TIPISKAwWEw, (v. 4.) KAM, KÂKEW, 
KÂTCHIKEW, 4 est vis-a-vis de lui. 

« TIPISKAMOKIJIKAW, a, (v. 
in.) c'est le jour anniversaire. 

«TIPITATTO, (adv.) c’est juste- 
ment autant. 

€ TIPITOTAM, wok, (v. n.) il satis- 

+ fait, ù fait son devoir. 

. &TIPITOTAMO WIN, a, (n.f.) 
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{ayamihewi) satisfaction sacra- 
mentelle. 

(TIPITOTAWEW, etc., (v. a.) 
lui satisfont. 

«€ TIPOTEW, (v. a.) TAM, sIWEW, 
TCHIKEW. Voy. Mamiskomew, # 
s'entrelient Sur son compte. 


« TIPOTAMÂWEW, (v. a.) ‘Voy. 


Mamiskotamâwew. 


€ TIPIHEW, etc., (v. a.) lle Suit, 
il légale à la marche, c'est-à-dire 
ü marche aussi bien que lui, à 
peut le suivre. 

€ TIPITTWAW, dk, (v. n.) il peut 
suivre les autres. 

+ TIPÉ, (rac.) étre maître, posses- 
seur de, ec. 

«TIPEYITCHIKEW, ok, (v. ind.) 
il est maître, Seigneur. 

«TIPEYITCHIKE WIN, a, fn. f.} 
domination, possession. 

« TIPEYITTÂAKUSIW: ok, (a. à.) 
il est digne de posséder. | 

« TIPEYITTÂKWAN, wa, (a. in.) 
idem. \ 

« TIPEVYIMEW, etc., (v. a.) à est 

. maître de lui, il le possède. 

«TIPEYIMIWEW, ok, (v. 
maitre, possesseur. 

«TIPEYITTAM, wok, (vu. n.) à 
gouverne, \ commande. 

« TIPEYITTAMOWIN, a, (n. f.) 
commandement 

«TIPEYITTAMÂWEW, etc.,' (v. 
a.) ù le possède pour lui. 

« TIPEYITTAMOHEW, gtc., (v. 
a.) il le rend possesseur, l'en 
fait le maitre. 

«€ TIPEYIMISUW, ok, {v. r.) il est 
libre, maître de lui-même. 


ind.) 


TE 


(TIPEVYIMISU WIN, a, (n. 
berté. 

x TIPINAHOKAN, a, (n. f.) abri 
contre le vent, le mauvais temps. 


f) üi- 


(TIPINAWAHIGAN, a, (n. f) id 

CTIPINAWAW, {v. im.) il y a abri. 

(TIPINAWAHAM, wok, (v. n.) ÿ 
fail un abri contre le vent, la 
pluie, la neige. 

«TIPINAWAHWEW, etc. 
il labrite. 

€ TIPINA WISIMO W, ok, (v. 
se. mel sous un abri. 

{TIPINAWISIMO WIN, a, (n. f.) 
abri. 

* TIBISKAW, (v. ém.) c'est lanuit, 
est nuit. 

CTIBISK, (term.) v. g., nipâtibisk, 
pendant la nuit, kape tibisk, 
toute la nuit, nijotibiskwa, deux 
nuits. 


(TIBISKOK, (nom locatif.) la nuit 
dernière, ke tibiskâk, a nuit pro- 


chaine, Aa ka tibiskAk, pen- 
dant ôte nuit. 

« TIBISKAWIPISIM, (n. 
lune. 

{ TIBISKIPA YIW, a, (a. 
sombre, ténébreux. 

« TIBISKINAM, wok, (v. 
dans les ténèbres. 

« TIBISKOKKEW, ok, (v. n.) idem. 

« TIBISK À WIMITJ ISUW, ok, (v. 
n.) dd soupe. 

« TIBISK À WIMITJ IS U WIN, a, 
(n: f.] souper. 

« TIBISKISLW. ok, 
pris par la nuil. 

{ TIBISKISIWIN, a, action d'étre 
pris par la nuit. 


(v. a.) 


FD 


f.) la 
in.) c'est 


n.)ù est 


(a. a) à est 
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(TIPISKOTCHIPAY [ne w, 


CTIPIYVÂ WEnew, etc. (. 


(TISAMÂNIKKEWIN, a, 


TIS 


x TIPISKOTCH, (adv.) vis-G-ViS, à 
l'opposé. 

« TIPISKOTCHIPAYIW, ok, à, (a. 
a. el in.) il est vis-à-vis. 


1. | TIPISKOTCHIHEw, (v. a.) TTAW, 


HIWEW, TCHIKEW, À le met vis-à- 

vis. 

etc., 
(vd. a.) idem. 

XTIPIYAW, ou, TIPIYÂWE, 
pron. ind) même, propre; v. 4) 
niya tipiyawe, moiméme; kiya 
tipiyawe, toi-même; wiya tipi- 
yâwe, lui-méme; tipiyâwe otote- 
Ma, C'est Son propre parent ;. tipi- 
yaw ot’ayän, c’est son bien propre; 
tipiyawe ni wâbamaw, je l'ai vu 
de mes propres yeux; tipiyaw ni 
wittamäâk, c’est lui-même qui me 
Pa dit. , 

CTIPIYÂWEWISIW, ok, (a. a.) il 
est le maître de ce qu'il a: v. üs 
tipiyäwewisiw omokkumän, 4 
est le maître propre de son se 
teau; eoko piko ni tipiyâäwewi- 
sin, c’est.la seule chose dont j'ai 
la propriété. 


€ TIPIYÂWEWISIWIN, a, (n. f) 


propriété, possession. 
a.) à l'en 
fail propriétaire. 


CTIPIYÂWEWISInew, etc, (.a.) 


idem. 

X TISAMAW, ok, (v. n.) il fait de 
la fumée pour PO les marin- 
goins. ñ 


« TISAMÂNIKKEW, Ok, (0. n.) id. 
«TISAMÂ WIN, a, (n. f.) fumée pour 


chasser les maringoins. 


(nr, f.) 


idem. 


TIS 


« TISAMÂNIKkAwEw, etc, (v. a.) 
il lui fait de la fumée. CR 

TITTIMWEW, à murmure, il par- 
leen cachette; tittitmwekattawew, 
il murmure contre lui. 

x TITTIP, (rac.) rouler, entortiller 
autour, attacher autour, etc. 

« TITTIPAPPITrEw, (0. a.) TAM, SI. 
WEW, TCHIKEW, Y l'atiache au- 
tour, etc., 11 le roule autour. 

« TITTIPÂSK WAHWEW, (0. a.) HAM, 
HUWEW, HIREW, ©! l'entortille au- 
tour d'un bots. , 

€ TITTIPEKINEW, (v. 4.) NAM, NI- 
WEW, NIKEW, 4 le tourne, il le 
Lortille autour, vd. qg., un morceau 
d'étoffe. 

« TITTIPEYEKIHEW, (0. a.) TTAW, 
etc., idem. 

CTITTIPE YEKISIMEW, (v. a.) TTI- 
TAW, etc., 2dem. 

« TITTIPE YEKISIN, wok, (a. a) 
il est roulé autour. 

« TITTIPE YEKITTIN, wa, (a. in.) 
idem. 

€ TITTIPINEW, (0. 4.) NAM, NIWEW. 
NIKEW, \ le roule. 

« TITTIPÂNITTOWÂN, a, f.) 
roulette pour jouer. 

«TITTIPÂNITOWEW, ok, (v. n.) 

‘il joue avec une roulette. 

« TITTIPAKUNEPAYIW, ok, a, 
(v. Îm.) il y a avalanche de neige. 

CONPRPINICAN; a, tin /.} roue, 
une roulette. 

« TITTIPIPAYIW, ok, a, (a. a. et 
in.) il roule, il tourne sur un axe. 

« TITTIPIPAVYIHEW, (0. a.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, îl le fait tour- 
ner sur un axe, 1l le roule. 


(n. 
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€ TITTIPIPA YIHUW, ok, (v. r.) 
il se roule en tout sens. 
€TITTIPIW, ok, (v. n.) il se roule, 
v. g., un cheval. 
CTITTIPISIW, ok, (a. 
roulé, tortillé autour. 
CTTTTIPISIN, wok, (a. a.) idem. 
CTTETIPITTIN, wa, (a. in.) idem. 
€TITTIPIsIMEw, (v. a.) 
etc., ! le roule autour. 
«TITTIPITABÂANÂSK, wok, (n. f 
voilure à roues. 
CTTTTIPITCHIGAN, ak, {n. f.) id. 
CTITTIPITEW, (0. a.) TAM, SIWEW, 


TCHIKEW, le fait rouler. 
€ TITTIPIK WÂTEw, (v. a.) TAM, si- 


GUN est 


TTITAW, 


WEW, TCHIKEW,.Y le borde, il 
l’ourle. 

« TITTIPIK WÂTCHIGAN, a, (n. 
[.) bordure, ourlet. 

« TITTIPIK WÂSUW, ok, Fe a.) 
est bordé, ourlé. 

€ TITTIPIK WÂTE W, a, (a. in.) id. 


€ TITTIPÂPIKESIMEW, (v. a.) TTL 
TAW, elC. 

«TITTIPÂWIYAKAHIGAN, a, 

“NAN OUTIER 

«TITTIPAWIYAKAHIGANAS- 
KISIN, a, (n. f.) soulier à ourlet. 

«TITTIPA WEHAM, wok, (v. n.) 
ilslentrise le bouclemuramles 
cheveux. 


«TITTIPA WEHAMAHUN, a, {n. 
[.) frisure. boucle. 
«TITTIPAWEHAMÂwEw,  etc., 


(v. a,) il lui boucle les cheveux, til 
les frise. 

« TITTIPEWEW, Ok, (v. 
le tour. 

« TITTIPE WESKAWEW, (v. 


n) il fait 


&.) KAM, 
al 


RIT 


KÂKEW, KÂTCHIKEW, 0 en fait le 
tour. 


«TITTIPEWEHAM, wok, (0: 2.| 


il fait le tour sur l'eau. 

TIVAKWATCH, (adv.) au con: 
traire ; v. g.. tiyakyatch anotch 
atuskew, au contraire aujourd'hui 
il travaille (quand il devrait ne 
rien faire); tiyakwatch pâppiw, 
o ka ki mâtu, ÿ rit quand il de- 
vrait pleurer; tiyakwatch eoko 
nama ki totam, # ne peut faire 
cela (tandis qu'il fait d'autres cho 
ses plus difficiles.) 

C@TIYAKUTCEH, (adv.) idem 

x TIYASTAP, (adv.) vivement, vite. 

«TIVASTAPIPAYIW, ok, a, (a. 
a. et in.) ca va très-vite. 

« TIYASTAPÂBAMEWw, etc, (v. a.) 
il le voit à peine passer, tant il va 
vite. « 6 

x TIYÂ WINEw, (0. 4.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, # l'amoindrit, à le dimi- 
nue. 

«TIYAWIHEW, (0. a.) TTAW, etc., 
il le diminue. 

« TIYA WISIW, ok, (a. a.) il le di- 
minue. 

« TIVAWAW, a, (a. a) idem. 

(TIYVAWISIWIN, a, (n. f.) dimi- 
nulion. 

« TIWEVYAW, (v. imp.) ou, tchi- 
weyaw, l'écho qui s'entend au 
loin. 

x TOHUWÂN, a, (n. r.) boule (jou- 
el.) 

CTOHUWEW, ok, (v. n.) 
la boule. 

x TOKKÂBIW, ok, (v. n.) il ouvre 
les yeux. | 


1 joue à 


TOM 


CTOKKIPAYIW, ok, a, (a. a. et 
in.) ca ouvre (peu usilé.) 

CTOKKINEw, (v. a.) Na, 
NIKEW, 0! l'ouvre. | 

CTOKKISKkaAwWEw, (v. à.) KAM, etc. 
il l'ouvre enmettant le pied dessus. 

CTOKKANHYEw, (v. a.) sTaw, etc., 
ù l'ouvre, en le placant. 


NIWEW, 


X TOM, (rac.) graisser, oindre. 

«TOMÂPIxEw, etc, {0 2) Ne 
oùnt les yeux. 

« TOMÂPINISU W, ok, (v. r.) ÿ se 
graisse les yeux. 

CTOMAÂBISK Ixew, (v. a.) NAM, Ni: 
WEW, NIKEW, { le graisse (du fer.) 

{TOMASKUxew, etc., (v. a.) idem, 
(du bois.) 

€TOMIHEw, (0. a.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, à répand de la graisse 
Sur lui, à le graisse. 

CTOMIXEw, (v. à.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, idem. 

(TOMINIKÂKEW, ok, (v. n) 
s’en Sert pour graisser. 

€ TOMINIGAN, a, (n. f. onguent. 

€@TOMINISUW, ok, (v. r') à se 
graisse. 

« TOMÂPOKKEW, Ok, s {vain 
l'assaisonne de graisse. 

€TOMIKKWEW, ok, {v. n.) à se 
vermillonne. 

« TOMIKKWExEw, (D. 4.) NAM, NI- 
WEW, NIKEW, 4 le vermillonne. 

€ TOMISIW, ok. (a. a.) à est haui- 
leux, graisseux. 

CTOMAW, a, (a. in.) idem. 

CTOMIHUW, ok, (v. r.) se grais- 


se. 6 
€ TOMISITExEw, etc., (v. a.) à lui 
graisse (oint) les pieds. 


TOM 
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« TOMISITENISUW, ok, (0. r.) 1|«TOSTOKISIW, ok, (a. a.) à est 


se graisse (oint) les pieds. 


élastique, mouvant, tremblant. 


« TOMITOCHITOHExEw, etc., (v. a.) |« TOSTOGAN, wa, (a. in.) idem. 


ol lui oùnt les mains. 

€ TOMITCHTFCHENISU W, ok, (v. 
r.) tl se ont Les mains. 

« TOMISTIK WÂNEXxEw, etc., (v. 
a.) d lui graisse la téte. 

« TOMISTIK WÂNENISUW, 
(o. r.) al se graisse la tête. 

« TOMISTIK WÂNEW, ok, (v. n.) 
idem. 

« TOMISTIK WÂNÂGAN, a, (n. f.) 
ongquent pour graisser la téte. 

x FONESIW, ok, (a. a.) il est évasé. 

«TONE YA W, a, (a. in.\ idem. 

UTONEXNEW, (0. &.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, ÿ l’évase. 

{ TONEPITEw, (v. a.) TAM, srwEw, 
TCHIKEW, À l’évase en le tirant. 

« TONEYÂBISKISIW, ok, (a. a.) il 
estévasé, v. q., un vase de métal. 

« TONEYÂBISKAW, a, (a. in.) id. 

« TONEYÂSKUSIW, ok, (a. a.) il 
est évasé, vd. q., un vase de bois. 

«TONEYÂSKWAN, wa, (a. in.) 
idem. 

x TOSKINKEW, (0. 4.) NAM, NIWEWw, 
NIKEW, # le coudoie, il le pousse 
avec la Main, pour exciter son at- 
tention. 

« TOSKISKAWEW, (v. a.) KAM, KÂ- 
KEW, KÂTC IKEW, Ü le talonne, il 
le coudoie. 

« TOSKUNITEwW, (v. a.) TAM, sI- 
WEW, TCHIKEW, idem. . 


Ok, 


0. g., Un terrain tremblant. 

x TOTAWEW, (v. a.) Tam, TÂKEW, 
TÂTCHIKEW, Ÿ lui fail, v. g., ma- 
yitotawew, ÿ lui fait mal.miyo- 
totawew, à! lui fait du bien, eka 
ekusi totaw, ne lui fais pas cela, 
k’eji miweyittamowane kita tot4- 
kawiyan ekusi totaw kitchayi- 
siyiniw, comme tu désires qwon 
le fasse, fais de même à ton pro- 
chain. 

€TOTAM, wok, (v. n.) i agit, il fait 
quelque chose, v. g., nama nando 
totam, # nagit en rien, tota ka 
totaman, age quod agis. 

CTOTAMOWIN, a, (n. f.) action, 
acte. 

« TOTAMÂWEW, etc., (v. a.) ü le 
fait pour lui. 

«TOTAMÂKE W, ok, (v. ind.) il fait 
cela pour un autre. 

« TOTAMÂWE WIN, a, (n. f.)action 
pour autrui. 

« TOTCHIKÂSUW, ok, (a. a.)ilest 
fait, exécuté. 

« TOTCHIKÂTEW, a, (a. in.) id. 

x TOTOSIM, ak, (7. r.) mamelle, 
pis. 

«(TOTOSÂBUIY, a, (n. f.) lait, li- 
quide de la mamelle. 

«TOTOSÂBU WIPIMIY, a, (n. f.) 
beurre, graisse du liquide de la 
mamelle. 


x TOSTOPISIW, ok, (a. a.) il est|« TOTOSÂBUWIPIMIKKEW, OK, : 


mou, 1 est élastique, Spongieux. 


(v. n.) dl fait du beurre. 


« TOSTOPAW, », (a. in.) idem, v. |« TOTOSÂBUWIKAMIK, wa, (n. 


g., du lait caillé. 


[.) laiterie. 


TOT 
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+ TOTEWISIW, ok (terminaison, |« TOHAKÂSIKE W, (v. im.) lesoleil 


verbale) v. g., nistotewisiw, est 
seul avec sa famille, ou, nistotew, 
mitchetotewisiwok, s sont plu- 
sieurs familles. 

CTOTE W, ok, idem. 

€ TOW A, terminaison, v. g., ekoto- 
wa, de cette sorte, de cette maniè- 
re, ou, omMatowa. 

t TOWIKKÂNISIW, ok, (ferm.) v. 
g., ekotowikkânisiw, ÿ est de 
celle espèce. 

TOYEK, {adv.) Voy. meyänkwâm. 

x TCHAKÂPAHwWEw, (v. a.) ü le 
frappe au visage avec un bots. 

« TCHAKÂMATINAW, (v.im.) c'est 
abrupie (une montagne.) 

« TCHAKÂBITCHIN, wok, (a. a.) 
il se fait mal au visage, aux yeux, 
par un bois, une branche qui le 
frappe. 

«TCHAKATA VYESKawEw, etc, (v. 
a.) à le frappe du talon étant à 
cheval, 1 lui donne de l’éperon, 

* le talonne. 

«TCOCHAKATAYESKÂTCHIG AN, 
a, (n. f.) éperon. 

«TOHAKEYAnHwEw, etc., (v. a.) 1 
lui fait pousser un soupir en le 
frappant. 

«TCHAKEYISIN, wok, (v. n.) à 
‘pousse un soupir en tombant. 

« TCHAKITOHIN, wok, (a. a.) ou, 
tchatchakitchin, ÿ se fait mal en 
se donnant un coup, ou mieux, 
sent comme quelque chose qui le 
pique, qui le darde. 

« TCHAKÂSUW, ok, (a. a.) le soleil 
donne sur lui. à 

« TCHAKÂSTEW, a, (a. in) le soleil 
donne Sur cela. | 


donne sur, v. q., un rayon de lu- 
mère qui donne dans un appar- 
lement, par une fénétre, une por- 
Le. 

«TOCHAKÂSKOPAYIW, ok, a, (a. . 
a. el in.) case bouscule, ca se ren. 
verse. 

« TCHAKÂSKOPAYIHEwW, (v. à. 
TTAW, HIWEW, TCHIKEW, 0 le bous- 
cule. 

({TCHAKISAHIGAN, ak, (n. f. 
pierre à fusil, silex, pierre à bri- 
quel. 

€ TCHAMOKKAHAM, wok, (v. n.} 
\ frappe l’eau avec sa queue (un 
castor. 

€ TCHAMOKKIHIKE W, ok, (v:n.): 
idem. 

« TOHÂKÂYOWEW, ok, (a. a)ù 
lient la queue élevée. 

« TOHÂKIPAYIW, ok, a. (a. a. et 
in.) 1 est enflé, soulevé, boursouf : 
flé. 

«TOHÂKKISUW, ok, (a. a.) il se 
brüle. Voy. kisisuw. 

©TCHÂKKITE W, a, (a. in.) td. 

« TCHÂKKISwEw, (v. a.) san, su- 
WEW, SIKEW, le brüle. Voy. 
kisiswew. N. B. Ces trois mots 
sont peu usilés. 

x TCHAKKISKAwWEw, etc. (0. a) 
il dur fait mal en le frappant. 

« TCHAKATAHWEW, etc. (v. a.) 
le becquète,\l le frappe au nez. 

€TCHAKATAHIKE W, ok, (v.ind.): 
il becquète. 

x TOHAKIPEHWEW, (v. a.) HA, 
HUWEW, HIKEW, 4 fait des points. 
il dépeint de petites marques. 


{ 
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‘TCHAKIPEBIGAN, a, (n. f.) point, 
pelile marque; c’est ainsi qu'on 
appelle les petits signes des carac- 
ières syllabiques en Cris. 

“CTCHAKASINAHWEW, (0. 4.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, 4 écrot des points. 

({TOCHAKASINAHIGAN, a, (n. f.) 
écriture par des points, ou, lettre 
de l'alphabet. 

{TCHAKASTEW, a, (a. in.) c'est 
marqué de points. 

« TCHAKIPASÉS, ak, (n. f) oie 
grise, lachetée de points. 

€ TOHATCHAKIW, ok, (n. r.) pé- 
licañ. 

TCHATCHAKAYUW, ok, {n. r.) 
ou, takayuw, ok, étourneau. 

TCHAKIKKWEW, ok, (a a)ü 
est rousselé, tacheté. 

TCHANNAWIW, ok, (a. a.) à est 
 OCCupé de toute facon. 

TCHATCHIK, (adv.) v. g. nama 
tchatchik, pour rien, pour une 
bagatelle,unrien, nama tchatchik 
otchiyâäwesiw, & se fâche pour 
un rien. 

TCHATCHAM, (adv.) idem. 

+ TCHATCHÂMOW, Ok, (0. n.) 
élernue. 

« TOHATCHÂMO WIN No ot) 
action d'éternuer. 

« TCHATCHÂMOSUW, Ok, (v. r.) 
il se fait éternuer. 

« TCHATCHÂMOSIGAN, a, (n. f.) 
médecine pour éternuer, la prise. 

€ TCHATCHÂMOSWEW, etc., (v. 
a.) tl le fait éternuer. 

+ TCHESK WA ! (adv.) attends un 
peu, arrête un peu, vd. g., tches- 
kwa ki ka miyitin, attends un 

* peu, je vais te le donner. 


CTCHESKWA ITÂB, (adv.) dans 
un autre Lemps. 

CTCHESKWA PITA (adv.) ar- 
réle un peu. 

+TOHESTATAY, (n. r.) nerf, 
muscle. Ordinairement ce mot se 
dit avec le pronom, méme à l'in- 
défini, v. g., otchestatä y. 

TCHÉ! (ex) éxpression de désap- 
probalion. Voy. Ayis (propre aux 
hommes seulement.) 

TCOHT? signe de l'interrogation, v. 
g, ki ki wâbamaw tchi? ov, 
ki ki tchi wâbamaw ? ow, name. 
tchi ki ki wâbamaw ? l'as-tu vu ? 
ne l'as-lu pas vu? tchi? nest-ce 
pas ? kit ayamihânâtuke ? vu 
pries sans doute, tchi? n'est-ce 
pas? na, est la méme chose que 
chi, mais beaucoup moins usiié. 

x TCHIK, (rac.) proche, quitouche, 
elc. 

€ TCHIKI, (adv.) proche, au proche. 

« TCHIKÂYIK, (adv.) idem. 

CTCHIKAKÂM, (ad. proche de 
l'eau. 

CTCHIKIPEK, (ad.) idem. 

CTCHIKAPAK, (ad.) proche de la 
loge. 

«TCHIKAPWEW, ok, (v. n.) & 
fait rôtir devant le feu. 

(TOHIKASKAMIK, (adv.) proche 
de la terre. 

(TCHIKAKASK AMIK A W, (v. 
im.) c’est proche de terre. 

x TCHIKAWAÂSIS, (adv,) peu, en 
pelile quantité. Voy. Apisis. 

© TCHIKA WÂSISIW, ok, (a. a.) il 
est peu nombreux. 

( TCHIKA WÂSISIN, ‘wa, (a. in.) 
idem. 
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« TCHIKAWASISWAW, 
DÉUTE MOIS 0e 

« TCHIKAWÂSISIHEW, (0. 4.)TTAW., 
HIWEW, TCHIKEW, 4 le fait, 1! le 
mel en petit nombre. 

.X TOHIKAHWEW, (0. Ga.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, à le büche, ül le cou- 
pe, le taille avec la hache. 

« TCHIKAHIKEW, ok, (v. ind.) il 
büche. | 

€ TCOHIKAHIGAN, a, (n. f.) hache, 
instrument pour bücher. | 

« TCHIKAHIGANÂTTIK, wok, (n. 

- f.) manche de hache. | 

x TCHIKAKK WÂTEw, (0. 4.) TAM, 
etc., à lui lance quelque chose avec 
laquelle il le frappe. 

({TCHIKAKKWEW, ok, (v. n.) 
(Jeu,) il lance quelque chose au 
blanc. 

(TCHIKAKKWEWEPAxwEw, 
(0. a.) HAM, HUWEW, HIKEW, Ÿ le 
renverse en lui lancant quelque 
chose. 

x TCHIKÂSTExEw, (0. a.) NAM, NI- 
WEW, NIKEW, Ÿ l’ombrage, à lui 
fait de l'ombre. 

« TCHIKÂSTESIN, wok, (a. 
a son ombre. 

« TCHIKÂSTETTIN, wa, 
idem. 

« TCHIKÂSTEPEKISIN, Wok, (a. 
a.) idem, dans l’eau. 

« TCHIKÂSTEPEKITTIN, wa, (a. 
in.) idem. 

« TCHIKÂSTESIMO WIN, a, (n. f.) 
l'ombre. 

€ TCHIKÂSTESIMEw, (0. a.) TrITAW, 
SIMIWEW, etc., 4 lui fait avoir. son 
ombre. 

« TCHIKÂSTESKAwWEw, (0. a.) KAM, 


(adv.) 


a.) à 


(a. in.) 
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KÂKEW, KÂTCHIKEW,  l’ombrage, 
il le couvre de son ombre. | 

« TCHIKÂTTOW, 
en approchant, approzimative-. 
ment; v. g. tchikâättow ekwa 
takusin, dl est presque sur le point: 
darriver; tchikâttow eoko, c'est 
cela approximativement. Voy. Ke- 
kâtch. 

TCHIKWÂVOWEW, ok. (a. a.) 
a une queue Sans poil. 


(adv.) presque, 


TCHIKANEW, (v. ad.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, ü le pointe, il le darde du 
doigt. 

x TCHIKEYITTÂAKUSIW, ok, (a. 
a.) ü est estimable, aimable. 

« TCHIKEYITTÂKWAN, wa, 
in.) idem. 

«€ TCHIKEYITTÂKUSIWIN, a, (n. 
[.) amabilité, affabilité. 

« TCHIKE YIuEw, (0. a.) TTAM, MI- 
WEW, TCHIKEW, Ÿ est attaché à 
lui, 1 l'estime. 

(€TCHIKEYITTAM, wok, (v. a. in.): 
il a du goût, du zèle pour cela. 

« OR NCRS a (ne 
f.) goût, zèle. 

« TCHIKIYAWESIW. OK, (d.0:) 
il est content. 

« TCHIKTY À W ESTW, ok, (a. a 
aime à se fâcher. : 

x 'TCHIKINÂK, wok, (n. r.) lente. 

x TCHIK WA, plur. tchikwok, (n. 
r.) espèce de gros maringoin à 
longues pattes. 

x TÇHIMÂN, a, (n. 
usité.) 

« TCHIMÂGAN, a, (n. f.)compagne 
de canot, otchimâgana, son épou-- 
se (peu usité.) k 


(&: 


| 


r.) canot (peu 
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CTCHIMEW, etc., (0. 
not avec lui. 

€ TCHIMÂHAW, ok, (v.n.) à péche 
à la seine. 

« TCHIMÂHÂGAN, a, (n 


a.) il va en ca- 


fil seine, 


« TCHIMÂHÂ WAYAPIY, ak, (n. 
f.) idem. 

x TCHIMÀ, (rac.) planter, élever en 
Pair. 


€ TOHIMAHYEW, (0. a.) STAW, YI 

*  WEW, TCHIKEW, -Ù le plante. 

« TCHIMASKIYEw, (v. a.) Taw, etc. 
idem. 

€ TCHIMASKISU W, ok, (a. 
est planté 

( TOHIMASKITEW, a, (a. in.) 1d. 

€ TOHIMASUW, ok, (a. a.) idem. 

« TCHIMATE W, a, (a. in.) idem. 

« TOHIMATINEW, (0. a) NAM, NI- 
WEW, NIKEW, 4 le lient élevé avec 
la main. 

x TCHIM, (rac.) court. Voy. Tim. 

« TCHIMÂYOWEW, ok, (a. a.) à 
a la queue courte. 

« TCHIMITCHITCHE W, ok, (a. a.) 
il a la main courte. 

«TCHIMIPIrEw, (0. @.) TAM, sr 
WEW, TCHIKEW, 4 le rend court 
en le déchirant. 

« TOHIMISWEW, (0. a.) SAM, SUWEW, 
SIKEW, | le coupe court. 

€ TCHIMISITE W, ok, (a. 
les pieds courts. 

« TCHIMIYÂWEW, ok, (a. a.) à 
a le corps court. 

« TCHIMÂPEKISIW, ok, (a. 
est court, v. q. une éloffe. 

« TCHIMÂPEGAN, wa, (a. in.) id. 

x TCHIPAV, ak, {n. r.) un mort, 
(cadavre.) 

« TCHIPÂKKÂN, ak, (n 


a.) À 


doonbr a 


a.) À 


. f:) idem ; 
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(v. g, Tchipayak nimihituwok, 
les morts dansent, c’est-à-dire les 
aurores boréales paraissent.) 

« TCHIPÂKKOHEW, (v. a.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, fuit un festin 
aux morts. 

« TCHIPÂKKOTCHIKE WIN, . a, 
(n. f.) festin pour les morts. 

«TOHIPEMATISUSrawEw, etc. 
(v. a.) il a peur d'un tel mort. 

€TCHIPAMATISUW, ok, (a. a.\u 
a peur des morts. 

« TCHIPETrawEw, etc., (v. a.) Ÿ 
entend la voix d'un mort. 


TCHIPAWIWAI. "a (bière cer: 
cueil. 
(TCHIPAYIKAMIK, wa, (n. f. 


lombeau, sépulcre. 
(TCHIPATCHISTAHWEW, (v. à.) 

HAM, HUWEW, HIKEW, | le trans 

perce, v. g., avec une flèche. 


x TCHIPETAK WAKUP, ag(rutf.) 


couverte bleue. 

« TCHIPETAK WASKAW, Le im.) 
l'herbe est verte. 

« TCHLIPETAK WEGIN, v wa, (n./f.) 
élofe bleue. 

« TCHIPETAKISIW, ok, (a. a.) à 
est bleu (de l’étofje.) 

«TCHIPETAKWEGAN, wa, 
in.) idem. 

« TOCHIPETATAKWANEW, 
(a. a.) il a les ailes bleues. 

x TCHIPUSIW, ok, (a. a.) ü est 
pointu. 

(TCHIPWAW, a, (a. in.) idem. 

« TCHIPWÂSKISUW, ok, (a. a.) 
il est planté pointu. 

« TCHIPWÂSKITEW, a, (a 
idem 


(à. 


ok, 


AH.) 


_ 
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CTCHIPWÂTÂSKAHIGAN, a, (n. 
[.) broche pour faire rôtir. 

X TOHISÂW À re, (v. a.) TAM, SI- 
WEW, TCHIKEW, 4! le coupe en pe. 

… Lis Morceaux menus. 

« TCHISÂWESIW, OK, (a. a.) àl est 
haché menu. 

« TCHISA WETIIN, Wa, (a, in.) id. 

« TCHISÂWÂN, a, (n. f.) espèce de 
ragoût fait avec 7 la viande ha- 
chée. 

« TOHISIuEw, etc, (v. a.) dl le trom- 
pe, ul le joue, il le trahit. 

CTCHISIMIWE W, ok, (v. ind.) à 
trompe. 

« TCHISIMIWE WIN, ALAN TATE) 
iromperte, tricherie. 

CTCHISIHEwW, (v. à.) TTAW,. HI- 
WEW, TCHIKEW, {| le triche. 

« TCHISIHTIWEW, ok, (v. ind.) il 
triche. 

« TCHISIHTWEWIN, dur UE | 
tromperie. 

(TCHISIKKEMOW, Ok, (v. n.) 4 
est trompeur. h 
CTCHISIHUW, ok, ou, HISUW, 

Ok, (0. r.) à se trompe. 

CTCHISIHU WIN, a, (n. f.) action 
de se tromper soi-méme. 

x TCHIPEHEw, etc., (v. à.) à Je 
considère, il Penn de proche, 
il le sur ue 

« TCHIPEKKawew, etc. ; (0/4 a:)id. 

TCHISKÂPITEW, ok, fé. n.) ou 
mieux, Kitchiskäpitew, il grince 
des he 

X TOHIST! (adv.) vois! tiens! at- 
tenhion! regarde ! Aussi, dans la 
Phrase; v. g., ichist eji miwäsik. 
vois comme c’est beau! 


x TCHISTA, (rac.) piquer, percer 
avec une pointe, un clou. 

(© TCHISTAHwWEW, (0. à.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, 0 le perce, ü le pi- 
que. * 

€ TCHISTAHIGAN, a, (n. f.) inse 
trument pour percer, percotr. 

(TCHISTASKWAnwEw, etc. (v. 
a.) dl le cloue à un bois. 

CTCHISTÂSK WÂrew, (0. a.) Tam, 
SIWEW, TCHIKEW, idem. C’est ain- 
Si qu'on dit pour: il le crucifie. 

« TOHISTASK WÂSUW, OK, (a. a.) : 
il est atlaché à un bois, il est cru. 
cifié. 

(TCHISTÂSK WÂN, a, (n. f:) bois 
planté, fixé en terre. 

UTCHISTÂSKWAW, a, (v.'n.) à 
plante un bois en terre. 

« TOHISTANIKK WANÂrew, éLte 
(v. a.) ü lui met des cordes à ses 
souliers. 

« TCHISTANIKKWANÂN, as (73. 
[.) cordon de soulier. 

A à SES ES 

a, (n. f.) idem. 

« TCHISTAHASKUSIWAGAN, a, 
(n. f.) fourche pour le foin." 

« TCHISTA HASEPUN 4, TAN 
fourchette. 

« TCHISTAHÂSEPUW, Ok, (v. n.) 
se sert d'une four chette, pour 
manger. 

x TCHISKImEw, ete, (v. a. ) à le 
pipe, il l'appelle, il ETES LYC 
exciter un cheval en RE FAT 

x TCHISTÂPÂSUW, Ok, (d. r.) 
se boutonne, il s'attache ses habits. 

{TOHISTÂPÂSUN, a, (n. f) bou- 
ton, agrafe. 
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« TCHISTÂPÂSUNEY ÂPIY, a, (n. 
f.) chaîne pour agrafer. 

« TCHISTÂPÂTEW, (0. a.) TAM, SI- 
WEW, TCHIKEW, à le boutonne, il 
l’'agrafe. 

«TCHISTAKAHWEW, (0. 
HUWEW, HIREW. 

« TCHISTAKAHIGAN, a, (n. f.) 

x TCHISTÂWEW, ok, (v. n.) à 
fait écho, il retentit. ; 

« TCHISTÂWEYA VW, (v. 2m.) d y 
a écho. 

« TCHISTÂ WESIN, wok, (a. a.) à 
fait écho. 

« TCHISTÂ WETTIN, wa, 
idem. 

« TCHISTÂA WEsIMEw, (0. 
TAW, SIMIWEW, TCHIKEW, 
fait faire écho. 

x TCHISTINEW, (0. a.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, à le pince avec ses doigts. 

€TOHISTIPITEW, (v. a.) TAM, SI- 
WEW, TCHIKEW, idem. 

» TCHITCHIKINKEW, (0. a.) NAM, NI- 
WEW, NIKEW, à le gratte là où à 
a une démangeaison. 

€ TCHITCHIKIPIrEw, etc., 
idem. 

€ TCHITCHIKIW, ok, (a. CanatiNse 
gratte, ayant une démangeaison. 

« TOHITOHIKIWIN, d, (n. 17.) GC- 
hion de se gratter. 

« TCHITCHIKUM, à, (n. f.) verrue; 
otchitchikumiw, ok, ÿ a une 
verrue. 

TCHISTCHIPIPAYIW, ok, à NTOUE 
a. et in.) il tremble, il frissonne. 

« TCHISTCHIPA YTW, ok, à, (a. 
a. et in.) idem. 

 « TCHISTCHISINEW, NAM, NIWEW, 

NIKEW, il l'époussèle. 


a.) HAM, 


(a.\1n.) 


D IQUTE 
il lui 


(v. à.) 
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TCHIKEMA, (adv.) assurément, 
sans aucun doute. N. B. C’est aus- 
si une sorte d'ironie; v. q., tchi- 
kema kita wi-ayamihaw! c’est à 
crotre qu'il voudra prier! Quoique 
cela veuille aussi dire: certaine- 
ment qu'u priera (cela dépend des 
circonstances et de ia chose dont 
on parle) ; tchikema nama ni ka 
otinen? est-ce à croire que je ne 
le prendrai pas? tchikema kaki- 
yaw ki ka nipinânow, certaine- 
ment nous mourrons tous; tchi- 
kema nama ki ka nipinânow ? 
est-ce à croire que NOUS ne MOUr- 
rons pas ? 

x TCHOWE, (rac.) qui résonne, re- 
tentil. 

« TCHOWEKANAPISIS, ak, (n. 
f.) petit oiseau, un insecte qui font 
du bruit en volant. 


« TCHOWEKKATTEW, (v. imp.) 
bruit du feu qui bétille. 
« TCHOWEKUTEW, (v. im.) Le 


(] 


bruit, le sifflement que fait une 

balle, en fendant l'air. 

€ TCHO WEKUTCHIN, wok, (a.a.) 
le bruit qu'il fait en passant,v. g., 
un oiseau qui fend l'air, un che- 
val qui passe à la course. 

« TCHOWEKUTTIN, wa, (a. in.) 


idem. 


€ TCHOWESKITTEW, ok, (v. n.) 

. Les oreilles lui tintent. 

€«TCHOWEPAYIW, ok, a,(a a. 
et in.) il résonne, ù siffle, dl reten- 
tit. 

x TCHOTCHONAMAW, 
pudice tangil seipsum. 

« TCHOTCHONAMÂWEW, impu- 
dice tangit eum vel eam. 


ok, im- 


TCH 


domiam faciunt. 


« TCHOTCHONAMÂWIN, a, im- 


pudici tactus in seipso. 


W 


Mol (ex.) expression d’étonne- 
ment, de Surprise. 


€WÂWÂH! (ex. ce n'est pas pos- 


sible. Voy. Watchistakâtch. 
x WÂK, (rac.) croche, recourbe, 
courbé. 


« WÂKISIW, ok, (a. a.) à est re- 


” courbe. 

« WÂKAW, (a. in.) idem. 

“CWÂKINEW, (0. a) NAM, NIWEW, 
NIKEW, Y le courbe. 

€WÂKIPIrTEw, (0. à.) TAM, SIWEw, 
TCHIKEW, 2dem. 


EWÂKÂBISKISIW, ok, (a. a.) ül 


est courbé, croche, (du fer.) 

« WÂKÂBISKAW, a, (a. in.) idem. 

« WÂKÂSKIPAYIW, DK Sa (a. 
elin.) à devient croche, courbé, 
(du bois.) 

& WÂKÂSKWAN, wva, (a. in.) id. 

€WÂKAVYOS, ak, (x. f.) ours noir. 

« WÂKAVYOSKAW, (0. 2m.) Ü ya 
beaucoup d'ours noirs. 

€ WÂKÂYOWEW, ok, (a. a.) ü a 
la queue croche. 

« WÂKITCHIKAHIGAN. ane.) 
pioche, piochon. 

CWÂKIHEW, (0. 4.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, Ÿ le courbe, ille fait en 
courbe. 

€ WÂKIPAYIW, ok, a,(a a. et 
in.) à se courbe, ü devient croche. 
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© WÂKIW, ok, (v. n.) ü vire de 
bord, il prend une autre direction. 

« WÂKIKIKKAW. ok, (a a.) à 
est courbé sous la vieillesse. 

UWÂKINÂGAN, ok, {n. f:) (geniè- 
vre) épinelte rouge; elle est ainsi 

_ nommée parce qu'on emploie ce 
bois pour faire les varangues 
(courbes) des canots d’écorce. 

« WÂKINÂGANÂTTIK, Wok, (7. 
[.) bois d'épinette rouge. 

UWÂKINÂGANISKAW, (v. im.) 
1 y a beaucoup d'épinettes rouges. 

€ WÂKINIGAN, a, (n. f.) courbe 
cercle, lout ce qui est courbe. 

€ WÂBÂW, ok, varangues (courbes) 
de canot d’écorce. 

« WÂKIPISKWANEW, ok, (a. a.) 
il a le dos courbe. 

« WÂKIPISKWANEYIW. Ok, (v. 
n.) ü se courbe le dos en se pliant. 

« WÂKISKISIW, Ok, (a. a.) ü se 
courbe, il est flexible. 

« WÂKISKAW, a, (azin.) idem. 

« WÂKITESKANEW, ok, (a. a) 
il a les cornes recourbées. 

€ WÂKINOKEW, ok, (v. n.) il bd- 
lit en courbe, en rond, il fait une 
cabane de branches, en courbe. 

«€ WÂKINOKÀN, a,(n f.) cabane 
ronde qui ressemble aux cabanes 
pour les bains de vapeur. 

€ WÂKITCHÂN, ak, (n. f.) graine 
blanche qui forme la racine du 
lis sauvage (graine de souris.) 

+ WÂKK, (rac.) relation, parenté, 
alhance. 

« WÂKKOMÂGAN, ak, (n. f.) pa- 
rent, allié. 

© WÂKKOwEw, (v. a.) TrAM, ms- 
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«WAKKEYÂPISKAW, a, (a. in.) 
idem, (du fer.) 

« WAKKEYÂSKUSIW, (a. a.) id., 
(du bois.) 

« WAKKEYÂSKWAN, wa (a. in.) 
idem, (du bois.) 

x WANASKUTCH, (adv.) sur le 
bout, au bout, vd. g. wanaskutch 
miteyanik, sur le bout de la lan- 
que. 

« WANASKITTIK, (adv.) idem. 

« WANASKUTCHITEOHAN, a, (n. 
f.) bout des doigts. 

« WANASKUTCHITCHEW, ok, 
(a. a.) it a be bout de ses doigts. 

« WANASKUSIW, ok, (a. a.)il.a 
un bout, une fin. 

(WANASKUWIW, ok, (a. a.) id. 

« WANASKWÂSKUSIW, ok, (a. 
a.) il a un bout, une fin, il se ter- 
mine là, (un arbre.) 

« WANASKWÂSKWAN, wa, (a. 
in.) idem: 

« WANASK WÂTTAK, wa, {n. f.) 
le devant, ou, le derrière, le bout 
du canot. 

x WAN, (rac.) perdre, embrouiller, 
s'écarter, embarrasser. 

« WANÂHÂTTEW, etc., (v. a.) ù 
perd sa piste. 

« WANÂHAMEW, ok, (v. n.) à 
perd la piste, le sentier tracé. 

« WANÂHEW, (0. a.) TTAW,HIWEW; 
remxew, ü lemet dans l’embar- 
ras, ü le trouble, 1 lui égare son 
esprit. il lui cause sa perte. 

« WANÂMEW, etc., (u. a.) 4 lui 
cause sa perte, il le pervertit par 
ses paroles. 

« WANÂKWANÂSTEW, (v. im.) 
mirage embrouillé. 


WEW, TCHIKEW, #4 eshiparent avec 

_ lui, lui est alhé. 

« WÂKKOMIWEWIN, a, {n. fl 
parenté. 

« WÂKKOTAHEW, etc., (v. a) à 
les alle, il les fait parents ensem- 
ble. 

« WÂKKOTAHISUW, ok, (v. 7.) 
ul s'allie, it fait parenté avec. 

« WÂKKOTU WOK, {v. m.) is sont 
parents. 

« WÂKKOTTU WIN, a, ‘{(n. f:\ pa: 
renté, alliance. 

x WÂKWAN, ak,{n. 1.) œufs de 
poisson. 

x WÂK WA, plur. wâkwok, (n. 7.) 
idem. 

+ WAKK, (rac.) faible, facile à suc- 

.. comber, propre à. 

« WAKKÂSIW, ok, (v. a.) à est 
sensible à la douleur. 

« WAKKEWISIW, ok, (a a.) à 
est faible, sensible à la douleur. 

« WAKKEWAN, wa, (a. in.) 1d. 

«WAKKEWISIWIN, a, (n. f.) 
sensibilité. 

«© WAKKÂNEW, etc., (v. a.) pour| 
le peu qu'il lui touche, à lui cause 
de la douleur. 

« WAKKÉ, (préfixe) v. g., wakke- 
watchiw, il est sensible au froid, 
wakkemâtuw, # pleure facile- 
ment, wakke-kisiwâsiw, üse fü- 
che facilement. 

« WAKKEYÂPEKISIW, ok, (a.a.) 


il est faible, (de l'étojfe.) 
«WAKKEYÂPEGAN, wa, (a. in.) 


idem. 
« WAKKEYAPISKUSTW, ok, (a. 
a.) idem, (du fer.) 
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« WANÂSTEW, (v. im.) idem. 

€ WANÂTISIW, ok, (a. a.) à est 
d'un caractère chancelant, irréso- 
lu, indécis. 

« WANÂTAN, wa, (a. in.) c'est in- 
constant, incertain. 

{WANAKEYIMEw, (v. a) TTAM, 
MIWEW, TCHIKEW, Ÿ est indécis, 
irrésolu sur son compte. 

€{WANAKEVYIMOW, ok, (v. 
il est indécis, irrésolu. 

« WANEYIME W, ok. etc., (v. a) 
idem, il n’a aucune idée arrétée 
sur lui, il est indécis sur lui. 


a.) 


€ WANEYIMOW, ok, etc., (v. a.) 
il ne sait à quoi se décider. 
{WANEYITTAM, wok, (v. n.) 


mieux, wâwâneyittam, # est in- 
décis, irrésolu, il ne sait que faire, 
il est embarrasse. 

« WANEYITTAMO WIN, a, (n. f.) 
doute, embarras, irrésolution. 

ÆWANÂMOW, ok, (D LA se 
trompe, il s’égare dans ses paroles. 

€ WANÂAMOWIN, a, (n. f.) parole, 
discours faux. 

{ WANOWEW, ok, (v. n.) à se 
trompe en parlant, il erre. 

€ WANOWE WIN, a, {n. f.) faute 
en parlant, erreur. 

«WANÂPAMEw, (v. a.) TTAM. 
KKEW, TCHIKEW, # le perd de vue. 

.( WANASKASOHEW, Le HU 
Voy. Wanâhew. 

« WANASKASOMEW, etc. RME 
Voy. Wanâmew. 

€WANEYITTAMIHEW, ETAT ET 
a.) le met dans l'embarras, la 
Derplexité, le trouble. 

« WANEYITTAMIMEW. etc., (v 
a.) idem, par ses D AEDI 
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€ WANIHEW, (v. a.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, 4 le perd. 

« WANIHIKEW, ok, (v. ind. ) à 
tend des pièges, des trappes. 

€ WANIHIGAN, a, (7. [.). piége, 
trappe. 

« WANIHIKAMÂWEW, CE LR 

a.) 0 lui tend des piéges. 

« WA NIHUW. Ok, (0. r.)Üse perd, 
il est perdu. : 

€ WANTHUWIN, a, (n. f. perte, 
aclion de se perdre. 

€ WANISIHEw, (v. a.) TTAW, Hi- 
WEW, TCHIKEW, Ÿ se trompe, il 
fait une faute en le faisant. 

« WANISITCHIKEW, ok, v. ind.) . 

. fait une faute. 

© WANIKISKISIW, ok, (DOME TRE 
oublie, il tombe sans connaissance. 

« WANIKISKISIWIN, 49170 EC 
oubli, perdre CORTE ; 

« WANIKISKISO TOTAwWEw, (v. 

4.) TAM, TÂKEW, TCHIKEW, ÿ l'ou- 

blie. 

« WAN IMITTIMEW, ok, (v. n.) 
se trompe de chemin. 

€ WANIMOTCH, (adv. en. secret, 
en cachette, à ne sens, 

«WA ANIMOTCHIT E HE WINA, 
(n. f.) Les secrets du cœur. 

« WANIMOTISIW, ok, (a. a. ) à 
est caché, 1 a un car actère caché. 

« WANIMOTISIWIN, CRC A ET 
cret, aclion secrète, cADnEe 

€ WANIMOTAN, wa, (a. in.) c'est 
caché, embrouillé. 

UWANINAwWEwW, (0. a.) NÂkEw, 
NÂTCHIKEW, ï se méprend en le 
voyant, il le prend pour un autre. 


{WANINAKUSIW, ok, (a. a.) à 


disparait. 
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« WANINÂKWAN, wa, (a. in) ca 
disparaît de la vue; aussi: il 
commence à faire noir, il est pres- 
que nuit. ; 

(© WANINEW, ok, (a. a.) il est en- 
ragé, furieux, il a perdu l'esprit. 

€ WANISIN, wok. (a. a.) il est per- 
du, égaré. ; 

€ WANTTTIN, wa, (a. in.) idem. 

€ WANISIMEW, (0. &) TTITAW, sI- 
MIWEW, TCHIKEW, Ÿ l'égare, nl le 
fait se perdre. 

€ WANÂSLW, ok, (v. n.) il se trom-. 
HentPerre. 

« WANISIW, ok, (v. n.) idem. 

4 WANISINO WIN, a, (n. f.) égare- 

ment, action de s'égarer. 

« WANITTÂSUW, ok, (v.n.) ü fait 
une perle, \l éprouve un dommage. 

« WANITTASU WIN, a, (n. f. | per- 
Le, dommage. 

€ WANTI-ITTIW, ok, (v. n.) i trans- 
gresse, \ se trompe, \lerre. 

« WANI-ITTIWIN, a, (n. f.) trans- 

. gression, erreur. 

«4 WANITIBISKA W, (v. im.) il fait 
nuit sombre. 

« WANITIBISKIPAYIW, (0. im.) 
ca devient obscur, ténébreux. 

« WANITIBISKISIW, ok, (a. ‘a. 
il est ténébreux, aussi: \ est dans 


les ténèbres. 

« WANITIBISKINAM, wok, (v.n.) 
il ne voit pas, il est dans les tenè- 
bres. 

« WANITIBISKOKKEW, ok, (v. 
n.) idem. 

« WANITIBISKINAMÂwE vw, etc. 
(v. a.) a lui dérobe la lumière, il le 
met dans les ténèbres, 
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« WANITISBISK ANOK, (adv.} 
dans les ténèbres. 

« WANITOTAM, wok, (v. n.) 1 se 
méprend, il se trompe. 

« WANITOTAMOWIN, a, {n. f.) 
méprise, erreur, faute. 

€ WANITTOYUW, ok, (v. n.) ü se 
trompe en opérant. - 

€WANITTOYUWIN, a, (n. f.) ac- 
lion erronée. 

€ WANISKAM, wok, (v. n.) ÿ fait 
des pistes, traces, pas, en tous 
sens. 

(WANWEKKAKEW, (0. 4.) KÂKEW, 
etc., # l’embarrasse, v. q., en lui 
parlant une langue que l’autre ne 
comprend pas, il l’embrouille. 

«WANWEWEMEw, etc., (v. a.) 
le trouble, ü l’embrouille, v. q., | 
en faisant du bruit, en parlant, 
elc., elé., il lui trouble l'attention. 

«€ WANWEWITAM, wok, (v.n.) 4 
fait du bruit, il trouble l'attention, 
il embrouille. N. B. En mettant la 
préfixe wani devant des verbes, 
qui lui conviennent, vous pourrez 
former ‘une multitude d'autres 
mois, d. q., Wani ItWeW, se 
trompe dans ses paroles, wani pit- 
tukew, à se trompe de porte pour 
entrer, eic. 

« WANISAHEW, etc., (v. a.) il l'en. 
sorcelle. 

€ WANISIWAHAM, wok. (v. n.) il 
chante les chants de querre. | 

x WANISKAW, ok, (v. n.) ü se lè- 
ve, élant couché. | 

« WANISKÂ WIN, a, {n. f) lever. 

« WANISKÂxEw, (v. a.) NAM, NI- 

. WEW, NIKEW, Ü le lèvé, v. g., wa- 


WAN 
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niskânam waskahiganikkân, #|« WÂPÂSKUSIW, ok, (a. a.)ilest 


lève la charpente d'une maison. 

« WANISKÂNAMÂwEw, etc. (v..) 
il lui lève. 

WANIYU, (pron.) chacun, tout cha- 
cun, v. g., waniyu kita ki totam, 
n'importe qui peul faire cela. 

WANIYU AWIYAK, {pron.) td. 

x WAPAVW, {v. im.) détroit, rétré- 
cissement d’un lac. | 

« WAPÂSKWEVYAW, (v. im.) dé- 
troit, rétrécissement d'un bois, 
d'une forét, ou, wiputawâskwe- 
YAw. 

x WÂP, (rac.) blanc, blanchir, tout 
ce qui a rapport à la blancheur. 

« WÂPISIW, ok, (n. f) cygne, gros 
oiseau blanc. 

« WÂPISIW, ok, (a. a.) à est blanc 
(peu usité.) 

« WÂPAW, a, (a. in.) idem. 

« WÂPISKISIW, ok, (a. a.) c'est le 
mot usité pour dire: ùl est blanc. 

« WÂPISKA W, a, (a. in.) idem. 

(le mot ordinaire.) 

« WÂPIW, ok, (v.n.) il voit, il a la 
faculté de la vue. 

« WÂPIWIN, a, (n. f.) la vue. 

« WÂPIHEw, etc., v. a.) il le fait 
voir, il lui donne la vue. 

« WÂPAGAMIW, (v. in.) liquide 
de couleur blanche. 

« WÂPÂKKESIW, ok, (n.f.)renard 
blanc. 

« WÂPÂNISKWEW, ok, (a. a.) ü 
a les cheveux blancs. | 

« WÂPÂPISKISIW, ok, (a. a.) il est 
blanc (du métal.) 

« WÂPÂPISKA W, a, (a. in.) idem. 

« WÂPÂPISKASSINIY, ak, {n f.) 


cristal. 


blanc (du bons.) 

« WÂPÂSKWAN, wa, (a. in.) id. 

« WÂPÂSPINEW, ok, (a. a.) a 
la lèpre. 

« WÂPÂSPINEWIN, a, (n. f.) Lè- 
pre. 

« WÂPAMEK, wok, (n. f.) baleine. 

« WÂPAMEKUPIMIY, a, {n. f.) 
huile de baleine. 

« WÂPAMEW, (y. 4.) TTAM, KKEW, 
TCHIKEW, 4 le voil. 

« WÂPAMUW, ok, (v. r.) ilsere. 
garde dans un miroir. 

« WÂPAMISU W, ok, (v. r.) idem. 

€ WÂPAMUN, a, (n. f.) miroir. 

« WÂPAMUNÂPISK, wa, (n. f. 
vitre, cristal, verre. 

« WÂPAMÂWASUW, ok, (v. n.) 
elle accouche, elle voit son enfant. 

« WÂPAMÂWASUWIN, a, (n. f.) 
accouchement. 

« WÂPAYOWEW, ok, (a. a.) il a 
la queue blanche. 

« WÂPANÂSKÂYOWEW, ok, (a. 
a.) idem. 

« WÂPAYOMIN, ak, {n. f.) riz. 

« WÂPAN, (v. im.) il est aurore, il 
est Jour. 

« WÂPAKI, (adv.) ou, ke wâpak, 
demain, awas wâpaki, après de- 
main. 

« WAPANOTÂK, (adv.) à l’est, du 
côté du levant. À 

« WÂPANOK, (ado.) idem. 

« WÂPANATAK, (n. f. l'étoile du 
jour, du matin. 

« WÂPANATCHÂKUS, (n. f) id. 

« WÂPANAHAN, (v. im.) le vent 
vient de l’est. 


wWÂP 
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« WÂPAJISKIY, a, (n. f.) terre]t WÂPEKARHwEw, (D. a.) HAN, HU- 


blanche. Voy. wâpatonisk. 
« WÂPASK, wok, (n. [.) ours blanc. 
« WÂPASKIK,, wok, (n. f) chau- 
dière de fer-blanc. 
« WÂPPÂSIW, ok, (a. a.) ilest ma- 
tinal. 
«© WÂPPÂSIWIN, a, (n.f.) aëtion 
d'étre matinal. 
« WÂPASTIM, wok, (n./f.) cheval 
ou chien blanc. 
« WÂPATIM, wok, {n. f.) idem. 
« WÂPANINIW, ok, # voit le jour. 
« WÂPANISIW, ok, # atteint le 
: malin. 
€ WÂPÂswEw, (v. 4.) SAM, SUWEW, 
SIKEW, % de fait blanchir par l'ac- 
. ion du feu, ou, du soleil. 
« WÂPÂSUW, ok, (a. a.) ilest blanc 
par le feu, ou, le soleil. 
« WÂPANOWASK, wa, (n. f.) ci- 
quèë, poison. 
« WÂPANOW, ok, (n. f:) sorte de 
_ sorcier qui fait des enchantements. 
« WÂPANOWIN, a, (n. f.) sorcelle- 
rie. 
4 WÂPATOW, ok, {n. f.) champi- 
gnon blanc. 
«€ WÂPATTIHEW, ou, YEw, etc., (v. 
a.) à lui fait voir, ü lui montre. 
«WÂPATTEHIKOWISIWIN, a, 
(n. f.) vision, révélation. 

« WÂPAWIY, ak, (n. f) poil 
blanc du porc-épic. 

« WÂPIKA Y, ak, (n./f.) petite pier- 
1e blanche très-molle. | 

« WÂPEGIN, wa, (n. f) marchan- 
dise, drap blanc. 

« WÂPEKISIW, ok, (a. a.) il est 
blanc (du drap.) | 

4WÂPEGAN, wa, (a. in.)idem. 


WEW, HIKEW, le blanchit. 
€ WÂPIPIYEW, ok, (n. f.) perdrix 
blanche. 


Le WÂPITCHITCHÂK, wok, (n. f.) 


grue blanche. 
« WÂPIKISEYINIW, Ok Era | 
vieillard à cheveux blancs. 
@«WÂPIKWANEVW, a, (n. f.) fleur. 


« WÂPIKWANIW, ok, a, (v. im.) 
il est en fleur. 

«© WÂPIKWÂNIWAN, (0. im.) ü y 
a drs fleurs, c'est en fleur. 

«© WÂPIMINAK, (n. f.) rassades 
blanches. | 

« WÂPINEWISIW, ok, (a. a.) àl 
bléme, pâle. 

« WÂPINE WISIWIN, a, (n. f.) pd- 
leur. 

« WÂPIPEHIGAN, a, (n. f.) pein- 
ture blanche. 

« WÂPISIKWAW, AU imIÈC est 
couleur de glace, v. g., maskikiy 
ka wâpisikwak, camphre. 

€ WÂPISITE W, ok, (a. a.) ü a les 
pieds blancs. 

« WÂPISKÂSKUSIW, ok, (a. a. 
ul est blanc (du bois.) . 

« WÂPISKÂSKWAN, Wa, (a. in) 
idem. 

© WÂPISKEKIHEw, (v. a.) raw, 
HIWEW, TCHIKEW, 4 le blanchit, 
(un morceau de coton.) , 

€ WÂPISKEGIN, wa, (n. f.) coton, 
éloffe blanche. 

« WÂPISKEKISIW, Ok, (a. a.) il 
est blanc (du coton.) 

« WÂPISKEGAN, Wa, (a. 1n.) id. 

« WÂPISK LYÂPEKISIW, ok, (a. 
a.) idem (une corde.) 


WÂP 


« WÂPISKEYÂPEGAN, wa, (a. 
in.) idem, (une corde.) 

« WÂPISKAYOWINISSEW, ok, 
(a. a.) il a des habits blancs. 

« WÂPISKIKÂTE W, ok, (a. a.) à 
a les jambes blanches. 

« WÂPISKIHEW, (0. a) TTAW, Hi- 
WEW, TCHIKEW, ü le blanchit, ille 
rend blanc. 

« WÂPISKIHUW, ok, (v. 7.) à est 
habillé en blanc. 

« WÂPISKIPEHwWEw, (v. a.) Ham, 
HUWEW, HIKEW, { le peinture en 
blanc. 

« WÂPISKWAKUP, a, (n. f.) cou- 
verture blanche. 

« WÂPEKINIGAN, a, (n.f.) c’est le 
tabac que s’envoient les sauvages, 
qui est enveloppé dans une peau 
blanche, ou, un morceau de coton. 
Cet objet a ccompagnetoujours les 
ambassades et il est fumé en con- 
seil ou rejeté, selon qu'on accepte 
la paix, ou qu'on rejette ce qui est 
proposé. 

« WÂPISKOWEW, ok, (a. a.) il est 
cendré. blafard. 

« WÂPISKOWES, ak, (n. f.) cen- 
dré, ü a le poil blafard. 

x WÂPISKASÂKAY, a. (n. f.) ca- 
pot blanc, habit blanc 

« WÂPISTÂN, ak, (n. f.) martre. 
N. B. On se sert presque toujours 
du diminutif, wâpistâuis, ak. 

« WÂPISTIKWÂN, a, {n.f.) téte 
blanche. 

« WÂPISTIKWÂNEW, ok, (a. a.) 
il a la téte blanche. 


« WÂPITEW, ok, (a. a.) fané, pâle, |« WÂSKÂPÂWIWOK, (a. a.) 


brun, de couleur sale. 
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« WÂPITEYAW, ok, a, (a.a.et in.) 

idem. é 

« WÂPITTAKAHIGAN ; Ai Amar.) 
craie, OU, Wàâpigan, a. 

€ WÂPUS, wok, (n:f.) lapin, lièvre, 

 mistâpus, gros lièvre de prairie. 

€ WÂPUSWEYÂN, ak, (n.f.) peau 
de lièvre avec le poil. 

€ WÂPOWEYÂN, a, (n. f.) cou- 
verture blanche. 

© WÂPÂWAKKAW, (v. im.) boue 
blanche, sable blanc. 

« WÂPATÂWOKKAW, (v. 
idem. 

x WÂS, (rac.) en forme de baie, une 
anse dans un lac. 

«€ WÂSAKÂM. (adv.) autour de l'eau 
du lac. 

€ WÂSAKÂMEW, ok, (v. n.) ÿ va 
autour du lac, de l'eau. 

« WÂSAKÂMEWIN, a, (n.f.) action 
d'aller autour de l'eau. 

« WÂSAKÂMUTTEW, ok, (vn.) à 
marche autour de l'eau. 

« WÂswew, (0 a ) sam, SUWEW, SI- 
KEW, à le coupe à l'entour. 

« WÂSÂPEVW, ok, (v. n.) à taille 
autour, v. g., tailler des cordes 
aulour d’une peau. 

« WÂSÂHIGAMA W, (v. im.) ü y a 
une baie (dans un lac.) 

x WÂSK, (méme racine) autour, à 
l'entour, en cercle. 

« WÂSKÂPAYIW, ok, a, (a. a. el 
in.) 1 tourne en cercle, en rond. 

« WÂSKÂPAYIHUW, ok, (v. r.) 

lourne en rond, en‘faisant des 

mouvements. 


im.) 


ils 
sont debout en rond. 
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Et WÂSKÂPÂWISTAWEWOK, (0. 
a.) ds se tiennent debout autour 
de lui. 

«© WÂSKAW, (adv.) en cercle, en 
rond. 

« WÂSKAPIWOK, (a. a.) ds sont 
assis en cercle. 

€ WÂSKAPISTÂTU WOK, (v. m.) 
idem. 

« WÂSKAPISTAWEWOK, (v. a.) 
üs sont assis en cercle autour de 
lui. 

« WÂSKAPISTAMWOK, (v.a. in.) 

_ ils sont assis autour de cela. 

€WÂSKÂHIGAN, a, (n. f) maison, 
bätisse, fort de traite. 

© WÂSKÂHIGANIKKEW, ok, (+. 
n.) à fait une maison. 

« WÂSKÂHIGANIKKAwWEw, (v. a.) 
ùl lui fait une maison. 

«WÂSKÂHIGANIKKEWIYI. 
NIW, ok, (n. f.) celui qui fait des 
maisons, charpentier. 

«€ WÂSKÂKUN EKWÂTCHIGAN, 

à, (n. f.) hausse du soulier. 

« WÂSK ÂxEw, (0. a.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, 4 l'entoure, v. g., un 
champ. 

€ WÂSKÂPAYISrawew, etc. (2. a.) 
il va autour de lui, étant à cheval. 

«WÂSKÂSAKEswEw, (v. a.) sam, 
SUWEW, SIKEW, 0! lui coupe la peau 
en rond. C’est le mot pour: il le 

_ circoncit. 

« WÂSKÂSAKESUWE WIN, a, (n. 
f.) Circoncision. 

€ WÂSKÂSKAWEW, (0. a.) KAM, KkÂ- 
KEW, KÂTCHIKEW, Ÿ marche, il r6- 
de autour de lui. 

« WÂSKÂsIMEw, (0. a.) TrITAw, etc., 
il le dépose en cercle. 


UWÂSKAHYEW, (0. a.) STAW, YL 
WEW, TCHIKEW, t le place en rond. 

@WÂSKÂTTEW, ok, (v. n.) à mar- 
che en cercle. 

CWASKIW, Ôk, (v. n.) ü vire de 
bord, il retourne. 

« WÂSKATAYEGIN, wa, (n. f. 
peau de cuir passée, fendue sur le 
dos. | 

« WÂSPISUN, a, (n. f.) maillot, sor. 
te de sac dans lequel les sauvages 
enveloppent leurs petits enfants. 

«© WÂSPISUW, ok, (a. a.) il est lacé 
dans ‘un maillot, et, il est lacé, 
passementé. 

© WAÂSPITEW, a, (a. in.) c'est lacé, 
passementé. 


© WÂSPIrEw, (v. a.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, Ü l'enveloppe, le lace, en 
Pattachant. 

« WÂSPITÂPÂN, a, (n.f.) enveloppe 
de traîne, morceau de cuir qui sert 
à envelopper la charge de la traine. 

« WÂSPITÂPE W, ok, (v. n.) il la- 
ce, 0. g., WU lace une traine. 

x WÂS, (rac.) clair, lumineux, bril- 
lant. 

« WÂSISUW, ok, (a. a.) il est bril- 
lant, lumineux. 

« WÂSITEW, a, (a. in.) idem. 

« WÂSEYAW., ok. a, (a. a. et in.) 
c'est brillant, lumineux. 

[« WÂSEYÂ WIN, a, (n. f.) lumière, 
clarté. 

« WÂSEYÂPISKISIW, ok, (a. a.) 
ù est brillant (du fer.) 

« WÂSEYÂPISKAW, a, (&. in.) td. 

«© WÂSEYÂPISKISUW, ok, (a a.) 
est brillant par le feu,v. g., un 
fer rougt au feu. ns 
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« W..SEYAPISKITEW, a, (a in.) 
idem. 

« WÂSASKUTEW, (v. im.) ca éclai. 
re, il y a lumière. 

k WÂSASKUTEPA YIW, 5 a, (a. 
a. etin.) iléclaire,il ya des HS 

‘ WÂSASKUTEPA YInew, (v. a.) 
TTAW, HIWEW, TCHIKEW, ül lui fait 
faire de la lumière,il lui fait faire 
des éclairs. 

« WÂSASKUTENIGAN, a, (n. f.) 
chandelle, lampe. 

« WÂSASKUTENIGANÂBISK, 
Wa, (n. f.) chandelier en fer. 

« WÂSASKUTENIGANÂTTIK, 
wa, (n. f.) chandelier en bons. 

« WÂSASKUTENAMÂGAN, a, (n. 
[.) lanterne. 

« WÂSASKUTENAMÂwEw, etc., 
(v. a.) il lui procure de la lumière, 
il l’éclaire. 

« WÂSEGAMIW, (v. im.) il y a eau 
claire, limpide. 

« WÂSENAMÂGAN, a, (n. f) chds- 
sis, fenétre. 

« WÂSENAMAÀ WIN, a, (n. f.\ idem. 

« WÂSENAMÂWINÂBISK, wa, 
(n. f.) vitre. 

« WÂSENAMÂWINEGIN, wa, (n. 
f.) moustiquaire, coton dans les 
chassis. 

« WÂSENAMÂWINAPPIN, Wa, 
(n. f.) châssis de peau de parche- 
main. 

« WÂSESKkAwWEwW, (v. a.) KAM, KÂ- 
KEW, KÂTCHIKEW, Ÿ l’éclaire, 11 le 
rend lumineux. 

« WÂSESKAMÂwEw, etc., (v. a.) 
il lui donne de la HS QEN “ 

« WÂSESKWAN, (v. #m.) le ciel, le 
temps est clair. 
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« WÂSESKWÂSTAN, (v. im.) Le: 
temps s’éclaircit par le vent. 


« WÂSASKWETOW, ok, (n. f.} 
champignon. 
« WÂSESIKWAW, (v. im.) cest 


brillant, v.g.. du cristal, de la gla- 
ce; ka wâsesikwak, alun. 

« WÂSIKUNASTEW, (v. im. }neige 
qui brille au loin. 

« WÂSENEW, (v. a.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, Ÿ! le fait briller. 

C«WÂSENAMÂwEw, etc., (0. a.) 
l'éclaire, 1 lui procure de la lu- 
mière. 

« WÂSESKUSIW, ok, (a. 
brillant, lumineux. 

« WÂSIKKWÂSUW, ok, (a. 
est éclatant comme le soleul. « 

« WÂSIKK WÂSTE W, a, (a. in.) id. 

« WÂSIKKWEKAHIKEW, ok, (v. 
ind.) il tire au blanc. 

« WÂSIKKWEKAHwEw, etc., (v. 
a.) 4 le. polit, il le rend brillant 
avec la hache. 

«€ WÂswew, etc. (v. a.) il l'éclaire, 
c'est-à-dire en faisant de la lumiè- 
re pour pécher les poissons, avec 
un dard ou, péche le poisson 

au flambeau. 

« WÂSWAW, ok, (v. n.) il travaille 
le poisson au flambeau. ca 

« WÂSWÂWIN, a, (n. f.) action de 
travailler le poisson au flambeau. 

« WÂSTENAMÂGAN, a, (n. f} 
chandelle, lumière. 

« WÂSTENAMÂGANÂBISK, wa, 
(n. f.) chandeher de fer. 

« WÂSTENAMÂGANÂTTIK, wa, 
(n. f.) chandelier de bois. 

« WÂSTENAMÂGANIKKAwWEw,. 
etc. (v. a.) ü lui fait un chandelier. 


a.) à est 


a.) 1 
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« WÂSTENAMÂwEw, etc., (v. a.) 
# Péclaire, il l'illumine. 

« WÂSTENIKKÂrew, (v. a.) Tam, 
SIWEW, TCHIKEW, 4 y répand de 
la lumière. 

« WÂSTEPAYIW, ok, a, (a. a. et 
in ) il devient lumineux. 

x WÂSTINIKEW, ok, (v. n.) à 
remue les mains, \d pare les coups 
avec ses mains, et, il fait signe de 
la main. 

«© WÂSTINAMÂweEw, etc. (0. a.) à 
lui fait signe de la main, ou, avec 
autre chose. 

« WÂSTEHwEw, (0. a.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, ÿ S'en sert pour fai- 
re des signes. 

« WÂSTEHAMÂweæw, etc., (v. a.) 
Voy. Wâstinamâwew. 

x WASKAMISIW, ok, (a. a il 
s'améliore, il se bonifie, ou mieuæ: 
il a sa pleine raison, connaissance. 

« WASKAMI-AVAW, ok, (a. à.) 
idem. 

« WASKAMISIWIN, a, (n. f.) luci 
dité, connaissance de ce qu'on fait. 

« WASKAMEYITTAM, wok, (v.n.) 
il est dans sa pleine connaissance. 

« WASKAMEYITTÂKUSIW, ok, 
(a. a.) 1 agit raisonnablement. 

« WASKAMEYITTÂKWAN, wa, 
(a. in.) ça a du bon sens. 

« WASKAMEYITTÂAKUSIWIN,a, 
(n. f.) bon sens. À 

« WASKAME VImEw, etc., (v. a.) 4 
le pense en son bon sens. 

x WASKITCH, (adv.) dessus, en 
dehors, à l'extérieur ; waskitchâ- 
yik, à l’extérieur. 

« WASKITAPIW, ok, (a. a.) il est 
assis dessus. 
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« WASKITASTEW, a, (a. in.) a. 

« WASKITASKAMIK, (adv) üci- 
bas, sur la terre. 

« WASKITCHITCHIN, wok, (a. 
a.) l'est couché, placé dessus. 

€ WASKITOHITTIN, wa, (a. in.) 
idem. 

€ WASKITAHYEW, (0. a.) sTAw, vi 
WEW, TCHIKEW, à le place dessus. 

« WASKITATEWENAM, wok, (v. 
n.) 1 marche sur la neige ou sur 
la glace, sans enfoncer. 

 WASKITCHIPEKINAM, wok. 
\ marche sur l'eau. | 

€ WASKITCHIPEW, idem. 

€ WASKITCHIPEK, sur l'eau. 

€ WATENAM, wok, (v. n.) 4 mar- 
che sur la neige sans enfoncer. 

« WASKITATEWEYAW, (v. im.) 
la neige est assez dure pour porter. 

« WASKITATENIKWAN, (v. im.) 
idem. 

( WATENIKWAN, (v. im.) idem. 

« WASK WESIN, wok, (a. a.) #l re- 
bondit. 

« WASKWETTIN, wa, (a. in.) 1. 

€ WASK WESsIMEW, (v. a.) TTITAW, 
SIMIWEW, TCHIKEW, | le fait re- 
bondir. 

« WASKWEPAYIW, ok, a, (a. a. 
et in) ü rebondil, ca rejaullit. 

« WASK WEPAVIHEw, (v.a.)TTaw, 
HIWEW, TCHIKEW, Ô le fait rejail- 
br. 

« WASKWENEW, (v. &.) NAM, N- 
WEW, NIKEW, Ÿ le pousse de côté. 

x WASKAWIW, ok, (v. n.) #1 se 
remue, il bouge. 


[e WASKAWINEW, (0. a.) NAM, Ni 


WEW, NIKEW, Ü le remue, il le met 
en mouvement. 


WAS 
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« WASKA WIHEw, (0. a.) TrAW, 1-|( WÂSPÂWEPAYIW, ok, (a. a.) 


WEW, TCHIKEW, le fait se remu- 
er, bouger. 

« WASKAWIPITEw, (v. &.) TAM, 
SIWEW, TCHIKEW, à le remue en le 
tirant. 

« WASKAWIPAYIW, ok, a,.(a. 
a. et in.) ü remue, il grouille. 

« WASKAWIPAYIHEW, (v. a.) 
TTAW, HIWEW, TCHIKEW, il le re- 
mue, il le grouille. | 

« WASKAWÂKINAM, wok, (v. n. 
il remue l’eau. 

« WASKAWÂGAMIPAYIW, ok, 
a, (a.a. et in.) l’eau remue, éprou- 
ve un mouvement. 


x WASKOW, a, {n. r.) nuage. 


« WASKOWAN, (v. im.) ü y a des. 


nuages. 


k WASKWE Y, ak, (n. r.) bouleau, 
et, écorce de bouleau. 


« WASKWEVYÂBUIY, a, (n. f.) st 
rop de bouleau, jus du bouleau. 

« WASK WESKAW, (v. im.) U y a 
du bouleau en quantité. 

« WASKWEYÂTTIK, wok, (n. fl 
bois de bouleau. 

« WASKWEYÂTTIKUSKAW, (v. 
im.) il y a beaucoup de bois de 
bouleau. | 

« WASKWEYOSL, 4, (n: f.) canot 
de bouleau. 

« WASKWEYÂGAN, a, (n. f.) va. 
se, plat fait avec de l'écorce de 
bouleau. Voy. Kâkwëy. 

x WÂSPÂWEKHEw, (v. a.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, ÿ l'éveille en 
faisant du bruit. | 

« WÂSPÂWEMEW, etc. (v. 
idem, par ses paroles. 


a.) 


il s'éveille. 

x WASAKA V, a, (n. 7.) sa peau. 

x WASASWEPAYIW, ok, a, (a. 
a. et in.) se, disperse, \ s'épar- 
pille. 

€ WASAS WE P A YIgew, (v a.) 
TTAW, HIWEW, TCHIKEW, À l'épar- 
pile, il le disperse, il le sème. 

« WASASWEPIKEw, (0. &.) NA, 
NIWEW, NIKEW, idem. 

« WASASWEWEPINEW, 
(v. a.) idem. 

« WASASWETISAHWEW, (v. a.) 
HAM, HUWEW, HIKEW, 4 le dis- 
perse de côté et d'autre. 

« WASWEPEKINATCHIK E W, 
Ok, (v. ind.) il fait rejaillir Veau, 
il asperge. 

« WASWEPEKINATTO W E W, 
etc., (v. a.)  l'asperge. 

« WASWEPEKAHWEW, (v.@.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, idem. 

« WASWEPEKINATCHIK E.- 
WIN, a, (n.f.) aspersion. 

x WATAKAMISIW, ok, (a. a.) 
est vif, colère, emporté, prompt. 

« WATAKAMISIWIN, a, (n. f.) 
emportement, étre vif à la colère. 

« WATAKAME, (préfixe) étre sujet 
à, etc., v. g.,-watakame kisiwä- 
siw, & est sujet à la colère, wata- 
kame kiyâskiw, à est'sujet au 
mensonge. Voy. Nitta, et, Wakke. 

x WATCHEKAMISIW, ok, (a. a.) 
il est prompt, vif, agile, actif. 

« WATCHEKAMISIWIN, a, (n. f.) 
agilité, activité. 

« WATCHEKAMEYIMEW, etc. 
(v. a.) il le pense agile, vif. 


etc., 


WAT 


« WATCHEKAMEYITTAM, wok, 
(v. n.) il trouve la chose facile, de 
son goût. 

« WATCHEPISIW, ok, (a a.) ül 
est actif, agile. 

« WATCHEPPIW, ok, (a. a.) id. 

(« WATCHEPISIWIN, a,{(n. f.) ac- 
hivilé, agité. 

« WATCHEPEVYITTAM, wok, (v. 
n.) dy va de bon cœur, c’est de 
son goût. 

+ WATIJTY, à, (n. r) montagne, 
it HUE rocheu- 
se. 

€WATIJIWIW, ou, WAN, (v. im.) 
c'est montagneux. 


« WATCHISTUN, a, {n. r.) nid. 

« WATCHISTUNAPIW, ok, ou, 
KIKATCHISTUNAPIW, (& a.) 
elle est sur son nid. 

« WATCHISTUNIKKEW, ok, | 
n.) elle fait son nid. 

« WATCHASK, wok, 
mUus que. 

« WATCHASKWEYÀN, ak, (n. f.) 

peau du rat avec le poil. 

« WATCHASK WÂTT, a, (n. f.) loge 
de rat, 

WATCHISTAKÂTCH! (ex.) c’est 
étrange ! est-ce possible ! ce n’est 
pas possible! v. gq., watchista- 
kâtch namawiya ituke ekusi 
kita totam ! ce n'est pas possible ! 
ne fera pas cela, watchistakâtch 
k'etweyan! c'est par trop ce que 
tu dis !, 


FLAN: 


x WATCHISKAW, ok, foin) 27 
boite. 
« WATCHISK À WIN, a, (n. f.) ac- 


tion de boiter. 
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x WATIKKWAN, a, (n. f.) nœud, 
el, branche. 

« WATIK KWANIWIW, CU, 
WAN, (v. im.) y a des EE 

x WATAPIY. a, (n.f.) petite racine 
des épinettes dont on se sert pour 
coudre les eanots d’écorce. 

€ WATAPIWIW, ou, WAN, (v. 


im.) il y a des racines d’épinette. 

€ WATAPIWAT, a, {n. f) panier. 

x WÂTI, plur. wâta, (n. r.) trou 
dans la lerre. 

€ WÂTISKAW, (v. im.) il ya beau- 
coup de trous. 

€ WÂTIKKAÂN, a, (n. f.) cave, fosse. 

€ WÂTIKKEW, ok, (v. n.) ü creu- 
se une fosse, une cave. 

€ WATOW, ok, {n. r.) gratture de 
peau, partie qu'on enlève de la 
peau après avoir 6té le poil. 


Ve WATOW, a, (n. f.) sang caille, 


coagulé. 

x WÂHÂKAVY, ak, (n. r.) écaille 
de poisson. Voy. Wäkay, ak. 

« WÂ WÂTCH, (conÿ.)et,méme. Voy. 
Mina. 

x WÂWÂSKESIW, r.) 
cerf, biche. 

« WÂWÂSKESIWISIPIY, f.) 
Rivière Labiche. | 

« WÂWÂSKESIWISÂKAHIGAN. 
(n. f. Lac Labiche. 


Ok, (n. 


(n. 


x WÂWÂKISTIK WEYAW, (ve 
im.) c'est une rivière croche. 
« WÂWÂKITTIN WA? & (0.128. | 


idem, torlueuse. 
€ WÂWÂKAMOW, (v. im.) chemin 
croche. 


€WÂWÂKATINAW, (v. im.) mon- 


lagne qui va en serpentant. 


WÂW 
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x WÂWÂNEVITTAMOWIN, a,| WÂWIYÂWITTAM, wok, (v. n.) 


(n. f.) Voy. la racine Wan. 

+ WÂWÂNISIW, ok, (a. a.) il est 
dans le besoin. 

« WÂWÂNISIWIN, a, {n. f.) be- 
soin, manque. 

«€ WÂWÂNIHEW, (v. a.) TTAW, Hi- 
WEW, TCHIKEW, à &a besoin de lui. 

«WÂWÂNAKATEW, ok, (a. a.) 
il est dans la famine. 
WÂWÂNAKATE WIN, a, (n. f.) 
famine, disette. 

x WAWÉ, (rac.) orner, ornemen- 
ler, préparer pour un départ. 

« WAWESIW, ok, (v. r.) à s'ar- 
range, ù s'orne, il fait sa tonlelte. 

à WA WESIHU W, ok, (v. r.) 2dem. 

« WA WESTWIN, a, (n. f.) toilette. 

« WA WESIHU WIN, a, (n. f.) td. 


« WA WESIHEWw, (0. a.) TTAW, Hi- 
WEW, TCHKEW, à l'arrange, à 
Vorne, 1l le prépare (pour un dé- 
part.) 

«WAWEVYIHE W, etc. (v. a.) 5d. 


€WAWEYIW, ok, (v. n.) 4 s'ar- 
range, \ fait ses préparahfs de 
départ. | 

« WAWESIHUWÂKEVW, ok, (v. 
r.) u s'en fait un ornement, 1 s’en 
pare. 

«WAWESITTAMAWEW, etc., 
(v. a.) d lui prépare, \ l’arrange 
pour lui. 

x WAWEYÂPAMEWw, (0. a.) TTAM, 
KKEW, TCHIKEW, à l'examine, 1 
le regarde avec attention. 

« WAWEVYASKIWOKIKEw, (v.4.) 
NAM, NIWEW, NIKEW,  l'arrange 
avec soin, 1 le polit v. g.. de la 
terre, du mortier, de la gomme. 


l'entend. Voy. Pettam. 

x WAWIYATEYITTÂK US I W, 
Ok, (a. a.) il est drôle, comique, 
farceur. 

(WÂWIYATEYITTAKWAN,wa, 
(a. in) c’est drôle, comique. 

CWÂWIYATEYIMEw, (0.4.) TTAM, 
MIWEW, TCHIKEW, % le trouve 
drôle, comique. | 

« WÂWIYATWEW, ok, (v. n.) il 
dit des farces, drôleries. 

(€WAWIVATWEWIN, a, {n. f) 
farces, bouffonneries. 


€WÂWIYASITTÂKUSIW, ok, 
(a. a.) ilest farceur à entendre. 
€QWÂWIYASITTÂKWAN, wa, 


(a. in.) c'est drôle, comique à en- 
tendre. 

« WÂ WIYASITTAWEW, (v. a.) 
TTAM, TTÂKEW, TTÂTCHIKEW, © 
le trouve farceur, comique à en- 
tendre. 

« WÂ WIVYASINAWEwW, (0. a.) NA, 
NÂKEW, NÂTCHIKEW, l le trouve 
étrange, comique en le voyant. 

« WÂ WIYASIHEW, etc., (v. a.) il 
lui fait des farces, des boufjonne- 
ries, il lui joue un bon tour. 

« WÂWIYASIMEW, etc., (v. a.) 
il lui parle d'une manière comi- 
que. 

« WAWIYATISIW ok, (a. a) c’est 
bon pour lui, (qu'allait-il faire 
laÿ?). ao | 

« WA WIYATISIWIN, a, {n. f.) 
tour joué à quelqu'un. 

« WÂWIYATISIKKEW, ok, (0. 
n.) à fait des farces, des boufjon- 
neries. | 


WÂW 


dit des paroles déshonnétes. 
Wiyakkwew. 

WÂWI, plur. wâwa, (n. r.) œuf. N. 
B. Awew, est la terminaison ver- 
bale pour indiquer les œufs, v. q., 
mânawew, à ramasse des œufs, 
mânäwân, place où on ramasse 
les œufs. 

« WÂ WIGAN, a, (n. 
dorsale. 


x WÂWIY, (rac.) en rond, comme 
un globe. 


« WÂWIYÂNIGAN, a, toute la 
colonne vertébrale, aussi, le faite 
d'une bâtisse. 

« WÂWIYÂPISKUSIW, ok, (a.a.) 
il est rond, (du fer.). 

« WÂWIYÂPISKAW, a, 
idem, (du fer.) 

« WÂWIYÂSKUSIW, ok, Va a.) 
idem, (du bois.) 


« WÂWIYÂSKWAN, wa, (a. in.) 
idem, {du bois.) 

« WÂWIYEYÂTCHIWAN, (v.im.) 
gouffre, torrent d’eau. 

« WÂWIYEYÂSIKEW, ok, (a. a.) 
(pisim) le soleil ou la lune a un 
cercle. 

« WÂ WIYESIW, ok, (a. a.) il est 

rond, il est fait rond, v. g., wà. 
wiyesiw pisim, la’ lune est dans 
son plein. 

«WÂWIYEVAW, a, (a. in) idem. 
«WÂ WIYESIWIN, a, (n. f.) ron- 
deur, cercle. js 
« WÂWIYEYAÀ WIN, a, (n.f.) id 

(inanimé.) 
« WÂWIYEYÂTTIYEW, (v. im.) 
. pleine lune. 


Voy. 


r.) rein, épine 


(a. in.) 
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WÂWIYAKKWEW, ok, (v. n.) [a WÂWIVEREw, (v. 


| e WÂYISIWIN, 


WÂY 

a.) TTAW, HI- 
WEW, TCHIKEW, Ÿ le fait en rond. 

« WÂWIYEKUIK, (n. f.) la ron- 
deur du firmament. 

« WÂWIYEPAYIW, ok, a, (a. a. 
et in.) ca va en rond. 

« WÂWIYEPIWOK, 
sont assis en rond. 

« WÂ WIYESTEW, a, (a. in.) c'est 
placé en cercle. 

«WÂWIYEVYAÂKINEW, (0. a.) Nan. 
NIWEW, NIKEW, le forme en 
cercle, en rond. 

« WÂWIYEYÂPISKINEW, eté., 
(v. a.) idem, (du fer.). 

« WÂWISIW, ok, 


x WÂWIS, (adv.) à fortiori, à plus 
forte raison, v. g., wâwis ituke, 
Probablement, sans doute. 

« WÂWISITUKE, (adv.) à plus 
forte raison, sans doute. 

+ WAVASITA, (n. r.) petit pied 
d'un animal. 

« WAYASITAPPINEW, ok, (a. a.) 
il a mal au petit pied. 

x WÂVÂKUNAHWEW, (0. a.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, ül l’enfouit sous 


la. neige. 
« WÂVEHEW, (v. a.) TTAW, HIWEW, 


TCHIKEW, 0 le creuse. 

« WÂYIPEYÂN, a, place creuse, 
enfoncement. 

« WÂYIPEYAW, 1. imp.) mare. 

4 WÂYISIW, ok, (a. 
concave, 

« WÂVAW, a, (a. in ) idem. 

a, (n. f.)concavité. 

« WÂYÂPISKATAHWEW, (v. a.) 
HAM, HUWEW, HIKEW, le creuse 
en concavité. 


(a. a.) ts 


a.) test creux, 


WÂY 
€ WÂYITCHITOHÂN, (x. f) creux 
de la main. 

«© WÂYATCHAW, (v. im.) terrain 
concave, plaine. 

{ WÂVATINAW, (v. im.) passage. 
concavilé dans une montagne, 
vallée entre deux collines. 

x WAYA, (rac.) sortir dehors, à 
l'extérieur. 

CWAVYATCHÂWIW, ok, (v. n.) 
il sort, il part en courant. 

« WAYAWISKAWEW, à sort de 
Son -Corps, ou, de chez lui. 

€ WAYAWIW, ok, (v. n.) à sort 

“dehors. N. B. Cela veut aussi dire : 
il évacue, il salisfait la nature. 
€WAYAWIWIN, a, {n.f.) action 

d'aller dehors, sortie. 

« WAYA WITTAHEW, (0. a.) TTAwW, 
HIWEW, TCHIKEW, Y le transporte 
dehors. . 

{ WAYAWITIS Aux wE w, (v. a.) 
HAM, HUWEW, ÿ l'envoie dehors, il 
le jette dehors. 

« WAYAWIYÂBATTEW, (v. im.) 
la fumée sort, comme d'une che- 
minée. 

4 WAYAWIYÂSIKA WIW. /v.im.) 
ca Suinte, ca coule à l'extérièur. 

& WAYAWIPATTAW, ok, (v. n.) 
sort en courant. 


{ WAYAWIYÂMOW, ok, (v. n.) 


il sort en fuyant. 
CWAYAWIPAYIW, ok, a, (a: a. 
clin.) il s’en va dehors, ca va à 
Pextérieur. 
« WAYAWIPIrew, (v. a.) TAM, Si- 
WEW, TCHIKEW, Y le tire dehors. 
UWAYAWISrawew, etc., (v. a.) à 
sort vers lui. 
€ WAYAWITIMIK, (adv.) dehors. 


L WAY 


€WAYAWITIMÂVIK, (ado) à. 
l'extérieur. 

« WAYAWITISINEw, (v. a.) NAM,. 

: NIWEW, NIKEW, tlle pousse dehors 
avec la main. 

€WAYAWIWEPINEw, (0. a.) Nam, 
NIWEW, NIKEW, | le jette dehors. 

€ WAYAWIWEPAnwEw, (v. a.) 
HAM, HUWEW, HIKEW, à le jette, il : 
le renverse dehors en le frappant. 

€ WAVAWIYAW, ok, (v.n.) üsort 
en volant. 

WAYAKASK {n. r.) palais de la 
bouche. 

x WAYESKÂNISIW, ok, (a. a.) 
il est dans l'infortune, v. g., par la 
perte de la vue, d'un membre, üe 
ses enfants, ou, par quelque. mal- 
heur. 

« WAYESKÂNISIWIN, ane) 
infortune, malheur. 

« WAYESKÂNIHEw, (v. a.) TKAW, 
HIWEW, TOHIKEW, 0 le rend misé- 
rable, malheureux. . 

« WAYESKÂNI“Ew, etc., (v. à.) 
idem, par ses paroles. 

« WAYESKÂNE YImew, etc. (v.a.) 
il le trouve infortuné, malheureuar. 

« WAYESKÂNEYITTAKUSI W, 
Ok, (a. a.) il est misérable infor- 
luné. 

x WÂVESInHEw, (v. a.) TTAW,° HI- 
WEW, TCHIKEW, | le trompe, 1 le 
triche. | R | 

« WAYESIHIWEW, ok, .(v. ind.) 
ul trompe, il triche. 

CWAYESIHIWEWIN, a, {n.f.) 
tromperie, fourberie. 

€WAYESIHISUW, ok, (v. a.) & 

estdans l'illusion. 


WAY ( 


« WAYESIHISUWIN, 
propre illusion. 


à; 


« WAYESITOTawEw, etc., (0. a.) 
Voy. wayesihew. 
« WA VESIMEW, etc. {v. a.) à ui 


dit des paroles trompeuses, 
bes, fausses. 

€ WAVESINEHWEw, (v. a.) Ham, 

HUWEW, HIKEW, Ÿ le triche. 

_« PEN SERRE, ay (nf) 
fourberi 1e. 

+ WÂYO, (adv.) loin, une grande 
distance. 

«WÂYOWIS, (adv.) un peu loin. 

« WÂYOWESKAMIK, (adv.) très- 
loin. 

« WÂYONEW, à l'attend loin avec 
la main. 

.x WAYESÂBIW, ok,.{a. a.) il a 
mal aux yeux par la neige, il a le 
mal de neige. 

« WÂYESÂBI WIN, 
| neige. | 
x WEMISTIKOJIMOWIN, a, (n. 
[.) langue française, canadienne. 

« WEMISTIKOJIMOT O r 4 w E w, 
etc., (v..a.) à lui parle francais. . 

€ WEMISTIKOJIW, ok, (n. f.) un 
français, un canadien, un blanc, 

un homme civilisé. 

« WEMISTIKOJIWIW, ok, (a. a.) 
il est français, il est homme civi- 
lisé. 

« WEMISTIKOJ IS K W E W, ok, 
(n. f.) française, canadienne. 

« WEMISTIKOJISKWEWIW.,ok, 
(a. a.) elle est francaise, etc. 

«€ WEMISTIKOJIMOW, ok, & n.) 
ilparle français. 

« WEMISTIKOJIK IJ WE W, ok, 
(v. m.) dem. 


four- 


a, (n. f.) malde 


BA WEP 
in. f.)l« WEMISTIKOJIKIJ WÂr£w, ete. 


(v. a.) il lui parle français. 

« WEMISTIKOJIKIJWEWIN, a, 
(n. f.) parole francaise. 

« WEMISTIKOJIWASKIY, ( 
la France. 

« WEMISTIKOJIMOTTITAW,0k, 
(v. a. in.) à le traduit en français. 

« WEMISTIKOJIWIMASINAH I-* 
GAN, a, (n. f.) hvre francais. 

x WEKOSISSIK, (v. ind. sub.) un 
fus, le fils. 

x WEP, (rac.) jeter, lancer, rejeter, 
étre emporté par, elc. 

« WEPÂHAMÂvwew, etc. ( 
lui jette un sort. 


« WEPÂPOKOW, ok, (a. 
emporté par le courant. 

« WEPÂPOTEW, a, (a. in.) idem. 

« WEPÂPOWAYEw, (v. a) TAW, 
YIWEW, TGHIKEW,  l’efface avec 
de l’eau. 

« WEPÂWA%Ew, etc., (v. 


« WEPÂSIW, ok, (a. a.) il est em- 
porté par le vent. 

« WEPÂSTAN, wa, (a. in.) idem. 

«© WEPÂSTIMEW, (. &.) TTAW, NI- 
WEW, TCHIKEW, il le vanne. 

« WEPÂSTCHITCHIGAN, a, (n.f.) 
van. 

« WEPATEMEWw, (v. a.) TTAM, 
WEW, TCHIKEW, \ le nyraute de sa 
Pouehe. 

« WEPAHÂKUNÂGAN, a, (n. fl 
instrument pour Jeter la neige. 

« WEPAHÂKUNÂrew, (0. a.) TAM, 
SIWEW, TCHIKEW, ü lui Ole la neige, 

_ il rejette la neige qui est là. 

« WEPAHÂKUNEW, ok, (v: n.) it 
jette, nl baloie la neige. 


Ha) 


v. a.) 


a.) à est 


a.) idem. 


MI 


WEP 
« WEPAHIKEW, ok, (v.ind.) dlba. 


lae. 

€ WEPAHIGAN, a, (n. f.) balai. 

« WEPAHIKANIKKEW, ok, ({v. 
n.) à fait un balai. 

€ WEPAHWEW, (a. 4.) HAM, HUWEW, 
HIKEW, le balane. 

« WEPÂHÂSK WÂN, a, (n.f.) fron 
de. 

«WEPÂHÂSKWEW, ok, (v. n.) 
fronde, il lance quelque chose avec 
une fronde. 

€ WEPÂHÂSK WÂrew, (v. a.) TAM, 
SIWEW, TCHIKEW, ! le fronde. 

« WEPEYIMEW, (0. à.) TTAM, MI- 
WEW, TCHIKEW, 0 le laisse à lui- 
même, el, le lance, il le pousse à 
son sort, à le rejette de sa pensée. 

x WEBEYIMOW, ok, à s’aban- 
donne à son sort, ù rejette son 
corps, \ se sacrifie. 

« WEPInisuw, ok, ou, NUWw, ok, 

RAM). 

« WEPEYIMO WIN, a, {n. f.) aban 
don de soi-même à, elc. 

«€ WEPINISU WIN, a, (n.f.) idem, 
sacrifice de soi-même. 

(WEPEYITTAMÂwEw. Voy. wepä- 
hamâwew. | 

« WEPINÂSUW, ok, (v. n.) à fait 
un sacrifice. 

« WEPINÂSUWIN, a, (n.f.) sacri- 
fice, offrande. 

« WEPINÂSUSrTawEw, etc., (v. a.) 
il lui offre un sacrifice. 

« WEPINÂSUSTAMÂ we w, etc. 
{v. a.) 1 offre un sacrifice pour 
lui. 

« WEPIMEw, etc., (v. a.) à l'incite, 
il le pousse à faire cela, par ses 
paroles. 
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€ WEPIMOW, ok, (v. n.) ÿ! parle en 
excitant, à, etc. 

«WEPIMOWIN; a, {n.f.) parole 
Propre à exciter, à encourager, etc. 

€ WEPIKEW, (0. a) NAM, NIWEW, 
NIKEW, 4 le rejette. 

€ WEPINIKÂSUW, ok, (a. a.) il est 
rejeté, mis de côté. 

« WEPINIKÂTEW,. a, (a. in.) id. 

« WEPINISKWEWEW, ok, (v.n.) 
ùl rejette sa femme. 

« WEPINAMÂwEw, etc., (v. a.) # 
lui lance, il lui jette. 

€ WEPINISKEW, ok, (v. n.) 1 là- 
che son bras pour frapper. 

« WEPINASKWÂTEW, 

« WEPIPAYIW, ok, a, (a. a. etin.) 
il tombe, 1 se renverse, 1 chan- 
celle. 

« WEPIPAYIHEw, (0. 4.) TTAW, HI- 
WEW, TCHIKEW, { le renverse, nl le 
terrasse. 

» WEPIPAYIHITUWOK, (p. m. 
deux personnes se tenant corps à 
corps, et cherchant à se renverser. 

€WEPISIMEW, etc. (v. a.)1l le ren- 

+ verse par terre, il le lerrasse. 

x WEHWEW, ok, (n. r.) oie sau- 
vage. | 

+ WESÀ, (adv.) v. g., wesa mistahi, 
beaucoup trop, namawiya wesä, 
pas par trop, namawiya wesâ 
kKissin, 1 ne fait pas très-froid, 
wesa ki kakebâtisin, {uw es par 
trop insensé. | 

« WESÂMIK ! (ex.) est-ce possible! 
cen'est pas possible! c'est terrible! 
v. g., wesâmik mistahi matchi 
ayiwiw ! c’est terrible comme tl 
est méchant! wesämik ke paka- 
mahusk ! ce n’est pas possible qu’il 


WES 


en vienne à te frapper! namawi- 
ya wesâmik, ekusi kitchitotak ! 
ù n'en viendra pas jusqu'à, faire 
cela ! wesämik awiyak metchi- 
ayiwitji! est-ce possible qu'il y 
aurait quelqu'un assez méchant ! 

« WESÂMIKITUKE ! {ex.) pas pos- 
sible ! 

x WESKATCH, ou, WESKAT, 
(adv.) il y a longtemps, ancienne- 

| ment, dans le premier temps. 

« WESKATCHÉS, (adv.) idem, il y 
a déjà un peu longtemps. 

« WESKATCHINÂKUSIW, ok, 
(a. a.) il paraît ancien. 

« WESKATCHINÂKWAN, 
(a. in.) idem. 

« WESKATISIWIN, a,'{n.f.) an- 
cienneté. 

« WESKATISIW, ok, (a. a.) 1 est 
ancien. 


WESKWÂTEMIK, {n. r.) partie de 
la loge opposée à la porte. 

*x WET, (rac) trouver facile, aisé, 
qui se fail aisément. 

« WETCHIHEW, (0. a.) TTAW, Hi- 
WEW, TOHIREW, à en vient à bout 
aisément. 

« WETCHIHUW, ok, ,(v. r.) ü se 
rend facile pour étre saisi ou tué, 
OU VU, V. q., UN O1SeAu qui passe 
à portéé du fusil, une béle qui 
tombe dans le prége, une personne 
qui se {laisse prendre facilement, 

elle donne dans le piége. 

« WETCHIHU WIN, a, (n. f.) ac. 
tion de se laisser surprendre. 

« WETAPIKKÂTEw, (v. a.) TAM, 
SIWEW, TCHIKEW, 0 le noue bien 
aisément. 


Wa, 
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«WETTISIW, ok, (a. a.) il est fa- 


cile, aisé. 

« WETTAN, wa, (a. in.) idem. 

€ WETTE YIMEW, (0. &) TTAM, MI-* 
WEW, TCHIKEW, ol le trouve facile, 
ansé. 

€ WETCHINATEW, (v. 4.) TAM, SI- 
WEW, TCHIKEW, Ÿ le lue facile- 
ment. 

« WETTAKISIW, ok, (a. a.)u nesi 
pas cher. 

« WETTAKITTE W, a, (a. in.) td. 

€ WETTAKIMEW, (0. a.) TTAM, MI- 
WEW, TCHIKEW, à l'estime à un 
bas prit. 

« WETTATAYESIW, ok, (a. a.) 
elle n'est pas chère (fourrure.) 

« WETTATAYEVAW, a, (a. in.) 
idem. 


« WETINA, (adv.) facilement, aisé- 


ment, à l'aise, tranquillement. 

€ WETISIW, ok, (a. a.) il est che- 
velu, il a une grande chevelure. 

« WELWEW, ok, (v. n.) ÿ vend à 
bas prix. 

x WESPINATCH, (adv.) contre 
toute attente, pour peu de chose, 
pour un rien. 

€WESPINATCHIYAWEHEw,etc. 
(v. a.) à le fait fächer pour un 
rien. 

« WESPINATCHIY A WESIW ok, 
(a. a.) il est fäché pour rien. 

« WESPINATCHIYAWESIWIN, 
a, (n. f.) colère sans raison. 

x WE WESTÂHAMA W, ok, (v. n.) 
il émouche. 

« WEWESTÂHAMÂN, a, (n. f.) 
émouchoir. . 

« WEWESTÂHAMÂwEw, etc., (0. 
a.) ü l'émouche. 
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x WESTAHwWEWw, etc. (v. a.) quel! 
qu'un qui tue un animal, et mel- 
tant la viande en cache, y laisse 
un signal (épouvantail) pour en 
éloigner les bêtes carnassières. 

« WESTATAWEW, ok, (v. n.) id. 

€ WESTAHIGAN, a, {n. f.) signe, 
épouvantail. 

WETIJITAWI, (adv.) très, beau. 
COUP ; vd. 7., Wetjitawi miyo-pi- 
mâtisiw,#{ vit excellemment bien ; 
wetjitawi iyinisiw, à est très- 
sage. Voy. Otjitaw. 

x WEWEK, (rac.) envelopper. 

« WEWEKAPITCHIGAN, a, (n. 
[.) bandeau. 

{ WEWEKAPITEw, (vu. a.) Tam, 
SIWEW, TOHIKEW, | lui met un 
bandeau. 

« WEWEKÏIKEw, (v. a.) Nam, NI- 
WEW, NIKEW, 0! l'enveloppe. 

« WEWEKINIGAN, a, (n.f.) en 
veloppe. 

« WEWEKIW, ok, {v. r.) 4 s’'enve- 
loppe. 

« WEWEKISTIKWÂNEW, 
(a. a.) il a la téte enveloppée. 

« WEWE KISTIKWÂNEPIrEw, 
etc., (v. a.) à lui enveloppe la téte. 

« WEWEKISTIKWÂNEnEw, elc., 
(dv. a.) idem. 

« WEWEKISTIKWÂN EPISUW, 
Ok, (v. r.) il s’enveloppe la téte. 

x WEWEP, (rac.) bercer, remuer, 
branler. 

CWEWEPTrEw, (0. a.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, © le berce. 

« WEWEPÂYOWEW, ok,-(v. n.) 
il remue la queue. , 

« WEWEPIPAYIW, ok, a, (a a. 
ebin.) ca se balance, ça branle. 


Ok, 
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€ WE WEPAÂSIW, ok, (a. a.) il bran- 
le par le vent. 

«WEWEPÂSTAN, wa, (a. in) id. 

€ WE WEPIPAYIHEWw, (v. a.) rraAw, 
HIWEW, TCHIKEW, Ü le balance, il 
le brandille. 

« WEWEPIPAYITCHIGAN, à, (n. 
[.) balancçoir. 

€ WE WEPISUW, ok, (v. r.) à se 
brandille, 11 se balance. 

« WEWEPISUN, a, (n. f.) bercoir. 

(WE WEPIKEYIW, ok, {v. n.) 
se balance, le corps lui branle. 

« WEWEPISKWEYIW, ok, (uv. 
n.) à branle la tête. 

« WEWEPISKWEYISrawew,etc. 
(v. a.) à branle la tête devant lui. 

x WE VOTISIW, ok, (a. a.) à est 

, riche, il abonde, fécond. 

€ WEVOTAN, wa, (a. in.) idem. 

€ WEYOTISIWIN, a, (n. f.) riches- 
se, abondance. 

€ WEVYOTCHT-AYAW, ok.a, (a. a 
et in.) à abonde. 

«WEVOTCHIPAYIW, ok, a, (a. 

a. el in.) ca abonde, ca devient 
abondant. 

«WEYOTISIHEw, etc. (v. a.) 
Penrichit. 

€ WEYOTEYIMEw, (v. a.) Tram, 
MIWEW, TCHIKEW, ül le pense riche. 

€WEYOTEYIMOW, ok, (v. r.) à 
se croil riche. 

WI, préfixe devant le verbe, signe de 
ia volonté; vd. g., wi-Sipwettew, 
il veut partir; namawiya ni wi- 
Miyaw, je ne veux pas lui donner; 

. Wi-Wittamâwiyani, si {u veux me 
l'avouer. | 

WI, signifie aussi comme préfite, 
étre sur le point. de, em 0., 


+ 
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Wi-nipiyani, quand tu seras pour: 


_Mouwrir; Wa-mitjisuyani ayami- 
ha, quand tu es pour manger, 
prie. NB. Wi fait wa, au positif. 

WI, signifie encore, commencer à, 
Hé ; V. g., Wi-uottekatewok, üs 
commencent à avoir faim, c’est-à 
dire, ls commencent à sentir la 
famine; ekwa wi-miyo ayaw, 
commence à étre mieux. Quoique 
ces trois Wi, dans le principe, 
sortent les mêmes, et n'expriment 
que l'idée du verbe vouloir, cepen- 
dant lacception change, selon le 
sens des phrases. 

WIKKÂTCH, (adv.) jamais, (avec 
la négation ordinairement); ®. q, 
nama wikkâtch ni wâbamaw, je 
ne le vois jamais ; namawiya mi- 
weyittam wikkâtch, à n’est ja 
mais content; wikkâtch tchi pit- 
tukew ? entre-t-1l jamais ? 

WIKKÂTCH, (adv.) mais mieux : 
wâwikkâtch, rarement, de loin en 
loin. Voy. Ayäskaw, v g., wä- 
wikkâtch ayamihaw, ne prie 
que très rarement. 

x WIKI, {n.r.)sa demeure; ni- 
ki, ma demeure ; kiki, ta 
demeure; nikinân, notre demeu- 
TON CIE 

WIKISKAWEW, 
lui. 

, # WIKIW, ok, (v. n.) ü demeure, 
il séjourne; v. g., tande ka wiki- 
yan ? où demeures-itu? nama ow:i- 
kiw, ü n’a pas de demeure. 

€ WIKIMEW, (v. 4.) TTAM,*MIWEW, 
TCHIKEW, Ü demeure avec lui, ou, 
ul est marié avec elle, il reste avec 

"elle. 


il demeure en 


CWIKITTUWOK, (v. m.) üs de- 
meurent ensemble, uls sont mariés 
ensemble. 

«WIKITTU WIN , 4, (n.f.) mariage, 
union, kitchi, mariage chrétien. 

« WIKIMÂGAN, ak, (n. f.) compa- 
gnon, époux ; vd. g., owikimâga- 
NA, SON ÉPOUT, OU SON épouse 

« WIKIMÂGANImEw, etc. (0. a.) à 
demeure avec. lui, il la pour com- 
pagnon, aussi, elle la pour époux. 

« WIKIMÂGANIKkKawew, etc., (v. 
a.) tl lui donne pour compagnon, 
il lui fait. avoir pour compagnon 
de demeure. 

« WIKITTUÜUW, ok, (v. m.) # est 
marié, kitchi wikittuw, 4 est 
marié chrétiennement. 

€ WIKITTAHEWw, etc., (v. a.) # les 
unit ensemble; kitchi MARNE 
il les marie. 


« WIKITASKIW Emew, etc., (v. a.) 
ul lui est compatriote, *ÿh De 
dans le même pays que lui. 

x WIKK, (rac.) agréable au goût, à 
l’odorat, aimable. 

WIKKASKOKISE YIN, l'homme à 
l'herbe odoriférante, c’est le nom 
du chef des Cris. 

€ WIKKTIHEW, (0. 4.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, ÿ l'aime, il Le chérit. 

€ WIKKIMÂmEw, (d. a.) TTAM, MI- 
WEW, TCHIKEW, {| le trouve gaie 
able à l’odorat. 

€ WIKKIMÂKUHEw, (v. a.) TTaw, 
HIWEW, TCHIKEW, il le .parfume. 

« WIKKIMÂKUHUW, ok, (0. n.) 
il se par fume. 

« WIKKIMÂKUHUN, a, {n.f) par- 
fum, aromate. 


WIK 


« WIKKIMÂKUHU WIN, a, (n. 
idem. 

« WIKKIMÂKUSIW, ok, (a. 
est odoriférant. 

« WIKKIMÂKWAN, wa, 
idem. 

« WIKKIMÂKUSIWIN, a, 
bonne odeur, parfumerie. 

« WIKKIMÂswEw, (v. a.) SAM, SU- 
WEW, SIKEW, il brûle de PE 
des parfums. 

« WIKKIMÂSIGAN, a, (n.f.) fumée 
de l'encens, parfums qw'on brüle. 

« WIKKASKOSAMÂwEw, etc. (v. 
a.) il Lui brûle de l'herbe odorifé- 
rante. 

(«WIKKASKOswEw, etc: (v. a.) à! 
brüle de l'herbe odoriférante. 

« WIKKASKOSIGAN, a, (n. f.) 
herbe odoriférante qu'on brüle, fu- 
mée du parfum. 

« WIKKIMÂSUW, ok, (a. a.) il est 
odoriférant. 

« WIKKIMÂSTEW, a, (a. in.) id. 

« WIKKIMÂSÂWEW, ok, (v. n.) 
il brüle des parfums. 

« WIKKIMÂSÂ WE WIN, a, {n. f.) 
action de brüler des parfums. 

{ WIKKIPEW, ok, (v. n.) il aime 
à boire, il est ivrogne. 

€ WIKKIPE WIN, a, {n.f.) amour 
de l’ivrognerie. 

€ WIKKIPWEW, (v. a.) STAM, à en 
aime le goût, il aime cette nourri- 
ture. 

« WIKKIPUW, ok, (v. n.) ü mange 
avec appétit, \ trouve bon ce qu'il 
mange. 

« WIKKOmwEw, etc., (v. 
à manger au festin. 

{ WIKKOKEW, ok, (v. 


f.) 
a.) #l 
(a. in.) 


(n. f) 


a.) il l'invite 


n.) à fait 
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un festin. 
(WIKKOKEWIN, a, (n. f.) festin. 
€ WIKKOTTUW, 6h, (v. m) il fait 
un festin. | 
«€ WIKKOTTÜWOK, {v. m.) is 
s'invilent au festin. ! 
{t WIKKOTTUHEW, etc., (v. a.} : 
dl lui fait un festin. 
(WIKKWÂSTIMWEW, ok, (vu. 


n.) elle appelle son chien. 

« WIKKWÂSTIMWÂTEW, etc., 
(v. a.) elle l'appelle (son chien.) 

€ WIKKITISIW, 6k, (a. a.) # est 
doux, Suave au goût. 

« WIKKASIN, wa, (a. in.) idem. 

x WIKUPIY, a, (n. r.) écorce de 
saule, avec laquelle on fait des 

. cordes, des paniers. 

« WIKUPIYÂBIY, a, (n. 
d'écorce'de saule. 

x WIKKWA Y, a, (nr. 

« WIKKWÀS, a, (n. f.) petit mor- 
ceau de peau de la vessie. 

xWIKKWE, 1irac) en rond, 
comme un baril, un cercle. 


«€ WIKKWESIW, (a. 
rond. 
«WIKKWEYAW, (a. in.) idem. 


« WIKK WESTWIN, a, (n. f.) ro- 
tondité. 


« WIKKWETINAW, (v..im.) col- 

_ line, montagne en rond. 

« WIKKWEKUTEw, (v. a.) Tam, 
SIWEW, TCHIKEW, !! le sculpte en 
rond. 

« WIRKKWEKWÂTEW, etc, 
a.) elle Ve coud en rond. 

«WIKKWEKWÂSUW, ok, (v.n} 

. il coud en rond. 

« WIKKWEKWÂswew, 


[.) corde 


T.) vessie. 


a.) üU est en 


(U. 


& a 


WIK 
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SAM, SUWEW, SINEW, Ü le taille en] KEW, KÂTCHIKEW, ÿ fait un dé- 


rond. 

« WIKKWEPÂN, ak, (n. f.)pan- 
talons, culottes. 

x WIKK, (rac.) arracher avec ef- 
fort, sauver du danger. 

«WIKKWATCHIKHEw, (v. a.) 
TTAW, HIWEW, TCHIKEW, | l’ar- 
rache, v. g., un clou, quelque 
chose qui est planté, aussi: il le 
sauve, il l'arrache de ce mauvais 
HAS AR. 

.« WIKKWATCHIW, (v. n.) à s’é- 

chappe, il s’évade, v. q., un ani- 

mal attaché qui brise ses liens et 

s'enfuit, il se sauve. 
ÇWIKKWATCHIHUW, ok, /v. 
r.) idem. : 

« WIKKOW, ok, (v. n.) idem. 

€ WIKKWATCHIPA YIHU Wok, 
(v. r.) idem. 

« WIKKWATCHIWIN, a, (n. f.) 
évasion, délivrance. 

« WIKK WATCHIHU WIN, a, (n. 
[ }idem. 

«€ WIKKOWIN, a, (n f.) idem. 

« WIKKWATINEw, (v. a.) Nam, 
NIWEW, NIKEW, # l’arrache avec 
la main. 

«WIKKWATCHIPITEw, (v. a.) 
TAM, SIWEW, TCHIKEW, | larra. 
che en tirant avec effort. 

« WIKKWATAHWEw, (0. 4.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, il le tire hors, il 
l’arrache. 

« WIKKWATAHIGAN, a, {n. f.) 
instrument pour arracher, te- 
naïlle. 

x WIMA, (rac.) faire un détour 
pour éviler une rencontre. 

(WIMÂSkaWEwW, (v. 4.) Kkam, Ki 


tour, passe à distance pour ne pas 
le rencontrer, pour ne pas passer 
près de lui. 

€ WIMÂTTEW, ok, v. n.) ü fait un 
détour. 

« WIMÂTTE WIN, a, (n. f.) détour. 
en marchant. 

«WIMÂKIJWEW, ok, (v. n) 
parle d'une manière détournée, 
ambiquë, où, wäwimâwew. 

WIMÂKIJWE WIN, a, (n. f.) pa- 
role détournée, parabole. 

€ WIMÂTTAHEW, (v. a.) TTAW, H1- 
WEW, TCHIKEW, ÿ lui fait faire un 
détour. 

x WINI, plur. wina,(n. r.) moëlle. 

€ WINITTAK, ;wa, (n. !f) moëlle, 
cœur du bois. À 

x WIN, (rac.) salir, puer, détes- 
table. 

€ WINEVIMEW, (v. a.) TTAM, mi- 
WEW, TCHIKEW, # a dw dégoüt, 
du dédain, de l’'aversion pour lui. 

€ WINEYITTÂKUSIW, ok, (a. a.) 
il est dégoütant. 

« WINEYITTÂKWAN, Wa, (a. 
in.) idem. 

«WINEYITTÂAKUSIWIN, a, (n. 

. [.) chose dégoütante. 

€ WINIHEW, (0. 4.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, # le sowile, il le pro- 
fane. 

CWINIHUW, ok, (v. r.)il se souille, 
il se pollue. 

« WINIHUWIN, a, {n. f.) souil- 
lure, pollution. 

CWINIMÂswEw, (v. a.) SAM, su- 
WEW, SIKEW, Ü fait brûler quel- 
que chose dont l'odeur est dégoi- 
tante. 


WIN 


« WINIMÂSUW, ok, (a a) à a 
une odeur dégoütante. 


« WINIMÂSTEW, a, (a. in.) idem. 

« WINIMÂSU WIN, a, (n.f.) odeur 
abominable. 

« WINISIW, ok, (a. a.) à est sale, 
souillé, impur. | 

« WINAW, a. (a. in.) idem. 

« WINIMÂKUSIW, ok, (a. a.) ü 
répand une mauvaise odeur: 

« WINIMÂK WAN, wa, (a. in.) id. 

« WINISAKÂTTIP, ak, (n. f.) petit 
quadrupède qui ressemble au blai- 
reau. 

« WINISIWIN, a, (n. f.) souillure, 
impurelé. 

WI-OTÂNI, (prép.\ c’est bien lui,si, 
v,g., wiyotäni kaskittâäyäni, c’esi- 
à-dire si j'en viens à bout. 

+ WIPPISIW, ok, (a a.) il est 
creux, comme un luyau. 

« WIPPAW, a, (a. in.) idem. 

« WIPPISIWIN, a, (n. f.) cavité. 

« WIPPIPEKAW, ({v. 2m.) cavilé 
dans l’eau. 

« WIPPTIPEKÂSTAN, v. im.) idem, 
(par le vent.) 

« WIPPAHWEW, (V. &.) HAM, HU- 
WEW, HIKEW, 0 le perce, il le 
creuse, quelque chose en cylindre. 

« WIPPÂSKUSIW, . ok, (a. a) il 
est creux, (un arbre.) 

« WIPPÂSKWAN, (a. in} idem, 
(un arbre.) 

« WIPPIKAHWEW, (0. &.) HAM, Hu- 
WEW, HIKEW,. ÿ le creuse, vd. q., 
il creuse un arbre pour en fairesun 
canot. | 

« WIPPIKAHIGAN, a, (n.f.) arbre 
creusé, canot de bois. 
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+ WIPIS, a, (n. r.) flèche, (plus usi- 
té avec le diminulif.) 

(€ WIPISIS, a, (n. f.) idem, owipisi- 
siw, à a des flèches. 

« WIPPENMEWw, (0. a.) TTAM, MIWEW, 
TCHIKEW, ÿ! couche avec lui. 

« WIPPETTUWOK, (v. Mm.) 
couchent ensemble. 

WIPÎITWAÂNISIB, ak, (n. 1.) ca- 
nard, de la 3me espèce. 

x WIPUSKAW, (v. im.) forét où 
le feu a passé, (brülé.) 

WIPATCH, (ady.) vite, prompte- 
ment. Voy. Kiyipa. 

x WISAK, (rac.) souffrir, ressentir 
une douleur, amer. 

« WISAKISIW, ok, (a. a) il est 
amer, poignant, dpre. 

€ WISAKAN, wa, (a. in.) idem. 

« WISAKISIWIN, a, {n. f.) amer- 
tume, dpreté. 

« WISAKÂGAMIW, (0 "ML TNT 

amer, 0. g., un liquide. 

€ WISAKÂBIW, ok, (a. a.) i! a mal 
aux yeux. 

« WISAKÂPASUW, ok, (a. a.) id., 
(par la fumée.) 

« WISAKÂBIWIN, a, (n. f.) mal 
d'yeux. | 

€ WISAKAHWEW, (v. a.) HAM, HU 
WEW, HIKEW, t lu fait du mal, 1 
le heurte. 

« WISAKIKEWw, (v. a.) NAM, NIWEWw, 
NIKEW, 1 lui fait mal en le tou- 
chant. 

« WISAKIPIrEw, (v. a.) TAM, si- 
WEW, TCHIKEW, 4 lui fait mal, v. 
g., en lui tirant un bras, la peau, 
elc. 


als 
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« WISAKISKawWEw, . 4.) KAM, KÀ- 
KEW, KÂTCHIKEW, il lui fait mal 
en le heurtant avec le pied. 

( WISAKEYITTAM, wok, (v. n.) 

" du souffre. | 

«€ WISAKEYITTAMOWIN, a, (n. 
[.) douleur. 

« WISAKTSIN, wok, (a. a.) il se 
fait mal en tombant, en Segheur- 
tant contre. : . 

« WISAKIPAVYIW, ok, (a. a.) id. 

« WISAKIsIMEw, (v. a) TTIrAw, 
SIMIWEW, TCHIKEW, 0 lui fait mal 
en le jetant par terre, en le heur- 
tant. 

(WISAKASEW, ok, (a. a.) la la 
peau sensible, il souffre dans sa 

| peau. 

« WISAKASE WIN, a, (n. f.) dou- 

leur de la peau. 


« WISAKASEYÂPAHWEW,etc., 
(v. a.) à! le frappe sur la peau. 

« WISAKE YITT A MOSTA MA- 
WEW, etc. (v. a.) il souffre pour 
lui, à sa place. | 

« WISAKIMIN, a, (n. f) graine 
amère, canneberge. 


« WISAKISKÂKUW. ok, (v. pass.) 
ça lui cause du mal, v. g., sa 
nourrilure lui cause une indiges- 
lion. 


«WISAKAMEW, etc., (v. a.) lui 
x fait mal en le mordant. 
« WISAKAPPINEW, ok, (a a.) 
il a une maladie qui le fait souf- 
Nfrir: 
« WISAKATWEMOW, ok, (v. n.) 
il pleure amèrement. 


€©WISAKATWEMOWIN, a, 


pleurs amers. 
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€ WISAKITEHE W, ok, (a. a.) il a 
mal au cœur, (par la peine.) 

« WISAKITEHEWIN, a, (n. f.) 
peine du cœur, chagrin. 


« WISAKITEHESKÂAKUW, ok, 


| (v. pass.) ca lui donne du chagrin, 


ca lui blesse le cœur. 

+ WISAKKETJÂK, (n. r.) homme 
fabuleux des différentes tribus du 
Nord, auquel elles attribuent une 
puissance surnaturelle, avec un 
grand nombre de ruses, de tours, 
et de folies. Il est regardé comme 
le principal génie, et le fondateur 
de ces nations. Chez les Sauteux, 
on lPappelle Nenâboj, chez les 
Pieds-Notrs, Nâpiw. 

€« WISAKKETJAKOW, ok, (a. a.) 
c'est un fourbe, un trompeur. 

x WISASO, (adv.) tout d'un COUP, 
atchiyaw, v. g., quelqu'un qui se 
fâche tout d'un coup, mais qui 
bientôt s'apaise, wisaso kisiwä- 
SIW. 

«€ WISASOWESTIN, (v. im.) vent 
violent, subit ouragan. 

UC WISASWE YIuEw, etc., (v. a.) à 
l'aime tout-à-coup, mais pour un 
moment seulement. 

€ WISASWEYIMOW, ok, (v.n.) 
est content pour un moment. Voy. 
Sasweyimow. 

« WISASWEYIMOWIN, a, (n. f.) 
contentement d'un moment. 

x WISÂKkawew, etc. (v. a.) à 
Paitire à lui, ü le charme de 
manière à se faire suivre par lui. 

«© WISÂMEWw, (v. a.) TTAM, MIWEW, 
TCHIKEW, Ü l'invite à l’accompa- 
gner.. : 


WIS 


« WISÂWITAM, wok, (v. n.) il in- 
vite à aller avec lui. 

« WISÂWITAMOWIN, a, (n. f.) 
invitation pour accompagner. 

x WISI, plur. wisa, (n. 7.) partie 
grasse qui recouvre la panse. 

x WISINAW, a, (n. r.) castoréum, 
liqueur contenue dæ&ns deux vési- 
cules du castor. 


x WISISOMIKKUSIW, ok, (a. a.) 


il est d’un rouge vif. 

« WISISOMIKKWAW, a, (a. in.) 
idem. 

WISÂPUSKITEW. 

x WISKAWÂnew, etc. (v. a.) à 
arrive Sur l'ui sans en étre apercu, 
il le prend à l’improviste. 

WISKOWIN, (adv.) dubitanter, du- 
bium est. 

x WISKWASwEW, (0. &.) SAM, SU- 
WEW, SIKEW, Y le noircit, \ le 
rembrunit en le fumant. 

« WISKWASUW, ok, (a. a.) ùl est 
boucané, notrci par la fumée. 

« WISKWASTEW, a, (a. in.) id. 


« WISTEPAKKWAY, a, {n. f.) 

_ vieux morceau de cuir, peau de 
loge, toute fumée. 

« WISTEPAKK WAY WIKAMIK, 
Wa, (n. f.) vieille loge toute noïrcie 
par la fumée. 

x WISKATJÂN, ak, (n. r.) pte, oi- 
seau d'hiver. 

« WISKATJÂNISIB, ak, (n. f.) ca- 
nard qui ressemble à la pie. 

WISKW À, (n. r.) sa compagne, (en 
parlant des femmes d'un bigame.) 

x WISKWEKNEw, (0. a.) NAM, NI- 
WEW, NIKEW, YWFlenveloppe, ù 
l’enroule. 


654 


ITS. : 


«© WISKWENIGAN, a, (n. f.) enve- 
loppe. 

CWISKWEPITEw, (v. à.) TAM, si- 
WEW, TCHIKEW, à l'enroule, il lat. 

tache, v. q., l'ouverture d’un sac 

« WISKWEPITÂGAN, a, (n. f.) 
sac de médecines des jongleurs. 

«WISKWESTIKWÂNEPIrEw, 
elc., (v. a.) dl lui enveloppe la tête. 

x WISOPIY, a, (n. r.) fel. 

WISTA, (pron.) lui aussi, et lui. 

€WISTAWAW, (pron.) eux aussi, 
el eux. 7 

« WISTANÂKATCH, (adv.) üro- 
nie) jusqu'à lui, etc., etiam ; ©. g., 
wistanâäkatch ka wi-pikiskwet, 
qusqu'à lui qui veut parler. | 

« WISTÂKAWIYA, (pron.) lui aus- 
si; 0. g., Wistâäkawiya kitimâki. 
siw, lui aussi est misérable. 

x WISTI, plur. wista, (n. r.) loge de 
castor, de rat, etc. 

€ WISTIKKÂN, a, (n. f.) mulon de 
foin, meule de foin ou d'autre 
chose. | 

« WISTIKKÂNIS, 'a, (n. f.) petite 
meule de foin. 

€ WISTIKKEW, ok, (v. n.) ü fait 
une meule de foin. 

« WISTISKA W, (v. im.) il y a beau- 
coup de loges de castors, de rats, 
eic. | 

WISTIN, (v. im.) vent violent. Voy. 
Kistin. 

x WIT, et WITCÆ, (rac. et préfixe) 
accompagnement, faire une chose 
ensemble. 

«€ WITASKIW, ok, (v. n.) 4 a le 
même pays, il fait la paix. 

€ WITASKIWIN, a, (n. f.) paix, 
action de faire la paix. 


WIT 


€ WITASKImEw, etc., 
la paix avec lui, etc., 

€ WITASKIMÂGAN, ak, (n. f) al- 
hé, compatriote. 

€ WITASKITTUWOK, (v. m.) is 
font la paix, ils font alliance. 

CWITAPIMEW, (v. a.) Tram, 


(v. a.) à fait 


MI- 


WEW, TCHIKEW, à est assis avec 


lui, il lui tient compagnie. 

« WITCHETTA Hey. (D. 
HIWEW, TCHIKEW, il les unit, ùl les 
met ensemble. 

€ WITCHETTU WIN, a, (n 
ciélé, confraternité. 

€ WITCHETTUWOK, (v. 
S’unissent en société, ou, 
chent ensemble. 

(€ WITCHEWÂGAN, ak; (n. f. 
compagnon, associé ; v. q., oWwit- 
chewâgana, son compagnon, son 
associé, son époux, elc., son disci. 
ple. 

(© WITCHEWÂGANIHEw, (v. à.) 
TTAW, HIWEW, etc., d les fait 
compagnons, 1 les associe. 

®WITCHEWÂGANITTUWOK, 
(v. m.) ils se mettent en société. 

© WITCHEWÂGANITTU WIN, a, 
(n. f.) société, association. 

© WITCHEWÂGANIKrAwEw.etc. 
(v. a.) il lui donne pour associé. 

©WITCHEWÂGANIMEwW, (v. a.) 


m uls 


TTAM, MIWEW, TCHIKEW, il l'a pour 


son associé, pour disciple. 
€ WITCHEwEW, (0. a.) TraM, t P’ac- 
compagne, il va avec lui. 
« WITCHETTUWOK, (v. 
vont ensemble, ils s'accompagnent. 
€ WITCHETTU WIN, a, (n. f.) uni- 
on, association. 
«© WITCHIHIWEW, (v. ind) il ac- 
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a.) TTAW, 


UNS 00 


ils mar- 


m.) ts 


WIT 


compagne, il est associé, fait 
partie de l'association. 

« WITCHIHIWEWIN, a, (n. f.) ac 
compagnement. 

CWITCHIHEwW, (vd. à.) Traw, ur 
WEW, TCHIKEW, Ÿ l’aide, à le se- 
court. 

€WITCHITONÂ ME, ete., (o. 
S'aboushe avec lui. 

€ WITOJEnEw, ete., (v. 
enfants avec elle. 


aa NET. 


a.) ù a des 


€WITOKKEwew, etc, (v a) à 
habite la méme loge pe lui. 
« WITISÂ vew, etc., (v. a.) dl est de 


la méme one dde lui. 

€ WITORIWIYÂSSEMEw, ete., (0. 
a.) il a la même origine que lui, il 
a la même chair. 

«WITCHIWIYÂSSETTUWOK, 
(v. m.) ils ont la méme chair, ils 
appartiennent à la même origine. 

« WITASKÂTEw, (v. a.) TAM, SI- 
WEW, TCHIKEW, Ÿ les appareille, 
il les assortit. 

« WITASKÂTCHIGAN, EPL STE 
appareillage, assortiment, assem- 
blage. 

€ WITCHI-MITJISUmEw, (0. a.) à 
mange avec lui. 

€WITCHI-AYAMIHÂMEw, (v. a.) 
il prie avec lui. 

€ WITCHI-AYAMIuEw, 
s'entrelient avec lui. 

« WITC HT-PIKISK WEMEw, (v. a.) 
idem. 

CWITCHIKÂBAWISrawew, (0.a.) 
il se tient debout auprès de lui. 

€ WITCHIHIKO WISIW, ok, (a.a.) 
il est secouru du ciel. 

€ WITCHIHIKO WISIWIN, an. 
[.) secours divin. 


(US Gt 20 
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« WITCHLISPITISImEw, (v. &) ü| 


a le même ädge que lui. 

« WITCHILWINÂKUSIMEW, (0. a.) 
il lui ressemble. 
« WITCHI-IHIKÂSOmEw, (0. a) 

"il a le méme nom que lui. 

« WITCHI-KAKWÂTAKISImEw, 
(v. a.) il souffre avec lui. 

« WITCHI-METÂWEMEw, (v. a.) ü 
joue avec lui. 


« WITCHI- MIYÀ WÂTAMOuEw, 


(v. a.) il se réjouit avec lui. 

« WITCHI MÂTUmEw, (v. a.) 
pleure avec lui. 

« WITCHI-MÂKUSEnmEw, (0. a.) à 


féte avec lui, il fait festin avec lui. 


« WITCHI-MINIKK W EMEW, (v.a.) 


il boit avec lui. 

« WITCHI-NAKAMOw“Ew, (v. à.) 
il chante avec lui. 

« WITCHI-NIPUMEw, 
meurt avec lui. 

« WITCHI-KAPESIMEw, (v. a.) ü 
campe avec lui. 

« WITCHI- NIPÂMEW, (D. 
avec lu. . 

« WITCHI-PITTWÂMEW, (0. a.) à 
fume avec lui. 

« WITCHI PISIK WÂTISImEw, (v 
a.) àl fait le mal avec elle. 

« WITCHI-TEHEMEw, (v. a.) il a le 
méme cœur, les mémes désirs que 
lui. 

€ WITCHI- ATUSKEnew, (o. a. ju 
travaille avec lur. 

« WITCHI-ATUSKEMÂGAN, 
(n. f.) compagnon de travail. 

« WITCHI-ATUSKEYÂGAN, ak, 
(n f.) co-serviteur. à 

x WITCHEKISIW, ok, (a. a.) 


(va) À 


a.) il dort 


ak, 
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WIT - 


est puant, \ a une mauvaise 
odeur. 

« WITCHEKAN, wa, (a. in.) idem. 

€ WITCHEKISIWIN, a, (n. f.) pu- 
anteur. 

€ WITCHEKISIN, wok, (a. 

est putride. | 

« WITCHEKITTIN, wa, (a. in.) id. 


a.) À 


€ WT CHEK ASKUSIY, COR À 
oignon. 
is WITTAMÂwEw, etc. (v. à.) à} lui 


découvre, il lui ORPI 
€ WITFAM, wok, (v. n.) 1 confesse, 
il en fait l'aveu, 1 publie. 


CWITTAMO WIN, a, (n. f.) aveu, 
publication. 

« WITTAMÂKEW, ok, (v. ind.) à 
déclare. 

« WITTAMÂKEWIN, a, (n. f.) dé- 
claration. 

« WITTAMÂTUWOK, (v. m.) üs 


s’avertissent, is se déclarent la 
chose. 

« WITTAMÂTU WIN, a, (n.f.) aver. 
tissement mutuel. 

x WITISIW, ok, (a. 
velu. 

€ WITISIWIN, a, 
chevelure. 

WISOTI, (adv) v. g, wisoti ijinâk- 
wanoban, ow bien : kayatte :iji- 
SE RER c'élait pourtant ain- 
si anciennement. 


WITOSPAMEW, ÿ est à table avec 
lui. 

x WITTIKOW, ok, (n.r.) cannibal. 

€ WITTIKOWIW, ok, (a. a.) ü est 
cannibal. L 

€ WITTIKOWIWIN, a, {n./f.) can- 
nibalisme. 


a.) ü est che- 


(n. f.) 


.grande 


Lé 


WIW 


x WIWÂHEw, (0. a.) TTAW, HIWEW, 
TOHIKEW, Ù le charge d'un fardear. 

€ WIWÂHUW, ok, (v.r.)1l se char- 
ge d’un fardeau. 

€WIWÂHUWIN, a, (n. f:) fardeau, 
faix. 

€ WIWÂTCHIGAN, ak, (n. f.) béte 
de somme. 

x WIWA, (n. r.) sa femme, son 
épouse ; niwa, ma femme. 

CWIWIW, ok, (a. a.) il a une fem. 
me, 1 est marié. 

€ WIWIMAW, ok, (v. ind.) femme 
mariée. 

x WIVA, (pron. person. 3me pers. 
sing.) lui. 

«€ WIYAWAW, (pron. person. 3me 
pers. plur.) eux. 

WIYA, (conj.) quant à ; v. g. ni- 
ya Wiya, quant à moi; kiya wi- 
Ya, quant à toi. 

x WIVAKÂGAMIW, (v. sn.) eau 
tiède. 


 « WIYAKÂGAMITTAW, ok, (0. 


&. in.) \ fait de l'eau tiède. 

+ WIVAK, (rac.) profaner, gâter, 
abimer, détruire. 

€ WIYAKISIW, ok, (a. a.) à est 
qûté, abimé, ruiné. 

« WIYAKAN, wa. (a. in.) idem. 

« WIYAKISIWIN, a, (n.f.) perte, 
destruction, dommage. 

€ WIYAKIHEW, (0. a.) TTAW, Hi- 
WEW, TCHIKEW, l le gûâte, ùl l’abi. 
me. 

€ WIYAKIHUW, ok, (v. r.) se 
ruine, il se déprave. 

€ WIYAKIHUWIN, a, (n. f.) ruine, 
dépravation. 


CWIYAKIuEw, etc. (0. a.) ü l'avi 


ht par ses paroles. 
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WIY 


« WIVAKISKAWEw, (0. &.) KAM, 
KÂKEW, KÂTGHIKEW,  l'abime, il 
le profane en le foulant aux pieds, 
ou, en le portant sur lui, v. g. 
celui quiporterait par dérision des 
ornements sacrés. 

« WIYAKITTAMÂwEw, etc., (v.a.) 
ùl le lux abime, il le lui gâte 

€WIYAKKWEW, ok, (vu. n}1 dit 

des paroles sales, déshonnétes. 

« WIVAKKWEWIN, a, {n. f.) pa- . 
role impudique, déshonnéte. 

« WIYAKKWÂTEw, (0. a.) Ta, 
SIWEW, TCHIKEW, Ÿ jure contre 
lui, il lui dit des injures, des pa- 
roles sales, etc. ; 

« WIYAMÂTTAMÂ we, etc. (v.a.) 
il lui dépense ses provisions. 


+ WIYÂMEW, (0. a.) TAM, MIWEW, 
TCHIKEW, Ÿ le porte sur lui, v. q. 
un habil.On dit aussi: wiyâmew, 
il Va pour femme, c'est son avoir. 

« WIVÂTTAHEw, (0. a.) TTAW, H- 
WEW, TCHIKEW, \ le couvre, à lui 
donne des habits. 

+ WIVANIHEW, (0. a.) TTAW, Hi- 
WEW, TCHIKEW, Ü le dépèce, il le 
met en morceaux, un animal lué. 

« WIYANITTÂGAN, ak, (n.f) ani- 
mal déjà dépecé. 

« WIYANITTÂKEW, ok, (v. ind.) 
il dépèce. 


« WIYANITTÂKEWIN, a, (n.f.) 


dépècement. 

x WIVÂPAMEW., (0. &) TTAM, MI- 
WEW, TOHIKEW, {| vise à lui, ou, 
oyâbamew, ü'vise à lui pour le 
tirer. é 

«© WIYÂPATCHIKEW. ok, (v.ind } 
ul vise, ou, oyäbatchikew. 


WIY 


« WIYÂPATCHIGAN, 
mire du fusil, oya etc. 
x WIVÂS, a, (n. r.) viande, chair. 
« WIYÂSIW, ok, (a. a.) il est char- 
nu 0WIyASIW, il a de la viande. 
« WIYÂSIWIW, ok, (a. a.) idem. 
« WIYÂSIWAN. wa, (a. in.) idem. 
x WIYAW, a, (n. r. | Son e0rps. 
« WIYÂ WISKawEw, (v. a.) KAM, 
KÂKEW, KÂTCHIKEW, Ù le Sus- 
tente, ille nourrit, il entretient 
son corps, aussi: 1 habite en lui. 
« WIYAWISKÂKU W, ok, (v.pass.) 
ca le sustente. 
x WIVATTE, (ada.) ou, oyatte. 
Voy. Eyiwek, assez bien. 
x WIYATTIKUSIW, ok, (a à.) 
il est joyeux. 
« WIYATTIKWAN, wa, 
idem. 
« WIYATTIKUSIWIN, a, 
joie, réjouissance. 
WIYÂWIPATCH, (adv.) expres- 
sion de reconnaissance, puisque, 
0. g., Wiyâwipatch e wi miyiyan, 
puisque tu veux bien me le don- 
ner, wiyäwipatch e mekwa mi- 
yo-kijikâk, ni ka kiwân, pendant 
qu'il fait beau, (j'en profite) je m'en 
relournerai. 


a. An: 


f) 


M in.) 


(n. 


f) 


WIYESK WÂTANM, (adv.) pas 
de sitôt. Voy. Iskwatâm. 

x WIYINOW, ok, {4 a) à est 
gras. 


€ WIYIN, plur. wiyinwa, (n. f.) La 
partie grasse. 

CWIYINOHEW, (v, a) TTAW, Hi- 
WEW, TCHIKEW, 4! l'engraisse. 


€ WIYINOWISIW, ok, (a. a.) est 


gras. 


WIY 
€ WIVYINOMAGAN, wa, (a. in.) 
c'est gras. 
+ WIÿEw, (v. a.) TTAM, YIWEW. 


TCHIKEW, d l'appelle par son nom, 
il le nomme. 

« WITCHIKÂSUW, ok, 
nommé, proclamé. 

« WITCHIKÂTEW, a, (a. in.) c'est 
nommé, déclaré, etc. 

€WIVYOWIN, a, (n. f.) nom, owi- 

. YOWINIW, Ÿ a un nom. 

x WIYIP, (rac.) qui est sale, cou- 

© leur brunätre. 

« WIYIPAWEW, ok, (a. 
brun. 

«€ WIYIPÂYOWEW, ok, (a. a.) à 
a la queue brune. 

€ WIYIPISIW, ok, (a. a.) il est sa- 
le, malpropre. 

€ WIYIPAW, a, (a. in.) idem. 

€ WIYIPISIWIN, à, (n. f.) saleté, 
malpropreté. ” 

CWIYIPIREW, (0.4 )TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, 0 le salit. 


€WIYIPIKKWEW, ok, (a. 
le visage sale. 

€ WIYIPIKEW, (0. 4.) KAM, NIWEW, 
NIKEW, | le salit en le touchant. 


€ WIVIPISKAWEw, (0. a.) KAM, KkÂ: 
KEW, KÂTCHIKEW, à le salit en le 
portant (un habit, une chemise), 
ou, en marchant sur, etc.,v. g., le 
plancher. 

€ WIYIPITCHITCHE W, ok, (a.a.) 
il a les mains sales. 

CWIVIPISITE W, ok, (a. 
pieds sales. 

«WIYIPISTIKWÂNEW, 
a.) nl a la tête sale. 

x WIVITIP, a, {n. r.) la cervelle. 


(a. kg ut 


a.) est 


a.) ua 


a.) il ales 


ok, (a. 


À 


YA. 
Mi 


ÂnEw, (0. 4.) HIWEW, etc., ile sur- 
passe, \ finit avant lui. 
€ YÂHIWEW, ok, (v.ind.) il termi- 
ne son ouvrage avant les autres. 
4 YÂHIWEWIN, a, (n. f.) victoire, 
action de finir avant les autres.. 
x YÂKK, (rac.) léger, leste, agile, 
rendre léger. 
«YÂKKÂPISKUSIN, ok, (a. a.) 
est léger, (du fer.) ê 
© YÂKKÂPISK AW, a, (a. n.}id. 
€YÂKKÂSKUSIW, ok. (a. a.) id. 
-{du bois.) 
«© YÂKKÂSKWAN, wa, (a. in.) id. 
« YÂKKÂSTIMUN, à, (n. f.) voile 
de vaisseau. 
« YÂKKÂSTIMUNÂTTIK, wa, (n. 
f.) mât. 
« YÂKKÂSTIMUNEGIN, wa, (n. 
f.) toile à voile. 
«YÂKKÂSTIMOW, Ok, (p. n.) va 
à la voile. 
CYÂKKÂSTIMEW, (v. a.) Taw, etc. 
il le fait aller par le vent. 
«YÂKKITISI W, Ok, (a. a.) il est 
léger. 

« YÂKK ASIN, wa, (a. in.) idem. 
«YÂKKITISIHEW, (v. 4.) TTAW, Hi- 
WEW, TCHIKEW, à l’allège. 

«YÂKKIHEW, elc., (v. a.) idem. 

€ YÂKKIHUW, ok, (v. 7.) & s’allè- 

MGÉ 

«VYÂKKITISIWIN, a, (n.f.) 
r'elé: 

€YÂKKIPAVYIW. ok, a, (a. a. et 
in.) ca devient léger. 

+ YAKK, (rac.) augmenter, accroti- 
tre, S'augmenter, s'accroitre. 


légé- 
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(YAKKES, 
augmentant. 
eYÂKKIKIW, ok, (a. a.) à gran- 
dit. | 
€ YAKKIKIN, wa, (a. in.) idem. 

CYAKKIKIHEw, (0. a.) TTAW, Hi- 
WEW, TOHIKEW, ÿ l'accroit, d le 
multiplie. 

€ YAKKIMOHEw, etc., (v. a.) idem. 

€ YAKKIMOW, ok, (v. n.) il s’ac- 
croit, 1 s'augmente, il devient plus 
nombreux. 

(YAKKIPAYIW, ok, a, (a. a. ei 
in ) idem. | 

CYAKKIHEw, etc., (v. a.) 1 le lui 
multiplie, ul le lui augmente, v. q., 
yakkittamâwinän tâpwewoke- 
yittamâwin, adauge nobis fidem. 

C(YAKKIKEWw, (0. a.) NAM, NIWEW, 
NIKEW, | le pousse en avant avec 
la main. ‘ 

UYAKKISKAWEW, (v. a.) KAM, KÂ 
KEW, KÂTCHIKEW, à le pousse en 
avant avec le pied. 

CYAKKIPITEw, (v. 4.) TAM, SIWEW, 
TCHIKEW, Ÿ le tire en avant. 

«YAKKAHWEw, (0. a) HAM, Hu- 
WEW, HIKEW, Y le pousse en avant 
v.g,en poussunt en avant quel- 
que chose avec un bois. 

«YAKKITISAHWEW, (v. a.) HAM, 
HUWEW, HIKEW, Ÿ l'envoie, à Le 
conduit, il le chasse devant lui. 

x YVÂKKI, (adv.) dans l'ancien temps 
ü parait, (constat, videtur,) v. g. 
ekusi itwâniw yâkki, parait 
qu'on dit cela, jadis, v.g.. rem 
yâkki, c'était mon cheval jadis. 
N. B. Dans une narration de 
choses qu'on n'a pas vues, cet ad- 
verbe est employé avec avantage, 


(adv.) davantage, en 


YÂK 


0. g., yàkki ot ayâttay peyak ayi- 
siyiniw, jadis à y avait un hom- 
me, ekusi otiji hikâsuttay yâkki, 
(videlur sic nominatum esse.) 

+ YÂKWÂMEYInew, (0.a.) Tran. 
MIWEW, TCHIKEW, Ÿ est atlentif 
auprès de lui, prévenant, ü s’en 
occupe beaucoup, il lui fait la cour, 
l'est persévérant auprès de lui. 
N. B. Pour cette rac. et ses déri. 
vés, c’est la méme chose, que ayâk- 
wâmeyimew. 


«YÂKWÂMEYIMOW, ok, (». n.) 


ù est persévérant, 1 donne ses 
soins de plus en plus. 

« YÂKWÂMEYIMOWIN, a, (n. f.) 
persévérance, attention. 

 CYÂKWÂMImEw, etc, (v. a.) à 
Pencourage, il est sans cesse à lui 
parler de cela. 

« YÂK WÂMISIW, ok, (a. a.) il est 
sur ses gardes, précautionné, cir- 
conspect, (cautus, providus), per- 
sévérant. | 

« YÂK WÂMISIWIN, a, (n. f.) per. 
Sévérance, prévoyance, précaution. 

x VÂS, (rac.) descendre, s'abaisser. 

« YÂSÂPEKINEw, (0 a.) Nam, Nr- 
WEW, NIKEW, le descend, ül l'a- 
baisse au moyen d’une corde, v.q., 
abaisser ‘un pavillon, une voile, 

« “‘eic: 

« VÂSINEw, (v. a) il le descend avec 
la main. 

« YÂSIPAYIHUW, Ok, (v.r.) ü sa. 
baisse, Ù se glisse en bas. 

« YÂSIPAYIW, ok, a, (a. a. et in.) 
il descend, il va en bas. 

CYÂSIPAYIHEw, (v. a.) Traw, ni- 
WEW, TCHIKEW, ÿ le descend, il le 
fait s'abaisser. 
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YÂW 

« YÂSITINE W, etc., (v. a.) ü l'en- 
voie au bas, il le descend à terre. 

« YÂSITISAHAMÂWEW, etc., (v: 
a.) \ le lui descend à terre. 

« YÂSISTAWEW, BlC., D 0 er 
descend vers lui, v. q., Jesus- 
Christ ki ki pe-yâsistâkonow, 
Jésus-Christ a descendu vers nous. 

« YÂSITOTAWEW, etc., (v. a.) 
2e." 

« YÂSIW, ok, (v. n.) ü descend, ül 
s'abaisse vers la terre. 

© YÂSIWIN, a, (n. f.) descente, ac- 
tion de descendre sur la terre. 

« YÂSASKEW, Ok, (v. n.) 4 des- 
cend sur la terre. TEE : 

x YÂTTOKAMIK, (ad.) Voy. Ayât- 
tokamik, dans une autre maison, 
dans une autre loge. 

x YÂW, (rac.) indique qu'il. n'y a 
pas assez, insuffisant, étre prét . 
de manquer avant d'atteindre, 
au dessous. 

CYÀA WÂPAMEWw, (v. a.) Tran. 
KKEW, etC., à ne peut le voir par- 
cequ'il est trop loin, sa vue n'est 
pas assez longue pour le voir. 

UYÂWINAWEW, (0. a) Nam, NÂ- 
KEW, NÂTCHIKEW, idem... N. B. 
Toute celte racine renferme l'idée 

. de nottow. Voy. plus haut. ; 

©YÂWINÂKUSIW, ok, (a..a.)il 
est hors de vue, il est impercep- 
lible. 

UYÂWINÂKWAN, wa, (a. in.) id. 

« YÂWINEW, (v. a.) NAM, NIWEW, 

‘NIKEW, Ü ne peut le saisir avec la 
main,il ne peut l'atteindre. 

© YÂWÂSITrawEw, (0. a) TrAM, 
TTÂKEW, TTÂTCHIKEW, Ü ne peut 
saisir sa voix, ilne peut le com- 


YÂW 
prendre, parcéqu’il est à une trop 
grande distance. 

« YÂ WISITTAKUSIW, Ok, Fe 
il est hors de portée M niR en- 
tendu, pour être compris. 

«YÂWEW, (v. îm.) c’est entendu 
au loin, v. g., un bruit, un son, à 
peine perceptible. 

« YÂWETTIN, (v. im. idem. 

« YAWIPAYIW, ok, a, (a. a..et 
in.) 1 manque, \ se trouve court. 

« YÂWIPAVYImEw, (vd. a.) TTAW, 
HIWEW, TCHIKEW, ©} se trouve 
court, il ne peut le terminer. 

«YÂVÂWÂTCH, ou, YÂWÂTCH, 
(adv.) Voy. Nottow, wespinatch. 

« YÂAYA WATCHIPAYIW, ok, a, 
(a. a. et in.) 1 en manqgne, ça se 
trouve au-dessous de ce que ça 

- devrait étre, etc. 

« YÂYÂ WATCHIYÂWESIW, ok, 
(a. a.) ù se fâche pour peu de cho- 
se, pour Un rien. e 

«YÂYÂWATCHIYVÂWEW, etc., 
(v. a.) à le fait fächer pour peu de 
chose. 


« YÂWISIW, ok, (a. a.) v. g. une 


vessie enflé par de vent, et qui se 


vide. 

« YÂWAW, a, (a. in.) idem. 

«YÂWASKENAM, wok, (v. n.) il 
perd fond, v. g., en marchant dans 
l'eau. 

«YÂYVÂWATE YInuew, (v. a.) 
TTAM, MIWEW, TCHIKEW, le 
pense incapable de cela. 

x VÂVÂNAM, wok, (v. n.) ü nage. 

x YÂVIKIPITEW, (0. a.) TAM, si- 
WEW, TCHKEW, fendre, déchirer 
avec effort. 
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« YÂYIKIPAYIW, ok, 
in.) ça se déchire. 

€ YÂVAHWEW, (0. 4.) HAM, HUWEW, 
HIKEW, Ü le frotte. 

« YÂYISKIPITEw, (v. a.) TAM, SI- 
WEW, TCHIKEW, Y larrache de, 
eic, à le tire dehors. 

« YÂVISK WENEw, (UV. &.) NAM, NI 
WEW, NIKEW, Ÿ lui frotte douce- 
ment le visage, v. g.,°en l’embras- 
sant, en lui donnant la paix. 

YÂYO, (adv.) ou, IYAYOW, 
indique l’inclination,;une forte pro- 
pension, 0. g., YAYOwW Wi-kisiwâ- 
siw, il a une forte propension à 
la colère. | 

x YEKAW, (v. imp. 
KAW, {ya du sable. | 

« YEKAWÂGAMIW, (v. im.) eau 
sablonneuse. 

« YEKÂ WIMASKUTEW, (v. im.) 
prairie couverte de sable. 

« YEKÂWISKAW, (v. im.) c'est 
sablonneux.  . 

« YEKÂWAN, 0. im.) idem. 

« YEKÂTA WOKKAW, a, 
banc de sable. 

x YEYIHEW, etc, (v. à) ù l’in- 
cite à faire ainsi, par son ex- 
emple, il lui donne l'exemple. © 

« VEYIMEW, etc., (vu. a.) idem, 
par ses paroles. 

x YEYEW, ok, (v. 
reprend haleine. 

« VEYE WIN, a, {n. f.) haleine, res- 
piralion. 

&« YEYESUW, ok, (v. n.) ÿ respire 
à pleins poumons, v. g., un chien 
qui a bien chaud, il est essoufflé. 

« VEYESUWIN, a, (n. f.) action 
d'être essoufflé. 


a, (a. à. et 


OUR EYE 


(n. 


[.) 


u.) \ respire, il 


[J 


YIK 


x YIKITCHIKÀ WIW, ok, (a. a.) 
ul est paresseux, nonchalant. 

« YIKITCHIK À WIWIN: a, (n. f.) 
paresse, nonchalance. | 


+ YIKISTIKWEYAW, (v. im.) à. 


y a fourche de chemin ou defri- 
vière. 

CYIKITTOWISIW, ok, (a. a.) à 
se divise en fourche, ÿ est four- 
chu. 

(€ YIKITTO WA W, a, (a. in.) idem. 

« YIKITTOWITESKANEW, ok, 
(a. a.) il a un passage fourchu, il 
a des cornes fourchues. 

« YIKITAWAMUW, a, (a. 
chemin qui fourche. 

x YIK, (rac.) traire, faire sortir en 
pressant. 

€ YIKÂHWEW, (v. a.) HAM, HUWEW, 
HIKEW, À l'extrait, üle fait sortir, 
v. 9., en faisant sortir de la grais- 
se d’une vessie, en la pressant. 

€ YIWAW, a, (a. in.) ca désenfle. 

« YIWIPAYIW, ok, a, (a. a. et 
in.) à désenfle, v. g., ayant une en- 
flure, à cesse d’être enflé. 

€ YIKUHWEW, (0. a.) HAM, HUWEW, 
HIKEW, Y la trait. 

(€ YIKINEW, (0. a.) NAM, NIWEW, NI- 
KEW, 0 la trail, en fait sortir 
du liquide. 

FAIMIRISIW ok (a ta nes 
fourchu, comme des doigts. 

(€ YIYIKAW, a, (a. in) idem. 

€ YIYIKASTIS, ak, (n. f.) sant. 

« YIYIKISITAN, a, (n. f.) orteil. 

« YIVYIKITCHITCHÂN, a, (n. f.) 
doigt. 

x YIWAHWEW, (0. &) HAM, Hu- 
WEW, HIKEW, le broie, il le pile. 

€ YIWATAHWE W, etc. (v. a.) id. 


in.) 
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CYIWAHIKEW, ok, (v. ind.) 1 
pile, il broie. 

© YIWAHIGAN, ak, (n. f ou, iyi- 
wahigan, ak, viande séchée et pi- 
lée. 

x YIYIPPIW, ok, (a. a.) à! est agi | 
le, actif, diligent. | 

CYIVIPPIWIN, a,(n. f.) activité, 
diligence. | 

x YIKWÂKUN Enwew, (v. a.) 
HAM, HUWEW, HIKEW, le couvre 
de neige, il l’ensevelit sous la neige. 

©YIKWÂKUNEW, Ok;#(a./40)08l 
est sous la neige. 

x YIKWASKWAN, (v. im.) ou, 
iyikwaskwan, le temps est cou- 
vert. 

YO-HO! (ex.) de surprise, aussi, 
expression d'incrédulité. 

x YOSK, (rac.) mou, molle, doux. 

{ YOSKISKI WOK A W, {v. im.) 
lerre, boue molle. 

« YOSKATCHAW, (v. im.) terrain 
mou. ; 

«© YOSKÂTISIW, ok, (a. a.) i est 
doux. 

CYOSKÂTAN, wa, (a. in.) idem. 

© YOSKÂTISIWIN, a, (n. f.) dou- 

: ceur. : 

€ YOSKISIW, ok, (a. a.) il est mou. 

CYOSKAW, a, (a. in.) idem. 

CYOSKISIWIN, a, (n. f.) mollesse. 

CYOSKIHEW, (0. 4.) TTAW, HIWEW, 
TCHIKEW, Y le rend mou, 1 l'a- 
mollit. 

« YOSKÂBISKISIW, ok, (a. a.)'ù 
est mou, peu solide, (du fer.) 

« YOSKÂBISKAW, a, (a. in) id. 

« YOSKÂSKUSIW, ok, (a. a.) id. 
(du bois.) 

« YOSKÂSKWAN, wa, (a. in.) id. 
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« YOSKIxEw, (0. a.) Nam, NIWEW, | «à YOSKITEHE WIN, a, {n. f.) ten- 


NIKEW, à l’amollit avec la main. dresse de cœur. 
« YOSKISxaAwEw, (v. a.) Kam, KÂ-|« YOSKITEHESTAWEW,  etc., 
KEW, KÂTCHIKEW, Ÿ l'amollit| (v. a.) il a le cœur tendre pour lui. 


avec ses pieds. x YVOTTEHWEW, (0. a.) HAM, HU- 
LeVOSKIPTAK, wa, (nf) bois| WEW, HIKEW, à l'ouvre, v."q., une 
pourri, carié. porte. 
« YOSKITTAKAW, (v. im.) ü y alt YOTTENEW, (0. 4) NAM, NIWEW, 
du bois pourri. NIKEW, idem. 
YOSPÂTISIW, ok, (a. a.) à est|« YOTTÉWEPAnwe, (0 v. &.) HAM, 
doux, affable. HUWEW, HIKEW, ÿ Vouvre avec 
« YOSPÂTAN, wa, (a. in) c’est| ‘violence, il l'enfonce. 
doux, etc. « YOTTEKUTEW, a, (a. in.) c'est 
« YOSPÂTISIWIN, a, (n. f.) dou-| ouvert, v. g., une porte. 
ceur, affabilité. x VOTIN, (v. im.) il vente, v. g., 
«YOSPISIW, ok, (a. a.)iest| tande wettik? d’où le vent vient. 
doux, tendre. il? 
« YOSPAW, a, (a. in.) idem. «€ OTTIN, wok, {n. f.) le vent. 
« VOSPISIWIN, a, HE ten-| x YOWÂNAM, wok, (v. n.) ü y a 
dresse. | longtemps qu'il a passé, sa piste 
«€ YOSPISIHEW, etc. " a.) u la-| est ancienne. 
doucit, il le dompte. x YOWEW, {v. im.) ü prend vent, 


« YOSKITEHEW, ok,(a. a.) ü al il fait de l'air. 
le cœur tendre. 


Oskinikiwok, oskinikiskwewok mina kiseyiniwok kita wi-mâmitjit- 
. tamwok Tebeyitchikeyit owiyowiniyiw, tchikema wiya piko e 
osàmi-mâmâttäkwanivik. 


Que les jeunes gens, les jeunes filles et les vieillards louent le nom du Sei- 
gneur, parceque lui seul est grand. 


Nous mettons ici, pour une plus grande facilité de l'étude de la laugue 
Crise, des listes des noms de parenté et des différentes parties du corps, 
quoique déjà ces différents mots se trouvent dans le Dictionnaire. 


LISTE DES NOMS DE PARENTÉ 


Remarques sur les noms de parenté. 


LA 


On trouvera dans la liste suivante les différents mots employés en 
Cris, pour désigner les degrés de parenté. Mais auparavant il est 
utile de placer quelques remarques. 

1° Les noms de parenté ne s’emploient qu'avec le pronom possessif, 
et jamais avec l’article, v.g., on ne peut dire en Cris: le père, le frère, 
la sœur, etc. Dans ces sortes de locutions, il faut faire Le nom verbe et 
dire : celui qui est eu pour père, celui qui est frère, etc., on met tout 
simplement ce nom devenu verbe au positif, avéc le changement, et 
quelquefois avec le changement seulement, à l'indicatif. 

20 [1 y a deux mots, pour exprimer : mon frère ; l’un est pour dire : 

« Mon frère aîné, et l’autre, mon frère cadet. C’est la même chose pour la 
sœur aînée, et la sœur cadette. En disant frère aîné, ou, sœur aïnée, 
cela ne s'entend pas seulement du frère et de la sœur aînés, mais de 
tous les frères ou sœurs plus âgés que celui qui parle. 

30 En Cris, la parenté n’a plus de bout, et quoiqu’on ne soit pas 
véritablement parent, on se traite de frère, de sœur, d'oncle, tante, 
cousin et cousine. ; L 

40 Comme les juifs et les autres anciennes nations, les Indiens 
appellent frère, ou, sœur, les eufants des deux frères ou des deux 
sœurs, Ou. du frère et de la sœur, c’est-à dire, que les cousins et les 
cousines se traitent comme frère-et sœur. 

5° Pour la ligne ascendante, il n’y a pas d’autres degrés de parenté 
que: mon grand-père, ma grand'mère. On peut dire aussi cependant : 
mes défunts pères, mes défunts grands-pères. pour : mes aieux. 

6° Il est bon de faire remarquer aussi que le gendre est très gêné 
avec son beau-père, mais surtout avec sa belle-mère, auxquels il ne 
parlera jamais. C’est la même chose pour le beau-père et la belle- 
mère, avec leur gendre. Jamais ils ne s’appelleront par leurs noms, 
même quand ils ne sont pas en présence l’un de l’autre. 

. ; 
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To Il n’y a pas en sauvage ‘proprement de noms de famille, chacun à , 
son nom, et le perd en mourant. Jamais le fils ne porte le nom de 


son père. 


8° Nous ne mettons ici que le nominatif singulier et pluriel, le vo- 
catif (quand il est différent du nominatif) et l'accusatif, aussi quand le 
nom est précédé en français par l’article le, la, les, etc. 


N'ottéwiban, 
N'ottéwibanak, 
Otidwibana, 
Ni musomiban, 


mon défunt père, ou, aïeul. 

mes défunts pères, etc, 

ses défunts.pères, etc. 

mon Géfunt grand-père, ou, aïeul. 


Ni musomibanak, où, n’täniskätchi ni- 


Ottéwikhkdwina, 


musomibanah, mes aïieux, mes ancêtres. 
GRAND-PÈRE. 
Ni musum mon grand-père. 
1 Rte) 
Ni musomak, mes grands-pères. 
0 musoma, son, ou, ses grand-pères. 
GRAND'MÈRE. 
N'okkum, ma grand'mère. 
N'okkumak, mes grand'mères. 
Okkuma, sa, Ou, ses grand'mères. 
PÈRE. MÈRE. 
N'otidwiy mon père. Ni kawiy, : ma mère. 
N'otitdwiyak, mes pères. . Ni käwiyak, mes mères. 
Ottéwiya, son père. | Okdwiya, sa mère. 
Notta, voc. Nega, voc. 
Weyottdwimit, le pere. Wekdwimit, la mère. 
PÈRE ET MÈRE. 
Ni nikihik celui qui m’a donné le jour. 
, 
Ni nikihikwok, ceux qui m'ont donné le jour. 
© nikihikwa, ses parents (père et mère). ; 
PARRAIN. 
Nottéwikkäwin. mon parrain,cest-à-dire,mon père 
| À [adoptif. 

Nottéwikidwinak, | mes parrains. 


son, OU, SES parrains. 


Nikäwikkawin, 
Nikdwikkâäwinak, 
Dkdwikkäwina, 
N'okkumis, 
N'okkumisak, 
Okkumisa, 
N'okkumisé, 
Wekkumisimit, 
 Nisis, 

Nisisak, 

Osisa, 

Nisisé, 
Wesisimit, 
Nisikus, 
Nisikusak, 
Osikusa, 
Nisikusé, 
Wesikusimit, 
N'Posis, 


N'tosisak, 
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MARRAINE. 


ma marraine. 
mes marraines. 
Sa, OU, ses marraines. 


ONCLE PATERNEL. 


mon oncle paternel, le frère de mon 
[père. 
mes oncles paternels,: les frères de 
[mon père: 
son, où, ses oncles paternels, les 
[frères de son père. 
voc. 
l'oncle paternel. 


ONCLE MATERNEL. 


mon oncle maternel, le frère de ma 
[mère. 
mes oncles maternels, les frères de 
[ma mère. 
son, ou ses oncles maternels,les frè. 
[res de sa mère. 
voc. 
l'oncle maternel. 


TANTE PATERNELLE. 


ma tante paternelle, sœur de mon 
[père. 
mes tantes paternelles,sæurs de mon 
[père 
sa, Ou, ses fantes paternelles, sœurs 
[de son père 
voc. ji 
la tante paternelle. 


TANTE MATERNELLE. 
ma tante maternelle, sœur de ma 

[mère. 

mestantes maternelles, sœurs de ma 

| [mère. 
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OVosisa, : sa, ou, ses tantes maternelles, sœurs 
[de sa mère. 
Wejosisimit, ; la tante maternelle. 
BEAU-PÈRE. 


Ni sis, etc., etc., mon beau-père, disent Great et la femme, c "est le 
même ot ne pour dire mon oncle maternel. 

Pour dire : mon beau-père, c’est-à-dire le mari de ma mère, on dit: 
nokkumis, etc, comme pour mon oncle paternel. 


É BELLE-MÈRE. 


Nisikus, etc., pareillement comme pour dire: ma tante paternelle. 
Pour Fe ma belle-mère, femme de mon père, on oué n'l’osis. COM- 
pour la lante maternelle. 


GENDRE. 
Ni nahähisim, mon gendre. 
Ni nahäkisimak, mes gendres. 
0 nahäkisima, son, Ou, ses gendres. 


Quelquefois, on dit aussi: n{’ikwatim, qui veut dire :.mon neveu, 
fils de ma sœur. 


BRU. 
Ni nahäkaniskwem, ra bru. 
Ni nahäkanishwemak, mes brus. 
0 nahäkaniskwema, sa, Ou, ses brus. 
| (ou plus communément : ) 
N'istim, ma bru, ou, ma nièce, fille de mon 
| [frère. 
N'istimak, mes brus, ou, etc. 
Ostima, sa, Ou ses, etc. 
Westimimil, la bru, etc. 


N. B. Le gendre et la bru diront aussi à leurs beaux pères et àleurs : 
belles mères: ni mandtjimägan, celui, ou celle, à qui il me coûte de 
parler. Le beau-père et la Dalle se nn aussi de la même ex- 
pression, envers leur gendre et leur bru. 


FILS. 
. Nihkosis, DOUAI OI ITS Nikosisak, mes fils. 
Okosisa, son, où, ses fils.  Nikosé, voc. 


Wekosisimit, le fils. 
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FILLEUL, 
Ni kosisikkäwin, mon filleul. 
Ni kosisikkdwinak, mes filleuls. 
Okosisikkdwina son, ou, ses filleuls. 
? 1 ) 
FILLE. 
, N'Pänis ma fille. 
N't'änisak, mes filles. 
OP änisa sa, Ou, ses filles. 
? 1 
N'Pänis, ou, n'länissé, voc. 
FILLEULE. 
N'f'änisikkdwin, ma filleule. 
N'Vänisikkdwinak, mes filleules. 
OPänisikkdwina, sa, ou, ses filleules. 


“ 


FRÈRE AINÉ OU PLUS ÂGÉ. 


N'istés, mon frère aîné. 
N'istesak, mes frères aînés. 

Ostesa, rs son, où, ses frères aînés. 
N'istésé, VocC. 


FRÈRE CADET, OU, SOEUR CADETTE OU, PLUS JEUNES. 


Nisim, mon frère, etc., ou, ma sœur, etc. 
Nisimak, Mbrnénetc 
Osima, son, ou, ses, elc., sa, ou, ses, etc. 


SOEUR AINÉE OU, PLUS ÂGÉE. 


Nimis, ma sœur aînée. 
Nimisak, mes sœurs aînées. 
Omissa, Sa, Ou, ses sœurs-aînées. 
Nimissé, HR OC: 


BEAU-FRÈRE, PAR RAPPORT A L'HOMME. 
# 


N'istaw, mon beau-frère, dira l’homme. 
N'istäwok, , mes beaux-frères, etc. j 
Wistdwa, son, OU, ses, etc. 


BEAU-FRÈRE, PAR RAPPORT A LA FEMME. 


N'itim, mon beau-frère, dira la femme. 
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Nitimwok, mes beaux-frères, etc. 
Witimwa, ; son, ou, ses. etc. 


BELLE-SOEUR, PAR RAPPORT A L'HOMME. 
Nitim, ete. etc., pareil, comme la femme pour dire : mon beau-frère. 


BELLE -SOEUR, POUR LA FEMME. 


N'räkhkus, ma belle-sœur, etc. 
N'täkkusak, mes belles-sæurs, etc. 
Otäkhkusa, sa, ou, ses, etc. 


N'iawemaw, celle qui est ma sœur ainée ou cadette, mes sœurs, dira 
l'homme, et vice versd, la femme, pour ses frères. 

N'tawemäwok, celles, etc. 

Otdwemdwa, idem. 

Pour dire mon, ou, mes frères en général, l’homme dira: n'üchi- 
wäm, ak, ou, mieux, nifisänak. 

La femme-se sert des mêmes mots pour dire: mon, ou, mes frères 
en général, n'tawema; mais pour dire ma, ou, mes sœurs en général, 
elle dira : n'itchiwdmishwew, ok, ou, n’itisäniskwenw. 


PETIT-FILS, @t, PETITE-FILLE. 


N'osisim, mon, ou, Ma, etc. 
N'osisimak, mes, etc. 
Osisima, son, ou, ses, etc. 


COUSIN €t COUSINE. 


Nitimus, » ma cousine, dira l’homme à la fille 
Nitimusak, du frère de sa mère, et la femme 
Wetimusa dira de même au fils du frère desa 


mère. Pour ce qui est des enfants 
du frère du père, ils s'appellent 
frères et sœurs. 


NEVEU. 
N'tojim, mon neveu, dira l’homme au fils 
N'tojimak, de son frère. 
Orojima, son, Ou, ses neveux. 
N'tikwatim, mon neveu, dira l’homme au fils 
N'tikwatimak, de sa sœur. 
Otikwatima, son, Ou, ses, etc. 
N'tikwa, ; voc. 


44 
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Ntikwatim, etc., dira la femme au fils de son frère 
Nikosim, Inon neveu, au fils de sa Sœur. 
Nikosimak, mes neveux, etc... | 
Okosima, son, Ou, ses, etc. 

' NIÈCE. 
N'istim, dira l’homme à la fille de sa sœur. 


N'istimak, etc. 

Ostima, elc. 

N'tojimiskwem, à la fille de son frère, etc. 
N'tojimiskwemak, ete. | 
Otojimiskwema, etc. 


AU CONTRAIRE . 


N'istim, dira la femme, à la fille de son frère. 
N'tojimiskhwem, ; do à la fille de sa sœur. 


MARI-ÉPOUX. 


Ni ndbem, mon mari-Époux. 
Ni näbemak, mes maris époux. 
Ondbema, son, etc. 


FEMME-ÉPOUSE. 


Nivwa, ma femme-épouse. 
Niwok, mes femmes-épouses. 
Wiwa. sa femme-épouse. 
LE 

OU, MIEUX. 
Ni wikimägan, mon époux, ou, mon épouse. 
Ni wikimäganak, . 
Owikimägana, son, etc. 
Nitchiwäm, mon frère, mon ami, mon camarade. 
Nitchiwämak, etc. 
Otchiväma, etc. son, etc. ! 
Nitchiwa, voc. 
Nitchäs, | mon cousin, mon camarade, mon 
Niüchäsak, etc. Compagnon de parenté. 


Witchäsa, etc. 


N. B. Ges deux dernières expressions ne sont employées que par les 
hommes. 
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Niskwa, . dira une femme à une autre, quand 
N'iskwok, elles ont le même mari. 
Wiskwa, elc. 

N'Päyim, (commun aux hommes et aux femmes.) mon concurrent, 
ou, ma concurrente, v. g., l'épouse appellera ainsi une autre femme 
que son mari fréquente, et vice versd. 

OPâyima, son, OU, Sa, ses, etc. 

Nikusdk, dira un homme à un autre homme, avec lequel il a lamême 
femme, ou, auquel il aura prêté sa propre femme. 

Nikusäkwok, etc. 

Okusäkwd, etc. 

Les hommes emploient aussi cette expression par terme d'amitié, etc., 
mais ce mot est très-indécent dans la bouche d’un chrétien. 


N'üttäwa,: disent les hommes et les femmes 
N'tiuttäwok, entr'eux, ou les hommes entr’euxet 
OPittäwa, les femmes entr’elles, quand leurs 
enfants sont mariés ensemble. 

N'iotem, | mon parent, mon allié! 

N'iotemak, | mes parents, mes alliés 

O'totema, Son, ou, ses, etc. 

OÙ. 


Ni wäkhkomägan, ete. 
Niwäkkomäganak, etc. 
Owäkkomägana, etc. 
| Remarque unique. 


Tous ces noms de parenté soat susceptibles de devenir des verbes 
neutres ou objectifs animés, selon les phrases, v.g. 


N'ottäwin, ou, n'oyottdwin, j'ai un père. 

Okdwiw, il a une mère. 

Namawiya o nikihikuuw, il n’a plus de père, ni de mère 
Awena wesisiyan ? à quel est ton oncle maternel ? 
Eokoni ka osikusit, c’est celle-là, qu’il a pour tante ma- 
Okosisiw, il a un fils. [ternelle 
Nama otänisiw, il n’a pas de fille. 

Ottéwikkaw, il a pour père, parrain. 

N ostesin, j'ai un frère aîné. 

K'omissin tchi ? as-tu une sœur aînée ? 


© nébemiw, elle a mari, elle est mariée. 
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K’ondbemin, - tu es mariée. 

Nivivwin, j'ai femme, je suis marié. 

Wivwiw, il se marie. 

Wikittuiv, ok, il, ou, elle se marie. 

Owiskuw, ellé a uneautre femme pourcompa- 


gne, (seconde femme de son mari). 


Observations. —Sew est uneterminaison qui désigne la génération, Ven 
kikosew, elle est enceinte, nistamosew, ellemet au monde son premier- 
né. On dit aussi: nistamosdn, ak, le premier-né, abittdwokosissän, ak, 
descendant, fils de métis, Kijemanitowokosisän, fils de Dieu, ayisiyiniwo- 
kosisän, le fils de l’homme, Israëliwokosisänak, les enfants d'Israël, Jeru- 
salemiwotänisänak. les filles de Jérusalem. 

Awasuw, terminaison désignant l’action des parents sur leurs en- 
fants, v.g., nüttdwikinäwasuw, elle enfante, kakeskimäwasuw, il donne 
des conseils à ses enfants. | 

Certains noms de parenté se disent mieux avec le Diminutif, v.g., 
n'isimis, n'osisimis, n'istimis, etc. Ottéwikhätew, Où, oitéwikkäme, il le 
fait son père, il le prend pourson parrain, ottéwisäkkomew, il l’adopte 
pour son père, il est parent avec lui dans le degré de père, ottdwimetw, 
il la pour père, c’est son père, ottdwikkattawew, il le traite en père, 
ottdwikkawew, il lui donne un père, eic., oltäwiskhawew, comme otté- 
wimew, il l’a pour père. 

Toutes ces terminaisons peuvent s'adapter à n'importe quel nom de 
parenté, v.g., idpäkkomew, il l’adopte, wiwimew, il l’a pour femme, 
wiwikhawerw, il lui donne une épouse, oichiwämittuwok, ils sont frères, 
ot änisäkkomew, il l’adopte pour sa fille, ou, il fait parenté avec elle, 
dans ce degré, tänisi etäkkomat ? à quel degré es-tu parent avec elle ? 
n'otosisdkkomaw, c’est ma tante maternelle. 


Noms des différentes parties du Corps. 


Il faut remarquer que toutes les expressions pour les parties du 
corps, ne sont pour la plupart que des terminaisons, qui, séparées du 
pronom possessif, ou de la racine, ne veulent rien dire. C'est pour cela 
que, quand on veut parler indéfiniment, on doit mettre m, ou mi, à la 
place de l’article, le, la les, etc. Les mots qui ne requièrent pas cela 
sont distingués ici par le signe x. 


Nvstikwän, a, ma tête, 
’stikwän, sa tête. 
Hstikwän, | la tête. 


Nistakäy, a, mon cheveu. 


Westakay, 
Mestakäy, à, 
Niitäwokäy, a, 
O'itäwokäy, 
Mtiawokdäy, 
Nostikwänigan, 
’stikwänigan, 
Mstikwänigan, 
Noskattik, wa, 
O'skattik, 
Miiskattik, wa, 
Nisdpiwindn, a, 
O’misdpiwinän, 
Misapiwinän, a, 
Niwäbäbiwinän, a, 
O'wdbäbiwindn, 

x Wäbäbiwinän, a, 
Niskijik, wa, 
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son cheveu. 

les cheveux. 
mon oreille. 

son oreille. 
l’oreiile. 

mon crâne. 

son crâne. 

le crâne. 

mon front. 

son front. 

le front. 

ma paupière, 

sa paupière. 

la paupière. 
mon blanc d'œil. 
son blanc d'œil. 
le blanc de l'œil. 
mon œil. 


O’skijik, son œil. 

Miskijik, wa, Pœil. 

Niskiwan, a, mon nez. 

O'skiwan, son nez. 

Mishiwan, à, le nez. 

Niteyikum, à, ma narine. 

O'teyikhum. sa narine. 

Miteyikum, a, la narine. 

Nandwäy, ak, ma joue. 

W'andwaya, sa joue. 

Manäwdäy, ak, la joue. - 
Nitäppiniwdiän, a, partie intérieure de mon nez. 
Otdppiniwdtän, | la partie intérieure de son nez. 


Mitdppiniwdtän, à, 
x Kaskaskatchigan, à, 


la partie intérieure du nez. 
partie solide du nez. 


Noskisdy, a, ma lèvre. 
O’shisay, sa lèvre. 
Miskisäy, a, la lèvre. 
Nilon, ma bouche. 
Olon, sa bouche. 
Mir on, la bouche. 
Nipit, a, ma dent. 
Wipit, sa dent. 


Mipit, 
Nrtäpiskan, a, 
Otäpiskan, 
Mitäpiskan, 
Noteyaniy, a, 
O'teyaniy, 
Mteyaniy, a, 
Niyeyepamän, a, 
Oyeyepamän, 
Miyeyepamän, a, 
Nyakask, wok, 
Wa’yakaskwa, 
Myakask, wok, 
Nikweyaw, a, 
V'kweyaw, 
Mikweyaw, a, 
Nikiton, a, 
0’hiton, 

Mikiton, a, 
Nikkotaskwäy, 
O'kkotaskwäy, 
Mkhotaskwäy, a, 
Nokkultägan, a, 
O'kkuttégan.. 
Mkhuttégan, a, 
Nôyetip, a, 
Woyetip, 
Myetip, a, 
Nikwäskunew, a, 
Okwaskunew, 
Mihwäskunew, a, 
Nikweyänigan, a, 


Ni miyestowän, a, 


O miyestowän, 
Miyestowän, 
Hipiwäy, a, 
Opiwäy, 
Nitittiman, a, 
O'tititiman, 
Mtittiman, a, 
Ni paskesivin, a, 
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la dent. 

ma mâchoire. 
sa mâchoire. 
la mâchoire, 
ma langue. 
sa langue. 
la langue. 
ma luette. 
sa luette. 

la iuette. 
mon palais, 
son palais. 


le palais de la bouche. 


mon cou: 
son Cou. 

le: cou. 

Ma gorge. 
Sa gorge. 

la gorge. 
mon gosier. 
son gosier. 
le gosier. 


mon conduit de la respiration. 
son conduit de la respiration. 
le conduit de la respiration. 


Ma cervelle. 
sa cervelle. 
la cervelle. 
mon menton. 
son menton. . 
le menton. 
l’os du cou. 
ma barbe. 

sa barbe. 

la barbe. 

le poil. 

son poil. 

mon épaule. 
son épaule. 
l'épaule. 

mon membre. 


Opaskesiwin, 

x Paskesiwin, a, 
Nitihiy, a, 

Otihiy, 

Mtihiy, a, 
N'äskigan, a, 
W'äskigan, 
Mäskigan, a, 
Nispikwan, a, 
0'spikwan, 
Mispikwan, a, 
Nspitun, a, 
O’spitun, 

Mspitun, a, 
NiPoskwan, a, 
OPoskwan, 
Miloskwan, a, 

x Oyoskewän, a, 
Nitiltimanigan, a, 
V'uitiimanigan, 
Mitittimanigan, à, 
Nrtichitchiy, a, 
O'tchichiy, 
Miichitchiy, a, 
Nimisitchitchän, a, 
O'misitchitchän, 

x MPsitchitchän, a, 
x Itwahikanitchitchän, à, 
Nritwahikanitchitchän, a, 
x Täwitchitchän, a, 
Kekätch iskwetchitchän, a, 
Iskwetchitchän, a, 
Nétikkogan, à, 
Otikkogan, , 
Mitikhogan, a, 
Niliskwespiy, ak, 
Oliskwespiya, 
Mil'ishwespiy, ak, 
Nispikegan, ak, 
O’spikegana, 
Mospikegan, ak, 


A 


Run 


son membre. 

un membre. 

mon gros os de l’épaule. 
son gros 0s de l’épaule. 
le gros os (omoplate). 
mon estomac. 

son estomac. 

l'estomac. 

mon dos. 

son dos. _ 

le dos. 

mon bras. 

son bras. 

le bras. 

mon coude. 

son coude. 

le coude. 

le dessous de l’épaule. 
mon os de l’épaule. 


son os de l’épaule. 


l'os de l’épaule, 
ma main. 

sa Main. 

la main. 

mon pouce. 

son pouce. 

le pouce. 
l'index. 

mon index. 
doigt du milieu. 
le doigt annulaire, 
le petit doigt. 


be partie sous l'épaule, aisselle. 


les côtes, les plus basses de l’esto- 
| [mac. 


les côtes, les plus hautes de l’esto- 
[mac. 
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N'ispikäy, ak, 

x Ospikaya, toute la partie des côtes de l’esto- 
Mospikäy, ak, _ [mac. 
N'tasindkhew, a, partie proéminente de l'estomac, os 
Otasindkhew, a, principal de l'estomac (le brochet). 


x Otastisewok, wa, gros nerfs chaque côté de la co- 
N'otastisewok, wa lonne vertébrale, ou mieux, la 


chair qui entoure ces nerfs. 


x Astis, a, -* nerf. 

N'yaw, , mon corps. 

W'yaw, son Corps. 

M'uaw, a, le corps. 

pitdtigau, Le dedans du corps. 
Abittasiyaw, Ja moitié du corps. 
Noteh, a, mon cœur. 
O'teh, son Cœur. 

Hteh, a, Jecœur. 
Ohvdshwoéskutipeto, a, la veine du cœur. 
Otehiwikkwäy, a | enveloppe du cœur. 
Ni miklveydpiy, a, ma veine. 

O mikhkweydpiy, a, sa veine. 
Mikkweyäpiy, a, la veine. 

Nitotosim, ak, me mamelle. 
L’totosima, sa mamelle. 
Mrtotosim, ak, mamelle. 

N'oppan, a, mon poumon. 
D’ppan, son poumon, le poumon. 
N'loskun, a, mon foie. 

Oskun, a, son foie, le foie. 
Wisopiy, a le fiel. 

Ni sopiy, à, mon fiel. 

0 wisopiy, son fiel. 

x Kippahun, a, diaphragme. 

Ni khippahun, mon diaphragme. 

O kippahun, son diaphragme. 
N'atäy, a, | mon ventre. 

Watäy, . Son ventre. 
M'atdy, a, le ventre, l'abdomen. 
W'askatäy, a, | viande mince qui recouvre l’abdo- 
N'askatäy, [men. 


Windstakäy, à, 
Ni winästakdäy, 
O winästakäy, 
Omaw, 0k, . 
Nimäw, ok, 
Opiskwatäy, 
Wisopitakisiy, à, 
Wäwiyänigan, a, 
Nitakisiy, a, 
OL’akisiy, a, 
Mil'akisiy, a, 
O'pehiyakusiw, à, 
Ni pehiyakusiw, 
0'käkäkikkew, a, 
Wisi, plur. wisa, 


O'hitiikusiw, ok, 
Ni wikkway, à, 
O wikkwäy, a, 
Wikkwäy, a, 
Wäbokisiwän, à, 
Wikuw, a, 


Omiy, a, ou, mitjiya, 
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panse, le plus grand sac qui con- 
tient les excréments. 


feuillet, troisième estomac. 


gras, auprès de la panse, fraise. 
tripe la plus longue. 

le gras, qui enveloppe les tripes. 
ma tripe. 

sa tripe. 

tripe. 

sa tripe, et, la rate. 

ma tripe, etc. 

tripe, proche de la rate. 

gras mince qui entoure la panse, 
que les gens appellent la coiffe. 
rognon. 

ma vessie. 

sa vessie. : 

vessie. 

tripe de lait. 

gras des rognons. 

excrément, fumier, son, etc. 


V.G., mustusomiy, fumier du bœuf, ayisiyiniwomiy, excréments de 


l’homme. 
Nÿsakin, a, 
O’sakin, 
Nipwäm, a, 
Opwäm, à, 
Niichikwan, a, 
O'ichikwan, a, 
Miichikwan, a, 
Niskät, à, 
O'skät, a, 
Moskät, a, 
N'asakäy, a, 
W'asakaäy, 
Masakay, 
N'iskasiy, ak, 
Oskasiya, 


Miteskan, ak, 


l'épaule tout entière avec le 
bras, ou, la patte. 
ma fesse. 

sa fesse, et, la fesse. 
mon genou. 

son genou. 

le genou. 

ma jambe, patte. 

sa jambe. 

la jambe. 

ma peau. 

sa peau. 


. la peau. 


ongle, griffe, corne du pied de l’a 
son ongle. [nimal. 
corne de la tête, panage. 


Oteskana, 
Noskan, a, 

Oskan, a, 

Wini, plur. wina, 
NPsit, a, 

O’sit, 

MPsit, a, 
Mitchitchisitän, a, 
Misisitän, a, 
Wayasit, a, 


Walow, ok, 


Watow, a, 

Hikkow, a, 

Nimik, ou, nimikkom, 
Olamiskäy, a, 


Nitchestatäy, a, 
V'chestatay, 

Mitchestatäy, a, 
Onipisäkkew, a, 


Wäwigan, a 

9 À ] 
N'éwigan, 
Misogan, a, 
Nisogan, a, 
Osogan, a, 
HPsüy, a, 
O'süy, a, 
Otasiskitän, a, 
Wäbewän, a, 
Otäppiy, a, 
Oyikwa, ok, 

1? 
Milogan, a, 

>] 
N'Fogan, a, 

) 
Ologan, 
Aniskowigandn, a, 
Opiskugandn, 4, 
W'akkwan, a. 
Nakhkwan, 


1 
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ses cornes. 
mon os. 

son Os, et, l'os. 

moëlle! 

mon pied. 

son pied. 

le pied. 

orteil. 

le gros orteil. 

partie du pied des animaux au-des- 
sus de la corne (petit pied). 
gralture, raclure de la peau pour 
tanner. 

sang Caillé. 

sang. 

mon sang. 

chair qu’on enlève de la peau, 
avant de la tanner. 

mon nerf, 

son nerf. 

nent | 

petite côte, chaque côté de l’épine 
dorsale, 

son rein, et, l’'épine dorsale. 

mon rein, et, l’épine dorsale. 
croupe. 

ma croupe. 

sa croupe. 

la queue. 

sa queue. 

le gros de la jambe, mollet. 
viande tendre, dans la fesse. 

le gros nerf du cou. 

glande. 

hanche. 

ma hanche. 

sa hanche. 

Jointures des os. 

jointure du pied. 

talon. 

mon talon. 


W'akkwan, son talon. 


Wakkwaneydpiy, a, nerfs qui partent du talon. 
_ Sikäkwan, a, le dessous du genou. 

Okitik, wa, le dessus, la surface du genou. 

Omähokkewän, a, le gros du bras, entre l’épaule et 
le coude. 

he Fa | partie saillante de la fesse. 

Otchitchin, a, | ; petit ergot de la patte, au-dessus 
de la corne. 

Nakaskusitän, a, le dessous du pied. 

Otisis, a, > son nombril. 

Otjisk, a, Panus. 

Okäskishawän, à, grosse bosse des buffalos sur le dos. 

Okäkosisikkän, à, petite bosse des buffalos sur le cou. 


Noms de certaines parties du corps des poissons. 


Wähakäy, ak, écaille. 
Okkek, wa, oules. 
Wäbwiyigan, a, nageoires. 
Osikwandy, a, queue. 
Wäkwan, ak, LŒUR 


Pour les oiseaux. 


Otattakwan, a, aile. 

Wataniy, a, : queue. 

Mikwan, ak, plume des ailes. 
Opiwëy, à, plumage. 
Mestanipiwèy, a, duvet. 
Otisis, a, | gésier. 

Wäwi, plur. wéwa, œuf. 


De partibus inhonestis. 


Les Cris ont plusieurs môts pour parler de partibus inhonestis, sans 
compter un grand nombre de tournures de phrases qui ont toujours 
un double sens. Bien souvent, ils ne se servent pas des mots propres, 
pour dire les choses tout crûment, ils emploient d’autres mots un peu 
plus décents, qui ont le même sens. 


1 Nittakäy, a, 


2 me Ai pudenda viri, in genere. 
3 lag 
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Ou, plus poliment. 


1 NEayän, ak, mea res, OU, quod meum est. 
2 Kil'ayän, ak, tua res, ou, quod tuum est. 
3 Ofayäna, sua res, Ou, quod suum est, 


On peut dire aussi : ekuta k'otchindbewit, in quo est masCulus, o næ 
bewina, suum genus masculinum. 
1 Nrisiwäy, ak, 


2 Kiisiwdy, ak, saccus, partium genitalium. 
3 O1 asiwaya, 
Matättik, virga genitalis. 
1 Nrdkäy, ak, | 
2 Kiläkäy, ak, » pudenda mulieris, in genere 


3 Otdkaya, 

Ou plus poliment : ut supra in viro. 
N'Payän, ak, etc. 
Ætl’aydn, ak, etc. 


0! ayäna, ou, ekuta K'otchi iskwewit, in quo est femina, ot iskwewtna, 
sexus suus- 
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ETYMOLOGIE 


de quelques noms sauvagas par lesquels sont désignées certaines tribus et 
localités, mais dont la vraie prononciation et orthographe ont été 
défiqurées par les Blancs, qui ne comprenaïient pas ces mots. k 


On met ici le mot comme il est écrit et prononcé dans le pays, et 
en regard, sa véritable ortographe avec l’étymologie donnée par plu- 
sieurs personnes compétentes en cette matière. Il ne faut pas oublier 
que tous ces noms, qui aujourd’hui désignent des villes, des rivières, 
des lacs, etc.,ont été ainsi défigurés dèsle commencement parles voya: 
geurs, qui les prononçaient selon que leur langue en était capable, 
sans s'occuper qu'ils détruisaient ainsi les mots et les rendaient in- 
compréhensibles, malgré les réclamations des Indianologues qui te- 
naient à conserver la vraie prononciation, mais l’usage a prévalu, 
comme c’est encore de nos jours. 


Abénakis, terre de l’orient (Sauteux) de Wäban, il est aurore, et, akhr, 
la terre, wäbanakkiyak, les gens de l'Orient. 

Abitibi, eau mitoyenne, (Cris) de abittaw, dont la racine est abüt 
milieu, la moitié, et, nipiy, eau, qui fait pi, en composition, d'où abit- 
tipi, eau du milieu, eau à mi-distance. Le nom de ce lac vient de sa po- 
sition à la hauteur des terres entre la entre la Baie d'Hudson et le St. 
Laurent. 

“Asawäbimoswän, là où on guette l’orignal. 

Assiniboines, ou, Assinibodnes, Sioux des pierres, (Sauteux)de assini, 
pierre, et bwän Sioux. Bwdn est une racine qui indique l’impossibili- 
té, l'incapacité. 

Achigan, pour: manashigan, poisson de cette espèce, que les Blancs 
ont appelé d’après ce mot, achigan, ou peut-être mieux ajigan, ou, 
achigan, nippe, chausse. 

Ayabaskaw, il y a des joncs ou du foin ça et là, et, Arabaskaw, com- 
me prononcent les Cris de la forêt. 

Attikamègues, poissons blancs, (Cris) pour attisamek, un poisson 
blanc, pour attikamekwok au pluriel. 

Babiche, (Cris) pour assabdb, fil qui fait assabdbish, au diminutif. 

Batiscan, (Gris) pour : Tabateskan, corne fendue ou pendante. 
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Cacouna, (Gris) là où il y a du porc-épic, de kdkwa, porc-épic. En 
ajoutant ndk, terme local, on fait kakwandk, parmi les porcs-épics- 
Les Blancs ont fini par prononcer cacouna, comme mustus, buffalos, 
mustusondk, parmi les buffalos. 

Canada, pour konata, dont les Montagnais de Labrador et tous les 
Cris se servent pour dire : sans propos, sans raison, sans dessein, gra- 
tis. Voy. le Dict. 

Note. Il est assez probable que les premiers explorateurs du Canada 
ne pouvant se faire comprendre que par signes, aient pris pour le nom 
de la contrée, ce mot, qu’ils entendaient répéter si souvent aux sau- 
vages qui s’en servent continuellement. 

Chawinigan, pour chabonigan, (Cris) instrument pour transperser, tra- 
versoir, aiguille. 

Chawanons, pour chawan, ou, séwan, le sud, chawanons est au dimi- 
nutif (Cris), On désignait par ce nom les habitants de la rive sud du 
fleuve St. Laurent, c’est aussi probablement l’origine du nom shaw- 
nees des Américains. 

Chicago, (Gris) pour: chikäk, ou, sikäk, bête, puante, putois, qui au 
locatif, fait chikäkôk. 

Chicoutimi, (Cris) pour : iskotimiw, jusque-là c’est profond, dans l’eau. 

Esquimaux, (Cris) pour : aski, radical, qui signifie quelque chose de 
cru et mowew, il le mange, manger cru, askimowew, 1l le mange cru, 
eu peut-être, askimow, il mange cru. 

Escoumins, (Cris) pour: isko-min, jusques-là, graine, fruit, sans doute 
pour dire: jusques-là il y a des graines, des fruits. 

Etchemin, (Cris) de yeko, locatif, et, min, graine. Ce mot pourrait 
aussi signifier framboise, que les Sauteux nomment iyekomin, de iyeko, 
sable, et, min, graine. 

Tyamachiche, (Gris) pour: iydmajisk, ou, itämajisk, boue aularge, ou, 
au fond de l’eau, de iydm, ou, itdm, au fond, ef, ajisk, pour ajiskiy, 
boue, terre. | 

Tyamaska, (Cris) pour: tämaskaw, ou, iyämaskaw, il y a foin, ou 
jonc au large, ou m'eux, au fond de l’eau ; de iydm, ou,ttém, au fond, 
et, askaw, terminaison qui désigne le foin. 
 Ilinoïs, (Sauteux, ou mieux les Montagnais de Labrador) pour : ini: 
wok, les hommes. Les Sauteux disent ininiwok, les Cris, iyiniwok. 

Kamouraska, (Cris) pour: akämaskaw, et, akämaraskaw, il y a jonc, 
ou, foin au bord de l’eau, (ou peut-être mieux) de l’autre côté de l’eau ; 
de akäm (akämik) de l’autre bord de l’eau, et, askaw, ou, raskaw, 
(comme prononcent les Cris des bois.) terminaison verbale, qui désigne 
du foin, des joncs. 
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Kankakee, (Gris) pour : kdkékiw, corbeau. 

Kénébec, pour: kinébik, couleuvre, serpent. 

Kinogami, (Gris) pour: kinogamiw, ou, kinogamaw, il y a étendue 
d’eau en long, du radical kino, long, et gamiw ou, gamaw, terminaison 
de l'adjectif verbal, il y a de l’eau, en forme de lac. 


Kinogamishish, (Gris) pour : kinogamisis, petit lac en long. C’est le 
diminutif du mot précédent, qui se forme en ajoutant sis. 


s Madawaska, (Sauteux) pour: malawaskaw, embouchure d’une ri- 
vière, où il y a des joncs ou du foin, de mataw (racine) embouchure 
d’une rivière, ou, rencontre d’un chemin, et askaw, terminaison qui 
indique le foin. 

Manilkwagan, (Cris) pour : minikhwägan, vase pour boire, buvoire. 

Machiche, (Cris) pour : yémajisk, boue, sur le rivage. 

Matapédiac, pour: matabiskaw, rocher qui s’'avance vers le rivage. 

Makina, (Sauteux) pour : mikkina, tortue. 

Manitoba, (Sauteux) pour : manitowapän, détroit surnaturel, divin. 

Mashkinongé, (Sauteux) pour : mdskinongé, poisson difforme, brochet, 
de mdsk (racine) difforme, et, kinongé, poisson. 

Mascouche, (Gris) pour : maskus, petit ours, de maskwa, ours, qui au 
diminutif, fait : maskus 

Hatawan, (Gris) pour : maldwan; Ça arrive sur, ça débouche dans, 
etc., v. g., une rivière qui tombe dans un lac. 


Matabitchouan, pour : mdtäbitjiwan, courant, qui arrive dans, etc. 

Maskégons, (Cris) pour : maskégowok, hommes des marécages. 

Mashhkoutens, (Sauteux) pour: maskutens, petite prairie de maskutew, 
prairie, qui fait maskutens au diminutif. Note. M. J. G. Shea fait une 
erreur en traduisant ce mot par, Nation du feu; il faudrait dire ssku- 
tewininiwok, d'où, iskulens, petit feu. 

Maléchites, (Cris) pour: mayisit, et, malisit pied difforme, de mayi, 
mal, difforme, et, sit, pied. 

Mékatina, (Gris) pour: mekwdtindk, parmi les collines. 

Mickinack (Cris) pour : miskinäk, tortue. 

Manitoline, (Sauteux) pour : manitowin, divinité, l’action de faire du 
surnaturel. 

Mikwann, (Gris) pour: emikkwän, cuillère. 

Milwakee, (Sauteux) pour: minowakki, bonne, belle terre, de mino, 
bon, et, akki, terre. 

Michigan, (Gris) pour : michigamaw, il y a grand lac, de misi, grand, 
et, gamaw, terminaison de l'adjectif verbal, qui indique un lac. 

Michimahina, (Sauteux) pour: misi-mikkindk, grosse tortue, de misi, 
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gros, grand, et, mikkinäk, tortue. Quelques tribus prononcent : michil- 
mikkinäk ; de là le Michel makina de nos voyageurs Canadiens. 

Miramichi, (Gris) pour : mayamisk, castor laid, (vache marine.) 

Michipicoton, gros champignon. 

Mingan, (Cris) pour: mahingan, loup. 

Missisquoi, (Gris) pour : misi-iskwew, grande femme, de misi, grand, 
et, iskwew, femme. 

Mississippi, (Gris) pour : misisipiy, grande rivière, de misi, grande, et, 
sipiy, rivière. 

Mégantic, pour: misdttik, gros bois. 

Moccasin, (Sauteux) pour : makhkisin, soulier. 

Mistassini, (Cris) pour : mistassiniy, grosse pierre. 

Natascouan, pour: ndtaskewän, place où on va chercher de la 
mousse. 

Nipissing, (Sauteux) petite eau, petit lac, de nipi, eau, dont la forme 
diminutive fait au cas locatif, PDT) ou, nipissing, dans la petite 
eau. | 

Oragan, (Sauteux) plat, vase, de ondgan. Les Cris des bois disent: 
orägan, les autres oydgan. Hochelaga, pour : osi-oydgan, canot en forme 
de plat. 

Ottawa, abréviation de ol{tawakay, son oreille. 

Ouiatchouan, (Cris) pour: wawiydtjwan, courant, tournant, ou, 
wayawitjiwan, courant qui sort de, etc. 

Peyakwagami, (Gris) pour : peydkkwägami, lac plat, de la racine pék- 
kwa, qui au temps positif fait, peydkkwa, et gami, terminaison qui dé- 
signe un lac. 

Pichoux, (Cris) pour: pisiw, loup cervier, Iynx. 

Pimbina, (Cris) pour: nipimina, graines aqueuses, de nipi, eau et, 
mina, graines, fruits. 

Québec, c'est bouché, de kepdk, au subjonctif positif du verbe, kipaw, 
c'est bouché, fermé. Les sauvages du golfe disent encore, kepek, c’est 
bouché. Cet endroit a été ainsi nommé, parce qu’en effet le fleuve pa- 
raît bouché par le Cap Diamant, si on le remonte, et par l'Ile d’Or- 
léans, si on le descend. 

Ristigouche, (Gris) pour: mistikus, petit bois, petit arbre. 

Rimouski, (Sauteux) pour: animouski, demeure du chien, de ani- 
mous, chien, et ki, ou gi, demeure. 

de eau qui sort, (Cris) pour : sédkinipi, de sdki, sortir, et nipi, 
eau. 

Sagamité, (Cris, pour: kisdgamitew, c’est un liquide chaud; c’est l’ad- 
jectif inanimé. 
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Sagamo, (Cris, adverbe,) sakamo ou, sagamo, sans cesse, à tout mo- 
ment, ou, sdkamow, (verbe neutre) il projecte, il montre la tête, il pa- 
rail. 

Saskatchewan, (Cris) pour : kisiskäljiwan, courant rapide, nom d’une 
des grandes rivières du Nord-Ouest. | 

Satigan, (Cris) pour : astatjigan, et, astatchikun, cache, lieu où on met 
quelque chose en cache. 

Sioux, petit iroquois, (Cris) de ndtowerw, il est iroquois, et siw, forme 
diminutive, ndtowestw, il est petit iroquois. C’est de la Aire syl- 
lable que les voyageurs Canadiens ont formé le mot Sioux. 

Sistquoi (Cris) sisikwan, petit sifflet en os des sauvages. 

Squaw, (Cris) pour : fskwew, une femme. 

Sladakoné, pour : tatakwanak, ailes. 

Tadoussac, (Gris) pour: totussak, pluriel de totus, mamelle. 

Temiscouala, pour : c’est profond partout, de timiw, c’est profond, et, 
iskwatdm, sans fin, pour longtemps, d'où fimiviskwatäm, profond sans 
fin, ou, partout profond. 

Timiskaming, (Sauteux) dans l’eau profonde, de timiw, c’est profond, 
et ganw, terminaison, pour indiquer un lac, qui fait au cas locatif, 
timaisgaming. 

Tomahawk, (Gris) pour : otamahuk, assommez-le, ou, otémahwaw, il 
est assommé. 

Wabishtonis, (Cris) pour : wdbistänis, petite marte. 

Wanilche, (Sauteux) pour : Wäkinindji, avoir la main, ou, les doigts 
croches. 

Wasisagaigan, pour : wdse sdkahigan, lac de l’eau claire. 

Wigiwdm, (Gris) pour: wikiwdk, dans leurs demeures. 

Winipek (Gris) de la racine win, sale, pek, marais, étendue d’eau, v 
g., winipekôk, dans une étendue d’eau sale. 

Wiqui, (Gris) pour : wikkwdy, vessie. 


LE SYMBOLE DES APOTRES. 


1. Ni tâpwewokeyimaw Kije- 
Manito Weyottäwimit, kakkiyaw 
kekway nettäwittât, kijik ka ki 
ojittât, askiy kiki ; 

2. Jesus-Krist, Kije- Manitowa 
ka peyaku-okosisimikut ka tibevi- 
mikoyak : 

3. Ka Meyosiyit Manitowa ka ki 
wivowihikut, ka kanâtätchâkwe- 
yit Mariwa ka ki nittäwikihikut; 


4. Ki kwatakihaw mekwâtch e 


kitchi ayiwivit Pons Pilata ; aya- 
mihew-âttüikôk ki. tchistähâskwà- 
taw, ki nipiw. ki rahinaw ; 

o. Atâäm-askamikôk ki nittäku- 
siw ; e‘ki nijo tibiskâvik, ki âpisi- 
SIN ; 

6. Kijikôk ki oppiskaw, o kitchi- 
niskiyik nahapiw ottâwiva nas- 
pitch mematâwisiyit ; 

7. Ekute kita ottuttw e wi-pe 
wiyasuwäâtât tatto e pimâtisiyit, 
tatto mina e niplyit. 

8. Ni tâpwewokeyimaw Meyo- 
sit Manito. 

9. Ni tâpwewokeyiten Katolik 
ka iji ayamihâk, ayamihestamâke- 
wok o Kanâtâtchäkwewok ; 

10. Wi-pakitchikâtewa matchi 
ittiwina ; 

11. Kita âpisisinäniwiw; 

12. Taki kita pimâtisinâniwiw. 

Pitane ekusi ikkik. 


1. Je crois en Dieu le Père tout- 
puissant, Créateur du ciel et de la 
terre), 

2. Et en Jésus-Christ son fils 
unique Notre-Seigneur : 


3. Qui a été conçu du Saint- 
Esprit, est né de la Vierge Marie ; 


4. À souffert sous Ponce Pilate, 
a été crucifié, est mort, a été ense- 
veli; 


o. fist descendu aux enfers, le 
troisième Jour est ressuscité des 
morts ; 

6. Est monté aux cieux, est assis 
à la droite de Dieu le Père tout- 
puissant ; 

7. D'où il viendra juger les vi- 
vants et les morts. 


8. Je crois au Saint-Esprit ; 


9. La Sainte Eglise Catholique ; 
la communion des Saints ; 


10 La rémission des péchés ; 


11. La résurrection de la chair ; 
12. La vie éternelle. 
Ainsi soit-il. 


LES COMMANDEMENTS DE DIEU. 


1. E peyakut Kije Manito oma- 
nitomi, mina kitehik otchi sàki. 

2. Ekawiya wikkâtch wiyakim 
Kije-Manito, ekawiya mina wiya- 
kittamaw ot otjitjigana. 

3. Ekawiya ojitjike eyamihewi- 
kijikâki, peyatlik ayamiha. 

4. Ki nikihikwok manâtjitota- 
wik, kinowes kitchi pimâtisiyan. 

5. Ekawiya nipattâke, ekawiya 
appo mamitoneyitta tchi nipattà- 
keyan. 

6. Ekawiya pikwâtisi, ekawiya 
appo pisikwâtchi mitoneyitta. 

7. Ekawiya kimotamaw awiyak 
ot ayâna, ekawiya mina kanâwe- 
yitta kekwäy e ki kimotik 

8. Ekawiya kiyâski ekawiya 
mina matchi ayimom awiyak. 

9. Peyakuhituk wiyekittuyek, 
eka pitus awiyak mustawinawik. 


10. Ekawiya käkayesinahike. 


1. Vû qu’il est seul Dieu adore- 
le, et par ton cœur aime-le. 

2. Jamais ne jure contre Dieu, 
et jamais ne jure contre ses créa- 
tures. 

3. Ne travaille pas le jour de la 
Prière, prie tranquillement. 

4. Tes père et mère respecte-les, 
longtemps afin que tu vives. 

5. Ne fais pas d’homicide, même 
ne pense pas à être homicide. 


6. Ne sois pas impudique, même 
ne pense pas à limpureté. 

7. Ne dérobe pas à quelqu'un 
son bien, et ne conserve pas Ce qui 
a été dérobé. 

8. Ne mens pas, et ne parle pas 
mal de personne. 

9. Soyez seuls dans votre maria- 
ge, aie pas de désirs pour un 
autre. 

10. Ne sois pas fourbe et trom- 
peur. 


{ | ÿ Lai FsUte : À 


LA ITR TE 


d 


GRAMMAIRE 


DE LA 


LANGUE DES CRIS 


PAR LE R. P. A. LACOMBE, PTRE 


DE LA 
CONGREGATION DES OBLATS DE M. I. 


MONTRÉAL 


C.-0. BEAUCHEMIN & VALOIS, LIBRAIRES-JMPRIMEURS, 
237 et 239, Rue Saint-Paul 


a 


1874 


e140 dt 4 TO 
| ant Mu: ÉMIS D” . 


ATH “0 
JM. KO BTATAO RC noir ADR DEOO ‘10 


QUELQUES MOTS D'INTRODUCTION 


A LA 


GRAMMAIRE CRISE. 


De même qu’en toute langue de peuple eïvilisé, la Gram- 
maire est la science de parler la langue, propre à chacun, 
ainsi en est-il de la langue Crise, qui, quoique parlée par une 
nation sauvage et nomade, est aussi susceptible d’avoir sa 
Grammaire, avec des règles et une phraséalogie qui est gou- 
vernée et commandée par des lois et des usages qu’on ne 
peut transgresser, si on veut parler correctement ; ce qui 
consiste non-seulement à ne pas faire de fautes contre les 
règles de cette Grammaire, mais aussi à se familiariser avec 
le génie et l'accent. Les difficultés qu'offrait la langue Crise, 
il y a une vingtaine d’années, ne sont plus les mêmes, à pré- 
sent qu’on est venu à bout de recueillir à peu près toutes les 
règles de cette langue. Cela a demandé bien du travail, de 
la patience et de la persévérance, 


La connaissance de certaines règles a exigé bien du temps, 
avant d’être acquise. Combien de fois les premiers mission- 
naires étaient des mois entiers à réfléchir et chercher, pour 
s'expliquer la marche de certaines manières de dire, ou la 
forme de certains temps du verbe! Mais de même qu'un 
travail persévérant vient à bout des plus grandes diffi- 
cultés, ainsi en a-t-il été de la compilation de cette Gram- 
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maire. Le vénérable M. Thibault a été le premier qui a 
établi et mis en ordre les premiers éléments de la langue, et 
en à posé les fondements. Après lui, Mgr Laflèche, alors 
simple missionnaire à l’Ile-à-la-Crosse, onde par ses zélés 
compagnons, les RR. PP. Taché et Faraud, (*) a pu continuer 
cette charpente. 

C'est donc sur ces matériaux que j’ai travaillé après eux. 
Une longue habitude avec les Sauvages Cris, surtout ceux 
des prairies, qui passent pour le mieux parler leur langue, 
mon goût pour cette étude et ma position, tout m’a favorisé, 


si non pour achever l’ouvrage déjà commencé, du moins pour 


le perfertionner un. peu, par la découverte de règles qu'on 
n'avait pu saisir dans les commencements, C’est pour cela 
que je suis heureux, et que je regarde comme un devoir de 
ma part, d'offrir à tous mes frères, les Missionnaires, qui sont 
obligés d'apprendre la langue Crise, et aux Philologues, cette 
première édition imprimée de la Grammaire, que je ne pré- 
tends pas donner comme parfaite, mais qui est, je puis le dire, 
beaucoup plus complète qu’elle n’était d’abord. 

Cette langue a sa beauté et son harmonie, comme toutes 
les langues des peuples sauvages de ces contrées. Quoiqu’elle 
ne convienne pas au langage figuré, cependant il y a en 
retour une foule d’autres locutions, qui dédommagent de cette 
lacune. La langue Crise est riche, en ce que l’on peut 
former une multitude de noms et de verbes, avec des verbes 
ct d’autres noms. De cés noms, on peut faire des verbes, qui 
deviennent encore noms, comme on peut le voir, à la forma- 
tion des noms dérivés. Une des autres qualités de cette 
langue, c’est la construction, qui, comme en latin,fait retourner 
la phrase en tous sens, sans changer la signification, pourvu 
qu’on observe Les règles. Ajoutez à cela tous ces adverbes 


(*) Aujourd'hui, de ces deux Pères, le premier est Archevêque de St. Boniface de 
Manitoba, et l’autre Vicaire Apostolique de la Riv. McKenzie. 
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si propres à exprimer, par un seul mot, toute une idée. 
Parmi les difficultés qu'offre l’étude de la langue Crise, une 
des plus grandes sans doute, est l’intelligence de ce qu’on est 
convenu d'appeler le Relatif et le Dubitatif, qui présente bien 
des obtacles, avant de pouvoir s’en servir. Quoiqu’on puisse 
parler cette langue sans ordinairement être obligé d'employer 
ce dernier, cependant, il y a certaines phrases où il sera très- 
difficile d'exprimer avec justesse sa pensée, si on ne peut se 
servir de cette forme. Je me suis étudié plus à établir les règles 
de ces deux espèces d’auxiliaires, qu'à définir les cas où on 
doit les employer, vu qu'il n’y a que l'habitude et l’usage 
qui puissent initier à cette connaissance. 

La marche de la Grammaire Crise est bien différente de celle 
de la Grammaire Française,vu que cette première n’a pas d’ar- 
ticle, ainsi que toutes les langues sauvages de ce pays, au 
moins autant que je puis le savoir. On ne peut dire en Cris 
comme en français, qu’1l y a des parties du Discours, où cer- 
tains mots sont invariables, puisque dans cette langue, tous 
les mots, soit noms, ou adjectifs, pronoms, adverbes, préposi- 
tions ou conjonctions sont susceptibles de changement et de 
transition, en devenant verbes. 

Je divise cette Grammaire en trois parties. 

La première partie contient la classification des mots ou 
des parties du Discours. Dans la seconde partie se trouve la 
Syntaxe, qui comprend la manière d’arranger les mots, dans 
certaines locutions. La troisième partie traitera des adverbes, 
et de ceux qui demandent une explication plus particulière, 
des prépositions, de la conjonction et de l’interjection. 

Veuille le Seigneur bénir ce travail, en le rendant utile à 
tous ceux qui s’occupent à le faire connaître parmi les pau- 
vres infidèles! S1 j'ai mérité quelque chose de la part de ces 
hommes apostoliques, qu’ils veuillent prier pour moi, et me 
pardonner tout ce qu’il y a de défectueux dans cette Gram- 
maire Crise. 
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GRAMMAIRE 


DE LA 


PANGUE: DES-CRIES. 


PREMIERE PARTIE. 
: CLASSIFICATION DES MOTS OÙ PARTIES DU DISCOURS. 


Ilyaen Cris huit espèces de mots, savoir : le Nom, l’Adjectif, le 
Pronom, le Verbe, l’'Adverbe, la Préposition, la Conjonction et l'In- 
terjection. | 

CHAPITRE PREMIER. 


Alphabet Cris. 


Avant dentrer dans l'explication et les règles des différentes parties 
de cette Grammaire, il a paru utile et convenable de placer en tête 
l'alphabet Cris, en mettant de suite sous les yeuxle nombre de lettres 
dont on se sert pour écrire la langue Grise, et de dire la valeur qu’on 
est convenu de donner à chacune. Cet article semble bien important, 
car il serait à désirer que tous se servissent de la même manière d'é- 
crire cette langue, afin qu'iln'y eût pas de différence dans nos écrits et 
que les nouveaux étudiants en Cris ne fussent pas embarrassés, ce qui 
arriverait, s'ils voyaient le même moi écrit de plusieurs manières 
différentes. 

En Cris toutes les lettres se prononcent; les a et les e sont tantôt 
brefs et tantôt longs. Le Cris est peut être la langue sauvage où il y à 
moins de lettres et de sons; F, L, Q,R, V,X, manquent; ces let- 
tres ne sont employées que pour écrire des mots français, auxquels on 
veut donner la forme Crise, v.g., Lamessikkew, il dit la Messe. Toutes 
les lettres se prononcent, et il n'y à pas de. muettes, ni de nasales, 
comme en français, v.g., ayiman, C'est pénible, prononcez : ayimanne; 
yotin, il vente, prononcez : yotinne; astam, viens, asiamme ; ni kijewd- 
tisin, je suis charitable: ni kijewätisinne ; masinahigan, livre : masina- 
higanne. 


2HO ER 
Lettres de l'Alphabet Cris. 


À, long, comme dans dpisisin, il ressuscite. IL est toujours long à 
la fin d'un mot, v.g. niskâ, une outarde, masinahiganä, es livres, 
okosissâ, son fils. 

À, bref, comme anotch, aujourd'hui, nawatch, plus. 

B, s'emploie très-rarement et est presque toujours confondu avec P. 
La plus grande partie du temps, on ne peut distinguer entre le son 
du B et celui du P, cependant dans ndbew, l’homme, dbittaw, la 
moitié, sisib, un canard, kikijeb, le matin, il est certain que le son 
du B est bien prononcé, et n'offre aucune difficulté. 

C, se confond presque toujours avec l’s, cependant on a cru devoir 
Pemployer, dans certaines syllabes où le son en paraît plus déter- 
miné, Comme dans mitchet, beaucoup, ndspitch, très, kütchi, afin que, 
ichi? signe de l’interrogation. Je ne l'emploie que quand il precède 
une h, 

D, est aussi très-peu employé. Il n'est sensible que dans certains 
mots très-rares, C’est le son du T qui prévaut; kimodiw, il vole, tandé ? 
où ? il n'existe jamais au commencement des mots. 

E, se prononce toujours comme le français avec l’accent aigu, v.g. 
étultéwané, si je vais, tandé ? où ? | 

G, se rapproche toujours du K, et ne s'emploie que dans le corps du 
mot, comme masinahigan, livre, pakkegin, peau. 

H, peu sensible, un peu aspiré et seulement dans les verbes en hew, 
hwew, où il a un son particulier, v.8., sdkihew, il l'aime, pakamähwew, 
il le frappe ; aussi à la 3me pers. passif indéfini du subjonctif, v.g., 
emivweyimith, vu qu’il est estimé; et au relatif passif indéfini, ewdbat- 
tamuih, vu qu’on voit. On l’emploie aussi étant précédé de c, comme 
dans pimitch, de travers, kekätch, presque. 

I, long, comme sfsib, canard ; nipin, l'été. 

I, bref, nipiy, eau ; apit, étant assis. 

J, kijemanito, Dieu ; kiÿtk, le jour ; très-souvent cette lettre se con- 
fond avec ls sifflant ; ojihew, il le fait, ou osihew; iji ou isi, ainsi; de 
même que dans la terminaison de certains verbes au subjonctif pluriel, 
v.8., éwdbamätjik, vu qu'ils le voient; e nipdtjik, vu qu'ils dorment. 

K, v.g., käkike, toujours ;: wikik, dans sa demeure. 

M, v.g., mitoni, bien, kiyäm, c’est égal. 

N, vg., nawalch, plus; yotin, il vente. 

O, v.g., otinew, il le prend; #’ottdwiy, mon père ; oho, cela ; yohoho? 
excl. de surprise. j 

P, péppiw, il rit; ontkap, un portage. 


APE a 


S, v.g., sdwan, vent de sud ; miyosiw, il est beau; cette lettre, sert 
presque toujours pour c, } et z, v.g., istk, en même temps; kissin, il 
fait froid ; mosis, à la vue ; osdm, trop. | 

T, édpwe, c'est vrai. 

Ü, a le son de ou; se rapprochant un peu de lo; v.g., mustus, bœuf, 
prononcez: moustous ; wäbus, lièvre, wébous. | 


W, s'emploie au commencement, dans et à la fin du mot, v.g., wdyo, 
loin, wdwdtch, et encore, wiwa, sa femme, iskipew, l’eau monte. 

Y, yeyew, il respire. Contrairement à la manière française et latine, 
on l’emploie entre deux voyelles qui se suivent, v.g., ewdbamdyek, vu 
que vous le voyez; epimdlisiyit, vu qu’il vit (en rapport avec un autre); 
epimutteyän, vu que je marche. On lemploie aussi à la fin du mot, 
pour un i mouillé et un ä, v.g., nipiy, de l’eau ; tchipäy, un cadavre. 

Remarque : 1e D'après ce qu’on vient de voir, il est facile de se 
convaincre qu'à la rigueur, on peut même se passer des lettres B, CO, 
D, G, H,J, Y, ce qui, avec les lettres qui n’existent pas du tout en Cris, 
ne laisse que 13 lettres à notre alphabet. IL paraîtra sans doute 
étonnant qu’on puisse parler une langue si compliquée avec si peu de 
sons. | 

20 On doit toujours bien faire attention à la prononciation de la, 
long ou bref, ainsi que de li, puisque c’est d'après cet accent qu’a lieu 
le changement au positif, sans compter que la prononciation change 
entièrement la phrase, quoique le mot s’écrive de la même fäçon, v.g., 
ispaitaw, il y court, ispdttuw, il l'élève haut; eniptk, pendant l'été ; 
e nipik, dt qu’on meurt. 

Nota; ” circonflexe désigne les longues, ndspitch; quand il ni: a: 
pas de signe, les voyelles sont brèves iiemandks 


CHAPITRE DEUXIÈME. 
DU NOM OU SUBSTANTIF. 
Article 1er.— Classification du Nom. 


Il y a cinq espèces de noms, le nom racine ou primitif, le nom 
formé ou dérivé, le nom propre, le nom collectif et le nom composé. 

19 Les nomsracines sont ceux qu’on trouve tout formés,et qui n’expri- 
ment que l’objet qu’ils désignent, v.g., askik, une chaudière, askiy, la 
terre, pisim, le soleil, awdsis, enfant, mistik, bois. 

20 Le nom formé ou dérivé est celui qui se compose d’un radical 
auquel on a joint une terminaison propre au nom, ou qui dérive d’un 
verbe, en prenant une forme substantive, v.g., pisim-o-kkän (soleil ar- 
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tificiel), montre, miyo-win, adresse, tchikahi-gan, hache, teltapi-win, 
siége ; pisim est un radical qui désigne le soleil, auquel on joint kkän, 
forme d’un substantif ; miyo, radical, qui veut dire bien, avec la termi- 
naison win, tchikahigan, de tchikahikew, il bûche, tettapiwin, de tetta- 
piw, il est assis dessus. Les noms formés sont ceux qui sont les plus 
nombreux, puisqu'on peut en former avec presque toùs les mots de la 
langue. D'un radical, on forme un nom, de ce nom un verbe et de ce 
verbe un autre nom, v.g., pisim, soleil, pisimokkân, montre, pisimok- 
hdnikkawew, il fait une montre pour lui, pisimokkänikkäkewin, action 
de faire une montre pour un autre ; ayamih, radical, qui indique l’ac- 
tion de parler ou prier; ayamihaw, il prie, ayamihewâttik (bois de la 
prière), la croix ; ayamihewâttikonamâwew, il lui fait le signe de la 
croix ; ayamihewâttikonamâsuw, action de se signer soi-même, et ainsi 
de suite, comme on le verra aux différentes formations du nom. Cest 
un moyen daplanir bien des difficultés, puisque de cette manière on 
peut faire des substantifs pour tous les objets inconnus aux sauvages. 
C’est pour cela que depuis l’arrivée des blancs au milieu d'eux, ils ont 
formé des noms pour les objets qu'ils voyaient pour la première fois, 
d’après l’idée qui les frappait d'abord, v.g., iskutewdbüy, liquide de 
feu, liqueur enivrante: wäskähigan, entourage (maison); de iskutew, 
feu, et dbüy, signe du liquide, de wäskähikew, il fait un entourage. 

30 Le Nom propre en Cris est tantôt un nom formé ettantôt un nom 
composé, ou tout simplement un mot quelconque, v.g., Wäbi-mustus, 
Le Bœuf blanc: Maskwäkäpimutter, L'Ours qu: marche ; Kasokkatchäkwe, 
L’Ame forte; Séwan,Le Vent du Sud; Pakisimowisk, La Femme au Soleil 
couchant. 

4 On appelle noms collectifs certains noms, qui tout en restant au 
singulier, présentent à l'esprit l'idée de plusieurs êtres, v.g., mitcheti- 
ndnik, parmi la foule, ayisiyininänik, parmi les hommes. 

90 On appelle nom composé une réunion de mots équivalant à un 
seul nom, v.8., pisim-we-ydbiy, arc-en-ciel (la corde du soleil), assini- 
Wospwägan, un calumet de pierre, assiniwdskähigan, une maison de 
pierre. 

Article 2me.— Propriétés du nom. 


Il n’y a pasde genre en Cris, puisque les articles le, la,un,une, de, du, 
de la, n'existent pas; on dit ndbew, un homme, iskwew, une femme. 
Comme il n’y pas de masculin ni de féminin, il n’y a pas à s'occuper 
de l’accord du nom, sous ce rapport. Mais en retour, il y a les noms 
animés et les noms inanimés. Comme en français, il y a deux nombres, 
le singulier et le pluriel, et aussi le vocatif. 


AR Te 

1o On appelle nom animé celui qui désigne un être vivant, v.£g., 
ayisiyiniw, l'homme, pijiskiw, un animal, mistatim, un cheval (Gette 
distinction de noms anvmés et inanimés est importante, puisque c’est 
d’après cette distinction qu’on donne à chaque nom le pluriel conve- 
nable, et qu'il est sujet ou objet d'un verbe animé ou inanimé. Il y à 
en outre un certain nombre de noms, qui, quoiqu'inanimés de leur 
nature, sont regardés cependant comme des noms animés, et ont les 
mêmes propriétés. On ue peut donner de règle pour les reconnaitre, 
vu qu'on n’a pu découvrir la raison pour laquelle cet abus s’est intro- 
duit dans la langue. L'usage seul peut les faire connaitre. On en trou- 
vera une liste à la fin de cette Grammaire. 

20 Les noms qu'on appelle inanimés, sont ceux qui désignent des 
objets qui n'ont pas la vie, v£g, wäskähigan, maison, masinahigan, 
un livre. 

Du pluriel dans les Noms. 


Il y a deux sortes de pluriel, le pluriel des noms animés el le 
pluriel des noms inanimés. Dans les noms animés, il y a deux 
pluriels, l'un est en ok et l’autre en ak. Il n'y a pas de règles 
pour reconnaître quels sont les noms qui font leur pluriel en 
ok, et quels sont ceux qui le font en ak. Cependant, règle générale, tous 
les noms animés, terminés par k, m (quand cet m n'est pas pour dési- 
gner la possession) w et us, font ordinairement leur pluriel en ok, v.£., 
mistik, un arbre, mistik-w-ok, des arbres, mistatim, un cheval, mista- 
tim-w-0k, des chevaux, iskwew, une femme, iskwew-ok, des femmes, 
wäbus, un lièvre, wébus-w-ok, des lèvres. 

Tous les noms terminés par a, b, p, m (quand l'm est le signe de la 
possession), n, s, t, y, font leur pluriel en ak, v.g., niska, une outarde, 
niskak, des outardes ; sisib, un canard, sisibar, des canards ; ni musiu- 
sum, mon bœuf, ni mustusumak, mes bœufs, pakkwejigan, pain, pak- 
hwejiganak, des pains, astis, une mitaine, as/isah, des mitaines, ahpil, 
sac à fumer, ahpitak, des sacs à fumer, tchipay, cadavre, tchipayak, des 
cadavres. Dans les noms animés, en wa au singulier le pluriel se forme 
en changeant wa en wok, v.g., moswa,;un orignal,moswok,des orignaux. 

Dans les noms inanimés, le pluriel est toujours en &, sans exception, 
v.g., masinahigan, un livre, masinahigana, des livres, mokkumän, un 
couteau, mokkiumäna, des couteaux ; miskutäkay, un habit,miskutäkaya, 
des habits; nipisiy, saule, nipisiya, des saules. 

Les quelques noms inanimés terminés par une voyelle changent 
cette lette en a, pour le pluriel, v.g., mütti, du bois de chauffage, mülta, 
des bois de chauffage; wéwi, un œuf, wdwa, des œufs. 


DES 


Daus les noms composés, le dernier seul prend le pluriel qui lui 
convient v.g.,okimdwdskähigana,des maisons de chefs ; mistikospwäga- 
nak, des calumets de bois. 


Vocatif.. 


30 Le vocatif singulier est presque toujours semblable au nominatif, 
excepté pourtant quelques exceptions, qui font é, à la fin du mot. Ce- 
pendant n'ottdwiy, nikdwiy, font n'otta, negä, au vocatif, mon père! ma 
mère! Le vocatif pluriel se forme du nominatif, en ajoutant {ik au 
MOI, d’après la règle de la connective. Quand le mot est terminé par 


un w, on met {44 à la place. 


EXERCICE. 
näbew, homme. vOC. ndbé ! Ô homme! 
iskwew, femme. ishkwetik ! Ô femmes! 
awdsis, enfant. awasissitik ! Ô enfants! : 
nisim, mon petit frère. nisimé ! sing. 

nisimitik ! plur. 

n'lawässimiss mon enfant. n'Pawässimissitik ! mes enfants ! 
n'istesé! mon frère aîné! n'istesitik ! 
nimissé ! ma sœur ainée ! nimissitik ! 


Pour dire: nos enfants! (voc.) en suivant la même règle, on dira : 
n'lawdssimissinänitik : nos parents! n'l’otemindnitik. 


Article 3me. — Du pronom possessif devant le nom ou adjectif, 
pour désigner la possession. 


Le pronom possessif devant un nom est absolument le même que 
devant le verbe ou l'adjectif, et il suit la même règle partout. Pour 
les trois personnes singulières et plurielles, c’est comme suit : 

Ni, mon, ma, mes, nôtre, nOS, v.g., ni sim, mon frère cadet, ni mok- 
kumäna, mes Couteaux, ni kawiy, ma mère. 

Ki, ton, ta, tes, vôtre, Vos, fil’em, ion chien, ki wäskähigan, ta mai- 
SOn, ki maskisina, tes souliers. 

0, son, sa, ses, leur, leurs, ofetlapiwin, sa chaise, opikiskwewini- 
wawa, leurs paroles. 

Ce n’est que par la terminaison du mot qu'on connaît le nombre. 

Pour euphonie, ni devient nt, devant une voyelle, et n’, devant o, 
Y. 8 nlalchäk, mon âme; n'lashkik, ma chaudière ; notäbändsk, ma 
voiture. 

Ki devient kit pareillement, ou, k, v.g. hil'awdssimissak, tes enfants, 
Fospwäganivwäwor, VOS pipes. 


et ua 


0 devient of devant une voyelle, v.g., ol’ajiskiy, sa terre. 

Nota.— Il y à certains noms devant lesquels, le pronom de la 3me 
personne, 0 et of, est remplacé par wi, ou simplement w, v.g., nipit, ma 
dent, on ne dira pas : opil, sa dent, mais wipit; nilim, mon beau-frère, 
on ne dit pas : ofimwa, son beau-frère, mais, witimwa ; n'askäsiy, mon 
ongle, waskasiya, son ongle ; dE ta joue, wandwaya, sa joue. 

Pour les différentes parties du corps, il y a plusieurs noms, qui sont 
ainsi ; on les connaît par l’usage. 

Ré La première personne du pluriel, notre, nos et nous: 
outre ni, signe du pronom personnel, et du possessif notre et nos, il y a 
aussi un autre signe, qui sert à une première seconde personne du 
pluriel, désignée par ki Ces deux personnes ont des accidents 
différents dans leurs déclinaisons. IL est trèsimportant de savoir 
quand il faut employer ni ou ki, soit devant un nom, ou un verbe, 
un adjectif et aussi pour le pronom personnel. Res la difré- 
rence ainsi: 1° On emploie ni, n’t ou n, comme pronom possessif, 
ou devant le verbe, à la première personne du pluriel, quand celui 
OU Ceux qui arte ne renferment ou ne comprennent pas avec eux 
celui ou ceux dont ou auxquels ils parlent: v.g g, ni mokkumäninän, 
notre couteau (moi et lui, ou eux); n’ottdwindn, (moi et lui, ou eux) 
notre père. 

J'appelle cette Îre personne du pluriel, 1re 3me pers. (moi et lui) 
et je la désigne ainsi: 4 Pour le pronom personnel, on dira, niya- 
nän, (moi et lui, ou nous et lui), nous. 

20 Ki ou kit, k, s'emploie, quand on parle l’un à l’autre et qu’on 
peut se dire, moi et toi, v.g., k'ottdwinow, notre père (moi et toi), kir 
oteminowok, nos parents (moi et toi, ou nous et vous). Pour le pronom 
personnel, c’est kiydnow, nous. Cette première personne du pluriel est 
appelée, Îre 2me pers. (moi et toi) et je la désigne ainsi, 4. 


Article 4me.—De la lettre connective ou cuphonique. 


Pour l’euphonie et la bonne prononciation, il estimportant de savoir 
qu’il y a certaines lettres qu’on est obligé d'employer pour l’union et 
la jonction des mots. Quand une racine, un nom, où un verbe, ou un 
adjectif sont terminés par une consonne, et qu’il s’agit d’y joindre une 
particule compositive, ou un accident de nombre ou de personne, qui 
commence aussi par une consonne, alors il faut se servir d’une des 
voyelles, o, à, u et w, pour joindre et lier ensemble les parties du mot, 
ce qui autrement, le rendrait incompréhensible, ou très-dur pour la 
prononciation. C’est pour cela qu’on appelle ces lettres connectives ou 
euphoniques. 
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La difficulté est de savoir quelle est ceiie de ces lettres dont on 
doit se servir après telle consonne. Le plus souvent la chose est 
bizarre, il n’y a presque pas de règles; l'usage seul peut faire con- 
naître cela. 

On peut dire cependant, en règle générale, 10 que tout nom, adjectif, 
verbe neutre, se terminant par m, n, ou autre consonne, pour les acci- 
dents de personnes, et la formation des verhes, prend à pour eupho- 
nie, v.g., maskisinikkew, il fait des souliers; mokkumänikhew, il fait un 
couteau, ni masinahiganinän, notre livre, ni mustusomindn, notre 
bœuf, ki wiyowininow, notre nom. 

20 Pour joindre la lettre m, signe de la possession, c’est tantôt à et 
antôt o, ou 4, v.g., ni mokkumänim, mon couteau, n'Poskinikim, mon 
jeune homme, ki mustusum, ton bœuf, o pakkeginom, sa peau de cuir, 
n'layamihewätiikum, ma croix. 

30 Pour ajouter le pluriel inanimé à un nom terminé par À et cer- 
tains autres, w est connective, v.g., mistiwa, des bois, pakkeginwa, 
des peaux, mayakaskwa, les palais de la bouche. 

40 Quand le mot est terminé par w ou y, on les retranche, excepté 
pour le pluriel, v.g., meskandw, chemin, maskandwa, des chemins ; 
ni meskandnän,notre chemin, meskanäkkew, il fait un chemin, nipiy, eau, 
nipiya, des eaux, ni nipimindn, notre eau ; meskandwiw, il y à 
chemin, nipiwiw, il y a de l’eau, ni wébamdw, je le vois, ni wdba- 
mdwok, je les vois, ni wébamänän, nous le voyons. 

5o Dans les verbes neutres et les adjectifs inanimés finissant en 7, 
c’est o qui est la connective, v.g., tkkinoban, il arrivait que, miwdsino- 
ban, c'était beau. 

6o Quand,dans la formation d’un mot, deux voyelles se rencontrent, 
pour Peuphonie, on retranche la première, quoiqu’ordinairement on 
pourrait les prononcer toutes deux, v.g., matchiltivin, ou,matchi-itiiwin, 
mauvaise action, miy'oskinikiw, ou, miyo-oskinikiw, bon jeune homme, 
match'ishwew, matchi-iskwew, mauvaise femme, matchayaw, matchi- 
dyaw, le mauvais génie, kandt'atchäk, kandtchi-atchäk, l'âme pure: 


Article 5me.—Des Éléments. 


On entend par éléments les différentes particules que lon peut ajou- 
ter à une racine, pour en modifier le sens. Parmi cès éléments, il y a 
les accidents de personnes, et les accidents de nombre. Ceux de nersonne, 
soit dans les noms ou dans les verbes sont ndn, pour la & p., now, ou, 
ninow, pour la + p., et, waw, pour la seconde et la troisième personne 
du pluriel. 
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Les accidents de nombre sont ak (an) a (inan) et ok (an) a (inan) pour 
les autres personnes, selon la règle ordinaire du pluriel. Les éléments 
sont de deux sortes, les premiers énvariables, et les autres variables. 


EXEMPLES ANALYSÉS. 


1 2 2 DPI ACER PS PRE COUR A PR 
NE | ayamihe | w | ditik | u | m | à | ndn | ak. 


Nos Croix, ou, nos bois de la Prière. 


1, #0, pronom possessif, de la me pers. du pluriel. 

2, ayamihe, radical, désigne ce qui a rapport à la religion. 

3, w, est une connective. 

4, dttik, est une particule compositive, élément invariable qui dési- 
gne le bois. 

5, u, connective. 

6, m, signe de la possession. 

7,1, connective. 

8, ndn, accident de personne, élément variable. 

9, ak, signe du pluriel animé, accident de nombre, élément variable- 


BPAZ 3 ASS MPONTAT 


0 | notji | kinusew | iyiniw | iv lin | a 


Les actions d'être pêcheur. 


1, 0, préfixe propre à une forme de noms. 

2, notji, racine qui désigne l’action de faire la chasse. 

3, hinusew, mot radical et compositif, qui désigne le poisson. 
4, iyiniw, mot radical et compositif, qui veut dire homme. 
5, iw, terminaison verbale, élément invariable. 

6, in, terminaison d’un substantif. 

7, a, signe du pluriel inanimé, élément variable. 


Article 6me.—Du diminutif dans les Noms. 


1o Tous les noms, ainsi que plusieurs adverbes, sont susceptibles 
d'un diminutif, et d’un diminutif du diminutif. Le diminutif se forme 
en ajoutant s à la fin du mot, avec la connective convenable, v.g., ma- 
sinahigan, un livre, masinahiganis, un petit livre, mistik, bois, mistikus, 
un petit bois, nisim, mon frère cadet, meskanaw, chemin, meskanäs, 
petit chemin. Pour les noms déjà terminés en s, on ajoute is, pour le 
diminutif, et us, s’il était terminé en us, v.g., astis, une mitaine, aslisis, 
une petite mitaine, mustus, un bœuf, mustusus, un veau,un petit bœuf. 


HD 


2° Le diminutif du diminutif se forme en ajoutant is au premier 
diminutif, v.g., n'lemis, mon petit cheval, n'éemisis, mon tout petit 
cheval, mistikus, un petit bois, mistikusis, un tout petit bois. Nota: ce 
diminutif est souvent employé comme expression de caresse, de com- 
passion, de tendresse des mères pour leurs enfants, v.g., n’{’énisisis, ma 
très-petite fille ; ici, il y a trois fois le diminutif. On entend dire Craie 
nairement D pour ndbesis, un petit garçon ; ni mitchitch, pour 
ni misis, ma petite sœur aînée ; cela est un abus, et non pas une excep- 
tion à la règle. 

30 Il y à aussi le diminutif dans certains adverbes, v.g., mistahi, 
beaucoup, mistahis, un peu beaucoup; seydké, au moins, seydkés ; pi- 
tus, autrement, pi{usis, un peu autrement. 

ie Il faut remarquer que le diminutif n’est pas toujours 
usité comme signe de la petitesse d’une chose, d’un objet, mais aussi 
pour désigner le mépris et la basse idée qu’on en a. 

40 Il y a encore une autre sorte de diminutif, employé, je crois, par 
les seuls sauvages de la prairie ; il se forme et consiste à répéter ou à 
dire deux fois les deux premières syllabes du mot, toute fois, en faisant 
bien attention, que la seconde soit toujours en à, v.g., minikktbeno, il 
boit, miniminikhweo, il boit un peu en différent temps; mivjisuw, il 
mange, Nr Le il mange un peu, par intervalle; mdtuw, il 
pleure, mâti-mdtuw, il pleure un peu; pikiskwew, il parle, piki-pi- 
kiskwew, il parle un.peu. 


ANALYSE. EXEMPLE D'UN NOM A L’EXTRÊME DIMINUTIF. 
| “ 3 4 5 AT 8 9 10 11 
kit | osdwd | soniyaw | à | wdsaskuten | à | gan | dbisk | u|ml|i. 


1 PSS PE RUE Rap LE 
s | is | à | now | ok. 


Nos tout petits chandeliers de métal d’or. 


1, kil, pronom de la & seconde pers. du pluriel. 

2, osdwa, radical, qui donne l’idée de jaune. 

3, soniyaw, radical, argent. 

4, à, connective. 

9, wäsaskuten, radical, pour dire : brillant, lumineux. 

6, i, connective. 

7. gan, terminaison d’un nom formé ; élément invariable. 

8, äbisk, particule, indiquant le ras la pierre, un métal; élément 
invariable. 

9, w, connective. 


CTI 


10, m, signe de la possession, élément invariable. 
11, 2, connective. 

12, s, ler Diminutif. 

13, is, 2me Diminutif. 

14, à, connective. 

15, now, accident de pers. plur. + 

16, ok, accident de nombre pluriel (animé). 


AUTRE EXÉMPLE. 


Kit | ayamihe | w | osdwd | soniyaw | wäsaskuten | à | gan | äbisk | 
uimlilsl|is]:|lwaw fox. 


Vos tous petits chandeliers d’or, en usage pour la Prière, ou, pour 
l'Eglise. 


Cet exemple, s’analyse de la même manière que celui plus haut, 
excepté que dans celui-ci, il y a là racine ayamihe de plus, et qui ex- 
prime l’idée de religion. 

Ces exemples font comprendre combien quelquefois on peut rendre 
des mots très longs, pour exprimer toute une phrase, quoiqu’aussi on 
puisse facilement rendre les mêmes idées par dés périphrases. 

Nota.—Ne doit-on pas s'étonner qu'avec un seul mot, on puisse expri- 
mer toute une phrase! Avec les difficultés qu'offre l'étude des langues 
sauvages, dont plusieurs règles paraissent incompréhensibles, n'est-il 
pas surprenant de voir l'enfant de 8 à 9 ans, parler correctement et 
je pourrais dire grammaticalement, en se servant de tous ces mots com. 
posés, aussi bien et aussi facilement que le vieux harangueur ! 

Cest en analysant et en décomposant les mots, comme dans les 
exemples ci-dessus, qu’on parviendra à bien saisir toutes ces règles, 
et à se les fixer dans la mémoire. 


Article 7me.— De la Restriction. 


Il a semblé utile de placer ici l’article de la Restriction, avant de 
passer plus loin, vu que tout ce qui a rapport à la Restriction, est gou- 
verné par les règles de l’article suivant. Car, en Cris, il n’y a pas 
réellement de Restriction, puisque de, du, de, la, des, n’ont pas leurs 
correspondants. Donc, dans les phrâses de Restriction, qu’on a à tra: 
duire, il est absolument nécessaire de tourner la phrase comme suit : 
V.G. Le cheval de mon frère tournez : mon frère,son cheval. La femme 
de cet homme: cet homme sa femme. Je TN aQU Ge le fils de Jean : je 
rencontre J ean, son fils. Le couteau de sa femme: sa femme, son cou- 
teau. Les Haise de leurs frères: leurs frères, leurs AR tn Les 
souliers de la fille de Pierre : Pierre, sa fille, ses séüliete: 2 


Me ti pr 


La phrase ainsi tournée n’a plus de Restriction, et c’est sur les mots, 
qui servent à restreindre, que se place le signe de la Restriction, ou 
plutôt du régime. 

Article 8me.—Du rReLATIF dans les noms, ow plutôt du Régime 
direct et indirect. dE: 

1o Quand nn nom animé est l’objet ou le régime d’un verbe, à la 
3me personne, alors ce nom prend nne terminaison en a, pour le sin- 
gulier et le pluriel, c’est l’accusatif latin, v.3, säkihew khijemanitowa, 11 
aime Dieu; nipahew hinusewa, il tue des poissons; kiskatahwewok 
mistikwa, ils abattent des arbres. 

Jo Toutes les fois qu’un nom animé ou supposé tel, est précédé du 
pronom possessif son, sa, ses, leur, leurs, il prend aussi une terminaison 
en a, pour le singulier et le pluriel, v.g., okosissa, son fils ; otdnissa, sa 
fille ; otema, ses chevaux; leur frère aîné, ostesiwa ; ils élèvent leurs. 
enfants, oppihihewok otawdssimissiwawa. 

30 Mais s’il y a dans la phrase,un régime indirect,ou quand un nom. 
est l’objet d’une personne déjà affectée du signe ou du relatif a, ou en- 
core mieux, quand deux noms, dans la même phrase, sont précédés. 
du pronom son, sa, ses, leur, leurs, le dernier prend une terminaison 
en wiwa, pour le singulier et le pluriel, s’il est animé, et en iyiw, pour 
le singulier et en iyiwa, pour le pluriel, s’il est inanimé, v.8., Paul otd- 
nissa otaskikoyiwa, la chaudière de la fille de Paul; en tournant la 
phrase comme il a été dit: Paul, sa fille, sa chaudière ; ohosissa ote- 
miyiwa, le cheval de son fils; otinam wiwa omokkumäniyiw, il prend 
le couteau de sa femme, ou, il prend, sa femme, son couteau ; pikuna- 
mok ottéwiwa o masinahiganiyiwa, ils brisent les livres de leur père ; 
wemistikojiwok. otoskinikimiwawa  otchikahiganiyiwa, les haches des 
jeunes gens des Français. 

Pour faire mieux comprendre la règle de ces deux relatifs en a, en 
yiwa et en yiw, on pourrait se servir de l'exemple des pronoms latins 
suus, et, ejus; v.g., SUUS, quand le relatif est simplement a, comme, 
otema, equus suus ; ejus, quand C’est yiwa, ou, yiw, olemiyiwa, equus. 
ejus, omasinahiganiyiw, Liber ejus (1). 

40 Le nom (quand il est animé seulement) prend une terminaison en. 
a, comme au No 1, quand, quoique n'étant pas l’objet d’une jme per- 
sonne, cependant se trouve en rapport avec elle, et cela ponr Ôter l’am- 
biguité, v.g., ni miyaw n'lénissa, je lui donne ma fille. Si on mettait: 

(1). Récapitulation de ce Relatif, dans les noms.— Tout nom au possessif en 0, est 
relatif, v.g., sa hache coupe bien, otchikahigan käsisiniyiw ; kdsisiniyiw, est au rela- 
tif, par la règle de l’accord, donc o{chikahigan est au relatif. Les relatifs du pronom 
en 0, terminés en yiwa, sont un double relatif, remplaçant l’article français, du, de, 


etc., ou deux mots mis au génitif en latin, v.g., les enfants du fils de Paul (pueri filii 
Pauli) Paul okosissa ol awdssimissiyiwa. 


* 


en TO un 


ni miyaw n'ténis, cela voudrait dire : je donne à ma fille; n’”awihdwok 
ayamihewättikwa, je leur prête une, ou, des Croix. Mais si le sujet est 
une troisième personne, alors l’ambiguité continue à exister, v.g. 
miyew otema, ce qui veut aussi bien dire : il donne à son cheval,comme 
il lui donne son cheval, cependant la suite de la phrase fait toujours 
comprendre le vrai sens. 


DÉCLINAISON D'UN NOM ANIMÉ 


DORE RENTE PTE AM R des ane eh asasien eau ete et a de ma cuillère. 
AC ONU ICE ER ARE RAR UT ; ta do 
Ot emikkwäna....……… A RO ET NEA A REED re SUR 0 
DÉDRLU EAEN A EMTRADON AR MARINS LS AAA LR ASE mes do 
Kit emikkwänak........…… LEP ORES DR tes do 
IORCARMDONAETE RE EL RARE CRE LÉ ncPTRrE ses do 
2me Sing. N't emikkwäninän, & pers... ae OT TO 
Kit emikkwdninow, (1), & pers... se 0H (0 
Ki emo AR AIM ALIEN votre do 
Of emikkwäniwa........ ScErneecÉ re Brel rater Ain leur do 
2me Plur. N't emikkwdäninänak, 4 pers... Fe os ET do 
Kit emikkwdäninowok, & pers... LEE a en nos do 
Kit emikkwdnivdwok EU VOS (0 
OÙ emikkwdniwawa....... leurs do 


DÉCLINAISON D'UN NOM INANIME. 


DO TR  NT MORUMAN een errreve cree SARA ue mon couteau. 
ORTLUD LOT TU ee nes du Rte dunes Led ei ge nt APE TI ton do 
CEMORRUMONS NT EUR APRES PES PNR NAT Son do 

UN MnORRUMANG 1... PEAR ses 0 
K1 mokkumäna.........…. ae ne Cale ALES O 
O mokkumäna....… ape PSP Ÿ 2 RENTE . ses do 

2me Sing. Ni mokkumäninän, 4 pers... notre do 
Ki mokkumäninow, & pers... à Le RES At notre do 
Ki mokkumäniwaw....…..……. EN ar AU CRE votre do 
O mokhkumäniwarw Do tatedn ne RENE DU SE, Tran 

2me Plur. M mokkumäninäna, & pers... . nos do 
Ki mokkumäninowa, & pers... AIRE nos do 
RE MOREUMANAADAADER LIU ER de tendres ci VOS. 0 ÀO 
O mokkumäniwawa (2)... PAPE sarvee leurs do 


EE PE dE Aube 2 SAS CNE PR CA EE LIRE CREME 1 
(1) Au lieu de ninow, on dit aussi bien now, tant pour les noms animés, que pour 
ceux qui sont inanimés, comme il a été remarqué plus haut. On dirait aussi bien, 
kit emikkwänow, et, ki mokkumänow, k’olläwinow, ki kéwinow, comme kil emikkw- 
ninow, #i mokkumäninow, L'ottéwininow, ki käwininow. 
C'est :a même chose, pour la terminaison de la à pers. du pluriel dans les verbes, 
V.8., ki sipwelldnânow ou ki sipweltänow. 


(2) Il faut toujours bien faire attention, que le pluriel, se trouve toujours placé, 
après les accidents de personne. 


DONS 
DÉCLINAISON D'UN NOM ANIMÉ. 


Les Sin VEN Gti MO, MORE ONE SM ER Ee mon aviron. 
Kat buy ae AVIS HECEUES SOMMES PP Re" ton do 
Okabuiud AE LE GR RO SR CR PO son do 
Aer Rlue M ÉGRUIUOR ARTE RUES RER PAR mes do 
KUFAOUIUOR rites etes CP RES TEE RE tes do 
Ot'abuiya. SERRE PRE RP ses do 
Ome Sing NY abuinan, EUDErs eee RER AN notre do 
Kit abRimon, HONTE UN EME EEE notre do 
KEE COUDE Ce NE ROSE votre do 
DC GRADE à 25 RUE DER LR NRA ES leur do 
IméPlur NE abuinandh: A Der UMTS ER NReNS nos do 
Ka OUI ENOLDO RAIDE T SEEN RE nos do 
Rtiabutibanols See RARE vos do 
Üt aie toners Lee tee eee re leurs do 
DÉCLINAISON D'UN NOM INANIMÉ. 
ler Sing. Niskutdkay..…................… MARNE SAS sUS L mon habit. 
KA SRUIURUU Loris D ed surtt DRASS + ton do 
D'SEUIGRAU SAS Let r uses ee OO dites Aie Pe ee de son do 
4er Plur. M'skutäkaya..….....… he MER En mes do 
KDSHULURAUUE. era NOR EN TEE 2 MENACE 20 tes do 
D'SRUTEAUYA ER RETER SA MD SAN AIRE AE er ses do 
2me Sing. Nvskutäkänän, & pers... ARTE ET EU A LAR EN LL Fa es notre do 
KT SRUTORANINOUS EE IDETS re e ReR notre do 
Ko skutäkdwarw PAT NE Re votre do 
DS HAE TONDAUD EE PAS SAANMAES So RES leur do 
2me Plur. N'skutdkänäna, + pers... EE LE x AE . nos do 
KPsRutthOnEeng UE PIDETE NS RSR nos do 
KA SUICIDE A EN MENENE FAN SERENRNEERRREEEEne vos do 
D'SRULCRTIDAUIQ TIRE ARR SR leurs do 
TABLEAUX. 
DU NOM ANIMÉ, DU NOM INANIMÉ. 
NL, OU, Ni, OU, N° sors M LS TL OLLATL case teieneues 
Kit, ou, ki, ou, k................ MIE OUPATT OUT er ete roses 
Ot, 06) 0 RAR reves GbeOt UNE IE TERRE, 
N'1, OÙ, M, IPHIN Termes ak, où, 04%. NÉ'onsnmiouinriaens ne... C1 
Kit, ou, ki, ou, #...,......... A Kit, ou, ki, ou, & 5... a 
UPROU Ori dirais GE NTOL, DU, 0 sevpapre rare ci te ee ee ae CI 
MP MIO RE Res NÉNONUIN TOME COUP NES Er näân 
RÉPONDRE QU RE RE ra der ee Nino | "AiT) OÙ, EL "OU, #, nsresssersesene re SON 
RAPPOUIME POUR ere retoetpeotenee D I AA OU TR OR cr reel WA 
On OU, 0 RE re Puits AD IT HOT OIETO RePhPeent cache Pate ae .  Wwaw 
NAPOU PO NT ertemteeesee RATES ON LPDRD IL D UNIS tement …  nâm 
AU ou ou, Mr esrennins ninowok |: ‘Kit, ou, A1; où, k, 4... bp de 2 ninowa 
MAL, OÙ, OU ares ns à … wéwok.| Kit, ou, ki, OU; ke. ssse sososs coco ! UGDO 
DO NOU, 0 steel eceniers vers tetes aa | OI, OU, O0 susrsraneserserisensess Prrneenene ROUE 
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PREMIÈRE REMARQUE SUR QUELQUES NOMS. 


Il y a certains noms, qui ne s’emploient jamais qu'avec le pronom 
possessif,et qui,sans cela,ne voudraient rien dire,v.g. nil’em,mon chien, 
ou, mon cheval, kif’em, ton chien, ou, ton cheval, ot ema, son chien, 
Ou, son Cheval; ni ki, ma demeure, ki ki, ta demeure, wi ki, sa de- 
meure. Cela n'empêche pas que ces sortes de substantifs peuvent 
devenir verbes, v.8., ot emiw,ila un cheval; o wikiw, il à une demeure. 

Aussi presque tous les noms de parenté suivent la même règle, ne 
semployant qu'avec le pronom, v.g. nil’otem, mon parent, £’ottawiy, 
ton père, o musoma, son grand-père. Pour employer ces mots d’une 
manière indéfinie, il faut en faire des verbes, et le plus souvent les 
mettre au participe positif, v.g, ottdwiya, son père, weyotidWwimit, le 
père (celui qui est eu pour père), wiwa, son épouse, wiwimaw, l'épouse. 

Et vice versa, il y a des noms, qui ne s’emploient jamais avec le 
pronom possessif, v.g., mistatim, un cheval, attim, un chien ; on ne 
pourrait pas dire : ni mistatim, mon cheval, n’attim, mon chien. 


SECONDE REMARQUE. 


Tous les noms des différentes parties du corps, soit de l’homme, soit 
des animaux, à part quelques exceptions, doivent commencer par la 
syllabe mi, quand on parle d’une manière générale, mais la lettre m 
se change en les lettres initiales du pronom possessif, quand la phrase 
est au possessif. 


EXEMPLES. 
Mostihiwän, la tête, nistikiwdn, ma tête. 
Mi'ton, la bouche,  Arton, ta bouche. 
Moskät, - la jambe, 0’skät, sa jambe. 
Mskijikwa, Les yeux, nvshkijikonäna, nos yeux. 


Il ÿ à aussi quelques autres noms, qui suivent la même règle, v.g., 
me shutdkay, habit, niskutdkay, mon habit; mitas, fausse culotte, ofds, 
sa fausse culotte ; miwat, petit sac à médecine, miwat, mon petit sac à 
médecine, ou, ni was, wiwat, son petit sac à médecine. 


Article 9me.—De la terminaison, indiquant la possession. 


Très souvent, les noms d'êtres animés, ainsi que les noms des inant- 
més, quand ils sont précédés du pronom possessif, prennent une termi- 
naison en m”, et cela pour déterminer encore plus la possession, qu’on a 
d’une chose, v.g., ni mistikum, mon propre bois, n'éoskinikim, mon 
jeune homme en propre, ni mokkumänim eoko, ce couteau, ma propriété. , 


MAD 


Ces noms ainsi disposés, se déclinent comme les autres, en suivant la 
règle des animés et des inanimés. 


Cette lettre m, s'ajoute au nom, de la manière qu’il a été dit, à la 
conneclive, Ce qui revient à ceci : 


10 Si le nom est terminé par w, changez cette lettre en m, v.g., piis- 
kw, un animal, possessif, ni pijiskim, mon animal. 


20 S'il est terminé par wa, changez cette syllabe en um, v.g., moswa, 
un orignal, possessif, ni mosüm, mon orignal; maskwa, un ours, pos- 
sessif, o makuma, son ours. 


30 S'il est terminé par a, on change «a en im, v.g., niska, une ou- 
tarde, possessif, ni niskim, mon outarde, mitta, bois de chauffage, pos: 
sessif, ni miltima, mes bois de chauffage, 


4 S'il est terminé par us, ou, k, ajoutez um, v.g., mustus, bœuf, At 
mustusum, ton bœuf, mistik, bois, o mistiuma, son bois. 


5° S'il est terminé par b, p, n, 5, t, ajoutez im, v.g., sisib, canard, m 
sisibim, mon canard, wéskähigan, maison, ki wdskähiganim, ta maison, 
(en propriété), piyesis, petit oiseau, o piyesissima, son petit oiseau, misti- 
kowat, boîte, ki mistikowatim, ta boîte. 

60 S'il est terminé par y, on change y en m, v.g. nipiy, eau, n? nipim, 
mon eau, askiy, terre, ot askim, sa terre. 

re remarque.—Tous les noms de parenté,ainsi que ceux des différen. 
tes parties du corps,ne sont point susceptibles de cette terminaison en m, 
v.g., nottdwiy,/mon.père, Listes, ton frère aîné, n'stikwdn, ma tête, kispi- 
tum, ton bras ; excepté que les parties du corps, donf on parlerait, ne 
serait pas sa partie propre, alors il faudra nécesssairement employer la 
terminaison en m, pour ôter l’ambiguité, v.g., je dirai : nistikwdnim, 
ma tête, si c’est la tête de l'animal, que j'ai tué; kit eyaniy, ta langue 
à toi, mais, kit eyanima, tes langues, pour exprimer des langues de 
buffalos, qui tappartiennent. 


2me remarque.—Il faut remarquer qu’on n’est pas toujours obligé 
d'employer cette terminaison en m, Car à vrai dire, c’est le moins sou- 
vent qu’on l’emploie, quoiqu'on dise mon, ton, son, etc., v.g., on dit 
mieux : Nospwägan, que, n'ospwäganim, ma pipe, kotabandsk, que, 
k'otäbändskum, ta traine ; c’est quand on veut fortement faire connaître 
que tel objet nous appartient,que nous en sommes les possesseurs,qu’on 
emploie cette terminaison en m, v.g., parmi plusieurs livres, dont un 
est ma propriété, eoko oma ni masinahiganim, c’est mon livre celui-ci. 


past (y ire 


EXEMPLES. 
Poss. 
 Nipisiy, saule, ni nipisim, mon saule. 
Wiyds, viande, ni Wiydsim, ma viande. 
Maskusiy, foin, ni maskusima, mes foins. 
Assinis, petite pierre, nVassinimissinän, notre petite pierre. 
Kijikaw, jour, o kijikäm, _ son jour. 


DÉCLINAISON D'UN NON animé AVEC LA TERMINAISON M. 


er Sing. N’ayamihewditikum ma Croix. 
Kit ayamihewdttihum bein rl cn ta do 
Ot ayamihewditikuma H'ev'ensarcda 
ler Plur. N'Payamihewditikumak isa lo. mes do 
Kit ayamihewdttikhumak .............. As: | Pers DES EX CO 
Où ayamihewdättihuma..….…. M dis aus ses do 
2me Sing. N'ayamihewättikuminän, 4 TE ARTS notre do 
Kit dyamihewdttikumininow, + pers............…. notre do 
Kit ayamihewättikumiwarw.....…. D dise) . votre do 
Ot ayamihewdttikhumiwa..........…...........s leur do 
2me Plur. N’Payamihewdttikuminänak, PÉPS ee ne nos do 
Kit ayamihewdttikumininowvok, À MOTS rnereue sr LOS AU O 
Kit ayamihewdttikumiwdwok..…..……. der dep vos do 
Ot ayamihewditibumiwawa pre leurs do 
Ft 
Poss. 
Kona, neige, ni khonim, : ma neige. 
Apasüy, perche de loge, kit apasum, ta perche de loge. 
Pisimokkän, horloge, ni pisimokkänim, mon horloge. 
Meskanaw, chemin, o meskandäm, son chemin. 
Aichäk, âme, n'Patchäkum, mon âme. 
Okimaw, chef, n'okimäm, mon chef. 
DÉCLINAISON D'UN NOM #nanimé, AVEG LA TERMINAISON M, 
IPS y, eau. 
ler Sing. Ni nipim.......................….………… MN ae A mon eau. 
Ki nipim.....................… AS de LAB dE UE ER RU: ton do 
RDA Ne cie pa RP MNT son do 
ler Plur. Ni nipima ..…… JE PR OR HART … mes do 
RATIDÉMUN. Ft he CIS 0 ANA SRE ANNE ne tés do 
CRD AAA trade en sesstrameceitre tn ses do 
2me Sing. Ni nipiminän, & pers... AN AR ON RE Eee .. notre do 
Ki nipimininow, + pers... at PE LT TEST notre do 
Ki nipimiwau .…........... snsesessssesssrerenserseeses votre do 
O nipimiwarw…............…. RE At ec RATER UE Le leur do 
2me Plur. Ni nipimindna, 4 DOIS.......... gs tt ue ANT ln 0S 00 
Ki nipimininowa, & Pers à RES E Net TER “4 © 1081 ÜO 
KEnipinNAN ss... CT bn ER à LE SD VU SE CO 
À RPÜMADADÉ ere esse en vensennnnremneernseseomne see TOUTE do 


Ayamihewätiik, Croix. 


ne 7 Ne Eu. 


EXEMPLES. 

Ki otinamwewok wemistikojiwa ot awdssimissiyiwa o masinahigani- 
miyiwa, ils ont pris les (propres) livres des enfants des Blancs, mina 
opakwdäitehunimiyiwa, et leurs ceintures. 

Article 10me.—De la terminaison en ban, (défunt, ancien). 

En ajoutant à un nom quelconque la particule ban, on a un subs- 
tantif, avec l’idée de quelqu'un ou quelque chose, qui a existé, mais 
qui n’est plus, ou qu'on a perdu, ça répond à défunt, cette particule se 
lie au nom, par la lettre cennective. Ordinairement cette manière de 
parler ne s'emploie que quand le nom est précédé du pronom possessif, 
mon, ton, son, cependant il paraitrait qu’on peut s’en servir indéfiniment. 
Ban, pour les noms, répond à peu près à guban, pour les verbes. 

DÉCLINAISON D'UN NOM animé, EN ban. 


Ni musom, mon grand père. 


ler Sing. Ni musomiban................. mon défunt grand père. 
KT MUSONMO Nu este med es TE 2 CO do do 
Omusontiband LR RL ART rte ST SUN do do 
LerPlur.2 Ni MuSoMmibaNnGR. Lie eee ETES OO do do 
Ki musomibanak.....… Hasséehiee dreams D'ONLES UNI do do 
O musomibana..…...... ae Pémédetd 45e 1d aa) do do 
2me Sing. Ni musomibaninän, & pers... notre do do do 
Ki musomibaninow, & pers... notre do do do. 
Ki musomibanivwaw.…..................…. votre do do do 
O musomibaniwa............... ane AROMF 100 do do 
2me Plur. Ni musomibaninänahk, & pers... nos do do do 
Ki musomibaninowok, + pers... nos do do do: 
Ki musomibaniwdwok...….......…. 4 MAT OSSI T do do 


D, musomibantwawg.........…...…... leurs. «do do... da 
DÉGLINAISON D'UN NOM inanimé EN ban. 
Mokkiumän, couteau. 


ler Sing. Ni mokkumäniban...….........…. seit fusils mon ancien couteau. 
Ki mokkumäniban OCT . ton do do 
Omokkumüimniban:.is:h4isirseien: son do do 
16e Plur Nmokhumänibang me me mes do do 
REMORAUMONMEDANO NAMUR TETE tes do do 
O mokkumänibana.........….. déesse s57. B6STANLO do 
2me Sing. Ni mokkumdnibaninän, 4 pers... 5. HOirTé MO, MMA 
Ki mokkumänibaninow, + pers... notre do do 
Ki mokkumänibantwarw jiiirise votre do do 
O mokkumänibanivwaw...... leur do do 
2me Plur. Ni mokkumüänibaninana, 4 pers... MTOSMATO do 
Ki mokkumänibaninowa, & pers... nos do do 
Ki mokkumänibaniwawa teens Ne . vos do do 


O mokkumänibaniwawa leurs do do. 


2200 des 
EXEMPLES. 


Lottdwibaninowok namdwiya ituke ekusi ki totamogubanik, nos pères, 
sans doute, ne faisaient pas ainsi, ofemibaniwawa 0 mayosiyiltaWwaw, 
leurs anciens chevaux étaient beaux, ni mustusumissiban, mon ancien 
petit bœuf, ki sipisisimibaniwaw, votre ancienne petite rivière, o misti 
humissibaniwawa, leurs anciens petits bois. 

Nota—Ainsi donc, vu ces trois dernières terminaisons du nom, par 
la lettre de possession m, par le diminutif, et la terminaison ban, le 
substantif est susceptible de prendre bien des transformations, sans 
compter les accidents de personne et de nombre. Remarquez aussi que 
ces trois différentes formes du nom, jointes ensemble, peuvent être 
iransposées indifféremment, v.g., on peut aussi bien dire : ni mustusu- 
missiban, où, ni mustususimiban, ou, ni Mmustusobanimis, quoique le 
premier est plus usité, ni l’emisissiban, ou, ni l’emibanis. 


Article 11rne.—De la formation du nom. 


On ne parlera plus des noms racines, qui sont tout formés, comme il 
a été dit au commencement, mais il s’agit ici de montrer la manière 
de former des noms. Les règles en sont bien simples, et c'est peut être 
la partie de la Grammaire la moins difficile. Un peu d'habitude mettra 
au courant de ces différentes terminaisons, que je vais mettre ici. 
Comme on l’a dit, et comme on s’en convaincra plus tard, la langue 
Crise, n’est qu’un langage de verbes. Les noms deviennent verbes, de 
ces verbes on forme d’autres noms, d’où se forment encore des verbes, 
et ainsi de suite. Quelqu'un qui s’aurait bien se servir de ces forma- 
tions de verbes et de noms, ne sera jamais en peine pour s'exprimer, et 
malgré la difficulté qu'offre le Cris, pour rendre nos idées, au sens 
figuré, on pourra toujours se tirer d'affaire, et quelque fois d’une ma- 
nière plus heureuse qu’on ne le supposerait. 

Les noms formés ou dérivés, suivent les mêmes règles, que les autres 
noms, soit qu’ils Soient animés, ou inanimés. La plupart sont terminés 
en win, Ou, gan, ou, kdn, un, gin, etc. 

1° En donnant à un nom quelconque une terminaison en kkän, on - 
en forine un nom, signifiant une chose artificielle, v.g., pisim, soleil, 
pisimokkân, un soleil artificiel (une montre) ; awdsis, enfant, awdsis- 
sikkân, statue d’enfant, poupée ; cette terminaison répond à la locu- 
tion française : une espèce de, etc., une sorte de, etc. Voyez l’article de 
la connective, pour joindre cette terminaison au mot, ainsi que pour 
toutes les formations qui suivent. 

2° En ajoutant de la même manière à un nom, kkdwin, on a un nom 


qui remplace l’idée d'adoption, v.g., n’ottdwiy, mon père,n’ottdwikkäwin, 
mon père adoptif, mon parrain ; ki kdwiy, ta mère, ki kdwikkâwin, ta 
marraine ; of dnissa, sa fille, ot dnissikkâwina, sa filleule. Cette termi- 
naison indique que l’objet dont on parle n’a pas vraiment la significa- 
tion qu'on lui donne. Celui qui n’est pas réellement mon père, etc., V.8., 
niemikkâäwin, mon semblant de cheval, ou, celui qui n’est pas vrai- 
ment mon cheval, qui n’est qu'emprunté ; ni mokkumänikkäwin, mon 
couteau supposé. 


3° De la 3me personne singulière de lIndicatif du verbe inobjectif 
inanimé, terminé en kew, en ajoutant n, v.g., masinahikew, il écrit, 
masinahikewin, écriture, ou mieux l'action d'écrire, ojitjikew, il agit, 
ojitjikewin, action, opération. Cette terminaison indique l’action dési- 
gnée par le verbe. | 

40 Du même verbe, en changeant kew en gan, masinahikew, il écrit, 
masinahigan, livre, tchikahikew, il buche, tchikahigan, une hache. 
Cette terminaison, se joint le plus souvent aux racines versales, et dé- 
signe l'instrument, propre à faire l’action, indiquée par la racine; 
pdkomosikew, il fait vomir, pdkomosigan, vomitif, miweyilchigan, per- 
sonne estimable, sékitchigan, l’aimable. 

50 De la 3me personne singulière en wew, de l’Indicatif du verbe 
inobjectif animé, en ajoutant in, v.8., sékihiwew, il aime (quelqu'un) 
indéfiniment, sdkihiwewin, l'amour, pour quelqu'un, kitimädkeyimiwew, 
il a compassion indéfiniment {de quelqu'un), kitimdkeyimiwewin, la 
compassion pour quelqu'un. Ainsi pareillement de ce même verbe, en 
dhew, v.g., hitimäkittâkew, il écoute avec attendrissement, kitimdkittd- 
kewin, action d'écouter, d'entendre avec compassion, tipahamäkew, il 
paye indéfiniment, tipahamdädkewin, payement. 

6 De la Îre personne singulière de l’Indicatif du verbe objectif 
animé en haw, maw, hwaw, swaw, taw, waw, en changeant w final, en 
gan, on forme un nom, signifiant la sorte de personne, désignée par la 
racine du verbe, v.g., ni sdkihaw, je l'aime, ni sdkihägan, celui que 
j'aime, mon amant, ni mandtjimaw, je le respecte par mes paroles, 
o manätjimägana, celui qu’il respecte en parlant, ou celui à qui il lui 
coute de parler, (c’est ainsi que les Cris appellent bien souvent leurs 
beaux-pères et leurs belles-mères), ni mandtjimäganak; ni miswaw, je 
lui fais une blessure, ni miswdgan, celui que j'ai blessé, mon blessé; ni 
miskawaw, je le trouve, ki miskawäganiwaw, celui que vous avez 
trouvé, votre trouvaille; ni witji-notinitumaw, je me bats avec lui, ni 
witji-notinitumäganak, mes adversaires, ni wilji-miljisumaw, je mange 
avec lui, ni wiji-mitjisumägan, mon compagnon de table. 


ER: Ur 


T Du verbe mutuel en uw, en changeant w final, en l’m de posses- 
sion, on forme un nom, désignant la réciprocité d'action, toujours pré- 
cédé du pronom possessif, v.g., ni notinitum, mon co-combattant, celui 
avec qui, je me bats réciproquement, o sdkihituma, celui avec qui, il y 
a un amour mutuel. C’est à peu près la même chose que la forme pré- 
cédente, excepté que celui-ci, à la forme mutuelle, tandis que l’autre, 
à une forme mutuelle Gbjective. 


8 De la 3me personne singulière du verbe actif inanimé, en taw et 
en am, en ajoutant în à law, et owin à am, v.g., sdkitlaw, il aime cela, 
sdkittdwin, l’amour d'une chose inanimée, müitdtam, il regrette cela, 
milädtamowin, le regret d’une chose inanimée. Aussi du même verbe 
en iw, en ajoutant in, v.g., mitjiw, il mange cela, mitjiwin, l’action de 
manger quelque chose. On emploie aussi ce dernier mot, pour dire : 
la nourriture, ce qui se mange. 


Jo De la 3me personne singulière de l’Indicatif du verbe neutre,ou,ré- 
fléchi,ou,mutuel,en aw,ew,iw, uw, am, in, en ajoutant in, excepté pour les 
deux derniers,qu’on ajoute owin,v.g..pimipattaw.il court, pimipattéwin, 
la course, ayamihaw, il prie, ayamihäwin, la prière, (nota, il parait qu’on 
pourrait aussi dire; pimipattän, pour pimipattäwin, ayamihân, pour 
ayamihdwin), ttwew, il dit, twewin, l’action de dire, pihkiskwew, il parle, 
pihiskwewin, la parole ; sipweitew, il part, sipwettewin, le départ, wdba- 
muw, il se regarde dans un miroir, wébamuwin, l’action de se regarder, 
ou, de se mirer ; nakamuw, il chante, nakamuiwin, le chant, ou, canti- 
que, ayamihewisaskamuw, il communie, ayamihewisaskamuwin, la 
communion ; cette forme en Cris, est réfléchie, quoiqu’en français, 
elle soit au neutre; (on peut aussi dire, wébamun, pour wébamuwin, 
nakamun, pour nakamuwin, et ayamihewisaskamun, pour ayamihewisas- 
kamuwin); säkihituw, pour sékihituwok, ils s'entr'aiment, sékihituwin, 
amour mutuelle, kitimahisuw, il se rend misérable, kitimahisuwin, 
Paction de se rendre misérable, piweyimisuw, il se méprise, püveyimi- 
suwin, le mépris-de soi-même, l'humilité ; comme on dirait aussi: 
piweyimuw, piweyimun ; kaskeyittam, il s'ennuie, kaskeyittamowin, 
l’ennuie, pakisin, il tombe, pakisinowin, chute, miyo-ayiwiw, il est bon, 
miyo-ayiwiwin, bonté naturelle, ayisiyiniwiw, il est homme, ayisiyini- 
wiwin, l'humanité. 

C’est la même chose, pour les verbes impersonnels, en ajoutant 
owin, v.g., kimiwanowin, la pluie, ikkinowin, un événement. Cette 
façon est très-usitée. 

100 En ajoutant kkdn,comme dans le ler No., à un nom,ou à un verbe 
neutre, et à un adjectf, on forme un nom, donnant l’idée de mépris à la 
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signification radicale, v.g., ayisiyinikkân! cet être insignifiant ! dkku- 
sikkânak ! ces malades hypocrites ! o matchi-kiiskwekkâänak ! les mau- 
vais insensés ! o kiüskwekkân ki iteyiltam otehik, l’insensé à dit, dans 
son cœur ; oki waninekkänak ! ces énergumènes ! 

119 De la première personne singulière de l’Indicatif du verbe 
neutre, en kkwdn, ou, dn, en ajoutant à cette terminaison échigan, ou, 
gan, comme au No. 4, v.g., ni minikkwän, je bois, minikkwdichigan, ou, 
minikkwägan, instrument pour boire, vase, pot à boire ; ni kdssiklwän, 
je m’essuie le visage, kdssikkwdtchigan, ou, kdssikhwdgan, ce qui sert à 
essuyer le visage, serviette ; ni kdssitchülchän, je m’essuie les mains, 
kässitchitchägan, essuie-main. 

120 De l'adjectif animé en iw, uw, ow, en y ajoutant in, v.g., kijewd- 
tisiw, il est charitable, kijewdtisiwin, la charité, miyosiw, il est beau, 
miyosiwin, la beauté, kisisuw, 1l brûle, kisisuwin, la fièvre ; wepdbokow, 
il s’en va à la drive, wepäbokowin, l’action d’être emporté par le cou- 
rant; sdkihikowisiw, il est aimé par la Divinité, sdkihikowisiwin, l'acte 
d’être aimé de Dieu. 

130 De Padjectif inanimé en an, ew, in, en ajoutant ?n à ew et owin 
aux deux autres, v.g. maydtan, c'est mauvais, laid, maydtanowin, lai- 
deur d’un objet inanimé, hijitew, c’est chaud, kijitewin, la chaleur, 
kaskäbattew, ça fume, kaskäbattewin, la fumée ; miwdsin, c’est beau, 
mivwäsinowin, la beauté. 

14 En ajoutant yén à un nom d'animal, et quelque fois à d’autres 
noms, on à un nom, dont la terminaison signifie le poil de lanimal, 
indiqué par la racine, v.g., mustus, un bœuf, mustusweydn, une peau 
de bœuf, avec le poil ; amisk, un castor, amiskweydnak, des peaux de 
castors avec le poil. Cette terminaison est aussi employée, pour dési- 
gner tout ce qui est laineux, quand même il n’y a pas de poil, v.g., 
wdboweyän, une couverte blanche, papakiweyän, étoffe mince de laine. 
Tous ces noms ainsi formés, prennent le pluriel animé, excepté les 
deux derniers, c’est-à dire le nom en ydn, qui désigne autre chose que 
du poil. 

15° En ajoutant egin, à un nom, ou à une racine, ou à un adjectif, 
on forme un nom, dont la terminaison indique quelque chose de mince, 
par exemple, du drap, de l’indienne, du cuir, du papier, etc., v.g, mus- 
tus, bœuf, mustuswegin, cuir de la peau du bœuf, moswa, orignal, mos- 
wegin, une peau passée de l’orignal, papakiweyänegin, indienne, mik- 
kwaw, c'est rouge, mikhkwegin, drap rouge, haskitewaw, c'est noir, kaski- 
tewegin, drap noir ; masinahiganegin, du papier. 

160 En ajoutant abuiy à une racine,ou à un nom,ou à un adjectif,on 
forme un nom, dont la terminaison signifie le liquide de l’objet ex- 
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primé par le radical, vg., fotos, mamelle, totosdbuiy, liquide des ma- 
melles, lait; masinahigan, livre, écriture, masinahigandbuiy, encre, 
siwaw, C’est aigre, siwdbuiy, du vinaigre, iskutew, du feu, iskutewäbuiy, 
liquide de feu. 

17 En mettant détik, comme on a fait pour dbuwiy, on a un nom, dont 
la terminaison désigne le bois, v.g., waskway, bouleau, wdskhwaydtlik, 
bois de bouleau, minahik, épinette, minahihwättik, bois d’épinette. 
Tous les noms d'arbres ainsi formés. sont animés, quand l'arbre est 
encore vivant; mais les suivants et leurs semblables ne seraient pas 
animés, v.g., ichihkahiganätiik, un manche de hache, nittéwikitchiganät- 
hikwa, perches de clôture. 

18° Encore de la même manière, en ajoutant dbisk, qui désigne le 
feu, la pierre, v.g., pdskisigan, fusil, péskisigandbisk, le fer du fusil, 
(bien entendu que ça ne veut pas dire un fusil de fer), car alors, on 
dirait : piwdbiskopäskisigan; tchikâbisk, proche de la pierre, ospwdäga- 
ndbisk, pierre à calumet. 

19% En mettant certains verbes impersonnels, à la forme Substantive, 
on a un nom, qui correspond au verbe d’où il est formé, v.g., nipin, 
ce qui veut dire, il est élé, et, l'été, nipinwa, les étés, pipoki, quand il 
sera hiver, et, nijo piponwa, deux hivers, maskutew, prairie, ni 
mashulem, ma prairie, paskwaw, il y a plaine, opaskwäma, ses plaines : 
ces mots sont tantôt verbes impersonnels, tantôt noms substantifs, 
selon qu’on veut les employer, v.g., kijikaw, il est jour, et, le jour ; kiji- 
kawa, les jours. 

20° Ajoutez kamik, comme il a été dit pour dbisk, et vous formez un 
nom, dont la terminaison donne l’idée de demeure, habitation, v.g., 
assiniwikamik, une habitation en pierre, ayamihewikamik, la maison 
de la Prière, dttokamik, une autre demeure, une maison étrangère. 

219 En mettant 0, ou, of, devant la 3me personne singulière du 
verbe neutre ou de l'adjectif animé, et en lui donnant les accidents du 
nom, on forme un nom, qui correspond au verbe, d’où il dérive, V:ge, 
hiyaskiw, il ment, okiydskiw, le menteur, ayamihaw, il prie, ot ayamu- 
hdwok, les priants, matchi-ayiviw, il est mechant, o maichi-ayiwiwok, 
les méchants. 

22° En mettant la négation nama, ou, namawiya, devant ur. nom, 
on forme un autre nom, en sens contraire, v.g., iyinisiwin, la sagesse, 
nama iyinisiwin, la folie, la non-sagesse. 

De même encore, avec l'abréviation du signe négatif au participe, 
V.8., ka wiyo tépwewokeyittam, (y, est pour l’euphonie), celui qui ne 
croit pas, ka wiyo tépwewokeyittamowin, l'infidélité,(c’est probablement 
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pour ka wi o tâépwewokeyittamowiniw), ka wiyotehet, celui qui n’a pas 
de cœur, ka wiyotehewin, l’ingratitude, k? kdwiyotehewin, ton ingrati- 
tude, e kawiyoskijihwet, vu qu'il n’a pas d’yeux, okdwiyoskijikwenwin, 
sa cécité. | 

230 En ajoutant nak, ou, dnak, à certains noms, on forme un autre 
nom, qui est toujours au genre tes Ont une idée méprisable 
au nom, auquel il est joint, v.g. A LT femme folle, ou, 
chienne folle, kiskänakus, une petite chienne, notukewdnak, vieille 
chienne, ou jument, ou mieux, vieille femelle. 

240 Du verbe animé de 3me à 1re,du même 2nanimé, et du verbe passif 
indéfini, à la première personne de l’indicatif singulier, ajoutez owin, 
pour le premier, et changez n finale en win, pour les deux autres, 
alors vous formez un nom, qu'on pourrait appeler passif, comme le 
verbe d’où il se forme, v.g., ni miweyimik, il m’estime, n miweyimi- 
kowin, mon estime, c’est-à-dire, l'estime que quelqu'un à de moi, 
pimätjihikuw, cela le fait vivre, pimdtjihikuwin, l'acte qui fait vivre, 
ayamihäwin eoko nipimätjihikuwin, la Prière, c’est ma vie, ni sdkihi- 
kawin, on m'aime, sdkihikawiwin, l’action d'être aimé, ki säkihika- 
wiwin, l'amour de toi. 

250 En mettant wdgan, au verbe objectif animé de 3me à {re, on 
a encore un nom passif, ni libeyimik, 1l est maître de moi, nt tibeyimi- 
kowägan, mon maître, ni sékikik, il m'aime, o sékihikowägana, celui 
par lequel il est aimé. 

260 En changeant le w final de la 3me personne singulier du verbe 
inobjectif animé et inanimé en m, avec la forme possessive, tebeyimi- 
wew, il est le seigneur, ni {ibeyimiwem, mon seigneur, o pimdtjihi- 
wema, son sauveur, pikhkutchikew, il délivre, o pikhkutchikema, son 
libérateur. 

270 La même forme, pour les adjectifs animés, v.g., maskawisiw, il 
est fort, ni maskawisimak, mes forts, (mes hommes forts). Probablement 
aussi, qu’on peut se servir de cette forme, dans certains verbes neutres, 
comme dhkkusiw, il est malade, kit AN tes malades, ainsi que 
dans les verbes impersonnels, qui peuvent Aer noms, comme on 
Va vu au No. 19, v.g, kiÿjikaw, le jour, ni kijikäm, mon jour, paskwaw,. 
la plaine, ni péshiotibi) ma plaine, pipon, l'hiver, ni piponima, mes 
hivers, nipim, été, ki nipinim, ton été, UN ni piponima, 
mes Fine sont au nombre de ere 

28° De plusieurs adverbes, en ajoutant la forme possessive, v.g., 
Dilchäyi, dedans, ni pütchäyimik, dans mon intérieur, nikän, en avant, 
devant, o hibémilé ou, 0 nikdnimik, dans son avenir, otdk, en arrière 
k otdkkeméod, dans Core passé. 
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290 On forme aussi un nom de l’indéfini du verbe, v.g., ayamihd- 
niviv, on prie, ayamihdäniwivwin, l'action indéfinie de prier. 

Îre remarque.—En résumé, on peut dire, qu’en ajoutant 5n, OU, gan, 
à presque tous les adjectifs et verbes, on peut former une multitude 
de substantifs, qui sont le complément des radicaux, d’où ils dérivent. 


2me remarque.—Tous ces noms ainsi formés, forment leur plurie! 
régulièrement, comme les noms animés et inanimés, selon qu'ils appar- 
tiennent à la classe des premiers ou des seconds, V.8., N'tdbatjijiganak, 
Ou, n'tâbaljiljigana, ceux qui me servent, selon que je voudrai parler 
d’un objet animé, ou, inanimé, ni teliapiwinak, ou, ni leliapiwina, mes 
chevaux de selle, ou, mes chaises. 

3me remarque.—La terminaison en win, s'emploie ordinairement, 
pour exprimer les noms abstraits, et se joint tantôt aux racines des 
noms, et tantôt aux racines verbales. Elle Correspond aux terminai- 
sons françaises en fé, tion, ceur, rance, ment. 


ExEMPLES. 


Kijewdtisiwin, la charité,  mitjisuwin, manducation. 
Yospisiwin, douceur,  Mmamisilotäkewin, l'espérance. 
Tipahamdkewin, payement. 


4me remarque.—La terminaison en gan, se joint presque toujours 
aux racines verbales, et désigne l’instrument ou la chosé dont on se 
sert, pour faire l’action, indiquée par la racine. 

5me remarque. — On verra à l’article du verbe neutre, que tous les 
noms sont susceptibles de devenir verbes, et on y trouvera les règles 
pour ces formations. 


< 


CHAPITRE TROISIÈME. 
De V’Adjectif. 


Comme on a vu pour le nom, de même il y à en Cris, des adjectifs 
racines, et d'autres qui sont formés. On pourrait appeler ces derniers, 
adjectifs dérivés. L’adjectif est animé ou inanimé, selon que le nom, 
auquel il a rapport est animé ou inanimé, et s'accorde en nombre et 
en personne avec ce nom, prenant la forme relative, d'après l’action 
de celui qui le gouverne. L'adjectif animé, racine ou dérivé, est un 
véritable verbe, qui se conjugue comme les verbes neutres. 

On reconnaît qu’un mot est un adjectif et non pas un verbe neutre, 
toutes les fois qu’il est susceptible des deux formes animées et inani- 
mées, excepté pourtant quelques-uns, qui ne sont pas susceptible de 
l'inanimé. 
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Tous les adjectifs animés, soit racines ou dérivés, sont terminés à la 
3me personne singulière de l’Indicatif, en 7w, ou en ww, ou en ow, 
v.g. kijewdtisiw, il est charitable, wäbishisiw, il est blanc, sikdhdtchi- 
käsuw, il est baptisé, wepdbokow, il est emporté par le courant. 

Les adjectif inanimés, soit racines ou dérivés, sont terminés, 
tantôt en ew, ou, an, et tantôt en în, ou, aw, v.g., wäbiskaw, c’est 
blanc, katawdsisin, c'est beau, pikunikdtew, c'est cassé, aydtan, c’est 
solide. Ces adjectifs forment leur pluriel en a comme les noms inanimés. 
On peut dire qu’ils se conjuguent à peu près comme les verbes imper- 
sonnels, puisqu'ils n’ont que les troisièmes personnes, tant à l'indicatif 
qu'aux autres temps. 


ART. 1ER.—CONJUGEAISON DE L'ADJECTIF ANIME EN IVW. 
INDICATIF PRÉSENT. 


Ni miyosin, je suis beau. 

Ki miyosin, tu es beau. 
miyosiw, il est beau. 

Ni miyosinän, + pers. nous sommes beaux. 

Ki miyosinänow, + pers., ou, ki miyosinow, nous sommes beaux. 

Ki miyosindwaw, vous êtes beaux. 
miyosiwok, | ils sont beaux. 
miyosiyiwa, (rel.), s. et p.,voyez l’art. 4e., il (ou) ils lui sont beaux. 

INDÉNINI. 

Sing. Miyosindniwiw, ou, wan, on est beau. 

Plur. Miyosinäniwiwa, (1) c'est beau. 

(Rel.) Miyosiwän, | on lui est beau. 
(Voir plus loin, pour la formation et l'emploi de ce Relatif). 
IMPARFAIT. 

Ni miyosi, ou, ni miyosittay, j'étais beau. 

Ki miyosi, où, ki miyosittay, tu étais beau. 

O0 miyosi, ou, o miyosittay, il était beau. 

Ni miyositiän, + pers., nous étions beaux. 
Kimiyosiittänänow,&pers.,ou hi miyosittänow nous étions beaux. 
Ki miyositiäwan, vous étiez beaux. 
Omiyosittäwa, ils étaient beaux. 


O miyosiyi, o'miyosiyittéwaw, (rel.) s. et p. il (ou) ils lui‘étaient beaux: 


(1) Ce pluriel parait en effet bien étrange, avec un: adjectif animé. Il s'emploie, 
quand, en parlant à l’indéfini on, un grand nombre est supposé, v.g , kijiw.itistndni- 
«witwa, on est charitable, supposé, les hommes sont charitables. 


Jon 


INDÉFINI, IMPARFAIT. 


S. Miyosindniwiban, Aie 
P. Miyosinäniwibani, on élait beau. 


KR. Miyosiwänoban, on lui était beau. 
PASSÉ. 

Ni ki miyosin, j'ai été beau, etc. 

Ki ki miyosin, etc. tu as été Peau, etc. 


ainsi de suite, en mettant toujours ki, signe du passé, entre le pronom 
et le mot, et en suivant l’ordre de l’Indicatif. 


Ki, aux premières personnes, doit se prononcer comme gih, c’est 
aussi la même règle pour l’Indéfini, il n’y a qu’à mettre ki devant. 


PLUS-QUE-PARFAIT. 
Ni ki miyosi, ou, ni ki miyosittay, J'avais été beau. 
Ki kè miyost, où, ki ki miyosittay, etc. tu avais été beau. 


Le reste, conme à l’imparfait, excepté qu’on intercale ki, comme 
ci-dessus. 
CONDITIONNEL PRÉSENT. 


Ni pa miyosin, | je serais beau. 
Ki pa miyosin, | tu serais beau. 
pa miyosiw, il serait beau. 
Ni pa miyosinän, & pers. nous serions beaux. 
Ki pa miyosindnow, & pers., ou, ki pa miyosinow, nous serions beaux. 
Ki pa miyosindwaw, vous seriez beaux. 
pa miyosiwok, ils seraient beaux. 
pa miyosiyiwa, (rel.), sing. et plur. il lui serait beau. 
INDÉFINI. 
S. pa miyosindniwiw, ou, wan, 
P. pa miyosindniwiwa, { on serait-beau. 
R. pa miyosiwän, on lui serait beau. 


CONDITIONNEL PASSÉ. 


Ni pa ki miyosi, ou, ni pa hi miyositlay, etc. j'aurais été beau, etc. 


continuez comme à l’Imparfait, en mettant toujours pa ki entre le 
pronom et l'adjectif. 
3 


rose 
SECOND PASSÉ DU CONDITIONNEL. 


Ni ka ki miyosi, ou, ni pa ki miyosillay, eic.  j'eusse été beau. 
V.G., ki iteyiltamani, ni ka ki sipwettättay, si vous Paviez voulu, 
j'eusse parti, ou, je serais parti ; même forme, que pour le futur anté- 
rieur. 

FUTUR PRÉSENT. 


Ni ka (1) miyosin, 


je serai beau. 
Ki ka miyosin, 


tu seras beau. 
Kita, où, kata miyostw il sera beau. 
Ni ka miyosinän, & pers., nous serons beaux. 
Ki ka miyosindnow, 4 pers., ou, kika miyosinow, nous serons beaux. 
Ki ka miyosindwaw, vous serez beaux. 
Kita, ou, kata miyosiwok, ils seront beaux. 


Kita, ou, kata miyosiyiwa, (rel.), sing. et plur., il lui sera beau. 
INDÉFINI. 


S. Kia, ou, kala miyosindniwiw, ou, wan, 
À NEA on sera beau. 
P. Xita, ou, kata miyosinäniwiwa, 


Rel. Kia,ou,kata miyosiwän, ou, miyosindniwdn, on lui sera beau. 


FUTUR ANTÉRIEUR. 


Ni ka ki miyosi, ou, ni ka ki miyosittay, J'aurai été beau. 
Ki ka ki miyosi, ou, ki ka ki miyosittay, tu auras été beau. 
O ka ki miyosi, ou, o ka ki miyosittay, etc. il aura été beau. 


Ce temps voudrait aussi dire : il aurait dû être beau, j'aurais dù 
être beau, etc, v.g., o ka ki sipwettdttay, il aurait dû partir. 


Même signification. 


Ni ka miyosi, ou, ni ka miyosittay, jJaurai été beau. 
Ki ka miyosi, ou, ki ka miyosittay, tu auras été beau. 
* 0 ka miyosi, ou, o ka miyosiltay, etc. il aura été beau. 
INDÉFINI. 
Kita ki miyosinäniwiban, on aura été beau. 
ou, ka ki miyosinäniwiban, on aurait dû être beau. 


V.G., kayds kila ki, ou, ka ki ayamihäniwiban, il y a longtemps qu’on 
aurait dû prier. 


(1) Ka, après le pronom de la première personne se prononce gah. 4 


Re 


PARTICIPE ET SUBJONCTIF PRÉSENT. 


Miyosiyän, (1), moi étant, ou, que Je sois beau. 
Miyosiyan, toi étant, ou, que tu sois beau. 

Miyosit, lui étant, ou, qu'il soit beau. 
Miyosiyäk, 4 pers. nous étant, ou, que nous soyons beaux. 
Miyosiyak, + pers. nous étant, ou,que nous soyons beaux. 
Miyosiyek, vous étant, ou, que vous soyez beaux. 
Miyositjik, ou, twaw, eux étant, ou, qu’ils soient beaux: 


Miyosiyit, (rel.) sing. et plur. 
PARTICIPE ET SUBJONCTIF INDÉFINIS. 


g,  Miyosinäniwik, 
 Miyosinäniwak, ou, miyosik, 
p. Miyosinäniviki, 
Ou, miyosinäniwalki, 
R.  Miyosivwit, ou, miyosindniwit, sing. et plur. 


€ on, étant beau, ou, qu’on soit beau. 


É on, étant beau, ou, qu’on soit beau. 


Le pluriel de l’indéfini n’est ordinairement usité que dans les objets 
inanimés, v.g., petdniwiwa, petäniwiki, etc., on les apporte, vu qu’on 
les apporte. 

PASSÉ. Pour les deux. 


At miyosiyän, moi, ayant été beau, etc. 
comme au subjonctif en ajoutant ki devant, V.8., € ki miyosiydn, etc. 
vu que j'ai été beau, kütchi ki sipwetteyän, pour que je partisse. 
Nota.—L’Imparfait et le Plus-que-parfait ne sont pas différents de 
Ce passé. 
FUTUR DU SUBJONCTIF. 
Ke miyosiydän, que je serai beau, etc. 


ainsi de suite en mettant ke devant, v.8., isko ke miyosit, jusqu’à ce 
qu’il soit beau. 


SUPPOSITIF. 
Miyosiyäni, si (ou) quand je suis beau. 
Miyosiyani, do tu es beau. 
Miyositji, do il est beau. 
Miyosiyäki, & pers., ou, ku, | do nous sommes beaux. 


(1) Le participe et le subjonctif sont semblables, ce n’est que par les signes, qui 
les précèdent, qu’on les distingue, v.g., e miyosiyin, moi étant, ou, vu que je sois 
beau, kichi miyosiyän, afin que je sois beau. 


., 


ri 


Miyosiyaki, 4 pers., ou, ku, si (ou) quand nous sommes beaux. 
Miyosiyeku, ou, ki do vous êtes beaux. 
Miyositwâwi, ou, tjiki, (1), do ils sont beaux. 
Miyosiyitjt, (rel.), sing. et plur. 

INDÉFINI. 
Miyosinäniwiki, , q D 
ou, miyosindniwaki, où, miyosiki, J °° (ou) quand on est beau. 
Miyosiwitji, (rel). si, (ou) quand on lui est beau. 


POsiTIF, par le changement, voyez cet article. 


Meyosiyän, moi, qui suis beau, etc., 
ainsi de suite, en changeant mi en me. 


ÉVENTUEL. 


Meyosiyäni, quand, (ou), toutes les fois que je suis beau, etc. 
V.G., meyositji, sdkihik, quand il est beau, il est aimé par lui. 


IMPÉRATIF PRÉSENT. 


Miyosi, sois beau. 
Miyosih, soyez beaux. 
Miyositän, 


Sal (SOYONS beaux. 
y 


Nota.—Les 3mes personnes de l’Impératif sont semblables au futur. 


IMPÉRATIF FUTUR. 


Miyosikkan, tu seras beau. 
Miyosikkak, vous serez beaux. 
Miyosikkek, nous serons beaux. 


re remarque.—Ainsi se conjuguent tous les adjectifs en iw, ainsi 
que ceux en ww, en faisant attention de mettre partout uw, ou, ow, à 
la place de iw, pour ceux, qui ont ces terminaisons, v.g., hisisuuw, kisi- 
suydn, ki kisisun, kisisuyani, etc., wepäbokoyäni, ki wepäbokon. 

9me remarque.—Pour les modes et les temps de la conjugaison pré- 
cédente, voir le chapitre du verbe neutre,avec lequel, elle ne fait qu’un, 
comme pour les relatifs. 

3me remarque.—Ainsi se conjuguent tous les verbes neutres,comme 
on le verra en son lieu 

Nota—Pour le relatif, le diminutif et le dubitatif, voir au verbe 
neutre. C’est la même chose pour tous. 


(1) Cette dernière manière ou terminaison est très-peu usitée. 


Br Ar 
ART. 2ÈME. — CONJUGAISON DE L’ADJECTIF INANIMÉ EN !N. 


INDICATIF PRÉSENT. 


S. Mivwdsin, c'est beau. 
P. Miväsinwa, ils sont beaux. 
S. Mivdsiniyiw, ef 
P. Miwäsiniyiwa, ? 
IMPARFAIT. 
* S. Miwdsinoban, c'était beau. 
P. Mivdsinchani, ils étaient beaux. 
S. Müvdsiniyiban, Rel 
P. Mivdsiniyibant, 


Nota.—Pour le passé, le plus-que-parfait, conditionnel, etc., mettre 
les mêmes signes, qu'à l'adjectif animé. 


CONDITIONNEL PASSÉ. 


S. Pa ki miwäsinoban, ça aurait été beau. 
P. Pa ki miwdsinobani, ils auraient été beaux. 
S. Pa ki miwäsiniyiban, Bel 
P. Pa ki miwdsiniyibani, © 
FUTUR. 
S. Kita, ou, kata miwdsin, ça sera beau. 
P. Kia, ou, kata miwdsinwa, ils seront beaux. 
S. Kita, ou, kata miwdsiniyiw, 
; Nes ARTE Rel. 
P. Kita, ou, kata muwdsiniyiwa, 
FUTUR ANTÉRIEUR. 
S. Kita ki, ou, kata ki miwdsin, ça aura été beau. 
P. Kita ki, ou, kata ki miwdsinwa, ils auront été beaux, etc. 
Autre. 
Kita ki miwäsinoban, ça aurait été beau. 
Kita ki miwdsinobant, ils auraient été beaux, etc. 


PARTICIPE ET SUBJONCTIF. 


S. Mivwdsik, étant beau, ou, qu’il soit beau. 

P. Miwdsiki, ou, ; : j : 
mivésikato, ces choses étant, ou, qu’elles soient belles. 

S. Miwdsiniyik, ÙR 

P. Miwdsiniyiki, Fit 


Nota.—Pour le passé, mettez ki devant. 


Re 


SUPPOSITIF. 
S. _ Mivwdsiki, si c'était beau. 
P. Miwäsikwdwi, s’ils étaient beaux. 
ou, miwäsikiki, (ce dernier n’est pas usité). 
S.  Miwdsiniyihi, Bel 
P. Miwéäsiniyiki, 
ÉVENTUEL. 
S. Mewdäsiki, 
P. Mewdsikwduwi 
S. Mewdsiniyiki, } 
P. Mewdsiniyihi, { Rel. 


ART. 3ÈME. — ADJECTIFS INANIMÉS EN EW, AW, AN. 


INDICATIF. 
S, Kijitew, . maskawaw, 
1 Kijilewa, = maskawdäwa, 
S. Rel Kijiteyiw, = maskawäyiw, 
P, El: À Kijiteyiwa, ©  maskawäyiwa, 
IMPARFAIT. 
S. Kijiteban, maskawäban, 
P: Kijitebant, maskawäbant, 
S. Kijiteyiban, maskawäyiban, 
P, Kijiteyibani,  maskawdyibani, 
PARTICIPE ET SUBJONCTIF. 
S. Kijitek, maskawäk, 
1 Kijiteki, mashkawäki, 
ou,hyitekwaw, maskawäkwaw, 
S. Rel Kijiteyik, maskawdäyik, 
p. EE À Kijiteyiki, mashkawdyiki, 
SUPPOSITIF. 
S. Kijitehi, maskawdäki, 
15 Kijüekwäwi,  maskawdkwäwi 


ou, hijitehkiki,  maskawdkiki, 
Rel. S. P. Kijiteyiki, mashkawdyihki, 


c’esgtfort 


CS 


? 


webästan, 
webästanwa, 
webästaniyiw, 
webästaniyiwa, 


ça S’en va 
au vent 


webästanoban. 
webästanobani. 
webästaniyiban. 
webästaniyibant. 


webästak. 
webastaki. 
webästakwaw. 
webästaniyik, 
webästaniyiki. 


webästaki. 
webästakwdwt. 
webästakiki. 
webästaniyihi. 


is 
ÉVENTUEL. 
Ketiteki, meskawäki, wiyebästaki, ete. 
Diminutif et dubitatif, dans les adjectifs mains. 


On ne met ici que l'adjectif en in, parce qu’on pourra se diriger sur 
celui ci, pour les autres. 


INDICATIF. 


Diminutif. Dubitatif. 
S. Mivodsisin, js Miväsinotuke, Lie 
Fe Miväsisinwa, 25  Mivwdsinotukeni, 2. © 
S. Bel Mivdsisiniyiw, 42  Miwdsiniyituke, %'o 
: « ENS UNE UE + : PRE GE . En 
Hi Mivdsisiniyhoa, 7 Miwäsiniyitukeni, CES 
IMPARFAIT. 
S. Miwäsisinoban, Miväsinogquban, HE 
158 Mivwdsisinobani, Miväsinogubani, Es 
S. Rel | Miwäsisiniyiban, Miwäsiniyiguban, 8 
! ARR URSS k PT Ed À 24e 
Lee Miväsisiniyibanr, Miväsiniyigubani, (1). 25 
PARTICIPE ET SUBJONCTIF. 
S. Miwäsisik, Miväsikwe. 
19 Miwdsisiki, 
ou, Mmiwäsisikwaw, Miwäsikhweni. 
S. Bel Mivwäsisiniyik, Miwäsiniyikwe. 
P. À Mivdsisiniyiki, 
Ou, Miwdsisiniyikwaw,  Mivdsiniyikwent. 
SUPPOSITIF. SUBJONCTIF PASSÉ. 
S. Mivwäsisiki, Miväsinogubane, 22 
P. Mivdsisikwdiwi, + NUE 
ou, Miväsisikiki, Miwäsinogubanenti, TES 
S. Rel Miwäsisiniyiki, Miväsiniyiqubane, Eye 
De Miwäsisiniyikwaw, Mivwäsiniyigubaneni, %£ 


—————— 


ART. 4ÈME—FORMATION DES ADJECTIFS. 


De même qu’il y a des noms formés ou dérivés, ainsi il en est des 
adjectifs. On les forme ainsi : 

1° Du verbe inobjectif animé, ou, indéfini animé, en wew, kew, ou 
en #dsuw (qui est aussi un indéfini) en ajoutant isiw, v.g., säkihivwew, 
il aime, sékihiwewisiv, il est amoureux, nipattädkew, il tue, nipattäke- 
wisiw, il est homicide, ayimitiäsuw, il donne du trouble, ayimittésuwi. 
siw, homme à donner du trouble, des difficultés. 


(1) I parait qu’on pourrait aussi dire :miwasinobanotuke, etc., mais improprement 


PE A a 


20 Du même verbe indéfini animé, de l'adjectif, du verbe neutre et 
impersonnel, en ajoutant skiw, on forme un adjectif, dont la terminai- 
son désigne une forte inclination pour quelque chose, v.g., kitimahi- 
weskiw, il est porté à rendre misérable, kiydskiskiw, il est menteur. 
pikiskweskiw, il est enclin à parler, kaskeyittaskiw, il est ennuyeux: (1) 

30 Du verbe de troisième à première, en ajoutant usiw à la 3ème 
personne du singulier de l'indicatif, v.g. sdkihik, il est aimé par lui, 
sékihikusiw, il est aimable, kitimdkinäk, il est regardé en pitié par lui, 
kitimakinäkusiw, il est misérable à voir, miydwdtik, il est estimé par 
lui, miyawdtikusiw, il est aimable, joyeux. L'inanimé de cet adjectif 
est wan, v.g. miyäwätikwan, c’est agréable, joyeux, pakwätik, il est dé. 
testé par lui, pakwdtikusiw, il est détestable, pakwdtikwan, c’est détes- 
table, küimähittäk, il est entendu avec comsassion par lui, kitimdkit- 
täkusiw, il a une voix pitoyable. 

40 Du même verbe, en ajoutant owisiw, on forme un adjectif, qui 
désigne un rapport avec la Divinité, cette forme peuts’adopter à tous les 
adjectifs, verbes neutres, etc., après qu’on en a fait des verbes actifs, 
par la terminaison hew, v.g. sipwetiahikowisüw, il est emporté par une 
action divine, atuskehikowisiw, le ciel le fait travailler, oppiskdhikowi- 
siw, 1l est te par Dieu, nisokkamäkowisiw, D lui aide, piho- 
iteyimikowisiydni, que la PTE divine se fasse sur moi. 

90° De verbe indéfini-inanimé en kew, en changeant kew en kdsuw 
pour l’animé, et kdtew pour l’inanimé, v.g. miweyitchikew, il estime, il 
aime, miweyitchikäsuw, il est rendu estimable, miweyitchikätew, c'est 
devenu estimable, pikupitchikäsuw, il est cassé, pikupitchikätew, c’est 
cassé, sikdtchikäsuw, il est baptisé, on l’a rendu, fait, baptisé, etc., pi- 
kunikew, pikunikdésuw, c’est brisé par la main, pikunikätew (inan.) 

6o Du verbe actif animé en yimew, en changeant la terminaison 
mew en ttdkusiw, pour l’animé, et, {täkwan, pour linanimé, v.g. miwe- 
yimew, il l'estime, miweyitiäkusiw, 1l est estimable, mweyittäkwan, c'est 
beau, agréable. Quand cette terminaison est ajoutée à cette sorte de 
verbe, alors ce n’est que la pensé qui agit, sans l’action extérieure. 

T Du verbe acfif animé, en ajoutant isiw, v.g. kiskeyimdwisiw, il est 
connu, wdbamdwisiw, il est vu. 

Rem. Je mets iei le tableau des termina'sons adjectives, avec la si- 
gnification de celles qui en ont, celles précédés du signe + n’ont point 
de signification particulières, et ne sont que des formes adjectives. Ces 
terminaisons peuvent s'adapter à d’autres radicaux ou aux verbes, se- 
lon que le mot peut en être susceptible. 


(1 Gettc terminaison s'entend presque toujours en mauvaise part. 


HAN DT CLS 


J'ai cru devoir placer ce tableau, à la suite des règles pour la forma- 
tion des adjectifs, et cela pour donner une plus grande facilité à 
intelligence de ces terminaisons. On trouvera dans la suite de cette 
-grammaire des Tableaux du verbe neutre et du verbe objectif, qui 
seront d’une grande utilité, une fois qu’on aura bien saisi la clef de 
ces sortes de terminaisons, qui jouent un si grrnd rôle dans toutes les 
langues sauvages. En attendant prononcer un adjectif ou un verbe, 
par leurs terminaisons, de suite vous pouvez vous rendre compte, si 
on parle d’un être ou d’un objet animé ou inanimé. 
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Remarques sur les Adjectifs. 


1° L’adjectif, qui se rapporte à deux noms, se met au pluriel, v.g. 
awah iskwew dsitji oténissa miloni ayamihäwok wdwdtch kijewdtisiwok, 
cette femme avec sa fille prient bien, et de plus sont charitables ; isku- 
Lew mina nipiy dbatanwa, le feu et l’eau sont utiles. 


2° Quand l'adjectif a rapport à deux noms, dont l’un est animé et 
l'autre inanimé, il faut le répéter, pour le faire accorder avec Le nom 
auquel il se rapporte, v.g, cette pipe avec le manche sont beaux, il 
faut dire, cette pipe est belle, et le manche aussi est beau, awah ospwd- 
gan Mmiyosiw, mina oskitjiy miwdsin; les hommes et leurs bâtisses dis- 
paraïtront, ayisiyiniwok kita namatewok mina owdskatiganiwawa kita 
namatakuniyiwa, on pourrait aussi dire: ayisiyiniwok kita namatewok 
asilji owdskahiganiwawa. La pierre et l’eau sont utiles, assiniy dbatisiw, 
Mina nipiy dbatan, ou, assiniy dbatisiw nipiy asitji, ou, assiniy dbatisiw 
kiki nipiy, ou encore, assiniy dbatisiw mina nipiy. 

30 Si ladjectif qualifie deux noms ou pronoms de différentes per- 
sonnes, il se met au pluriel, et s'accorde avec le plus noble, v.g., kiya 
mina kisim, ki hiskwändwaw, toi et ton frère vous êtes fous; niya mina 
wiya n'tiyinisinän, moi et lui nous sommes sages. 

4 L’adjectif, qui ne se rapporte à aucun nom précédent, se rend 
toujours par l’inanimé, et l’infinitif français qui le suit, se met au sub- 
jonctif aveceune conjonction, v.g. miwdsin e kiydmewisik, C’est beau 
d'être tranquille, kita miwdsin kitchi sipwetteyan, ce sera bon que tu 
parties, pa miwdsiniyiw iyinisitji, ça lui serait bon d’être sage, nama. 
wiya pa ayimaniyiw witotaki, ça ne lui serait pas difficile de le faire. 

N. B. Comme on peut le voir, par les derniers exemples, quelques 
fois il faut mettre le futur suppositif, en sous-entendant kispin, (si) à la 
place des conjonctions e, ka, kitchi, etc, v. g., il te serait avantageux 
de prier, kipa dbatjihikun ayamihdyani, sous entendu, kispin devant 
ayamihäyani. 

9 L'adjectif devenu substantif en français le devient aussien Cris’ 
en mettant tout simplement o devant, v. g. les bons et les méchants 
sont ensemble, o miyo ayiwiwok mina o matchiayiwivwok mamäwi ayäwok, 
le fou et le sage se conduisent bien différemment, okiskwew mina 
ot iyinisiw mistahi päpitus ijiwebisiwok. 


EXERCICES SUR L'ADJECTIF, 


OÙ iyinisiwayisiyiniw, l’homme säâge, ou, ayisiyiniw ka iyinisit; wetta- 
Siniyiw eoko kitchi ojittät, il lui est facile de faire cela, kijcwdtisiyanti 
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cnamawätch pa ayiman tchi miyiyan eoko, si tu était charitable il ne te 
serait pas difficile de me donner cela, ténisi etakkamikisiyan, eka ka pe 
kiskinohamäkusiyan ? que fais-tu là, que tu ne viens pas te faire ins. 
truire ? kakiyaw pikkwahutewa wäskähigana mina webdpotewa,les mai- 
sons sont démolies et emportées par l’eau, tatto kekway ka maskawäk 
mina tatto ka sokkak, manitowipiwäbisk eoko peyak nikaneyittékwan, de 
tout ce qu'il y a de fort et de solide, l'acier est un dés premiers, talto 
.awiyak eyinisit, kiya aytwäk kiliyinisin, de tout ce qu'on est sage, toi 
tu es le plus sage, peyakwan kiskinohamäkewin maka mitchetweyakan 
ÿiwebisiwin, l’enseiguement est unique, mais il y a bien des genres de 
vies. 
Article 5me.—Du comparatif. 


10 Plus devant un adjectif ou un verbe, se rend par nawatch, ou, 
awassimé, ou, ayiwdk, et le que, qui suit, par ispitch, ou, ispütchi, ou. 
eyikok, v.g. niya nawatch nt iyinisin HUE kiya, moi je suis plus sage 
que toi, awassimé totam ispitchi kutaka, il fait plus que les autres, 
ayiodhk ki mitjisun eyikok niya, tu manges plus que moi, nawatch mas- 
kawisiw eyikok ostesa, ïil est plus fort que son frère aîné. 

20 Beaucoup plus se rend par nawatch mistahi, ou, nawatch ayiwäk, 
v.8.nawaich mistaht mispun anotchil neige beaucoup plus aujourd'hui, 
nawalch ayiwdk wissakeyitiam ekwa, il souffre beaucoup plus à présent. 


30 Si le que du comparatif est suivi d’un adjectif, ou d’un verbe, il 
vaut mieux ordinairement tourner la phrase, de manière à le faire 
disparaître, v.g. je suis plus fort que courageux, tournez, je suis pour- 
tant courageux, mais je suis plus fort, ata ni sokkitehän maka ayiwdk 
ni maskawisin, quoiqu’on pourrait bien dire, sans tourner, nawatch ni 
maskawisin eyikok litchi sokkiteheyän ; il est plus fort que je ne pensais, 
tournez, Je ne le pensais pas si fort, namawiya ekuyikok maskawisiw. 
n'iteyimätidy, ou, nawatch maskawisiw ispitchi eteyimak, tu me penses 
plus fou que je ne suis, namawiya ekuyikok ni kiiskwän k'eteyimiyan,ou, 
osdm kiskhwerw kit iteyimin, namawiya ekusi nt ittin. 

40 Si le que du comparatif est suivi d’un infinitif, il faut nécessaire- 
ment tourner la phrase, pour le faire disparaître, et l’infinitif se rend 
par le subjonctif, précédé de la conjonction e, v.g. rien n’est plus vilain 
que de mentir, tournez : mentir, rien n’est plus vilain, e kiydskik nama 
kekway ayiwdk mayätan, on, nama khekway ayiwäk mayätan keyäskiki. 

50 Moins, se rend par astameyikok, ou, n’ottow et le que, comme au 
No. 1, v.g. astameyikok kisopwew anotch ispitchi otäkusik, il fait moins 
chaud aujourd’hui qu’'hier, nottow matchiayiwiw eyikok ostesa, il est 
moins méchant que son frère aîné. 


—AÛE 


60 Beaucoup moins se rend par nawaitch astameyikok, où, nawatch 


notlow. 


To Plus, plus, se rend par ata dans le premier membre de la phrase, 
et par, d{jipiho, où, ayiwdk, pour le second, v.g. plus je le vois, plus je 
voudrais le voir, ata e wdbamak dtjipiko ni wi wébamarw. 

8 Moins, moins, se rend ainsi: moins il le voit, moins il s'ennuie,asta- 
meyikok wiyäbamät, astameyikok kaskeyittam,ou, eka mwdsi wiyäbamdädtji, 


namawiya mwdsi khaskeyittam. 


J0 Plus, moins, v.g. plus je mange, moins j'ai faim, ayiwdkes e ati 
miljisuyän, astameyikok ni nottekatän; plus il vente, moins il fait chaud, 
ayiwäkes ati yotiki, astameyikok khisopwew. 

109 Moins, plus, v.g. moins il mange, plus il maigrit, astameyikok e 


mitjisut, ayiwdk ati sikkatchüo. 


EXERCICE. 


Il à plus de livres que de cou- 
teaux. 

Il a beaucoup plus de chevaux 
que bœufs. 


Il a plus d'argent que je ne pen- 
Sais. 

Il n’y a rien de plus beau que 
d'aimer Dieu et son prochain. 


Moins d’orgueil et plus de charité, 
dans cet homme. 


Plus je vous donne, plus vous 
me demandez. 

Plus il fait chaud, plus il est 
content. 

Plus vous serez charitable, plus 
Dieu vous prendra en pitié. 


Nawatch milchet masinakigana 
ayaw, ispitchi mokkumäna. 

Nawaich mitchet mistatimwa ayd- 
wew, eyikok mustuswa, ou, eyikok 
tchi ayawdt mustuswa. 

Nawatch mitchet soniyawa ayd- 
wew, eyikok e ki iteyimak. 

E sakihit Kijemanito, mina e säki- 
himit ayisiyiniwa, nama kekway 
ayiwdk mivwäsiniyiw. 


Eoko ayisiyiniw astameyikok kiste- 
yimolji, mina aytwdkes khijewätisitit. 


Ata e miyilakuk, dtjipiko ki nan 
totamäwindwatw. | 
Ata e kisobweyik âtji miweyittam. 


Ayiwäkes  kejewdtisiwätji mina 
ayiwäkes kika kitimäkeyimik Kijema- 
nito. 


Article 6ôme.—Du Superlatif. 


Le superlatif s'exprime par mamdwies,ayiwdk, assoné,et osdm,qui est le 
suprême superlatif et veulent l'adjectif ou le verbe à l'indicatif ou au 
subjonctif. 

Le plus, par mamdwies, v.g. mamdwies ka ispäk watjiy, la montagne 
la plus haute, ou, mamdwies espäk 1watjiy, moi, je suis le plus misé- 
rable, niya mamdwies ni kitimdkisin,ou, ka kitimdkisiyän, ou, ketimdki- 
siydn, le plus riche de la ville, otendk mamäwies weyotisit, la plus large 
des deux rivières, mamdwies ka misistikhweydk ejinijiki sipiya. 
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Assoné ki kakebdtisin, tu es le plus insensé. 

Ala hi maskawisin, maka assoné wiya, tu es pourtant fort mais lui 
l'est infiniment plus. 

Très, v.g. ekwa assoné kissin anotch, il fait très froid aujourd’hui. 

Miyosiyiwa otema, maka osäm peyak, ses chevaux sont beaux, mais 
surtout un. ù 

Osdm namawiya Kotehin, tu es par trop ingrat, ayiwdk ni pakwatih, 
il mehaït beaucoup, (très.) 

Souventau lieu du superlatif,onsesert d’un adverbe,qui l’équivaut,v.g., 
voulant dire que quelqu'un est très spirituel, on dirait : lui seul a de 
l'esprit, wiya piko iyinisiw ; il est le plus grand de tous les chefs, tour- 
nez: en autant qu'il y à de chefs, lui seulement est chef, etasiyit okimd- 
wa, Wiya piko okimdwiw, ou, mamäwies okimdwiw : tu es celui d’entre 
nous, qui à le moins d'esprit, etasiyak, kiya piko namawiya kit tyinisin, 
Ou, kiyapiko eka ka iyinisiyan, ou, mamäwies astameyikok kit tyinisin. 


EXERCICE. 


Mamdwies ka mikkawikit kil’em, ton cheval, qui court le plus fort. 

Etasitjik kit’emak, mamdwies ka miyosit, de tous tes chevaux, celui 
qui est le meiileur. 

. Ejinistiljik hiPemak tdna ayiwdk, ou, nawatch, ka miyosit, de tes trois 
chevaux, quel est celui, qui est le plus beau ? 

Eji nijiki ki mokkumdna, tänima mamäwies késisin ? de tés deux cou- 
teaux, quel est celui, qui coupe le plus? 

Elasiyit ol’ema, tdnihi, ou, täna anihi osdm ka mikkawikiyit, ou, mik- 
kawikiyiwa, de tous ses chevaux, quel est celui, qui court le plus fort ? 

Ejinijiniyiki o mokkumäna, tänimäyiw ayiwdk käsisiniyiw ? de ses 
deux couteaux, quel est celui qui coupe le plus ? 

Wiwa ol’emiyiwa ejinijiyit, tdna anihi mamäwies mMiyosiyiwa, ou, ka 
miyosiyil, ou, meyosiyit ? des deux chevaux de sa femme, quel est ce- 
lui, qui est le meilleur ? Dans cette exemple e‘ autres semblables, il 
faut faire attention de placer l'adjectif de nombre immédiatement 
après le nom, auquel il se rapporte, car autrement 1l y aurait ambi- 
guité ; v.g. si on disait, ejinijiyit wiwa olemiyiwa, etc, cela voudrait 
dire : les chevaux de ses deux femmes. Cette ambiguité ne peut avoir 
lieu, quand l'adjectif cardinal se rapporte à un nom-inanimé, v.g. ainsi 
on pourrait bien dire: ejinijiniyiki wiwa o mokkumäniyiwa, les deux 
couteaux de sa femme. 

N. B. Pour ce qui est du Dimivutif,du Dubitatif et du Relatif direct, 
dans les adjectifs, se diriger d’après les conjugaisons du verbe neutre, 
ci-après, puisque l'adjectif animé, dans ses modes et ses temps, n’est 
autre chose qu’un verbe neutre. 


he 
CHAPITRE QUATRIÈME. 


Du Pronom. 


Il y a six sortes de pronoms, en Cris, les pronoms personnels, Les pro- 
noms possessifs, les pronoms interrogatifs et les pronoms indéfinis. 


Article 1er.—Du pronom personnel. 


Le pronom personnel a trois personnes au singulier et quatre au 
pluriel, tant devant les noms et les adjectifs que devant le verbe. 


Sing. Plur 
Niya, moi. Niyanän, ou, niyän 4 p. nous (1). 
Kiya, toi. Kiyänow, + p. (2). 
Wiya, lui. Kiyawaw, vous. 


Wiyawaw, eux. 


Le pronom personnel devant le verbe et l’adjectif, et l'adjectif pos- 
sessif devant le nom sont toujours les mêmes et suivent les mêmes 
règles. Le pronom est le même au pluriel comme au singulier, ce n’est 
que par les accidents qu’on reconnaît le nombre et les personnes. 


Singulier et Pluriel. Devant une voyelle. 
Ni, mon, ma, mes, je, nous, pers... Ni, ou, nt. 
IN HNOEMES LOS: ALES LET PRES ALES, A NE" N'it, ou, nt. 
Ki, MON, Ma, NES, Je, NOUS, + pers NN Kït, ou, k’. 
KR dON A MGSMU, (VOUS ES Ed tr ee en Re. Kit, ou, }’. 
REUOEE PS AN OS DA CR Rep e en tire a4 8 00 MOTO ANERSES Kit,-ou, À’. 
Q,RSON Sa Ile PA nr ARR OI, ou, wi. 
DMileur Hours. D M M EU de FAT Ot, ou, wi. 


1° Devant les noms ou les verbes. qui commencent par 0, le pronom 
des deux premières personnes ne prend que la première lettre ; pour la 
troisième, on ne met rien et souvent le pronom se change en wi, pour 
les noms, v.g. n'olinen, je le prends, tande k’otutteyan ? d’où viens-tu ? 
ot otinettay, il le prenait, witimwa, son beau-frère, n'atay, mon ventre, 
walay, son ventre. 

Ni sakihaw, je l'aime, ni säkihändn, nous l’aimons, ni sdkihändänak, 
nous les aimons. 

Ki sipwellän, tu pars, ki sipwettändwaw, vous partez. 


(2) Moi et toi, nous et vous. Voyez l’article 3me du Nom, sur l’adjectif possessif, 
comme je l'appelle, le pronom possessif, 


Je pense,moi, que nous réussirons,n’teyitten niya,kitchi kaskitidyak (1). 
Tu penses toi que vous réussirez, tleyitten kiya, kitchi kaskittäyek. 


2e Les pronoms personnels de la 3me personne Le, la, les, lui- leur, sa, 
en, y, correspondant à il, ils, elle, etc., ne s'expriment pas et sont ren- 
fermés dans le verbe, et ce sonteux qui donnent au verbe sa forme 
animèe, ou inanimée, mutuelle, ou, réfléchie, v.g. je le frappe, (être 
animé) ni pakamähwäw, (ètre inanimée) ni pakamahen, je lui dit, n'titaw 
(an.) n’l sten (inan.) je la vois, ni wdkamaw, (an.) ni wdbatien, (inan.) je 
les mange (an.) ni mowdwok, (an.) ni mitjin (inan.) ni wébattehik, il me 
Va fait voir (an. et inan.) j'y vais, n’{ iultan, je n’en veux pas, namawi- 
ya ni wi aydn, C’est par la forme du verbe qu'on reconnait ces pronoms. 

3e Les pronoms le, la, les, représentant un nom, dans les phrases 
suivantes, se rendent, comme suit: v.g. êtes-vous la personne dont on 
parle ? kiya tchi ayisiyiniw, ka dtjimit, ou, ayisiyiniw ka dijimit, kiya 
tchi eoko, où, kiya tchi ekotowa, ou, kiya tchi ki l'ekotowiwin ? 

Oui, je le suis, enh,enh, niya dni, ou, niya ekotowa, ou, niya eoko, ou, 
n'Pehkotowiwin. 

Etes-vous le chef de cette ville ? kiya tchi k'okimdwin oma otendk ? 

Non, je nele suis pas, namawiya n'okimdwin, ou ,ninamayewin, ou, na. 
mawiya n l’ehotowiwin. 

40 Quand on représente un adjectif, un nom pris adjectivement, ou 
un membre de phrase, v.g., êtes-vous malade ?'oui, je le suis, kit’dkku- 
Sin tchi? enh enh, n'täkkusin, ou, tout simplement par laffirmation, 
enh enh, ou, la négation quand la phrase est négative. 

99 Quand le, la, les, sont employés comme attributs, v.g. est-ce là 
ton livre ? eokotchi ki masinahigan ? enh enh, eoko, ce l’est ; namayewok, 
ce ne sont pas eux; namayewa, Ce ne sont pas ces choses ; eoko, c’est 
Jui. | 

60 Quand le pronom personnel est suivi de aussi, il se rend de cette 
manière : nista, hista, wista, moi aussi, toi aussi, lui aussi, nistdndn, 
hkistänow, kistdwaw, wisidwaw, nous aussi, ete. 

70 Dans cette locution : à mon tour, à son tour, etc., à notre tour, 
etc. se rend ainsi: niyaskuich, kiyaskutch, wiyashuich, niyaskutchi- 
minän, kiyaskutchiminow, kiyaskuichimivwaw, wiyaskutchimiwaw, cu, 
niyaskwatam, ete, ete. niyaskwataminän kiyaskwataminow, kiyaskwata- 
miwaw, wiyaskwatamiwa. 


(1) Dans le participe présent et le subjonctif le pronom est indiqué par la termi- 
naison du mot. ; 


2 D = 


Article 2ème.—Du Pronom Dossessif, lénant la place du nom,en y 


ajoutant une idée de possession. 


Ce pronom ne se rend en Cris qu'en répétant de nouveau le mot 
dont il tient la place, v.g., ta maison est plus belle que la mienne, ki 
wéskähigan nawatch mivwäsin iSputchi ni wdskähigan; vos chevaux 
sont plus forts que les nôtres, kifemiwdwok nawatch maskawisiwolk 
eyikok nit'eminänak. 


Article 2ème.—Du Pronom démonstratif. 


(ANIMÉ.) 
Sing. Plur. 
Celui,  dndh, ceux,  anth, 
Celui-ci, awdh, ceux Ci, oki. 
Celui-là, dndh, ceux-là, aniki. 
Celui-là, ndhd (plus éloigné), ÿ ceux-là, neki. 
Celui-là, anihi (relat.), ceux-là, anihi. 
(INANIMÉ.) 
Sing. Plur. 
Ce, eoko, ces, eokoni. 
Geci, oma, ceux-ci, oh, ces choses-ci. 
Cela, anima, ceux-là, anihi, ces choses-là. 
Cela, nema (plus éloigné), Ceux-là, nehi, ces choses-là. 
(AUTRE.) 
Animé. Inanimé. 
Eoko, C’est lui, eoko, c’est cela. 
Eokonik, ce sont eux, eokoni, ce sont ces choses. 
Eokoni (relat) eokoyiw, (rel.) 


Pour les Pronoms personnels et démonstratifs. 


19 Wiya ajouté au pronom personnel ou démonstratif, signifie : 
quant à, etc., v.g., niya wiya, quant à moi, kiya wiya, quant à toi, Wiya 
wiya, quant à lui, niyandn wiya, etc., kiydnow wiya, etc., kiyawab wiya, 
wiyawaw wiya, etc. 


Awdh wiya, quant à celui-ci. 

Oma wiya, quant à cela. 

Oki wiya, quant à ceux ci. 

Ohi wiya, quant à ces choses-là. 


20 Towa, ajouté à ces pronoms désigne, la sorte, espèce, v.g. niya 
iowa, moi, de cette espèce; wiya iowa, oma towa, de cette sorte, ou, 


Me 


 «æhkotowa; on peut faire un verbe de cette terminaison, chotowiwiw, il 
est de cette espèce, namawiya n'lekotowiwin, je ne suis pas de cette es- 
pèce ; on dit aussi: towikkän, ak. 

30 Awisk, et, awiski, ajouté au nom, ou au pronom démonstratif, 
paraît être un complément, qui répond à: voici, mais d’une manière 
moins générale, et s'emploie plus dans la narration, v.g. pendant que 
je parlais, le voilà qui entre, e mekwa pikiskwewok, awiskawdh ka pit- 
tuket ; en entrant, voici qu'il y est, e pütukewok, awiski ki apiw ; e 
mekiwa nandonamän ni mokkumän, awisk'oma ka ayastek, pendant que 
je cherchais mon couteau, le voilà qui est là, (comme si je ne m'at- 
tendais pas à le trouver là.) 

40 Même, après le pronom, s’exprime par tibiyawe, ou, Hbiyaw, v.£, 
niya tibiyawe, moi-même, wiya tibiyaw, lui-même, etc. 

De soi-même, sekke, v.g. kiya sekhke, de toi-même, etc. 

‘50 L'expression aydh (animé), ayak (plur.), s'emploie, quand on ne 
peut ou qu'on affecte de ne pouvoir nommer tout de suite la personne 
dont on veut parler, ça correspond à: un tel, v.g., aydh, ka ki wäbamü- 
yak, un.tel que nous avons vu. Ayih a la même signification, quand 
on parle de choses inanimées, v.g. ayih, ka ki miyiyan, une telle chose 
que tu m'avais donnée. 

Oyé, ou, oyéhé, a la même signification, pour le temps, quand on ne 
peut se rappeler une telle époque, v.g., oyé ka ki dkkusiyan, dans ce 
temps-là que tu étais malade ; on dit aussi: oyékka. 

60 Jia, voici, île, voilà, s'ajoute au pronom démonstratif, et ne s’em- 
ploie que pour désigner un objet, v.g. awdh ia, le voici, oki ste, les 
voilà, oma îte ki mokkumän, voilà ton couteau, oh ia hi maskisina, 
voici tes souliers. 

70 Seul, après le pronom, se rend par piko, v.g., niyanän piko, nous 
seuls, ou, seulement nous. 


EXERCICE. 


Si je montre trois objets animés, je dirai, en montrant le plus proche, 
awdh nisim, celui-ci, mon frère cadet ; le second, je dirai : dndh mina, 
celui-là aussi, et en montrant le troisième qui est plus loin, nahd mina 
celui-là, qui est là-bas, aussi. Pour les objets inanimés, oma ni mokku- 
män, celui-ci, mon couteau, dnima hiya, celui-là, c'est à toi, nemdh 
maka wiya, mais Pautre là-bas c'est à lui. De ses enfants, celui qu'il 
aime le plus, etasiyit otawdssimissa, anihi mamdwies siyakihät. 

Ceux qui sont bons, aniki meyo ayiwiljik, ce sont ceux-là, qui sont 
aimés de Dieu, ekotowikkdnak ka säkihikutjik Kijemantitowa. 
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Eoko awdh ni kosis, c’est mon fils, celui-ci, andh mina, celui-là aussi, 
naha mina, l'autre là-bas aussi. 

Eokonik oki n'tawässimissak, ce sont mes enfants, ceux-ci. 

Eokoni wiya ot awdssimissa, ce sont ses enfants à lui. 

Eokoni wiyawaw ottéwiwaw, c’est leur père à eux. 

Eoko oma ni mokkumän, c’est mon Couteau, celui-ci. 

Eokoyiw wiwa o mokkumäniyiw, c'est le couteau de sa femme. 

Eokoni ohi ni mokkumäna, ce sont là mes couteaux. 

Eokonti aniki wiyawarw otchikahiganiwawa, ce sont là leurs haches. 

Niya wiya, namawiya nilekoltowiwin, quant à moi, je ne suis pas de 
cette espèce. 

Aniki wiya, wiyawaw piko, tibiyawe kiskinohamäsuwok, sekke e kiske- 
Yitiakik ayamihäwin, quant à ceux-là, eux seuls, s’instruisent eux- 
mêmes, ayant connu la religion par eux mêmes. 

Pendant que Jésus parlait, voilà qu’un homme s'approche de lui et 
lui dit, Jesus mekwätch e pikiskwet, awiski ayisiyiniwa ka pe nâtikut e 
itihut. 

Voici votre parent, awahita kil’otem. 

L'homme que voilà, je l'ai déjà vu, andh ayisiyiniw, sdsay ni ki wdba- 
mar. 

Voici une belle église ! eoko tdpwe miwdsin ayamihewikamik. 


Article 4me.—Du pronom conjonctif où relatif. 


Le Qui, et, Que, pronoms relatifs se rendent toujours par ka, avec le 
subjonctif ; très-souvent Qui se rend par e avec le subjonctif aussi, ou, 
simplement en mettant le verbe au positif, v.g. il y a des gens qui 
n'aiment pas la maison que vous avez faite, dtit ayisiyiniwok ütäwok, * 
eka ka miweyittakik wäskähigan, ka ojiüttéwat ;: ma sœur est morte, la- 
quelle j'ai beaucoup aimée, nisim iskwew nipiw, ka säkihak mistahi ; 
l’homme auquel je dois cela, ayisiyiniw, ka masinahamäwak eokoyiw ; le 
prètre dont je suis aimé, ayamihewiyinivw Siydkihit ; un couteau qui 
coupe, € kdsisik mokkumän ; la femme qui chante, nekamut iskwenw. 


Article 5me.—Du pronom interrogatif. 


animé qui ? 
Plur.Aweniki? Ou, awenihi 
inanimé. $S. kekway ? quelle chose ? qu'est-ce que c’est ? 
P. kekway, ou, kekwaya 2? 
animé Sing. keko, (cette racine, jointe à un mot, veut dire quelle es- 
et pèce ?) v.g. kchwatim? quelle espèce de cheval? keko mokku- 
inanimé. mdn ? quelle sorte de couteau ? | 


Sing. Awewa ? aweyiwa 
relat. 
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animé  Plur. kekwayak ? v.g. kekwayak okijikowok ? qu'est-ce que les 
anges ? 
inanimé. kekwaya ? v.g. kekwaya ka miskaman ? quelles sortes de choses 
as-tu trouvées ? 
animé.  S.tdna? quel? lequel ? 
PL téna aniki ? quels ? lesquels ? 
täna anihi? (relat.) 
animé. S.téniwa? où est-il ? 
PL téniweki? ou, téniweka ? où sont-ils ? 
täniwehi? (relat.) 
inanimé. S.tdnima ? quel? lequel? où est ce ? 
P. täniwehé ? 
ou, téniwe? quel? lequel? où est-ce ? 
tänimäyiw ? (rel.) 
täniweyrw ? . 
N. B. Voir la syntaxe du pronom. 
Awena kiya? ou, eweniwiyan? qui es-tu ?: 
Aweniki kiyawaw, ou, eweniwiyek? qui êtes-vous ? 
Aweniki oki ? qui sont ceux-ci ? 
Keko iyiniw awdh? quelle espèce d'homme est celui-ci ?ou, ewenttbi- 
kwe ? 
Keko tchikahigan oma ? quelle espèce de hache est-ce ? 
Kekway oma ? qu'est-ce que cela ? 
Kekwayi ohi? quelles sont ces choses-là ? 
Tâna meyosit kit'em? quel est ton beau cheval ? 
Tâna aniki ki’emak meyositjik ? quels sont tes beaux chevaux ? 
Tänima ki mokkumän ka kdsissik ? quel est ton couteau qui coupe ? 
Täniwehé ki mokkumäna ? quels sont tes couteaux ? 
Tânimdyiw omakkumän ? quel est son couteau? (rel.) 
Täna anihi otawässimissa nawatch siyékihät ? quel est son enfant, 
qu’il aime le plus. 


Article 6me.—Pronom indéfint. 


Les pronoms que j'appelle indéfinis sont ceux qui tiennent la place de 
certains noms, saus les faire connaître. 

Kutak, autre (quelqu'un) autre chose. 

Kutakak, Plur. an. 

Kutaka, inan. 

Kutak awiyak, autrui. 

Waniyüw, ou, kakiyaw awiyak, ou, pro awiyak,chacun, n'importe qui. 


us 


Etasiw (an.), en autant qu'il est. 

Elattin (inan.), en autant qu’il y en a. 
Mameskutch, l'un, l'autre. 

Nama àwiyak, personne, aucun, nul. 

Kekway, quelque chose. 

Namakekway, rien. 

Awiyak, quelqu'un, quiconque. 

Atit, quelques-uns, quelques choses. 

Ayätit, en plus petit nombre. 

Päpeyak, un à un, ou, quelques-uns (très-rares.) 
Piko awiyak, qui que ce soit. | 
Peyak, un tel homme, un certain. 

Namäwdtch peyak, pas un. 

Misiwe, tout, (entièrement). 

Kakiyaw, tout, tous. 

Kakiyaw awiyak, tout chacun. 

Mitchet, plusieurs. 


Tchikawdsis, peu. 
EXERCICE. 


Kulaka ot awdssimissa namawiya awiya wüiljeweyiwa, ses autres en- 
fants n’accompagnent personne. 

Kutaka n'taydn, maka namawiya waniyiw ni miyaw, j'en ai d’autres, 
mais je ne les donne pas au premier venu, à n'importe qui. 
Etasitjik ayisiyiniwok aydtit piko yospisiwok, en autant qu'il y a des 
hommes, il n’y en a que quelques-uns qui soient doux. 

Mameskuich nisokkamätuwok, ils s’entr'aident, l’un l’autre. 

Awiyak eka kekway e kiskeyittak, pikho awiya kita wdwäneyittamimik, 
quelqu'un qui ne sait rien, quiconque le mettra en peine. 

Papeyak ni kiskeyimdwok, j'en connais quelques-uns, un très-petit 
nombre. 

Päpeyak otinamäsuk, prenez-en chacun un. 

Namdwdich peyak, ni ki wébamaw, je n’en ai pas vu un. 

Kakiyaw misiwe kisisuwok, tous, ils sont tout brûlés. 

Mütchet khiiskwäniwiw, en grand nombre, on est fou. 

Tchikawäsis tyinisindniwiw, en petit nombre, on est sage. 


Article 4me.— Du RELATIF, dans les Adjectifs et dans les Verbes. 


Le relatif étant la partie de la Grammaire Crise, qui offre le plus de 
difficultés aux commençants, je voudrais pouvoir en placer les règles, 
d’une manière claire et facile à comprendre. Qu'on veuille donc se 
appeler et faire attention aux remarques suivantes : 


ME pas 


De même que dans les noms, le relatif existe selon que le nom est 
au possessif son, ou qu'il est le complément d’un nom déjà au relatif, 
ainsi, en est-il dans les verbes ; je diviserai le relatif en deux classes, 

que Cle le relatif direct At le relatif indirect. 


10 Il y a relatif direct, dans les adjectifs animés, les verbes neutres, 
les adjectifs inanimés,les indéfinisanimés et inanimés et dans le passif 
indéfini, ou plutôt, dans tout ce qui a rapport à ce qu’on appelle ina- 
nimé, il y a dis-je relatif direct, quand le sujet est en relation avec une 
3me personne exprimée ou sous entendue, la dite personne étant com- 
plément indirect, v.g., je suis plus charitable que lui, nawatch ni kije- 
wétisiwân ispitchiwiya ; ni kijewätisiwdn, est au relatif, parceque fe, 
sujet est en relation avec lui, complément indirect, kimitjtsuwäân wikik, 
tu manges chez lui ; ni miveyiltamwändän o lotamowina,nous estimons ses 
actions, nous, nee en relation avec le régime indirect, lui, (ses actions 
à lui), nawateh ki kitimdkeyimiwân eyikok wiya, vous avez ee de com- 
passion pour les autres que lui. Ni kitimäkeyimikawiwdn, maka wiya 
namawiya, on me prend en pitié, mais lui non. 


Il y a encore lerelatif direct, dans les verbesactifs animés, quand le 
sujet est en rapport avec une double 3me personne, exprimée où sous 
entendue, ou plutôt quand le verbe agit sur deux régimes, se rappor- 
tant à l’un déjà au relatif, v.g., ni sdkihimdwa okosissa, j'aime son fils, 
(je lui aime son fils), ki pakamahumäwa otema,tu frappes son chien ; 
ni sdkihikoyiwa ot awdssimissa, ses enfants m'aiment, n’tdbatjihikuwän, 
otchikahigan, sa hache me rend service ; okosissa miyimdwa, on donne 
à son fils. 


Ce relatif se forme dans les verbes, indiqués les premiers ci-dessus, 
ainsi que dans le verbe passif de 3me à 1re personne inanimé, excepté 
pour la 3me personne du passif indéfini, qui fait mdwa, comme dans 
les verbes actifs animés, en ajoutant dn à la 3me pers. singulier de 
VIndicatif, v.g., ni kiwdsiwân, je suis fâché’(par rapport à lui, sous en- 
tendu) ni sipwettewân, je (lui) parts, kijittdwew, il termine cela, (lui, 
régime indirect, sous entendu); ki miyonikewdn, tu (lui) agis bien ; 
ni pimätjihikuwän o maskikim, sa médecine me fait vivre. Voyez la 
conjugaison de cette forme en dn, qui est semblable au verbe neutre, 
ni pimullän. 

Dans les actifs animés, le relatif direct se forme, en changeant le k 
final de l'impératif (4re plur.) en mdwa, v.g., ni nipahimawd otema, je 
(lui) tue son cheval, excepté pour les verbes passifs de 3me à Îre, où 
le relatif fait oyiwa, ajouté à la première personne de l’Indicatif, n? 
witjehoyiwa ottéwiya, son père m’accompagne; mdwimuslawew kije 
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manitowa, tchi kitimäkeyimiyit, il prie Dieu de me prendre en pitié, 
hitimdkeyimiyit, qui est en rapport avec kijemanitowa, déjà au relatif; 
ol sänissa misiwe dtjimimdwd, sa fille, on en parle partout. Voyez la 
conjugaison de ces différents verbes relalifs, pour les variations des dif- 
férents temps. 


20 Il y a relatif indirect, quand l'adjectif ou le verhe, est gouverné 
par un nom, exprimé, ou sous entendu, déjà au relatif ou censé 
Pêtre, ou mieux, quand le nom, qui gouverne, étant exprimé, est pré- 
cédé du pronom possessif son, ou s’il n’est pas exprimé, quand © (sujet 
du verbe) le remplace, v.g., okosissa nipaheyiwa mustuswa, son' fils tue 
un bœuf; of awdssimissa namdwiya iyinisiyiwa, pâppiheyiwa ayisiyi- 
niva, ka khanawädbamikuyit, ottdéwiya nipiyiwa, ki ojittdyiwa wäskahi- 
gana e mivwdsiniyihi, ses enfants ne sont pas sages, ils se moquent des 
gens, qui les regardent, son père est mort, il a fait de belles maisons ; 
ot ânissa hiishweyiwa, misiwe pakwätikusiyiwa, sa fille est folle, elle est 
détestée partout. 


Ce relatif est toujours en yiwa (sing. et plur. comme dans les noms), 
pour les adjectifs animés et les verbes. Pour les adjectifs inanimés, 
en rapport avec un nom, an possessif ou au relatif, quoiqu'il n’en porte 
pas la marque, il prend une terminaison en yiw, pour le singulier, et 
yiwa, pour le pluriel, comme on l’a vu, dans les conjugaisons de l’Ad- 
jectif inanimé, et comme on va le voir, par les exemples ci-dessous. 


30 Il y a un troisième relatif, que j'appelle indéfini, qui suit à peu 
près les mêmes rêgles, que les deux premiers, excepté que dans celui- 
ci le sujet est on, ou, est indéfini, v.g., kakiyaw nipäwân wikik, on àäort 
tout chez lui; ie ka takusik, nottekatewân, là où il arrive, on est dans 
la disette ; kaskeyiltamwän e ki sipwettet, on est dans la peine de ce 
qu'il est parti. Cette forme de relatif accompagnera toujours, dans les 
conjugaisons, le mode de l’indéfini. 


Exercice d'exemples, sur les relatifs, tant dans les adjectifs, que dans 
Les verbes et les noms. 


Olema miyosiyiwa, son, ou, ses chevaux sont beaux. 

Ohkosissa sikätchikäsuyiwa, son, ou, ses fils son baptisés. 

Kayds otiäwiwa nipiyiwa, il y a longtemps que leur père est mort. 

OÙ awdssimisshwawa o mitchetiyittéwaw, leurs enfants étaient nom- 
breux. 

Mäwimustawew Kijemänitowa kejewätisiyit, il supplie Dieu charitable. 

Müwikkätew ot ol’ema, ka namateyit, elle pleure ses parents qui ne 
sont plus. 
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Oskutäkay miväsiniyhw, maka opimätisiwin mayätaniyiw, son habit 
est beau, mais sa vie est mauvaise. 

OL atuskeyägana ot dbatjitchiganiyiwa pikupayiyiwa, les outils de ses 
serviteurs sont brisés. 

Ospitun sokkaniyiw mina ostikioän maskawdyiw, maka oskâta niyemdsi- 
niyiwa, son bras estfort et sa tête est dure, mais ses jambes sont faibles. 

Ispi Kijemanito okosissa ka pe-itutteyit waskitaskamik, mistahi ki 
. Matchi-ayiwiwân, quand le fils de Dieu est venu sur la terre, on était 
bien méchant. 


Miyikawiwatji k'istes otema, okosissa tipahamämäkkan, si on te donne 
le cheval de ton frère, tu payeras son fils. 

Otidwiya ki ka miyikoyiwa masinahigan, khispin wi miyimatji ki soni: 
ydma, son père te donnera un livre, si tu lui (à son père) donne ton 
argent. 

Kijemanito okosissa, kejewätisiyit, ki ka miyikoyiwänowa okaskittamd- 
kewiniyiwa, kispin tiyotamwdyaki, k'eji n'idweyittamdkowdyak, nama- 
wiya maka k'ejiwebisivoit, eka ka ayamihdwit. 

Le Fils de Dieu, compatissant, nous donnera ses mérites, si nous 
agissons comme il désire de nous, et non pas comme on se conduit, 
quand on ne prie pas. 

Ni ki wébamimäwa meyosiyit otema, ka ki nipahikuyit mahigana, j'ai 
vu son beau cheval, qui a été tué par un loup. 

Kijemanito kässihamdkew keskeyiltamutji, mina kiyesindteyimisuvitr, 
Dieu pardonne, quand on est dans la peine et quand on se repent. 

Takusiniwän anotch wikik, on arrive chez lui aujourd’hui. 

Miyimew Paula otawässimissiyiwa, il donne aux enfants de Paul. 


Paul otawdssimissa, les enfants de Paul, , 
sipwelteyiwa, sont paris, 
kijewdlisiyiwa, sont charitables, 
kitimahiweyiwa, rendent digne de pitié, 
notiniluyiwa, se battent entr’eux, 
kitimaheyiwaokäwiyiwa,et,okäwiva, maltraitent leur mère, 
säkittäyiwa kiiskhwerwin, aiment la folie, 
namawiya wi nandoltlaweyiwa aya- 

mihewiniyiwa, ne veulent pas écouter le prêtre. 


Ni ki ayamihestamämäwa wiwa, j'ai prié pour sa femme. 

Ni ki nandskumikoyiwa, elle m’a remercié. 

Wäbaniyiki ni ka ituttewdn wikikkitchi wäbamimak, demain je vais al- 
ler chez lui, pour la (lui) voir. 

Nota.—Reste à bien savoir par cœur les différentes formes de varia- 
tions de ces relatifs, au subjonctif, à l'impératif, etc. 
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Article 5ème.—Significalion de quelques signes servant d'auxiliaires, 
devant l'adjectif, ou, le verbe. 


1° Xi, signe du temps passé, v.g., ni ki wdbamaw, je l'ai vu: ki taku- 
sin, il est arrivé. Nota. On écrit toujours ki quoiqu’aux premières per- 
sonnes, il fasse gih. 

20 Ki, cette même particule indique la possibilité, v.g., naimawiya ni 
ki loten, je ne puis faire cela, quoique cette phrase voudrait aussi dire: 
je ne l'ai pas fait, mais ordinairement, par la suite du discours, il n’y . 
a pas d'ambiguité, namawiya ki ki miyitin, je ne puis te le donner. 

30 kita, où, kata, signe du temps futur à la 3ème pers. v.g., hita 
nipinaniviw, on mourra, ka, pour les autres personnes du futur. 

40 Pa, signe du conditionnel, v.g., pa miyosiwok, ils seraient beaux. 

50 otchi, ou, ’o, v.g., hayas ka ki otchi wäbamak, il y a longtemps que 
je l'ai vu, namawiya n'otchi miyik, il ne me l’a pas donné depuis, na- 
mawiya no wdébamaw, je ne l'ai pas vu depuis. 

60 Ke, signe du subjonctif futur, v.g., wdbaki ke sipwetleyän, c'est 
demain que je partirai. 


TE, vu que, v.g., e peyakuyän, vu que je suis seul. 

8 Pe, signe et préfixe, pour le verbe venir, suivi d’un autre verbe à 
l'indicatif, v.g., pe-ayamiha, viens prier. 

J0 W3, signe de la volonté, v.g., ni wi mitjisum, je veux manger. 

10° Niaw, signifie aller, suivi d’un infinitif, v.g. n’aw-wdbam, va le 
voir, n’tawi-atuske, va travailler. 

110 Ati, commencer, v.g., ali-kimiwan, il commence à pleuvoir. 

120 Mätji, (idem). 

130. Sipwe, (idem). 

Remarques sur ki et ka. 


19 Dans certaines phrases, on emploie ki pour marquer un temps 
passé, quoique ça paraisse présentement, v.g., j'arrive sur quelqu'un 
où quelque chose, que je ne m'attendais pas à rencontrer; Ai asteuw ! 
voilà que c’est là! je dirai en racontant, awiski ki apiw ! je le trouve 
bien là ! awiskawäh hi métuw ! et il pleurait! ména piko ki kijeteban, on 
dirait que ça été brûlé. 

20 Ka, devant l'imparfait, semble donner l’idée du verbe devoir, V.g 
0 ka sipwettdttay, il devrait partir, comme si je voulais dire à quel- 
qu'un : que fait-il là, il y a longtemps qu'il aurait dû partir ? ki ka 
Mmiyätiay, tu aurais bien dû lui donner. Aussi dans ces sortes de phra’ 
ses : mandpiko o ka nipi, on dirait qu’il va mourir, mandpiko ka wdbis- 
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kdban, on dirait que c’est blanc, mandpiko namawikkätch ka miyopayt- 
ban, on dirait que ça ne réussirait jamais. 

On emploie aussi mieux l’imparfait, dans ces phrases, mdndpiko na- 
mawikkätch ni ka wäbamättay, il semble que je ne le reverrai jamais, 
kita ki ikkincban, ça pourrait bien arriver. 

39 On emploie mieux l’imparfait que l'indicatif, dans ces sortes de 
phrases, d’une manière générale: miwdsinoban e sdkihituk, c’est une 
bonne chose de s’entr'aimer, kaskeyitidkwanoban eoko askiy, c’est un 
pays ennuyant. 


CHAPITRE CINQUIEME. 
Du Verbe. 


Comme on a dû le remarquer jusqu'ici, et on le remarquera 
encore mieux, par la suite, la langue Crise, n’est qu’un langage de 
verbes. De même que tous les verbes sont susceptibles de devenir des 
noms. je dirai encore mieux, que tous les mots presque de cette langue 
peuvent devenir verbes. Cette partie de la grammaire sera donc la 
partie la plus importante et la plus nécessaire. Le verbe Cris offre 
tant de nuances distinctes dans ses différents transitifs, qu'à moins 
d’une étude sérieuse, il sera impossible de se fixer dans la mémoire, 
toute les différentes formes qui ne se reconnaissent que par la termi. 
naison ; car en Cris, on ne se sert pas du pronom comme en français, 
pour faire changer le verbe de forme, v.g. j'aime, je Jaime, je l’aime, 
tu m'aimes, ilm’aime, etc., tout cela exigeant en Cris, des formes et des 
conjugaisons à part. 

Je parlerai dans ce chapitre de la division du verbe, de ses diffé- 
rentes conjugaisons, de la formation de ses modes et temps, de Pindé- 
fini, du dubitatif, du relatif et diminutif dans les verbes neutres, des 
différentes terminaisons (du verbe neutre) et du verbe objectif, avec 
ses divisions et ses propriétés 

Article Premier.—Division du Verbe. 


L 


On partage le verbe Cris en deux espèces, le verbe inobjectif, c'est-à- 
dire,qui n’a pas d'objet, v.g. j'arrive,je mange, je pleure,en verbe objec- 
tif, c’est-à-dire qui a un objet, v.g. il le voit, il prend son fusil. Je 
subdivise le verbe inobjectif, en verbe neutre, verbe réfléchi, verbe 
mutuel, et verbe impersonnel. On ne parlera des verbes réfléchis et 
mutuels, qu'après le verbe objectif, vù qu'ils se forment de ce dernier. 


Le verbe objectif se divise en verbes animés et inanimés, selon quele 
sujet agit sur un objet animé ou inanimé. 
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Le verbe objectif animé se subdiviseen verbes transitifs : 10 de 1ère 
personne à 3ème personne ; 20 de 1ère à 2ème ; 30 de 3ème à ère ; 
40 de 2ème à 1ère; 50 de passif indéfini. 


Le verbe objeclif possède la voie active et la voie passive. tant pour 
animé que pour l’inanimé. 

Il faut remarquer que tous les verbes intransilifs qui sont les verbes 
neutres, réfléchis, mutuels, et impersonnels, deviennent des verbes 
objectifs et transitifs, quand on leur donne la terminaison propre. 

En Cris, il n’y a pas d'infinitif, i] faut tourner la phrase, par le par- 
ticipe, ou, autrement, v.g. c’est laid de mentir, on devra dire: c’est 
laid, mentant, ou, vû qu’on ment, mdyätan e kiyäskik ; parler mal, est 
un péché, e malchipikiskwek, péstéhuwiniviw. 

Dans tous les verbes, excepté ceux indiqués ci-après, il y a quatre 
modes, qui sont l'indicatif, le participe-subjonctif, l’impératifet le con- 
ditionnel. 

Exception.—Les verbes impersonnels, les transitifs de 3me à Îre, 
de Îre à 2me, n'ont pas le mode impératif. Dans ces expressions, qu’il 
pleuve, qu’il m'aime, que je taime, on dit: kita wikimiwan, nt ka wi- 
sdkihik, ki ka wi-säkihitin. 

Dans tous les verbes, il y a six temps, le présent, l’imparfait, le par- 
fait ou passé, plus-que parfait, futur simple, futur antérieur et futur 
impératif. Ce dernier n’a pas lieu, dans les verbes mentionnés dans 
l'exception ci-dessus. 

Chaque temps se compose de sepl personnes, trois au singulier et 
quatre au pluriel. Voyez les déclinaisons des substantifs, puisque le 
pronom est le même devant le nom et devant le verbe. Ce n’est que 
par la terminaison qu’on connaît les accidents de personnes et de 
nombre. 

À la troisième personne du singulier etdu pluriel, dans les verbes #n- 
objectifs et objectif, on ne met jamais le pronom o excepté à l’imparfait 
et ses composés qui doivent être précédés de ce pronom. On excepte 
cependant de cette règle l’imparfait du passif indéfini, et de tous les 
indéfinis en général. 

Dans les verbes inobjectifs et les verbes objectifs inanimés, il n’y a 
pas d'accident de nombre, à part la troisième personne plurielle. 

On excepte de cette règle le mode de tous les indéfinis. 

Comme il n’y a pas d’infinitif en Cris, j'indiquerai toujours le verbe, 
par la troisième personne du singulier de Pindicatif, qui sert à former 
les différentes parties du verbe. 
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Article Deuxième.— Verbe inobjectif—Du verbe neutre. 


Avant de parler de la format:on des modes, temps et personnes du 
verbe neutre, nous allons mettre ici sous les yeux, le tableau des diffé- 
rentes conjugaisons de ce verbe, afin qu’on puisse ;se diriger dans les 
dites formations. 

Il y a sept conjugaisons ou plutôt sept espèces de verbes neutres. 
C’est par la terminaison de la troisième personne del'indicatif présent 
qu’on reconnaît à quelle classe appartient chaque espèce. 

Je ne mets ici que la première et la troisième personne de l'indicatif, 
par lesquelles on reconnait la différence entre ces conjugaisons. 


TABLEAU 
DES DIFFÉRENTES, CONJUGAISONS DU VERBE NEUTRE. 
Exemples. 
Îre conjugaison, indicatif {re per. sing.  dn...nimiyottwân. 
do ame do aw...miyotiwaw. 
2me conjugaison, : do Îre do do dn.…..ni kiwân 
do ame do ew...hiwew. 
3me COnJULgAISON, do îre do do en..nti wébatten. 
do 3me do am.wäbattam. 
4me conjugaison, do ILE LdO: 1 dO un...ni ketchinähun. 
do ame do uw...keitchindhuw. 
ome conjugaison, do 1re do do en...ni kiton. 
do me do ow...hitow. 
6me conjugaison, do 1réttac ado in…ntâkhkusin. 
do 3me do io...dRhuSsiw. 
me conjugaison, do Îre do do inin..ni takusinin. 
do gme do in…takusin. 


Telles sont les différentes conjugaisons du verbe neutre, sur les- 
quelles se conjuguent tous les adjectifs animés, qui se conjuguent sur 
la me, 5me et 6me conjugaison; les objectifs inanimés et les deux 
formes indéfinies du verbe objectif animé se conjuguent sur la {re 
et la 2de conjugaison. 

Toutes ces conjugaisons s'accordent entr’elles pour la formation des 
personnes, des modes et des temps, à part quelques exceptions près. 


FORMATIONS DES PERSONNES ET DES TEMPS DU VERBE NEUTRE. 
lo Indicatif Présent. 


Dans tous les verbes inobjectifs, la première et la seconde personne 
sont toujours semblables, au singuli-r de l'indicatif présent et de ses 
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composés, ce n’est que par le pronom qui précède, qu’on les distingue. 

Pour former la 1ère personne du pluriel, (1) + pers. on ajoute 
dn à la première personne du singulier ; pour former la 1ère personne 
du pluriel, 5 pers., on ajoute ow, ou dnow, à la seconde personne du 
singulier, et dwaw, pour former la seconde personne du pluriel. Exem- 
ples, ni wäbaltenân, 4 pers., nous voyons, ni kïvdnân, 4 pers., nous 
nous en allons, ki wdbattenow, ou, änow, 4 pers., ki kiwdnow, ou, 
ânow, à pers., ki wdbattenâwaw, vous voyez, ki kiwdnâwaw, vous vous 
en allez. La troisième personne du plurielde l'indicatif présent se forme 
de la 3ème personne du singulier, en ajoutant ok, avec la connective 
w, si le verbe est terminé par m, ex. ätwew, il dit, iwewok, ils disent, 
kaskeyittam, il s'ennuie, kaskeyittamwok. On pourrait tout aussi bien 
prononcer sans w, v.g., mok. 

20 L'Imparfait. 

L’imparfait se forme de la première personne de l'indicatif, en chan. 
geant la dernière lettre n en {fay, ou bien tout simplement en retran- 
chant cet n, mais seulement pour les trois personnes du singulier. 
Pour le pluriel, on retranche l’y dans f{ay, et on ajoute les accidents 
de personne. (2). Exemple: 


Ni khiwdn, je m'en vais. 


Imparfait, ni kiwättay, où, nikiwa. 
do ki kiwdttay, ou, ki kiwa. 
do 0 kiwditay, où, o kiwa. 


do & pers., ni kiwdttän. 

do 2 pers., Àï kiwdtiänow, ou, nânow. 
ki khiwättäwaw. 
0 kiwdtidwaw. 


30 Le Parfait, ou Passé. 


Il se forme en mettant la particule ki à l'indicatif, entre le pronom 
et le verbe. 
4e Plus-que: parfait. 
Il se forme en mettant ki, à l’imparfait, entre le pronom et le mot. 
90 Futur Simple. 

Il se forme en mettant ka, à la forme de l'indicatif, entre le pronom 
et le verbe, excepté aux troisièmes personnes où kita, ou, kata sont 
employés. | 

(1) Voir au substantif ce qui y est dit sur les deux premières personnes du pluriel. 


(2) La seconde et la troisième personne du pluriel sont semblables, on les forme 
en ajoutant waw à tlay. 


ee rue 
Go Futur Passé. 
Pour ce futur, on ajoute ki après ka, ou, kita, etc. 
T0 Participe. Subjonctif. 


On indique ensemble ces deux modes, parceque leur formation est 
semblable. 

On ne met pas le pronom devant ce temps, ce n’est que par la termi- 
naison qu’on distingue les personnes. 

Le Participe-Subjonctif se forme, dans la 1ère, ?2de, 4ème, 5ème, 
6ème et 7ème conjugaisons, dela seconde personne du singulier de l’im- 
pératif présent, en ajoutant ydn, pour la première personne, yan, pour 
la seconde, {, pour la troisième, ydk, pour la première & personne plu- 
riel, yak, pour la première + personne du pluriel, yek, pour la seconde 
personne du pluriel, {waw, ou, tjik, pour la troisième personne du 
pluriel, v.g. sipwette, pars. 


Participe-Subjonctif. 


1ère pers. sing. ydn, sipwelleydn, moi partant. 
2de pers. sing. Yan, sipwelteyan, toi do 
3ème pers. sing. #, (1) sipweltet, lui do 
Aère pers. plur. ydk, 4 sipwetleydk, nous do 
1ère pers. plur. yak, & _ sipwetteyak, nous do 
2de pers. plur.  yeh, sipwetteyekh, vous do 


sipweltelwaw, eux do 
Sipwetletjik, eux do 

Dans les verbes de la me conjugaison, le participe-subjonctif, se 
forme de la seconde personne du singulier de lPimpératif, de cette 
manière. | 

Impératif. — Kaskeyilta, ennuie-toi. 


3ème pers. plur. fwaw, ou, tjik, { 


Participe-Subjonctif. 


lère pers. sing. mdn, kaskeyittamdän, moi, m'ennuyant. 
2ème pers. sing. Man kaskeyitiaman, toi, do 
3ème pers. sing. À kaskeyittak,  : lui, do 
1ère pers. plur. mdk, 4 pers.  kaskeyittamaäk, nous, do 


(1) Exeept. Pour les verbes de la 7ème conjugaison, les troisièmes personnes se 
forment de la troisième personne de l'indicatif, en changeant n final en 4, pour le 
singulier, et en kwaw, ou, kik. pour le pluriel Ex. takusin, il arrive, lakusik, lui ar- 
rivant, takusikwaw, où, takusikik, eux arrivant. 

Les verbes de la 7ème conjugaison ont aussi au subjonctif, une autre terminaison, 
qui leur est propre, pour les lères et 2des personnes. Ex. {akusin, subj., {akusinän, 
takusinan, lakusinäk, + pers., lakusinak, 4 pers., takusinek. 
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1ère pers. plur. mak, 4 pers. haskeyittamak, nous, ennuyant. 
?2me pers. plur. mek, haskeyitiamek, vous, do 


hashkeyittakwaw, eux, do 


3ème pers. plur. kwaw, ou, kik, { kaskeyittakik, eux, do 


Pour les temps composés du Participe Subjonctif, il n’y a qu’à faire 
précéder les particules ki, et quelquefois ka, pour les temps passés, et 
ke pour les temps futurs, e, vu que, etc. kitchi, ou, tchi, ou, kata, afin 
que, pour que, etc. 

EXEMPLES. 


E iwagän, moi, disant, ou, vu que je dis; e ki mélugan, toi, qui a 
pleuré ; kitchi atusket, afin qu’il travaille, etc. 

Il y à encore trois autres temps, qui appartiennent au mode du Par- 
ticipe Subjonctif, ce sont : le Suppositif, le Positif et l'Eventuel. 


On appelle ici Supposihf, toutes les fois, que dans la phrase, il y a si, 
exprimant un futur. Ce temps se forme, en ajoutant à toutes les per: 
sonnes du subjonctif, à la 1re et à la seconde personne du pluriel, on 
peut dire w, ou, 2. 

Dans toutes les con) ugaisons, excepté la 3me et la 7me, pour former 
le Subjonctif à la 3me personne du singulier, on doit intercaler Ji 
entre le { final et l’'° du suppositif. Ex., iwet, lui disant, suppositif, 
itwetji, s'il dit. : 

On appelle positif, quand la chose se fait habituellement, c’est-à-dire 
l'état d’une chose,la manière d’être,d’exister habituellement. Ce temps 
se forme comme le Supjonctif présent, mais en changeant la première 
syllabe du verbe. Pour les règles de ce changement, voir à l’article 
du changement, dans la syntaxe. 


On appelle éventuel, toutes les fois, que dans la phrase, il ya quand, 
devant le verbe, exprimant l’idée de, toutes les fois que ; il se forme, en 
joignant ensemble le suppositif et le positif, V.8., Juand vous priez. 
eyamihäyant. 

Nota. Si le positif est précédé d’une préfixe lui servant d’auxiliaire, 
c'est sur cette partie que s'opère le changement. 


80 Mode de l’Impératif. 


10 Impératif présent.—1I] se forme, pour les 6 premières Conjugaisons 
de la 3me personne du singulier de l’Indicatif, en retranchant la der- 
nière lettre. Ex., mitdtam, il regrette, müldtä, regrette ; pimätisiw, il 
vit, pimdtisi, vis. Mais pour les verbes de la Tme conjugaison, il faut 
ajouter un 4, à la 3me personne du singulier de l’Indicatif. Exemple, 


takusin, il arrive, takusini, arrive. 
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Les troisièmes personnes de l’Impératif présent et Futur,sont toujours 
pour tous les verbes, les troisièmes personnes du Futur de Indicatif. 


La première personne du pluriel se forme de la seconde du singulier, 
en ajoutant {dn, ou,tdk. Ex., kiwe, va-t-en, fiweldn ou tk, allons-nous en." 


La seconde personne du pluriel se forme aussi de la seconde du sin- 
gulier, en y ajoutant À. Ex., awdhe, prends courage, awdhek, prenez 
courage, excepté dans les verbes de la troisième conjugaison, où il faut 
ajouter muk, au lieu de k. Ex., wdbetta, vois, wdbettamuk, voyez. 


20 L'Impératif futur.—I] se forme de la seconde personne singulière 
de l’Impératif présent, en ajoutant kkan, ponr la 2ème pers. singulière, 
kkak, pour la {re pers. pluriel, et, kkek, pour la seconde pers. pluriel. 
Mais dans les verbes de la troisième conjugaison, il se forme, en ajou- 
tant à la troisième personne singulière de l’Indicatif, okkan, okkak, 
okkek. Ex., meki, donne; mekikkan, tu donneras, mekikkak, nous don: 
nerons, mekikkek, vous donnerez ; wdballam, il voit, wdbattamokkan, 
tu verras, wäbattamokkak, nous verrons, wdballamokkek, vous verrez, 


30 Le prohibitif, se forme comme lPImpératif futur, en mettant de- 
vant le verbe, chawiya, ou, eka (noli), v.g., chawiya ituttekkan, n'y vais 
pas, ou, tu n’iras pas. 


9o Mode du conditionnel. 


Il se forme comme l'Indicatif présent, excepté que le verbe est pré- 
cédé du signe pa. Pour ses temps composés, on met + après pa, comme 
on le verra à la conjugaison. 


Article 3me.— De L'INDÉFINI dans les verbes. 


On appelle verbe indéfini en Cris, quand, en français, il y a on de- 
vant le verbe. Ge verbe n’a qu’une personne au singulier et une au 
pluriel, avec ses modes et ses différents temps. Ilse forme dans les 
verbes neutres de la 1re, 2de, 4me, 5ôme, 6me conjugaison, en ajoutant 
ww, ou, wan (avec la connective À) à la première personne de l’indica- 
tif, sans pronom, ou tout simplement, iw.  Ponr l’imparfait, le w, ou, 
n, final se change en ban. Le subjonctif se forme en changeant le w, 
ou, n, en 4, ou, simplement, en changeant ie { du subjonctif du verbe 
neutre en ñ. 


Dans la 3me conjugaison, l'indéfini se forme de l'impératif présent, 
en ajoutant kdniwiw, ou,häniwan. L'imparfait et le subjonctif,sont com- 
me lesautres;excepté que ce dernier peut aussise former en ajoutant 
à la troisième personne singulière de l'indicatif. C’est la même chose 
pour la forme qui va suivre. 5 
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Dans la 7me conjugaison, l'indéfini se forme en ajoutant dniviw, 
ou, dniwan à la première personne de l’indicatif présent. 

Le pluriel de l’indéfini se forme, en ajoutant a, pour lindicatif, à 
pour lPimparfait et le subjonctif. Pour les autres temps composés, v.g. 
futur, etc., suppositif, positif, éventuel, conditionnel, lindéfini suit la 
même marche que le verbe neutre. Dans les exemples de conjugai- 
sons, je joins toujours l'indéfini au verbe neutre, à Cause de l’analogie 
qu'ils ont entre eux. 

Remarque.—lIl est bon de faire remarquer,que dans la {re et la 2me 
conjugaison des verbes neutres, les premières personnes de l'indicatif 
sont semblables ; il n’y a de différence que pour les troisièmes per- 
sonnes, dont les unes sont en aw et les autres en cw. Il n'y a pas de 
règles pour découvrir quels sont les verbes qui sont en aw, et ceux en 
ew; il n’y a que l'usage qui peut les faire connaître. 


Article 4me.— Du pusrrarir dans les verbes neutres. 


La partie qu’on appelle dubitatif, en la langue Crise, est peut-être ce 
qu'il y a de plus difficile à expliquer. En donner les règles et les 
formes, n’est pas Le plus embarrassant, mais dire, quand et comment on 
doit se servir de cette manière de parler, c’est là le plus ardu. 


Je dis qu'on doit mettre le verbe à la forme dubitative, toutes les 
fois qu’on parle d’une manière douteuse, qu’on doute qu'une telle 
chose a eu lieu, a lieu, ou aura lieu. 


Aussi parfois le génie de la langue veut qu'on se serve de la forme 
dubitative, quoique la phrase n’exprime aucun doute et qu’on soit cer- 
gain de ce dont on parle. 

Dans les verbes neutres, les adjectifs, tous les verbes inobjectifs et 
objectifs, avec leurs transitifs, il y à trois formes de dubitatif, dont 
l’une est propre au dubitatif ordinaire, se terminant en tuke, l'autre au 
dubitatif probable, en kuban et enfin le dernier, au dubitatif suppositif, 
en à. | 

Dans une conjugaison, que je mettrai plus loin, la forme dubitarive 
sera en face de chaque temps, avec ses différentes variations. 

1° Le dubitatif ordinaire,et qui est le plus commun et le plus facile,a 
une forme en éuke,pour l'indicatif tant dans les verbes inobjectifs qu’ob- 
jectifs, et c’est sur cette terminaison que s’opèrent les signes du pluriel, 
v.8. itwetuke, il dit peut-être #i wäbattendtuke, tu vois sans doute, taku- 
Sinotukenik, ils sont arrivés sans doute, täneyikok ke Sipwettewäne, je 
ne sais quand je partirai, ténisi ke tkkinokwe, c’est douteux de ce qui va 


arriver. Le mot ifuke s'emploie aussi sans se joindre au verbe, v.g. 
ldnisi ituke tchi pekiwet, c’est douteux qu’il revienne, on dit aussi seul, 
ituke, ou, tänisi ituke, c’est douteux, je ne sais. Il y a certains adverbes 
et propositions qui ont une signification dubitative, et qui précédant le 
verbe, lui donnent le même sens, ce sont: méskutch, pakakkam, wisko, 
win, maltwän, miyamdw, v.g. méskutch sipwettew, il est peut-être parti, 
pakakkam iyinisiw, probablement qu'il est sage, wiskowin namawiya 
ni kiskeyitten, je n’en sais rien, malwdän, ou, matotäni ayamihaw, je ne 
sais s’il prie, miydmaw ki wi-mätun, probablement (on dirait) que tu 
veux pleurer. D’autres fois, on emploie dans la même phrase ces 
. mots, avec les formes dubitatives du verbe, v.g. pakakkam dkkusituke, 
il est sans doute malade, wiskowin, mäskutch tapwe kita pe-ituttew, je 
ne sais, il pourrait bien se faire qu'il vienne. 


Dans certaines phrases, qui ne sont pas véritablement dubitatives, 
mais qui ont quelques rapports à cette façon de parler, il y a certains 
mots qui convienent bien, comme konika, täpika, v.g.täpika tâpwe ki ka 
miyawdtendnow kitchi kijikok! combien serons-nous joyeux au ciel! 

20 Le Dubitatif probable a une forme en kuban, à l'indicatif, et c’est 
sur cette terminaison qu'ont lieu les accidents de nombre. Ge Dubitatif 
a lieu, quand on parle d’une chose qu’on suppose, qu’on croit devoir 
se faire, ou, avoir lieu d’une telle manière, quoiqu’on n’en soit pas 
témoins, ainsi, quand on suppose qu'elle aurait.eu lieu ainsi, si telle 
circonstance s'était rencontrée, v.g., nipikuban eka Ko takusik, on doit 
le supposer mort, vu qu'il n'arrive pas; ki notinitukubanik, ils se sont 
probablement battus ; ki kiskeyittamokubanè, s’il avait su que, etc.; ki 
wdbattamowanbäne, supposé que je l'aurais vu. Les Adverbes, qui se 
rapportent à.ce dubitatif sont ydkhi, esa. 

3° Le Dubitatif suppositif a une forme en a à l'indicatif, et s'emploie, 
v.g., comme dans les phrases suivantes: tdpwewa, ko ikkiniyik, on doit 
croire qu’il dit vrai, puisque ça arrive; ki wäbattena k'otchi itweyan, il 
faut supposer que tu as vu, puisque tu le dis. Cette forme s'emploie 
surtout dans la narration des songes et des visions nocturnes. 

L’Adverbe, qui convient à ce Dubitatif, est iska, ou, iskdni, v.g., iska 
takusinwa, il faut croire quil est arrivé ; iskdni sipweltewa, il faut sup- 
poser qu’il est parti. \ 

Remarque.—A la liste des différentes conjugaisons du verbe, /on y. 
remarquera, par rapport à ces trois dubitatifs, les variations et chan- 
gements propres aux différents temps. 


Article 5me.—Du RELATIF, dans le verbe inobjectif. 


Comme on l’a vu à l’article du Relatif, dans le chapitre du Substan- 
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tif, il y a le relatif direct et le relatif indirect. Le relatif direct a lieu 
quand le sujet du verbe est en rapport avec une personne exprimée ou 
sous-entendue. Le rapport indirect, est l'accord du verbe avec son 
sujet, déjà au relatif. | 

Le relatif direct se forme en ajoutant toujours dn, à la troisième 
personne de Pindicatif, tant pour l’adjectif animé, le verbe neutre, tous 
les verbes inobjectifs, (excepté les impersonnels), que pour les verbes 
objectifs inanimés, tous les indéfinis,le verbe passif indéfini, le mutuel 
et les réfléchis. Pour le subjonctif, cette conjugaison fait ok, al, dt, etc. 
pour les terminaisons de la 1re, 2me et 3me personne du singulier du 
subjonctif. 

Dans lindéfini, au subjonctif, elle fait wit, excepté dans les verbes 
qui ont la troisième pers. sing. en {am, alors le relatif direct fait au 
subjonctif muih. 


Le verbe passif inanimé de 3me en 1ère, suit aussi cette même forme 
du relatif direct. Voir les conjugaisons du relatif direct, qui feront 
mieux comprendre que tout le reste. 


_Le relatif indirect, mes n'a que les troisièmes personnes, se forme en 
ajoutant yiwa, pour l'indicatif sing. et plur., et yi, pour le subjonctif. 
Dans les verbes impersonnels, ce relatif se forme en iyiw, pour l’indi- 
catif, et en 2ytk, pour le subjonctif. 


Article 6me.—Du pimINumir dans les verbes inobjectifs. 


Le Diminutif, dans tous les verbes se forme, en intercalant si avant 
la dernière lettre des trois personnes singulières de Pindicatif, et alors 
on conjugue le verbe, en mettant les accidents de personnes et de p:u- 
riel, après le diminutif. Il y a une exception, dans les verbes, qui ont 
la troisième personne du singulier en ñn ou en m, alors ces lettres de- 
viennent w,aux troisièmes personnes, ou mieux : le diminutif se forma 
de la troisième personne du singulier de l'indicatif, en changeant la 
dernière lettre en sin, excepté dans les verbes qui ontla troisième per- 
sonne du singuber en n, alors on ajoute sin. Le verbe diminutif ainsi 
formé se conjugue sur la 6me conjugaison. Le diminutif des verbes 
impersonnels se forme comme celui des adjectifs inanimés. 


ss GE ee 


Article 7me.—Conjugaison du verbe neutre, avec le diminutif, le dubita- 
hf ordinaire, et le relatif indirect. 


ee es 


{re conjugaison, 3me pers. en aw, pimipatlaw, il court. 


INDICATIF PRÉSENT. 


| Dimin. Dubit. 
Ni pimipattdn.…..........je cours... sin….…...tiânétuke. 
RMMATION.. 1... nul COURSrS- "#02 Le Le ad st D tiänätuke. 
Pimipattaw.......… PARA COUDE ire. HD II UE. 
Pimipattäyiwa...… peAopl à PRE RAEE RARE RER CE siyiwa..…..……ttdyiwätuke. 
Ni pimipattänâän, & p....nous courrons.....…. CO ANA ttänänätuke. 
Ki pimipaitänow, & p...nous courrons.......sinow....…...… tidnotuke. 
OÙ, DIMAPALÉANANOU...e cesser pee sindnow.....ttändnotuke. 
Ki pimipattänäwaw...vouscourrez …...sindwaw...…ttändwdtuke. 
Pimipattäwok..……..ils courent..….........siwok......….ttétukenik, ou, 
nak. 
INDÉFINI. 
S. Pimipattäniwiw......on court... ..…..sinaniwiw...tiäniwiliune. 
ou, pimipattäntwan..…on court... ….sindniwan..…..tiâänivwanotuke. 
P. Pimipattäniwiwa, ou, wanwa............sindniwiva…ttäniwilukent. 
Pimipattäwän, R. Siwan .….tt@wdnotuke. 
ou, pimipattäniwivaän...… CT Ch La MS sindniwiwän..ttäwänotuke. 


PARFAIT OU PASSÉ. 


Ni ki pinñipatiän..…….........jai couru......…......sin..….……….{iänatuhe. 
RARE. - ou. - Be ducs n see PU AS COUTU:- Pare: CONTE tiändtuke. 
LOC LUS A ATEN 1 A COUTU Rem. D, R +'udiuke. 
ki pimipatidyiwa. A an bn me siyiwa…….tidyiwätuke. 
Ni ki pimipattanän, & pers.…..nous avons couru....sindn.…..…… tindndtuke. 
Ki ki pimipattänow, + pers....nous avons couru...sinow...….. liänotuke. 
Ki ki pimipattändwarw...…… VOUS avez couru.…..sindwaw...ttändwätuke, 


ki pimipatidwok...….......….. ils ont couru... siwok…...…..tidtuhkentih. 


rer 
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Ur 


FUTUR PASSÉ. 


Ni ka ki pimipattän, j'aurai couru. 
Ki ka ki pimipattän, tu auras COurU. 
Kata, ou, kita ki pimipaltaw, il aura couru. 


Le reste comme à l'indicatif, en mettant les signes ha hi. 


Pour l'indéfini du futur présent et du futur passé, comme à l'indi- 
catif, en mettant devant, haia, Ou, hita pour le présent, et kala hi, ou, 
kita ki, pour le passé. 


ER CONDITIONNEL PRÉSENT. 


Ni pa pimipaltän je courrais. 
Ki pa pimipattän, tu courrails. 
pa pimipattaw, il courrait. 


Le reste comme à l'indicatif présent, en mettant pa devant. 


9ÈME CONDITIONNEL PRÉSENT. 


Ni pa ki pimipattän, je pourrais courir. 
Ki pa ki pimipattän, tu pourrais Courir. 
pa ki pimipatiaw, il pourrait courir. 


Le reste, uisupra, en mettant ki. 
ÎER CONDITIONNEL PASSÉ. 


Ni pa pimipattâttay,ou, ta, j'aurais couru, Ou, j'aurais dû courir. 

Ki pa pimipattättay, do tu aurais couru, ou, tu aurais dûcourir. 
O ka pimipattättay, do il aurait couru, il aurait dù courir. 

Ni pa pimipattättän, & pers., nous aurions dû courir, etc. 

Ki pa pimipaltélénow,$ pers, NOUS aurions dû courir. 

Ki pa pimipältättdwaw, vous auriez dû courir. 

O ka pimipatidttäwaw, ils auraient dû courir. 


QùME CONDITIONNEL PASSÉ. 


Ni pa ki pimipattättay, où, td, j'aurais pu, et, J'aurais dû courir. 

Ki pa ki pimipaltättay, tu aurais pu, et, tu aurais dû courir. 

O ka ki pimipaitättay, il aurait pu, et, il aurait dû courir, etc., etc. 

Pour l'indéfini, le diminutif, le dubitatif et Le relatif, dans les temps 
du conditionnel, comme à l'indicatif, faire précéder les signes qui 
conviennent à chaque temps, v.8:, pa pimipattäniviw, on courrait; pd 
ki pimipattäniwiw, on pourrait courir; Æ@ pimipaliäniwiban, ou, ka ki 
_pimipattäniwiban, on aurait couru, ou, on aurait dû courir. 
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PARTICIPE-SUBJONCTIF. 


Dimin. Dubit. 
1. Pimipattdyän, moi, courant, tiäsiydn, lldwäne. 
2. Pimipattäyan, toi, do lläsiyan, tläwane. 
3. Pimipaität, lui, do (täsit, ttäkwe. 
Pimipattäyit, R. ttasiyit, ttäyikwe. 
&. Pimipattäyäk, nous, do ttäsiyäk, lldwdkkwe. 
ou, ttäyäkkwe. 
à Pimipattäyak, nous, do täsiyak, liäwakkwe. 
ou, ttdyakkwe. 
2. Pimipattäyeh, vous, do ttâsiyer, ttâäwekwe. 
ou, ttdyekwe. 
3. Pimipattdtwaw, eux, do lidsitwaw,  tidkwenik, ou, nak. 
ou, Pimipattätjik, do ttasitjih, tidwäkwe. 
INDÉFINI. 
Plur. 
an pe il, ou, Awaw, ttäsindniwik, ttäniwikwe. 
Pimipatiäniwak, on, courant, ttäsindniva, tläniwakwe. 
ou, 
Haine à, kwaw, ttäsik, ltäkwe. 
Fimipattänik, à, 
Pimipattäwit, R,. ttästwit, tidwitte. 
ou, pimipatiäniwivil. 
PARFAIT. 


Ki pimipattäyän, moi, ayant couru. Le reste comme au subjonctif, 
avec ki devant, etc. 
FUTUR DU SUBJONCTIF. 


Ke pimipattäyän, que je cours, etc. 


FUTUR SUPPOSITIF. 


Dim. 
Pimipattäyäni, si je cours, tidsiudni. 
Pimipattäyani, si tu cours, | tläsiyani. 
Pimipattätji, s’il court, ttäsitji. 
Pimipatiäyitji, R. ltasiyilpt. 
Pimipattäydki, ou, hu, 4 pers., si nous courons, tiäsiyäki, ou, ku, 
Pimipattdyaki, ou, ku, 4 pers., si nous courons, lldsiyaki. où, ku, 
Pimipattdyeki, ou, ku, si vous courez, ltäsiyehi, ou, ku. 
Pimipatiätihwdwi, s ils courent, ttdsitwäwi. 


ou, Pimipattétjile, (peu usité), tiäsitjihi. 


D 7 URSS 
PASSÉ. 


Ki pimipattäydni, quand j'aurai couru, etc., ainsi de suite en mettant 


ki. 
INDÉFINI DU SUPPOSITIF. 


Pimipattäniwiki, si on court, hi pimipattäniwiki, etc. À 
Pimipattänüvaki, si on court, ki pimipattäniwihi. Passé. 
Pimipattäki, si on court, quand on aura Couru. 
Pimipattdwitji, R. 

POSITIF. 
Pemipaltäyän (1), moi, courant. 


Le reste comme au subjonctif, en changeant la première syllabe. 
ÉVENTUEL. 


Pemipattdydni, quand je cours, toutes les fois que je cours, etc. 


Le reste comme au subjonctif, avec le changement, ce qui est aussi 
la même chose pour l’indéfini. 


IMPÉRATIF. 
Pimipatta, COUTS. 
Kata, ou, kita pimipattaw, qu’il court. 
Pimipattätän, ou, pimipattätäk, courons. 
Pimipattäk, courez. 
Kata, ou, kita pimipattäwok, qu’ils courent. 


IMPÉRATIF FUTUR. 


Pimipattäkkan, tu courras alors, ou cours alors. 
Kata, ou, kita wi-pimipattaw, il courra alors. 

Pimipattäkkak, nous Courrons, Où Courons alors. 

Pimipattäkkek, vous courrez, ou courez alors. 


Kata, ou, kita wi-pimipattäwok, ils courront, qu'ils courent alors. 


Ainsi se conjuguent tous les verbes en dn, qui ont la troisième per- 
sonne singulier en aw. Pour les autres conjugaisons, je ne mettrai que 
les temps primitifs, vu qu’il est facile de se régler, pour les temps com- 
posés, sur la première conjugaison, d’après la formation des temps et 
des personnes, donnée ci-dessus. 


(1) Quand le verbe au positif est précédé d’une préfixe qui lui sert d’auxiliaire, 
c’est sur cette particule, que s’opère le changement, v.g., wi-sipwelleyän, moi, vou- 
lant partir; positif: wd-sipwelleyän, moi voulant, etc. 
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DUBITATIF probable ET Supposilif, DANS UN VERBE NEUTRE. 


INDICATIF. 
Probable. Suppositif. 
Ni pimipattänäkuban. Ni pimipattäna, probablement que je courais. 
Ki pimipattänäkuban. Ki pimipattäna, etc: 
Pimipattäkuban. Pimipattäwa. 


Ni pimipattänänäkuban,4. Ni pimipattänäne. 
KŸ pimipatiändnokuban, +. Ki pimipatténdänowe. 
Ki pimipattändwäkuban. Ki pimipatténäwäwe. 


Pimipattäkubanik. Pimipattäwoke. 
IMPARFAIT. 
Ni pimipattättäkuban. Ni pimipaltätiaye. 
Ki pimipattättdkuban. Ki pimipaltättaye. 
O pimipattättäkuban. 0 pimipattättaye. 
Ni pimipattättänäkuban, k. Ni pimipattättäne. 
Ki Pimipattättänokuban, 4. Ki pimipättdttänowe. 
Ki pimipattättäwäkuban. K? pimipattättéäwdwe. 
O pimipattétidwäkuban O pimipattädtiäwäwe. 


PARTICIPE-SUBJONCTIF, 


. Pimipattäwâbâne, ou, yanbâne. 
Pimipattäwâbane, ou, yanbane. 
Pimipattädkubane. 

. Pimipatidwdkibane. 
Pimipattéwakibane. 
Pimipattdwekubane. 
Pimipdtidwdkubane. 
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N B.—On ne mettra plus le Diminutif ni le Dubitatif, excepté dans 
les conjugaisons 3me et 7me. vu qu’on peut se diriger d’après la 1ère 
conjugaison, 


en 


DEUXIÈME CONJUGAISON EN EW 


INDICATIF PRÉSENT. 


Ni pimuttän, je marche. 
Ki pimuttän, tu marches. 
Pimutiew, il marche. 


Pimutteyiwa, R. il marche. 


Re LpgreE. 


Ni pimuttänän, + pers., nous marchons. 
Ki pimuttänow, ou, nânow, 5 pers, nous marchons. 
Ki pimutidndwauw, vous marchez. 
Pimuttewok, 3 ils marchent. 
INDÉFINI. 
S. Pimutiänivwiw, ou, pimuttäniwan, on marche. 


P,. Pimuttäniwiwa. ou, wanwa 
5 à HU PAPER on marche 
Pimuttewdn, ou, pimuttäniwiwän, R.. : 


IMPARFAIT. 
Ni pimutta, ou, ttâttäy, je marchais. 
Ki pimutta, ou, ttâttäy, tu marchais. 
O pimutta, ou, ttâttäy, il marchait. 
O pimuiteyi, ou, o pimutteyittäy, R., il marchait. 
Ni pimutiätiän, 4 pers. nous marchions. 
Ki pimuttdtiänow, ou, nânow, & pers., nous marchions. 
Ki pimuttätiäwaw, vous marChiez. 
O pimuttdtiäwaw, ils marchaient. 
O pimutteyiltdwaw, R., ils marchaient. 
INDÉFINI. 
Pimuttäniwiban, 
Le ou, pimutiénivanoban, on marchait. 
P. Pimuttäniwibani, ou, wanobani, on marchait. 
Pimuttewdnoban, R., 
ou, pimutiäniwivänoban. on marchait. 


PARTICIPE SUBJONCTIF. 


Pimutteyän, moi, marchant. 
Pimutteyan. toi, HOW 
Pimuttet, lui, do 
Pimutteyit, R., lui, do 
Pimutteyäk, 4 pers., nous, do 
Pimutteyak, + pers. - NOUS, do 
Pimutteyek, vous, do 
Pimuttetwaw, ou, tjik. eUx, do 
INDÉFINI. 
S. Pimuttäniwik, ou, pimuttäniwak, on, marchant. 


P. Pimuttäniwiki, ou, waki, ou, kwaw, 
S. Pimuttek, 
P. Pimuttehi, 

Pimuttewit, R., ou, pimuttäniwtwut, 


0 — 


IMPÉRATIF. 
Pimuite, marche. 
Kila, où, kata pimuttew, qu'il marche 
Pimultetän, où, pimuitetäk, marchons. 
Pimuttek, marchez. 
Kila, ou, kata pimuttewok. qu'ils marchent. 


IMPÉRATIF FUTUR. 


Pimuitekkan, tu marcheras, et, marches alors. 
Pimuttekkak, nous marcherons, et, marchons alors. 
Pimuttekkek, vous marCherez, et, marchez alors. 


Ainsi se conjuguent tous les verbes neutres, indéfinis animés et ina- 
nimés, et les relatifs directs, qui sont en dn,.et dont la troisième per- 
sonne de l’Indicatif est en ew. 
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SUPPOSITIF. 

Kaskeyittamäni sije m'ennuie. 
Kaskeyititamani, si tut’ennuie. 
Kaskeyittaki, s’il s'ennuie. 
Kaskeyittamiyitjr, R. 

Kaskeyittamäki, ou, ku, 4 pers. si nous nous ennuyons. 
Kaskeyittamaki, ou, ku, + pers., si nous nous ennuyons. 
Kaskeyittamehr, ou, ku, si VOus vous ennuyez. 


Kashkeyittakwâwi,ou, kiki, (peu usité), s’ils s'ennuient. 


IMPÉRATIF PRÉSENT. 


Kaskeyitta, ennuies-toi. 
Kata, ou, kita kaskeyittam, qu'il s'ennuie. 
Kaskeyittattân, ou, ttâk, ennuyons-nous. 
Kaskeyittamuk, ennuyez-vous. 
Kata, ou, kita khaskeyitiamok, qu'ils s'enruient. 


IMPÉRATIF FUTUR. 


Kaskeyittamokhkan, tu t’ennuieras, ou, ennuies toi alors 
Kaskeyittamokkak, nous nous ennuierons, ennuyons-nous alors. 
Kaskeyittamokkek, vous vous ennuierez, ennuyez-vous alors. 


Ainsi se conjuguent tous les verbes en en, dont la troisième per- 
sonne du singulier, de l'indicatif est en am, comme, wabattam, otinam, 
pihuskam, nissitottam, ctc. 


QUATRIEME CONJUGAISON EN UW. Atohuw, il s’'étouffe. 


INDICATIF PRÉSENT. 


N’Patohun, je m'étouffe. 
KiPalohun, tu t’étouites. 
Atohuw, il s’étouffe. 
Atohuyiva, R. 

N'tatohunän, 4 pers. _nous nous étouffons. 
Kil’atohunow, ou, nânow, + pers. nous nous étouffons. 
Kil'atohundwarw, vous vous étouffez. 


Atohuwok, ils s’étouffent. 


LAS Fr APN 
INDÉFINI. 


c Alohunäniwiw, ) 
‘ | Atohunäniwan, | # 

P Atohunäniwiwa, F on s'étoue. 
® À Atohunäniwanwa, ) 

R. Atohuwän, ou, atohunäniwiwän. 


IMPARFAIT. 

N'Patohu, où, n'tatohuttay, je m'étouffais. 
Kilatohu, ou, kiPatohultay, tu t’étoufrais. 

Ot atohu, ou, ot atohuttay, il s’étouftait. 

O1 atohuyi, ou, ot atohuyittay, R. 

N'tatohuttän, + pers. nous nous étouffions. 
Kil'atohuttänow, ou, nânow, nous nous étouffions. 
Kil'atohuttdwaw, _ vous vous étouffiez. 
Ot atohuttdwaw, ils s’étoulraient. 


Ot atohuyittéwaw, KR. 
INDÉFINI DE L'IMPARFAIT. 


= Atohundniwiban. 
| A À 
P Atohunäniwibani. 

‘ À Atohunäniwanobant. 


Atohwwänoban. R., ou, atohundniwiwdänoban. 


on s’étouffait. 


PARTICIPE-SUBJONCTIF. 


Atohuydn, moi, m'étouffant. 

Atohuyan, toi, t’'étouffant. 

Atohut, lui, s’'étouffant. 

Atohuyit, R. 

Atohuyäk, & pers., nous. nous étouirant. 

Atohuyak, + pers., nous, nous étouffant. 

Atohuyek, vous, vous étoulfant. 

Atohutwaw, ou, {jik, eux, s’étouffant. 
INDÉFINI. 

Atohunäniwik, 

Atohunäniwak, 

Atohuk, 


* ( Atohundniwiki, ou, kwaw, 
P.4 Atohunäniwaki, ou, kwaw, 
Atohuki, ou, kwaw, J 


Atbhuwit, ou, atohundniwiwit. 


| 

| on, s'étouffant. 
{ 

| 


ae Fe nt 


IMPÉRATIF-PRÉSENT. 


Atohu, étouife-toi. 
Katla, où, kita atohuw, qu'il s’étouffe. 
Atohutân, ou, tâk, étouffons-nous. 
Atohuk, étouifez-vous. 
Kita, où, kata atohuwok, qu'ils s’étouffent. 


IMPÉRATIF-FUTUR. 


Atohukkan, tu t’étoufferas, étouffe-toi alors. 
Atohukkak, nous nous étoufferons, étouffons-nous alors. 
Atohukkek, vous vous étoufferez, étouffez-vous alors. 


Aïnsi se conjuguent tous les verbes neutres, réfléchis et mutuels, en 
hun, mun, sun, tun, etc., qui ont la troisième personne du singulier de 
indicatif en ww, ainsi que le verbe objectif inanimé de 3me à 1ère 
personne en kuw. 


 CINQUIÈME CONJUGAISON EN OW. Pasikow, il se lève. 


INDICATIF-PRÉSENT. 


Ni pasikon, _ Je me lève. 

K\ pasikon, tu te lèves. 

Pasikow, il se lève. 

Pasikoyiwa, R., il se lève. 

Ni pasikonän, 4 pers, . nous nous levons. 

Ki pasikonow, ou, nânow, + pers. nous nous levons. 

Ki pasikondwaw, vous vous levez. 

Pasikowok, ils se lèvent. 
INDÉFINI. 


Pasikondnivwiw, 
Pasikonäniwan, 

Pasikonäniwiwa, [ 
Pasikondniwanwa, 

Pasikowän, R., ou, pasikondniwivwan. 


on se lève. 


IMPARFAIT. 

Ni pasiko, ou, ni pasikottay, je me levais. 
K1 pasiko, ou, ki pasikottay, tu te levais. 
O pasiko, ou, o pasikottay, il se levait. 
0 pasikoyi, ou, o pasikoyittay, R., il se levait. 
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Ni pasikottän, & pers. . nous nous levions. 
Ki pasikottänow, ou, nânow, & pers. nous nous levions. 
Ki pasikottäwaw, vous vous leviez. 
O pasikottäwaw, ils se levaient. 

O pasikoyittäwaw, R., ils se levaient. 


PARTICIPE-SUBJONCTIF. 


Pasikoyän, moi, me levant. 
Pasikoyan, toi, te levant. 
Pasikot, lui, se levant. 
Pasikoyit, R. 

Pasikoyäk, 4 pers., nous, nous levant. 
Pasikoyak, + pers., nous, nous levant. 
Pasikoyek, | vous, vous levant. 
Pasikotwaw, ou tjik, eux, se levant. 


IMPARFAIT DE L'INDÉFINI. 


S i Pasikonäniwiban, } 
* À Pasikonäniwanoban, U 
p_{ Pasikonäniüvibani, r on se levait. 
{ Pasikonäniwanobant, J] 


R. Pasikowänoban, ou, pasikonäniwiwdänoban. 
SUBJONCTIF DE L’INDÉFINI. 


Pasikondntiwik, ) 
S. 4 Pasikonäniwak, | 
Pasikok, | | 
Pasikondniwiki, ou, kwaw, F on, se levant. 
P. # Pasikondniwaki, ou, kwaw, | 
Pasikok1, ou, kwaw, } 


R  Pasikowit, ou, pasikondnüviwit. 


IMPÉRATIF-PRÉSENT. 


ê Pasiko," * lève-toi. 
Katia, ou, kita pasikow, qu'il se lève. 
Pasikotân, ou, tâk,  lèvons-nous. 
Pasikok, : Ièvez-vous. 


Kata, ou, kita pasikowok, qu'ils se lèvent. 


de à à 14 Pa 
J 
IMPÉRATIF-FUTUR. 


Pasikokkan, tu te lèvéras alors. 
Pasikokkak, nous nous lèverons alors. 
Pasikokkek, vous vous lèverez alors. 


Ainsi se conjuguent tous les verbes, qui ont la 3me pers. du singu- 
lier de l’Indicatif en ow. Cette conjugaison ressemble beaucoup à la 
précédente; souvent il est très-difficile de saisir la D ORGUE pour 
savoir à laquelle de ces conjugaisons, elle appartient. 


SIXIÈME CONJUGAISON EN 1W. Péppiw, il rit. 


INDICATIF PRÉSENT. 


Ni péppin, je ris. 

Ki péppin, | tu ris. 
Päppiw, IL rit 
Päppiyiwa, R. 

Ni päppinän, + pers. nous rions. 

Ki päppinow,-ou, nânow, à pers. nous rions. 

Ki pâppinäwaw, vous riez. 
Päppiwok, ils rient. 

INDÉFINI. 
a, $ Péppinäniwiw, \ 
Péppinäniwan, 
P Péppinéniwivwa, . on rit. 
à Péppindnivanwa, \ 
R Päppiwän, ou D ee 
IMPARFAIT. 

Ni pdppittäy, ou, ni péppi, je riais. 

Ki pdppittäy, ou, ki pdppi, tu riais. 

O päppittäy, ou, o péppi, il riait. 

O päppinttäy, ou, o péppiyi, 

Ni pdppitiän, 4 pers. nous riions. 

Ki pâppiltänow, ou, nânow, + pers, nous riions. 

Ki päppitidwaw, _ VOUS riiez. 

O pdppitidwaw, ils riaient. 


O péppiyiltdwaw, R. 


Ta 


IMPARFAIT DE L’INDÉFINI. 


= f Püppinäniwiban, \ 
© { Päppindniwanobanñ, cr 
P Péppinäniwibani, F on riait. 
® à Päppindniwanobani, J 
R. Pdppiwänoban, ou, péppindniwiwänoban. 


PARTICIPE-SUBJONCTIF 


Päppiyän, moi, riant 
Päppiyan, toi, rlant 
Päppit, lui, riant. 
Püppiyit, R. 
Paäppiyäk, & pers. nous, riant. 
Päppiyak, + pers. nous, riant. 
Päppiyek, vous, riant. 
Päppitwaw, où, tjik, eux, riant 
INDÉFINI. 
Päppinänüoik, ) 
S. < Pappinäniwak, | 
Päppik : 
PR AT NE on, rlant. 
Péppinaniwiki, ou, kwaw, 7 
P. 4 Päppinaniwaki, ou, kwaw, 
Päppihi, J 
R.  Päppiwit, ou, péppindniwiwil. 
IMPÉRATIF PRÉSENT. 
Päppi, ris. 
Kala, ou, kila pdppiw, qu'il rit. 
Päppitân, ou, tàk, ‘rions. 
Päppik, riez. 
Kata, ou, kita péppiwok, : qu'ils rient, ; 
\ 
IMPÉRATIF FUTUR. 
Päppikkan, ris alors. 
Püppikkak, rions alors. 
Päppikkek, riez alors. 


Ainsi se conjuguent tous Les verbes neutres et Les adjectifs animés, 
qui ont la troisième personne du singulier de l’Indicatif en 2w. 
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REPAS TEE AC CT 


DES 
TERMINAISONS DU VERBE NEUTRE. 


Îre pers. 3me pers. Exemples. 


10. "En, am, mitdtam, il regrette. 
20 Müän, maAw, kitdhamaw, il défend, il fait défense. 
30 Amon,  dmow,  kiweyàmow, ilsen va en fuyant. 
4o Ton, Low, kitow, il parle. 
90 Kon, kow, pasikow, il se lève. 
6o Män, mew, kiwetjimew,  ils'en va en canot. 
70 Hun, huw, kiwehuw, il s’en retourne par eau. 
80 Pän, pew, ndtipew, il va quérir de l’eau. 
90 Kün, kew, kiyukew, il fait visite. 
100 Kän, kaw, kdwikikkaw, il succombe sous la vieillesse. 
1lo Bün, bew, _mwdbew, il mange des cordes. 
"490, Pin, piw, Euspiw, il s'éloigne. 
430 Min, miw, kimiw, il déserte. 
140 Bin, biw, wayesdbiw, il a le mal d’yeux. 
150 Tän, tew, pimuttew, il marche. 
160 Twdn,  twaw,  pitiwaw, il fume. 
170 Wän, AR kiwew, il s’en va chez lui. 
180 Yün, yaw, pimiyaw, il vole. 
190 Yän, yew, yeyew, il respire. 
200 Sün, Sew, kisew, elle garde ses petits. 
210 Inin, in, pimisin, il est couché. 
2R0,n, iw, dkkusiw, il est malade. 
230 Jun, yuw, pimoyuw,. il le porte dans son sein. 
240 Pun, puw, kihispuw, il est rassasié. 
25e Yin, yiw, nâmiskweyiw, il incline la tête. 
260 Win, wTw, iyiniwiw, il est guéri. 
270 Mon, mow, kisimow, il a le ton de voix fâché. 
280 Kwän, kwew,  kihiskwew, il est fou. 
290 Kkwän, khwaw, kihispukkwaw, il est rassasié de sang. 
30° Nüän, new, waninew, il est pris de la rage. 
319. Tin, tiw, ütiw, il agit ainsi. 
820 Tün, Law, itlaw, il existe. 
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Article 8me. — Significations et applications des différentes terminaisons 
du verbe neutre. 


Remarque.—I] est bien important de connaître la signification 
des terminaisons du verbe. En les connaissant bien et ayant le tour 
de les appliquer, à l’aide de quelques radicaux, on pourra parler faci- 
lement. Qu'on ne trouve donc pas ennuyeux de lire et de relire, la 
liste suivante des terminaisons du verbe neutre, ainsi que, plus loin, 
celle du verbe objectif, qui ont été recueillies avec le plus grand soin. 

Parmi les terminaisons suivantes, il y en a quelques-unes, qui 
n'ont aucune signification particulière ; elles sont tout simplement 
des terminaisons du verbe neutre. Elles seront indiquées par le 
signe f. 

Toutes ces terminaisons ne sont indiquées que par la troisième 
personne du singulier de l’Indicatif, vu que quand on connaît cette 
troisième personne, il est facile de trouver les autres. 

1° Mâw. Tous les verbes objectifs animés en mdwew, forment un 
verbe neutre, avec cette terminaison; et cela à part leurs quatre 
autres formes, comme on le verra en son lieu. Ex., kitdhamâw ok, ils 
font défense : e nandotamdäyan, vu que tu demandes. 

20 Tchimew, indique l’action d'aller en canot, en vaisseau, etc., aussi 
celle de ramer. Ex., pekiwetchimew, il s’en revient en canot; spwe. 
itchimewok, ils partent à l’aviron, à la rame, tandè ejutchimeyan ? où 
vas-tu sur l’eau ? 

30 Huw,désigne l’action d'aller sur l’eau, de voyager par eau, etc. Ex., 
kiwehuw, il s'en va, par eau; ajiwahuw, il traverse, v.g., une rivière. 

4 Poyuw, l'action de descendre le courant, ou d'aller, d’être em- 
porté par l’eau. Ex.. Méhäpoyuw, il s’en va à la dérive. 

90 Nâwew, désigne l'acte, sur la nourriture, le manger. Ex., kita 
nâwew, il consume tout ce qu'on lui donne à manger, n'iänâwew, il 
cherche à manger, pelonâwew, il rapporte de quoi manger, v.g., quel- 
qu’un à qui on aurait donné à manger, el qui en rapporte une partie. 

60 Pew, désigne l’action qui est faite par l’eau, ou, un liquide quel- 
conque, ou, l’acte que lon opère par, ou, sur ce liquide. Ex., ndtipew, 
il va quérir de l’eau, awatipew, il charroie de l’eau, nansipew, il 
gagne vers l’eau (vers la rivière ou le lac), sibopew, il est tout trempé, 
nipahipew, il meurt par un liquide, c'està-dire en buvant trop, hüts- 
lwepew, il est fou par l'eau, il est ivre. | 

70 Yämow, indique la fuite, l’épouvante, l'alarme. Ex., pehkiweyà- 
mow, il s’en revient, en fuyant, tabasiyämow, il s'enfuit avec épou- 
vante. 
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80 Kkäkew. Cette terminaison, mise à la fin d’un adjectif animé, ou 
de n'importe quel verbe inobjectif, exprime l’idée de: au moyen de, 
etc., s’en servir pour, etc., c’est-à-dire qu’on fait la chose, indiquée par 
la racine, au moyen d’un objet. Ex., mitjisukkâkew, il s’en sert pour 
manger, pakamahikkâkew, il s’en sert pour frapper. 

90 Akew, à la même signification, et s'emploie comme la termi- 
naison précédente, v.8.,minikkwâkew, ou, minikkwekkâkew, il s’en sert 
pour boire, pimuttâkew, pimuttekkâkew, il s’en sert rour marcher. 

100 Kkdsuw, faire semblant, feindre, hypocrisie. Ex., métukkâsuw, 
il fait semblant de pleurer, ayamihdkkäsuw, il feint de prier, küskwe- 
kkâsuw, il fait semblant d’être ivre. 

119 Wasuw, désigne l’action du père ou de la mère, sur leurs en- 
fants. Ex., kiskinohamdwasuw.il instruit ses enfants, pasastehwdwasuw, 
elle fouette ses énfants, kakeskhimdwasuw, il donne des avis à son 
(ou, ses) enfants, nittéwikindwasuw, elle met un enfant au monde. 

120 Abew. Gette terminaison donne l’idée de co rde et de tout ce qui 
y ressemble, comme ruban, tavelle, fil, cheveux. Ex, mwdbew, il 
mange des cordes, dnishotâbew, il attache des cordes bout à bout; 
sokkâäbew, v.g., quelqu'un qui rompt des cordes fortes. 

130 Apiw, l’action d’être assis, ou, être sur, etc. Ex.. teltapiw, il est 
assis sur, il est à cheval ; simatapiw, il est assis droit, kweskapiw, il se 
retourne, étant assis. 

14 Abiw, désigne l’action des yeux. Ex., wissakäbiw, il souffre des 
yeux, lokkâbiw, il ouvre les yeux, passakwâbiw, il ferme les yeux, 
nahâbiw, il voit bien, il a bonne vue. 

159 Towatew, un fardeau, un poids, qu’on porte sur son dos. Ex. 
ketowatew, il se décharge de son fardeau, petowatew, il apporte un 
fardeau, kiwetowatew, il s'en va avec un fardeau. 

160 Towew, ou, owew, la voix, le son de la parole. Ex. miyoltowew, 
ou, miyowew, il parle bien, mayowew, il parle mal, il a mauvaise 
voix, naspitowew, il imite la voix de quelqu'un, äowew, il parle ainsi. 

1% Awew, désigne le poil, la fourrure d’un animal. Ex., ténisi 
etawet, quel sorte de poil at-il? miywawew, il a beau poil, mayawew, 
il a mauvais poil, {imistawew, il a le poil court. 

180 Jaw, l’action de voler en l'air, le vol des oiseaux. Ex. pimivaw, 
il va en volant, kiweyaw, il s’en retourne au vol, pépiyaw, il vient 
en volant. 

199 Amow. Ex., papdmâmow, il erre de côté et d'autre en fuyant. 

Cette terminaison est probablement la même que celle du No. 7. 
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200 Kkwdmiw, l’action du sommeil, de dormir. Ex., matwekkwâämiw, 
on l'entend dormir, nottekkwâmiw, il dort, il campe, avant d'arriver, 
pikishwekkwâmiw, il parle en dormant. 


210 KXkwasiw. Gette terminaison paraît avoir la même signification 
que la précédente, mais pourtant je pense que bien souvent on ne 
pourrait les employer indifféremment. Ex., nottekkwasiw, il s’en dort, 
il à envie de dormir, kawikkwasiw, il succombe au sommeil, hiisk- 
wekkwasiw, il est fou en dormant, v.g., quelqu'un à moitié éveillé, 
qui ne sait Ce qu'il fait, apisisikkwasiw, il est bien éveillé, il est res- 
suscité du sommeil. 

22 Katew, le ventre ; nottekatew, il a envie de manger, il a faim, 
il à envie de mettre quelque chose dans son ventre, kisiwaskatew, il a 
mal au ventre, (il a le ventre fâché !) 

230 Skoyuw,laction de la nourriture, sur le corps. Ex., nipahiskoyuw, 
il se fait mourir, en mangeant trop, sékeshineskoyuw, il se remplit le 
corps de nourriture. 

240 Puw, l'acte de manger. Ex.. kihispuw, il est rassasié, kimipuw, 
il mange en secret, püchipuw,ils’empoisonne (il mange par mégarde), 
wanipuw, il se trompe de nourriture. 

250 Kimow, l’'embonpoint ; miyokâämow, il est bien gras, osdmi- 
kâmow, il est par trop gras. 

26° Skiwew, un bourbier, de la boue; mitjimuskiwew, il est pris 
dans un bourbier, kawiskiwew, il tombe, étant embourbé. 

270 Huw, l’action de porter des habits. Ex., miyohuw, il est bien 
habillé, kitimahuw, il est habillé pauvrement ; kandtjihuw, il est 
proprement vêtu, wdbiskihuw, il est habillé en blanc. 

28° Payihuw, fort mouvement du corps. Ex., nandmipayihuw, il 
tremble de tout son corps, kawipayihuw, il se jette à terre, en faisant 
un mouvement ; nawahkipayihuw, il se prosterne fortement. 

290 Payiw. Gette terminaison est aussi adjective, comme on le voit au 
tablean des adjectifs, mais elle est en même temps verbe neutre, et 
alors elle désigne Paction d’aller à cheval, de courir, ou, une action 
subite. Ex., pépayiw, il vient à cheval, pimipayiwok, ils passent en _ 
courant, iteyittamopàyiw, il pense tout-à-coup, kisiweyittamopayiw, il a 
un mouvement subit d'impatience ; pikonata ia ati-pikiskwepayiw, 
tout-à-coup il se met à parler à tort et à travers ; pikupayiw, il se casse, 
miyopayiw, il réussit bien. 

300 Okew,désigne l’action de bâtir, l’acte par rapport àune maison, tente 
ou loge. Ex., kisokew, il finit de planter sa loge ou sa maison, mdnokew, 
il fixe, il plante sa demeure, pdskinokew, 1l défait sa demeure, il ouvre 
la loge. 


nn ro 


* 310 Matjihuw, état du corps, de la santé; miyomatjihuw, il se sent 
bien, dans son corps, {énisi-etdmatjihuyan ? comment es-tu pour ta 
santé ? ni mayimatjihun, je suis mal. 

320 Sin. Gette terminaison appartient aussi aux adjectifs et aux verbes. 
Ex., takusin, il arrive, pakisin, il tombe, miyosin, il est bien couché. 

330 Atädmow, la bouche, la parole, l’haleine. Ex., misiwe itatämow, il 
parle toutes sortes de langues, iskwatämow, il respire pour la dernière 
fois, pisitewatämow, il a l’écume à la bouche. 

340 Mow. Ex. kisimow, il a un ton de voix fâché, kiiskwemow, il 
parle avec folie, wiyakimow, il blasphème, (l’action de la parole.) 


390 Kwew (idem), wiyakkwew, il dit de mauvaises paroles, pikiskwew» 
il parle. 


360 Wew (idem), voyez, owew, towew ; kisiwew, il parle d’uniton fort; 
ou, fâché. 

370 Allawiw, ou, dttawew, l’action de marcher sur du tbois. Ex. 
pimâttawiw, ou, pimâttawew, il marche sur du bois, v.g., quelqu'un 
qui marche soit, sur le comble d’une maison, sur un arbre renversé, 
sur un pont, dmaljiweyättawiw, il monte dans un arbre, ou, après un 
bois, nittâttawéw, il descend d’un arbre, d’un bois, d'un escalier. 

380 Yiw. Cette terminaison indique n'importe quel mouvement du 
corps. Ex., ndmiskweyiw, il incline la tête, oppiskweyiw, il lève la tête, 
iyepiskweyiw, il penche la tête, sowiniskeyiw, il étend le bras. 

390 Kkwew, le visage, la figure. Ex., dssikkwew, il s’essuie le visage 
(quoique ce mot soit reçu, pour dire: il se lave le visage), mikokkwew, 
il a le visage rouge. 

400 Ew Ï. En mettant une terminaison en ew à un rom ou à une 
racine, on en fait un verbe neutre. Ex., kdssitchitchew, il se lave les 
mains, Mmayisitew, il a de mauvais pieds, kandtalchäkwew, il a l’âme 
pure, kandwiskwdtemivew, il garde la porte, portier. 

4lo Zw Ÿ, servant pour l’auxiliaire avoir, en l’ajoutant à un nom, ex. 
cepté dans les mots, qui finissent par ka. ŒEx., otemiw, il a un 
cheval, o mokkumäniw, il a un couteau, o mitoneyitchiganiw, il a de la 
réflexion, of atchäkuw, il a une âme. 

420 Wiw Ÿ, pour le verbe étre. Ex., atchäkowiw, il est esprit, kÿjema- 
nitowiw, il est Dieu; voyez à la formation du verbe avoir et étre, 
ci-après. 

430 Tekkwew. Ex. kisdgamitekkwew, il boit chaud, takkägamitek- 
kwew, il boit quelque chose qui commence à se refroidir. 

440 Appinew, ou, new, désigne la maladie, la douleur, la mort. Ex. 
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hisiwappinew, il est fâché, impatienté par la maladie, mämappinew, 
il se plaint par la douleur, waninew, il est fou par le mal, ou, il est 
enragé, metchinewok, ils sont détruits par la maladie. 

450 Kkawew, désigne la chair du poisson. Ex., yoskhikkawew, il à la 
chair molle, maskäwikkawew, il a la chair dure, ferme. 

460 Skewew Cette terminaison s'entend de la chair de toutes espèces 
d'êtres, excepté le poisson. Ex., pikiskewew, il a la chair tournée, v.g., 
un animal qui à trop couru, avant d’être tué, yoskewew, il a chair 
molle, tendre. 

40 Yawew, indique le corps. Ex. sokkiyawew. il a le corps 
robuste, fort, yoskiyawew, il est faible, le corps sans force. 

480 Tchiwew, désigne l’action de monter ou de desrendre. Ex. 
dmatchiwew, il monte une montagne, une colline, etc., nittatchiwew, 
il descend. 

490 Jskuttew, aller sur la glace. Ex., pimiskuttew, il passe sur la 
glace, taskamiskuttew, ou, haskamiskuttew, il fait chemin droit sur 
la glace. 

900 Awew, donne l’idée des œufs. Ex., manäwew, il ramasse des 
œufs, n’'tdwâwew, il va chercher des œufs. 

91° Thvaw, façon, habitude, allure, etc. Ex. miyottwaw, il a nne 
bonne façon d'agir, Matchitiwaw, il a une mauvaise habitude, ijittwaw, 
il se conduit ainsi. 

920 Kkwaw, où, kkwew, désigne le sang: kihispukkwaw, il est ras- 
sasié d'avoir mangé du sang, pikomokkwew, il vomit du sang, 
wikikkwaw, il aime à manger du sang. 

530 Ham, indique Paction de chanter, et quelquefois d’ailer sur 
l'eau. Ex., sipweham, il commence à chanter, pondham, il cesse de 
chanter ; nimildwaham, il gagne le large sur l’eau, ndtaham, il monte 
le courant. 

94 Nam, à trois significations : 1o comme verbe neutre, elle dé- 
signe la marche, la piste, la trace du pied. Ex., kaydsenam, sa piste 
ancienne, il y a longtemps qu'il a passé, oskinam, sa piste fraîche, il_ 
vient de passer; 20 comme verbe objectif inanimé, elle désigne l’ac- 
tion de la vue. Ex, miyonam, il le trouve beau, en le regardant ; 
30 celle de la main. Ex. mitjinam, il tient cela dans sa main. 

990 Yéwesiw, qui désigne la colère, la mauvaise humeur. Ex., poni- 
yâwesiw, il cesse d’être mécontent, eokotchi k'otchiyàwesit, c’est pour 
cela qu’il est fâché. 

960 Abdkwew, désigne la soif. Ex. notieyâbâkwew, il a soif, nipähâ- 
bâkwew, il meurt de soif. 
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. 270 Allam, où, ditémow, désigne la respiration, l’action de soupirer, 
Ex., iskwalâttam, ou, iskwalâttämow, il pousse son dernier soupir, 
makkatâttam, il pousse un grand soupir, kiskatâttam, il a Ja respira- 
tion coupée. 

980 Tätjimow, désigne l’action de se traîner, etc. Ex. pimitâtjimow, 
il se traîne par terre, wayawitâttjimow, il'sort, en se traînant. 

090 Teppwew. Ex., maskateppwew, il fait rôtir sur la braise. 

600 Aztikwew, le bois. Ex., kawdwâttikwew, il abat des arbres. 

6lo Xwew. Ex. täpakwew, il tend des collets, des piéges, ndtakwew, 
il va visiter ses collets. 

620 Kikkaw, désigne la vieillesse. Ex., kawikikkaw, il succombe à 
la vieillesse, kakebdtjikikkaw, la vieillesse le rend insensé. 

63° Pakwew, désigne les feuilles. Ex., mawdtjipakwew, il ramasse 
des feuilles, des fleurs, etc. : 

64 Skusiwew, le foin, ndtaskusiwew, il va chercher du foin, mana. 
skusiwew, il coupe du foin. 

650 Simow, désigne l’action de danser, aussi d’être couché, acCroupi, 
etc. Ex., nittdwisimow, il danse bien, kiiskwesimow, il danse comme 
un fou, akdwatchiwesimow, il est couché à l’abri de la montagne. 

660 Abdwew, l’action de l’eau. Ex. nistâäbâwew, il se noie, sébäbâ- 
wew, il est percé, pénétré, d’outre en outre par l’eau. 

670 Kkam ?. Ex., nisokkamok, ils sont deux dans une berge, etc. ni 
Deyakokken, je suis seul dans mon canot. 

680 Yéskwehusuw, marcher à l’aide d’un bâton. Ex., dmatchiweyâsk- 
wahusuw, il monte une côte, appuyé sur un bois, ou, sur des béquilles. 

690 Wokeyimow, l'acte de croire. Ex., ketchindwokeyimow, il croit 
certain. On peut aussi ajouter cette terminaison à un verbe objectif 
animé, v.g., nipahewokeyimow,il croit Pavoir tué,miskawewokeyimow, 
il croit lavoir trouvé. 

700 Kitdsuw. Voyez 05, hisiwekitäsuw, il finit par se fâcher, sipwe- 
kitâsuw, il part en colère. 

110 Uttew, désigne l'action de la marche, d'aller, etc. Ex., pimuttew, 
il marche, nestutiew, il est lassé de marcher, mustuttew, il va à pied. 

720 Astimow, aller sur Peau par le vent, v.g., ydkkästimow, il va à 
la voile. 

730 Askwew, désigne les médecines, v.g., sokkaskwew, il a des 
médecines fortes. | 

740 Ppwaw, désigne laction du tabac à fumer, v.g., maneppwaw, il 
manque de tabac, ou, il manque de quoi fumer, sasakippwaw, il est 
avare de son tabac 


95 — 


Article 9me.—Du nom devenu verbe, ou, règles pour former des 
verbes neutres. 


1o En ajoutant kkew (3me pers. du sing.) à un nom quelconque, on 
forme un verbe qui veut dire: faire la chose exprimée,par la racine. Ex. 
pakkwejigan, du pain, pakkwejiganikkew, il fait du pain ; maskutäkdy, 
habit, ni miskutäkäkkân, je fais un habit; meskanaw, chemin, meshka- 
näkkew, il fait un chemin. 


20 En ajoutant wiw (3me pers. du sing.) à un nom, on à JPauxiliaire 
être, v.g., mistik, boïs, mistikowiw, il est bois; pijiskiw, animal, ki 
püiskiwin, tu es un animal ; awasis, enfant, kit awdsisiwindwaw, vous 
êtes enfants ; kona, neige, konivwiw, il est couvert de neige; pdstdhu- 
win, péché, péstéhuwiniwiw, c’est péché, il y a pêché; atchdkowiw, 
il est âme, esprit (1). 


30 En mettant devant un nom, une racine verbale, et une termi- 
naison en ew, (3me pers. du sing.) on a un verbe neutre, comme suit : 
kinusew, poisson, notji-kinusew-ew, il travaille le poisson, il fait la 
pêche ; ayapiy, rets; mn ndt-ayap-ân, je vais visiter le filet; mitta, bois 
de chauffage, nétjimitt-ew, il va chercher du bois ; iskiwdtem, porte, 
kandwiskwätemiw-ew, il garde la porte; miyow-atchäkw-ew, il a une 
belle âme. 


40 En mettant o, ou, of, devant un nom quelconque, et en ajoutant 
n à la fin avec la connectve à, quand eile est requise, on forme, à la 
première pers. de l’Indicatif, un verbe neutre, qui renferme le verbe 
avoir, V.£., mokkumän, couteau, n'o-mokkumänin, J'ai un ou des cou- 
teaux ; n'tem, mon cheval, otemiw, il a un ou des chevaux ; iyinisiwin, 
sagesse, kotiginistwinin, tu as de la sagesse ; kil’änis, ta fille, otf’dnisin, 
tu as une ou des filles. 


5o En mettant la terminaison kkaw (3me pers. du sing.) à un nom 
de parenté, on.forme un verbe neutre, avec le verbe avoir, ou, faire, 
v.g., n'ottéwiy, mon père, n'ottdwikkän, je lai pour père, ou, je le fais 
mon père. De là le nom formé, n'ottäwikkdwin, mon père adopté, ou, 
mon parrain. Û 


(1) Celui-ci est un verbe impersonnel, renfermant le verbe étre. Cette terminaison 
est aussi adjective, comme on l’a vu au tableau des adjectifs Ex. mislikowiw, il est 
bois, mistikowan, c’est bois ; wiljewäganiwiw, il est compagnon ; atuskeyäganiwiw, 
il est serviteur. 
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Article 10me. —_ Conjugaison du verbe neutre, ou, de 


lindéfini animé er 


inanimé et du verbe passif indéfini, ele. au relatif 
direct. Sipwettew, il part. 


INDICATIF PRÉSENT. 


Ni sipwettewän, 

Ki sipwettewän, 
Sipwetltewew, 

Ni sipwettewdnän, 4 pers. 


Ki sipwettewdnow, ou, nânow, + pers. 


Ki sipweltewdndwaw, 
Sipwettewewok, 


IMPARFAIT, 


Ni sipwettewa, ou, ni sipwettewättay, 
Ki sipwettewa, où, ki sipwettewdliày, 
O sipwettewa, où, 0 sipwettewättäày, 
Ni sipweltewdt'än, & pers. 


Ki sipwetlewdtitänow, ou, nânow, 4 pers., 


je pars, par rapport à lui. 
tu pars, ou, tu (lui) pars. 


il part (peu usité). 


nous partons. 


nous partons. 


vous partez. 


ils partent. 


je partais. 
tu partais. 
il partait. 
nous partions. 
nous partions. 


K1 sipwettewdtidwaw, 


vous partiez. 
O sipwettewätiäwaw, 


ils partaient. 
PARTICIPE-SUBJONCTIF, 


Sipwetltewak (prononcez wok), 
Sipwetlewal, 

Shveltawät, 
Sipweltewdyäk, & pers., 
Sipwetlewdyak, & pers. 
Sipwellewayek, ou, wek, 
Sipwellewdiwaw, ou, tjik, 


01, lui, partant. 
toi, lui, partant. 
lui, lui, partant. 
nous, lui, partant. 
nous, lui, partant. 
vous, lui, partant, 
eux, lui, partant, 


IMPÉRATIF. 
Sipwettewa, pars, par rapport à lui. 
Sipwetltewik, partez, do 
Sipweltewdtän, ou, tâk. partons. do 


Autre exemple, avec un verbe en am. Kaskeyitiam, il s'ennuie. 


INDICATIF PRÉSENT, 
Ni kaskeyittamwän, je m'ennuie (lui, étant en 
rapportavec mon ennuie). 


Ki kaskeyittamwän, tu t’ennuies. 


Rp 


Kaskeyittamwew, il s'ennuie. 
Ni khäskeyittamwänän, & pers, nous nous ennuyons. 
Ki kaskeyittamwänow, ou, nânow, + pers, nous nous ennuyons. 
Ki khaskeyittamwändwaw, | Vous vous ennuyez. 
Kaskeyittamwewok, ils s'ennuyent. 
IMPARFAIT. 
Ni kaskeyittamwa, ou, mwâttäy. je m'ennuyais. 
Ki khaskeyittamwa, ou, mwättäy, tu t’ennuyais. 
O kaskeyittamwa, ou, mwâttäy, il s'ennuyait. 
Ni khaskeyittamwdttän, + pers. nous nous ennuylons. 
Ki haskeyittamwädttänow, ou, nânow, & pers., nous nous ennuyions. 
Ki kaskeyiltamwättdwaw, vous vous ennuyiez. 
© haskeyititamwätiäwaw, ils s'ennuyaient. 


PARTICIPE-SUBJONCTIF. 


Kaskeuittamwak (prononcez wok), moi, m'ennuyant. 
Kaskeyittamwal, toi, l’ennuyant. 
Kaskeyittamwät, lui, sennuyant 
Kaskeyittamwdäyäk, 4 pers., nous, étant ennuyés. 
Kaskeyittamwdyak, + pers., nous, étant ennuyés. 
Kaskeyittamwâyek, ou, mowek, vous, étant ennuyés. 
Kaskeyittamwätwaw, ou, tjik, eux, étant ennuyés. 
IMPÉRATIF. 
Kaskeyittam (1), ennuie toi, par rapport à lui. 
Kita, ou, kata khaskeyittamwenw, qu'il s'ennuie. 
Kaskeyittamwdtàäk, ou, tân, ennuyons-nous. 
Katkeyittamwdk, ennuyez-vous, 


Autre exemple avec un verbe objectif en aw. Abatjittaw, il s’en sert. 
INDICATIF PRÉSENT. 


N'tädbatjittéwdn, je m'en sers, v.g., de sa hache. 
Kit'äbatjitidwän, tu t'en sers. 


(1) Il paraît que les verbes, qui ont la 3me personne de l’Indicatif en am, et par- 
conséquent faisant amwew, pour le relatif, l’Impératif est en am, c’est-à-dire, le verbe 
reste à sa forme primitive, l’Impératif et la troisième personne de l’Indicatif Présent 
du singulier, étant semblable, quoique d'abord on serait porté, à penser que cet 
Impératif devrait être mwa. 


Abatjuttawew, 


Nitäbatjittéwänän, 4 pers. 


Lis y AUS 


Kiläbatjittéwänow, ou, nânow, + pers. 


Kildbatjittändwa, 
Abaljittdwewok, 


N't dbatjittäwa, ou, wâttäy, 
Kit dbutjiltéwa, ou, wâttäy, 
Of dbatjutdwa, ou, wâttäy, 
Nt äbatjittéwättän, 4 pers , 


IMPARFAIT, 


il s’en sert, v.g. dhatjittèwew 
oStesa 0 mokkumäniyiw, il se 
sert di couteau de son frère, 
nous nous en servons. 

nous nous en servons. 

Vous Vous en servez. 

ils s’en servent. 


Je m'en servais. 

tu t'en servais. 

il s’en servait. 

nous nous en servions. 


AU dbaljittéwdtiänow, ou nânow, > pers., nous nous en servions. 


Kit dbaljitidwätidwaw, 
Of dbaljittéwättäwaw, 


vous vous en serviez. 
ils s’en servaient. 


PARTICIPE SUBJONCTIF. 


Abatjittäwak, ou, wok, 
Abatjittéwat, 
Abatjittäwdt, 
Abdtjitidwdydk, 4 pers., 
Abatjittéwäyak, 4 pers. 
Abatjittéwäyek, 


Abaljitiäwa, 
Kita, ou, kata dbatjittäwew, 

Abatjittéwdtän, 

Abatjiltawäk, 
Kita, où, kata dbatjittdwewok, 


moi, m'en servant. 

toi, t'en servant. 

lui, s’en servant. 
nous, nous en servant, Ou, dhatjittéwakir. 
nous, nous en servant, ou, dbatjittdwak. 


vous, vous en servant, Ou, dbatjittdwek. 
Abaljilldwdiwaw, ou, tjik, eux, s’en servant. 


IMPÉRATIF, 


ou, tàk, 


sers-t'an. 

qu'il s’en serve. 
ser vons-nous-en. 
servez-YOUs-en. 
qu'ils s’en servent. 


Exercice sur le RELATIF DIRECT, dans les verbes neutres, etc. 


Je prends son couteau, n’otinamiwän o mokkumän. 

Ne te fâche pas de ce quil t'a fait, ekawiya kisiweyiltam, ka totäsk. 
Il m'a vu entrer, ni ki wdbamik e pittukewok. 

Dieu est content de ce que nous vivons bien, Kijemanito mivwe- 


yillam, e miyo-pimdtisiwädyäk. 


Je suis certain qu'il a fait cela, ni ketchindhuwän ekusi e totak. 
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Je parle pendant qu’il dort, ni pihiskwewdn mekwätch e nipät. 

Il est triste de ce qu'il est parti, kaskeyillamwew (1) e sipwetteyit. 

Nous rions, pendant qu'ils pleurent, ni péppiwändn e mekwa ma. 
futjik. 

Il est fâché de ce que j'arrive, kisiwäsiw e tâäkusiniwok. 

Is prient, pendant que vous travaillez, aydmihdwok e mekwa dtus- 
kewäyek. 

J'entre chez lui, ni pittukewän wikik. 

Tu pleures de ce qu’il n’arrive pas, ki mdtuwdän e ka e takusik. 

Dieu est connu, parce qu’on connait ses œuvres, Kijemanito kiskeyt- 
maw e kiskeyiltamuth ot ojitjigana. 

Le Seigneur pardonne, quand on se repend, Tebeyitchiket kässihamd- 
kew kiyesindteyimisuwitp! 


Article 11me.—Des verbes impersonnels. 


Le verbe i2mpersonnel, qu’on pourrait peut-être appeler uni-personnel, 
est celui qui n’a pas de personne, ou, qui semble n’en avoir qu’une, 
qui est celle du singulier. 

Il y a 7 terminaisons différentes du verbe impersonnel, qui se 
conjuguent toutes de la même manière, les voici : 


Terminaisons du verbe impersonnel. 


To Jn, V.£., ikhkin, il arrive que, etc. 

20 An, do kimiwan, il pleut. 

Jo 11Twn do amuw, ça conduit là, un chemin. 
40 Jw, do takkigamiw, c'est froid, un liquide. 
DUT: do mispun, il neige. 

60 Aw, do kijikaw, il fait jour, il est jour. 

ON ED RO: säkästew, le soleil se lève. 


CONJUGAISONS DU VERBE IMPERSONNEL. 
Première conjugaison en in. 
INDICATIF. 
Ikkin, il arrive que, etc. 


Ikhiniyiw, R. 


(1) Cette forme de la 3me personne est peu usilée comme il a été déjà remarqué, 
on peut dire : kaskeyillam. 


ns t le 
IMPARFAIT. 


Tkkinoban, il arrivait que, etc. 
lkkiniyiban, KR. | 


PARTICIPE-SUBJONCTIF. 


Iklik, arrivant, ou, qu'il arrive, etc. 
Ikkiniyik, R. 
SUPPOSITIF. 
Ikhkiki, s'il arrive que, etc. 
Tkkiniyiki, KR. 
1° Dub. 20 Dim. 
Indic. Jkkinokwe. Ikkonokuban. 
do  JZkkiniyihwe, R. Tkkiniyikuban. 
Sub]. Jkkikwe. Ikkinokubane. 
do  Jkkiniyikwe. Ikkiniyikubane. 


N. B.—D'après cette conjugaison, il est aisé de s’apercevoir que le 
verbe impersonnel se conjugue comme l'adjectif inanimé, excepté que 
le premier n’a pas de pluriel. Pour les temps composés, se régler sur 
Padjectif inanimé. 


Deuxième conjugaison en an. 


INDICATIF. 
Sessekan, il grêle. 
Sessekaniyiw, R. 

IMPARFAIT. 
Sessekanoban, il grélait. 


Sessekaniyiban, KR. 
PARTICIPE SUBJONCTIF. 


Sessekak, grélant, ou, qu'il grêle. 
Sessekaniyik, R. 


Le reste, comme à la première conjugaison. 
Troisième conjugaison en uw. 
INDICATIF. 


Pakisimutw, le soleil se couche. 
Pakisimuyiw, R. 


DA LENS 
IMPARFAIT. 


Pakisimuban, le soleil se couchait. 
Pakisimuyiban, R. 


PARTICIPE-SUBJONCTIF. 


Pakisimuk, le soleil se couchant. 
Pakisimuyik, R. 


LES $ LA . LL 
Quatrième conjngaison en iw. 


INDICATIF. 
Miyoskamiw, il est printemps. 
Miyoskamiyiw, R. 

IMPARFAIT. 
Miyoskamiban, il était printemps. 


Miyoskamiyiban, R. 
PARTICIPE-SUBJONCTIF. 


Miyoskamuk, étant printemps. 
Miyoskamiyik, R. 


Cinquième conjugaison en un. 


INDICATIF. 
Pipun, il est hiver. 
Pipuniyiw, R. 

IMPARFAIT. 
Pipunoban, il était hiver. 


Pipuniyiban, R. 
PARTICIPE- SUBJONCTIF. 


Pipuk, étant hiver. 
Pipuniyik, R. 
Sixième conjugaison en aw. 


\ 
INDICATIF. 


Msigamaw, il y a grand lac. 
Misigamdyiw, R. 


0 
IMPARFAIT. 
Misigamdäban, il y avait grand lac. 
Misigamäyiban, KR. 
PARTICIPE-SUBJONCTIF. 


Hisigamäk, vu qu’il ÿ a grand lac. 
Misigamäyik, R. 


Septième conjugaison en ew. 


INDICATIF. 
Nipdyästew, il y a clair de lune. 
Nipdyästeyiw, R. 

IMPARFAIT. 
Nipdydsteban, il y avaït clair de lune. 


Nipdydsteyiban, R. 
PARTICIPE-SUBJONCTIF. 


.  Nipdyästek, vu qu’il y a clair de lune. 
Nipdydsteyik, R. 


Remarque.—A la rigueur, toutes ces terminaisons du verbe imper- 
sonnel, pourrait se réduire à deux, en n et w. 


N.B—10 En mettant la terminaison skaw à un nom quelconque, on 
forme un verbe impersonnel, dont la terminaison donne l’idée de 
l'abondance de la chose, exprimée par le radical, v.g., kinusew, poisson, 
hinuseskaw, il y a abondance de poissons ; pÿiskiw, animal, pijiskiskawv, 
il y a des animaux ; müti, bois de chauffage, mittiskaw, il y a du 
bois de chauffage. Cependant dans certains mots, on dirait mieux wiw 
que skaw, v.g., koniwiw, il y a de la neige, etc. 

2° En ajoutant wiw, comme on l’a vu à la formation du neutre, on 
forme aussi un verbe impersonnel, qui renferme le verbe étre, v.g 
pästdhuwin, péché, péstdhuwiniwiw, il y a péché, c’est péché. 

Tous les verbes impersonrels peuvent devenir des noms, il n’y à 
qu’à les regarder comme tels, en leur appliquant les formes nes 
v.g., lijikaw, il est jour, ou, le jour, kijikawd, les jours ; pipun, il ni 
hiver, pipunwa, les hivers. 


Article 1{2me.— Du verbe objectif. 


Comme on l’a vu à l’article du verbe en général, le verbe objectif se 
divise en verbes objectifs animés,et en verbes objectifs inanimés,selon qu'il 
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agit sur des objets animés ou inanimés. Le verbe objectif a quatre termi- 
naisons qui sont les terminaisons : animée, inanimée, indéfini-animée 
etindéfini-inanimée. Les verbes objectifs inanimés et les indéfinis ani- 
més et inanimés ayant les mêmes formes de conjugaisons que les 
deux premières conjugaisons du verbe neutre, on n’en parlera qu'un 
peu, après avoir traité du verbe objectif animé. 


Du verbe objectif animé. 


Le verbe objectif animé ({ou°si l’on veut, le verbe actif animé) se 
divise en verbes transitifs, de première à troisième, v.g., je lui donne, 
de première à seconde, v.g., Je te donne, de troisième à première 
(animé), v.g., Ÿ me donne, idem, inanimé, v.g., cela me frappe; de 
seconde à première, v.g., {uw me donnes; et enfin en verbe passif 
indéfini, v.g., je suis aimé, ou. on m'aime. 

Le verbe objectif animé, forme huit conjugaisons, qui sont toutes 
terminés en aw, à la première personne du singulier de l’Indicatif, et 
en ew, à la troisième personne du singulier de l’Indicatif. 

Telles sont ces terminaisons : 

Îre conjugaison en mew, v.g., miyweyimew, il l'estime. 


2ème do hwew, do pakamähwew, il le frappe. 

jme do new, GO olinew, il le prend. 

4me do hew, do säkihew, il l'aime. 

me do lew, do pakwätew, il le hait. 

6me do swew, do maniswew, il le coupe. 

7me do wew, do nandonawew, il le cherche. 

sme do yew, do ajiwayew, il le met dans un sac. 


Le verbe objectif animé de première à troisième pers., se conjugue 
comme le verbe neutre, tant pour les temps primitifs, que pour les: 
temps composés, en mettant les pronoms personnels de la même ma- 
nière ; 1l n’y a de différence que dans la terminaison du verbe. 


Formation des personnes, du temps et du nombre. 


La première personne du pluriel (4 pers.) se forme en ajoutant 
nän, à la première personne de l’Indicatif, après avoir retranché le w 
final. 

La première personne du pluriel (4 pers.) se forme en ajoutant de 
la mème façon, now, ou, ndnow. 

La seconde personne du pluriel, en ajoutant aw. 

Le pluriel de l’Indicatif est en ok, excepté à la première personne du 
pluriel (4 pers.), où, il est en ak, ou, tk. On devra se rappeler qu'il 
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n’y à jamais de terminaison plurielle à la 3me personne du singulier 
de tous les temps. | 

L’imparfait se forme comme au verbe neutre. Le pluriel des deux 
‘premières personnes est en ak, et le reste comme à l’Iudicatif. 

Le subjonctif est plus compliqué ; il se forme de la première per- 
sonne de lIndicatif, en changeant w en k, pour la première personne, 
en { pour la seconde et pour la troisième, la terminaison des deux 
premières étant brèves et la troisième longue, en ydk, ou, kit, pour la 
première personne du pluriel (4 pers.) en yak, pour la première 
personne du pluriel (4 pexs.), en yek, ou, ek, pour la seconde per- 
sonne du pluriel et en tjik, ou twdw pour la 3me pers. du pluriel. 

Le pluriel du subjonctif se forme, en ajoutant %k, ou, kwatw. 

La première personne de l’Impératif, se forme ordinairement de la 
3me personne de lIndicatif, en retranchant les deux dernières lettres, 
et quelqnefois toute la dernière syilabe, v.g., sdkihew, imp. sdkih ; 
pakamähwew, imp. pakamäh. Mais dans les verbes de la 5me conju- 
gaison, la première personne de l’Impératif se forme de la troisième 
personne du singulier de l’Indicatif,en changeant few en s, v.g., pakwd- 
tew, imp. pakwds. La première personne du pluriel est en £dk, ou, tän, 
pour les autres personnes, le pluriel est en 2k, ou, uk, comme on vale 
voir aux Conjugaisons. | 

N. B.—On appelle pluriel, dans les verbes objectifs animés, quand 
le sujet agit sur plusieurs objets, ou, souffre de la part de plusieurs 
objets. | 


PREMIÈME CONJUGAISON EN MEVW. 


INDICATIF-PRÉSENT. 


Ni mivweyimaw, plur. ok, je l'estime, je les estime. 

Ki miweyimaw, ok, tu l’estimes, do 
Miveyimew, il l'estime do 
Miweyimeyiwd, KR. 

Ni mivweyimänän, ak, ou, tk, + pers., nous l’estimons, do 

Ki miveyimädnow,ou,nânow, ok, + pers., nous lestimons, do 

Ki miweyimdwaw, ok, vous l’estimez, do 
Miweyimewok, ils l’estiment, do 


PASSÉ OÙ PARFAIT. 


Ni ki miweyimaw, plur. ok, je l'ai estimé, je Les ai estimés. 
Le reste comme au présent, en mettant ki. 


me 
IMPARFAIT. 


Ni miveyimà, ou, mâttäy, plur. ak, (1), je l’estimais, je les estimais. 


Ki miweyimä, ou, mâttäy, ak, tu l’estimais, do 
0 miveyimä, ou, mâttäy. il estimait, do 
O0 miveyimeyi, ou, meyittäy, R. 

Ni mivweyimättän, 4 pers., ak, ou, 14, nous l’estimions, do 
Ki miveyimdtiténow,ou,nânow.,k pers.,ok, nous l’estimions, do 
Ki Müveyimätidwdw, oh, vous l’estimiez, do 
0 miveyimätiäwarw, ok, ils l’estimaient, do 


0 miveyimeyittéwarw, R. (peu usité). 
PLUS-QUE-PARFAIT. 


Ni ki miveyimä, ou, mättäy, pl ak, je l'avais estimé,je les avais estimés. 
Le reste comme à limparfait, en mettant ki. 


s FUTUR. 
Ni ka miweyimaw, plur. ok, Je lestimerai, je les estimerai. 
Ki ka miweyimatw, oh, tu Pestimeras, do 
Kata, ou, kita miweyimew, il l’estimera. do 
Kata, ou, kita mivweymeyiwa, R. 
élGatete. à 
CONDITIONNEL. 
Ni pa miweyimaw, pl. 0h, je Pestimerais,je les estimerais. 
Ki pa miveyimaw, ok, tu lestimerais, do 
Pa miveyimetw, ok, il l’estimerait. do 
CIC IC EC 


Le reste comme à l'indicatif, en mettant pa. 


CONDITIONNEL PASSÉ. 
{ Ni pa ki miveyimaw, pl. ok, 
Ni pa ki miweyima, ou, mâttäy, je l'aurais estimé. 
CN ka ki mivweyima, ou, mâttä y, 
elc., etc. 


PARTICIPE-SUBJONCTIF, 


Miweyimak, pl. ik, ou, waw, moi, l’estimant, les estimant. 
Miweyimat, jik, ou, Waw, toi, l’estimant, do 


(1) Le signe du pluriel ne s’adopte qu’à la forme en llay. 
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Mivweyimät, lui, lestimant, les estimant. 

Miweyimdyit, R. 

{ Miveyimäyäk, ik, ou, waw, 
Miweyimaküt, jik, ou, waw, + pers. 

Miveyimdyak, ik, ou, waw, 4 pers. nous, l’estimant,' do 

{ Miweymäyek, uk, ou, waw, 
Miveyimek, uk, ou, waw, 

Miveyimdtjik, ou, waw, eux, l’estimant, do 
N. B. Pour le passé du Subjonctif, on met ki devant. 


€ nous, lestimant, do 


; vous, l’estimant, do 


FUTUR SUPPOSITIF, 


Mweyimaki, plur. miweyimakwäwi, si Je l'estime. 
Miveyimaiji, plur. miveyimatwäwi, si tu l’estimes. 
Miveyimätji, s’il l'estime. 


Miveyimäyitji, R. 
Miweyimaydki,ou,ku, pl. miweyimädyähoduwi 
Hole: EE Re NA ? si nous l’estimons 
Müveyimakitji, pl Mmiweyimakitwdwi,t pers. S 
Mivweyimäyaki, plar. miweyimdäyakwdiwi, & pb. si nous l’estimons. 
Miveyimäyeki,ou,ku, pl.miweyimayekwdwi 
ne TT Un RENTE pi 9 Si vous l’estimez 
Miweyimeki, ou, ku, plur. mivweyimehkwduwt, 
Miveyimätjiki, plur. miweyimétwdwi, s'ils s’estiment. 


IMPÉRATIF FUTUR. 


Miweyimäkkan plur. tk, tu l’estimeras alors. 
Miveyimäkkak, nous l’estimerons. 
Mivweyimäkhkwäntivik, | 
Mveyimäkkivodwik, nous les estimerons. 
Miveyimäkkwäwinik, 
Miveyimäkker, vous l’estimerez. 
Miweyimäkhekwdwik, vous les estimerez. 
| POSITIF. 
Meweyimak, plur. ik, ou, waw, moi, qui l’estime, etc. 


. Le reste, comme au subjonctif, avec le changement de la première 
syllabe 
ÉVENTUEL. 


Comme au suppositif, avec le changement. 
IMPÉRATIF-PRÉSENT. 


Miweyim, plur. 4, estime-le, estime-les. 
Kila, où, kita miweyimew, qu'il estime. 


— 100 — 


S. Miweyimätäk, ou, tân, estimons-le. 

P. Miweyimätânik, ou, tâniwik, estimons les. 
Miveyimik, estimez-le. 
Miveyimikuk, estimez-les. 

Kita, ou, kata miweyimewok, qu'ils l’estiment, etc, 


SECONDE CONJUGAISON EN AWEW. 


INDICATIF PRÉSENT. 


Ni pakamähwaw, plur. ch, je le frappe, je les frappe. 

Ki pakamähwaw, ok, . tu le franpes, do 
Pakamähwew, il le frappe, do 
Pakamähweyiva, KR. 4 

Ni pakamähwänän, pl. ak, ou, ik, 4 pers., nous le frappons, do 

Ki pakamähwdnow, nânow, pl. ok, &p. nous le frappons, do 

Ki pakamähwäwaw, ok, vous le irappez, do 
Pakamähwewok, ils le frappent, do 

IMPARFAIT,. 


Ni pakamähwä, ou, hwâttäy, plur. ak, je le frappais, je les frappais. 
Ki pakamähwà, ou, hwâttäy, ak, tu le frappais, do 

0 pakamähwä, ou, hwâttäy, il le frappait, do 

0 pakamähweyi, plur. hweyittäy, R. 

Ni pakamähwättän, pl. ak, ou, tk, 4 pers., nous le frappions, do 

Ki pakamähwätiänow,ou,nânow, ok, & p., nous le frappions, do 

Ki pakamähwdttäwaw, ok, vous le frappiez, do 

O pakamähwätidwaw, ok, ils le frappaient, do 


PARTICIPE-SUBJONCTIF. 


Pakamähwak (prononcez hwok), pl. ik, ou, waw, moi, le frappant. 
Pakamähwat, jik, ou, waw, toi, le frappant. 
Pakamähwät, lui, le frappant. 
Pakamähwäyit, R. 


Pakamähwdyäk, ik, ou, waw, : ef : 
Pakamähwakit, jik, ou, waw, & pers. CRE PR RE 
Pakamähwdäyak, ik, ou, waw, + pers., nous, le frappant. 
Pakamähwdyek, uk, ou, waw, À ef 
Pakamähwek, uk, ou, waw, YOUR, 1e, FAppans 


Pakamähwdtjik, ou, waw, eux, le frappant. 
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IMPÉRATIF PRÉSENT. 


Pakamäh, plur. uk, frappe le, frappe-les. 

Kita, ou, kata, pakamähwew, qu’il le frappe, etc. 

Pakamähwätân, ou, tâk, frappons-le. 

Pakamähwätânik, ou, tâniwik, frappons:les. 

Pakamähuk, ; frappez-le. 

Pakamahukuk, frappez-les. 

Kia, où, kata pakamähwewok, qu'ils le frappent, etc. 

| IMPÉRATIF-FUTUR. 

Pakamähwäkkan, plur. ik, tu le frapperas, 

Pakamähwäkkak, nous le frapperons, 
Pakamähwäkkwdwik, £ 
Pakamähwäkkwäntivik, nous les frapperons, à 
Pakamähwäkkwäwinik, TS 

Pakamähwäkkek, | vous le frapperez, 

Pakamähwäkkekkiwdwik, (1) vous les frapperez, 

TROISIÈME CONJUGAISON EN NEW. 
INDICATIF-PRÉSENT. 

Ni nettinaw, plur. ok. je le descends, je les descends. 

Ki nettinaw, ok, tu le descends, do 
Nettinew, ok, il le descend, do 
Nettineyiwa, R. 

Ni nettindndn, ak, ou, ik, + pers., nous le descendons, do 

Ki nettindnow, ou, nânow, ok, & pers., nous le descendons, do 

Ki nettindwaw, ok, vous le descendez, do 
Nettinewok, ils le descendent, do 

IMPARFAIT. 

Ni nettinä, ou, nâttäy, pur. ak, je le descendais. 

Ki nettinà, ou, nâttäy, ak, tu le dencendais. 

O neltinà, ou, nâttäy, il le descendait. 

0 nettineyi, ou, neyittäv, R. 

Ni nettindtiän, ak, ou, ik, + pers., nous le descendions. 

Ki nettindttänow, ou, nânow, ok, + pers. nous le descendions. 

Ki nettindtidwaw, ok, vous le descendiez. 

O nettindttdwaw, , ils le descendaient, etc. 


O nettineyittäwaw,, R. 


(1) Pour les temps composés, se régler sur la première conjugaison. 
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PARTICIPE-SUBJONCTIF. 


Neltinak, plur. ik, ou, waw, 

Nettinai, jik, où, waw, 

Nettinät, 

Netiindyit, R. 

{ Neltindyäk, ik, ou, waw, 4 pers. 
Neltinakit, jik, ou, waw, 4 pers. 

Nettindyak, ik, ou, waw, 4 pers. 

Nellindyek, uk, ou, waw, 
Neltinek, uk, où, waw, 

Neltindtjik, ou, waw, 


) 
) 


moi, le descendant, etc. 


toi, le descendant, etc. 
lui, le descendant, etc. 


; nous, le descendant, etc. 
nous, le descendant, etc. 
; vous, le descendant, etc. 


eux, le descendant, etc. 


IMPÉRATIF PRÉSENT. 


Nettin, plur. 5k, . 

Kila, ou, kata nettinew, 
Nettindtân, ou, tâk, 
Netlindiânik, ou, tâniwik, 
Nettinik, uk, 

Kita, où, kata netlinewok, 


descends-le, descends-les. 
qu'il ie descende, etc. 
descendons-le. 
descendons-les. : 
descendez-le, descendez-les. 
qu'ils le descendent, etc. ? 


IMPÉRATIF-FUTUR. 


Nettindkkan, tk, 
Nettinäkkak, 
Nettindkkwäwik, 
Neltinäkkwänivik, 
Neltindkhkwdwinik, 
Nettinäkkek, 
Netiinékhkehwdwik, 


— 


tu le descendras, 
nous le descendrons, 


nous les descendrons, 


alors, 


vous le descendrez, 
vous les descendrez, 


QUATRIÈME CONJUGASON EN HEW 


INDICATIF PRÉSENT. 


Ni säkihaw, plur. ok, 
Ki sdkikaw, ok, 

Sûkihew, 

Sékiheyiwa, R. 
Ni sdkihänän, ak, ou, ik, 4 pers, |. 
Ki säkihänow, ou, nânow, ok, 4 pers. 
Ki sdkihäwaw, ok, 

Säkihewok, 


) 


je Paime, je les aime. 
tu l’aimes, etc. 
il l'aime, etc. 


nous l’aimons, etc. 
nous laimons, etc. 
vous l’aimez, etc. 
ils l’aiment. etc. 
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IMPARFAIT. 
Ni sdkihâttäy, ou, ha, plur. ak, je Paimais;' je les aimais. 
KŸ sdkihâtläy, ou, ha, ak, tu l’aimais, etc. 
0 säkihâttäy, ou, ha, il l’aimait, etc. 
0 säkiheyittäy, ou, heyi, R. 
Ni säkihätiän, ak, ou, ik, 4 pers., nous l’aimions, etc. 
Ki sdkihdtténow, ou, nàänuow, ok, + pers. nous l’aimions, etc. 
Ki säkihättäwaw, ok, Vous l’aimiez, etc. 
0 säkihätidwaw, ils l’aimaient, etc. 


0 säkiheyiltäwaw, R. 


PARTICIPE-SUBJONCTIF, 


Sähihak, plur. tk, ou, waw, moi, l’aimant.. 
Sädkihat, jik, ou, waw, | toi, Paimant. 
Sûkihät, lui, l’aimant. 


Sékihäyit, R. 


Sékihäyäk, ik, ou, waw, pt 
 Sdihatat” jih, ou, au + pers., ; nous, l'aimant. 
Säkihäyak, ik, ou, waw, # pers., nous, l’aimant. 

Säkihäyek, uk. ou, Waw, LE 
À Sabine uk, ou, Wat } vous, l’aimant, 
Säkihätjik, ou, waw, eux, l’aimant. 


IMPÉRATIF-PRÉSENT. 


Säkih, plur. tk. | aime-le, aime-les 
Kita säkihew, qu’il l’aime, etc. 
Säkihätän, ou, tàk, aimons-le, 
Säkihätânik, ou, tâniwik, aimons-les. 
Säkihik, uk, aimez-le, aimez-les 
Kata säkihewok, qu’ils l’aiment. 


IMPÉRATIF FUTUR. 


Säkihäkkan, plur. 1k, tu l’aimeras, 

Säkihäkkak, nous Paimerons, 
Säkihäklkwdwik, a 
Säkihäkkwänivoik, nous les aimerons, À 
Säkikäkkwdwinik, = 

Säkihäkkek, vous l’aimerez, 


Säkihäkkekkwäwik, vous les aimerez, 
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CINQUIÈME CONJUGAISON EN TEW. 


INDICATIF PRÉSENT. 


Ni pakwätaw, plur. ok, | je le hais, je les hais. 

Ki pahwätaw, oh, | je le hais, etc. s 
Palwätew, il le haït, etc. 
Pakwäteyiwa, R. 

Ni pakwätanän,ak, ou, tk, & pers., nous le haïssons. 

Ki pakwdiänow,ou, nânow, ok, + pers., nous le haïssons. 

Ki pakwätäwaw, ok, vous ie haïssez. 
Pakwätewok, ils le haïssent, etc. 

IMPARFAIT. 

Ni pakiwdäta, ou, tâttäy, plur. ak, je le haïssai:, etc. 

Ki pakwdta, on, tâttäy, tu le haïssais, etc. 

O pakwäta, ou, tâttäy, il le haïssait 


0 pakwäteyi, ou, tâyittäy, R. 

Ni pakwdtätiän, plur. ak, ou, tk, 4 pers., nous le haïssions. 
Ki pakwädlätidnow,ou,nânow.ak, + pers., nous le haïssions. 
Ki pakwdtättäwaw, ok, vous le haïssiez. 

0 pakwätättäwan, ils le haïssaient, etc. 
© pakwäteyittawaw, R. 


PARTICICE DU SUBJONCTIF. 


Pakwätak, plur. tk, ou, waw, moi, le haïssant, etc. 
Pakwätat, jik, ou, waw, toi, le haïssant, etc. 
Pakwätät, lui, le haïssant, etc. 


Pakwätäyit, R. 
s Pakwätäyak, ik, ou, waw, £ 
À Pakwätakit, jik, ou, waw, & pers., } nous, le haïssant, etc. 
Pakwätäyak, ik, ou, waw, + pers., nous, le haïssant, etc. 
PA uk, ou, waw, 
Palkwätlek, uk, ou, waw, 
Pdwdidtjik, ou, waw, eux, le haïssant, etc. 


} vous, le haïssant, etc. 


IMPÉRATIF PRÉSENT. 
Pakwdäs, plur. tk, (1), hais-le, haiïs-les. 


Kita pakwätew, qu'il le haisse, etc. 


(1) Tous les verbes en {few font l'impératif en s, comme, alolew, imp., alos, nälew, 
imp., nds, etc, excepté ilew, qui fait 571. 
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Pakwätätän, ou, tâk, : haïssons le, 
Pakwätätânik, ou, tâniwik, haïissons-les. 
Pakwätik, uk, haissez-le, haissez-les. 
Kata pakwätewok, qu'ils le haïssent, etc. 


IMPÉRATIF FUTUR. 


Pakwätäkkan, plur. tk, tu le hsïras, 
Pakwätäkkak, nous le haïrans, 

{ Pakwdidkkiwodwik, #: 
4 Pakwäidkkwäwintk, + nous les haïrons, à 
(Pakwdtäkkiwvänivwik, æ 
Pakwdtäkkek, vous le haïrez, 
Pakwätäkkekhkwäwik, vous les haïrez, 


SEPTIÈME CONJUGAISON EN WEW 


INDICATIF PRÉSENT. 


Ni nandonawaw, plar. ok, je le cherche, etc. 
K1 nandonawaw, tu le cherche, etc. 
Nandonawew, il le cherche, etc. 


Nandonaweyiwa, R. 
Ni nandonawänän., ak. ou. ik ers. nous le cherchons. etc. 
? p 1 1 1 ÿ) 
Ki nandonawänow,ou,nânow, ok, + pers..-nous le cherchons. etc. 
F % 9 2 5 ; 


Ki nandonawdwaw, ok, vous Île cherchez, etc. 

Nandonawewok, ils le cherchent, etc. 
IMPARFAIT. 

Ni nandonawâttäy, ou, wa, plur. ak, je le cherchais, etc. 

Ki nandonawättäy ou, wa, ak, tu le cherchais, etc. 

O nandonawattäy, ou, wa, ak, il le cherchait, etc. 

O nandonaweyittäy, ou, weyi, R. 

Ni nandondwätiän, ak, ou, ik, 4 pers., nous le cherchions, etc. 

Ki nandonäwättänow,ou, nânow, ok, 4 p., nous le cherchions, etc. 

Ki nandondwdättäwaw, ok, vous le cherchiez, etc. 

O nandonawätiäwaw. ils le cherchaient, etc. 


O nandonaweyittäwaw, R. 
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PARTICIPE-SUBJONCTIF. 


Nandonawak, (1). plur. tk, ou, waw, moi, le cherchant, etc. 
Nandonawat, jik, ou, waw, toi, le cherchant, etc. 
Nandonawdt, lui, le cherchant, etc. 


Nandonawdyit, R. 

Nandondwäyäk, ik, ou, waw, 
Nandonawakit, jik, ou,.waw, + pers, 
Nandonawdyak, ik, ou, waw, + pers., nous, le cherchant, etc. 

Nandonawdyek, où, waw, 
Nandonawck, uk, où, waw, 
Nandonawätjik, ou, waw, eux, le cherchant, etc. 


| nous, le cherchant, etc. 
| vous, le cherchant, etc. 


IMPÉRATIF-PRÉSENT. 


Nandonaw, pl. nandondk, ou,nandonawik, (2), cherche-le, cherche:les. 


Kila, ou, kata nandonawetw, qu'il le cherche, etc. 
Nandonawdätän, ou, âk, cherchons-le. 
Nandonawätänik, ou, tâniwik, cherchons:les. 


Nandonawik, uk, 
Nandonäk, uk, 
Kita, ou, kata nandonawewok, qu’ils le cherchent, ete. 


l cherchez-le, cherchez-les.. 


IMPÉRATIF-FUTUR. 


Nandonawäkkan, plur. tk, tu le chercheras, 

Nondonawäkkak, nous le chercherons, 
Nandonawäkkwdwik, Fe 
Nandonawäkkwdäwinik, ñ - nous les chercherons, & 

| Nandonawäkhkwäniwik, ) ec 

Nandonawäkkek, | vous le chercherez, 

Nandonawäkkehwdwik, vous les chercherez, 

SEPTIEME CONJUGAISON EN SWEW. 
INDICATIF-PRÉSENT. 
Ni maniswaw, plur. ok, je le coupe, je les coupe. 


Ki maniswaw, tu le coupes, etc. 


(1) Dans les verbes en wew, ou, hwew, à la lre pers. du singulier du subjonctif, 
on prononce wok, ou, Awok, quoiqu’on écrive wak, ou, hwak, pour la régularité. 

(2) Dans les verbes en wew, la ?2me personne du pluriel de l'impératif, est indiffé- 
remment en dk. ou, en ik, mais, c’est de cette dernière terminaison seulement que se 
forment tous les verbes transitifs, qui se forment de cette personne. 
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Maniswew, 

Manisweyiwa, R. 
Ni maniswänän, ak, ou, tk, & pers. 
Ki maniswänow, ou, nànow, ok, + pers, 
Ki maniswdwaw, ok, 

Maniswewok, 


IMPARFAIT. 


Ni maniswa, ou, swâttäy, plur. ak, 
Ki maniswa, ou, swâttäy, ak, 

O maniswa, ou, swâttäy, ak, 

O0 maniswäyi, ou, swâyittäy, R. 

Ni maniswätiän, ak, ou, ik, 4 pers. 


Ki maniswättänow, ou, nânow, ok, + pers. 


Ki maniswdätidwaw, ok, 
O0 maniswdttdwaw, 
0 maniswäyittäwaw, R. 


il le coupe, etc. 


nous le coupons, etc. 
nous le coupons, etc. 
vous le coupez, etc. 
ils le COUpent, etc. 


je le coupais, je les coupais. 


tu le coupais, etc. 
il le coupait, etc. 


nous le coupions, etc. 
nous le coupions, etc. 
vous le coupiez, etc. 
ils le coupaient, etc. 


PARTICIPE-SUBJONCTIF. 


Maniswak, plur. tk, ou, waw, 
Maniswat, jik, ou, waw, 
Maniswät, 
Maniswäyit, R. 
Maniswäydk, 1k, ou, waw, 
| Maniswakit, jik, ou, waw, + pers. 
Maniswdyak, ik, ou, waw, + pers. 
Maniswdyek., uk, ou,waw, 
Maniswek, uk, ou, waw, 
Maniswätjik, ou, waw, 


moi, le coupant. 
toi, le coupant. 
lui, le coupant. 


; nous, le coupant. 


nous, le coupant. 


vous, le coupant. 
eux, le coupant, etc. 


IMPÉRATIF-PRÉSENT. 


Manis, plur. vx, 

Kata, ou, kita maniswew, 
Maniswätän, ou, tâk, 
Maniswätânik, ou, tâniwik, 
Manisuk, uk, 

Kata, où, hita maniswewok, 


coupe-le, coupe.les. 
qu’il le coupe, etc. 
coupons-le. 
coupons-les. 
coupez-le, coupez-les. 


‘ qu'ils le coupent, etc. 
| 8 
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IMPÉRATIF-FUTUR. 


Maniswäkkan, plur. tk, tu le couperas, 
Maniswäkkwdwik, Fi 
Maniswdkhodioinik, nous le couperons,  & 
Maniswdkhwdnioik, a 
Maniswdkhek, . vous le couperez, 
Maniswakhekkiodwik, vous les couperez, 
HUITIÈME CONJUGAISON EN }£W. 
INDICATIF-PRÉSENT. 

N't ajiwayaw, plur. ok, je le mets dedans (dans un sac} 

Kit ajiwayaw, ok, tu le mets dedans, etc. 
Ajiwayew, il le met dedans, etc. 


Ajiwayeyiwa, R. 
N't ajhvaydnän, plur. ak, ou, ik, 4 vers., nous le mettons dedans, etc. 
Kit ajiwayänow, ou, nânow, He > pers., nous le mettons dedans, ne 


Kit ajiwayäwaw, ok, , vous le mettrez dedans, etc. 

Ajiwayewok, ils le, ou, ils les mettront de- 
[dans, etc. 
IMPARFAIT. 

N't ajiwaya, ou, yâttäy, plur. ak, je le mettais dedans, etc. 

Kit ajiwaya, ou, yâttäy, ak, tu le mettais dedans, etc. 

OÙ ajiwaya, ou, yâttäy, ak, il le mettait dedans, etc. 

Ot ajiwayâyi, ou, yâyittäy, R. 

N°1 ajhwayättän, ak, ou, ik, 4 pers. nous le mettions dedans etc: 

KÜt ajiwayättänow, ou, nânow, ok, + p., nous le mettions dedans, etc. 

Kit ajiwayätiäwaw, vous le mettiez dedans, etc. 

Ot ajiwayätiäwa, ils le mettaient dedans, etc. 


PARTICIPE:SUBJONCTIF. 


Ajiwayak, ik, ou, waw, moi, le mettant dedans, etc. 
Ajiwayat, jik, ou, waw, toi, Le mettant dedans, etc. 
Ajiwaydt, lui, le mettant dedans, etc. 


Ajwaydyit, R. 
Ajüwaydydk, ik, ou, WaWw, , 
Ajiwayahkie, jik, ou, AD, 4 pers., | nous, le mettant dedans, etc. 


L 


ANR 


Ajiwaydyak, ik, ou, waw, & pers, nous, le mettant dedans, ete. 


Ajiwayäyek, uk, ou, waw, \ 
djnvayek, Uk, ou, wa, vous, le mettant dedans, etc. 


Ajivaydjik, où, waw, eux, le mettant dedans, etc. 


IMPÉRATIF-PRÉSENT. 


Ajiwäy, ou, ajiwayi, tk, mets-le, mets-les dedans, etc. 
Kata, ou, kila ajiwayew, qu'ils le mette dedans, etc. 
Ajivwayatâk, ou, tân, mettons-le dedans, etc. 
Ajivaydtânik, ou, tâniwik, mettons-les dedans, etc. 
Kata, ou, kita ajiwayewok, qu'ils le mettent dedans, etc. 


IMPÉRATIF-FUTUR. 


Ajiwayäkkan, tk, tu le mettras dedans, 
Ajivwayäkkwdwik, & 
Ajiwaydkkwdwintk, nous le mettrons dedans, E 
Ajiwaydkkwäniwik, ü 
Ajiwayäkkek, vous le mettrez dedans, 
Ajivaydkkekkwdwik, vous les mettrez dedans, 


Ci-après se trouve le tableau des quatre terminaisons du verbe ob- 
_jectif-animé, de {re à 3me qui sera d'un grand secours pour faire 
connaître à quelle conjugaison, appartient tel verbe. 
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Du verbe objectif-inanimé. 


Ce verbe, qui-a lieu, quand le sujet agit sur un objet inanimé, n’a 
que deux conjugaisons, dont Pune est en am, et l’autre en ttaw, comme 
_on peut le voir, par le tableau ci-dessus. Il se conjugue comme les 
deux verbes neutres de la première conjugaison en #taw, et de la 
troisième en am, sans y rien changer. " 


Des verbes indéfinis-animés et inanimés. 


Ces verbes. comme on l’a vu, dans le tableau ci-dessus, ont tous’ la 
troisième personne en ew, et ils se conjuguent en tout, comme le 
verbe neutre de la seconde conjugaison, pimuttew. 

On doit remarquer ici, que les indéfinis-animés ont un pluriel en 4, 
c'est-à-dire qu'il peuvent devenir adjectifs inanimés. Pour cela, il ne 
s’agit que de laisser le verbe à la 3me personne du singulier de l'in- 
dicatif, et ainsi le conjuguer comme ladjectif inanimé. Ex., kitimahi- 
wew, il rend misérable. 


Indicatif. 


S. Kitimahiwew, ou, kitimahiwemakan, cela rend misérable. 
P. Kiütimahiwewa, ou, kitimahiwemakanwa, ces choses rendent misér. 


Imparfant. 


S. Kitimahiweban, ou, kitimahiwemakanoban, cela rend misérable. 
P. Kitimahiwebani,ou.kitimahivemakanobani, ces choses rendaient misé. 
Participe-Subjonctif. 
S. Kitimahiwek, ou, hitimahiwemakak, cela rendant misérable. 
P. Kitimahüveki, ou, kitimahiwemakaki, ces choses rendant misér. 


V.G., eokoni dkkusiwina kitimahiwewa, ces maladies rendent miséra- 
ble; misiwe kijewdtisiwina atamihiwewa, partout les charités font 
plaisir. 


Article 13me.—Terminaisons du verbe objectif, avec leurs princi- 
pales significations. 


Quand on connaîtra les terminaisons suivantes et leurs significations, 
alors, à l’aide de quelques racines, on pourra former, sans le secours 
de personne, une multitude de verbes, pourvu qu'on fasse attention 
aux connnectives, qui doivent lier les racines aux terminaisons. 

On ne met ici que la troisième personne du singulier de l'indicatif 
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da verbe objectif animé, vu qu'avec le tableau ci-dessus, on peut former 
le resie. 

Lo Hew. Säkihew, il l'aime, titimahew, il le rend misérable, ojihew, 
il le fait. | 

Quelquefois on dit indifféremment hyew, ou, hew, v.g., hihispuhew, 
ou, kihispuhyew, il le rassasie. Ou bien: aussi, on dit, wiyew au lieu de 
hew, v.g., sikatchiwihew, ou, sikatchiwiyew, il Le fait maigrir, siiowihew, 
ou, sitowiyew, il le tient dans la crainte (en respect), sipwewihew, ou, 
sipwewiyew, il l'emmère. Ges terminaisons indiquent que le sujet 
cause l’action, l'accident ou la qualité désignée, par la racine. 

20 Hew et mew. Le premier désigne l’action, et le second la parole, 

kaskihew, il en vient à bout en agissant sur lui, kaskimew, il en 
vient à bout, il le gagne, en lui parlant. 

Les terminaisons hew et mew ajoutées à un verbe neutre, ou à un ad- 
jectif, forment un verbe comme en français, quand faire précède un 
infinitif, v.g., kiskisohew, et, kiskisomew, il lui fait souvenir, pimulta- 
hew, il le fait marcher, totamohew, il lui fait faire, itwehew, il lui fait 
dire, kiskeyittamohew, il lui fait connaitre. 

30 Mew, ajouté au verbe neutre, formé du nom, v.g., n’olemin, j'ai 
cheval, on forme un verbe objectif animé, comme: n’otemimaw, je 
lai pour mon cheval, o witjewäganimew, il l’a pour compagnon, ou, 
seulement, witewdganimew ; ni kiskinohamädwäganimaw, je lai pour 
disciple, okdwimew, il l’a pour mère, c’est sa mère. 

40 Tew. Nakatew, il labandonne, ndtew, il va le quérir. Cette termi- 
naison indique que le sujet fait lui-même l’action, indiquée par la 
racine. 

50 Atew. Cette terminaison indique que le sujet donne à l'objet la 
nature du nom, exprimée par la racine, v.g., askimâtew, il le jace 
‘comme des raquettes), awokkâtew, il le rend esclave, pikikkâtew, il le 
gomme, ayamihewikamikkätam, il en fait une église, ayamihawätam. 
il en fait un objet de prière, metdwdkâtew, il se joue de lui, il en fait 
un Jouet, mekastimwâtew, il lui donne un cheval, randonnee 
il demande une femme pour lui, mamisiwâtew, il a confiance en lui, 
il en fait un objet de confiance. 

60 Eyimew. Cette terminaison indique l’action de la pensée, de la 
réflexion, v.g., ieyimew, il le pense ainsi, miloneyimew, il pense à 
lui, täpweyeyimew, il le croit, miskweyimew, il le trouve en y pensant. 

70 Wokeyimew, est pour exprimer le verbe croire, v.g., tdpwewokeyi- 
mew, il croit en lui, sokkitehewokeyimew, il le pense courageux, mas- 
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kawisiwokeyimevw, il le croit fort. N.B. On peut même ajouter cette 
terminaison à un verbe objectif animé, v.g., nipahewokeyimew, il croit 
l'avoir tué, ni mishawäwokeyimaw, je crois lavoir trouvé. 

8 New, désigne l’action de la main, v.g., otinew, il le prend (avec la 
main), minonew, il l’arrange bien (avee la main). 

Jo Pitew, l’action du bras, c’est-à-dire, que le bras y est plus em- 
ployé que la main, vg., manipitew, il l’arrache, otchipitew, il le tire. 

100 Skhawew, désigne l’action des jambes et des pieds, v.g., takiskawew, 
il le frappe du pied, pikuskawew, il le brise en marchant dessus. 
Cest aussi une action quelconque, sur un corps, ni miyoshäkun, cela 
me fait du bien dans, ou, sur mon corps, kikiskawew, il le porte dans, 
ou, sur lui. N.B. Cette terminaison indique aussi la marche, v.g., 
miyäskawew, il le dépasse, osiskawew, (il Le lève) il le fait fuir. 

lo Spitew. Cette terminaison indique le goût, l’action des lèvres el 
du palais, v.g., nissitospitew, il en reconnait le goût, matchispitew, il 
en trouve le goût mauvais. 

120 Pwew. Ex., wikkipwew, il le trouve bon à manger, nissitospwew, 
il en reconnaît le goût, cette terminaison à la même signification que 
la précédente, spitew. 

130 Mémew, pour l’odorat, v.g., miyomâmew, il le trouve agréable à 
l'odorat, ou, wikimâmew ; maichimâmew, il le trouve désagréable à 
VPodorat, on dit: miyämeuw, il le sent. 

4140 Ttawew, c’est l'indication de l’ouïe, v.g., {dpwettawew, il croit ce 
qu'il lui entend dire, il croit à sa parole, kitimdkittawew, il l'écoute 
avec compassion, nissiottawew, il comprend ce qu’il dit. 

150 Nawew, pour la vue, v.g., nissilawinawew, il le reconnait en le 
voyant, hitimäkinawew, il le regarde avec pitié. | 

160 Yew, comme tew ; wiyew, il le nomme, ajiwayew, il le met 
dedans. 

170 Hyew, v.g., ahyew, ii le place là. 

180 Wew, v.g., wiljewew, il Paccompagne. 

190 Pahwew, désigne un coup violent, ou, une forte pression sur 
quelque chose, wepahwew, il le renverse, en lui donnant un coup 
pahipahwew, il le perce, v.g., avec une tarière. 

900 Ahwew, une action sur l’eau, v.8., ndtahwew, il va le chercher 
sur l’eau, atimahwew, il le rejoint sur l’eau ; cela indique aussi Pac- 
tion de piler, broyer, écraser, takkwahwew, il le pile, il écrase, 
iyewahwew, il le broie. 

910 Kkawew, c'est le verbe faire comme les phrases suivantes vont 
le faire comprendre, v.g., mitjisukkawew, il lui donne à manger, il le 
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fait manger, oskijikokkawew, il lui donne des yeux, il Jui fait avoir 
la vue, v.g., oskijitokkawew ea wiydbiyit, il est l'œil de laveugle ; 
otonikkawew, il lui donne une bouche, c’est-à-dire, il lui met dans la 
bouché ce qu’il doit dire, ottéwikkawew, il lui donne un père, ou, il 
lui fait avoir un père. 

22 Kawew, v.g., pittukawew, il entre chez lui, kwdpikawew, il va 
lui chercher de l’eau, atuskawew, il travaille pour lui. 


230 Twdwew, towew, ou, amdwew, désigne qu’on fait quelque chose 
à quelqu'un, v.g., petowew, ou, peitwawew, il lui apporte cela, ou, 
pelamâwew ;'totawew, ou, totamâwew, il lui fait, ojittowew, ojitta- 
mâwew, n'éaweyittamäwew, il lui désire, il désire de lui. 

240 Siawew, où, stamdwew, en faveur de, à ia place de, pour ; atus-* 
kestawew, ou, atuskestamâwew, il travaille pour lui, en sa place, itwe- 
stamâwew, il parle pour lui, en sa place, ayamihestamâwew, il prie en 
sa place, pour lui; s/awew, s'emploie aussi pour devant, etc., antè, en 
face, vis-à-vis, etc., v.g., nibdwistawew., il est debout près de lui, past. 
hostawew, il se lève devant lui, letchitchestawew, il lui impose les. 
mains, nokusistawew, il lui apparaît. 

Note.—Il paraît aussi qu'on peut mettre stew indifféremment, dans 
certaines expressions, v.g., webindsustâäwew, il lui offre en sacrifice, 
OU, webinästew, pakitindsustawew (idem), ou, pakitinästew. 

250 Tittew, comme la terminaison précédente, v.g., atdwätittew: 
atdwestamäwew, ou, atdwestawew, il achète pour lui, en sa place, en. 
sa faveur. | 

260 Swew. Cette terminaison est la marque du feu, du ciseau et du 
couteau ; fisiswew, il le cuit, ou, il le brûle, péswew, il le fait sécher, 
maniswew, il le coupe, oyiswew, il le taille: c’est de là qu’on dit : 
péskiswew, il le tire, il Le fusille (il lui fait faire explosion par le feu). 

27 Sawdtew, mème signification que la précédente, quand il s’agit 
de l’action du couteau ou du ciseau, v.g, Mmanisawâtew, ou, swew, il 
le coupe en morceaux, pikuswew, pikusawâtew, il le taille en pièces. 

28° Huyew, désigne une action sur l'eau, v.g., ajiwahuyew, il le 
traverse, une rivière ou un lac. 

29 Abdwayew, agir avec de l’eau, ou, au moyen de l’eau, v.g. 
nistâbâäwayew, il le noie, hitchistäbâäwayew, il le trempe dans l’eau. 

30° Amew, l’action des dents, lakkwamew, il le mord, otamew, il Le 
saisit avec ses dents, wissakamew, il lui cause de la douleur, en le 
mordant. 

310 Atemew, une action de la bouche, v.g., webatemew, il le rejette 
de sa bouche, ofatemew, il l’aspire. 
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320 Simew. Cette terminaison indique que le sujet fait souffrir à 
l'objet une secousse plus ou moins violente en le jetant, VS. pirkusi- 
mew, il l’étend, il le couche par terre. 


330 Astimerw, l’action du vent, v.g., webâstimew, il le jette au vent, il 
le vanne, DU A il Le rend lee par le vent, il Le fait aller à la 
voile. 


340 Tisahwetw, v.g., sipwetisahwew, il le fait partir vite, brusquement, 
wayäwitisahwew, il le jette dehors, yakkitisahwew, il l’excite, il le 
touche, il l’aiguillonne, un cheval, un bœuf. 

390 Totawew. Ce verbe, qui veut dire : à lui fait, est aussi employé, 
comme terminaison verbal; les exemples vont le faire comprendre : 
kiwetotawew, il s'en retourne vers lui, wemistikojimototawew, il lui 
parle français, nehiyawemototawew, il lui parle Cris, ndtamototawew, 
il se sauve vers lui, piftuketotawew, il entre chez lui. 

36° Puyew, l’action de la scie, de la lime et de la pierre à affiler,v.g 
kiskipuyew, il le coupe, en le a ou, en le limant, hinipuyew, “ 
l'affile, dskipuyew, il le fend, en le sciant. 

3 70 her désigne un Cr ts violent, causé par la hache, quelque- 
fois par l'action du fusil, v.g., tdskatahwew, il le fend avec la hache, 
khiskatahwew, il le coupe, en le bûchant, nawatahwew, il le tire au 
vol. 

380 Kkutew, désigne l’action du couteau, de la hache et de la ver- 
loppe, sur le bois, v.g., mokkutew, il le Velo ppe, il le polit, kinikikku- 
tew, il l’apointit, en le bûchant, ou en le verloppant. 

390 Skatew, laisser, abandonner, v.g., peyakwaskatew, il l’'abandonne 
seul , papémaskatew. en accompagnant, 1e abandonne seul en diffé- 
férents temps. 

400 Haïtew, l’action, sur un sentier, les traces de quelqu'uu, v.g., 
miskwdhattew, il trouve ses traces, sa piste, wanahattew, il perd sa 
piste, ndtdhattew, il va à la recherche de sa piste. 

4lo Ppinatew, ou, natew, l’action de maltraiter, faire souffrir, nes 
toppinatew, ou, nestonatew, il le fatigue, il le lasse, en le maltraitant ; 
otchinatew, c’est pour cela qu'il le frappe, ou, qu’il le tue, kwatakappi- 
natew, il le fait souffrir, en le maltraitant, etc. 

420 Kwdtew, c’est nt de l'aiguille, in collet, du lacet, du filet, 
V.&., kaskikwâtew, il le coud, tépakwâtew, ou , nakwälew. il le prend 
au filet, ou, au lacet. 

430 Fatoiheo, ou, yew, désigne le mécontentement, la colère, etc., 
v.8., oichiyäwihew, c’est pour cela, qu’il le fait fâcher, mwestasiyà- 
wihew, il le fait fâcher après coup. 
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440 Kkattawew, voy. le No. 35, iyinisikkattawew, il le traite avec 
finesse, adresse, yospisikkattawew, il est doux à son égard, miyopima- 
tisikkattawew, il est bon envers lui. 

450 Okätew, action par rapport à la demeure, l’habitation, v.g., naka- 
tokâtew, il le laisse, quelqu'un qui lève le camp,laissant la loge de son 
compagnon, qui ne part pas, ndtokâtew, il lève le camp vers sa 
demeure. 

460 Ganâmew, action sur les os, en frappant, v.g., waydwiganämew, 
il le fait sortir, en le frappant jusqu’à lui faire ressentir, jusqu'aux os. 

4To Tondmew, désigne l’action de la bouche, de la parole, v.g., kus- 
titonâmew, il craint sa bouche, ou, ses paroles, pakwdichitonâmew, il 
déteste sa langue. 

480 Kkätew, faire, ottäwikkâtew, il le fait son père. 

490 Kkämew, idem, oténissikkâmew, il la fait sa fille. 

500 Sékkomew, adoption, okosisäkkomew, il l’adopte pour son fils. 

Ottawikkâtew, ou, ottawikkâmew, il le fait son père. 

Ottäwisäkkomew, il l’adopte pour son père. 

Ottäwimew, il l’a pour père, c'est son père. 

Otiäwikkattawew, il Le traite en père. 

Ottéwikkawew, à lui donne un père, il lui procure, etc. Ainsi de 
suite avec tous les noms de parenté. 


Article 14me.—Des verbes transitifs. 
PASSIF. 
1e De Îre à 2me personne. 


Ce verbe a lieu, quand le sujet étant première personne, agit sur 
l'objet, seconde personne, moi et Loi, moi et vous, nous et toi. Comme 
äil n’y a pas d'article en Cris, tant pour distinguer les pluriels que les 
personnes, ce n’est que par la terminaison verbale, qu’on se reconnait. 

Le verbe transitif de 1re à 2me, se forme de la seconde personne du 
pluriel de l'Impératif du verbe objectif animé de Îre à 3me, en chan- 
geant le k final en tin, et en faisant précéder le pronom personnel küt, 
ki ou k’. 


Eremples. 
INDICATIF PRÉSENT. ‘ 
Ki mivweyimitin, je t’'estime. 
Ki mivweyimitindwaw, je vous estime. 


Ki miweyimitindn, nous ’estimons, ou, nous vous, ei. 


+ IN 
 PASSÉ OU PARFAIT. 


Ki ki miweyimitin, je t’ai estimé, etc. 
Le reste ut supra, en mettant ki devant. 


IMPARFAIT. 


Ki miweyimiti,ou, ki miweyimititidy, je t'estimais. 
Ki miweyimitittdwaw, \ je vous estimais. ë 
Ki miweyimititiän, noust’estimions,ou,nous vous, etc. 


PLUS-QUE-PARFAIT. 


Ki ki miweyimiti, ou. tittä je t'avais estimé. etc. (1). 
y ÿ ÿ. 5 1 
FUTUR. 
Ki ka miweyimitin, je t’estimerai, etc. 
CONDITIONNEL. 
Ki pa miweyimitin le t’'estimerais, etc. 
y ) J ) 


CONDITIONNEL PASSÉ. 
Ki pa ki miweyimitin, je l'aurais estimé, etc. 
Autre. 
Ki k& ki miweyimitin, | je t’'aurais estimé, etc. 


PARTICIPE SUBJONCTIF. 


Miveyimitän, moi, t’estimant. 
Miveyimitakwaw, ou, kuk, moi, vous estimant. 
Miveyimitäk. nous, t’estimant,et, nous vous;etc. 


Ki miveyimitäk, pour le passé. 
Ke miweyimitäk, pour le futur. 


E miweyimitän, vu que je t’estime. 
Æ ki miweyimitän, vu que je t'ai estimé. 
SUPPOSITIF. 
Miveyimitäni, si Je l'estime. 
Miveyimitakiwdwi, si je vous estime. 
Miveyimitdki, si nous t’estimons, et, si nous 


[vous estimons. 


(1) Pour les temps composés, on ne met que les premières personnes, puisqu'on 
peut se diriger d’après l’Indicatif pour les autres. 
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POSITIF. 
Meweyimitän, toi, que j'estime. 
Meweyimitakwaw, ou, AS vous, que j'estime. 
Meweyimitäk, toi, et vous, que nous estimons. 

ÉVENTUEL. 

# 
Meweyimitäni, quand je t’estime. 
Meweyimitakwduwi, quand je vous estime. 
Meweyimitäki, quand nous vous estimons. 


20 De 3me à 1re personne. 


On appelle ainsi le verbe passif, où la première personne souffre 
l’action de la troisième. Ce verbe se forme comme le précédent, de 
la seconde personne du pluriel de l'impératif du verbe de 1re à 3me, 
en le faisant précéder par les pronoms, comme on va le voir dans la 
conjugaison suivante. 

Pour les temps composés, il n’y a qu’à mettre les signes, comme on 
l’a vu à l'objectif animé de Îre à 3me. 


INDICATIF. 
Ni mivweyimik, plur. wok, il m'estime, ils m’estiment. 
Ki miweyimik, wok, il t’estime, ils t’estiment. 
Mivweyimik, il lPestime, c-à-d., il est estimé 
[par lui- 
Ni miveyimikonän, pl. ak, ou, 1k, 4 p. il nous estime, etc. 
Ki miweyimikonow,ou, nânow,0k,+ p. il nous estime, etc. 
Ki miweyimikowaw, 0h, il vous estime, etc. 
Miveyimikwok, ilssontestimésparlui,ou,par eux. 
IMPARFAIT. 


Ni miveyimiko, ou, kottäy, pl. ak, il m’estimait, ou, j'étais estimé 
[par lui 

Ki miweyimiko, ou, kottäy, ak, il t’estimait, etc. 

O0 mivweyimiko, ou, kottäy, il estimait, etc. 

Ni miveyimikottän, ak, ou, ik, 4 pers., il nous estimait, etc. 

Ki mivweyimikottänow, nânow, ok, 4 p, il nous estimait, etc. 

Ki mivwveyimikottäwaw, ok, il vous estimait etc. 

0 miweyimikottäwaw, ils l’estimaient, etc. 


ee Te 


PARTIGIPE-SUBJONCTIF, 
Miveyimit, plur, jik, ou, waw (1), lui, m'estimant, etc. 


Miveyimisk, ik, ou. waw, lui, t’estimant, etc. 

Miweyimikut, lui, étant estimé par lui. 

Miveyimikoyäk, ik, ou, waw, 
Miveyimiyamit, jik, ou, wa D. lui, ou, eux nous estimant. 


Miweyimikoyak, ik, ou, an RS À 
Miweyimitak, ik, ou, WA, 1 pers. ul, OU, eux nous estimant. 


Mivweyimikoyek. de ou, Wa, Lui ù 

Miveyimitek, uk, ou. Wa, ui, OU, eUX vous estimant. 

Miveyimikutjik, ou, waw. eux, étant estimés par eux, ou, 
[par lui. 

SUPPOSITIF, 

Miveyimitji, plur. wâwi, s'il m'estime, etc. 

Miweyimiski, wâwi, s’il l'estime, etc. 

Miweyimikutji, s’il est estimé par lui. 


| Miweyimikoyäki, ku, En Sin , 
Miveyimiyamitit, wäwi, à pers, A ne 


Miveyimikoyaki, ku, wi, ; Er es 
Miveyimitaki, ku, WäWi. L'pers., je 


Miweyimikoyekr, Ru, wäwi, à . 
Müveyimiteki, ku, wawi. SNOUS ES ENMENE TO 
Miweyimikutjiki, ou, in s'ils sont estimés par lui, ou, 


[par eux. 
30 De 3me d Îre (inanimé). 

Ce verbe à lieu, quand le sujet souffre de la part d’un objet inanimé. 
C'est le même que le précédent, seulement que l’objet est inanimé. 
Il se forme de la seconde personne du pluriel de l'impératif du verbe 
objectif de {re à 3me en ajoutant un, avec les pronoms. 

Comme tous les verbes objectifs inanimés, il n’y a pas de pluriel. 


INDICATIF. 
N't atamihikun, cela me fait plaisir,ou,j'éprouve 
[du plaisir par cette chose. 
Kit atamihikun, cela te fait plaisir. 
Atamihikurw, cela lui fait plaisir. 
N't atamihikundän, & pers. cela nous fait piaisir. 
Kit atamihikunow, ou, nânow, &-pers., cela nous fait plaisir. 
Kit atamihikundwaw, cela vous fait plaisir. 
Atamihikuwok, , cela leur fait plaisir. 


(1) Voyez un peu plus loin pour la formation de cette Ire personne. 
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INDÉFINI. 


Atamihikundänüviw, 
Atamihikunänivwan, 
Atamihikunäniwiwa, 
Atamihikunäniwanwa, 
Atamihikuwdän, R. 


| on éprouve du plaisir par cela, 
+ (on (indéfini) souffrant l’action, 
) qui lui est faite par l’objet). 


s. ! 
P. | 


IMPARFAIT. 


cela me faisait plaisir. 
cela te faisait plaisir. 


N't atamihiku, ou, kuttäy, 
Kit atamihiku, ou, kuttäy, 
Ot atamihiku, ou, kuttäy, cela lui faisait plaisir. 
N't atamihikuttän, 4 pers., cela nous faisait plaisir. 
Kit atamihikutiänow,ou, nânow, + pers., cela nous faisait plaisir. 
Kit atamihikuttäwaw, cela vous fait plaisir. 

Ot atamihikhuttäwaw, cela leur fait plaisir. 


INDÉFINI. 


on était satisfait par cette chose. 
etc. 


Atamihikunäniwiban, 
Atamihikunäniwanoban, 
Atamihikunäniwibani. 
Atamihikundniwanobant. 
Atamihikuwänoban, R. 


s. À 
D 


PARTICIPE-SUBJONCTIF. 


Atamihikuyän, cela me faisait plaisir. 
Atamihikuyan, cela te faisait plaisir. 
Atamihikut, cela lui faisait plaisir. 
Atamihikuyäk, + pers., cela nous faisait plaisir. 
Atamihikuyak, + pers. cela nous faisait plaisir. 
Atamihikuyek, cela vous faisait plaisir. 


Atamihikutjik, ou, waw, 


Atamihikunäniwik, 


INDÉFINI. 


cela leur faisait plaisir. 


S. < Atamihikundniwak, cela faisant plaisir, etc. 
Atamihikuk, L 
Atamihikunäniwiki, 

P. 4 Atamihikunänüwaki, on faisant plaisir. 


Atamihikuki, 
Atamihikuwit, R. 


HP 


Exemples ‘pour l’indéfini de ce verbe, nisokkamäkunäniwiv aya- 
mihdwin, on est aidé par la religion, hwatakihikunäniwiwa dkhkusiwina. 
on souffre par les maladies, wikik, hiskhinohamäkuwän Mmiyo-masinahti- 
gana, chez lui, on est instruit par les bons livres ; J. C. ki pe ituttew, 
tchipimätjihiwet, e ki misiwänätjihikuwit pdstähuwin, J.-C. est venu 
pour donner la vie, vu qu’on avait été perdu par le péché. 

N.B.—Pour les temps composés, se régler sur la quatrième conju- 
gaison du verbe neutre en uw. 


40 De ?2me à re personne. 


Ce verbe à lieu quand une première personne souffre l’action d’une 
seconde, mo, par foi, nous par vous Ce verbe se forme comme les 
deux précédents de la seconde personne du pluriel de l'impératif du 
verbe objectif animé, de 1re à 3me, en changeant le k final en », et 
en le faisant précéder ce verbe par le pronom personnel ki. 

Exception.—Dans les verbes de la 5me et 6me conjugaison, il se 
forme de la première personne singulière de l'impératif, en y ajoutant 
in, quand ce verbe se termine par tew, et un, quand il se termine par 
hwew et swew. 


Exemples. 


INDICATIF PRÉSENT. - 


. . - L Le L 
Ki miweyimin, tu m'estimes. 
Ki miweyimindwaw, vous m'estimez. 
Ki miweyiminän, Lu nous estimes, et vous nous estimez 
IMPARFAIT. 


Ki miweyimi, ou, mittäy, tu nrestimais. 
Ki miweyimittéwaw, vous m’estimiez. 
Ki müveyimittän, tu nous estimais,et vous nous estimiez. 


PARTICIPE-SUBJONCTIF, 


Mivweyimiyan, toi, m'estimant. 
Mivweyimiyak, toi, ou, vous, m’estimant. 
Miwveyimiyäk, toi, ou, vous, nous estimant. 
SUPPOSITIF. 
Miweyimiyani, si tu m'estimes. 


Miweyimiyeki, ou, ku, si vous m'estimez. 
Miveyimiyäki, si tu nous estimes, et, si vous nous estimez. 


Miveyimin, 
Müveyimik, 
Miveyiminaän, 


Miveyimikkan, 
Miveyimikhek, 
Miveyimikkak, 
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IMPÉRATIF PRÉSENT. 


estime-mol. 
estimez-mol. 
estime-nous, et, estimez-nous. 


“INPÉRATIF-FUTUR. 


tu m'estimeras alors. 

vous m'estimerez alors. 

tu nous estimeras, ou, vous nous 
[estimerez. 


Pour les temps composés, mettre les signes, comrne on l’a vu dans 
les différentes conjugaisons précédentes. 


5° Passif-indéfint. 


Ce verbe a lieu, quand le sujet du verbe est on, et agit sur une per- 
sonne, ou bien quand le sujet souffre de la part de on. 

Ii se forme de la seconde personne du pluriel de l'impératif du 
verbe objectif animé de 1re à 3me, en y ajoutant awin, excepté pour la 
troisième personne, qui est irrégulière, comme on va le voir. 


Ni miweyimikawin, 

Ki miveyimikawin, 
AIiweyimaw, 
Mimeyimimdwa, KR. 


INDICATIF-PRÉSENT. 


on m'estime, je suis estimé par on. 
on t’estime, etc. 

on lestime, etc. 

on le lui estime, étc. 


Ni mivweyimikawindän, & pers., on nous estime, etc. 
Ki miweyimihawinow,ou,nàänow,£ p. on nous estime, etc. 


Ki miweyimikawindwaw, 
Miweyimaäwok, 


è 


= Miveyimikawinäniwiw, 
"à Miweyimikawinäniwan, 


on vous estime, etc. 
on les estime, etc. 


INDÉFINI. 


on est estimé par. 


P { HnegimRaun nan abri ne 
* UHiweyimikawinäniwanwa, }on SA RUE 


Miveyimikawiwän, R. 


.IMPARFAIT. 


Ni mivweyimikawi, ou, kawittäy, on m’estimait. 
Ki miweyimikawi, ou, kawittäy, on t’estimait. 


Miweyimättäy, ou, miweyima, 
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on l’estimait. 


Miweyimimättäy, on, miweyimima, R. 


Ni mivweyimikawilitän, + pers. 


Ki miweyimikawitiänow, on, nânow, & p., 


Ki miweyimikawittdwaw, 
Miweyimdttayah, 


Miveyimikawindniviban, 


pi 


Mive: yimikawinänivanoban, 


Miweyimikawinänivibani, 


Miweyimika indniwanobant, 
Miweyimikawiwänobän, R. 


on nous estimait. 
on nous estimait, 
on vous estimait. 
on les estimait. 


 INDÉFINI. 


] 
Ü on était estimé. 


PARTICIPE-SUBJONCTIF. 


Miweyimikawiyän, 
Miweyimikawiyan, 
Miveyimith (1), 
Miveyimimith, R. 
Miveyimikawiyäk, 4 pers., 
Miveyimikawiyak, & pers, 
Miweyimikawiyeh, 
Miweyimithjik, ou, waw, 


Hiweyimikhawindäntwik, 
Miveyimikawinänioaks 
Mivweyimikawik (peu usité). 
Miveyimikawindänivike, 
Miveyimikawindniwaki, 
Mnocyimikawiki, 


Miweyimikawi, R. 


moi, qu'on estime. 
toi, qu'on estime. 
lui, qu’on estime. 


* lui, qu’on lui estime. 


nous, qu’on estime. 
nous, qu'on estime. 
vous, qu’on estime. 

eux, qu'on estisne. 


INDÉFINI. 


on, 


? 
On, étant.estimé, etc. 


SUPPOSITIF. 


Miveyimikawiyäni, 
_Miveyimikawiyant, 
Miveyimithji, 
Müveyimimilji, R. 


(1) On met à cette troisième personne un } final, pour ôter l’ambiguité qu’il y 
aurait entre la première personne du singulier du subjonctif de 3me à {re avec celle-ci. 
Quoiqu'il y ait de la différence dans la prononciation, cependant elle est peu sensible. 


si on m'estime. 
si on t’estime. 
si on l'estime. 


Voyez un peu plus loin pour la formation de cette 3me personne. 


9 


étant estimé, etc. 
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MHiweyimikawiyäki, ou, kn, & pers., si on nous estime. 
Miweyimikawiyaki, ou, ku, & pers. si on nous estime. 
Mivweyimikawiyeki, ou, ku, si on vous estime. 
Miwveyimithjiki, ou, wâäwi, si on les estime. 


IMPÉRATIF PRÉSENT. 


Quoiqu'il soit peu usité, cependantil y en a un de cette manière, v.g. 


Miveyimikawi, sois estimé. 
Kita, ou,.kata miweyimaw, qu'il soit estimé. 
Miveyimikawitän, ou, tâk, soyons estimés. 

. Hiweyimikawik, soyez estimés. 
Kita, ou, kala miweyimdwok, qu’ils soient estimés. 

IMPÉRATIF-FUTUR. 

Miweyimikawikkan, sois estimé, ; 
Mivweyimikawikheh, | soyez estimés, = 
Miweyimikawikkak, soyons estimés, 


Article 15me.—Du Diminutif dans les verbes objectifs-animés. 


Le Diminutif, dans Les verbes objéctifs-animés, se forme de la même 
manière que dans les verbes neutres, comme on l’a vu, c'est-à-dire, 
en intercallant si avant la dernière lettre du mot, à l'indicatif. Cepen- 
dant, il y a quelques variations dans la suite de la conjugaison, 
comme les exemples suivants vont le faire connaître. 


Ni pakamdéhwaw, je le frappe, etc. 
lo Tre à 3me, etc. 


INDICATIF. 
Diminutif. 
Ni pakamähwdäsiw, plur. ok, je le frappe un peu. 
Ki pakamähwäsiw, ok, etc. 
Pakamähwesiw, etc. 
Pakamähwesiyiwa, R. 
Ni pakamähiwdäsinän, ak, ik, 4 pers., etc. 
Ki pakamähiwäsinow, ok, + pers., etc. 
Ki pakamähwäsiwaw, ok, etc. | 
Pakamähwesiwok, etc. 
IMPARFAIT. 


Ni pakamähwdsi, ou; sittäy, ak, je le frappais un peu. 
etc. elc. 
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PARTICIPE-SUBJONCTIF. 


Pakaméhawässak, plur. 2h, ou, waw, moi, le frappant un peu. 
Pakamähwäsat, jik, ou, waw, etc. 

Pakamähwdsit, etc. 

Pakamähwäsiyäk, ik, ou, waw, etc. 

Pakamähwdäsiyak, etc. 

Pakamähwäsiyek, uk, ou, waw, etc. 

Pakamähwdsitjik, ou, waw, etc. 


IMPÉRATIF. 


Pakamähwäsi, frappe-le un peu. 

Pakamähwäsik, frappe-les un peu. 

Kita pakamähwdsiw, qu’il soit frappé un peu. 
Pakamähwdsitân, ou, tâk, frappons les un peu. 
kakamähwäsik, uk, frappez-le, et, frappez-les un peu, etc. 


Ainsi de suite pour les autres temps. en mettant LARIOUs après si les 
accidents de nombres et de personnes. 


Ni pakamahuk, il me frappe. 
20 3me à lre; EC: 


INDICATIF. 
Diminutif. 
Ni pakamahusik, plur. wok, il me frappe un peu. 
Ki pakamahusik, wok, etc. 
Pakamähusik, etc. 


-PARTICIPE-SUBJONCTIF. 


Pakamähusit, jik, ou, waw, lui, me fraprant un peu. 
Pakamähusisk, ik, ou, waw, etc. 
Pakamähusikut, etc. 


Ainsi de suite, pour le reste de la conjugaison. 
Ki pakamähun, tu me frappes. 
39 2me à lre, etc. 


INDICATIF. 
Diminutif. | 
Ki pakamähusi, tu me frappes un peu, etc. 
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PARTICIPE-SUBJONCTIF. 
Pakämahusiyan, toi, me frappant un peu, etc. 
IMPÉRATIF. ‘ 


Pakämahusin, frappe-moi un peu. 
Pakämahusikkan, tu me frapperzs un peu, etc. 


Ki pakamahutin, je te frappe. 
4o 1re à 2me, etc. 
INDICATIF. 
Diminutif. 
Ki pakamahutisin, je te frappe un peu, etc. 


SUBJONCTIF, 


Pakamähusitän, moi, te frappant, etc. 
5 PASSIF-INDÉFINI. 
Ni pakamähukawin, on me frappe. 


INDICATIF. 
Diminutif. 
Ni pakamähukawisin, on me frappe un peu. 
Ki pakamähukawisin, etc. 
Pakamähwäsiw, etc. 
PARTICIPE-SUBJONCTIF. 


Pakamähukawisiyän, moi, étant frappé un peu par on. 
Pakamähukawisiyan, etc. | 
Pakamähusit, etc., etc. 


N.B.—Je pense que ces exemples sont suffisants pour démontrer 
de quelle manière on doit placer dans le verbe le signe du Diminutif. 
On devra se rappeler qu’on peut employer cette forme Diminutive dans 
toutes sortes de verbes, et avec les adjectifs, etc., et n'importe à quel 
temps. 


Article 16me.— Du relatif-direct, dans les verbes objectifs animés. 


Voir ce qui a été déjà dit sur ce relatif. à l’occasion du verbe neutre. 

Ce relatif se forme de la seconde personne du pluriel de lImpératif 
de fre à 3me, en changeant le k final en méwa. Ex. miweyimik, esti- 
mez-le. | 
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INDICATIF. 

Ni miveyimimäwa, plur. wok, je le lui estime, etc. 

Æt miweyimimdwa, wok, tu le lui estimes, etc. 
Miweyimimew, il le lui estime, etc. 


Ni miveyimimdnän, ak, ou, ik, & pers, nous le lui estimons, etc. 

Ki mivweyimimänow, ou, FLE 3 pers, nous le lui estimons, etc. 

Ki miweyimimäwäwauw, ok, vous le lui estimez, etc. 
Miweyimimewok, ils le lui estiment. 


IMPARFAIT. 


Ni miveyimimä, ou, mâttäy, plur. ak, je le lui estimais, etc. 

Ki mivweyimimä, ou, mâttäy, ak, tu le lui estimais, etc. 

O miveyimima, ou, mâttäy, il le lui estimait, etc. 

Ni müveyimimdtiän, ak, où, tk, 4 pers, nous le lui estimidns) ete: 
Ki müveyimimätiänow,ou,nânow.ok.4 p,nous le lui estimions, etc. 
Ki miweyimimättéwaw, ok, vous le lui estimiez, Le 
O miveyimimättéwaw, ils le lui estimaient, etc. 


PARTICIPE-SUBJONCTIF, 


Mivweyimimak, plur. tk, ou, waw, moi, le lui estimant, etc. 
Miveyimimat, jik, ou, waw, toi, le lui estimant, etc. 
Miveyimimät, lui, le lui estimant, etc. 


{ Miveyimimäydk, ik, ou, waw, Rp ns 
Miveyinimakit, jik, ou, wa 4 pers., f nous, le lui estimant, etc. 


Miweyimimdyak, ik, ou, waw, & pers. nous, le lui estimant, etc. 


Miweyimimäyek, uk, ou, Waw, ES 
Miweyimimek, vous, le lui estimant, etc. 


Miveyimimätjik, ou, waw, eux, le lui estimant, etc. 


IMPÉRATIF-PRÉSENT. 


Mivweyimim, estime-le lui, etc. 
Miweyimimik, estime-les lui, etc. 
Miveyimimdtäk, ou, tân, estimons-le lui, etc. 
Miweyimimdtänik, ou, tâniwik, estimons-les lui, etc. 
Miveyimimik, estimez-le lui, etc. 
Miveyimimikuk, estimez-les lui, etc. 


IMPÉRATIF-FUTUR. 


Miveyimimäkkan, plur. tk, tu le lui,ou,leur estimeras. 
Mveyimimäkkak, nous le lui estimerons. 
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Miweyimimäkkwäwik, 

Mivweuimimäkkwäntiwik, nous les leur estimerons. 
Miveyimimäkkwäwinik, | 

Miweyimimäkkek, vous le lui, ou, leur estimerez- 
Miweyimimäkhkekkwdwik, vous les leur estimerez. 


Relatif-direct de 3me à Tre. 


Il se forme du transitif de 3me à re, en ajoutant oyiwa, à Br 


catif, v.g. * 
INDICATIF PRÉSENT. 


Ni miyikoyiwa (1), il me le iui donne, v.g., son 
fils m'aime, okosissa ni sdki- 
hikoyiwa, etc. 


Ki miyikhoyiwa, il te le lui donne. 
Miyikhoyiwa, s il le lui donne. 
Ni miyikoyiwändna, + pers. il nous le lui donne. 
Ki miyikoyiwänowa, + pers., il nous le lui donne: 
Ki miyikoyiwdwa, il vous le lui done. 
Miyikoyiwa, ils le lui donnent. 
. IMPARFAIT. 
Ni miyikoyi, ou, yiwâttäy, plur. ak, il me le lui donnait. 
Ki miyikhoyi, ou, yiwâttäy, ak. il te Le lui donnait. 
O miyikoyi, ou, o miyikoyiwättäy, il le lui donnuit. 
Ni miyikoyiwdttän, 4 pers., il nous le lui donnait. 
Ki miyikoyiwättänow, ou,nânow, & pers., il nous le lui donnait. 
Ki miyikhoyiwältéwa, il vous le lui donnait. 
0 miyikoyiwättäwa, ils le leur donnaient. 


PARTICIPE-SUBJONCTIF. 


Miyiyit, plur. jik, ou, waw, vu qu’il me le (lui) donne. 
Miyiyish, ik, ou, waw, vu qu'il te le (lui) donne. 
Miyikuyil, vu qu’il le (lui) donne. 

( Miyikhowäyäk, ik, ou, waw, \ ARE 
Miyiyamiyit. ik, ou, WA, à vu qu’il nous le (lui) donne. 
Miyikhowäyak, ik, ou, waw, h. ; 
Miyiyitak, uk, où, WA, ; vu qu’il nous le (lui) donne. 


A 


(1) Je ne connais pas de pluriel pour l'indicatif. Quoiqu'il y en ait un pour l’im- 
parfait et le subjonctif, cependant il est peu usité. 


b] 
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Miyiyitek, 
Miyikuyitjik, ou, waw, vu qu'ils le (lui) donnent, 


Miyikowdäyek, uk, ou, waw 
| ÿ EN Une 4 É vu qu’il vous le (lui) donne. 


Relatif-direct de 3me à 1re inanimé. 


' s 


INDICATIF PRÉSENT. 


N't äbatjihikuwän, cela me rend service, v.g., o- 
tchikahigan, sa hache. 

Kit dbatjsihikuwän, cela te rend service. 
Abatjihikuyiw, cela lui rend service. 

N't äbatjihikuwdnän, & pers. ceia nous rend service. 

Kit äbatjihikuwdnow, ou, nânow, & pers., cela nous rend service. 

Kit dhatjihikuwdnäwaw, cela vous rend service. 
Abatjihikuyiw, _ cela leur rend service. 

IMPARFAIT. 

N't dbatjihikhuwa, ou, wâttäy, cela me rendait service, ete. 

Kit dbatjhikuwa, cela te rendait service. 

Ot dbatjihikuyi, ou, yiltäy, cela lui rendait service. 

N't äbaljihikuwdtiän, & pers. cela nous rendait service. 

Kit abatjihikuwältänow, ou, nânow, + p., cela nous rendait service. 

Kit dbatjihikuwdttäwaw, cela vous rendait service. 

Ot dbatjihikuyi, ou, yittäy, et peut être, 

ot dbaljihikuyitidwa, cela leur rendait service. 


PARTICIPE-SUBJONCTIF. 


Abatjihikuwok, cela me rendant service, etc. 
Abatjihikuwat, cela te rendant service. 
Abatjihihuyit, cela lui rendant service. 
Abatjihikuwdäyäk, cela nous rendant service. 
Abatjihikuwdyak, cela nous rendant service. 
Abatjihikuwdyek, cela vous rendant service. 
Abatjihikuyit, cela leur rendant service. 


N.B.—Dans cette conjugaison, il faut bien faire attention de pro- 

noncer w comme ow, bien ouvert, pour éviter l’ambiguité, v.g., e dbat. 

, _ jthikoyak, vu qu'il nous rend service (objet animé), e dbatjihikuyak, 
vu que cela nous rend service. 
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Ârticle 17me.—Du subjonctif, dans les verbes de 3me à re, et dans les 
verbes passifs-indéfinis. 

Dans les verbes transitifs (passifs-animés) de 3me à re, dont la 
troisième personne du singulier de l'indicatif est en muk, tk, uk, le 
subjonctif se forme, en changeant le # final en {, pour la 1 personne, 
v.g. miweyimik, säkihik, pakamahuk, 11 est estimé par lui, il est aimé 
par lui, il est frappé par lui, on dira, pour la Îre personne du subjonc- 
dif, miweyimit, sdkihit, pakamahut. Excepté dans les verbes, dont la 
3me personne de l'indicatif est en {ik}; alors on change #i% en sit, pour : 


la {re personne du subjonctif, v.g., pakwdtik, il est haïÿ par mn pak a: 


wäsit, moi, étant haï par lui. Les autres personnes sont régulières. 

D. ju verbes de 3me à re dont la troisième personne du singu- 
lier est en dk, à lPindicatif, on change dk en wit, pour le suDjOn CH 
Ex., nancdondk, 1l est CHÉTEnE par lui. 


Participe-Subjonclif. 


Nandondwit, jik, ou, waw, vu qu’il me cherche. 
Nandonäsk, ik, ou, waw, vu qu'il te cherche. 
Nandonäkuit, vu qu’il est cherché par.lui. 


Nu ASE jik, ou, waw, 
Nandonäkoyäk, ik, ou, waw, 4 pers., 
Nandonätak, uk, ou, waw, 
Nandonäkoyak, ik, où, waw, + pers., 


Nandondkoyek, uk, ou, waw, 
Nantonätek lui, vous cherchant. 
| u 


Ÿ lui, nous cherchant. 


Ÿ lui, nous cherchant. 


Nandondkutjik, ou, waw, vu qu'ils sont cherchés par 
î [lui, ou, eux. 


Dans les verbes indéfinis- -passifs, la troisième personne du Participe- 
Subjonctif se forme de la 3me personne du singulier de l'indicatif du 
verbe de 3me à Îre en changeant le X en £, et quelquefois en {h, v.g., 
nandondk, 11 est cherché par lui, nandonät, lui, étant cherché (indéf: 
niment), miweyinik, il est estimé par lui, miweyimilh, lui, étant estimé. 

Ce son de l’h, comme on la vu plus haut, à lieu, quand il y aurait 
ambiguité entre la 3me personne du singulier du subjonctif du verbe 
passif-indéfini, et la 1re personne du subjonctif de 3me à (re, v.g. 
e itisahut, vu qu’i: m'envoie, e itisahuth, vu qu'il est envoyé. 

Article [8me.—Du Dubitatif dans les verbes objectifs-animés 
el les transitifs. 
OË met ici les conjugaisons du Dubitatif, dans les verbes objectifs. 
animés, quoique ce soit à peu près la même forme que dans les # vertes 


za 


at tle 


neutres, il y a pourtant quelques différences surtout pour le Participe- 
Subjonctif. On met en face l’un de l’autre, les trois Dubitatifs, afin que 
l’on reconnaisse plus facilement les variations. En relisant ce qui a 
été dit à l’article du Dubitatif, avant les verbes neutres, on verra 
qu'il y a trois Dubitatifs, comme suit : 

1° Le Dubitatif ordinaire, en tuke, v.g., ni ka miskawätuke, je vais 
le trouver sans doute, kispin wdbamäwoke, supposé que je le voie, ki 
miyikotukenik, c’est tout probable qu’ils te le donnent, pe-n’tdwädbami- 
wane,en supposant que tu viennes me voir, nipahätukenak, ils sont sans 
doute tués. 

20 Le Dubitatif probable, en kuban, en parlant de choses et de per- 
sonnes dont on n’a plus souvenir, ou qu’on n’a pas vues, qu’on suppose 
avoir agi ou existé ainsi, v.g., ki wdnihdkubanik kit ayimihewiminimak, 
c'est tout probable que tu as perdu ton chapelet, ki nipahekubanik, il 
est bien probable qu'ils les ont tués, ki tdpwettätiyänbane, supposé que 
je t'eusse cru alors, ki tépwelldwiyanbane, probablement que si tu m’a- 
vais cru, etc. 

30 Le Dubitatif suppositif, en a, v.g, wabamewa, il le voit (dans une 
vision), e£usi n'hikwa, il m'aurait dit cela, iskdni ki miydwa, tu lui as 
probablement donné. 
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Article 19me.— Des verbes RÉFLÉCHIS. 


Le verbe réfléchi, où pronominal, est celui dont le sujet et le régime 
sont la même personne. Avec tous les verbes chjectifs-animés, on peut 
faire des verbes réfléchis. Ce verbe se forme de limpératif du 
verbe objectif-animé de Îre à 3me, en changeant le k final en sun, ou 
en changeant 2k en un, v.g. 


\ 


Réfléchi. 
Säkihik, aimez-le. Ni säkihisun, ou, hun, je m'aime. 
Kesindteyimik, regrettez le. Kesindteyimisuw, ou, muw il se repent. 
Wäbamik, vovez-le. Wäbamisuk, ou, muk, mirez-vous. 
Pakwälik, haïssez le. Ki pakwätisundwarw (1), vous vous haïssez. 
Pakamähuk, frappez-le Pakamähusuwok,ou,huwok, ils se Hess 
Mitjiminik, retenez-le. Miljiminisuk, a vous. 
Kisisuk, brülez-le. Ki kisisusun, ou, sun, tu te brûles 
Pettäk, écoutez-le. Petltäsuw, il s'écoute. 


Ajiwäyik, mettez-le dedans. Ajiwayisu, mets-toi dedans. 


Il n’y à pas en Cris, comme en français, de verbes essentiellement 
réfléchis, comme: je me repens, etc., puisque tous viennent et se for- 
ment M verbe objectif. 

Le verbe réfléchi ainsi formé, se conjugue comme le verbe neutre 


en uw de la quatrième conjugaison, tant pour les temps primitifs que 
pour les temps composés. 


Article 20me.—Des verbes MUTUELS, OU, RÉCIPROQUES. 


Le verbe muluel, ou réciproque, a lieu lorsque deux sujets agissent 
l’un sur lautre. Il se forme de la seconde personne du pluriel de 
l'impératif du verb: objectif-animé de {re à 3me, en changeant 4 final 
en fun. Mais dans les verbes en yimew, ou, mew, il y a deux formes, 
June, comme on vient de le voir, et l’aut'e, en changeant mik de l’im- 
pératif, en {{un, v.g 


Mutuel. 
Mivweyimik, estimez-le. Miweyimituk, ou, miüvweyittuk (2), entr’es- 
[timez vous. 
Kandwdbamik, regardez-le. Kandwäbamituk, ou, kandwäbattuk, re- 


[gardez-vous l’un l’autre. 


l 
(?) Cotte dernière forme est plus usitée que la première. 


) Les verbes en {ew et mew, n’ont qu’une seule forme, celle en sun. 
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Otämähuk, frappez-le. Otäémahutuwok, ils s’entre-frappeni. 

Webinik, rejetez le. Webinituk, rejetez-vous. 

Säkihik, aimez-le. Ki LARGE vous entr'aimez. 

Itik, dites-lui. Hituwok, ils s’entre disent. 

Kisisuk, brûlez-le. Kisisutuwok, ils s'entre-brülent. 

Nandondäk, cherchez:le. Nandonätuwok, ils s’entre-cherchent. 

Nissitotiäk, comprenez-le. Nissitottdtuwok, ils se comprennent l’un, 
[l’autre. 

Nistäbäwdyik, noyez-le. Nistdbdwdyituwok, ils se noient l’un 

[l'autre. 


Quoiqu’en français le mutuel ne puisse exister pour les trois per. 
sonnes du singulier, cependant en Cris on s’en sert, mais alors on doit 
plutôt le considérer comme un verbe réfléchi, v.g. 


Ni wikittun, je me marie. 

Ki wikittun, tu te maries. 
Wikitiuw, il se marie. 
Kikkätuw, il se dispute. 
Notiniluw, il se bat. 


Aïnsi formé, le mutuel se conjugue en tout comme le verbe neutre 
de la 4me conjugaison. 


N.B.—Du verbe réfléchi et du verbe mutuel, on peut former des 
verbes objectifs, en ajoutant une terminaison animée, v.g., sdkihitu- 
hew, il les fait s’entr'aimer, notinituhewok, ils les font battre, piweyi- 
misuhewok, ils le font se mépriser, ils le rendent humble; dijimisus- 
tawew, il se confesse à lui, ayimihisustawew, il se donne de la peine 
pour lui. 


Article 21.—Des verbes irréguliers. 


Je ne sache pas qu'il y ait en Cris de verbes irréguliers pour la 
formation des temps et des personnes, mais il y en a quelques-uns 
pour la formation des quatre formes du verbe objectif, comme ni 
miyaw, je lui donne, qui n’a pas la forme inanimée ; ses deux indéfinis 
font, mehkiwew, mekiw. ; 

Aussi le verbe ÿew, il Lui dit ; tam, iyiwew, qui n’a pas l’indéfini- 
inanimé ; mowew, il le mange, mowiwew, mitjiw ; mohew;il le fait 
pleurer, mohiwew, mohiltaw, mohikkew. 


N.B.—T y a aussi un petit nombre de verbes qui n’ont que les 
secondes personnes du pluriel de l'impératif, comme : 
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Astam, viens ici, astamilik, venez ICI. 

AWAGs, va-t-en d'ici, awasilik, allez-vous en d ici. 
Awähe, prends courage, awdhek, prenez courage. 
Niyän, vas, pars, niyak, allez, partez. 


Article 22me.—Du verbe d'accompagnement. 
g 


De tous les verbes objectifs, des indéfinis, du verbe neutre et des ad- 
jectifs, on forme un verbe d'accompagnement, c’est-à-dire, quand on est 
de concert avec quelqu'un pour agir. En donnant une certaine forme 
au verbe, tout en conservant la racine, on joint à sa signification pre- 
mière, celle d'accompagnement, d'acte mutuel. Ce verbe se forme de 
cette manière: en mettant witj comme préfixe devant le verbe, avec 
la connective à, quand il commence par une consonne, et en mettant 
mew à la fin de la 3me pers. du singulier de l’indicatif, après en avoir 
retranché le w, ou si elle se termine par toute autre lettre, la joindre 
à mew, par une connective, v.g., ayamihaw, il prie, witj'ayamihämew, 
il prie avec lui, notinikew, il se bat, ni wiljinotinikemaw, je me bats 
en sa compagnie, asakkew, il donne à manger, wij'asakkemew, il 
donne à manger de concert avec lui; nipahew, il le tue, ki witjinipa- 
hemaw, tu le tues, de concert avec lui, miyawdtam, il se réjouit, ni 
wilji-miyawälamaw, je me réjouis avec lai, iskusiw, il est de telle lon- 
gueur, ni wilji-iskusimaw, je suis aussi long que lui, metawew, il joue, 
awitji-metiwemew, il joue avec lui, mitjisuw, il mange, wii Mmitjisu- 
mew, il mange avec lui. 

Quelquefois aussi le verbe d'accompagnement se forme des verbes 
réfléchis, ou mutuels, v.g., piweyimisuw, il s’humilie, ni wüji-piweyi. 
misumaw, je m'humilie avec lui, kikkätuw, il se dispute, wijikikkätu- 
mew, il se dispute avec lui, notinituw, 1l se bat, witjinotinitumew, il se 
bat avec lui. De là on forme un nom d'accompagnement, ainsi: mt 
wiljinotinilum, celui, avec qui je me bats, mou ennemi, asattuw, il 
donne à manger, ni witji-asattumaw, celui avec qui nous don- 
nons mutuellement à manger, n'lasallumägan, ou, n'lasallum, mon 
compagnon de festin, c’est-à-dire, nous invitant tour à tour. 

Le verbe d'accompagnement ainsi formé se conjugue tout comme 
le verbe objectif animé de 1re à 3me, et est sujet à toutes les formes 
et transitions, comme le premier. 
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SECONDE PARTIE. 


SYNTAXE. 


+ La Syntaxe est la partie de la Grammaire qui s'occupe de l’ordre et 
de l’arrangement des mots, dans le discours. 


CHAPITRE PREMIER. 
DU NOM. 
Article ler.—Du nombre dans les noms. 


Il y a certains noms qui ne se mettent pas au pluriel ordinairement, 

comme peyakoskän, une bande, une tribu, nisoskän, deux tribus, 
nistoskän, trois tribus, et ainsi de suite. 
_ Tous les noms se terminant par kamik, quand ils marquent toute 
un> étendue, ou, excitant l'admiration et l’étonnement, ne se mettent 
pas au pluriel, comme waskitaskamik, sur la terre, ici-bas, piiwataska- 
mik, un désert, kakwäyakakkamik ! chose effrayante, osdmakkamik ! 
une très-srande quantité. 

Il y en a d’autres, qui, quoiqu'ayant un pluriel, cependant ne le 
prennent pas ordinairement, comme les noms des jours, des saisons, 
etc., nisokijikaw ekwa, aspin ka mispuk, il y a deux jours depuis qu’il 
neige, nistopipun namatwiya ni wäbamaw, trois hivers que je ne lai 
pas vu, newo nipin namawiya pimdtisiw, quatre étés depuis qu'il est 
mort, {dntatlo pisim ? combien de mois ? 

Pour le lieu où se fait l’action, le pluriel est semblable au singu- 
lier, v.g., wéskdhiganik, dans la, ou, les maisons, kitchikijikok, dans le 
ciel, ou, dans les cieux, miyonok, dans une, ou, des bonnes places. 


Article 2me.-—Noms tirés des langues étrangères. 


Pour ce qui est des noms propres des langues étrangères on doit leur 
faire subir tous les accidents de nombre et de relatifs,comme les noms 
communs de la languecrise ; sans cela on s'expose à faire des ambiguités, 
v.g.. il aime Jésus-Christ. sdkiheso Jesus Christa ; pahamähwew Pierra, il 
frappe Pierre ; Christiwiw, il est le Christ, Jeanwa ohosissiyiwa, itew, 
il dit au fils de Jean ; napatalwa misdiwa, les patates sont grosses. Le 
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mot Napatak, est le mot patate, qui est 2ndianisé; katolik-ayamihü- 
win, la religion Catholique, Pharisiwiyiniwok, les Pharisiens. 


Article 3me.-—Noms propres, chez les sauvages. 


Les Cris portent tantôt des noms de bêtes, d'arbres, ou d’autres ob- 
jets dans la nature, et tantôt ils ont des noms formés, dont les uns 
sont très-significatifs et les autres trèsridicules, et plusieurs, qui ne 
veulent rien dire, v.g. y 

Osäwask, L’ours-jaune, Maskwa, L'ours, Maskwaw kapimuitet, L’ours 
qui marche, Wäbimustus, le Bœuf-blanc, Mikkomustus, le Bœuf-rouge, 
Kiyiwin, L'aigle. 

Pour les noms formés de verbes ou d’adjectifs, on met le verbe ou 
l'adjectif à la troisième personne du singulier, en retranchant la der- 
nière syllabe, v.g., Kijikdwokabaw, Le-jour-de-bout, pour Xiyikäwokd- 
bäwiw, il est Le-jour-de-bout, nabatekijik, un côté du jour ; ou bien, on 
met le verbe au subjonctif, avec ka devant, mais en retranchant la 
dernière lettre, v.g.,Kasokkatchakwe, pour Kasokkatchäkwet,L’âme forte, 
celui qui a L'âme forte, ka miyotakkuske, pour ka miyotakkusket, celui 
qui pose bien le pied; aussi: wikashkokiseyin, pour wikaskokiseyiniw, 
le vieillard à l'herbe odoriférante, o paskiydkewiyin, pour o paskiyäke- 
wiyiniw, l’homme qui remporte la victoire, Pakisimowisk, pour Pakisi- 
mowiskwew, la Femme du soleil couchant, Pisimweyäbiwisk, la Femme 
de l’arc-en ciel. Toutes ces sortes de noms ne prennent jamais ordinai- 
rement de pluriel n1 de relatif. 


Article 4me.— Noms composés. 


Quand deux noms de suite désignent une seule et même chose ou 
personne, un seul, le dernier, subit les accidents de personnes et de 
pluriel, et celui dont la qualité est déterminée se met le premier. 


Exemples. 
Ohimdwipiyesis, l'oiseau-chef. 
Assiniwospwäqan, un calumet de pierre. 
Mistik'waskik, une chaudière de bois. 
Assiniwikamik, une maison de pierre. 
Iskwewostikwän, une tête de femme. 


Quand en français deux noms sont mis en rapport par une prépo- 
sition, on met le second le premier, v.g. 
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Ospwägandbisk, de la pierre à calumet. 


Naäbewasäkäy, un habit d'homme. 
Tchikahiganäitik, un bois à hache (manche de bois). 
Pisimweydpiy, la corde du soleil (arc-en. ciel). 


De manière qu’on doit dire: päskisigandbisk, le canon, le fer du 
fusil, et, püväbiskowipäskisigan, un fusil de fer, mistikosi, un canot de 
bois, et, osiwdttik, bois à canot. 

Avec des radicaux et des terminaisons substantives, on forme une 
infinité de noms, v.g. miskhkwegin, du drap rouge, maskawdättik, du 
bois dur, kaskitewdbuiy, de l'eau noir. 


Article 5me.—Remarques sur l'emploi de quelques noms francais. 


Les expressions françaises, comme : à midi,ce soir,demain,hier,ce matin, 
etc., se rendënt en Cris, par le verbe, v.g., dbitiawikijikaw, il est midi 
(le milieu du jour), otdkusiki, ce soir, quand il sera soir, otäkusik, hier 
(étant soir), wdbaki, demain, quand il sera Jour, aurore. Toutes ces 
expressions sont des verbes impersonnels, et se conjuguent, d'après leur 
règle. 

Atr (avoir l’}, v.g., il a l'air malade, dkkusiwinäkusio, ou, mana. 
piko dkkusiw, ou, manapiko ot akhusitiäy. 

Vivant (tout), il le prend tout vivant, kiki iyinikke obtlinew, il le cuit 
tout en vie, kiki iyinikke kisiswew. 


Article 6me.—Du nom du heu, où se fait l’action. 


Le nom de lieu, où l’on est, où l’on va, d'où l’on vient, et par où 
l'on passe, c’est-à-dire, où en français, on met les prépositions, 
dans, en, Sur, ce nom prend une terminaison, en dk, ok, ou, 1k, selon 
qu’il se termine. S'il est terminé par une voyelle, ajoutez seulement k; 
s’il est terminé par un #, ajoutez ok; s’il est terminé par un w, chan- 
gez celte lettre en k; s’il est terminé par d’autres consonnes, ajou. 
tez ik. 

Cette terminaison en ok, et, tk, etc., ne doit s'ajouter qu'après les 
accidents de personne et de relatif. Le pluriel est semblable au singulier. 


Exemples. 
Wiki, sa demeure, wikyik, dans sa demeure. 
Sontyaw, lPargent, soniydk, sur l'argent. 
Maskutew, prairie, mashkutek, dans la prairie. 
Kijik, le ciel, kijtkok, dans le ciel, 
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Wäskähigan, maison, wäskähiganik, dans la maison. 
Mipit, dent, mipilik, sur la dent. 
, Miteyaniy, langue, miteyanik, sur la langue. 


Il demeure dans la maison de son père, olawiya wikiyik wikiw, il le 
frappe sur la tête, pakamdhwew ostikwäniyik. Dans nos maisons, mi 
wäskähiganinänik ; sur vos habits, k'iskutdkäwdwdk ; dans leur res 
o masinahiganiwäk. 

En ajoutant une terminaison en ndk à une racine quelconque, on 
forme un rom de lieu, v.g., miyonôk, dans une bonne place, mayanok, 
en une mauvaise place, peyakwanok, en une même place, kekwanok ? 
en quelle place ? namawiya nikotwanok, en aucune place. 


En mettant à un nom une terminaison en ndk, on forme un nom de 
lieu, avec l’idée des prépositions parmi, au milieu,elc., v.g., ayisiyininäk, 
parmi les hommes, pijiskinâk, parmi les bêtes, Mens % milieu des 
femmes, émane le le lieu où est Dieu, Rate. parmi les 
bœufs. Pareillement, en ajoutant une terminaison en ndmk, à un 
nom, ou à un adjectif, v.g., küskwewinânik, au milieu des folies, mütche- 
tinânik, parmi la multitude, wdskdhiganinâk, au milieu des maisons, 
ayamihäwininânik, au sein de la religion, {chikawdsisinänik, parmi 
le petit nombre. 


Article 7me.—Noms pour les distances. Eexpressions les 
plus ordinaires. 


La distance se mesure par les campements, le soleil, une portée de 
fusil, de flèche. etc, Y:2., peyakwaw nipäniwiw, ou, peyak kapesiwt- 
neyaw, on dort, ou, on campe une fois, c’est-à-dire, que la distance est 
de deux jour. Si je demande à quelqu'un la distance de sa demeure à 
la mienne, je pourrai dire: ota otchi täneyikok iji pitchäk ka wikiyan ? 
d'ici, combien y a-t-il pour aller où tu demeures ? Il me répondrait de 
ces différentes manières : poskukijik täkusinänivwiw, on arrive le même 
jour, € dbittawikijikäk otittdkäniwiw, on y atteint au milieu du jour, 
peyak pimutakkwewineyaw, c’est d'une portée de flèche, etc., niso kut- 
chiskdwewineyaw, c’est la longueur de deux courses, täneyikok espitchi 
pitehäk ? combien est-ce loin ? 


Namawiya wdyo, ce n’est pas loin. Xisiwäkiwiw, c’est proche. 
Article 8me.—Noms de mesure. 


O2 se sert en Cris, pour mesurer, du bras, de la main, du doigt et 
du pied, v.g 
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Peyak onisk, une brasse. 

Mijoniskeyaw, c'est de deux brasses. 

Abitidwonisk, ou, tdwäskigan, une demie brasse, au milieu de l'estomac 
Abitidwoniskestw, il est d’une demie brasse. 
Peyädkonichitcheyaw, c’est la grandeur de la main. 
Nisotchitch, deux pouces. 

Peyak misil, un pied. 

Newo misit, quatre pieds. 


E nistoniskeyäk pisdgandbiy, unc corde de trois brasses. 

Nistotchitch n'layiwiskawaw, je suis plus long que lui,de trois pouces. 

Nisoniskesiw awdh senibän, ce ruban à deux brasses de long. 

On dit aussi: peyak tipahigan, une mesure, une verge. 

Peyak kwdpahigan, une mesure, v.g., un pot, une chopine. 

Tipäbiskotchigan, ce qui sert à peser, une balance, une romaine. 

N.B.—Tous ces noms pour mesurer, ne se mettent pas au pluriel 
ordiraiment, v.g., niso kwdpahigan kaskitew, deux mesures defpoudre, 
nistonisk manitowegin, trois brasses de drap, niydnan tipahigan papaki- 
weyän, cinq verges d’indienne, eoko pimikkän mitätatomitano tipäbis., 
kotchiganeyaw, ce pemican est de cent livres. 


Article 9me.— Pour l'argent, le prix d’une chose. 


Il est probable que les sauvages n’avaient aucune expression pour 
le prix, la valeur d’une chose, avant d’avoir vu les Biancs. Dans 
leurs marchés et conventions, tout se faisait par des échanges. 

C’est alors qu’ils ont commencé à se servire du mot attäy, pelleterie, 
fourrure, qui ne prend jamais le pluriel, quand on s’en sert pour 
compter,estimer la valeur d’une chose, v.g., peyakwattäy,un plus (1), ou, 
pelu, équivalant ordinairement à deux chelins; nistwattäy ni tipahen 
eoko, j'ai payé cela trois plus; mitdiat tâttwattayesiw, il vaut dix plus ; 
tantattwattäyeyäk ? combien de plus est-ce ? mitchelaltwattayeyaw, ou, 
mistahi tipahikätew, c’est cher, sokkattayesiw, il est cher de plusieurs 
plus. Pour ce qui est de l’ar tt on dit: peyak soniyaw, une pièce de 
monnaie, et, une piastre. 

Peyak MIA soniyaw, un louis, newo hitchisoniydwok, mn louis. 

Sonians, chelins, nisto soniyansäk, trois chelins. 

Piwäbishus, sou, pence, niso piwädbiskusa, deux sous. 


. (1) Ce mot plus a été inventé par les Canadiens du Nord-Ouest pour répondre à 
l'expression indienne atläy, pelleterie. Les Anglais se servent du mot skin, V.g., 
give me that, l'ill give vou two skin, eoko miyin ekusi nij'walläy ki ka miyilin, 
donne-moi cela, et je te donnerai deux plus. 
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Article 10me.—Noms de temps. 


En Cris, il n’y a pas de mot pour dire le temps; on est obligé de se 
servir de périphrases, mais pour les jours et les saisons, les expres- 
sions ne font pas défaut. Tous les mots, pour désigner les différentes 
espaces du temps, sont des verbes impersonnels, qui par fois sont 
traités comme des substantifs. 


Heure. Les sauvages n’ayant pas l’idée des heures, on a adopté le 
mot tipahipisimwän, qui vent dire la marque du soleil; nisto tipahipi- 
simwdn, aspin ka wäbak, il y a trois heures, depuis qu'il est jour, 
nikotwdsik tipahipisimwäneyaw anotch espütdwak kijikaw, c'est la 
sixième heure du Jour. 

Jour et nuit. On compte plus généralement par les nuits, v.g., ekwa 
newo tibiskaw aspin ka takusiniyan, voilà quatre nuits que tu es arrivé, 
c'est-à-dire cinq jours, Ât nisto tibishkdyiki, ou, newo kijikäyiki, kita sip- 
wettew, dans trois nuits ou quatre jours, il partira. 

Miyohkijikaw, il fait beau temps, ou, bon jour! ki ka wimiyotibiskisin ! 
bon soir ! 

Nisokijikkweyaw, cette distance est de deux jours. 

Posku-kijik, le même jour. 

Kape-kijik, tout le jour. 

Kape-tibisk, toute la nuit. 

Küchi-kijikaw, jour de fête, kitchi-kijikandk, dans, ou, pendant le jour 
de fête. 

Semaine. Il n’y a pas de mot pour l’exprimer, on dit cependant : 
peyak misakäme ayamihewikijikaw, tout le temps jusqu’au Dimanche. 

Pour les jours de la semaine, voir le Dictionnaire. 

Mois, pisim, Ce qui se rapporte toujours aux lunes, qui sont seules 
employées, pour désigner les mois, nistopisim namawiya n'otchi wäba- 
maw, je ne l’ai pas vu depuis trois lunes, nisopisimwew, il a deux 
mois, namalew pisim, la lune n'existe plus, ou, le mois est fini. 


MOIS DE L'ANNÉE. 


Janvier. Kise-pisim, l’ancien, ou, lé grand mois. 

Février. Mikisiwipisim, le mois de l'aigle. 

Mars. Niski-pisim, le mois de l’outarde. 

Avril. Ayekiwi-pisim, le mois de la grenouille. ; 

Mai. Opineyäwewipisim, mois où les oiseaux font leurs œufs. 
Juin. Opäskäweluwipisim, mois où les petits sortent de la coque. 


Juillet. Opaskuwi-pisim, mois où les oiseaux muent, 
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Août. Oppahuwipisim, mois où les oiseaux peuvent s'envoler, 
après le retour des plumes. 

Septembre. Onotjihituwipisim, mois où les bêtes fauves courent le rut. 

Octobre.  Kaskatinowipisim, mois où il gêle. 

Novembre. lyikuwi-pisim, mois des frimas. | « 

Décembre. Pawatchakinasis, mois où la neige est suspendue aux arbres. 


Tantatto etakimit pisim ? quel est le quantième du mois ? 

Müätat akimaw, c'est le dix, keko pisim ka akotchik? quel est le mois 
présent ? 

Le vingt de Février, je partirai pour la prairie, mikistwipisim niji- 
tano akimitji, ni ka sipwettän maskutek ; je reviendrai à la fin de Mars, 
niskipisim pont akimitji, ni ka pekiwän. 

L'année, Peyak askiy, un an, newo askiy, quatre ans; mais ordinai- 
rement, on compte par les hivers, pipon ; nistopipon aspin ka nipit, 
il y a trois hivers qu’il est mort, tantatto pipon ekwa ? combien y a-t-il 
d’'hivers ? à 

Les quatre saisons de l’année, sont : 

Pipon, l'hiver, pipinék, l'hiver passé, dernier ; ke pipok, quand il sera 
hiver, l'hiver prochain, e pipok, pendant l'hiver. 

Miyoshamiw, le printemps, miyoskamik, le printemps dernier, ke 
mayoskamik, le printemps prochain, ou, sikwan, ke sikwak, sikwandk. 

Nipin, l'été, nipinôk, l'été dernier, ke ns l'été nie 

Takwäkin, Pautoruné, takwdäkôk, automne dernier, ke takwäkik, l'au- 
tomne prochain. 

Otäkusik, hier, anotch, aujourd’hui, wdbaki, demain, awasotäkusik, 
avant-hier, ütchi awasotäkusik, le jour d’avant-hier, awasiwdbahi, après 
demain, kitchi awasiwdbaki, le jour d’après demain, awasinipinék, de 
cet été, un an, ktchi awasipiponék, il y a deux ans, ou, trois hivers, 
ki nijopipohi, dans deux ans, nijitanopiponwew, il a vingt hivers, 20 
ans, e nipiniyik, ka sipwettet, c'est pendant l'été qu'il est parti, e pipo- 
ka atusket, c’est pendant l'hiver qu'il travaille. 


Article 11me.—Liste des noms inanimés, réputés animés. 


Comme on la vu, au commencement de la Grammaire, il y a dans 
la langue Crise, plusieurs noms, qui, quoiqu’objets inaniméé de leur 
nature, suivent cependant les règles des animés, par rapport aux diffé- 
rents accident*, qu’ils ont à subir dans la déclinaison, ou, vis-à-vis du 
verbe. On ne peut donner aucune raison de cela. On pourrait peut- 
ètre penser que, vu l'utilité de certaines choses, on les a regardées et 
élevées au rang des êtres animés, mais ce n’est pas le cas,car des obje's 
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bien indifférents sont réputés animés, tandis que d’autres plus néces- 
saires et plus utiles ne le sont pas, comme on va le voir dans la liste 
suivante, placée par ordre alphabétique. 

N.B. —Les mots précédés du signe x sont tantôt animés et tantôt. 
inanimés, selon l’emploie qu’on en fait. 


A 

Akask, wok, flèche, qui a un gros Assiniy, ak, pierre. 

bout. Ayamihewättik, wok, croix. 
Akik, wok, rhume. Ayamihewimin, ak, chapelet. 
x Akup, ak, couverture. Astis, ak, mitaine, gant. 
Abuiy, ak, aviron, rame. Atiäy, ak, pelleterie. 
Akukwdichigan, ak, tavelle. Atayokkan, ak, fable, conte. 
Ajigan, ak, nippe, bas. Aichanis, ak, jonc, anneau. 
Asiydn, ak, brayais. Atchäbiy, ak, arc. 
Ahpit, ak, sac, pour le tabac. Atak, wok, étoile. à 
Askik, wok, chaudière. .: Aichakus, ak, petite étoile. 


Aspiskotchigan, ak, tapis, ou, ce qui 
est mis sous la selle. 


Esahamän, ak, cuillère de coquille. ÆEmikkwän, ak, cuillère. 
Esis, ak, petite coquiile. Eskan, ak, corne, panage. 
Es, ak, coquille 
L | . 


Iskwesis, ak, lyiniskdtäsk, wok, carrotte sauvage” 


Fe orge. 
Iskwewesisikkän, ak, | ë 


Käwiy, ak, poil du porc épic. Kona, k, neige. 
Kiskiwehun, ak, pavillon. " Kiputchigan, ak, fantôme. 
° M 
Manawäy, ak, joue. Mispikäy, ak, côte, côté. 
Manitoskätäsk,wok, gingembre, car. x Mistik, wok, bois. / 
-rotte à moreau. Mitchikiw, ok, dard. 
x Min, ak, grain, graine. Mikisis, ak, rassade. 


Mandämin, ak, blé-d’inde. x Mitäs, ak, fausse-culotte. 
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Minahik, wok, épinette. 
Hasän, ak, ortie. 
Mestan, ak, sève. 

Mitus, ak, tremble. 
Mayimitus, ak, lard. 


Mikkwatow, ok, champignon rouge. 


Miteskan, ak, corne, panage. 
Mitiskwespiy, ak, côtes. 
Mispikegan, ak, plat-côté. 


Otäbändsk, wok, traine, voiture. 
Okiniy, ak, bouton de rose. 
Otisikkän, ak, navet. 

Ospwdgan, ak, pipe. 


Miskwamiy, ak, glace. 
Mustusweyän, ak, peau de buffalos 
! avec le poil. , 

Tout mot accompagné de cette 
terminaison en weydn, est animé, 
v.g., maskweyân, peau d'ours, 4. 
miskweyân, peau de castor. 
Mayakask, wok, palais de la bouche, 
Mikwan, ak, plume. 


O 


Omaw, ok, petite panse. 
Otittikusiw, ok, rognon. 
Osäwäbän, ak, bile. 

Oskäläsk, wok, carrotte. 


Onipisäkkew, ok, petite côte de l’é- Osdwasoniyaw, ok, or. 


pine dorsale. 


P 


Pakän, ak, noix, noisette. 
Pasekkän, ak. 


Pakkwejigan, ak, blé, et, farine.’ .:.: Pisimokkän, ak, montre, horloge. 


Pakwätiehun, ak, ceinture. 


Senibän, ak, ruban. 
Seskipisun, ak, jarretière. 


Pikiw, ok, gomme, résine. 
Pisim, wok, soleil, mois, lune. 


S 


Sisoweyägan, ak, cloche, clochette. 
Sokaw, ok, sucre-blanc. 


Sestakwa, plur. sestakwok, laine de Sisipäshwatch, ok, sucre. 


couleur. 


Sikusägan, ak, résidu de la graisse. 


* 


Soniyaw, ok, argent. 


Säbomin, ak, groseille. 


TT 


f 


Täbitebisun, ak, pendant-d’oreille. 


Tchistemaw, ok, tabac. 


Tittibitdbänäsk, wok, charrette, voi- Tchakisahigan, ak, pierre à fusil. 


ture à roue. 


Totosim, ak, mamelle. 


W 


Wäkindgan, ak, épinette rouge. 
Wäbatow, ok, champignon blanc. 


Wikkwebdn, ak, culotte. 
Wiyaman, ak, vermillon. 
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Wäboweydn, ak, couverte blanche.  Watow, ok, raclure des peaux tan- 


Wabayomin, ak, riz. nées. 
Wäsaskwetow, ok, champignon. Wähakäy, ak, écaille de poisson. 
Waskwäy, ak, bouleau. Wäkwan, ak, œuf de poisson. 


Wayakesk, wok, écorce. 
Article 12me.—EÆErpressions de mépris. 


On forme de l'adjectif ou du verbe neutre, une espèce de vocatif, 
où de subtantif, désignant le mépris et l’indignation. En voici quel- 
ques exemples. 

Maydtisiw, il est laid. Mayätis ! le laid ! 
Mayätisak ! ah! les laïds ! 
Matchipimäpisiw, il est méchant. Matchipimätis ! ah ! le méchant ! 


Notinikew, il se bat. Notinikesk ! le bataïlleur ! 
Kimodiw, 1l dérobe. Kimodiskak ! les voleurs qu'ils sont ! 
Mätuw, il pleure. Mätusk ! ah! le pleureur ! 


Makkäy ! est le seul juron des sauvages ; ce qui répond à, vilain ! 
mauvais ! Matchimakkayak! ah ! les mauvais gas! winikunewimakkay ! 
le vilain ! (bouche puante!) aussi: matchastim! mauvais chien ! 


CHAPITRE DEUXIÈME. 
DE L'ADJECTIF. 


En Cris, il y a adjectif, quand la terminaison d’un mot à l’animé, a 
son correspondant pour l’inanimée, v.g., les terminaisons adjectives : 
tistw, tan, suw, tew, etc. 

Il y a deux sortes d’adjectifs, l'adjectif qualificatif et l'adjectif dé- 
terminatif. 

L’adjectif se place avant ou après le nom, sans que cela ne fasse 
aucune différence, pourvu qu’on le fasse accorder en nombre, en per- 
sonne et en gendre animé ou inanimé, avec le nom auquel il se rap- 
porte. | 

Article Ler.—De l'adjectif qualificatif. 

‘ Quand l'adjectif accompagné un nom, sans le verbe être, il prend 
presque toujours la forme positive, v.g., un bel homme, meyosit ayi- 
siyiniw ; metchi-pimätisit iskwew, une femme méchante, mewdsihi 
wéskähigana, de belles maisons, kejewdtisitjik oshinikiwok, des jeunes 
gens charitables, ni sékihaw wiyäbiskisit mistatim, j'aime un cheval 
blanc, aydwew awdsisa eyamihewdtisiyit, il a des enfants religieux, 
ki miyitin n'tem keshitesit, je te donne mon cheval noir. 
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Cependant, en plusieurs occasions, on pourrait aussi bien dire, en 
mettant ka devant l’adjectif,au participe, v.g., ni hitimdkeyimdwok awd- 
sisah Ka iyinisitjik, ou, eyinisitjik, je prends en pitié les enfants sages, 
Meyopimätisit, ou, ka miyopimädtisil, le bon vivant. 

Quand l’adjectif est accompagné du verbe être, alors il se conjugue 
comme un verbe neutre, comme il a été dit en son lieu, v.g., kÿjewd- 
fsiwoñ, ils sont charitables, ni kitimdkisindn, nous sommes pauvres. 


Arcle 2me.—De l'adjectif déterminatif. 


On ne parlera ici que des adjectifs numéraux, vu qu’on a déjà parlé 
des autres dans la première partie. 

Il y a deux sortes &’adjectifs numéraux, les adjectifs numéraux car- 
dinaux et les adjectifs numéraux ordinaux. 


Des adjectifs numéraux cardinaur. 


Ces adjectifs sont toujours invariables, excepté quand ils sont accom- 
pagnés du verbe étre, alors ils se conjuguent comme on le verra tout 
à l'heure. 

Ils doivent toujours précéder le nom qu’ils déterminent, à moins 
qu'ils ne soient employés comme adjectifs numéraux ordinaux, ce qui 


est très-rare en Cris. 


Nombres. 

Peyak, un, peyakwaw, une fois. 
Niso, ou, nijo, deux, nijwaw, deux fois. 
Nisto, trois, nistwaw, trois fois. 
Newo, quatre, newaw, quatre fois. 
Niyänan, Cinq,  niyénanwaw, cinq fois. 
Nikotwdsik, Six, nikotwdsikhwaw,  # six fois. 
Tepakup, sept, lepakupwarw, sept fois. 
Ayendnew, huit,  ayendnewaw, huit fois. 
Kekämitdtat, neuf, kekamitdtatwauw, neuf fois. 
Mitätat, Ext mildtatwaw, dix fois. 


Mitätat peyakosdb, onze, mitätat peyakosdbwaw, onze fois. 


Ainsi de suite, en répétant toujours les unités après les dizaines 
avec osdb, qui veut dire plus, v.g., nijitano, ou, nijtano, vingt, nijita- 
nowaw, vingt fois, nistomitano, trente, nistomitanowaw, trente fois, 
nemilano, quarante, nemilanowaw, quarante fois, niyänanomitano, cin- 
quante, niydnanomitanowaw, cinquante fois, nikotwdäsomitano, soixante, 
nikotwdsomitanowaw, soixante fois, tepakupomitano, soixante-dix, tepa- 
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kupomilanowaw, soixante-dix fois, ayanänemitano, quatre-vingt, aye- 
nänemitanowaw, quatre-ving fois, kekâmitétatomitano, quatre-vingt-dix, 
kekamitätatomitanowaw, quatre-vingt-dix fois, milätatomitano, cent, 
mitétatomitanowaw, cent fois, milätatomitanopeyakosdb, cent un. 

Ayiwäk, peut remplacer os4b, v.g., mitâtat nijo ayiwdh, dix plus deux, 
douze. , 

Akam, veut dire la même chose, mais il faut le placer avant les 
unités, v.g., mitdiat newo sdb, ou, newo ayiwdk, ou, akam newo, dix 
plus quatre, quatorze. 

Mitétatomitano mitätat osûb, cent dix. 

Mitétatomitano ayiwäk mitätat peyak osdb, cent onze. 

Nijwaw mitätatomitano, deux cents. 

Nistwaw mitätatomilano, trois cents. 

Keka mitätatwaw mitétomitano, neuf cents. 

Kütchi mitatätomitano, mille. 

Nistwaw kilchi mitâtatomitano, quatre mille. 

Mitätatomitanowaw kitchi mitâtatomitano, cent mille. 

Küchi mittatomitanowaw kitchi mitâtatomitano, un million. 

Nijwaw mitâtatomitanowaw kitchi mitätalo milano, deux millions. 

Kitchi mitétato mitano tattwaw kitchi mitdtatomitanowaw hkütchi mi 
tétatomitano, billion. 

En comptant, on peut transnoser les nombres, v.8., nistosäb milätat, 
treize, newo sdb nijitano, vingl-quatre,etc., ou bien ne mettre que ceux 
au-dessus de dix, v.g., peyak osdb, onze, tepakup osäb, dix-sept, en sous 
entendant, mitätal. 

On ne pourrait pas faire cela dans les autres dizaines, vu qu on ne 
pourrait plus faire la différence entre dix et vingt, etc. 

Après cent, on peut aussi agir, COMME On à fait après dix, v.g., 21j0- 
séb mitano, cent-vingt, newo sâb omitano, cent quarante, tepakup osûb 
omitano, soixante-dix. 

Ekwa kekätch nikotwdsikwaw kitchi mitâtatomitäno pipon, aspin ka hit- 
chi ashüvak, il y a à présent presque six mille ans, depuis le commen- 
cement du monde. 

Ekwa peyakwaw kitchi mitdtatomilano ayiwäk ayenänewaw mitätalo- 
mitano, ayiwäk lepakupomilano newo sdb tatto pipon, aspin J. C. ka hi 
pe-ituttet waskitaskamik, il y à à présent mil huit cent soixante-qua- 
torze ans, que Jésus-Christ est venu sur la terre. 


Des adjectifs numéraux ordinaux. 


Il n’y a pas proprement de ces adjectifs en Cris, cependant on va 
donner les différentes manières de s'exprimer en cela. 
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Le premier, nistam. 
Le deuxième, iyaskutch nijo, ensuite deux. 
Le troisième,  iyaskutche nisto, etc, 


Ainsi de suite, en mettant iyaskutch devant le nombre; ou peut- 
être mieux, en verbifiant l'adjectif, v.g. 


Ka nistamisit, qui est le premier. 
Ka nijowokittit, qui est le second. 


Exemples. 


Nistamisiw, il est le premier, eokoni ka nistowohüiltiyit ol awdssimissa, 
c'est le troisième de ses enfants, £a newokittik nakamun, le quatrième 
cantique, ekwa newo mistalimwa ka miyit, c'est le quatrième cheval 
qu’il me donne ; la première fois, nistam, ou, oskatch; oskatch ka wd- 
bamak, la première fois que je l’ai vu ; c’est la première fois qu'il me 
parle, ekweyäk n'tayamihik; c'est la cinquième fois qu'il vole, ekwa 
niyänanwaw ka himotit ; 1a dixième fois, tu seras frappé, mitdiatwarw 
totamani, ki ka pakamahukawin, le deuxième du mois, je partira, 
awâh pisim nijo ati akimitji, ni ka sipwettän, il est arrivé le dernier du 
mois, #i takusin e poni-akimimit pisimva. 


Expressions relatives aux adjectifs numéraux. 


Päpeyak, un à un, et, quelques-uns. 

Nânijo, par deux, deux à deux. 

Nabo, v.g., nabonipiwok, ils sont morts tous deux. 

Nünisto, par trois, etc. 

Peyakweyak, d'une seule manière, façon. 

Nijweyak, de deux manières, etc. 

Nistweyak wikiwok, ils demeurent en trois places différentes. 

Neweyak pikupayiw, c’est brisé en ps endroits. 

Tântattweyak ? en combien d’endroits ? 

Mitchetweyak, en plusieurs endroits. 

_ Nijweyakan, c’est en deux parties, nistweyakisiw, il est en trois, di- 
visé en trois. | 

Hitätat nijosdb tattweyakan, c’est divisé en douze, v.g., le symbole. 

Peyakwäyi, une sorte, une espèce. 

Nijwdyi, deux, une paire. 

Nistwäyi ni miyik, il m'en donne trois de la même espèce. 

Peyakwandk, dans un même endroit. 

Nijwanék, en deux endroits. 
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Täntattwaw ? combien de fois ? 
Mitchetwaw, bien des fois. 
Tchikawäsiswaw, peu de fois. 

Ni nistamisin, je suis le premier. 
N't iyaskuichiwin, je viens après. 


Les adjectifs numéraux verbifiés. 


Animé. Inanimé. 
Ni peyakun, je suis un, je suis seul. Peyakwan, wa, 
Nitwok, ils sont deux. Nijin, wa. 


Nistiw Kijemanito, Dieu est trine.  Nistin. 
Peyakuw, il est seul, un. 


Newiw, ok, quatre. Newin. 

Niyänaniw, ok, cinq. Niyänanin. 
Nikotwäsikow, ok, six. Nikotwäsokun. 
Tepakupiw, ok, sept. Tepakupin. 
Ayendnewiw, ok, huit. Ayendnewin. 

Keka mitätatiw, ok, neuf. Keka mitdtatin. 
Mitätatiw, ok, dix. Hitätatin. 1 
Mitdtat peyak osdbiw, ok, onze: Mitätat peyak osdbin. 
Michehiw, ok, il est nombreux. Mitchetin. 
Tchikawäsisiw, ok, il est peu. Tchikawäsisin. 


Aïnsi de suite, comme la conjugaison de l'adjectif. 


Exemples. 
Û 


Mitätat nisosdbiwok pisimwok, il y a douze mois. 

Mitätatiniyiwa Kijemanito otitasowewina, il y a dix commandements 
de Dieu. 

Tantaito itasiwok kit awdssimissak ? combien as-tu d'enfants ? niyd- 
naniwok, ils sont cinq. F 

Täntatto itattinwa ayamihewi-nandtäwihuwina ? combien y a-til de 
sacrements ? tepakupinwa, il y en a sept. 

Nijiw ayisiyiniw, eji ot atchäkut mina eji owiyawit, l'homme est deux, 
en tant qu’il a une âme et un corps. 

JC. nijweyakihuw, maka namdwiya nijweyakisiw, J.-C. a deux na- 
tures, mais n’est pas en deux personnes. 


lol 0e 
CHAPITRE TROISIÈME. 


DU VERBE. 
Article 1er.—Accord du verbe avec son sujet. 


Le verbe s'accorde avec son sujet en nombre et en personne. Si le 
sujet est animé ou réputé tel, le verbe l’est aussi ; et si le sujet est 
inanimé, le verbe prend la forme inanimée, v.g., sdkihew ot otema, il 
aime ses parents, nipahewok mustuswa, ils tuent des buffalos, miskam 
mokkumän, il trouve un couteau, sdkittdwok wiyds, ils aiment la viande 

Ni hitimdkeyimik Kijemanito, Dieu me prend en pitié, ki wi-matchus- 
tehukwok matchi manitowok, les démons veulent te jeter dans le feu, 
Sipwelteyiwa okosissa, son fils est parti. 


Quoique le sujet soit composé de plusieurs mots, le verbe cepen- 
dant se met au singulier, quand ces mots sont renfermés dans une 
expression collective, v.g., le chagrin, la souffrance, la maladie, rien 
ne l’effraie, kaskeyittamowin, hwatakittdwin, dkkusiwin, namakekway 
kustam 

Les vieillards, les enfants, les riches et les pauvres, j'aime tout 
chacun, kiseyiniwok, awdsissak,: weyotisiwok mina ohkitimäkisiwok, 
kakiyaw awiyak ni sdkihaw. 

Quand le verbe a pour sujet un collectif général, il se met au 
pluriel, ou à lindéfini, v.g., beaucoup sont appelés, mais peu d'élus, 
milchet nandomdwok, maka tchikawäsis kaskihuwok : kakiyaw, awiyak 
kita nipindniwiw, tous on doit mourir. 

Il est indifférent de mettre le sujet avant ou après le verbe, cepen- 
dant il paraîtfait souvent plus du génie de la langue de le mettre 
après, v.g., Kijemanüitowa sdkihew, il aime Dieu, Paul ki kimotamäwew 
Pierra opäskisiganiyiw, Paul à dérobé à Pierre son fusil. Voyez l’article 
de la construction. 


Article 2me.—De l’objet du verbe. 


On ne peut pas dire en Cris, que tel verbe veut son objet à tel cas, 
vu qu'il n’y en a pas, dans cette langue. Il serait plus juste de dire que 
le verbe s’accorde avec son objet, puisque c’est d’après la qualité de 
l’objet que le verbe prendra telle forme. 

Si l’objet du verbe est un simple nom inanimé, comme il ne peut 
être que singulier ou pluriel, alors il prend la terminaison qui lui 
convient, et le verbe prend la forme inanimée, v.g., wiyés ni mitjin, 
je mange de la viande, nipiy ni minikkwâten, je bois de l'eau, péskist- 
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gan miljiminam, il tient un fusil, sipiy nt ajiwahen, je traverse une 
rivière, sdkdhigan hi ka otillendwaw, vous atteindrez le lac, osa ojttta- 
wok, ils font des Canots. 


Si l’objet du verbe est un nom animé ou réputé tel, il veut le 
verbe à La forme animé ; pour lui, il subira tous les accidents indiqués 
dans les règles des rélatifs, v.g. 

N't ayiwaw mistatim, j'ai un cheval: 

Kit ayäwdwok attimwok, tu as des chiens 

Nipahew, mahigana, il tue un, ou, des loups. | 
Wébamewok mustuswa, ils voient un, ou, des buffalos. 

Ni sékihimdwa n'istés ot awdsimissa, j'aime les enfants de mon frère. 
Ni miyaw ni t’ema, je lui donne mon cheval. 

K'ojittéméwaw otébändskwa, tu lui fais une traine. 

Ni pikunamäwaw o mokkumän, je lui brise son couteau. 
Pikunamdwew o mokkumäniyiw, il lui brise son couteau. 

Mishawew kil'eminowa, il trouve nos chevaux. 

Pierre ki notinew Paula okosissiyiwa, Pierre a battu le fils de Paul. 


Article 3me.—De l’objet direct et indirect. 


Quand l’objet indirect est de la troisième personne, l'objet direct, si 
cest un nom animé, prend la terminaison en a pour le singulier et le 
pluriel, comme on l’a vu aux règles du relatif, v.g. 

Ni miyaw mistatimwa, je lui donne un cheval. 

Ni miydwok ni l’ema, je leur donne mon cheval. 

N'tatämaw ayapiya, j'achète de lui un ret. 

Miyew astisa, il lui done des mitaines. 

Atimwa ni miyiméwa okosissa,, je donne un chien à son fils. 
Abuiya nt awihimänän wiwa, nous prêtons une aviron à sa femme. 
Ni miyik mistatimwa, il me donne uu cheval. 

Okosissa ni miyikoyiwa mistatimwa, son fils me donne un cheval. 

Ki mustawinamäk kit änissa, il t'en vie ta fille. 

Miyik kinusewa, il lui donne du poisson. 

À vec les verbes de re à 2me et de 2me à re, l’objet prend la ter- 
minaison qui lui convient, v.g. 

Ki miyitin atim, je te donne un chien. 

Ki miyitindwaw ni kosis, je vous donne mon fils. 

Ki ki miyin kit dnis, tu m’a donné ta fille. 

Ki ka miyindwaw kit emiwdwok, vous me donnerez vos chevaux. 

Ki miyik masinahigan, il te donne un livre. 

Kit awihik o mustusweyänima, il te prête sa robe de bufile. 
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Quand deux. verbes sont de suite, si le premier ne peut être exprimé 
par une particule-préfixe, 1l se met à l'indicatif, et le second au subjonc- 
tif, que l’on fait précéder de la conjonction e, si l’action du verbe est 
actuelle'ou passée, et de kilchi, ou, kita, si elle n’est que future, v.g. 

Ni wäbamaw, e pimuttet, je le vois passer. 

Ni pettawaw e mâtut, je l’'entends pleurer. 

Ni kiskisin ekusi e ki itweyan, je me rappelle que tu as dit ainsi. 

Kiskeyimenw eka e eyinisiyit, il connaît qu’il n’est pas sage. 

Miweyittam kitchi pettawdt e nakamoyit, il aime à l’entendre chanter 

Paul wäbamew Pierra e mitjisuyit, Paul voit Pierre manger. 

Pettawerw e mätuyit, il l'entend pleurer. 

Dans ces sortes de phrases, on peut aussi mettré le positif, v.g., pet- 
täwew miydtuyit, il l'entend pleurer. 

Ni wébamaw pemuttet, je le vois passer. 

Si le premier verse peut être exprimé par une préfixe, ou, signe 
auxiliaire, le second se met à l'indicatif, v.g., ni wi-sipwetlän, je veux 
partir, ni wi-n'tawdbamaw, je veux aller le voir, ki notte-wäbamitin, je 
désire te voir, pe-mitjisu, viens manger. 

Si l’action du second verbe n’est que future, il se met au subjonctif 
avec kitchi, qu, kita devant, v.g., ni sikkimaw kitchi sipwetltet, je lui con- 
seil de partir, kitdhdmäwew eka kita notinikeyit, il l'empêche de se 
battre. 

Article 4me.—Qur et QUE relalifs. 


Quand on parle d’une manière générale, le qui et le que relatifs, 
s'expriment par la conjonction e, qui veut le subjonctif, ou tout sim- 
plement par le changement et le positif, v.g., e kdsisik, ou, hkiydäsisik 
mokkumän, un couteau qui coupe. 

E kiyämewisiijik, ou, kiyeyämewisitjik iskwewok, des femmes tran- 
quilles. 

E maskdwisit, ou, meskdwisit iyiniw, l'homme fort. 

Kijemanito e säkihak, ou, siydkihak, Dieu que j'aime. 

Mokkumän e miskamüän, ou, meskamdn, leur couteau que Je trouve. 

_ Sile qui et le que relatifs ne sont pas le relatif d’une idée si général, 
mais plus définie, alors ils se rendent par ka, qui veut le verbe au sub- 
jonctif, ou‘encore par le changement et le positif, v.g. 

Ka käsisik, ou, kiyäsisik mokkumdän, le couteau qui coupe. 

O mokkumän ka käsisiniyik, son couteau qui coupe. 

Ka khiyämewisit, ou, kiyeydmewisit kiwa, ta femme qui est sage. 

Awdsis, ka nonit, ou, niyonit, l'enfant qui tète. 

Kiseyiniw anotch ka kilimädkisit, le vie1llard qui est mort aujourd’hui. 
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Awdäh iyiniw ka wäbamak, cet homme que je vois. 

Hoswa ka miswak, l’orignal que j'ai blessé. 

Si le qui et que précède un futur, alors ils se rendent par ke, v.g 
namäwiya ni hkiskeyimaw awena ke ‘peituttet, je ne sais qui viendra, 
notiâéwiy, ke n'tdäwäbamak, mon père que j'irai voir. 

Qui, ou, que, signifiant afin que, pour que, se rendent par kütchi, ou, 
tchi,ou, kita, et le verbe au subjonctif,v.g.,ni mustawinen kitchi miyiyan 
eoko, je désire que tu me donnes cela, namawiya awiyak, ichi wi-ituttet, 
jl n’y a personne qui veuille y aller. 

Remarque. —Ïl sera bon de se rappeler que très souvent e, ou, ka; 
ou, le positif, sont employés indifféremment, v.g., e kijewdtisit ayisiyi- 
niw, où, kejewdtisit ayisiyiniw, expriment la même idée, l’homme cha- 
ritable. 

De même kitchi et ke, v.g., namawiya ni hiskeyimaw awiyak kitchi, ou, 
ke kitimäkeyimit, je ne connais personne qui me prenne en pitié, nama 
kiskeyittam tänisi kita, ou, ke itwet, il ne sait que dire. 

Il n’y a qu’une habitude bien longue et une étude bien suivie, qui 
puissent mettre au courant de toutes ces façons de dire, Le le quiet 
le que relatifs. 


Article ôme.—Du redoublement, ou, répétition. 


Il y a en Cris une manière bien simple d'exprimer ce redoublement, 
c'est-à dire, quand l’action est faite avec réitération, de nouveau, à plu- 
sieurs reprises, etc. Cette manière de dire se forme, en répétant la 
première syllable du mot, dans les verbes, les adjectifs et les adverbes. 
quand ils commencent par une consonne. Gette syllable répétée, est 


toujours longue pour la première, quand même elle ue l'aurait pas - 


été d’abord. Si le mot commence par une voyelle, le redoublement se 
forme en mettant devant, ay, pour à, et oy, pour 0, ou, a devant o. 


Exemples. 


Pakamähwew, redoub. pépakimähwew, il le frappe à reprises redou 


Miyew, mäâmiyew, il lui donne de nouveau. 
Hütuw, mdmdtuw, il pleure souvent. 
Nipaw, nänipaw, il dort souvent. 
Wänihew, wdwanihew, il le perd plusieurs fois. 
Otjemew, oyotjemetw, il l’embrase souvent. 
Ojihew, d-ojihew, il le refait plusieurs fois. 


Itwew, ayitwew, il dit souvent. 
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Kekwdy mana ka oyojittéyan kapekijik? que fais-tu ordinairement 
tous les jours? en 

Ni nänipän mina ni mémitjisun, je dors souvent, et je mange plu- 
sieurs fois. 

Il paraît que dans les mots qui commencent par une consonne, on 
pourrait aussi faire le redoublement par ayi, v g., lätotam, où, ayitotam, 
il agit, il fait cela souvent, pépikiskwew, on, ayipiskwew, 1l parle plu- 
sieurs fois, pourtant cela n’est pas tout à fut indifférent et ne pourrait 
pas toujours s’employer à volonté. 

Cette manière de parler, avec le Redoublement, s'emploie aussi, 
quand même on ne fait l'action qu’une fois, mais envers plusieurs, 
v.£, Mémiyew, ce qui veut dire, il lui donne souvent, ou, ils leur 
donne tour à tour, ce qui est toujours la même chose pour la règle, 
puisque l'acte est réitéré dans les deux cas, v.g., käkiiskwew, il est fou 
à différentes reprises, mémaichi ptihiskwew, il parle mal souvent. 

Dans les adverbes, c’est la même règle, v.g.. wâwdyo, de loin en 
loin, kâkistodk, de proche en proche, kakithvwdm, de nouveau encore, 
aydpisis, un peu, mémeskuich, alternativement, etc. 


t 


Article 6me.—Du changement. 


Le changement est peut-être une des parties les plus difficiles de la 
Grammaire Crise, pour savoir quand et comment on doit l’employer. 

On ne doit donc pas être surpris, si on est très-longtemps sans pou- 
voir s’en servir à propos. 

Ge changement dont on parle ici, s'opère sur la première syllabe du 
verbe ou de l'adjectif, et cette syllabe se change en une autre syllabe 
et quelquefois en deux et même trois. 

Voici un tableau qui pourra aider un peu pour les règles qui sont 
exposées à la suite. 

Il faut remarquer qu'on se sert très-souvent, de cette manière de 
parler, et on ne sera qu'un mauvais linguiste Cris, si on ne peut s’en 
servir. | 


pl 


Tableau du changement. 


Jo À long, se change en iyaet eya, v.S.. dkkustw, il est malade, ch. 
eydkhusit, lui qui est malade, le malade, sdkihew, il l'aime, ch. siydki- 
hät, lui, qui l’aime, wdbakkew, il voit, ch. wiydbakket, le voyant. k 

2° À bref, se change en é, v.g., akusiw, il est perché, ch. ckusit, celui 
qui est perché, apiw, il est là, ch. epit, étant là, pakamähwew, il le 
frappe, ch. pekamähwät, lui le frappant. d 

{ | 


ALES 


30 ÆE, toujours long, se change en iye, peyakuw, il est seul, ch. piye- 
yahkut, lui, qui est seul, {epwetw, il crie, ch. tiyepwet, celui qui crie. 

40 Jlong, se change en iye, nipin, il est été, ch. niyepik, quand c’est 
l'été: | 

5° 1 bref, se change en e, nipiw, il est mort, ch. nepiki, quand on 
meurt, iwew, il dit, etwet, lui, qui dit, etc. ituttew, il va, ch. etuttet, 
celui qui va. | 

6° 0, précédé d’une consonne, se change en îyo, ponam, il fait du 
feu, ch. piyonaman, toi, qui fais du feu, posiw, il embarque dans une 
voiture sur l’eau, ch. piyosit, etc., yotin, il vente, ch. yiyotiki, quand 
il vente. C 

70 0, commençant le mot, se change en we, otinam, il le p'end, we- 
tinak, lui, qui le prend, otdkusin, il est soir, ch. wetdkusiki, tous les 
soirs, etc. | 

D'après ce tableau, on pourra découvrir si la première svllabe d’un 

mot est longue ou brève, en entendant le changement. Car très-sou- 
vent c’est le seul moyen de saisir la quantité de cette syllabe. 


Remarques sur le changement. 


19 Quand. le verbe ou l'adjectif est précédé par un signe servant 
d’auxiliaire et de préfixe, comme pe, wi, notte, etc., c’est sur ce signe 
que s'opère le changement. Mais wi fait wa, contrairement à la règle, 
v.g., piye-lulleyani, quand tu viendras, wa-ayamihäyani, quand tu es 
pour prier, wa-sipwellet, Iüi, qui veut partir, niyottekatet. ekwa, voilà 
qu'il a faim. | | 

20 Quand le verbé est précédé par certaines particules, racines, pré- 
positions et adverbes, c’est sur la première voyelle de ces mots que se 
fait le changement. 

Quand il y en a plusieurs qui précèdent le verbe, c’est sur la pre- 
mière voyelle du premier mot qu'on charge, v.g. 

Miyo, (rac.) bon, meyopimdtisit misiwe sdkihaw, le bon vivant est aimé 
partout, wa-kitchi itweyant, quand tu veux faire serment. 


Echelle progressive du changement. 


Ayaw, | il est. 
lo Eyät, lui qui est. 
20 Meyo-ayüt, lui qui est bien. 
“ 30 Ketchi-miyo ayät, lui qui est très-bien. 
40 Wa-kitchi miyo ayät, lui, qui veut être très-bien. 


90 Eji-wi-kitchi-miyo aydt, lui, qui veut être ainsi très-bien. 
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À présent il s’agit de démontrer en quelle occasion on se sert de ce 
Changement. 


lo On s’en sert dans le Participe Présent, le Suppositif et le Positif» 
v.8., elwel, Celui qui dit, eéwetji, toutes les fois qu’il dit, andh meyo- 
ayübit, celui qui est bon, metchitotamani, quand tu fais mal. 

20 Il est employé dans les sentences qui expriment des actions pério- 
diques, des événements ou des états d’être, etc., l’état habituel quand 
on parle d’une manière générale, v.g., Dieu bon, kejewätisit Kyemanito ; 
wehkimäwit ayisiyiniw, Vhomme chef. 

C’est quand-ces sentences ou expressions donnent l’idée en’ français 
de chaque, chacun, chaque fois, quand, toutes les fois que, aussi souvent. 
que, v.g., eyamihewikijikäki, le Dimanche (toutes les fois qu'il est Di- 
manché), eyamihaki, toutes les fois que je lui parle, ni nandottdk, il 
m'écoute, mayo awiya tehusiniyilji, nidwdbamew, aussitôt que quel- 
qu'un arrive, il va le voir. à 

30 Il est aussi employé dans ces sortes d'interrogation, v.g., tandé 
eydyan mana? où es-tu ordinairement ? kekwdy wejitiäyan tattwarv 
kejikäki? que fais-tu chaque jour ? tandè eydt Jesus ekwva ? où est 
Jésus à présent ? {andè wetutteyan? d’où viens-tu ? 

40 Il s'emploie aussi dans les conjugaisons, v.g., eleyillamän, ni ka 
toten, je ferai comme je voudrai, eteyüttah, kita wi-ikkiniyto ! qu’il lui 
arrive, comme il veut ! ata wiyibamak, dichi mina ni wi-wdbamaw, plus 
je le vois, plus je veux le voir. 

90 Il s'emploie aussi dans les sentences exprimantila qualité, et qui 
contiennent les adverbes tatto, eyikok, kakiyaw, piko kekwäy, v.g., tatto 
elwet Kijemanito, tout ce que dit Dieu, kakiyaw kekwdy meydtak taba- 
sitta, fuis tout ce qui est mauvais, piko kekwdy wejittéyani, kiskisi tebe - 
yüchiket, dans tout ce que tu fais, rappelle-toi celui qui est le Sei- 
gneur. | i 

60 Ordinairement (mais non toujours), le changement est employé 
apres ehusi, v.g., ekusi eleyillamän, c'est ainsi que je pense, puisqu'on 
nourrait aussi bien dire : ekusi k«' ileyittamän ; ekusi espayik ota askik, 
c'est ainsi qu'il arrive 1Ci-bas, ekusi tchi sepwetteyan ? est-ce ainsi que 
tu pars ? | 

Remarque.—La conjonction iji, ainsi, fait ejè pour le changement. 
Cette particule ne va jamais seule, v.g., tota hiji itisk, fais ainsi 
ce qu'il te dit, miwdsiniyiw, k'ejitotak, c’est bien de la façon qu'il agit. 

En terminaut ces règles sur le changement, je ferai remarquer que 
quelquefois on peut se dispenser de Pemployer, quoique d’après la 
1ègle, le sens d: la phrase semble le demander, v.g., on entend sou- 
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vent dire : sdkihdt pour siydkihät, ou, sdkihätji, s’il Paimait, sdkihiyan, 
ou, siydkihiyan, ou, säkihiyani, si tu m’aimais, wébamät pour wiydba- 
mât, lui, le voyant, etc. 


Article 7me.—De l’Interrogation 


L'interrogation en Cris est {chi après le mot, et quelquefois na, v.g., 
kiya tchi? est-ce toi? ki petten tchi ? entends-tu ? ki wdbatten-na ? le 
vois-tu ? 

Quand linterrogation est négative, on emploie nametchi, pour na- 
mawiya tchi, v.g., nametchi ki nissitottawin? ne me comprends-tu pas ? 
namelchi ki wi-ayamihän ? ne veux-tu pas prier ? Dans ces sortes d’in- 
terrogations par la forme négative, la réponse doit être ainsi : namet- 
chi ki hi wäbamaw ? ne l’as-tu pas vu ? rép. oui, je ne l’ai pas vu, on 
dira : enh enh, namawiya no wdbamaw ; nametchi ki wi-miyin ? ne 
veux-tu pas me donner ? rép. oui, je ne veux pas te donner, enh, enh, 
namawiya ki wi-miyilin. 

Le signe de l'interrogation {chi peut aussi se mettrè aussitôt après 
le pronom, ou après n'importe quel mot, pourvu qu'il ne soit pas tout 
à fait au commencement de la phrase, v.g., #i ki tehi ayamihaw, ou, 
ki ki ayamihaw tchi ? lui as tu parlé ? mistahi ichi dkkusiw, ou, mis- 
tahi dkkusiw tchi ? est-il beaucoup malade ? | 

Quand on appuie sur linterrogation ou qu’on demande l'attention, 
on emploie la particule n&h ? v.g., ki miweyitten tchi? es-tu content ? 
s’il ne répond pas à l'instant, j’ajouterai, ndh? n'est-ce pas ? on peut 
aussi dire {chi ? tandè Kotuitän ? d'où viens-tu ? {chi ? d'où ? n'est-ce 
pas ? kit ayamihän ichi? pries-tu ? {chi ou ndh ? est-ce que ? etc. Par 
exemple, quelqu'un en corrigeant son enfant, ui dira : mina tchi ekusi 
ki ka ioten ? ndh ? feras-tu encore cela ? dis... 

Il y a un grand nombre d’adverbes interrogatifs, avec lesquels on ne 
doit pas employer le signe de linterrogation. Après ces adverbes, ôn 
peut employer soit l'indicatif, soit le subjonctif et le positif, v.g., tandè 
kit aydn ? où es-tu ? tandè ka aydtjik ? où sont-ils ? tandè eyät Kije- 
manito ? où est Dieu ? tandè otchi oma? d’où vient cela‘? tandè we- 
tuttet anotch ka takusik ? d’où vient celui qui est arrivé aujourd’hui ? 
tandè wetchi aydwat awdh mistatim ? d’où as-tu eu ce cheval ? 

Que, interrogatif, s'exprime par kekwäy, avec l'indicatif ou le sub- 
tif, ou, simplement le positif, v.g., kekwdy k'ojittän ? ou, kekioäy pit 
téyan ? ou, kekwäy ka ojitldyan ? ou, kekwdäy, wejittéyan ? que fais-tu ? 
hekwdy ka wi-ndtaman ? que vas-tu RAR 

En interrogeant sur la nature des choses ou des êtres, que, Pi in- 
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terrogatifs, s'expriment par keko, v.g., keko mistik oma ? quelle espèce 
de bois est-ce ? Keko kijikaw anotch ? quel jour aujourd’hui ? keko mis- 
tatim awäh? quelle sorte de cheval est-ce ? voyez les pronoms inter- 
rogatifs. | 

Comment, s'exprime par ténisi et ténisi Üjt, v.g., tdnisi kit ivdn ? 
comment dis-tu ? ou, {énisi ka itweyan ? ou, tdnisi etweyan ? ou, {anisi 
e ilweyan ? ténisi hipa itwän, e nihiydwek? comment diraistu en 
Cris ? tdnisi hit üji nissitotten kiya oma ? comment comprends-tu cela. 
toi ? tdnisi iji ki ka toten ? comment vas-tu faire ? 

Pourquoi? tâneki? pourquoi donc ? téneki ani ? ou, täneki maka ? 
pourquoi dis-tu cela ? téneki Ko üweyan ? pourquoi ne pries-tu pas ? 
tdneki namawiya kit ayämihän ? ; 

Quand ? téispi ? (pour le passé) téneyikok (pour le futur), v.g., tdispi 
ki takusinin ? quand es-tu arrivé? ou, tdispi ka takusiniyan ? täne- 
Yyihoh hi wi-sipwettän ? quand veux-tu partir ? ki kiskeyitten tchi tâne- 
yikok ke pe-hiveyan ? sais-tu quand tu reviendras ? avec le dubitatif, 
on dit : édispi ituke ka nipit? quand est-il mort? téneyikok ituke ki 
wi-miyin ? quand veux-tu me le donner ? 

À la liste des adverbes on trouvera ceux qui sont interrogatifs. 


Article 8me.—De la Négation. 


La négation en Cris, s'exprime par namawiya, ou, nama avant le 
mot, v.g., namawiya ki wi-wiltamdtin, je ne veux pas te le dire, nama 
ni miyik, 1l ne me donne pas. 

Devant le Participe et le Subjonctif, la négation se rend par ka, 
v.g, cha e ki ilutteyän, vu que je ne puis y aller, eka ka miyo-pimdtisik, 
vu qu'on ne vit pas bien, eka ki sipwelteyani, si tu n'étais pas parti, ki 
Sikkimitin eka ekusi kitchi totaman, je te conseillé de ne plus faire ainsi. 

La négation jointe à l'interjection se rend par nametchi, ou, ekatchi, 
v.8., nametchi ki wi-miyik ? ne veut-il pas te le donner ? ou, ekatchi e 
wi-miyisk ? 

Comme en français, de même en Cris, deux négations valent une 
affirmation, v.g.,namawiya eka kitchi pe-ituttet, non, qu’il ne vienne pas, 
il va venir, namawiya nama n'layän, non, que je. n’ai pas, namawiya 
nama nileyilien chi miyitän, non, que je ne pense pas à te le donner, 
namawiya eka ni ka hitimdkeyimik,non,qu'il ne me prendra pas en pitié. 

L’impératif négatif, ou, le prohibitif, se rend par la forme de lim. 
pératif ordinaire, avec ehkawiya, ou, eka devant, v.g., ehawiya itutte, 
n'y vais pas, ééawiya miy, ne lui donne pas, eka tota, ne fais pas. On 
dit aussi : chawiya ekusi kita wi-ikkin, que cela ne veuille pas arriver ! 
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ekawiya ni ka wébamaw ! que je ne le voie pas ! chawiya ki ka wi-paka- 
mähuk ! qu’il ne veuille pas te frapper ? 

Quand un mot n’a pas son contraire en Cris, alors on se sert du: 
même mot, en mettant la négation devant, v.g., o{ ayamihaw, le priant, 
nama ot ayamihaw, linfidèle (le non-priant), iyinisiwin, la sagesse, 
nama iyinisiwin, la folie, eka otdpwewokeyittamuwo, les incrédules. 

On peut aussi rendre ces phrases par une autre forme négative, 
v.g., nama otehiw, il n’a pas de cœur, on peut dire : kdweyotehiw, pour 
ee ‘#, wi-otehit ; RAA TN les sourds, pour eka ka ottäwo. 
kätjik : häweyokijewätishwiniyan, pour eka ka, okijenétistibiiyans toi 
qui n’as pas de charité, ohdweyomekivinet, le non-donneur, égoïste. 

Dont, de qui, se tournent par que, ets Fr nr par ka, avec le Sub- 
jonctif, ou, simplement par le positif, v.g., ka nl ayisiyiniw, 
osäm e sokkitehet, lhomme dont je ais le courage, où, ayisiyiniw 
keskeyimak obehete ishwew, ka dtjimak, la femme de qui-je parle, 
andh ka ilak,celui dont je ire anihi khekwaya, ka ki ayimotamätän, les 
choses dont je t'ai parlé, etc. 


Article 9me.—Particules invariables, placées avant le verbe ou l'adjectif, 
et quelques-unes après, servant comme auxiliaires et préfixes. 


lo Wi, signe de la volonté, pour vouloir, suivi d'un autre verbe, v.g., 
ni Wi- ie je veux y US nama Wi- AM il ne veut pas prier. 

20 Pé, signe qui désigne le verbe venir, suivi d’un autre, v.8., pe- 
nansin, viens à moi, pe-pittukew, il vient entrer, kekwdy Fu pe-ndta- 
man ? que viens-tu Chercher? pe-mdtuw, il Sen en pleurant, pe- 
kiwew, il s’en revient. | 

30 Petchi. C'est la même chose que pe, on dit: petchästamuttew, il 
vient en marchant; mais on dit : pdpattaw, il vient en courant, p- 
payiw, il vient à cheval, ou, un animal qui vient en courant, ki dkhu- 
siw petchi, il a été malade depuis. | 

40 Ani, marque qu'on appuie sur ce que l’on dit, v.g., wi-itutiän : 
ani, je veux y aller (bien certainement) wiya ani ha totak, c’est bien 
lui qui a fait cela. 

50 Mäna, indique ordinairement, v.g., hekwdy A ka mitjiyan ? que 
manges- ordinairement? namawiya mâna muwdsi kehwäy ni matjin, 
je ne mange pas grand’chose. 

6° Nitta, propre à, apte à, avoir l'habitude de, v.g., nitta nakamuw, 
il est habile à chanter. te minikhkwerw, 11 a l'habitude de boire. 

To Ki, signe du pouvoir, de la possibilité, v.g., nama ki totam, il ne. 
peut le faire, mäskutch ni ka ki itutiän, peut-être que je pourrai y aller. 
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80 Nakayä, être accoutumé à, etc., v.8., nakaya pimuttew, il est ac- 
coutumé à marcher, ki nakaya pittwdn tchi ? es-tu accoutumé à fumer ? 

Jo Kakwe, tâcher, s’efforcer de, etc., v.g., hakwe ayamiha, où, ayamiha 
kakwe, tâche de prier, ni ka kakwe ioten, je vais tâcher de le faire, 
ekawiya ekusi kâkwe pimätisi, tâche de ne pas vivre ainsi. 

10 Kwitate, ne savoir comment, v.g., kwitate nandskomew, il ne 
sait comment le remercier assez, kwitate ÿi-pimdtisiw, il ne sait plus 
de quelle manière vivre, ni kwitate miskawaw, je ne sais plus comment 
m'y prendre pour le trouver. | 

To Kwitawi, idem, v.g., ni kwitawi iolen, je ne sais comment faire. 

12° Ati, commencer, v.g., ati iyinisiw, ou, iyinisiw ati, il commence 
à être sage, ati pikiskwew, il commence, à parler, kit ati miyo aydn, tu 
. commences à être mieux. 

150 Mütji, idem, comme ati, v.g., mâtji kimiwan, il commence à pleu- 
voir, chweydk wi-mâtji-atuskew, il ne fait que commencer à vouloir 
travailler. | 

* 14° Poni, cesser, arrêter de, v.g., poni pikiskwenw, il cesse de parler, 
poni mispun, il cesse de neiger., 

150 Matwe, entendre, ouir, v.g., matwe-mdtuw, on l'entend pleurer, 
maiwe-nipiw, on entend dire qu'il est mort, ou, nipio matwe; ki 
matwe-hkikkämew, on l'entend le disputer. 

160 Mana, faire attention, prendre garde, v.g., mana-kisiwdherw, il 
prend garde de ne pas le faire fâcher, ki mMana-Wiltamdtin, il me coûte 
de te le dire, nama kekwäy mana {olam, il ne fait attention à rien, il ne 
ménage rien. | 

170 Otami, être occupé à, v.e., otami-mitjisuw, il est à manger, n’0- 
tami-ayamihän, je suis à prier. | 

180 Jtasi, presque la même signification que le précédent, pourtant 
ici, Ça indique que laction dure plus longtemps, v.g., itasi-mdtuw pe- 
sisik, il n’est occupé qu’à pleurer, kapekijik itasi-kimüvan, il pleut tout 
le jour. : | 

190 Miyo, bon, bien, v.g., miyo-pimätisiw, il vit bien, miyo-ayiwiw, 
1! est bon, miyo-{otawew, il lui fait du bien. 

200 Malchi, mal, mauvais, ve. maichi-pikiskwew, il parle mal, mat 
chi-totawew, il lui fait du mal. | 

219 Wokke, prompt à, propre à, v.g. wokke-kisiwdsiv, il est prompt à 
se fâcher, wokke-pikupayiw, c’est de nature à se briser. 

220 Nomi, pour un peu de temps, v.g., nomi-sipwettew, c’est-à-dire, 
il ne fait qu’un bout de chemin, ni pe nomi-kiwdn, je fais un bout de 
chemin pour m'en revenir. 
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230 Akdrwoi, tout lement, sans succès, v.g., akâwi-lotam, il a fait cela 
inutilement. 

240 Nayo (même sig TA v.g., eka kwayask pimdtisiyeku, ki ka 
nayo-ayamihändwaw, si vous ne vivez bien, vous prierez inutilement, 

25e Watakame, il a l'habitude de, il est habitudinaire, v.g., wataka 
me-kisiwdsiw, il a l'habitude de se fâcher, ki watakame-matchi pikis - 
kwän, tu as l'habitude de mal parler. 

‘260 Akame, s'encourager à, être porté à, etc., v.g, akame-atuskew, il 
travaille avec ardeur, n’t akame-ayamihdän, je m'encourage à prier. 

27% Notte, désigne le désir, l'envie de, etc., v.g., notte-mdtuw, il a 
envie de pleurer, kekwdy ka notte-miyiyan? qu'estce que tu as envie 
de me donner ? 


Article 10me.— De la Construction. 


Il rie sera pas sans intérêt, pour les Indianologues de dire un mot 
sur la Construction des phrases, dans nos langues sauvages. 

Par la phraséologie on s'aperçoit bientôt que ces langues ont beau- 
coup d’analogie avec.les langues anciennes, surtout le latin. 

La Construction grammaticale d’une langue est, en général, Par- 
rangement des mots dans le discours, tel qu’il est dans chaque langue, 
par un usage long et constant. Toute Construction est bonne, toutes 
les fois qu’elle ne change pas Le sens de la phrase, et surtout si elle la 
rend gracieuse. Or, cet usage peut être fondé sur le caractère et la 
nature des Lt qui parlent une même langue, ou sur la nature 
même de la langue qui est parlée. 

Au contraire du français, il n'y a pas en Cris, un ordre fixe de 
- construction dont on ne puisse s'écar ter, Sans S *exposer à ne pas être 
compris. Dans les langues sauvages, il y a des inflexions dans les 
mots, qui Ôtent toute équivoque, malgré la transposition dans la 
phrase. " 

De là vient que de deux substantifs, dont l’un est régissant, et l’autre 
régi, vous pouvez les placer comme vous voudrez, avant ou après, V.g., 
Pierre säkihew otema, ou, otema sâkihew Pierre, ou, Pierre otéma sdhi- 
hew, Pierre aime son cheval. Cest la même chose, pour le sujet et 
l’objet du verbe ét dans les différents accords et relations, v.g., n? 1) 
wébamäwok n'Potimak, ou, n'fotemak ni wébanidwok, Jai vu mes pa- 
rents, okosissa nipiyiwa,ou,nipiyiwa okosissa, son fils est mort, e hijewd- 
Co wiva, ou, wiwa hejewdtisiyit, sa Ne qui est Dell Toutes 
ces inversions, même dans les phrases plus composées, ne changent 
pas le sens, pourvu qu’on ne s'éloigne pas des règles de la grammaire. 
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Quoiqu’on ne puisse pas donner de règles fixes, cependant on peut 
dire que l’élégance de la Construction consiste à disposer les mots de la 
phrase, de manière à rendre à la pensée toute l'énergie et la grâce 
qui lui conviennent. 


Il est bien difficile de dire en Cris, qu il y à une Construction gram- 
maticale, mais il y en a une alitre naturelle, qui appartient au 
génie dé la langue. Cette Construction est fondée sur la nature même 
du langage, suivant l’ordre dans lequel les idées se forment dans l’es- 
prit; elle cherche avant tout, à faire ressortir ce qu’il y a de plus im-. 
portant dans la pensée, v.g., matte assamin, nil’juva, donne-moi à man- 
ger, mon frère, mistahi ot dkkusi ispi ka wabamak, il était bien malade 
quand je l'ai vu. ï 


Quelques règles des inversions. 


1o Ordinairement le verbe ou l'adjectif verbal se met en premier 
lieu, v.g., tandè eydt k'ottéwiy ? où est ton père? ldpwe mewdsik eoko 
wdskähigan ! quelle est belle cette maison ! 

20 Le mot principal se met au commencement, v.g., #4 ayamihän, 
itwew, je prie, il dit, wdbakki ni ka sipwettän, n'leyitten, demain, je 
partirâi, je pense, ispi ostesa e wdbamät, hi ati-mdtuw, alors en voyant 
ses frères, il commença à pleurer. 

30 Les régimes, les compléments et les adjectifs qualificatifs se met- 
tent tantôt avant ët tantôt après Le mot dont ils dépendent, v.g., nehiyaw 
olawässimissa.le Gris,son enfant, kikimotamowew ostesa oPemiyiwa, il à 
volé le cheval de son frère, mesdk kaskeyiltamowin, ou, kaskeyittamowin 
mesäk, une grande inquiétude. 

40 Les adjectifs, les pronoms possessifs et les pronoms personnels ne 
peuvent se mettre que devant le nom et devant le verbe, v.g., ni masi- 
| marge mon livre, ki ka miyawätendwaw, vous serez heureux. 

* Nous mettons ici l’Oraison Dominicale pour donner une idée de la 
Construction. 


N'otidwindn,kitchihijikok eydyan. Notre Père, dans le ciel, toi étant. 

10 Pitane miweyitchikädtek hiwoiyo. lo Plaise qu'il soit béni, ton 
win ! nom ! 

20 Pitane otchitchipayik ki tibe- 29 Plaise qu'il arrive ton règne! 
yütchikewin ! 

30 Ka iji-nantottdkawiyan kitchi- 39 Comme tu es écouté dans 1 
kijikok, pitane ekusi iji waskitaska- Ciel, plaise qu'il en soit ainsi su 
mik ! | la terre ! 
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40 Anotch ka kijikäk miyinän ni 
pakhkwejiganimindn mina tattwaw 
kijikäki. 

00 Ka iji kassinamäwäkitwaw ka 
ki matchitotakoydkik, ekusi iji kas- 


sinamäwinän ka ki matchi totamäk. 


60 Pisisheyiminän eka kitchi mat- 
chi mamitoneyittamäk. 
70 Tyekatenamäwinän ka mayätak. 


Pitane ekusi ikkik ! 


40 Aujourd’hui en ce jour donne- 
nous notre pain, et aussi toutes 
les fois qu’il est jour. 

90 De même que nous pardon- 
nons à ceux qui mal nous ont fait, 
ainsi de même pardonne-nous ce 
que mal nous avons fait. 


6o Veille sur nous afin 
mal nous ne pensions pas. 


que 


70 Eloigne de nous ce qui est 
mal (le mauvais). | 
Plaise qu’ainsi il en arrive ! 
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TROISIEME PARTIE. 


Cette Troisième Partie va traiter de l’'Adverbe, de la Préposition, de 
la Conjonction et de l’Interjection. 


CHAPITRE UNIQUE. 
DE L’'ADVERBE. 


Cette partie du discours joue un grand rôle dans la langue Crise, 
puisque la plus grande partie du temps c’esi de l’Adverbe que dépend 
toute l'énergie et la force de la phrase. Il y a des Adverbes qui veulent 
dire toute une phrase, et qui ne peuvent se traduire que par de lon- 
gues périphrases'dans la langue française. Il n’y à que l'usage pro- 
longé et une étude sérieuse, qui peuvent faire comprenäre les diffé- 
rents sens et acceptions de certains adverbes. | 


En Cris peut-être plus qu’en français. l’'Adverbe se définit: l'Adverbe 
est un mot joint au verbe ou à l'adjectif, et même quelquefois à un 
autre adverbe, pour leur donner plus de force et en démontrer tous 
les accidents. Aussi très-souvent l’'Adverbe agit seul, le verbe étant 
sous-entendu, vg., kitchi dhkusiw, il est très-malade, mistahi kitchi 
äkkustw, il est beaucoup très-malade. 


On ne peut dire comme en français que lPAcGverbe est invariable, 
puisque le plus grand nombre peuvent devenir des noms, des adjectits 
et des verbes comme on le remarquera bien souvent. 


L'Adverbe français terminé en ment est ordinairement exprimé en 
Cris, par le radical joint au verbe, le tout ne formant qu'un seul mot, 
v.g., il agit sagement, iyinistwilotam ; il le frappe fortement, sokki w1- 
pakamähwew. 


Je divise les adverbes, pour plus de facilité au commençant, en 
adverbes marquant la manière, l'interrogation, la négation, l’affirma- 
tion, Le lieu, la direction, le temps, l’incertitude, la quantité, la com- 
paralson. | | 

Quoique tous les adverbes qui vont suivre, se trouvent au Diction- 
naire, cependant j'ai pensé qu’il ne serait pas inutile de les mettre 1ci, 
comme en un tableau, afin de les présenter tous ensemble. 
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Article Ter.— Adverbes marquant la manière. 
Mitoni (et) mitoné, bien, correctement. 
Mamasis, ou, mamasimätji, négligemment, sans soin. 


Peyaltik, doucement, avec soin, prends garde, fais attention. 
Nisikkätch, ou, nisik, tranquillement. 


Kiyäm, c’est égal, arrivera que pourra, kiyém aya, sois tranquille. 

Nahekäich, ou, Dore un peu. N. B. Ce mot donne l’idée d’une 
petite quantité, Ru Mn qui demande peu de trouble. 

Nehekdtamotuke, pour si peu, qu'est-ce que cela? ça ne vaut pas la 
peine. 

Akdwdlch, avec peine, à peine, avec difficulté. 

Kilchi, vraiment, beaucoup, grandement, très. 

Tebiyäk, au moins, lâchement, sans soin. 

:Seydkés, ou, seydké, du moins, au moins. 

Sesikutch, soudainement, d'une manière imprévue. 

Ketaltawe, idem. 

Kekätch,, ou, keka, presque. | 

Kekapiko, il s’en FH guère. 

Mamawies, spécialement, principalement, le plus. 

Mämaii, te veut dire aussi : ensemble. 

Pikonala ile, en mauvaise place, en un lieu qui n’est pas celui où 
on devrait être. 

Pikonata, ou, konata, sans dessein, sans raison, sans propos. 

Mont justement. Dion Groitement 

Näspüch, ou, ndspitchi, ou, ndsütch, beaucou». 

Assoné, extrêmement, au superlatif. 

Alchi, ou, dichipiko, de plus en plus, davantage. 

Atutchi, idem. 

Yäkhés, davantage. 

Naspätéh, contrairement, en sens contraire, contraire au bien, in- 
“correctement. 

Mameskutch, tour à tour, alternativement. 

Abillaw, la moitié, à moitié. | 

Akdwi, Matane sans dessein, désirer sans espérance d'obtenir. 

Nayo, idée sans succès. 

Akwask, par devant, à l’encontre. 

Akiwdtch, très-profondément. 

Aniskäteh, ou, dniske, l’un après l'autre, de bouche en bouche, de 
génér ation en ouai 


Tone 


Aniskuich, idem. 3 
lyaskutch, après, ensuite. 


Asd, exprès, avec caprice. . 

Otehétau certainement, sans y manquer. 

Mathias très-bien, très. 

Otchitaw piko, certainement, assurément. 

lyiwe, par caprice, v.g., iydwe totam, il fait exprès. 

Asawdich, ou, ayasdwätch, à tort et à travers. 

Amatitte, de côté et d'autre. 

Ami, presque, il pourrait arriver que, etc. 

es en tas, en monceau. 

Aswèy, par- fe 

Päsitch, idem. 

Aspt, au moyen de. 

Kitchi, idem, à même. 

Astamik, moins. 

PERS un instant, pour un temps. 

Kanak, idem. 

Ayimätch, avec peine, avec difficulté. 

Ayitdwdyik, des deux côtés. 

Ayiwäk, plus, davantage. 

Aytwdkhkam, ce n’est pas la première fois. 

Awasdyik, de lautre côté, plus loin. 

Anisikis, donc. | 

Kesa, kesa oli, c’est bien étrange, ce n’est pas étonnant que, etc: 

lyisätch, malgré*soi, à regret. 

Iskwatäm, d'ici à longtemps, namawiya iskwaläm, ce n’est pas de 
sitôt que, etc. 

lyakam, pourtant. 

lyeppiné, très, beaucoup. 

lyenato, purement, rien que, v.g., iyenato nipiy, de la vraie eau, de. 
l’eau pure. 

Käkilchi, avec soin, avec précaution. 

 Kakitch, sans s’y attendre. 

Kanake, au moins. 

Kanakena, si au moins. 

Kanakoma, comme iyekama. 

Kesindich, avec perte, avec douleur 

Kimotch, en cachette, en secret. 

Kisdtjri, avec attachement. 
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Kiydwema,, de nouveau, par trop, un peu trop. 

Kiyima, avec peine, En À 

Mäméwindtch, dans la place où on ne devrait pas être. 

Ayis ? qu'y faire ? 

Mawiya, idem. 

Memutch, intelligiblement, clairement. 

Mänekkätch, avec peine, difficulté. 

Ata, kuta, pourtant, certainement. 

Aso, dsowi, aydso, aydsowdtch, aydsowi, de main en main, v.g., ayd- 
sowi dkkusiwok, ils sont malades les uns par les autres, ils se commu- 
niquent la maladie. 

Nepewdkälch ! c'est honteux ! 

Iska ayiwäk, v.g., iska ayiwdk ki wi-totend! est-il po:sible que tu 
veux agir ainsi! 

Sähkotch, sans pouvoir résister, irrésistiblement. 
Saskatchi, avec impatience. 

Sekke, de soi-même, volontairement. 

Sokkahätch, le plus, davantage. 

Sokki, fortement, avec courage. 

Tibiyawe, soi-même, 

Tiyastap, promptement. Mis 
lyäyo, préférablement. 

Asdwi, ayasdwi, de main en main. 

Anotchpiko, aujourd’hui, présentement. 

Piko (après le mot), seulement, v.g., niya piko, moi seulement. 
Tasipwa, c'est pourquoi. 

Toyek, idem. 

Nayawds, inutilement. 

Otchitchek, d’une manière inattendue. 

Päwähutch, à travers, à travers un voile. 

Pawinè, idem. 

Pakkwanow, à tâtous, à peu près, par cœur. 

Pitchi, mégarde, par mégarde. 


Article 2me.—Adverbes marquant l'interrogation. 


Tänisi ? comment ? 

Kekwäy ? quoi ? qu'est-ce que ? 
Täneki? pourquoi ? 

Nä ? n'est-ce pas ? 

Tandè? où ? (plus loin). 
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Tanda ? où ? (plus proche). 

Tdispi ? quand? (temps passé). 

Tantattwaiw ? combien de fois ? , 
Tantatto ? combien? 

Nametchi ? n'est-ce pas ? 

Wäy, quoi ? (répondant à quelqu'un qui appelle.) 
Tchi ? n'est-ce pas ? | 

Kekwandk ? en quelle place ? 

Mäminätch tchi ? serait-il possible ? 

Matwdn tchi? est-ce que ? 

Matwdän ? je ne sais si. 

Pasinow ? est-ce que ? 

Pasinow tchi? idem. 

Täneyikok ? quand ? (temps futur). 

Matwe ? est-ce ? je ne sais si. 


Article 3me.—Adverbes marquant la négation. 


_Nama, ou, namawiya, non, pas. 

Namawdtch, ou, namawdwätch, aucunement. 
Mäneka, c'en est fait (désappointement). 
Nama niyé, idem. 
Nama wikkatch, ou, namawiya wikkdtch, jamais. 
Nama kekwäy, rien. 
Nama nando, en aucune place, d'aucune manière. 
Nameskwa, pas encore. 
Namawiya eskwa, idem. 
Nama mwdsi, ou, namawiya mwdsi, pas beaucoup. 
Ekawiya, ou, eka, noli, v.g , eka tota, ne fais pas. 
Namawiya musiwdk, pas de sitôt. , 
Eokweban, c'en est fait (désappointement). 
luekama (ironie), c’est à croire. 
Appotchikaye, idem. 
Namesdni, il n’en sera donc pas ainsi. 
Namatchatchik, pour un rien, une bagatelle. 
Namd nisitam, où, nama nisitow, ça n’a pas de rime, ça n’a pas de 

bon sens, ça n’a pas de façon. 
Nama naltam, sans fin, beaucoup, sans cesse. 
Katätch ? qu’est-il nécessaire ? namawiya katdich, il n’est pas besoin 
Mäh eka ! (désappointement). 
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Enh ! enh! oui. 

Tchikema, ah oui! certaisement, assurément. 
Manamaka, idem. 

Ehusi, c’est bien, c’est ainsi. 

Efusi ji, ainsi. 

Eyiwek, ou, keyiwek, ce n’est pas si mal, c’est bien, passablement. 
Mütjika, tu vois bien. 

Mätjikutchi, on verra bien. 

Mätjikutitän, idem. 

Meyakwäm, prends-y garde, je t’en prie. 

Kistindtch, certainement, sans doute. 

Täpwe, c’est vrai, en vérité. 

Täpwe piko ani, c'est bien vrai, 


Article 5me.—Adverbes marquant le lieu. 


Ota, ici (peu proche), oma (peu usité). 

Ote, là. 

Nété, là-oas. 

Pittukamik, pitchäyik, dedans, dans l’intérieur. 

Wayawitimik, dehors. 

Wayawitimdyik, à l'extérieur. 

Akdwdyik, à l'abri de, 

Akämik, de l’autre côté, d’un lac ou d’une rivière. 
Akämaäyik, de l’autre côté, au-delà. 

Abütdwokäm, au milieu d’une rivière, ou d'une étendue d’eau. 
Ayitawokäm, des deux côtés de l’eau. , 
Ayilow, des deux côtés. 

Takkutch, dessus, sur le sommet. 
Takkutchäyik, idern. 

Takhutchämätin, sur le sommet d’une montagne. 
Waskitch, dessus, le dessus. | 
Waskitchäyik, idem. 

Siba, dessous. 

Nitchäyik, en bas, au bas. 

Nittämüätin, au bas d'une montagne. 

Wdyo, loin, au loin. 

Wäyowés, un peu loin. 

Wayoweskamik, lrès-loin. 

Kisiwäk, proche. 
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Tchiki, près. 

Takuwdtch, de proche en proche, souvent. 
Tibiskotch, vis-à-vis, à l’opposite. 
Nikutis, en quelque lieu, à l'écart. 
Nündo, idem. 

Nama nändo, en aucun lieu. 
Ispimik, en haut, au haut. 

Opimé, à côté, hors de. 

Ekutdä, là (proche). 

Ehuté, là (plus loin). 

Itekke, de ce côté-là. 


Kisipdyik, 
Iskweyänik, au bout, à la fin. 
Wanaskutch, 
k A LA 
ue ; de l’autre côté, de l’autre bord. 


Mümik, en bas du courant. 

Mämitdk, du côté du bas du courant. 

Natimik, en haut du courant. 

Natimitdk, Au côté du haut du courant. 

Pikonata îte, de côté et d'autre, ou, asdwdtch, amatitte. 
Mamen, par places, ça et là. 

Mametch, trop vite, avant le temps, Imcongrûment. 
Masanak, de plusieurs endroits. 

Mijakämé, tout le long de, tout. 

Misive, partout. 

Mosis, à la vue, clairemert. 

Muichik, à terre, sur le sol. 

Nanänis, de tous côtés, de bord et d'autre. 

Nandäntok, de différentes façons. 

Nabate, d'un seul côté. 

Nabo, en couple, deux à deux. 

Nätakäm, proche de l’eau, du rivage (aussi, du côté de la forèt), 
Nanähwëy, de place en place, de distance en distance. 
Nando, en quelque place. 

Nayewaich, dans l'espace. 

Nikän, devant, en avant. | 

Nottow, en deça, (déficit en quelque chose.) 

Notjimik, à l'écart. 

Otäk, derrière. 


Papämi, çà et là, de côté et d'autre. 
12 


Payekwatch, dans le désert 

Pikwatchäyik, idem. 

Pätusäk, idem. 

Patote, à côté, (déviation.) 

Sisone, le long de. 

Tabasis, en bas 

Tastawitch, au milieu, dans le milieu. 
Tâwitch, loin au large dans Peau. 
Téwokäm, dans le milieu de l’eau. 
Téwdyik, dans le milieu. 

Pihtteyas, idem. 

Pimitch, de travers. 

Aspis, ayäspis, par places, de distance en distance. 
Kayewok, à la même place. 

Peyakwanok, idem. 

Kekwask, aller et venir. 

Neppem, à la main, commodément placé. 
Naké, de biais, en biais. 

Sekuich, entre. 

Sehwäyik, idem. 


Article 6ôme.—Adverbes marquant le temps. 


Nünikutita, viendra un temps, un jour viendra. 
Kikkik, idem. 

Teheskwa, attends un peu, arrête un peu, plus tard. 
Itäb, idem. 

Pätima, idem. 

Pila, auparavant, avant. 

Pita tcheskwa, un instant. 

Nake, idem. 

Mayowes, avant que, etc , auparavant que, eic. 
Mekwätch, pendant, durant. 

Kiyipi, ou, kiyipa, vite, promptement. 

Wikkätch, plus tard, jamais. 

Wikkätch eyikok, alors, quand. 

Eyikok, quand, alors que, etc. 

Piyis, à la fin, enfin. 

Anotch, aujourd’hui. 

Anotch piko, présentement. 

Anotch ikke, il n’y a pas longtemps. 
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Wäbakki, demain. 

Awasiwäbakki, après demain. 

Küchi awastwdbakki, l'autre après demain. 
Otäkusik, hier. 

Awasotäkusik, avant hier. 

Kitchi awasotdkusik, l'autre avant hier. 
Nipätibisk, pendant la nuit. 

Kapekijik, tout le jour. 

Kapetibisk, toute la nuit. 

Kikijeba, le matin, kikijeb. 

Kayatte, anciennement, d’abord, premièrement. 
Oskatch, idem. 

Weskatch, idem. 

Kayds, anciennement, dans le vieux temps. 
Askow, quelquefois. 

Ayäskorw {plus souvent). 

Wüwikkdich, parfois, plus rarement. 

Semdk, tout de suite, à l'instant. 

Sdsäy, déjà. 

1spi, dans ce temps là, lorsque. 

Appi, alors. 

Mitchelwaw, plusieurs fois, souvent. 
Käkike, toujours. 

Takki, idem. 

Monjak, do. 

Ayiwdkkam, ce n’est pas la première fois que. 
Ayiwäkhkam na ? est-ce la première fois ? 
Ekuspi, alors. 

Eyäbitch, ou, keydbitch, encore. 

Kitiwäm, idem, de nouveau. 

Käwi, idem. 

Nistam, en premier lieu. 

Aspin, depuis ce temps là. 

Taltwaw, toutes les fois que. 

Kesishow, à l'instant, sur le moment. 

Esa, et, wesa, à ce qu'il paraît (dans la narration). 
Yäkki, d’après ce qu’on raconte. 
Iskweyälch, en dernier lieu. 

Kekask, et, kikask, trop vite, avant le temps. 
Keswän, par hasard, par chanc:. 
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Miskawi, idem. 

Nühitäk, do. 

Kinwes, ou, Kinowes, longtemps. 
Kisätch, tout de suite, sans attendre. 
Kisik, en même temps. 

Kweyätji, tout prêt. 

Mastow, par après. 

Makamina, encore, de nouveau. 
Mäninakis, idem. 

Mäna (après le mot), ordinairement. 
Mäna piko, on dirait que. 

Mätayak, bientôt. 

Mayo, aussitôt que. 

Nama mayo, pas de sitôt. 

Miijim, avec, en même temps. 
Mitjimutchi, toujours. 

Mitjimwdichr, idem. 

Mwetchi, juste comme ça. 

Nabdwi (ironie), il était trop tard, il n’est plusitemps. 
Nabeich, idem. 

Nûtaka, par chance, par bonheur. 
Natessé, précaution, en tout cas. 
Nänosam, de plus en plus, davantage. 
Nünosamätch, idem. 

Nünosawi, do. 

N'tawdich, c’est égal, j y consens. 
Nomi, un instant, commencer un peu quelque chose. 
Nomanak, idem. 

Pitane! plaise à Dieu ! 

Pusku, même. 

Poskukijikfdans le même Jour. 
Poskutibisk, dans la même’nuit. 

Sako, continuellement. 

Sakamo, idem. 

Sisiskätch, tout d’un coup, susitement. 
Sesik, alors (se trouver là alors). 
Wibatch, promptement, vite. 

Ekwa, à présent, allons, voyons. 
Ekweyätch, c’est pour la première fois. 
Ekweyotch, idem. 
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Nakisk, un instant. 

Oyé, alors. 

Oyekka, idem. 

Aniyé, alors. 
Kettok, au plus tôt, promptement. 


Article 7me.—Adverbes marquant l'incertitude, 


Mäskutch, peut-être. 

Mäskutch tépwe, c'est peut-être vrai. 

Mäskutch appo, ou bien peut-être. 

Appo, ou. 

Appo kiya, comme tu voudras. 

Tänisi ituke, je ne sais pas trop. 

Matwdän, je ne sais pas si. 

Matwe, idem. 

Pasinow, do. 

Iska, iskäni, iskäni tdpwe, sans doute. 

Kisdstow, sans doute (presque certain), presque. 
Miyäma, ou, miydmäy, idem. 

Metuke, c’est à croire que, certainement non. 
Pakakkam, peut-être. | 

Ituke, c'est incertain, c’est douteux. 

Wiskowin, je n’en sais rien. 

Matotäni, ou, malwdn tchi? est-ce que je ne sais si ? 
Ntaskutch. 


Article 8me.—Adverbes marquant la quantité. 
Mistahi, beaucoup, misatji, misakkamik. 
Apisis, peu, tchikawdsis. 
Keydbitch, 
Eydbitch: VPN 
Kakiyaw, misiwe, tout. 
Eyigok, autant que. 
Ekuyigok, c'est assez. 
_ Awaseyigok, plus, davantage. 
Astameyigok, moins. 
Mitchet, beaucoup, plusieurs. : 
lyawis, tout, entièrement. 
Kiyehkaw, péle-méle. 
Mämow, 


Mémauw, ; ensemble. 


Naheyigok, assez, suffisamment. 
Pisisik, 
Nayestow, 
Yäkkes, davantage, de plus en plus. 
Päppäk, 

Pakki, une partie. 

Osäm, trop, osûm mistahi, beaucoup trop. 
Wäwiyak, un peu trop. 


| rien que cela. 


Article 9me.—Adverbes de comparaison. 


Ayivdäkes, plus. 

Awasime, nawalch, davantage, encore. 

Pitus, pakkän, différemment. 

Ispitch, eyigok, que (du comparatif). 

Käkaye, tâsipwa, petisiwdk, tesikute, c'est pourquoi. 

Käitap, différemment, tantôt d’une façon, tantôt d'une autre. 


Täbiskotch, 


Tdbitawi } pareillement. 


PRÉPOSITIONS ET ADVERBES. 
Des prépositions qui sont en méme temps adverbes. 


S1. Une préposition est ur mot placé devant un nom ou un pro- 
nom, pour montrer le rapport qu’il y a entre le nom et un autre mot 
de la phrase. 

lo Tchiki, tchikäyik, hisiwäk, (tchik), proche, très-proche, ex. {chikäyik 
nibdwiwok, i1é sont debout none ichiki ayamihewdttik nibdwiban ki- 
ichitwa Marie, Marie était debout proche de la croix, tchik’otendk, pro- 
che de la le tchik'eskandk, proche du chemin, etre proche 
du feu. | 

20 Wäsakäm.à l’entour,autour,ex. wdsakäm sékahiganik,autour du lac. 

30 Püchäyik, pittukamik, dedans, dans l’intérieur, ex. pittukamik 
aydwok, ils sont dedans, pitchäyik askikôk, dans l'intérieur de la chau- 
dière, püch'ätiik, dans l’intérieur du bois. 

40 Kape, pendant tout, v. g., kape hkijik, tout Le jour, kape tibisk, pen- 
dant toute la nuit. 

90 Megwa, megwätch, parmi, en ce temps, v. g., megwa iyinindk. 
parmi les sauvages, megwa atuskew, il est à travailler, megwa kijikäk, 
pendant le jour, megwdich ayamihaw, il prie présentement, megwdtch 
notinituwinik, pendant le combat. 

60 Atdmik, atäm, sous, au fond, v. g., atémik maskimutik, au fond du 
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sac, atém'askamikok, sous la terre, atdmikonak, sous la neige, atémiper, 
au fond de l’eau. 

To Sibdyik, siba, sib, sous, dessous, v. g., sibdyik, ou, siba mitjisuwi- 
nättik, sous la table, sib’dttik, sous un arbre. 

80 Waskitch, sur, v. g., waskitch konik, sur la neige. Cette préposition 
se rend aussi bien par la terminaison locative, v.g.,nipik; sur, dans, en 
l'eau. 

Jo Akawdyik, vtdk, à l'opposite, à l'abri, derrière, v. g., akawäyik 
wäskähigan, à l'abri de la maison, etdk’eskanäk, sur le chemin, qui est 
par derriere. 

100 Zekke, du côté de, v. g., Moniydk ütekke, du côté de Montréal, 
paskwdk itekke, du côté de la prairie. 

Remarque.—Il y a aussi un très-grand nombre de prépositions qui 
sont renfermées dans le mot. 

Alo Tébiskotch,exprime la comparaison comme, v.g., Ça parait comme 
de l’eau, tdbiskotch nipiy ÿjinäkwan,ou, mana piko nipiy; iskutew ijindk- 
wan, ça paraît comme du feu. 

12. Wayawilimdyik, ou, wayawilimik, dehors, à l'extérieur. 

130 Otchi, pour, par rapport à, v. g., kiya otchi, pour toi, kekwäy 
k'otchi pe-itutteyan? pourquoi viens-tu ? | 

140 Aspin, depuis, v. g., aspin pipondk, depuis l'hiver dernier, aspin 
ka wdbamak, depuis que je l’ai vu. 

150 1sko, jusques, jusqu’à, v.g., isko anotch, jusqu’aujourd’hui, isko 
poni-askiwiki, jusqu’à la fin du monde. 

Note. Je mets ici quelques prépositions, le français le premier, par- 
ce qu’elles n’ont point de correspondants en cris, et qu'il faut tourner 
la phrase pour les exprimer. 

160 Avec, kiki, asitji, otchi, aspi, ex. je buche avec ta hache, ki tchika- 
higan ni tchikahikâkân, le juste tra avec son corps et son dme en para- 
dis, meyo pimâtisit kijikok kita ituttew eji ot atchäkut, mina eji owi- 
yowit, 4 est mort avec son péché, kiki opâstähuwin nipiw, aime Dieu 
avec ton prochain, sâäkih Kijemanito asitji kit ayisiyiniwok, je le touche 
avec ma main, ni tchitchiy otchi ni säminaw. 

. 170 Dans; cette préposition est toujours exprimée par un verbe à la 
forme négative, v. g., ü est sans malice, namawiya matchi pimâtisiw. 
est parti sans manger, ki sipwettew eka e mitjisut, personne ne peul voir 
sans yeux, namawiyaawiyak pa wâbattam eka oskijikutji. 

180 À; je retourne à mon père,n’ottawiy ngnâtaw, je vais à la prairie, 
maskutek n’tituttän. 

19° Devant, en présence, v. g., tout homme est vil devant Dieu, kaki- 
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yaw awiyak piweyittâäkusiw ispitchi Kijemanitowa, ÿ# marche devant 
lui, nikânuttawew. 

20° Après, v.g., après Ja mort on ressuscitera, ki nipiki, kita âpisisinä- 
niwan, après qu'il fut parti, e ki sipwettet. 

210 Excepté, v.q., iltravaille tous les jours, excepté le dimanche,tattwaw 
kejikâviki atuskew, eyamihekijikâyiki piko namawivya, tous mes che- 
vaux sont morts, excepté un, kakiyaw n’’emak nipiwok peyak piko 
namawiya. 

220 Selon, v.g., je fais selon qu'il désire, eteyittak ni totamwän. 

230 Contre, v. g., 1l est fâché contre moi, kisiwâsiw niya otchi, ÿ agit 
contre la volonté de Dieu, anwettawew Kijemanitowa. 

240 Au lieu, v. g., au lieu de prier, il dort, namawiya ayamihaw 
tiyakwatch nipaw. 

250 À la place, en retour, v. g., en retour prie pour moi, meskutch aya- 
mihestamâwin; kekutch miyin eoko, à la place donne-moi cela. 


DE LA CONJONCTION. 


La conjonction est un mot invariable, qui sert à exprimer la liaison 
qu'il y a entre les mots d’une même phrase. 
Mina, et, encore. 
Osäb, plus, v. g., mitdtat peyak osdb, dix plus un. 
Kitchi, 
Tech, | afin que. 
Kia, 
Eokotchi, c'est pour cela que. 
Kispin, Si. 
Maka, mais. 
Misawätch, quand bien même, quoique. 
Appo, appotchika, ou, 
Wüwis, à plus forte raison. 
Wäwätch, et. 


GraRue | Cependant, pourtant, quoique. 


Îji, comme. 
DE L’'INTERJECTION. 


L'Interjection est un motinvariable, pour faire connaître une émo- 
tion vive. 

Il faut remarquer qu'en. Cris, il y a certains mots propres aux 
hommes et d’autres aux femmes seules. 

Ishté, c'est étonnant. 

Shëéy, expression de mépris. 
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Awas, va au côté, plus loin, retire-toi.. 

Matte, voyons, fais voir. 

Nü, nd! admiration (pour les femmes seules). 

Nisi ! admiration (les hommes et les femmes). 

N’teh ! mépris (les femmes seules). 

Istch ! pour appeler. 

Peyattik ! tranquille, fais attention. 

Kiydm, silence. 

Wéy, Dour répondre quand on appelle. 

1h ! vois. 

Kant! en effet. 

Müh ! écoute ! qu'est-ce que ? 

Toyek, c'est pourquoi. 

Tché! mépris. | 

Ay ! ày! merci, merci! windkkoma, remerciement. 

Yo !.yoho ! désappointement. 

Nétch ! démenti (propre aux hommes). 

Néh ! démenti (propre aux femmes). 

Käh! ha oui, c’est vrai en effet. 

Kä! pour faire voir qu’on entend. 

Haw ! allons, voyons. 

Anakatchèy ! admiration. 

Mamaskätch, c’est admirable ! étonnant ! « 

E! hé! héy! termes d’admiration et de regret (pour les femmes). 
 Ahuydä:! 

Ahussa ! cri de douleur, quand on reçoit un coup (pour les hom- 
Awisichi! [mes et les femmes). 


Aweniban ! c'en est fait ! 

Etchikäni! c'est donc! c’est donc vrai ! 
Kiputsh ! mépris. 

Wistänägatch! (ironie), le voilà bien lui aussi. 
Wesdmik ! d’indignation, est-ce possible ! 

Iska ayiwdk ! c’est-il possible ! 

Ayiwdkikkin ! est-ce possible ! qui le croira ? 


Particules qu'on met devant ou après le mot, comme auxiliaires ou 
préfices. 


An, v. g., ni wi-üutllän ani, je veux y aller sûrement. 
Mäna, v.g8., ni melawdn ména, je joue ordinairement. 
Nitta, v.g., nitta-minikkwew, il a l'habitude de boire. 
Pe, v.g., pe-nansin, approche-toi de moi. 
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Ki, pouvoir, v.g., nama ki totam, il n’a pu le faire. 

N'tawi: n'tawi-mitjisuw, il est allé manger, ou, mitjisuw n'tawi. 

Wi: wi-ayamihatw, il veut prier. 

Nakaya: nakaya-pimuittew, il est accoutumé à marcher. 

Kakwe : kakwe-tota, tâche de le faire. 

Kwilate, kwitar: : hit naskumow, il ne sait que faire pour bien 
remercier. 

Ati: ali-iyinisiw, il commence à être sage. 

Poni: poni pihiskwew, il cesse de parler. 

Mätji: mdtjt-atuskew, il commence à travailler. 

Matwe : matwe-métuw, on Pentend pleurer. 

Mana : mand-kisiwähew, il prend garde pour ne pas le faire fâcher. 

Otami : otami-mitjisuw, il est occupé à manger. 

Miyo : miyo-totam, il fait bien. 

Matchi : matchi-totam, 1] fait mai. 

Wokke : propre à, sujet à, v.g., wokke-kisiweyittam, il est sujet à la 
colère. 

Petchi : ki äkkusiw petchi, il a été malade depuis. 

Nomi: nomi-sipwettew, il part pour un bout. 

Anata : pour donner plus de force à un mot, v.g., ni ki miyaw-anata, 
mais je lui ai donné. 

Aniyé, v. g., nipiwok-aniyé ! c'en est fait à présent, ils sont morts! 

Akdwi (nayo), akäwi-totam, il agit inutilement. 

Watakame : watakame-kisimäsiw, il a l'habitude de se fâcher. 

Akame : prends courage, v.g., prends courage à prier, akame-ayamiha. 

Notte-mätuw, il a envie de pleurer. 

Notte kijittaw, il a envie de le finir. 

Kusa, atäkusa, pourtant, certainement. 


Certains mots adverbes dont la signification ne peut bien se comprendre 
que par quelques exemples. 

Katätch, v.g., katätch, kitchi itulteyan, il n’est pas nécessaire que tu y 
ælles, katäich tehi ekusi kitchi itweyan? quel besoin y avait-il que tu 
dises cela ? katdtch ituke ? qu'était-il besoin ? (ou avec la négation) na- 
mawiya katäch kiya kitchi totaman, il n’est pas nécessaire que ce soit 
toi qui le fasses, katdteh ituke kitchi pe-ituitet wiya ? que vient-il cher- 
cher lui ? 

Sokki ituke, et, sokkahätch ituke, ont à peu prèsla même signification. 
On dit aussi: sokki (seul) et sokkahätch, v.g., sokkakätch ni wdébamaw, 
je le vois enfin. 

Anakkdtch, v.g., anakkäteh eoko kitchi wänittäyän! fallait-il que Je 
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perdisse Cela ? (sous-entendu) je n’en avais déjà pas trop, anakkätch 
wiya, fallait-1l que ce fût lui! 

Ayetiän, marque une chose à laquelle on ne s’attendait pas, et qui 
répugne au bon sens, v. 2, ayeltän ka n'tawi totak! mais est-il possible 
qu'il ait été faire cela! était-il capable de cela? ce n’était pas ce qu’on 
aurait dû attendre de lui. 

Miydnakote,v.g.,miyänakote awiyak kakebatisitji kilehi totak ! quelqu'un 
peut-il être assez insensé pour faire cela! Il n’y a personne d'assez in- 
sensé, etc., miydnakote awiyak metchipimätisitii, askaw eka kitchi mami- 
toneyiltak, quelqu'un ne peut pas être assez méchant, pour ne pas ré- 
fléchir quelquefois. 

Wiydwibatch, parce que (expression de reconnaissance), puisque, v.g., 
wiydwibatch e kitimakeyimit, ni nanäskumon, puisqu'il me prend en 
pitié, je rends grâces (l'usage seul peut faire comprendre la significa- 
tion de ce mot). | 

Päskatch, Jusqu'à, etc., Kijemanito mislahi ki ki sékihikonow, pdskatch 
e mehkit o peyakosäna, Dieu nous a beaucoup aimés, jusqu’à donner son 
fils unique, ni wissakeyitten, päskatch namawiya ni ki atuskän, je souffre 
beaucoup jusqu’à ne point pouvoir travailler. 

Tiyakwatch,v.g.,tiyakwaich nipaw.il ne devrait pas dormir,ou mieux, 
au contraire il dort, tandis qu'il ne Le devrait pas, tiyakwatch atuskew e 
ayamihekijikäyik, 11 travaille le dimanche, tandis qu’au contraire il ne 
le devrait pas. 

Mükeyakam, v.g.,mdkeyakam ki miyew, kika miyik ituke kiya mina, il lui 
en a bien donné, il en donnera sans doute à toi aussi, mdleyakam 
mamiyiyät, eka ka wi-miyit, 1l lui en a bien donné à lui, et à moi il ne 
veut pas m'en donner. 

Kanakeka,v.g.,kanakeka kiyäshkiw,de plus.ilest menteur, kanakehka noti- 
nikew mana, jusqu’à se battre ordinairement, fanakeka meyo pimätisie, 
sans compter qu'il est bon. 

Tänika, ou, tdpika, v.g.,känika ka ayimisiw ! combien il doit avoir de 
difficultés ! tdpika kita miyweyittam ! qu’il va être content ! 

Oli, v. g., ni wi-sipwetiän wäbaki oti, je veux partir, c’est-à-dire de- 
main. 

Kispew, v.g., peyakwan ni tchikahigan, maka kispew kdsisin, je n'ai 
qu'une hache, mais en retour elle coupe bien. 

Wiyotäni, c’est-à-dire, si, wiyotäni miyitdni, si je te le donnais. 

Pota, poti, potäni tdpwe, tiens, il se trouve bien que c’est vrai! poto- 
ma e wäbattamän meskandk, et puis tout d’un coup, je vois cela dans le 
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chemin, polawäh ka petchästamuttet, et puis tout d’un coup sans m'y 
attendre, le voilà qui vient, poti tdpwe, voilà qu’en effet c’est vrai. 

Kekutch, je suppose que je demande à quelqu'un un objet, sur plu- 
sieurs qu’il a, mais il ne veut pas me le donner, alors je lui dis : ke- 
kutch kutak, mais donne-moi l’autre à la place. 

Ydydwatch, voy. iydyo, kisästow. 

Nistakawiya, v.g, nistakawiya kakebâtisiw, il me ressemble, lil n’a 
pas d'esprit, nistakawiya kitimäkisiw, il me ressemble, il fait pitié. Ce 
mot ordinairement ne s'emploie que d’une manière désavantageuse. 

Appondni, c'est presque la même signification que : 

Lyekama,v.g.,apponäni ka ayimisit ! ce n’est pas lui qui aura la misère. 

Nahekätam ! (ironie), ça ne vaut pas la peine, nahekätam ütuke ! oui, 
ça vaut bien la peine ! 

Püchika, pitchikawiya, pitane, comme, v.g., pitchiha ki wdba- 
mak, je voudrais bien l'avoir vu, je regrette de ne pas l'avoir vu, pitchi 
cha ki totämän, je voudrais bien n'avoir pas fait cela! C’est aussi une 
manière de parler avec ironie, v.g., pitchi ka ki ojittét wiya, nawatch 
hitchi mitonit, ce serait bien étonnant qu’il eût mieux fait. 

Piko lchika, ou, piko tchi, suppose une chose antérieure, qui donne 
espérance pour l’avenir, v.g., piko tchika ni ka misken eyäbitsh, c'est sûr 
que j'en trouverai encore (sous-entendu, vu que j'en ai déjà trouvé). 


Quelques phrases les plus communes dans la conversation. 


Awena eoko ? quel est celui-là ? awena ituke, je ne sais qui. 

Kekwdy eoko ? qu'est-ce que cela ? nama kekwäy, rien. 

Awena kiya ? où, awenawiyan? qui es-tu ? 

Tänisi etdtjimok ? quelles nouvelles ? 

Nama nando itätjimondniwiw, il n’y en a aucune. 

Tänisi ijihihäsuyit Kistes otema? comment s'appelle le cheval de ton 
Tänisi ijihikasuyan kiya ? comment t’appelles-tu ? [frère ? 
Tänisi kit itwän, ou, tünisi etweyan ? que dis-tu ? 

Kekwdy wejittéyan mekwdteh ? que fais-tu dans ce temps-ci ? 
Namawiya mrodsi kekwdy, peu de choses. 

Kekwäy nanddweyittaman ? que désires-tu ? 

Tänike ko pe itutteyan? pourquoi es-tu venu ? 

E pe nandomiyan tchi? viens tu m'appeler pour quelque chose ? 
Tänisi itwdniw e nehiydwek eoko ? comment dit-on cela en Cris ? 
Tünisi ewi-itwek eoko ? que veut dire cela ? 

Kekway wa-khakwetjimiyan ? qu’as-tu à me demander ? 

Aweniki ota ka wikihwaw ? quels sont ceux qui demeurent ici ? 
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Ki kiskeyitien tchi eoko ? connais-tu cela ? 

Ki nissitottawin tchi ? me comprends-tu ? 

Ki kiskisin tchi oyé ? te rappelles-tu alors ? 

Ki kiskeyimin na ? me connais-tu ? 

Kekwdy tchi ki wänittin ? as-tu perdu quelque chose ? 

Täneki ka nando ko wi-itweyan ? pourquoi ne dis-tu mot ? 

Konata tchi ki pe ituttän ? est-ce sans raison que tu viens ? 

Nametchi ki khaskeyitien mana? est-ce que tu es triste ordinairement ? 

Ki tdpwdn ani, tu dis vrai. 

Mäskutsh pikonata kit itwdän, pent-être que tu mens. 

Namarwviya ni tdpwetten, pikonata maka mina, je ne le crois pas, c’est 
encore des riens. 

Awena ka ki wittamädsk ? qui te l’a dit ? 

Niya wiya namawiya semdk kakiyaw awiyak ni tdpweltawaw, pour 
ma part, je ne crois pas tout de suite toute personne. 

Namawiya waniyu nilta minahuw, toute personne n’est pas bon chas- 

K’osémitonin, tu as trop de langue. [seur. 

Eka kito, ou, kippittowe, ne parle pas. 

Kiyäm ekawiya ndndo itwe, ne dis rien. 

Ekwa nlawdtsh ni wi-kiwän, à présent je veux m’en retourner. 

Mistahi tch4 ki nanikkisin e wi-kiweyan ? es-tu bien pressé pour t'en 
retourner ? [cela. 

Namawiya ekotowa niya kitchi totémän, je ne suis pas homme à faire 

Kekwdy wejitidyani, tahki kiskisi Kijemanito ka pimätjihisk, dans tout 
ce que tu fais, pense toujours à Dieu qui te donne la vie. 


Pour s'informer sur la santé. 


Miywdsin kijikaw ! bon jour ! 

Häy ! häy! miywdsin kijikaw ! merci, bon jour. 

Eyiwek tchi ki miyo aydn ? es-tu en bonne santé ? 

Kit awdsimissak kakiyaw tchi miyo aydwok ? tes enfants sont-ils tous 
en bonne santé ? 

Atawiya o miyo ayättäwaw ekuspi ka nakatakwaw, cependant ils 
étaient bien quand je les ai laissés. [malade. 

Kinwes tchi aspin ha dkusiyan ? est-ce qu'il y a longtemps que tu es 

Kayäs ekwa kotchi wissakeyittamän, oyé ka pe ntawäbamiyan ekuspi 
oichi, il y à longtemps que je souffre, alors que tu es venu me voir, 
c'est depuis ce temps. 

Tandè ka wissakeyittaman ? où souffres-tu ? 

Misiwe n'iskanik ni mojittän, nama wdwätch ni sasäbiganän, wawdtch 
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mana n'istihwdän ni hkiiskwehikun, partout dans les os je ressens, je n'ai 
aucune force, et ma tête me rend étourdi. 

Ata ki nanatdwihun tchi? pourtant te soignes-tu ? 

Ata takki ni nanatdwihun, maka nama wawdich khekwdy maskikiy mi 
miyoskäkun, pourtant je me soigne toujours, mais aucune médecine 
ne me fait de bien. 

Täpwe mistahi aydkkusindniwiw mekwätch, en effet, il y a beauconp 
de maladies dans ce temps-ci. 

Tänisi ki itdspinew eoko iyiniw,otäkusik ka kitimäkisit ? quelle maladie 
avait cette personne qui est morte hier ? 

Mamaskätch eji sesikutappinet ? c'est étonnant comme elle est morte 
subitement ? 

Kekwäy oma ka takkunaman ? que tiens-tu là ? 

Sébosigan, e wi-minahak ni hosis, c'est un purgatif que je veux faire 
prendre à mon fils. 

Kayds olchi namawiya mitjisuw e osdwdbet ituke, depuis longtemps 
il ne mange pas, c’est sans doute parce qu’il a trop de bile. 

Nametchi nawaich pa miywäsin pâkomosigan ? est-ce qu'un vomitif 
ne serait pas meilleur ? 

Oma peyak pdkomosigan ki miyitin, voilà un vomitif que je te donne. 


Sur l’âge. 


Tantatto e tatto piponweyan ? quel âge as-tu ? 
Elwa iluke nistomitanow ni tatto piponwän, à'présent il est probable 
que j'ai trente ans. [homme. 
Täpwe elchikdni heydbütch Koskinikin, tu n'es encore qu’un jeune 
Kisim maka läntatto piponwew ? ton petit frère quel âge a-t-il ? 
Müäshkutch ekiwa nändo ayendnew, peut-être à présent autour de huit 
Täpive misikiliw espitisit, vraiment il est grand pour son âge. fans. 
K'ottawiy kiseyiniwiw ichi ? ton père est-il vieux ? 
Elkwa mitone kawikkikhaw, il est accablé par la vieillesse. [tous ? 
Awena mamawies kiseyiniwiw etasiyek ? quel est le plus âgé de vous 
Mistahi tchi notukewikuban ki kawiy, ispi ha nipit ? ta mère était-elle 
bien vieille quand elle est morte ? 


Miydma nemilanow ki tatto piponwekuban, je crois qu’elle avait qua- 
rante ans. 


Sur le temps. 
Täneyigok espitchi kijikäk ? la journée est-elle déjà bien avancée ? 
Säsäy dkwd, ou, ispi hijihaw, la journée est déjà avancée ? 
Kiyipa kita abittaw kijikaw, il sera bien vite midi. 
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Sasdy ati otäkwdsan, il est déjà après-midi avancé. 

Oläkusiki tchi ki ka hiwdn ? est-ce ce soir que tu vas t'en retourner ? 

Namawiya, eyigok waninäkwak piko,non,seuiement quand il fera nuit. 

Ki ka wi-miyo tibishisindwaw, je vous souhaite une bonne nuit. 

Ki wi-katikunin tchi ? est-ce que tu veux découcher ? 

Enh t'enh! ni wi-nistotibiskwän, je veux être trois nuits. 

Waniska, sasdy wäban, lève-loi, il «st déjà jour. 

Kekäich säkästew, ou, sdkottew, le soleil se lève presque. 

Niyepiki, mitone pitchaw kijikaw, en été les jours sont longs. 

Pepoki, pescho kijikaw, en hiver, les jours sont courts. 

Täpwe miyo kijikästew, ou, nipayästew, kita nipdttek, vraiment il fait 
beau clair de lune pour RE pendant la nuit. 

Tapwe hijewdiisiw Kijemanito e sdkästestamowdt tattiwar kejikdyiki ayt- 
siyiniwa ka matchi pimdtisiyil, tâbiskotch ka miyo ayiwiyil, vraiment 
Dieu est bon de faire lever le soleil sur les méchants comme sur les 
bons. 

Kita wi-mamiljimaw Tebeyitchikel nanantôk ka ilatämowit otchi ! que 
le Seigneur soit loué dans toutes les langues ! 

Kakiyaw ayisiyinitik ispitch otehiyek wi-säkihik miyo-Manito ka otawd- 
simissimihkoyek, ka pimädtjihihoyek, mina ka awihikoyek oma deu ka pa- 
pamuttätamek. 

Tous tant que vous êtes, hommes, de tout votre cœur, veuillez aimer 
le bon Dieu qui vous adopte pour ses enfants, qui vous donne la vie, 
et qui vous prête cette terre sur laquelle vous marchez. 


APPRÉCIATION DE Mer. FARAUD, VIC.-APOS. DE McKENZIE. 


Si nous ne savions pas que Dieu, en créant l’homme, lui a donné 
la parole comme moyen d'exprimer sa pensée, nous aurions lieu d’être 
surpris de la magnificence qu’il y a déployée. Voici, dans une langue 
exclusivement parlée par de pauvres sauvages, un idiotisme qui ne se 
trouve, je crois, dans aucune autre langue. On peut faire une chose 
pour un autre : mais se mettre entièrement à sa place, agir comme 
cette personne agirait elle-même, et avoir une forme spéciale pour 
l'indiquer dans le verbe, c’est une richesse que la langue Crise seule 
possède. Faute d'expression qui rende plus exactement la chose, nous 
appellerons cet idiotisme cas vicaire. Quelques exemples feront saisir 
notre pensée : 

Ayamiw, il parle ; ayamihew, il lui parle ; ayamihe-stamäwew, il parle à sa place, 
l'interprète. 

Nipiw, il est mort; nip-u-stémdwew, il meurt à sa place. 

Kwatakissiw, il est souffrant ; kwalakikew, il le fait souffrir ; kwalakih-e-städméwew, 


il souffre à sa place. 
Pimutew, il marche; pimulahew, il le fait marcher; pimulaheslamäwew, il marche 


à sa place. 

Ayisiyiniw, l’homme, ayisiyiniwihew, il le fait homme: ayisiyinivihisuw, il se 
fait homme, ayisiyiniwihisustämäwen, il se fait homme à sa place. 

Il existe une autre forme très-usitée qui signifie pour lui, au lieu 
d'indiquer à la place de. I] faut convenir que, pour la traduction fran- 
caise, ces formes paraissent équivalentes ; mais la différence est grande 
dans la langue Crise ; 

Sàkilaw, il l'aime (la chose); sékit-amdwew, il l'aime pour lui. 
Wapalam, il le voit É: wapalamdäwew, il le voit pour lui. 
Hisaham, il l'envoie cé ilisahämäwew, il l’envoie pour lui. 
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